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AVERTISSEMENT. 


Le  Dictionnaire  historique  de  Ladvocat  est 
entièrement  épuisé  ,  et  quoique  ce  livre  ait 
■vieilli ,  il  est  encore  recherché  ,  parce  qu  il 
est  écrit  dans  un  bon  esprit,  et  peu  volumi- 
neux. Notre  projet  d'abord  était  de  le  réim- 
primer avec  les  augmentations  dont  il  étoit 
susceptible  ;>a*s  ayant  reconnu  que  plu&ieug 
personnages  ,  aujourd'hui  oubliés,  y  tenoieut 
beaucoup  trop  de  place  ,  et  que  d'autres  étoient 
traités  trop  succinctement,  nous  avons  jugé 
convenable  de  le  refondre  en  entier.  L@r 
Dictionnaire  de  Ladvocat  est  particulière- 
ment recommandable  ,  parce  qu'il  présente  une 
espèce  d'abrégé  d'histoire  universelle  ,  dans 
lequel  on  trouve  ,  par  ordre  alphabétique, 
tout  ce  qu'il  y  a  de  plus  important ,  et  ce  que 
Ton  voudroit  principalement  avoir  retenu. 
C'est  un  recueil  des  vies  de  toutes  les  personnes 
illustres  ou  fameuses  dans  tous  les  genres  1 
depuis  le  commencement  du  monde  jusqu'à 
nos  jours ,  au  moyen  des  additions  que  nous 
y  avons  faites;  on  y  indique  le  nom  ,  la 
qualité  ,  le  lieu  de  la  naissance  et  Vannée  de  la 
mort  de  la  personne  dont  cm  parle  ;  ses  princi- 
pales actions  ou  emplois  ,  si  elle  est  élevée  eu 
dignité  ;  si  c'est  un  écrivain ,  ses  principaux  ou- 
vrages ,  le  jugement  qu'on  doit  en  porter  5 
et  les  meilleures  éditions  qui  en  ont  été  faites  ; 
si  c'est  uu  peintre ,  un  sculpteur ,  un  graveur, 
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mn  architecte  ,  ses  meilleurs  tableaux  ,.  statues  ,. 
estampes  ,  bâtimens  et  les  qualités  qui  les  dis- 
tinguent ,  etc.  Ce  livre  a  de  plus  l'avantage  de 
se  trouver  à  la  portée  des  facultés  de  ceux  à 
qui  la  médiocrité  de  leur  fortune  ne  permet  pas- 
d'acheter  les  grands  Dicti  orra  aires,  ou  qui  n'ont 
pas  le  temps  de  ies  lire  ,.  et  convient  parfaite- 
ment aux.  personnes  qui  désirent  avoir  ,  sous 
la  main  ,  un  livre  commode  et  d'un  usage 
facile  qui  leur  rappelle  sur-le-champ  les  prin- 
cipaux faits  et  les  dates  de  ces  faits* 

Depuis  L'abbé  Ladvoeat  ,.  d'autres  Diction- 
naires plus  volumineux  ont  été  publiés  d'abord 
en  un  petit  nombre  de  volumes;  mais  leur  suc- 
cès les  ont  fait  augmenter  à  chaque  édition  nou- 
velle, et  aujourd'hui  ces  Dictionnaires  sont  d'un 
prix  exhorbifaïU.  Indépendamment  de  ce  dé- 
faut ,  le  relâchement  dans  la  morale  et  le* 
principes  philosophiques  qui  se  sont  glissés  par- 
tout ,  se  sont  introduits  dans  ces  Dictionnaires* 
L'abbé  Feller,ilest  vrai,  en  a  publié  un  nouveau 
rédigé  dans  d'excelleiis  principes;  mais  son  livre 
en  8  vol.  in-8.%  est  encore  d'un  prix  trop  élevé  ? 
nous  avons  pensé  qu'un  Dictionnaire  écrit  dans 
le  même  sens  ,  qui  se  rapprocheroit  du  premier 
plan  de  Ladvoeat ,  qui  simplifie  roi  t  même  ce 
plan  ,  en  réunissant  ,  en  deux  petits  volumes, 
ce  que  l'histoire  piésente  de  plus  intéressant  , 
offriroit  quelque  avantage  pour  sa  forme,  la 
modicité  de  son  prix  et  pourroit  être  d'une 
grande  utilité  dans  la  circonstance  présente. 

Dans  un  moment  où  la  philosophie  renou- 
•velle  ses  efforts  pour  renverser  la  religion  en 
multipliant  les  livres  impies  ,  les  amis  de» 
mœurs  ?  de  la  morale  et  de  Tordre  doivent  es*» 
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ployer  tous  les  moyens  pour  s'opposer  au  tor- 
rent qui  menace  de  nous   engloutir.   Le    plus 
efficace,  sans  cloute  y  est  de  taire  connaître  les 
ouvrages  qui  peuvent  corrompre  les  mœui'S  et 
porter  le  désordre  dans  les  familles.  Sans  mœurs 
il  n'y  a  point  de  religion  ,  et  celui  qui  oublie  les 
principes  de  sa  religion  ne  conserve  pas  longr 
temps  des  mœurs.   Si   notre  siècle  est  si   dé- 
pravé ,  nous  le  devons  à  la  profusion  des  mau- 
vais livres  qui  inondent  la  France  depuis  plus 
d'un  demi-siècle  ;  ce  sont  eux  qui  ont  perverti 
la   jeunesse  ,    troublé    l'harmonie    conjugale  T 
soulevé  les  enfans  contre  les  auteurs  de  leurs 
jours,  armé  les  peuples  contre  l'autorité  ;  pour 
tout   dire  ,   en  un  mot ,  ce  sont  eux    qui  onl 
amené   la  révolution  et  tous  les  maux  qu'elle 
a  produits.  On   diroit  f  en  voyant  les   efforts» 
de  ceux   qui   se    prêtent  à  la   multiplication 
de    ces    productions  abominables  ,   que   nous 
sommes     menacés    d'une    semblait    révolu^ 
tion.  Tous  les  hommes  qni  ont  l'esprit  droit 
et   le    cœur   pur  sont  donc  intéressés  de  les 
empêcher  de  pénétrer  dans  leurs  maisons  ,  et 
pour  y  parvenir ,  il  faut  les  connoitre;  ce  qui 
est  assez  difficile.  Dans  les  ouvrages  bibliogra- 
phiques on  y  fait  k- la-fois  Vé4oge  des  ouvrages 
de  Millot  et  de  ceux  de  Eossuet  ,  comme  si  ces 
deux  auteurs  dévoient  figurer  dans  la   même 
bibliothèque.  Ainsi  souvent  le   père  de  famille 
se  trouve  trompé  dans  le  choix  des  livres  qu'il 
fait  pour  ses  enfans.  Il  est  trompé  d'autant  plus 
facilement ,  que  beaucoup  d'ouvrages  y  avant 
la  révolution  ,  avoient  obtenu  une  espèce  de 
passe-port    par   l'approbation    de    l'autorité  ; 
mais  la  philosophie  ?  qui  était  alors  triomphante  T 
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a  voit  arraché,  pour  ainsi  dire,  celte  sanction 
odieuse  à  des  hommes  foibles  ou  corrompus  qui 
n'eurent  pas  le  courage  de  la  refuser,  craignant 
de  heurter  un  parti  qui  étoit  dans  toute  sa  force. 
Le  danger  est  encore  plus  grand  aujourd'hui  ; 
il  n'y  a  plus  besoin  d'approbation  ,  et  les  plus 
mauvais  livres  circulent  librement;  quelques- 
uns  même  sont  indiqués  pour  l'instruction  de 
la  jeunesse.  Nous  avons  vu  et  nous  voyons  tous 
les  jours  les  tristes  effets  de  ces  pernicieuses 
productions.  Instruits  par  l'expérience  ,  c'est  à 
nous  de  nous  en  garantir;  c'est  aux  pères  de  fa- 
miile,quelle  que  soit  leur  façon  de  penser,  à  em- 
pêcher ces  1  ivres  odieux  d 3 pénétrer  chez  eux,s'ils 
veulent  conserver  de  l'autorité  sur  leurs  en  fans. 
Nous  croyons  donc  leur  rendre  service  en  leur 
donnant  un  guide,  qui  leur  fera  connoître  ces  ou- 
vrages dangereux,  que  nous  nous  sommes  plu  k 
démasquer ,  parce  que  plusieurs  se  trouvent  dans 
la  bibliothèque  de  personnes ,  même  de  cons- 
cience délicate  •  qui  ont  été  trompées  par  l'ap- 
probation dont  ces  livres  ont  été  revêtus  et  la 
réputation  dont  ils  jouissolent.  Quant  à  ceux 
qui  sont  réellement  impies ,  nous  n'avons  pas 
osé  en  donner  les  titres  ,  de  crainte  que  la  cu- 
riosité ne  l'emporte  sur  les  principes  ou  la  dé- 
fense. Mais  comment  les  connoître  ,  dirait- on  ? 
Les  auteurs  impies  sont  indiqués  pour  ce  qui'ls 
sont  ;  on  doit  s'abstenir  de  la  lecture  de  tous 
leurs  oityrages  ;  et  tout  livre  qui  n'est  pas  indi- 
qué dans  ce  Dictionnaire  doit  être  suspect  ; 
nous  nous  sommes  appliqués  à  n'en  omettre 
aucun  bon  et  réellement  utile* 

Notre  respect ,  notre  amour  pour  la  religion 
nous  a  engage  à  garder  aussi  le  silence  sur  le* 
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romans,  dont  la  lecture  ne  peut  qu'être  dange- 
reuse. Indépendamment  du  temps  perdu  ils  re- 
muent les  passions ,  ils  inspirent  le  goût  des 
plaisirs  et  dégoûtent  presque  toujours  des  de- 
voirs. Insensiblement  ils  font  perdre  de  vue  la 
religion  ,  et  de  cet  oubli  il  n'y  a  qu'un  pas  à 
l'athéisme. 

Les  païens  ne  sauroient  donc  être  trop  sé- 
vères sur  le  choix  des  livres  qu'ils  font 
pour  leurs  enfans  ,  et  ils  doivent  surveiller 
qu'ils  n'en  lisent  aucun  secrètement.  Si  les 
jeunes  gens  eux-mêmes  connoissoient  bien 
tous  les  dangers  des  mauvaises  lectures  ,  ils 
ne  s'en  permettroient  aucune  sans  l'avis  d'un 
directeur  sage  et  éclairé.  Un  s'imagine,  parce 
qu'on  a  des  principes,  être  à  l'abri  de  la  sé- 
duction ,  et  on  lit  souvent  par  curiosité  et  pour 
connoître  un  peu  de  tout.  Fatale  curiosité  !  elle 
est  ordinairement  la  perte  de  l'innocence.  11  en 
eot  des  mauvais  livres  comme  des  poisons  aux- 
quels on  ne  peut  toucher  sans  les  plus  grands 
dangers.  Ceux  qui  sont  obligés  de  ies  préparer 
usent  des  plus  grandes  précautions  ;  encore 
en  sont- ils  souvent  les  victimes  ;  et  s'ils  n'en 
prenoient  aucune  ,  ils  périroient  tous.  Com- 
ment se  fait-il  qu'on  s'expose  si  légèrement 
pour  une  simple  curiosité  ,  malgré  les  funestes 
exemples  qu'on  a  tqus  les  jours  des  effets  des 
friàtivafs  livres,  Sainte  Thérèse  fut  sur  le  point 
d'être  pervertie  par  la  lecture  des  romans  ;  elle 
ne  dut  son  salut  qu'à  un  effet  de  la  grâce, 
Si  l'on  eonnoissoit  tous  les  maux  qu'ils  onf 
occasionnés  ,  on  seroit  encore  plus  en  garde 
contr'eux.  Que  de  jeunes  gens  se  sont  perdus 
pour  en  avoir  lu  un  seul  à  l'insçu  de  leurs 
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|)arrcns  ou  de  leurs  maîtres.  Il  a  fallu  poar 
cela  employer  la  dissimulation  7  premier  pas  qui 
conduit  à  tous  les  crimes* 

Si  nous  nous  sommes  autant  appesantis  sun 
les  mauvais  livres  ,  c'est  que  les  maux  qu'ils 
causent  sont  incalculables  :  nous  aurions  voulu 
pouvoir  indiquer  tous  les  ouvrages  dange- 
reux ;  mais  parmi  les  productions  modernes 
il  en  est  beaucoup  sur  lesquelles  nous  noue 
sommes  abstenus  de  porter  un  jugement  , 
parce  qu'elles  ne  nous  sont  pas  assez  connues  ; 
et  qu'en  fait  de  livres  nouveaux  ,  on  ne  peut 
prononcer  légèrement ,  le  plus  grand  nombre 
étant  infecté  des  erreurs  du  jour  ou  de  peintures 
licencieuses. 

Notre  Dictionnaire ,  comme  nous  l'avons 
dit  plus  haut  ,  renferme  en  abrégé  l'histoire 
universelle  ,  et  il  indique  les  meilleurs  auteurs 
et  les  meilleurs  livres  en  tout  genrve  ;  il  met 
sur  la  voie  et  il  présente  au  lecteur  ,  surtout  à 
la  jeunesse ,  une  ample  matière  d'instruction 
et  d'étude.  C'est  en  cela  seul  que  nous  avons 
voulu  faire  consister  son  mérite.  Pour  le  rendre 
plus  portatif ,  nous  nous  sommes  servis  de 
quelques  abréviations  ,  faciles  à  découvrir  , 
dont  nous  avons  donné  la  table  à  la  tête  du 
Dictionnaire. 

On  trouvera  à  la  fin  du  premier  volume 
un  Supplément  qu'il  est  nécessaire  de  con- 
sulter ,  parce  que  nous  y  avons  mis  des  addi- 
tions et  des  remarques  essentielles  f  et  très- 
importantes.  Nous  prions  instamment  nos  lec- 
teurs de  ne  juger  absolument  d'aucun  article, 
surtout  du  tome  premier  ,  qu'après  avoir  con- 
sulté ces  additions. 


CHRONOLOGIE 

J)es  4véneme%s  les  plus  mémorables  de 
V  Histoire ,  et  de  s  principales dicouvul+s 
et  mvtmîons. 


4oo*  J^ËNS  av.  J  C.  Citation  du  jnojufe 

887«>    .Vif  ut  ne  d  Akel  par  Caïn  f  son  frère» 

S770.  Hénoc  bâtn  là  première  ville. 

«348.  Déluge. 

324s    Dispersion  des  enfans  de  Ne é  et  de  leurs  fa* 

milles.  C'est  a  cette  époque  qu'on  rail  remonter  la 

fondation  de  f  empire  des  Perses  ei  de  Per-épolis. 
SÎ2«  4    Nt;/J>roi  rassemble  des  peuples  *ous  se»   Lis» 

(est  le  Be'usde  fhis'oire 
2 188    Mtjraïm  legne  sur  le*  Egyptiens» 
3174.  AW.<  lu  de  Ninive. 
%i6o    Séuiiramis  fait    bâtir   le*    murs    de  BaH,lone. 

Vers    le  même   temps   les   Chinois    taliuleut    un« 

ellipse  dp  soleil     t'ohi    lègue   sur  ces  peuples  et 

leur  donne  des  lois. 

Commencement  des  cycles  tartares. 
,#906.    Naissain  e  à0 Abraham. 
ifca  3    Inachus  fonde  Je  royaume  d'Argos. 
^773.  Fondation  du  rovaume  de  5ic;v#ue  par Egialée9 
ai»7t.  Naissance  de  Moyse. 
i556    Cecf&ps  fonde  Âikènes. 

Ere  attique, 
l55i    Ko  va  urne  de  Troie  fondé  par  S^amanire . 
1619    Cadmus  fonde  I  hebes*  11  trouve  une  mine  d'of 

dans  le  mont  Pangee  ,  et  le  cuivre  rouge  dans  les 

environs  de  sa  ville 
$5'M   F'ouUdUju   du  royaume  de  Lacéd.mone  paff 

i^/&x» 
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I49^«  Moyse  part  d  Egypte  avec  les  Israélites. 
*4^>2    Josue  fait  la    conquête  <ie  la  i'ene  Promis*. 
I4fja.  Embrasement   du   mont  ida,    qui  fait  decou- 
,  vrir  le  fer. 
1410.  Cormihe    s'élève,     TriptoWw    enseigne    aux 

Grecs  l'art    du  labourage. 
1370.  Trçs  bâtit  la   ville    de  Troie. 
|»94«    Expédition   des    Argonautes, 
I2(K).   Les    Artadiens    viennent  ,   sous  la  conduit» 

à'Evandn ,  s'établir  en  Italie, 
Padoue  est  bâtie. 
1257.   Thésée  règle  le    gouvernement   d'Athènes. 
.1229.  Enlèvement    d'Hélène  par   Paris, 
1209    Destruction  de  la  ville  de  Troie  par  les  Grecs. 
1207.  £rtcrearriveeniralieavec6oo  hommes  de  troupes, 
ljtoi.  La  ville   de   Salamine  est  bâtie  par  Teuçer, 
1 175    Fondation   d'Albe  en    Italie. 
1076.   Fondation   de   la  ville    de    Milet  par    Nélée  t 

et  de  Cume*  pai    fjippccles. 
teiS     Salcmçn    bâtii   le    Temple   de   Jérusalem.     A 

sa  mort,   son   royaume  se  divise  en  deux  j  celui 

de  Juda  et   celui  d'Israël. 
976    Homère  paioît  à    Sniyrne. 
944.   Le  poèie   Hésiode  se  distingue  par  ses  ouvra* 

ges  dans   la  Grèce. 
91©.  Le  prophète  EHe  reproche  à  Àchab  ses  impiétés, 
894»   Ljcurgue  donne  des  lois  a  Lacèdémone.  phé- 

eon  ,    tyran   d'Argos  ,    invente   les   poids  et    me* 

sures,  et  fait  baure  poui  la  piemièiefoisde  la  mon* 

noie  d'or   dans   l'île  d  Egine. 
888    Fondation  de  Cannage  par  DiJcn. 
887.    Carranus  fonde  le   royaume  de  Macédoine, 
884    Jphirus    renouvelle     ààn>   la    Grèce    les    jeu» 

olympiques  ,   institués  par  Hercule ,  qui  revenaient 

tous  les    4  ans,  et    ont  servi  à  régler   la  chrono» 

logie  grecque. 
801.  On   bâtit  la  ville  de  Capoue  dans  la  Campani*. 
ftS.   Les   Corinthiens    font   usage  pour   la   pitimcrft 

foi*  de»  (dlère*  à  trois  rangs  de  ram*», 
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776.  Fpoque  de  Fa  première  olympiade, 
769.  uirchias  de  Corinthe  bâtir  Svracuse. 
735.  Fondation  de  Rome  par  Romuîus. 
747-  Ere  de  Nabonassar  ,  le  26  février. 
7^3.  Corcyie  ,   maintenant  Corfou  ,  est  bâtie  par  une 

colonie   de  Corvnthiens. 
€90.  Mariasses  ,   roi  de  Juda  ,  est  emmené  en  cap« 

tivité  à    Babylone. 
670.  Fondation  de  Messine 
664.   Fondation  de  Bysance  ,  maintenant   Constan» 

tinople. 
C27.   Fondation   d'Ostie. 
624.  Dracon    dicte,  aes    lois    à   Athènes, 
éçp.  iWcw  donne  des  lois  aux    Athéniens* 
687.  Prise  de  Jérusalem   par  Naluchodonosor. 

Le  Temple   est  brûlé. 
672.  Anaximène  invente  les  signes  du  zodiaque. 
5/6.   Temple  de  Jérusalem  reconstruit. 
5oo,     Tarquln   est   chassé    de   Piome  ,    et  la  royauté 

abolie.  Le  gouvernement  devient  consulaire. 
469.  Xeuxis  offre  aux    Grecs  des   chefs-d'œuvre  d« 

peinture. 
4^1    Etablissement  des  décemvirs  à   Rome    pour  j 

former  un  code  de   lois. 
433.  La  ville  d'Héraclée  est  bâtie    par  les  Tarentins. 
45 1.  Commencement  de  la  guerre  du  Péloponnèse, 

qui  dure   27   ans. 
408.  Les  Mèdes  se  soumettent  à  Darius,  roi  de  Perse. 
401.  Retraite    des    dix   mille   sous    la    conduite    de 

Xénopnon. 
35 1.    Alexandrie    est    fondée   par  le  vainqueur  des 

Perses  qui  sont    entièrement    défaits  dans   la  ba- 
taille d'Arbelles. 
J3o.  Darius  ,    fugitif,     est   tué    par   Bessus. 
524,   Mort  d'Alexandre.  Ses  généraux  se   partagent 

ses  conquêtes 
5 12.  Seïeucus-Nicanor.  l'un  des  généraux  d'Alexandre^ 

s^empare  de  Babylone.  Cest  à  cette  conquête  que 

commence  l'ère  des  Séleucide*. 
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ao,3.   On  place   à   Rome   le   premier  cadran  sc.î.3Ïre% 

le   temps     est    pour    ta    première    fois    divisé    en 

heures. 
a85.   Commencement  de  l'ère  astronomique  ,   le  24 

juin. 
369.  Les  Romains  font  battre  pour  la  première  fois 

de   la  monnoie  d'argent. 
168.  Persée    est    défait  par    les    Romains.    Fin  du 

royaume  de   Macédoine. 
146.  Scipion   détruit  Carthage. 
J24.  Fondation    de  la    ville  d'Aix  en  Provence  par 

une  colonie  romaine. 
Ji8.    Narbonne  est   î&ndée. 
48.  Bataille  de  Pharsale  ,    où    César  est   vainqueur 

de  Pompée 
45.    César  réforme  le  calendrier.  On  donne  son  nom 

au   mois   de  juillet.   La   première   année  julienne 

date  du   premier  janvier   de  cette    année. 
43.  Fondation  de  Lyon  par    le   consul  Lucius  Mu* 

natius-Plancus. 
38.   Commencement    de  l'ère    d'Espagne. 
5o.  Bataille    d'Àctium  ,    où   Auguste    est    vainqueur 

<T  Antoine,  Fin  du  royaume  d'Egypte  dans  Cléopâtre. 
%.  Auguste  réforme  le   calendrier. 
1.    Jésus- Christ  naît   à  Bethléem   en   Judée.  C'est  à 

cette    époque  que   commence   l'ère   chrétienne  et 

l'histoire  moderne. 
1.   L'ère    commune    ou    chrétienne     commence    au 

premier  janvier   de   l'an  764   de  la  fondation  de 

Rome. 
14.  Auguste  meurt  à  Noie  en   Campanie.  Son  siècle 

est  i'ùïi    des    plus    brillans    pour    la    culture   de» 

sciences  et  des  lettres. 
a8.  Saint  Jean-Baptiste  se  retire  dans  le  désert  et  y 

prêche  la  pénitence. 
33.   Un   vendredi  ,  que  l'on  crewt  être  le  3  avril  et 

le   j5  e   de   la  lune  ,   Jésus   est  crucifié  à  l'âge  de 

52  ans    et  3   mois. 
40.  Le  nom  de  Chrétien  commence  à   être  donné 
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aux   disciples  de  J:.-r.    ,   à   Antioche. 
4i     Saint   Pierre   établit  son   iiége   à    Rome. 
54-    Première    persécution    contre     les     Chrétiens  , 

sous  Néron. 
70     Siégr  et   prise   de  Jérusalem  par    Titus. 
79.   Une    éruption   du    Vésuve   engloutit    les    villes 

de   Pompeia  et   d'HercuIanum. 
92    Seconde  persécution   contre  les  Chrétiens  ,   sous 

Vomi  tien. 
107.  3c    persécution    contre    les    Chrétiens  ,    sous 

Trajan. 
11H    4«e     persécution     contre    les    Chrétiens,    sous 

Adrien 
x58.  5.e    persécution  ,   sous  Antonin. 

Temps  de  Pîolomée  ,  inventeur  d'un  système  du 

monde  et  de  la   sphère   armiliaire. 
r6*2.   6.e    persécution    contre     les    Chrétiens  ,   sous 

Marc-Aurèle. 
ï9.)'   7  e   persécution  sous  Sévère. 
222.   Alexandre- Sévère   permet  aux   Chrétiens  l'exer* 

cice   de   leur   cuite. 
a53    8  e     persécution    contre     les    Chrétiens    sous 

Maximin. 
«49.  9  e   persécution  sous  Dhe. 
267.    10  e  persécution  sous    Vah'rien. 
272.    n.e  persécution  sous  Aurélien. 
274.  Soie  apportée   de  Tinde   pour  la  piemière  fois. 
275      Etablissement    de    la   religion    chrétienne    en 

France    par   Saint   Denis. 
%yj.  L'empereur    Probus    vient   dans    les     Gaules  f 

et  fait  planter  la  vigne  dans  les  environs  de  Lyon. 
3o2.   11  e  persécution   des  Chrétiens  sous  Diode  tien. 
3o6.   Schisme  célèbre   d'Anus. 
3 12.    Constantin    embrasse  le   christianisme. 

Les    persécutions   finissent. 
Î25.    1er  concile   général  de  Nicée. 
3^8.   Le    siège    de    l'empire   est  transporté  dans   la 

ville  de  Byzance  ,   qui   prend  le  »otn  de   Cons* 

iantinople. 
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S64-   Division    de    l'empire  à    la    mort    de    Jovïeiïl 

Valens  est  empereur  d'Orient  ,  et  Valentinien  d'Oc* 

cident 
38 1.  2.e  concite  général    de  Constantinopie. 
400.  Cloches  inventées  par  l'évêque  Paulin. 
410.   Rome   pillée    par  Aîaric. 
41 3.   Les  Bourguignons  ,    peuple  de   la  Germanie  9 

s'établissent  sur   les   bords   du    Rhin. 
420     Commencement     de    la     monarchie    Françoise 

sous  Pharamond  ,    chef  des  Francs. 
43 1.   o-e    concile    général     d'Ephèse.    Il     condamne 

Nestorius. 
447.   Attila  ,  roi  des   Huns  ,    ravage    l  Europe. 
449.  Mérovée  ,    roi   des   Francs- ,   commence  la  pre- 
mière   dynastie    Françoise. 
45 1.    4-e    concile  général     de   Chalcédoine, 

On  y  condamne  Euîyckt-s^ 
455.  Rome  prise  par  Gensérk. 
475.  L'empire    d'Occident    Finit    dans    la   personne 

à'Augustute. 
495.    Clovis  ,     vainqueur   des    Allemands  ,    près    de 

Tolbiac  ,    embrasse  la  religion   chrétienne  >  et  est 

baptisé    par   Saint  Rémi. 
535.  Deux  moines  arrivés    des    Indes  à  Constanti- 

nopîe ,  y  apportent  la  soie  et  l'art  de  la  Fabriquer, 
545.   Commencement  de  l'empire   turc  en  Asie. 
547.  Rome  est  prise   et   pillée   par  Tenla. 
5i>3    Second  concile  général  de  Constantinopie  (5  e) 

On   y  condamne   les  erreurs  à' Origine, 
58 1.  Le    latin    cesse  d'être    la   langue    vulgaire   en 

Italie. 
696.  Augustin    et    Melitus    prêclent    l'Evangile    en 

Angleterre. 
600.  On    introduit    l'usage    des    cloches    dans    les 

églises. 
0i8.  Constantinopie  est  prise  et  pillée  par  les  AwaTes? 
Ê22.  Mahomet  s'enFuit  de  la   Mecque  à  Médine ,   le 

vendredi    16    juillet  ,   et    c'est    de     ce    joui   qu§ 

commence  l'hég/re  ou  ère  mahomctaue. 
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63l.  Abubeker  ,  calife  arabe  ,  s'empare  de  la  Perse. 
Commencement  de  l'èie  persane. 

680  Troisième  concile  générai  de  Constantinople  (6  e) 
On   y    condamne  les    Monothélires. 

•737.  Constantin- Copronyme  envoie  a  Pépin  le  Bref 
le  premier  orgue   qui  ait   paru  en   France. 

760.  Première  horloge  à  roue  en  Fiance  ,  envoyée 
à  Pépin   le   Bref  par   le   pape  Paul    1. 

787.  Charlemagne  introduit  dans  l'église  des  chan- 
tres ,  des  organistes   et    le   chant   grégorien. 

Second   concile  général  de  Nicée  (y.e)  Il  con- 
damne les  iconoclastes1. 

800.  Charlemagne  est  couronné  empereur  d'Occident 
par  \e  pape  Léon, 

Vers  ce  même   temps  l'université   de  Paris  est 
établie. 

80a.  Egberr ,  prince  illustre  d'Angleterre,  réunit  les 
7  royaumes  de  Kent,  de  Noithumberland ,  de 
Sussex  ,  d'Essex  ,  de  Mercie  ,  de  Westsex  et 
d'Eastangle  ,   et    n1en  fait  qu'un   seul. 

823,  Ebbon  ,  évoque  de  Reims  ,  va  prêcher  l'Evan~ 
gile  aux  Danois. 

84^  Les  Normands  ravagent  la  France. 

867  Origine  de  l'empire  russe  sous  Rurick  ,  duc  de 
Novogorod 

869.4  e  concile  général  de  Constantinople.  (  8.e  ) 
Il  dépose  Photius. 

tj  12.  Les  Normands  s'établissent  en  France  sous 
Rollon. 

987.   Fin    de   la   race  de    Charïemagne. 

Hugues- Capet  est  proclamé  roi  et  commence  la 
troisième  race, 

591,  Les  chiffres  arabes  soat  apportés  en  Europe 
par  les  Sarrasins, 

999    Boleslas  ,    premier  roi    de  Pologne. 

3028.  Invention  de  la  gamme  et  des  sept  notes  de 
la  musique. 

1043.  La  Perse  passe  sous  la  domination  des  mu- 
sulmans» 
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Î09X  Première  croisade   prechée  par  Pierre  VHermlt^ 

1122    Concile  générai    de  Latran  (  g.e  ) 

ii3^  Second  concile  général  de  Latran  (  lo.e)  , 
contre   l'antipape    Anaclet. 

î  146,  2.e    croisade. 

1179  Troisième  concile  général  de  Latran  (ne), 
contre  les  Vaudois  et  les   Albigeois 

n88.  3.e  croisade  pour  aller  secourir  Lusignan  , 
roi   de    Jérusalem. 

1203.  4  e  croisade.  Baudouin  ,  comte  de  Flandre  , 
est  éfu  empereur  de  Constantinople  ,  et  com- 
mence l'empire    des   Latins. 

1216.  Concile  général  de  La'ran  {  12, e)  ,  contre  Ie§ 
erreurs  des   Albigeois. 

1258  La  guerre  civile  entre  les  Guelphes  et  les 
.  Gibelins   désole  l'Italie. 

124J.  Premier  concile  général  de  Lyon  (iS.e), 
tous  Innocent  IV. 

1248.  f>,e  croisade.  Sî.-Louis  part  pour  la  Terre-Sainte. 

1252,   Le    collège   de    Serbonne    est   fondé. 

\>Aj\.  Michel  Paléologue  reprend  la  ville  de  Cons- 
tantinople sur  les  Latins,  et  y   abolit  leur  empire. 

1282.   Vêpres  siciliennes. 

1302.  La  boussole  est  inventée  ou  perfectionnée. 
Premiers  états-généraux  sous  Phihppe-le-Beî. 

x3i  fc.  Concile  général  de  Vienne  en  Dauphiné  (  i5.e) 
1!  abolit  Tordre   des  Templiers. 

i3 1 5.  Plusieurs  cantons  suisses  se  réunissent  pour 
former  une   république  fédérative. 

1317.  Etats-généraux  assemblés  sous  Philippe-le-Bel. 
lis   ne   firent  qu'augmenter  les  troubles 

i34o-  Invention  de  la  poudre  à  canon  par  Shwarî j , 
moine  de  Cologne  Vers  le  même  temps  inven- 
tion de  la  peinture  à   huile  ,  par  Jean  Van-Eick. 

1341-   Premier  passage  des  Turcs  en  Europe. 

1^46.    Invention    des  bombes   et  des   mortiers. 

1349.  Le  Dauphiné  est  cédé  a  la  France  par  Humbert. 

x3'o.  Etats  généraux  assemblé»  à  Ruelle  pa^  le  soi 
Jean. 
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fÇ^o    Etats-géneraui  sou>   Charles  VI. 

1^8 1.    Vlcm  oe    JfkUfi   l'un  drs    piemiers  auteur* 
de  U  ref  ,imaii  m. 

13 -n     Invention  des    tartes   à    jouer. 

>4°9     Concfté    géneial    de  Pis?    (  ifje) 

14 1 4*  Concile  général  de   Constance   (  17  p) 

*-»3»     Co  i<  1  e    générai    dp   Baie    (    8  e) 

3  \  u).  Concile  gêné; al  de  Florence  (*Q»è)    La  prag- 
marique   sanction    <°st    établie    eu    Fiante. 

1  î4^«   Invention   de  l'imprimerie  a  Mayence. 

14  >3     Les  Turcs  s'emparent  d<*  Coustantinople  ,  et  y 
établissent  ie  siège  de  leur  empire. 

1460.  Invention   de  la  gravure  au  burin    et    à  l'eau- 
forte   sur    le  cuivre. 

1478   Les   postes    sont  établies    en  France. 

1402.  La  domination  des  Maures  ou  Sarrasins  finit 
en  Espagne. 

L'Amérique  est   découverte  par  Christophe   Co- 
lomb. 

l5 1 7.  Luther   commence  la  réformât  ion. 

162  1.  Fernand  Cortej  soumet  le  Mexique  à  l'Espagne* 

i5f>o.  Confession    d'Ausbourg  ,  ou    profession   de  foi 
des  protestans. 

i532.   Calvin  commence  à  paroître  à  Paris. 

i538.  L'église  d'Angleterre«e  sépare  de  celle  de  Rome, 

i539.  Premier  usage  du  canon  sur  les  vaisseaux. 

1645.  Commencement  du  concile  de  Trente  ,   qui  a 
duré  r8  ans. 

i56i.  Assemblée  des  états-généraux. 

5571.  Massacre  de  la  St.  BarlhelemL 

1676.  Etats-généraux   tenus  à  Blois. 

1679.  ^es  Hollandois  secouent  le  joug  de  l'Espagne, 
Commencement  de  la  république  de  Hollande. 

1682.  Le  pape  Grégoire  réforme  le  Calendrier. 

1597.  Montres  apportées  d'Allemagne  en  Angleterre. 

i5(j8-  L'édit  de  Nantes  permet  aux  Calvinistes  l'exer- 
cice de  leur  religion. 

i6o3.  Mort  de  Jean  Nicot  qui  ,  le  premier  ,  apporta 
ie  Ubac  en  France. 
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i(m4.   Etats* généraux  à  Paris: 

J6u|  Découverte  de  la  circulation  du  sangpar  Harvaf* 

i6?.b\  Baromètre  inventé  par  Torricelli. 

i(>33.  Galilée   est    condamné  à    un    emprisonnement 

pour  avoir  soutenu  que  la  terre  se  mouvoit  autour 

du  soleil. 
id35.  Etablissement  de  l'académie  Françoise. 
1640    On   commence  à   se  servir   du  balancier  pour 

frapper  les   monnoies. 
JG48.  L'alsace  est  cédée  à  la  Fiance  par  la  paix  de 

.Munster.  Commencement  des  troubles  de  la  fronde. 
1S49     Charles  1  périt  sur  l'éthafaud. 

L'indépendance  de  la  Suisse  est  reconnue. 
i6:>5.  Premier  usage  du  caffé  en   Fiance. 
166 1.  Invention  des   pompes  à  feu. 
i665.   On    établit    en    France   des    manufactures  de 

toile  peinte. 
1674    La  Franche-Comté  se  soumet  à  la  France. 
1681.    Strasbourg  se  rend  à  la  France 
îGSv    Révocation  de   Tédit  de  Nantes. 
1694   Ordre   royal    et   militaire  de  St.  Louis  institué 

par  Louis  XIV. 
i6ç)5     Mort  à'Huygens  ,  inventeur   des    horloges  à 

pendule. 
1701.  Frédéric ,   électeur  de  Brandebourg,    prend   le 

titre  de  roi  de  Prusse. 
1708.  La  Sardaigne  est  étigée  en  royaume  et  donnée 

au  duc  de  Savoie 
1717   Le  banquier  Laxv  établit  les  billets  de  banque 

en  France. 
1720   Toutes  les  fortunes  sont  bouleversées  en  France 

par  la  chute   de  son  système. 
1723.    L'inoculation  est  introduite  en  France. 
175 1.  Fondation   de   l'école  militaire. 

Troubles  en  France  relatifs  au  jansénisme. 
1757.  Franklin    invente  les  paratonnerres 
1760.  Etablissement  de  la  petite  poste  à  Paris. 
1763.  Les  jésuites  supprimés  en   France. 
1768    La  Corse   cédée  à  la  France. 


C  »  n  «  N  e  t  o  *  ?  »,'  ai 

Î778.   La  France  reconnoît  l'indépendance  des  Etats» 

Unis  d'Amérique, 
*78f,   Herschel  découvre   la    planète  qui   poire  son 

nom, 
1783,  ^'Angleterre   reconnoît  l'indépendance  de  se* 
colonie*  d'Amérique. 

Première  expérience  aérostatique  par  Monfgcîfier. 
Ur    tremblement  de  teire  dévaste  la  Sicile  et  la 
C  liabre, 
17&7,   Première  assemblée  des  notables  en  France, 
1788.    Seconde  assemblée    des  notables    pour   régler 

la  formation  des  états-généraux, 
1789    Les  états  s'assemblent  à  Versailles  et  prennent 
le  titre  d'assemblée  constituante. 

Les  droits  féodaux  sont   abolis   en  France. 
J790,   L'assemblée  nationale  décrète  l'aliénation  dei 
biens  du  clergé  et  la  suppression   des  ordres   relu 
gieux, 
179a.   La  convention  abolit  la    royauté  en   France. 
Etablissement  de  la  république. 
Découverte  par  Gahani  de  1  électricité  animale  f 
appelée  de  son  nom  ,   Gafo&nismi. 
1795.   Partage  définitif  de  la  Pologne  entre  la  Russie, 

la  Prusse  et  l'Autriche, 
1800.  Dans    le  mois    d'avril  les    premiers  essais    de 

l'inoculation  par  la  vaccine  se  font  en  France, 
J1S14*  Là  royauté  est  rétablie  en   France, 
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DICTIONNAIRE 

DES  HOMMES  CÉLÈBRES 

DE  TOUTES  LES  NATIONS. 

Depuis  le   commencement  du   monde 
jusqu'à  nos  jours. 


yia  ,    (  Pierre- Yander  )    li- 
braire de  Leyde  ,  a  publié 
en    172e  un  atlas  de   200 
cartes. 
Aagard  ,  (  Nicolas  et  Chris- 
tian) deux   frères  ,    nés  à 
Vibourg   en    Danemarck  : 
lei^r,  m.  en  1657  ,  est 
connu  par  quelques  ouvre 
de  philosophie  et  de  physi- 
que ;  le  2~e  ,   m.  en  1664  , 
par  lies  poésies  latines  plei- 
nes de  douceur. 
Aaron  ,  frère  aîné  de  Moyse, 
le    premier   grand  -  prêtre 
on  souverain   pontife    des 
Juifs  ,  m.  à  125  ans  ,  Tan 
F^52  avant  J.  C. 
Aaron  »  (St.)  martyr  anglois 

sous  Diocléticn. 
/juron- Ratchid,  ou  Haroun* 
al-Raschild  ,  calife  sarra- 
sin ,  de  la  race  des  Abassi- 
des,  contemporain  de  Char' 

Toma  L 


Umagne  ,  grand  conque» 
rant  et  protecteur  des  arts 
et  des  sciences  ,  m.  l'an 
809  de  J.  C. 

Aaron  ,  d'Alexandrie  ,  mé- 
decin du  7«e  siècle  ,  est  le 
I.er,  dit-on,  qui  ait  fait 
connoître  dans  un  traité  en 
langue  syriaque  la  petit» 
vérole. 

Aaron  -  Hartscon  ,  rahbi» 
caraïbe  et  médecin  dans  le 
l3.e  siècle  3  est  auteur  d'un 
savant  commentaire  sur  le 
Peiîtateuque  et  d'une gram* 
maire  hébraïque. 

Aaron  ,  lévite  ,  auteur  de 
617  préceptes  sur  Moysc. 

Aaron-bcn-Chaïm  ,  chef  des 
synagogues  de  $e%  et  de 
Maroc,  au  commencement 
du  I7«e  siècle  ,  est  auteur 
d'un  cnmmtr.ulre snij^sué» 

Aarïèu*  >    <.  iiar.çois  ;  sel- 


a  A  B  A 

gneur  hoïlandois,  Tecom- 
mandable  dans  sa  patrie 
par  le  succès  de  ses  ambas- 
sades ,  m.  vers  l'an  l65p. 
Les  relations  qu'il  en  pu- 
blia sont  faites  avec  assez 
d'exactitude  en  tout  ce  qui 
ne  tient  pas  aux  préjugés 
de  sa  secte. 
Aba  ,  premier  roi  chrétien 
de  la  Hongrie  ,  fut  massa*- 
cré  en  1044  par  ses  propres 
sujets  j  dont  il  étoit  devenu 
le  tyran. 

Abas  ou  Abbas  ,  (Schah) 
I  et  II ,  rois  de  Perse.  Le 
I.er  ,  dit  le  Grand  ,  m.  en 
1628  ,  après  un  règne  de  44 
ans  ,  fut  le  restaurateur  de 
l'état  par  ses  armes  >  et  le 
bienfaiteur  de  sa  patrie  par 
ses  lois;  mais  en  travaillant 
pour  le  bien  public  il  s'a- 
bandonna souvent  à  la 
cruauté  de  son  caractèie.— 
Le  2.e ,  m.  en  1666  *  à  3j 
ans  ,  protégea  ouvertement 
le  christianisme, convaincu 
que  c'étoit  la  religion  ia 
plus  assortie  au  bonheur 
des  peuples  et  à  la  sécurité 
des  états. 

Abate  ,  né  à  Naples,  peintre 
de  fruits  ,  m.   eu  1752. 

Abbadie  ,  célèbre  ministre 
calviniste  ,  m»  en  Angle- 
terre en  1727.  Ses  traités 
de  la  vérité  de  Iq,  religion 
chrétienne  ,  2  vol.  ,  de  la 
divinité  de  J.  C.  ,  1  vol.  , 
et  de  l'art  de  se  connoître 
soi-même,  I  vol.,  trad.en 
différentes  langues  ,  écrits 
avec  beaucoup  cleforce  dans 
le  raisonnement  et  d'éner- 
gie dans  le  style  ,  eurent 
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les  suffrages  ces  catholi- 
ques et  des  protestans. 
Abbas  ,  deux  docteurs  musul- 
mans La  dynastie  des  ca? 
lifes  Abassides  qui  détrô- 
nèrent les  califes  Ommia- 
des  ,  descendoit  de  ces  deux 
Abbas. 
Abbon  ,  moine  ,  fit  en  vers 
latins  la  relation  du  siège 
de  Paris  par  les  Normands 
à  la  fin  du  $.e  siècle. 

A\>bon  ,  abbé  de  Fleury ,  sau- 
vant du  n.e  siècle. 

Abbot  ,  théologien  et  fameux 
prédicateur  anglois  ,  m.  en 
1617  ,  a  laissé  plusieurs 
ouvrages  de  controverse. 

Abbot ,  archevêque  de  Can- 
torbéry,  m.  en  i633 ,  a 
laissé  quelques  traités  de 
théologie. 

Abkî  ,  écrivain  allemand  , 
|n.  en  1766  ,  a  laissé  deux 
bons  traités  ,  l'un  sur  le 
mérite  ,  l'autre  sur  l'obliga- 
tion de  mourir  pour  sa  pa- 
trie. 

Abdalla  ,  père  de  Mahomet , 
étoit  esclave  et  conducteur 
de  chameaux.  Il  y  a  eu 
plusieurs  autres  célèbres 
IVlahométans  de  ce  nom. 

Abdalmalek  ou  Abdelmelek  , 
5.e  calife  sarrasin  ,  de  la 
race    des  Qmmiades. 

Abdalonyme  ou  Abdclonyme^ 
créé  roi  de  Sidpn  par 
Alexandre. 

Abdas  ,  évêqucde  Perse,  du 
■  temps  de  'ïhéodose  le  jeune* 

Abdemélek  ,  roi  de  Fez  et  de 
Maroc  ,  m.  vers  1578. 

Abderame  I ,  conquérant  sar-i 
rasin  vers  le  milieu  du  SLe 
siècle  ,  s'empara  de  ia  C^  v* 


•A  È  D 

tille  ,  de  l'Arragon  ,  Je  la 
Navarre ,  du  Portugal ,  et 
prit  le  titre  de  roi  de  Cor- 
Joue.  Il  y  a  eu  plusieurs 
autres  rois  de  Cordoue  de 
ce  nom. 
l'odiag  ,  le  4.e  des  douze  pe- 
tits prophètes. 

Abdiat ,  imposteur  qui  pré- 
tendôit  avoir  été  un  des  72 
disciples  de  J.  C 

Abdissi  ou  JEbed'Jesii ,  pa- 
triarche assyrien  vers  l55it 
est  auteur  d'un  catalogue 
des  écrivains  chaldéens. 

Abdon ,  12. e  juge  du  peuple 
d'Israël ,  gouverna  pendant 
8  ans. 

AbduLmumett,  fils  d'un  potier, 
ensuite  général,  se  fit  décla- 
rer roi  de  Maroc  en  1148. 

Abeille ^  académicien  et  poète 
françcis  ,  m.  en  1718.  Ses 
ouvrages  sont  peN  estimés. 

Abeille  ,  chirurgien  ,  m.  en 
1697  ,  a  laissé  une  histoire 
des  os< 

Abel ,  2.e  fils  d'Adam  ,  tué 
vpar  Cain  y  son  iière. 

Abel  ,  médecin  et  poète  alle- 
mand, m    en  1794  ♦ 

Abel  y  roi  de  Danemarck  vers 
le  milieu  du  i5.e  siècle  , 
ht  ajsassiner  son  frère  aîné 
pour  monter  sur  le  trône  J 
mais  il  ne  jouit  pa$  long- 
temps de  son  usurpation  , 
il  fut  tué  lui-même  2  ans 
après  *  dans  la  guerre  de 
Frise  ,   par  des  paysans. 

Slbel,  célèbre  musicien,  m. 
en  1787.  Il  excelloit  à  la 
basse  de  viole. 

Abel  a  ,  commandeur  de  l'or- 
dre de  Malthe  ,  auteur  dé 
Malta  illustrata  ,  m.  ver* 
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le  milieu   du  17. e   siècle* 

Abélard,  grand  théologien  et 
ie  plus  fameux  dialecticien 
de  son  temps,  m.  l'an  1142. 
On  a  recueilli  ses  œuvre» 
en  1  v.  in-4  ,  peu  estimées. 

Abell  ,  célèbre  chanteur  an- 
giois  et  habile  joueur  de 
luth  ,  m.  vers  1704* 

Abelli ,  évêque  de  Rhodez  , 
m.  en  1691,  est  auteur  de 
plusieurs  ouvrages  ,  parmi 
lesquels  on  distingue  ses 
méditations  ,  2  vol.  in- 12  , 
plusieurs  fois  réimprimées. 

Abendana  ,  juif  espagnol  , 
préfet  de  la  synagogue  do 
Londres,  m.  en  i685  ,  esl 
auteur  d'un  commentaire 
sur  différens  passages  de 
i'Ecriture-Sainte. 

Aben-E\ra  ,  célèbre  rabbin 
espagnol  ,  philosophe,  mé- 
decin ,  poète  et  commenta- 
teur ,  nu  en   1174- 

Abcn-Gnejil  ,  médecin  arabe 
dans  le  12. e  siècle  ,  est  au- 
teur d'un  traité  peu  com- 
mun de  virtutibus  medici" 
narum  et  ciborum» 

Aben-MaUer,  savant  rabbin, 
est  auteur  d'un  commentaire 
sur  la  Bible,  impr.  en  2661. 

Abernethy  ,  ministre  iilan- 
dois  ?  m.  en  I740  ,  a  laissé 
2  vol.  de  sermons  estimés. 

Abe\an  ,  10  e  juge   d'Israël. 

Abgare  ,  roi  d'Edesse  ,  du 
temps  de  J.  C. 

Abia  ,  roi  de  Juda.  Il  y  a 
plusieurs  autres  Abia  dans 
l'Ecriture-  Sainte* 

Abirnélech  ,  roi  de  Gérare  , 
contemporain  d'Abraham* 

Abitnéiechyhls  de  Gédéon,  toi 
des  Sichimites  >  très-cruel- 
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Abiosi ,  médecin  et  mathé- 
maticien napolitain,  vers 
^9^  >  est  auteur  d'un  dia- 
logue sur  ïastiologie,  rare. 

Abiu  ,  fils  d'Aaron, 

Ahner ,  oncie  de  Saiil, 

Abou-tfanijah  ,  chei  d'une 
secte  des  Musulmans. 

Abou  LoU  ou  Abulola^oète 
arabe,  m.  en  I057. 

Abou-Rian ,  géogr.  et  asîrol. 
arabe  dans  le  H.e  siècle. 

Abrabanel ,  savant  rabbin  , 
m.  en  l5o8.  il  a  laissé  des 
commentaires  sur  l'ancien 
Testament ,  qui  sont  estim. 

Abradate ,  roi  de  Suse  ,  m. 
l'an  524  avant  J.  C. 

Abraham,  patriarche  et  père 
des  croyans ,  d'où  sont  issus 
les  Hébreux,  m.  à  175  ans. 

Abraham  ,  (  2  Saints  )  m» 
vers  l'an  459  et  472. 

Abraham  ou  Ibrahim  ,  chef 
d'une  secte  d'hérétiques 
qui  nioient  J.  C. 

Jibraham  Ben-ChaiLatrM'm 
et  astrol.  espagnol  ,  avoit 
prédit  la  venue  d'un  Messie 
Jr.i'an  i$S8.  Il  m.  en  l3o3 

Abraham- Vsque  ,  juit  portu- 
gais ,  a  pub.  en  i553  >  avec 
Tobie  Athias  ,  une  bible  en 
espa gnol,  ra  re  et  recherchée. 

AJoram  ,  savant  jésuite  y  m. 
en  i6G5,est  auteur  de  no;«?s 
estimées  ,  sur  Virgile  et 
tux  quelques  oraisons  de 
Cicéron.  On  a  encore  de 
lui  des  questions  théologi- 
ques  pleines  d'érudition  , 
jous  ce  titre  tpharus  veteri 
testamenti. 

AbsaLon  ,  fils  de  David» 

Abubeker  ,  ou  Aboubekre  9 
beau-père  et  successeur  de 
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Mahomet ,  m.  vers  6"/,^ 
On  lui  attribue  la  rédaction 
d&  ïyAlcoran. 

Abucara  ,  évêque  de  Carie 
dans  ie  B.e  siècle  ,  est  au- 
teur de  plusieurs  traités  , 
insérés  dans  la  bibliothè- 
que des  Pères» 

Abudhaer ,  chef  d'une  secte 
musulmane  appelée  des 
Karmatiens  ,  opposée  à 
celle  de  Mahomet» 

Abulfarage  ,  évêque  d'Alep 
et  médecin  ,  primat  des 
chrétiens  jaeobites  ,  m.  e» 
1286  ,  a  pub.  une  histoire 
universelle  en  arabe. 

Abulfeâa  y  roi  d'Amathonte 
en  Syrie  ,  m.  en  15^.5  ,  aut. 
d'une  géographie  et  6e%  vies 
de  Mahomet  et  de  Saladin* 

Abulgasi  t  kan  des  Tartares  % 
m.  en  i665  ,  a  écrit  une 
hist .  des  Tartares , estimée, 

Abu- Mette  m,  capitaine  arabe, 
fit  passer  ,  en  746  ,  la  di- 
gnité de  calife  de  la  race 
des  Ommiades ,  à  celle  des 
Abassides. 

Abutéman  ,  fameux  poète 
arabe,  né  en  842. 

Abydène  ,  auteur  d'un0  hist* 
des  Childésns  et  des  vissy- 
rtens.  Il  n'en  reste  que  quel- 
ques fragmens  dans  la  pré- 
paration évang.  d' ' husèbe* 

Acace  t  évêque  de  Cesarée  , 
chef  des  A cac iens,  branche 
des  Ariens,  il  y  a  plusieurs 
autres  Acace  r  évéques. 

Academus  ou  Jlcademus  , 
philosophe  athénien  ,  a 
donné  son  nom  à  3  sectes 
de  philosophes  appelesactf- 
démiciens. 

Aciiaiolixconquéia.nt  florec- 
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un  ,  au  comineucernenr  Ju 
i5.e  siècle,  [1  y  a  eu  plus, 
sav.  florentins  de  ce  nom. 

Acclus ,  poète  tragique  latin, 
m.  vers  Tan  180  av.  J.  C 
Ses  ouvrages  ne  sont  pas 
parvenus   jusqu'à  nous. 

Accolti  ,  jurisconsulte  et  his- 
torien ,  secrétaire  d'état  dé 
Floience  ,  m*  en  Î466.  Son 
frère  ,m.  en  1470  ,  fut  ap- 
pelé le  prince  des  légistes. 

Accolti  ,.  cardÎBal  ,  m.  en 
i5+9,  est  auteur  d'un  traité 
des  droits  du  pape  sur  Na- 
ples.  Son  frère  ,  Benoît  Ac- 
colti ,  cultiva  avec  succès 
la  poésie  et  le  théâtre. 

Accw&e  %  de  Florence  ,  prof, 
en  droit  à  Bologne  ,  surn» 
V idole  des  jurisconsultes  > 
est  a  ut.  d'un  commentaire 
sur  le  droit.  Il  in*  eu  1229, 
ïl  y  a  un  savant  criti>- 
que  napolitain  de  ce  nom 
qui  vivoit  dans  le  16*  e  s. 

Ach-  Van  ou  Achen  ,  m.  en 
1621  ,  excellent  peintre 
a?iemand  ,  pour  l'histoire 
e?  Je  portrait. 

Achab  r  roi  d'Israël ,  connu 
par  ses  impiétés. 

Achab  ,  faux  prophète. 

Acha\  s  te  pta$  impie  des 
rois  de Juda  y  m.  vers  l'an 
726  avant  J.  C. 

Achery,  sav.  bénédictin  de 
St .-i\Iaur>  m.  en  i68r>.  On 
lui  doit  un  Tecueil  de  piè- 
ces importantes  ,  sous  le 
titre  de  spicilege  »  l3  vol. 
ïn-4  ,  réimp.en  3v.  in  fol. 

Achillini  j  célèbre  philosophe 
et  médecin  à  Bologne  ,  m. 
en  i5i2.- Claude  Achillini, 
son    petit- n^yeu  y   m,    en 
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16*40  ,  se   distingua  parmi 
les  poètes  de  son  temps. 

Achmet  t  ,  II  et  llï  ,  empe- 
reurs dus  Turcs,  dans  les 
17. e  et  18. e  siècles.  Le  r.er 
fit  bâtir  la  superbe  mosquée: 
que  l'on  voit  dans  l'hippo- 
drome de  Constantinople. 
—  Le  3.e  prit  la  Mutée  sur 
les  Vénitiens  j  mais  il  fut 
battu  2  fois  par  le  prince 
Eugène  ,  perdit  une  partie 
de  la  Servie  ,  de  la  Bosnie 
et  de  la  Valachie  ,  et  fut 
renversé  dû  trône  par  une 
faction  ,  en  1730* 

Achmet  Géduc  ,  un  dés  plus 
grands  généraux  de  l'emp* 
Ottoman  dans  le  i5.e  s. 

Achmet- Backa,  général  turc 
au  commencement  é&.  l'S.e 
5ièclevest  le  I.erquî  ait  don- 
né l'idée  de  l'architecture 
militaire  des  moderwes. 

Acosta  y  théologien  espagnol' 
et  auteur  d'une  histoire  des? 
Inde^^estiinéej  m.  en  1600. 

Acrop o lite  >  \  'u n  des  a  u te  u  1  $ 
de  ['histoire  Bi^antine  }  nu 
en  1282. 

Acuna  ,  jésuite  et  mission- 
naire espaguol,auteur  d'une 
relation  de  la  rivière  des 
Ama\ones  ,  vers  le  milieu 
du  17.6  siècle. 

Acus'îlas ',  ancien  hist.  grec  , 
mis  par  quelques  écrivains 
au  nombre  des  7  sages. 

Adalard  ou  Adelard  ,  savantr 
abbé  de  Corbie  ,.  m.  en 
826.  Il  ne  nous  reste  que 
des  fragmens  de  ses  écrits» 

Adalberon  ,  célèbre  archevê- 
que de  Reims  et  chancelier 
de  Fiance  ,  m.  en  988,  s& 
distingua  comme  prélat  ef 
comme  ministre, 
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Adalhert  ,  (St.)  archev.  êe 
Prague,  dans  le  10  e  siècle. 

Adam ,  premier  homme. 

Adam  ,  de  Brème ,  chanoine, 
a  publié  sur  la  fin  du  ix.e 
siècle  une  hist*  ecclésiastiq. 

Adam  ,  célèbre  sculpteur,  né 
à  Nancy  ,  m.  en  1759» 

Adam  ,  voyez  Billaud. 

Adams  ,  lord-maire  de  Lon- 
dres ,  recommanda  Me  par 
son  attachement  pour  Char- 
les  II ,  à  qui  il  fît  passer  de 
grands  secours,  m.  en  1667. 

Addisson  ,  (Joseph  )  célèbre 
poète  anglois  ,  m.  en  1719» 
Sa  tragédie  de  Caion  est 
une  des  meilleures  pièces 
angloises.  Il  ne  s'est  pas 
moins  illustré  par  ses  autres 
productions  de  morale  et 
de  critique. 

Adherbal)  roi  de  Numidie  , 
détrôné  par  Jugurtha. 

Qâimari  »  né  à  Rimini  sur  la 
fin  du  i6.e  s. ,  a  laissé  une 
hist.  estimée  de  sou   pays. 

Adimaiï ,  né  à  Florence  (  m» 
en  1649,  a  trad^en  vers  ita- 
liens les  odes  de  Ptndare. 

^U/er/è/dr,  gentil  homme  sué- 
dois ,  tué  à  la  bataille  de 
Pnltowa  en  1700  ,  est  au- 
teur d'une  hist*  de  Charles 
Xll ,  écrite  avec  fidélité  et 
rrad.  en  François  en  4  vol. 
in -12  ,  Ainsi.  I74Q* 

Adolphe  ,  comte  de  Nassau  , 
élu  roi  des  Romains  en 
I292  ,  le  plus  illustre  guer- 
rier de  son  temps» 

Adblphe- Frédéric  11 ,  roi  de 
Suède  ,  ami  des  talens  au- 
tant que  de  la  justice ,  et 
père  de  &es  sujets ,  m.  en 
*77h 
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Adon ,  archev.  de  Vienne 
en  Dauphiné  ,  m.  en  875  , 
a  écrit  une  chronique  uni- 
verselle ,  imprimée  en  ca- 
ract.  gorhiq.  en  i522. 

Adorne  ,  jésuite  génois,  m» 
en  i586  r  a  composé  un 
sav.  traité  de  la  discipline, 
ecclésiastique' 

Adrets  y  (François  de  Beau- 
mont  ,  baron  des)  d'une 
anc.  famille  du  Dauphiné  ¥ 
esprit  ardent  ,  suivit  le- 
parti  des  huguenots  et  se 
distingua  par  ses  cruautés» 
Il  m.  l'an  1587,  méprisé  et 
abhorré  de  son  psrti  même- 

Adriani,  m  à  Florence  ,  sa 
patrie  ,  en  1579  »  a  écrit 
l'histoire  de  son  temps , 
in~4»  Cette  histoire  est 
exacte  et  fo'.t  estimée. 

Adrien*  Il  y  a  eu  6  papes  de 
ce  nom.  Le  i.er,  élu  en 
772  ,  après  la  mort  d'j&- 
tienne  /2Y,enrichit  de  beau- 
coup d'oiiicmens  l'église  de 
5t  Pierre  ,  et  m.  en  793» 
Le  2.e  ,  élevé  au  souverain 
pontificat  en  867  .  m-  en. 
872  ,  en  Oiieur  de  sainteté. 
Ou  a  de  lui  plus,  lettre*. 
Le  o'.e  »  m»  en  i523  ,  s'ap- 
pliqua à  réformer  le  cierge 
et  la  cour  romaine,  et  mé- 
rite un  rang  parmi  les  écri- 
vains ecclésiastiques  ,  pa* 
son  commentaire  sur  le  ij.e- 
livre  des  sentences. 

Adrien  *  empereur  romain, 
fils  adoptif  et  successeur  de 
Trajan  y  eut  les  vertus  d'un 
souverain  et  les  vices  d  un 
particulier.  I)  aimoit  les 
aits  et  les  sciences  ,  et  les 
cultivait.  Il  m.  l'an  i58» 
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Aetit ,  CEvérard  Van-)  pcîn* 
tre  hollandois.  in.  eu  1668. 
Il  représentoit  a  vec  le  plus 
grand  succès  les  sujets  ina- 
nimés »et  particulièrement 
les  oiseaux  morts  et  les 
instrumen9  de  guerre.  Ses 
tableaux  sont  recherchés. 

Aeïst  r  (  Guillaume  Van-  ) 
neveu  et  élève  du  précé- 
dent,  mr  en  1679,  excel- 
loit  à  peindre  les  fleurs  et 
les  fruits  :  ses  tableaux 
sont  recherchés. 

JEtion  ,  peintre  &xec ,  célè- 
bre par  son  tableau  d' A- 
lexandve  et  Roxane ,  ex- 
posé aux  jeux  olympiques. 

JEtius  y  evêque  arien  sous 
Julien  l'apostat.  Il  i^onna 
son  nom  à  ses  sectateurs. 

JEtius  y  gouverneur  des  Gau- 
les sous  Valetitinien  lil  et 
l'un  des  plus  grands  capi- 
raines  de  son  temps 

Afrantus  ,  poète  eomiq.  latin 
vers  Tan  100»  a  vaut  J.  C.  Il 
ne  nous  reste  de  ce  poèt# 
que  quelques  fragmens. 

Ajhcanusy  historien  chrétien 
dans  le  S.e  siècie  ,  auteur 
d'une  chronique  dont  Eu- 
sèbe  nous  a  conservé  un 
fragment. 

Agapet  I  et  II ,  papes.  Le 
I.er,  élu  en  53i>" ,  m.  en 
•deur  de  sainteté  ,  après 
avoir  siégé  II  mois  ot  3 
semaines.  Nous  avons  de 
Kii  des  lettres  qui  respirent 
ïe  xèle  et  la  pU'té.  Le  2.e 
succéda  au  pa  pe  Martin  11^ 
et  m.  en  q56  ,  avec  la  ré- 
putation d'un  pontife  re- 
commandante par  sa  cha- 
ïité  et  par  son  zèle 
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A*&piu$  ,  moine  et  écrivain 
grec  dans  le  I7»e  siècle. 

AgasicleSyVoi  de  L  acédémone 
vers  l'an  65o  avant  J.  C. 

Agathocle,tyran  de  Sy  ra  ruse» 

Agatiwn  ,  pape  en  679.  Il 
condamna  les  Monothéis- 
tes ,  et  m. en  682. 

Agé  lias  ,  é  vaque  d'Acer  no- 
dans  le  royaume  de  Napiest 
est  auteur  de  plus,  commen- 
taires sur  TEcriture-Sainte. 

Agésilas  ,  célèbre  roi  de? 
Sparte,  grand  capitaine, 
excellent  père  et  fidèle  ob- 
servateur des  lois  de  sa 
patrie  ,  m.  à  80  ans  ,  Tan 
36o  avant  J.  C 

Aggée  „  l'un  des  12  petits 
prophètes. 

Agilulphe ,roi  des  Lombards^ 
rn.  en  616  ,  après  avoir 
soumis  toute  l' Italie  ?  à 
l'exception  de  Ra  venue. 

Agis III et  I  P,rois  de  Sparte» 

Agnès  ,  (S  te»)  vierge  et  mar- 
tyre au  comm.  du  4»e  s. 

Agobard  T  arcîiev.  de  Lyon  , 
m,  en  8^0  ,  a  écrit  contre 
le  duel  et  les  sorciers. 

Agostini  y  célèbre  composi- 
teur et  maître  de  musique 
de  la  chapelle  du  pape  > 
m.  en  1629. 

Agricola  ,  gouverneur  de  la 
Grande-Bretagne  sous  Ves~ 
pasien  ,  illustre  par  sa  va- 
leur ,  mais  plus  encore  par 
sa  sagesse  et  sa  prudence. 
Il  poliça  les  Bretons  en  leur 
inspirant  le  goût  des  scien- 
ces et  des  arts. 

Agncola  ,  savant  professeuï 
allemand  ,  auteur  de  quel- 
ques cuvr.  publiés  en  i539. 

Agrippa  lu  IftVxois  des  Juii& 
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Agrippa  ,  consul  romain  ef 
ami  d'Auguste,  célèbre  par 
ses  vertus  civiles  et   rnVUr 
tairez  II  y  a  eu  un  autre 
consul  de  ce  nom  vers  5o2 
avant  J.   C. 
Agrippine  ,  épouse  de  Claude 
et  mère  de  Néron  ,  connue 
par  ses  cruautés.  Il  y  a  une 
autre  Agrippine^  femme  de 
Germanicus ,    que    Tibère 
exila  à   Terracine  ,   où   il 
la  laissa  mourir  de  faim,- 
l'an  35  de  J.  C 
A&iesseau  ,  (Henri-François 
â'  )  célèbre  avocat  et  chan- 
celier   de    France,     né    à 
Limoges  ,   et  m.  en   If&î- 
Ses  ouvrages,  qui  sont  très- 
estimés  ,  ont  été  publiés  en 
12   vol.  in  -4.il   y  sûsir 
toutes    les     occasions    de 
montrer  son    attachement 
à  la  religion  ,  et   rapporte 
fout  à    elle  ,    convaincu  , 
comme  il  le  dit  lui-même  , 
que    ses  préceptes   sont  la 
route  assurée  pour  parvenir 
an   souverain   bien  qu'elle 
seule  peut  nous  faire  trou- 
ver ,  et  que  c'est    elle  qui 
doit  animer    tous   nos  tra- 
vaux ,   qui  en   adoucit    la 
peine  et  qui   peut  seule  les 
rendre  véritablement  utiles. 
Ag^irre  ,  sav   cardinal  espa- 
gnol 5  de  l'ordre  des  béné- 
dictins, m. en  16*99.  On  lui 
doit  une  collection  des  con- 
ciles ,  i\  vol.  in-folio  ,  re- 
cherchée^ 
Agyléc  ,  sav.  dans  le  grec,  m. 
en  1695  ,  a  trad.   le    norîtO 
canon  de  Photius. 
Ailly  ,  (  Pierre  d'  )  cardinal 
etévèq,ue  de  Cambray  ;  m. 
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en  ï/tr»5.  Son  ouvr.  le  pliï$ 
considérable  est  un  traité 
de  la  réforme  de  l'église. 

Ai  moin  ,  bénédictin  ;  auteur 
d'une  histoire  de  France  f 
vivoit  en  840. 

Airault ,  célèbre  avocat  de 
Paris  ,  m.  à  Angers  ,  sa 
patrie  ,  en  I&ol  ,  a  laissé 
plusieurs  bons  ouvrages. 

Ait\ema  ,  résident  à  la  Haye 
pour  les  villes  anséatiques, 
a  écrit  une  hist.  des  Provin- 
ces-Unies ,en  i5  v.  in-4. 

Aj-ala}  devenu  par  son  mériter 
archevêque  de  Valence,  m. 
en  1  566  .  a  écrit  un  traité 
des  traditions  apostoliques* 

Akiba  ,  fameux  rabbin  juif, 
in. en  l35. 

Alain  de  Liste  ,  surnommé 
le  docteur  universel ,  grand 
théologien  de  son  temps  , 
m.  en  129/jr 

Alamos  ,  castillan  ,  a  laissé 
une  trad.  de  Tacite  assez 
estimée  ,  ïmpr.  à  Madrid 
en  161^. 

Alaric  I  et  J/,  rois  des  Visi- 
goths.  Le  ï.er  désola  l'Ita- 
lie et  saccagea  Rome  en 
409  i  le  2.e  fut  tué  dans 
une  bataille,  de  ia  main  de 
Clovis  en  507. 
Alban  ,  {St.)  premier  martyr 
de  la  Grande  Bretagne  , 
sous  Maximkn  ,  Tan  2.87. 

Albane  ,  (  i'  )  célèbre  peintre 
né  à  Bologne  ,  m.  en  l6'6o. 
La  légèreté  ,  l'enjouement, 
la  facilité  et  îa  giâce,  ca- 
ractérisent tons  ses  ta- 
bleaux ,  mais  on  leur  re- 
proche trop  d'uniformité. 
Albani  ,  cardinal  ,  m.  en 
i5oi  ,    a    laissé  piusieiu* 
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ôavrages  de  jurisprudence 
canonique. 

Albéric  ,  chanoine  d'Aix  ,  a 
tcrit  Yhiitoire  de  la  pre- 
mière croisade. 

Albéroni  ,  fils  d'un  jardinier, 
né  à  Plaisance  ,  cardinal  et 
ministre  d'Espagne  ,  m. 
disgracié  en  1752  ,  et  dé- 
testé de  toute  l'Espagne. 
Rousset  a  écrit  sa  vie  en 
î  vol.  in-12. 

Albert  I  et  II  ,  empereurs 
d'Allemagne.  Le  i.er  fut 
couronnéempereuren  1298, 
après  avoir  tué  de  sa  main 
Adolphe ,  son  compétiteur. 
Son  neveu  Jean  ,  duc  de 
Suabe  ,  l'assassina  sur  le 
bord  de  la  rivière  de  Reuss 
en  i3o8.  Ce  fut  sous  ce 
prince  que  se  forma  la  ré- 
publique des  Suisses. — Le 
2.e  ,  élu  en  1428 ,  m.  6 
mois  après.  Sa  douceur  , 
sa  générosité  prometroient 
beaucoup. 

Albert  V ,  duc  de  Bavière  , 
m.  en  1579  »  mérita  par 
ses  vertus  et  sa  bienfaisance 
le  surnom  de  Magnanime. 

Albert  y  ait  le  Grand  ,  savant 
dominicain  ,  m.  en  1282,  a 
laissé  un  très-grand  nombre 
d'ouvrages  peu  estimés.  On 
lui  a  attribué  de  ridicuies 
recueils  de  secrets  auxquelf 
il  n'a  eu  aucune  part. 

Albert  ,  (Charles  d'  )  duc  de 
Lnynes  ,  devenu  favori  de 
Louis  XIII  et  connétable  , 
m.  en  1621,  peu  regretté  de 
son  maître  et  haï  eu  peuple. 

Albert ,  (  Joseph  d'  )  de  Luy- 
nes,  ambassadeur  de  f  em- 
pereur   Charles    VU    en 
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France  ,  m.  en  1758  ,  a 
laissé  un  recueil  de  diffé- 
rentes pièces  de  littérature. 

Alberti  ,  né  à  Bologne  ,  pro- 
vincial de  l'ordre  des  do- 
minicains ,  m.  en  l552,  est 
auteur  d'une  description  de 
t 'Italie  ,  d'une  histoire  de 
Bologne  et  de  quelques  vies 
particulières. 

Alberti  ,  jurisconsulte  alle- 
mand ,  très-savant  dans  les 
langues  orientales  j  au  i6.e 
siècle  ,  a  publié  un  nouveau 
Testament  en  syriaque  ,  et 
a  fait  une  grammaire  sy~ 
riaque  et  un  abrégé  de  Val* 
coran  ,  avec  des  notes  cri- 
tiques. 

Alberti  ,  architecte,  né  à  Flo- 
rence ,  et  m.  vers  1490 , 
surnouimé  le  Vitrine  flo- 
rentin ,  a  écrit  sur  la  pein- 
ture ,  la  sculpture  ,  l'archi- 
tecture et  la  moraJe. 

Alberti  ,  célèbre  mécanicien 
de  Bologne  ,  vivoit  dans 
îe  16. e  siècle» 

Alberti  ,  C  Jean  )  peintre  du 
17. e  siècle  .  excelieit  dans 
la  perspective  et  à  peindre 
l'histoire. 

Albi ,  jésuite  y  m.  en  l65o  f 
est  auteur  d'une  histoire 
des  cardinaux  illustres  et 
de  plusieurs  vies  particu- 
lières ,  peu  estimées. 

Albicus  ,  archevêque  de  Pra- 
gue dans  le  l5.e  siècle  ,  a 
composé  plusieurs  traités 
de  médecine. 

Albinovanus  v  pcète  latin  , 
contemporain  A  Ovide,  qui 
fui  donnoit  le  nom  dt  divin* 

Albitw.s,  consul  romain,avok 
écrit  Vhist. romaine  en  grec 
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Albums  ,  dont  le  vrai  nom 
ctoit  Weis ,  poète  et  his- 
torien allemand  du  i6.e 
«dècis.  Ses  ôuv.  sont  estim. 

Albl^i ,  nommé  aussi  Barthe- 
lemi  de  Pise ,  cordelier  il- 
lustre dans  son  ordre  par 
son  livre  des  conformités  de 
Saint  François  avec  J.  C.  y 
m.    en  ï^oï. 

Alboin  ,  roi  des  Lombards  au 
commencement  du  6«e  siè- 
cle, grand  conquérant,  mais 
très-cruel. 

Albon  ,  (  Jacques  d'  )  plus 
connu  sous  ie  nom  de  ma- 
réchal de  St.  André ,  cé- 
lèbre général  ,  d'une  an- 
cienne fa  m.  du  Lyonnois  , 
se  jeta  dans  le  parti  des 
Guises  i  et  fut  tué  en  1662. 

Âlhornos  y  archevêque  de 
Tolède  ,  ensuite  cardinal  , 
m.  en  r-36'7,  fit  rentrer  l'Ita- 
lie sous  l'obéissance  eu 
Saint-Mége. 

Albrct ,  comte  de  Miossans  , 
d'une  des  plus  anciennes 
maisons  do  France  ,  ma  ré- 
chai-de-camp  ,  m-  en  lG'7rJ 
avec  la  réputation  d'un  es- 
prit enioué  ,  lin  et  i^éHcatg 

Albuquerque  ,  surnommé  le 
Grand  ,  vice-roi  des  Indes 
Orientales  ,  famem:  géné^ 
rai  poitugais  9  m.  en  i5i5  , 
sans  dettes  et  sans  argent , 
et  dans  la  disgrâce  du  roi 
Emmanuel ,  auquel  on  i'a- 
voit  rendu  suspect. 

Albuquerque  ,  (  Biaise  )  61s 
du  précédent  ,  élevé  aux 
premières  charges  du  Por- 
tugal ,  a  pab.  des  mém.  sur 
les  conquêtes  de  son  père» 

Albuquerque-Coelbo  >  gentil- 
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homme  Fspagnol  ,  m»  eii 
l658  >  a  écrit  un  journal  de 
la  guerre  dû  Brésil ,  com- 
mencée en  i63o. 

Alca\ar  ,  jésuite  Espagnol  , 
m.  eri  l6l5,  en  auteur  d'un 
commentaire  sur  Crpoca* 
lypse  ,   i  v.  in-foh  estimé* 

Alcée  ,  premier  poète  lyrique 
grec  ,  contemporain  de  Sa- 
pho. 

Alciat ,  jurisconsulte  Italien, 
m.  en  ï555.  Ses  emblème* 
l'ont  fait  mettre  au  rang 
des  poètes. 

Alctbiade ,  Athénien  célèbre 
par  ses  talens  militaires  , 
son  éloquence  et  ses  riches* 
ses  j  mais  auquel  on  repro- 
che de  grands  défauts.  Dis- 
gracié a  Athènes  ,  il  se  re- 
tira chez  les  Perses  ,  cii  il 
fut  assassiné  ,  l'an  <jo3  av. 
J.  C,  à  l'âge  de  5o  ans. 

Alcinoiis  ,  philosophe  plato- 
nicien vers  le  2-e  siècle  5 
est  auteur  d'un  abrégé  de  la 
philosophie  de  son  maître  * 

Alcuin  ,  théologien  anglois  , 
fut  appelé  eu  France  par 
Charlemagne  ,  qui  le  prit 
pour  soi  maître  ^  Ses  œuvres 
ont  été  impr.en  2  vol.  in- 
folio. 

j4ldegrajf\  célèbre  peintre  et 
graveur  du  i6.e  siècle  ,  m. 
à  Scest  en  Westphalie,  sa 
patrie. 

Aldereite,  (Bernard  et  Joseph) 
savans  jésuites  Espagnols 
au  commencement  du  17  e 
siècle.  Ils  ont  donné  les 
origines  de  U  langue  cas- 
tillane ,  in-*  ;  les  antiqui- 
tés d'Espagne ,  in-4  >  livre 
savant- 
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Aldric  ,  (  Saint  )  savant 
évêque  du  Mans. 

Ahlrovandus  ,  célèbre  pro- 
fesseur de  botanique  de 
Bologne  ,  in.  en  loo3  ,  a 
laissé  une  histoire  naturelle, 
feu  estimée. 

Aide  ,  voyez  Manuçe. 

Aléandre  ,  archevêque  de 
Brindes  et  cardinal  ,  fit 
proscrire  Luther  dans  la 
diète  de  Worms  ,  et  in.  à 
Rome  ,  en  1642. 

Aléandre  ,  antiquaire  et  ju- 
risconsulte ,  né  dans  le 
Frioul  ,  m.  en  l6  5i  ,  a 
laissé  plusieurs  ouvrages. 

Alegambe  ,  jésuite  de  Bruxel- 
les ,  m.  en  1662  ,  a  conti- 
nué la  bibliothèque  des 
écrivains  de  son  ordre» 

Aicgrin  ,  célèbre  cardinal  et 
patriarche  de  Constantino- 
ple  sous  Grégoire  IX, 

Alcman ,  archevêque  d'Arles 
et  cardinal  ,  m.  en  14^0  , 
avoit  les  vertus  d'un  évê- 
que  et  les  talens  d'un  négo- 
ciateur. 

Alcmbert ,  (Jean-le-Rond  d') 
né  à  Paris  ,  secrétaire  de 
l'académie  françoise  ,  et 
l'un  des  chefs  du  parti  phi- 
losophique ,  dut  sa  réputa- 
tion à  son  discours  préli- 
minaire de  l'encyciopédie 
dont  il  fut  un  des  princi- 
paux rédacteurs»  Il  étpit 
grand  mathématicien  ,  eta 
laissé  beaucoup  d'ouvrages 
écrits  d'un  style  lourd  ,  pe- 
sant et  entortillé,  11  m.  en 
1783. 

Alen  ,  peintre  hollandois  , 
m.  en  1698  ,  exceiloit  dans 
les  paysages  et  les  anima  ux. 
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Alh  ou  Haies  ,  sav  anglois, 
appelé  le  docteur  irréfraga- 
ble y  m.  en  12^5  ,  enseigna 
la  philosophie  et  ia  théo- 
logie à  Paris.  On  a  de  lui 
une  somme  de  théologie  , 
4  vol.  in-fol. ,  peu  estimée. 

Alessi  ,  le  plus  célèbre  archi- 
tecte de  son  siècle  ,  né  à 
Pérouse,   m.  en  1672. 

Alexandre-lc-  Grand  ,  roi  de 
Macédoine  ,  fils  de  Phi- 
lippe et  élève  d'Aristote  , 
le  plus  grand  conquérant 
du  monde  ,  m.  à  3i  ans  , 
l'an  3?-4  avant  J.  C  ,  d'un 
excès  de  vin  ,  passion  à 
laquelle  il  s'étoit  livré  et 
qui  a  terni  une  partie  de 
sa  gloire.  11  aimoit  les 
sciences  et  les  sa  vans.  Son 
histoire  a  été  écrite  en  latin 
yniQuintus-  Curtius-Rufus , 
avec  plus  d'éloquence  que 
de  vérité.  Après  sa  mort, 
ses  généraux  partagèrent 
ses   conquêtes. 

Alex  an  dre-B  aies  ,  imposteur 
qui  joua  le  rôle  de  fils 
d'slnt'wchus  Epiphane- 

Alexandre  \  (  Sévère  )  empe- 
reur romain  ,  successeur 
tfïièliogabale  ,  protégea 
les  chrétiens  et  ne  s'occupa 
que  du  bonheur  du  peuple. 
Il  fut  assassiné  en  255  par 
les  Gaulois  ,  accoutumés  à 
la  licence  qu'il  avoit  voulu 
réprimer. 

Alexandre*  Ii  y  a  eu  8  papes 
de  ce  nom.  Les  plus  célè- 
bres sont  Alexandre  ."  ,  m. 
l'an  IT9  ,  que  l'on  compte 
parmi  les  martyrs;  Alexan- 
dre m  ,  qui  convoqua  Je 
3.«  concile  générai  de  La- 
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tran  ,  et  m.  en  1 181 ,  chéri 
des  Romains  ,  et  respecté 
de  l'Europe  ;  et  Alexandre 
VII  y  m.  en  1667  ,  qui 
prescrivit  le  formulaire. 

Alexandre  ,  (  Saint  )  évêque 
d'Alexandrie  ,  ni.  en  326  , 
défendit  avec  beaucoup  de 
zèie  la  foi  contie  les  ariens. 
Il  y  a  eu  plusieurs  autres 
Saints  de  ce  nom. 

Alexandre,  (d'Aphrodisée  ) 
a  laissé  des  commentaires 
sur  Aristoie  ,  imprimés  par 
Aide  à  Venise. 

Alexandre  ,  (  de  St.-Elpide  ) 
archev.d'Amaih .  au  corn, 
du  I^.e  s.  ,  aut.  d'un  traité 
de  la  juridiction  de  Cem- 
pire et  de  t  autorité  du  pape» 

Alexandre  ,  de  Paris  ,  auteur 
d'un  Poème  d' Alcxandre- 
le- Grand  ,  en  vers  de  12 
syllabes  ,  appelés  depuis 
vers  alexandrins.  Il  vivoit 
dans  le  12. e  siècle. 

Alexandre  Netviski  ,  grand 
duc  de  Russie  ,  gouverna 
ses  sujets  avec  autant  de 
sagesse  que  de  g'oire.  Les 
Russes  l'honorent  comme 
un  Saint. 

Alexandre  ,  (  Noël  )  savant 
dominicain  ,  né  à  Rouen  , 
nu  en  172*,  ,  a  publié  une 
hist.  de  l'église  en  latin  en 
8  vol.  in- fol.  estimée  ,  et 
plus-  antres ouv.  Queiques- 
©.u8  ont  été  proscrits  par  un 
décret  de  l'inquisition  de 
Rome. 

Alcx^-.dre  ,  {,  Nicolas  )  bé- 
nedictin  ,  m.  en  1728  ,  pra- 
tiquoitia  méd.sunout  pour 
les  pauvres  qu'il  aimoit 
tendrement,  il  a  laiisé  un 
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dict .  botanique  et  pharma- 
ceutique ,  et  la  médecine  et 
la  chirurgie  des  pauvres  , 
ouvr.  très-souvent  réimpr. 

Alexis  y  voyez  Jean  Calybite* 

Aiexis-Comnène ,  empereur 
d'Orient,   m.  en  IIl8. 

Alexis- Michaélowit\  ,  czar 
4e  Moscovie  et  père  de 
Pierre-le-Grand  ,  prince 
juste  mais  sévère  ,  fut  le 
premier  qui  fit  imprimer 
les  lois  du  royaume.  Il  en- 
couragea les  arts  et  les 
sciences ,  et  conçut  ces 
plans  magnifiques  que  son 
fiis  exécuta  après  lui  si 
heureusement.  Une  mort 
prématurée  l'enleva  ,  en 
1677  ,  à  46  ans» 

Alexis  ,  (  le  Faux  )  célèbre 
imposteur  sous  Isaac  Lan» 
ge  ,  empereur  d'Orient, 
qui  voulut  se  faire  passer 
pour  Alexis  ,  fils  de  l'em- 
pereur Manuel  Comnène. 

Alfes  ou  Alphes  ,  fameux 
rabbin  ,  m*  en  1  io3 ,  a  pu- 
blié un  abrégé  du  talmud, 
intitulé  siphra. 

Alfred  -  le  -  Grand  ,  après 
avoir  éprouvé  toutes  les 
rigueurs  de  la  fortune , 
viril  à  bout  de  délivrer  i'An- 
gSeterre  de  ses  ennemis  ,  et 
mé)  if  a  le  titre  de  fondateur 
de  la  monarchie  angloise, 
autant  par  les  sages  insti- 
tutions qu'il  donna  à  son 
peuple,  que  par  sa  valeur 
qui  en  avoil  assuré  la  tran- 
quillité. Dans  ses  loisirs 
il  cultivoit  les  lettres,  et  m. 
en  900  ,  âgé  de  5l  ans. 

Ali  t  calife  ,  cousin-germain 
et   gendre    de    Mahomet  , 

ferma 
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forma  une  set  te  p$irl$e«- 
liève  ,  et  fut  assassiné  en 
660..  Les  Perses  l'ont  en 
véné ration  ;  il  est  détesté 
par  les  Turcs. 
Ali  -  Bassa  ,  l'un  des  plus 
grands  capitaines  de  l'em- 
pire ottoman  ,  m.  en  l655. 
Allainval  ,     poète     comique 

franc  ois  ,  m.  .en  1755. 
AUçr à  %  m.    en    17  j  5  ,   ^st 
auteur    d'une    histoire    des 
maisons  dauphinoises ,  rare. 
A  Ha  fi  us  ,    savant  professeur 
italien ',    m.    en    1609  ,    a 
laissé  plusieurs  ouvr.  grecs 
et  latins. 
/AUet\  ,   avocat >  né  à  Meut- 
peliier,  m.  en  1785.  On  a 
de  lui  l'agronome  ou  dicto 
du  cultivateur  ,  2  vol.  in-3; 
un  dict.  théologique  ,    in- 
12  ;   les  vies  des  papes  ,  et 
autres    ouvrages    utiles  et 
«stimes. 
Allix  ,    ministre   de   l'église 
réformée  de   Rouen  ,  mort 
en  Angleterre  .eu  1717  ,  a 
laissé  plusieurs   ouvr.   qui 
roulent  sur  Triist.  ecclésias- 
tique ,  la  critique  et  Véxiïv 
dition. 
AUoisi  ,  peintre  d'histoire  et 
de  portraits  ,  né  à  Bologne, 
m.  en  1638. 
AHory  ,    peintre  de  Florence 
pour  Hmt.  et  ]e  portrait  , 
ni.  en  1607  ,  exceilok  dans 
le  nu. 
Almamon  ,  calife  de  la  mai- 
son dits  Abassides  ,  aimoit 
les    savans   et  Téroit    lui- 
même.  Il  m.  en  853. 
Almeloveen  ,     médecin    hol- 
landois ,  aut.  de  la   Flora 
de  Malabar. 

Tçme  L 
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Almeloveen  ,  (  Théodore  ~ 
Jau.sen  d*  )  prof,  d'his- 
toire ,  de  langue  grecque 
et  de  médecine  ,  a  laissé 
plusieurs  ouvrages-  II  r&*  à 
Amsterdam  en  J742. 
Aloadin  ,  plus  connu  sous  le 
nom  du  Vieux  de  la  jjdoiv? 
tagne  ,  chef  des  Ârsacides 
ou    Assassins  ,     secte    de 

Mahometons. 
Alphonse  l ,  il  et  liï ,    rp|s 
âes  Asturies  ,  tous  les  trois 
conquérans,    mais  surtout 
le  dernier  qui  reçut  le  nom 
de  Grand.  Il  joiguoit  à  id 
plus  haute  valeur  ,  l'amour 
des  lettres  ,  et  m.  en  912. 
Alphonse  IX  ,  X  et  XI,  rois 
de  Léon  et  de  Castilie.  Le 
I  .er ,  surnommé  le  Noble 
et  le  Bon,  m.  en  1214  ,  3 
travaillé  plus  qu'aucun  de 
ses  prédécesseurs  à  chasser 
les  maures  d'Espagne  et  à 
faire    naître    le    goût    à&f. 
sciences  dans  s?s  états  ;  le 
2.e  ,    surnommé  le  Sage  et 
V Astronome  ,  doit  sa  plus 
grande    gloire    aux    tables 
alpîwnsines  qui  ont  éïé  cal- 
culées sous  sa  direction  et 
à  ses  frais,    li  m.  de  cha- 
grin en  128^  ,  après  avoir 
été  détrôné  par  son  fils.  Le 
3\e   remporta^     en    1040  , 
avec    le    roi    de  Portugal  s 
une    bataille     mémorable 
sur   les    Maures  t    où    ces 
derniers  perdirent ,  dit-Oîi^ 
200,000  fronimes. 
Alphonse   V,  roi  d'Arragpn^, 
priaco  géuéreux  ,  libéral  , 
éclairé  ,   bienfaisant  et  in- 
trépide ,  m.    en  1^58.  Oçs. 
lui  reproche  son  goût  er- 
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frcné    pour    les    femmes. 

Alphonse  I,  II,  HZ,  IF, 
K  et  FI,  rois  de  Portugal. 
Les  plus  illustres  sont  : 
Alphonse  I ,  m.  en  il 85  , 
regardé  comme  le  fonda- 
teur de  l'indépendance  por- 
tugaise par  une  victoire 
signalée  qu'il  remporta  en 
11^9  sur  les  Maures  ,  à  la 
suite  de  laquelle  il  fut  pro- 
clamé roi  sur  le  champ  de 
bataille  :  Alphonse  IV , 
m.  en  l357  ,  qui  établit  de 
bonnes  lois  ,  régna  avec 
justice  et  avec  gloire  :  et 
Alphonse  V ,  surnommé 
X Africain  ,  à  cause  de  ses 
exploits  en  Afrique.  Il  ai- 
moit  les  sciences.  Ses  sujets 
découvrirent  sous  son  règne 
la  Guinée  et  en  apportèrent 
une  grande  quantité  d'or. 
Il  m.  de  la  peste  en  1481. 

Alphonse  ,  de  Zamora  ,  juif 
converti  ,  est  auteur  d'un 
dictionnaire  hébraïque  et 
chaldaïque.  Il  m.  en  i53o. 

Alvini ,  méd.  et  professeur  de 
botanique  à  Padoue,  m.  en 
1617  ,  a  laissé  plusieurs 
ouvrages  qui  renferment 
des  remarques  curieuses. 

Alsaharavius,  médecin  arabe 
Au  u.e siècle. 

Alting  ,  (Menson)  aut.  d'une 
description  des  Pays-Bas 
en  latin  ,  ni.  en  1713. 

Alvare\y  chapelain  d'Emma- 
nuel ,  roi  de  Portugal  ,  a 
publié  une  relation  de  son 
voyage  en  Ethiopie  où  il 
avoit  été  envoyé  en  am- 
bassade. Il  m.  en  l5/,o. 

Alvare\,  (Diego)  domini- 
cain espagnol  ,  auteur  de 
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plusieurs  traités  de  théo- 
logie ,  m.  en  i635. 
Alxinger  ,  poète  allemand, 

m.  en  1797. 
Amadeddulat)  premier  sultan 
de  la  race  des  Buides  ,  m. 
en  949.  Sa  bravoure  et  sa 
générosité  le  firent  regretter 
des  soldats  et  du  peuple. 

Amak  ,  poète  persan  au  5.e 
siècle.  Les  Persans  louent 
ses  élégies. 

Amalaric  ,  roi  des  Visigoths. 
Il  avoit  épousé  Clotilde  , 
fille  de  Clovis  ,  qu'il  voulut 
contraindre  d'embrasser  l'a- 
rianisme.  Mais  sur  les 
plaintes  qu'elle  en  fit  ^  son 
frère  Childebert  ,  roi  de 
Paris  ,  marcha  contre  lui 
et  le  défit.  Il  fut  tué  l'a* 
53l  ,  en  rentrant  cians  Nar- 
bonne  ,  sa  capitale. 

Amcilasonte ,  fille  de  Théo- 
doric  et  mère  d'Athalaric , 
après  la  mort  duquel  elle 
prit  les  rênes  de  l'empire* 
Cette  princesse  ,  digne  de 
régner  ,  fut  étranglée  ,  en 
5^5  ,  par  ordre  de  son  ma  ri. 

Amalech  ,  fils  dyElipha\  et 
petit-fils  à'Esaii  ,  donna 
son  nom  aux  Amalècites* 

Amaltheo,  trois  frères  poètes 
latins  d'Italie  ,  dans  le 
l5,e  siècle.  On  a  recueilli 
leurs  poésies  à  Amsterdam. 

Aman  ,  favori  d'Assuérus. 
Voyez   Esther. 

Amand  ,  (St.)  poète  françoisf 
auteur  du  Moyse  sauvé  , 
m.  en  1661. 

AtnasiSfde  simple  soldat  de- 
venu roi  d'Egypte,  gagna 
le  cœur  de  ses  sujets  par 
son  affabilité  et  sa  prudçn- 


A  M  A 

oe.   Il  m.   l'an  525   avant 
Jésus-Christ. 

Amauri  ,  i.er  roi  de  Jérusa- 
lem,  prince  dont  l'avarice 
a  souillé  les  belles  qualités, 
m.  en  1173. 

Amauri  ,  sectaire  du  ï3.e  s., 
condamné  par  Innocent  III» 

Ama\ias  ,  roi  impie  de  Juda. 
Ses  sujets  le  poignardèrent 
dans  une  conspiration,  l'an 
810  avant  J.  C. 

Amboise  ,  (  George  d'  )  car- 
dinal et  ministresous  Louis 
XII ,  un  des  plus  grands 
hommes  d'état  que  la  Fran" 
ce  air  eu.  L'abbé  Legendre 
a  écrit  sa  vie  en  2  v.  in-12. 

Amhroise, (St-)  archevêque  de 
Milan  et  l'un  des  plus 
grands  docteurs  de  l'église  > 
in.  en  J97,  à  l'âge  de  5j 
ans.  On-  a  recueilli  ses 
ouvrages  en  2  vol.  in-fol. 
Ses  lettres  ont  été  traduites 
en  3  vol.  in-12. 

Amhroise,  général  des  camal- 
dules  ,  m.  en  14^9  ,  auteur 
de  plusieurs  ouvrages* 

Ambroise  ,  de  Loinbez  ,  sa- 
vant capucin  ,  m.  en  i77^« 
Soni  traité  de  la  paix  inté' 
rieur e  et  ses  lettres  spiri- 
tuelles ,  in-12,  sont  esti- 
més. 

Ambrosini  ,  deux  frères  suc- 
cessivement directeurs  du 
jardin  botanique  de  Bolo- 
gne ,  leur  patrie,  auteurs 
de  plusieurs  ouvr*  impr. 
dans  le   17  e  siècle. 

Amédée  V%  VI,  VIII  et  IX, 
comtes  de  Savoie.  Le  Ler , 
m.  en  l323  ,  immortel  par 
la  défense  de  l'île  de  Rho- 
des contre  les  Tuics  >  nié- 
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rita  le  nom  de  Grand  ;  et 
le  dernier  qui  joignoit  la 
valeur  d'un  héros  à  toutes 
les  vertus  d'un  chrétien, 
celui  de  bienheureux.  Il  m» 
en  1472,  âgé  de  37  ans. 

Amelot  de  la  Houssaye,  né 
à  Orléans  ,  m.  en  1706.  Sa 
trad.  des  annales  deTacitet 
platement  écrite,  est  esti- 
mée à  cause  des  notes.  Il  a 
trad.  Y  histoire  du  concile 
de  Trente  de  Fra-Paolo  9 
estimée  a  vaut  que  celle  de  le 
Courayer  parût.  Cet  auteur, 
plus  fécond  qu'exact  ,  est 
en  général  peu  favorable 
au  Saint-Siège. 

Amelotte ,  prêtre  de  l'Ora- 
toire ,  m.  en  1678  3  auteur 
de  plusieurs  ouvrages,  et 
traducteur  du  Nouveau- 
Testament  ,  en  françois  , 
en  4  vol.  in- 8  ,  avec  des 
notes. 

Amélie-  Vespuce  ,  né  à  Flo- 
rence ,  m.  en  l5l4  r  navi- 
gateur, auquel  on  attribue 
la  découverte  de  l' Amé- 
rique. 

Amilcar  ,  nom  commun  à 
plusieurs  Carthaginois.  Le 
plus  connu  est  le  père 
d'Aimibal,  grand  capitai- 
ne ,  m.  l'an  228  av.  J.  C. 

Amman  ,  professeur  en  méd, 
à  Leipjick  ,  auteur  de  plu- 
sieurs ouvrages  de  botani- 
que ,  m.  en  io'oi. 

Amman  ,  médecin  suisse  de 
la  fin  du  I7»e  siècle ,  s'étoit 
appliqué  à  apprendre  à  par- 
ler aux  sourds  de  naissan- 
ce. Il  a  publié  deux  traités 
sur  ce  sujet. 

Ammanati  ,   célèbrs  sculp~ 
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tcnx  et  architecte  florentin, 
ni.  en  1Ô92. 
An  mien* Mai [cellin, historien 
iatin  ,  a  écrit  une  histoire 
romaine  commençant  à  la 
feu  du  règne  de  Domitien  ; 
le  style  en  est  dur  mais 
les  faits  sont  intéressons 
et  racontés  avec  impartia- 
lité. Elle  a  été  fraduite  en 
François. 
Ammirato  ,  historien  italien, 
in.  en  1600.  Son  histoire  de 
Florence  ,  3  vol.  in-folio, 
1641  ,  est  estimée. 
A  m  mon  ,  fils  de  Lot  h  ,  père 

des  Ammonites. 
Ammonius  ,  célèbre  philoso- 
phe d'Alexandrie.,  fut  élevé 
dans  le  christianisme  ,  et 
m.  vers  23o.  San:*  Jérôme 
loue  sa  concorde  des  Evan- 
gélistes.  Eile  se  trouve  dans 
la  bibliothèque  des  Pères. 
Ammonius  i  chirurgien  d'A- 
lexandiie  ,   fit    le  premier 
une  ouverture  à   la  vessie- 
pour  en  titer  la  pierre. 
AmonionSy  célèbre  physicien 
françeis   y    m.    en    I7o5  , 
tiouva  ja  méthode  des  Si- 
gnaux ,  connue  aujourd'hui 
sous  le  nom  de  télégraphe. 
jimory  ,    ministre  presbyté- 
rien ang'ois,  m.  en  1774  , 
se  distingua  comme  prédi- 
cateur. Il  étoit  partisan  de 
la  tolérance  la    plus  éten- 
due ;  cependant  il   ne   de- 
vint point  socinien  comme 
la  plupart  de  ses  confrères. 
Amoureux  ,  (F)  célèbre  sculp- 
te u  r  d e  L y  o  u  a  u  co  m  nien- 
cément  du  iS  e  siècle. 
Amvhiloque  ,  (  St.  )   évêque 
«Tlconium  y  m»  vers  3$^. 
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JfHntaif,  //,  HT  et  ÏV ', 

empereurs  des  Turcs.  Le 
i.er  fut  un  grand  conqué- 
rant. Il  remporta  Zj  vic- 
toires y  et  peut  clans  la 
dernière  en  ï38$,  >  assassiné 
en  trahison  par  un  soldat 
de  Cannée  des  Serviens  , 
qu'il  avoU  mise  en  déroute, 
Amyot  j  (  Jacques  )  né  à  Me- 
lun  évèque  d'Aaxerre  et 
grand  aumè. lier  de  France, 
auteur  de  plusieurs  ouvra- 
ges ,  dont  !e  plus  célèbre 
est  sa  traduction  des  œuvres 
de  Pluiarque  ,  lue  encore 
aujourd'hui,  quoiqu'elle  ait 
plus  de  1  siècles,  il  m.  ert 
1593  ,  Agé  de  79  ans. 
A:\acharsis  ,  philosophe  scy- 
f  .e  ,  disciple  de  Solon  , 
s'iliustra  à  Athènes  par  son 
savoir  ,  son  désintéresse- 
ment ,  sa  prudente  et  ses 
meeurs  austères.  Voyez 
Barthélémy. 
Anaclet ,  (  Saint  )  évêque  de 

Rome  ,  martyr  en  91 .. 
Anacréon  ,     poète      lyrique 
grec  ,    ne  vers  l'an  5*>2  av» 
Je  sus- Christ» 
Anapias  et  Anjinomus  ,  deux 
frères     modèles    de    pieté 
filiale-  Daus    une  éruption 
du  mont  Etna  y    au  lieu  de 
-songer  à    leurs    richesses , 
ijs  se  sauvèrent  en  empor- 
tant sur  leurs  épaules  leurs 
parens  infimes. 
Anastasc  l  si  II ,  empereurs 
d'Orient.  Le  premier  per- 
sécuta   les    ciithoikjues    e? 
acheta   ia   paix  des  Perses 
à    prÏK     d'argent.    On     le 
trouva    m.    d'un    coup    de 
foudre  en  5i8  ;  le  2*e  fus 
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renfermé  dans  un  monas- 
tère en  716,  et  ayant  voulu 
remonter  sur  le  trône  ,  , 
eut  la  tête  tranchée,    Tan 

Àna stase  1 ,  II ,  111  et  IV , 
papes.  Le  premier  illustra 
«on  règne  par  la  réconci- 
liation de  l'église  orientale 
avec  l'occidentale.  Il  m. 
en  402. 
4na stase  ,  (le  sinaïte)  moine 
cl  si  mont  Sinai  ,  a  laissé 
plusieurs  ouvr.  de  théol. 

Ahastase  ,  bibliothécaire  du 
Vatican,  dans  le9.e  siècle  , 
est  auteur  des  vies  des  pa- 
pes ,  en  k  vol.  in-folio. 

Anatole  ,  (  Saint)  évêque  de 
Laodicée  en  269  ,  cipnva 
avec  succès  l'arithmétique, 
•a  géométrie  et  la  physique. 

Anaxagore,  un  âes  plus  il- 
lustres philosophe*  de  l'an- 
tiquité ,  né  à  Ciazomène 
en  Ionie  ,  Sooans  av.  J.  C. 

Â  naxarque.phiiosophe  d' Ah- 
dère  ,  favori  à'  Aiexandre- 
le-  Grand . 

Anaximanare ,  philosophe  de 
Miîet ,  disciple  et  succes- 
seurde  Thalès^se  distingua 
di  «s  l'astronomie  et  la  géo- 
graphie.  Il  observa  le  i.er 
l'obliquité  de  l'écliptique. 

■Anaximene  ,  philosophe  de 
3M  i  iet ,  éJêve  et  successeur 
du  précédent. Pline  dit  qu'il 
inventa  le  cadran  solaire. 

Anaximène  ,  de  Lampsaque, 
orateur  et  historien  grec  , 
enseigna  la  rhétorique  à 
Alexandre* 

Ancourt ,  (Florent  Gaston  d') 
auteur  et  acteur  comique 
françois,  m.  en  4726, 


AN  D         17 

Ancus  Martius  ,  4.e  roi  de 
Rome,  vainquit  (es  Sabins, 
les  Volsques  ,  les  Veiens , 
agrandit  Rome  et  bâtit  le 
port  d'Ostie.  Il  m.  vers 
6l5  avant  J.  C 

Anderson  3  écossois ,  secret 
taire  de  l'amirauté  ,  m.  en 
1775  ,  a  publié  un  ouvrage 
estime  sur  le  commerce , 
en  4  vol.  in-4. 

anderson  ,  né  à  Hambourg 
en  16'7/j  ,  a  publié  une  his- 
toire naturelle  d* Irlande,  du 
Groenland  ,  et  autres  pays 
septentrionaux. 

Andrada ,  célèbre  théologien 
portugais  ,  m.  en  1678  , 
parut  avec  éclat  au  concile 
de  Trente  ,  et  a  donné  la 
défense  de  ce  concile. 

Andrada  ,  religieux  augustin, 
nommé  dans  son  ordre 
Thomas  de  Jésus  ,  m.  en 
odeur  de  sainteté  en  l582  , 
a  composé  en  portugais  les 
souffrances  de  Jésus  ,  ou- 
vrage plein  d'onction,  trad. 
en  françois  en  3  v.  in- 12. 

Andrada  ,  iésuîte  et  mission- 
naire portugais  ,  a  donné 
une  relation  du  Thibet  et 
du  Cathay  ,  qu'il  a  d  écou- 
vert  en  1624. 

André  ,  (  St  )  ap6tre  et  mar- 
tyr. 

André  11,  roi  de  Hong  rie,  se 
croisa  pour  la  Terre-  Sainte 
où  il  donna  des  m  arque» 
d'une  grande  bravou  re. 

André  ,  célèbre  sculpt  eur  et 
architecte  de  Pise  ,  m.  en 
i33o. 

André  ,  (  Jean  )  profe  sseur 
de  droit  à  Bologne  ,  m  .  en 
1048  ,  a  laissé  des  corn  m*/i» 
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taires  sur    les    décrétales. 

André  del  Sarto  ,  peintre  cé- 
lèbre ,  né  à  Florence  gt  m. 
en  l53o.On  loue  dans  ses 
tableaux  le  coloris  et  la 
délicatesse  des  draperies  ; 
mais  on  leur  reproche  un 
air  froid  et  uniforme.  Un 
de  ses  principaux  tai'ens 
étoit  de  copiersi  fidèlement 
les  ^  table;,  ux  des  grands 
maîtres  que  tout  le  monde 
s'y  îrempoir. 

André  ,  (Jacques)  zélé  Jn- 
riiérien  ,  m.  en  i5c;o.  Son 
ouvrage  le  plus  connu  est 
intitulé  de  la  concorde. 

André  ,  (  Va  1ère  )  né  dans  le 
Brabant,  prof,  de  droit  à 
Loitvatu  ,  a  publié  en  1643 
lihliotheca  Belgica  de  Bel- 
gis  yil'a  scripthqut  caris. 

André,  (  x  ves-I\iarie  )  sav. 
jésuite  ;  m.  en  1764  ,  prin- 
cipalement connu  par  son 
essai  sur  le  beau  ,  ouvrage 
justement  estimé. 

Ânâre'vn  ,  coi.  oa^enne  de 
JPadoue  ,  m.  en  1604  » 
s'exerça  avec  succès  en 
diflérens  genre»;  d'où  vr.  On 
a  d'eiie  des  sonnets ,  des 
madrigaux  ,  etc. 

Andriam  ,  célèbre  graveur  de 
Mantoue  ,  m.  au  commen- 
cement du  17e  siècle. 

Andrieux ,  né  à  Tarare  pies 
Lyon  ,  avantageusement 
connu  par  plusieurs  pièces 
de  poésie  ,  m.  en  1757. 

Andmmachus  ,  ri  en  Crête  , 
médecin  de  Néron ,  in- 
venta la  thériaque. 

Andrcnic  I ,  Il  et  III ,  em- 
pereurs grecs.  Le  i.er  se 
fit  détester  par  ses   cruau- 
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tés,  et  fut  massacré  par  le 
peuple  ,  j'an  Ii85  ,  après 
avoir  éprouvé  toutes  sortes 
d  outrages. 

Andronic  ,  de  Cirrhes ,  astro- 
nome d'Athènes  ,  inven- 
ta les  girouettes. 

Andronic  ,  de  Rhodes  ,  phi- 
losophe pérjpatéticien  ,  dn 
temps  de  Cicéton. 

Andronic.;  de  Thessa Ionique  , 
un  des  savans  qui  se  réfu- 
gièrent en  Italie  ,  après  la 
prise  de  Consuntinople , 
m.  en  1478. 

Andronicus  ,  (  Livlus  )  le 
plus  ancien  poète  comique 
latin  ,  florissoit  Tan.  240 
avant  J.  C. 

Androuetdu  Cerceau ,  fameux 
architecte  François  de  la 
fin  -iu  16. e  siècie  ,  a  laissé 
quelques  traités  sur  l'ar- 
chitecture et  la  perspec- 
tive. 

Andry  ,  professeur  an  collège 
royal  de  médecine,  in.  en 
1742  ,  est  auteur  de  Yoi- 
thopédie  y  et  d'un  traité 
des  aliment ,  etc. 

Ange  de  St.  Josephy  (le  père) 
carme-déchaussé  et  mis- 
sionnaire en  Pe;se  ,  m.  en 
1697,  est  auteur  de  Ga\o- 
pkyiacium  lin^uœ  persa- 
rum  ,  el  d'une  trad.  latine 
de  là  pharmacopée  persane-. 

Ange  de  Sainte  Rosalie  % 
augustin  déchaussé  et  sav. 
généalogiste  ,  m.  en  1726. 
Il  a  compose  tétat  de  la 
France  ,  en  5  vol.  in-12. 

Angeli^  poète  latin  moderne, 
né  à  Barga  en  Toscane  ,  m» 
en  1596.  Son  poè'ri  0  ds  la 
chasse  ,  est  estimé» 
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Angelis  ,  historiographe    du 
royaume  de  Naples  ,  m.  en 
I7I9- 
Angelo   Buonaroti ,    peintre 

toscan  j  in.  en  1694. 
Angeloni  ,  historien  et  anti- 
quaire italien  ,  m.en  l652. 
Il  est   aut.  d'une   histoire 
de  Terni  ,  sa  patrie  ,  et  de 
L'histoire  d'Auguste  par  les 
médailles. 
Angennes  ,  évêque  du  Mans, 
plus  connu  sous  le  nom  de 
cardinal  de  Rambouillet  % 
paru  avec  éclat  au  concile 
de  Trente  ,  il  m.  en  i587- 
Anglicus  ,    célèbre  médecin 
anglois  vers  la  fin  du  l3.e 
siècle. 
Anguier  ,  (  François  et  Mi- 
chel )   célèbres  sculpteurs 
fiançois  ,   fils  d'un  menui- 
sier  de    la    ville    d'Eu  en 
Normandie  ,  m.  vers  la  fin 
du  17. e  siècle. 
Anguillari ,  poète  italien  d* 

16. e  siècle 
Anicet ,   (  St.  )  pape  et  mar- 
tyr dans  la  persécution  de 
Marc-Aurele* 
Anich  ,  astron.  géomètre  et 
habile  méchanicien  ,  fils 
d'un  laboureur  près  d'Ins- 
pruck  ,  m.  en  1766. 
Annat ,  )ésuite  et  confesseur 
de    Louis   XIV  ,    m.    en 
1670.   Il  est  aut     de    plu- 
sieurs ouvrages  en  latin  et 
en  françois  ,  peu  estimés. 
Anne  ,  (  Ste.  )  épouse  d^  Joa- 
chim  et  mère  de  la  Sainte 
Vierge. 
Anne-  Comnèney  fille  de  l'em- 
pereur Alexis-Cemnène  I , 
dont  elle  a  écrit   la   vie» 
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Elle  avoit  conspiré  contre 
son  frère. 
Anne  ,  fille  de  Louis  XI  et 
femme  de  Pierre  II  de 
Beaujeu,  duc  de  Bourbon  , 
fut  régente  pendant  la  mi- 
norité de  son  fils  Charles 
VIII.  C'étoit  une  princesse 
active  et  entreprenante } 
mais  trop  vindicative. 
Anne  de  Bretagne  ,  fille  de 
François,duc  de  Bretagne  s 
épouse  de  Charles  VIII  et 
de  Louks  XII ,  gouverna  le 
royaume  avec  une  pruden- 
ce et  une  sagesse  peu  com- 
mune ,  pendant  l'expédi- 
tion de  Charles  en  Italie. 
Elle  m.  en  l5l4« 
Anne  d'Autriche  ,  fille  de 
Philippe  II  roi  d'Espagne, 
femme  de  Louis  XIII  et 
mère  de  Louis  XIV  ,  eut 
la  régence  du  royaume 
pendant  la  minorité  de  son 
fils.  Elle  étoit  bonne  et  in- 
dulgente mais  pleine  de 
noblesse  et  de  hauteur. 
C'est  à  elle  que  la  cour  de 
France  dut  en  partie  ,  les 
agréinens  et  la  politesse 
qui  la  distinguoient  de 
toutes  les  autres.  Elle  m. 
en  1666  ,  âgée  de  64  ans. 
Anne  ,  fille  de  Jacques  II  et 
reine  d'Angleterre,  m.  en 
1714.  Le  duc  de  Marlbou- 
roug  acquit  par  ses  victoi- 
res une  gloire  immortelle 
à  son  règne. 
Anne^-Ivanowna,  impératrice 
de  Russie  ,  m.  en  1740  , 
âgée  de  47  ans. 
Anneix  de  Souvenel ,  célèbre 
avocat  de  Rennes  ,  m.  en 
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1753.  Il  est  auteur  d'une 
épitre  à  l'ombre  de  Dcs- 
preaux  ,  qui  respire  le  bon 
goût. 

Annibal  ,  général  des  Car- 
thaginois et  l'un  des  plus 
grands  capitaines  de  l'an- 
tiquité. Il  étoit  &s  d'As- 
drubal  et  avoit  hérité  de 
sa  haine  contre  les  Ro- 
mains. Il  leur  fit  long- 
temps la  guerre  avec  le 
plus  grand  succès  et  les 
auroit  vraisemblablement 
subjugués  ,  si  ,  mieux  se- 
condé de  ses  concitoyens  , 
ou  plus  prompt  à  profiter 
de  ses  avantages  ,  il  n'eut 
pas  laissé  le  temps  à  cette 
fière  république  de  revenir 
de  la  consternation  où  il 
l'avoit  plongée  par  plu- 
sieurs victoires  successi- 
ves. Il  s'empoisonna  chez 
Prusias  ,  roi  de  Bithynie  , 
à  l:âge  de  6^  ans  ,  l'an  i83 
av.  J.C.  pour  ne  pas  tomber 
entre  les  mains  des  Ro- 
mains qui  i'avoient  fait  ré- 
clamer. Un  génie  vaste  et 
profond  ,  des  vues  immen- 
ses et  sublimes  caractéri- 
sèrent ce  grand  homme.  Il 
cultivoit  les  lettres  au  mi- 
lieu du  tumulte  des  armes. 

Anquetil  ,  (  Louis-Pierre  ) 
frère  aîné  d'Anquetil  du 
Perron  ,  né  à  Parisen  172?, 
entra  de  bonne  heure  dans 
l'ordre  des  chanoines  ré- 
guliers de  Ste.  Geneviève. 
Son  esprit  de  la  ligue  en 
3  vol.  in-12  et  son  précis 
de  V histoire  universelle  en 
12  vol.  in-12  ,  lui  assurent 
un  rang   distingué   parmi 


ANS 

les  meilleurs  historiens.  Il 
a  pubiié  sur  la  fin  de  ses 
jours  une  hist.  de  France 
en  i/t  vol.  in-12  ,  mais 
c'est  je  dernier  effort  de  sa 
vieillesse.  EJle  est  foible 
de  style  comme  de  pensée. 
On  lui  doit  plusieurs  autres 
ouvrages  ,  les  mémoires  du 
maréchal  de  Villars ,  17/i— 
trigue  du  cabinet  sous 
Henri  IV >  etc.  Il  m.  à 
Paris  en  1806'. 

Anquetil  du  Perron  ,  frère  du 
précédent,  né  à  Paris  où  il 
m.  en  180 5  ,  membre  do 
l'Académie  des  inscriptions 
et  belles  lettres,  interprète 
de  France  pour  les  lan- 
gues orientales  >  a  publié 
son  voyage  aux  grandes 
Indes  ,  auquel  est  joint  le 
Zend-Avesta  de  Zoroastre. 
On  a  de  lui  plusieurs  au- 
tres ouvr.  sur  l'Iude  ,  sur 
la  législation  et  sur  le  com- 
merce. 

Anscaire  ,  (  St.  )  premier 
archevêque  de  Hambourg, 
etévêque  de  Brème  ,  fran- 
çois d'origine,  prêcha  avec 
succès  l'Evangile  en  Da- 
nemarck  et  en  Suède.  Il 
in.  en  865  ,  âgé  de  67  ans. 

Anseaume  ,  aut.  dramatique 
françois,  m.  en  1784. 

Anselme  ,  (St.)  archevêque 
de  Cantorbéry  ,  m.  en 
1109.  Il  a  laissé  plusieurs 
ouvrages  de  théologie. 

Anselme  ,  (le  père)  augustin 
déchaussé  ,  aut.  de  Vhist. 
généalogique  de  la  maison 
de  France  ,  m.  âgé  de  69 
ans  ,  en  694. 

dnson  j  (  Georges  )   célèbre 
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amiral  anglois, in.  en  1762. 
On  a  publié  en  franÇois 
son  voyage  autour  du  mon- 
de ,  un  vol.  in-4. 
Antelmi  ,  chanoine  de  Fré- 
jus  ,  m.  en  1697  ,  a  publié 
plusieurs  dissertations  la- 
tines sur  l'hist.  de  l'église 
de  son  pays  et  sur  d'autres 
points  ecclésiastiques. 
Anthèmius  ,  empereur  d'oc- 
cident, assassiné  par  ordre 
de  Ricimer  son  gendre  en 
472.  Il  étoit  télé  pour  la 
justice  et  joignoit  la  piété 
au    courage. 

Anthèmius  ,  arckit.  sculp- 
teur et  habile  mécanicien  , 
fut  employé  par  Justinien 
à  la  construction  de  l'église 
de  Ste.  Sophie  à  Constan- 
tinople.  Il  avoit  trouvé  di- 
vers moyens  d'imiter  les 
treniblemens  de  terre  ,  le 
tonnerre  et  les  éclairs.  Il 
existe  un  recueil  des  ma- 
chines qu'on  lui  attribue. 

Antigène,  un  des  capitaines 
d' Alexandre-le-G  rand  * 

Ânûgéniâes  ,  célèbre  musi- 
cien de  Thèbes*  Il  excel- 
loit  sur   le  luth. 

Antigone,  un  des  plus  grands 
généraux  d'Alexandre. 

Antimaque  ,  poète  grec  ,  fl. 
vers  Tan  408  avant  J.  C. 

Antine  ,  bénédictin  de  la 
congrégation  de  St.  Maur  , 
né  dans  le  diocèse  de  Liège 
et  m.  en  1746  ,  a  publié  les 
5  premiers  vol.  du  glos- 
saire de  Ducange  et  Vart  de 
vérifier  les  dates  ,  in-4  >  ou~ 
vrage  excellent  réimprimé 
in-folio  par  les  soins  de  D. 
Clément  qui  l'a  considéra- 
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bîement  augmenté. 

Antiochus.  Il  y  a  eu  9  rois  de 
Syrie  ,  de  ce  nom.  Le  plus 
cél.  est  Antiochus  III,  qui 
mérita  le  surnom  àe  grand. 

Antipater  ,  disciple  d'A- 
ristote  et  général  d'Ale- 
xandre-le-Grand,  avoit  le 
talent  de  la  guerre  et  celui 
des  lettres. 

Antipater  ,  gouverneur  de  la 
Judée  et  père  d'Hérode-le- 
Grand  ,  fut  empoisonné 
l'an  gavant  J.  C  par  un 
juif  de  ses  amis  ,  qui  le 
soupçon noit  de  vouloir  se 
faire  roi. 

Antipater  ,  de  Sidon  ,  phi- 
losophe stoïcien  et  poète  ? 
vivoït  l'an  l36  av.  J.  C 

Antipater  ,  hist.  latin  ,vivoit 
l'an  124.  avant  J.  C 

Antiphon  ,  orateur  athénien, 
m.  l'an  411  avant  J.  C  On 
dit  qu'il  fut  le  premier  qui 
réduisit  l'éloquence  en  art, 
et  qui  enseigna  et  plaida 
pour  de  l'argent.  Il  nous 
reste  de  lui  seize  harangues 
qui  se  trouvent  dans  la 
collection  des  anciens  ora- 
teurs  grecs. 

Antiphile,  peint,  né  enEgyp- 
te  et  contempor.  d'Apelles 
dont  il  étoit  le  rivai. 

dntisthcne  ,  philosophe  athé- 
nien .  fondateur  de  la  secte 
des   cyniques. 

Antoine  ,  (  Marc  )  célèbre 
orateur  et  consul  de  Rome, 
l'an  653   avant  J.  C 

Antoine ,  (  Marc  )  le  trium- 
vir ,  petit  fils  de  l'orateur. 
Après  avoir  perdu  la  ba- 
taille d'Actium  où  il  dis- 
puta l'empire  du  monde  à 
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Octave-Cesar-Auguste ,  se 
voyant  abandonné  de  ses 
amis  et  de  ses  troupes  se 
donna  la  m.  Tan  3o  avant 
J.  C.  Il  avoit  Ta  me  éle- 
vée d'un  général  et  les 
goûts  rampans  d'un  soldat. 
Son  goût  pour  les  plaisirs 
et  sa  passion  insensée  pour 
Cléopatre  le  déshonora  aux 
yeux  des  Romains  ,  causa 
ses  défaites  ,  lui  enleva 
l'empire  et  fit  presque  ou- 
blier à  la  postérité  sa  va- 
leur, son  activité  ,  ses  ta- 
lens  et  son  zélé  pour  ses 
amis. 

Antoine ,  (St.)  instituteur 
de  la  vie  monastique  ,  né 
au  village  de  Corne  en 
Egypte  ,  m.  en  556  ,  âgé 
de    io5  ans. 

Antoine  ,  (St.)  dit  de  Pa~ 
doue  j  de  l'ordre  de  St. 
François  ,  né  à  Lisbonne  , 
prêcha  avec  beaucoup  de 
succès  en  Italie  et  m.  à 
Padoue  en  I23l  ,  à  l'âge 
de  36  ans. 

Antoine  de  Messine  ,  peintre 
vers  l'an  1430.  Il  a  été  le 
premier  des  Italiens  qui  ait 
peint  à  l'huile. 

Antoine y  jésuite  ,  m.  à  Pont- 
à-Mousson  en  174?.  On  a 
de  lui  theologia  univers  a 
dogmatiça  ,  7  vol.  in-i2,et 
theologia  moralis  ,  4  vol. 
in-12. 

Antonianr  v  vjylvius  )  né  à 
Borne  ^e  parens  pauvres, 
.tiontra  de  bonne  heure  de 
l'esprit  et  du  génie.  A  l'âge 
de  dix  ans  il  faisoit  des 
vers  impromptu  ,  sur  tel 
sujet  qu'on  lui    proposoit. 
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Pie  IV  lui  donna  une  chai- 
re de  belles  lettres  et  Clé- 
ment VIII  le  fit  secrétaire 
des  brefs  ,  et  cardinal.  Il 
m.  en  Ioo3  et  a  laissé 
plusieurs   ouvrages» 

Antonides ,  poète  hollandcis, 
m.  en  1684. 

Anton'm  j  empereur  romain 
surnommé  le  pieux  ,  suc- 
céda a  Adrien  qui  l'avoit 
adopté  et  fut  un  des  meil- 
leurs princes  qui  aient  paru 
sur  la  terre.  Il  n'aimoiî 
point  la  guerre  et  avoit 
coutume  de  dire  :  qu'il  ai- 
moit  mieux  conserver  un 
citoyen  que  de  tuer  mille 
ennemis.  Il  m.  en  161  , 
âgé  de  73  ans  ,  pleuré  et 
regretté  de  ses  sujets  com- 
me îe  meilleur  des  maîtres 
et  îe  plus  doux  des  hom- 
mes. 

Antonin  >  (  St.  )  dominicain 
et  ensuite  archevêque  de 
Florence  ,  sa  patrie  ,  m. 
en  1459  ,  a  laissé  plusieurs 
ouvrages. 

Antonini ,  (  l'abbé  Annibal  ) 
de  Saierne  ,  m-  en  1755  , 
a  laissé  un  dictionnaire  de 
la  langue  italienne  en  2 
vol.  in-4. 

Antonio  ,  chanoine  de  Sé- 
vilie  ,  sa  patrie  ,  m.  en 
1684.  Sa  bibliothèque  des 
auteurs  espagnols  en  4  vol. 
in-folio  l'a  rendu  célèbre. 

Anvari ,  poète  et  astrologue 
persan  ,  m.  en  1200. 

Anville  ,  (  J.  B.  Bourgui- 
gnon d'  )  célèbre  géographe 
du  roi  de  France  ,  m-  à 
Paris  en  1782  ,  ses  cartes 
et  ses  ouvragessont  estimés. 
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Anytus,  rhéteur  d'Athènes, 
ennemi  déclaré  de  Socrate. 

Apelles,  peintre  fameux,  né 
dans  l'île  de  Cos ,  du  temps 
d'Alexandre -le -Grand  , 
avoit  écrit  plusieurs  traités 
sur  son  art  que  le  temps  a 
détruits  ainsi   que  ses  ta 
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fut  le  premier  qui  joignit 
a  la  correction  du  dessin 
l'entente  du  coloris  et  un 
savoir  profond  dans  la  dis- 
tribution des  ombres  et  des 
lumières. 
Apollodore  ,  de  Damas  ,  cé- 
lèbre archit.  sous  Trajan. 


bieaux.  Ce  qui  dominoit  le    Apollonius  de  Perge  ,   géo- 


plus dans  ses  ouvrages  , 
c'étpil  k  grâce  et  l'élé- 
gance. 
jApeUicoti  ,  philosophe  pcri- 
patéticien  ,  auquel  on  doit 
la  conservation  des  œuvres 
d'Aristote  ,  qu'il  acheta  à 
grand  prix  ,  environ  90  ans 
avant    J.  C. 

Apcr  ,  orateur  rom.  du  I.er 
siècle.  On  lui  attribue  le 
dialogue  des  orateurs. 

Aphtonius  ,  rhéteur  d'Antio- 
che  ,    au  3.e   siècle. 

Apien,  astronome  allemand, 
m.   en  1496. 

Apien  ,  (  Philippe  )  fils  du 
précèdent,  a  laissé  un  traité 
des  cadrans  solaires  et  au- 
tres écrits. 

A  pion,  grammairien  et  his- 
torien égvptien  du  I.er  s 


mètre    qui    florissoit  l'an 
244  avant  J.  C.  Il  ne  reste 
plus  de  lui  que  ses  sections 
c:  v  mes     qui    ont    fourni 
h&    coup  de  lumières  aux 
modernes. 
Apollonius,  surnommé  Dys- 
cole  ,  grammairien  d'Ale- 
xandrie au  2.e  siècle. 
Apollonius  ,  poète  d'Alexan- 
drie, surnommé  de  Rho- 
des ,    parce  qu'il  enseigna 
long-temps  la     réthorique 
dans  cette  ville. 
Apollonius ,  philosophe  stoï- 
cien ,  fut  chargé  par  Anto- 
nin  de  l'éducation  de  Marc- 
Aurèie. 
Apollonius  de  Rhodes,sculp- 
teur  ,  fit  ce  groupe  si  célè- 
bre connu  sous  le  nom  de 
taureau  Famé  se, 


Apollinaire ,  grammairien  de    Apollos   ou     Apollon  ,    juif 


Carthage  au  2.e    siècle. 

Apollinaire ,  évèque  d'Hié- 
rapolis  ,  présenta  à  Marc- 
Aurèie  une  apologie  pour 
les  chrétiens  qui  réunissoit 
la  vérité  et  l'éloquence.  Il 
avoit  publié  divers  autres 
ouvrages  dont  il  ne  nous 
reste  rien. 

Apollodore  ,  célèbre  gram- 
mairien d'Athènes  ,  vers 
l'an   104  av.  Jésus-Christ. 

Apollodore  ,  peintre  d'Athè- 
nes env.  439  ans  av.  J.  C. 


d'Alexandrie  ,  ayant  em- 
brassé le  christianisme,de- 
vint  zélé  prédicateur.  Il 
vivoitdutempsdeSt.  Paul. 

Appien  ,  historien  ,  né  à 
Alexandrie  ,  a  écrit  une 
histoire  romaine  en  grec 
estimée  ,  dont  il  ne  nous 
reste  plus  que  quelques 
fragmens  recueillis  à  Ams- 
terdam en  2  vol.  in-8.  Il 
vivoit  sous  Trajan  et  An* 
ton  in  le  pieux, 

Apulée  y  philosophe  platoni» 
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cien  dans  le  2.e  riëcîe  ,  né 
à  Madaure  en  Afrique.  On 
a  publié  ses  ouvrages  à  Pa- 
ris ad  usum  delphini  2 
vol.  in-4. 

Aqua  Viva  ,  général  des  jé- 
suites en  l58i  ,  a  laissé 
plusieurs  écrits  dont  le 
meilleur  est  un  traité  en 
latin  sur  les  maladies  de 
l'ame  ,  traduit  en  françois 
sous  le  titre  de  manuel  des 
supérieurs  ,   in-12. 

Aquilano  ,  poète  italien  ,  m. 
en  i5oo. 

Aquilanus  ,  médecin  de  Pa-^ 
cloue,  m.  en  15^3  ,  a  écrit 
6ur  son  art.  Il  étoit  grand 
partisan   de   Galien. 

Aquin,  (St.  Thomas  d*  ) 
dominicain  et  l'un  des  plus 
grands  docteurs  de  l'église, 
étoit  d'une  famille  illustre 
de  Naples.  Il  m.  en  1274. 
Ses  ouvrages  ont  été  impri- 
més plusieurs  fois  en  17 
vol-  in-folio. 

Aquin  ,  un  des  plus  célèbres 
organistes  5  m.  à  Paris  en 
1772. 

Aquino  ,  juif  converti  ,  m. 
«n  l65o.  Il  étoit  savant 
dans  les  langues  orientales 
et  a  laissé  un  dictionnaire 
hébreu. 

Aratus  ,  chef  de  la  ligue 
achéenne  dont  il  composa 
l'histoire,  m.  empoisonné 
par  Philippe  II ,  roi  de  Ma- 
cédoine l'an  214  av.  J.C. 

Aratus ,  astronome  et  poète 
grec  ,  né  dans  la  Cilicie  , 
ilorissoit  l'an  272  avant  J. 
JC.  Son  poème  sur  l'astro- 
nomie a  été  trad.  en  latin 
par  Ciçéron. 
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Arfaithnot  ,  méd.  de  la  reine 
Anne  d'Angleterre ,  a  pu- 
blié quelques  ouv.  estimés. 

Arcadius ,  emp.  d'orient  suc- 
céda à  Théodose-le-Grand 
son  père  ;  c'étoit  un  prince 
mou  et  indolent.  Il  m.  en 
408  ,    âgé  de  3l  ans. 

Arcère  ,  prêtre  de  l'oratoire, 
m.  en  1781  ,  a  laissé  une 
histoire  de  la  ville  de  la 
Rochelle  et  du  pays  d'Aunis, 
estimée. 

Arcésilas  ,  philosophe  grec , 
fondateur  de  la  seconde 
académie  ,  ainsi  appelée  , 
pour  la  distinguer  de  celle 
de  Platon.  Sa  doctrine  con- 
sistât à  douter  de  tout. 

Archélaiis  ,  fils  naturel  de 
Perdicas  ,  usurpateur  de  la 
couronne  de  Macédoine,  se 
conduisit  en  grand  prince 
et  protégea  les  lettres  et 
les  arts.  Un  de  ses  favoris 
l'assassina  l'an  399  av.  J.C . 

Archélaiis  ,  fils  d'Hérode-le- 
Grand  ,  auquel  il  succéda 
dans  le  royaume  de  Judée  , 
fut  dépossédé  par  Auguste 
à  cause  de  ses  cruautés. 

Archélaiis  ,  philosophe  grec, 
disciple  d'Anaxagore  et 
maître  de  Socrate. 

Archélaiis }  célèbre  sculpteur 
de  Priène ,  ville  d'Ionie  , 
vivoitsous  i'emp.  Claude. 

Archélaiis^  évêque  de  Cascar 
dans  la  Mésopotamie, con- 
fondit Manès  en  277  dans 
une  conférence  dont  les 
actes  subsistent  encore. 

Archias  ,  poète  né  à  Antio- 
che.Cicéron  lui  fit  accorder 
le  titre  de  citoyen  romain. 

Archidamus  ,  roi  de  Sparte  1 

fils 
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fils  etsuccesseui  d'Agésilas, 

grand  guerrier. 
Archigcnes,  célèbre  médecin 

grec  ,  du  temps  de  Trajan. 
Archiloque,  poète  satyrique 

grec  ,  né  a  Paros  }  env.  160 

axis  av.   J.  C.   passe    pour 

I  invent,  du  vers  iambique- 
H  déchiroit  amis  et  enne- 
mis et  se  rit  détester  par- 
tent ou  il  put  se  faire  con- 
noîlre.  Il   fut  assassiné. 

Archimède  ,  célèbre  mathé- 
maticien de  Syracuse  ,  né 
l'an  287  av.  J.C.  inventa 
un  grand  nombre  de  ma- 
chines de  guerre  par  le 
moyen  desquelles  il  défen- 
fendit  sa  patrie  pendant 
5)  ans  contre  les  Romains. 

II  fut  tué  par  un  soldat  qui 
ne  le  connoissoit  point , 
tandis  qu'occupé  à  résoudre 
un  problême  il  ne  s'apper- 
cevoit  point  du  vacarmequi 
régnoit   autour  de  lui. 

Arckon,  chapelain  de  Louis 
XIV  ,  né  à  Riom  et  m.  en 
1717  »  a  laissé  une  histoire 
de  la  chapelle  des  rois  de 
France  ,  2  vol.  in-4.  pleine 
de  recherches  curieuses. 
rchytas  de  Tarente  ,  phi- 
losophe pythagoricien,  flo- 
nssoit  vers  Tan  400  avant 
J«  C.  Ir  étoit  savant  géo- 
mètre et  excelloit  dans  l'in- 
vention des  machines.  Il 
lut  le  premier  qui  appliqua 
la  géométrie  à  la  méchani- 
jue.  Il  enrichit  celle-ci  de 
la  vis  etdevlapouillie.  Il 
étoit  aussi  grand  homme 
d  état  et  bon  général. 

Arcq,(  Philippe  Auguste  de 
St.   Foix,    chevalier   d' ) 
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aut.  de  plusieurs  ouvrages, 
m.  à  Tulle  en  1780. 
Arcudius  ,  prêtre  grec  de 
l'île  de  Corfou  ,  m.  vers 
l'an  i635  ,  a  laissé  plu- 
sieurs ouvrages  de  théo- 
logie. 
Arena  ,  poète  provençal  d« 

io\e  siècle. 
Arési ,  évêque  de  Tortone, 
m.  en   1645.  On  a  de  lui 
des  sermons  ,   en  latin  ,  et 
plusieurs  livres  de  philo- 
sophie ,  de  théologie  et  de 
mysticité. 
Areté ,    fille    du  philosophe 
Aristippe,  enseigna  la  phi- 
losophie avec  une  grande 
réputation  après lamort  de 
son  père. 
Arétée  ,    médecin  grec  sous 
Trajan  ,  aut.  de  plus,  trai- 
tés de  mèdec.  fort  estimés. 
Arétas  ,    évêque  de  Césarée 
au  lo.e  siècle,    a  écrit  un 
comment,  sur  l'apocalypse. 
Arétin  ,  (  Gui)  bénêd.  né   k 
Arezzo,  ville  de  Toscane, 
vers  l'an   1008  ,  trouva  les 
six   notes  de  ia  musique  , 
lft  ,  ré  ,  mi ,  fa  y  sol  ,  la. 
Auparavant  on  se  servoit 
des  lettres  de  l'alphabet. 
Arèttn ,  (Léonard )  historien 
né  à  Arezzo  en  i3»7o  ;  fut 
regardé  comme  un  des  plus 
beaux  génies  de  son  siècle. 
On  a  de  lui  un  grand  nom- 
bre d'ouvrages  dont   plu- 
sieurs sont  estimés. 
Aréîin  ,  (  Pierre  )  poète  sa^ 
lyrique  ,    né   à  Arezzo  en 
*49x  >  appelé  le  fléau  des 
princes.  Les  têtes  couron- 
nées redoutoient  tellement 
ses  satyres  ,  qu'elles  ache- 
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toient  son  amitié  par  dos 
présens. 

Arfé  ,  célèbre  sculpteur  de 
béville  y  m.  en  i66'6\ 

Argens  ,  (  Jean  Baptiste  de 
Boyer  ,  marquis  d'  )  cham- 
bellan du  roi  de  Prusse  ,  né 
à  Aix  où  il  m.  en  1770. 
La  religion  est  peu  respec- 
tée dans  ses  ouvrages  ;  il 
fut  un  des  premiers  qui 
ait  osé  lever  le  masque,  et 
a  eu  de  la  réputation  dans 
un  temps  où  la  philosophie 
commençoit  à  faire  enten- 
dre le  jargon  de  son  extra- 
vagance. On  assure  qu'il 
demanda  les  sacremens 
dans  sa  dernière  maladie. 

Argentier  ,  médecin  italien  , 
m.  en  1572.  Ses  ouvrages 
ont  été  imprim.  à  Venise. 

Argenville,  (Antoine- Joseph 
Dezallier  d*  )  maître  des 
comptes  ,  né  et  m.  à  Paris 
en  1765.  On  a  de  lui  un 
abrégé  de  la  vie  des  plus 
fameux  peintres  en  2  vol. 
in-8  ,  estimé. 

Argoli  ,  mathém.  né  dans 
le  royaume  de  Naples  >  a 
publié  des  éphémérides  de- 
puis 1620  jusqu'en  1700. 

Arg°ti  9  n^s  ^u  précédent , 
acheva  à  17  ans  un  poème 
intitulé  Endymion  qui  fut 
très-gouté.  Il  étoit  prof, 
de  jurisprud.    à    Bologne. 

Argonne  ,  (  Dom  Bonnaven- 
ture  d'  )  chartreux  ,m,  en 
I7o5.  On  a  de  lui  un  traité 
de  la  lecture  des  pères  de 
Végiise  et  des  mélanges 
d'histoire  et  de  littérature , 
publiés  sous  le  nom  de  Vi- 
gneul  de  Marville* 
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Ar gou  ,  avocat  cie  Paris, 
aut.  d'une  institution  au 
droit  françois  en  2  vol.  in- 
12  très<~bien  rédigée  ,  m. 
vers  1700. 

Argues  ,  (  Gérard  des)  géo- 
mètre ,  ami  de  Descartes  , 
né  à  Lyon  où  il  m.  en 
1661,  On  a  de  lui  àes  trai- 
tés sur  la  perspective  ,  sur 
les  sections  coniques,  sur  le 
dessin  et  sur  la  coupe  des 
pierres. 

Argyrophile ,  professeur  de 
grec  à  Florence  et  gouver- 
neur du  fils  de  Corne  de 
Médicis  ,  a  publié  une  tra- 
duction de  la  morale  et  de 
la  physique  d'Aristote. 

Ariarathe*  11  y  a  eu  dix  rois 
de  Cappadoce  ,  de  ce  nom. 

Arias  Montanus ,  né  a  Sé- 
ville  ,  se  distingua  par  son 
habileté  dans  les  langues 
orientales.  Il  travailla  à 
la  polyglotte  d'Anvers  et 
m.  en   1098. 

Arias  ,  jésuite  de  Séville  , 
m.  en  l6'o5 ,  aut.  de  plus, 
ouvrages  de  piété. 

Arieh  ,  rabbin  de  la  syna- 
gogue d'Amsterdam  ,  a 
donné  en  hébreu  une  des- 
cription du  tabernacle ,  qui 
a  été  traduite  en  espagnol , 
en  flamand  et  en  latin.. 

Ariobar\ane  ,  1 1 II  et  III , 
rois  de  Cappadoce. 

Arion  ,  célèbre  joueur  de 
luth  et  poète  grec  ,  de  l'île 
de  Lesbos  t  fut ,  dit-on  , 
l'inventeurdn  dithyrambe. 

Arioste  ,  poète  italien  ,  né  a 
Reggio ,  m.  en  i5S'3.  Son 
ouvrage  le  plus  célèbre  est 
VOrlandofurioso  ,  dont  il 
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y  a  eu  plusieurs  édit. 

Ariovlste  ,  roi  des  Suèves , 
dans  la  Germanie,  défait 
par  Jules-César  ,  ne  man- 
quoit  ni  de  talent  pour  la 
guerre,  ni  de  courage. 

Aristandre ,  fameux  devin 
qui  accompagna  Alexan- 
dre-le-Giand  dans  ses  ex- 
péditions. 

Aristarque  ,  astronome  et 
philosophe  de  Samos  ,  est 
un  des  premiers  qui  ait 
soutenu  que  la  terre  tourne 
sur  son  centre  ,  et  qu'elle 
décrit  tous  les  ans  un  cer- 
cle autour  du  soleil.  On 
lui  attribue  aussi  l'invent. 
des  cadrans  solaires.  Il 
vivoit  avant  Archimède. 

Aristarque  ,  gramm.  célèbre 
de  Samothrace  ,  vers  l'an 
148  avant  J.  C.  a  corrigé 
et  divisé  en  livres  l'Iliade 
et  l'Odyssée  d'Homère.  Sa 
critique  étoit  sévère.  On 
se  sert  encore  aujourd'hui 
de  son  nom  pour  désigner 
un  censeur  d'un  jugement 
saia  ,  d'un  discernement 
exact  ,  d'un  goût  épuré  et 
délicat. 

Aristarque  ,  juif  de  Thessa- 
lonique  ,  disciple  et  com- 
pagnon de  St.  Paul. 

Aristce  ,  historien  grec  vers 
l'an  565  avant  J.  C. 

Aristèz  j  mathématicien  grec 
vivoit  vers  le  temps  d'Ale- 
xandre. 

Aristénète  ,  aut.  grec  du  5.e 
siècle. 

Aristide  ,  athénien  célèbre 
par  les  services  signalés 
qu'il  rendit  à  sa  patrie  ,  et 
plus  eucore  par  sa  vertu  et 
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son  amour  pour  la  justice  , 
qui  lui  mérita  le  surnom, 
de  juste.  Il  m.  si  pauvre, 
après  avoir  administré  les 
deniers  publics  ,  que  l'état 
fut  obligé  de  faire  les  frais 
de  ses  funérailles.  Il  fut 
contemporain  de  Thémis- 
tocle. 

Aristide  ,  (  St.  )  philosopha 
platonicien  ,  embrassa  le 
christianisme  et  présenta  à 
l'empereur  Adrien  une  apo- 
logie de  la  religion  chré~ 
tienne  ,  pleine  d'érudition 
et  d'éloquence. 

Aristide  ,  orateur  grec  ,  né 
en   Mysie  vers  l'an  129. 

Aristide  ,  fameux  peintre  de 
Thèbes  et  contemporain 
d'Apelles. 

Aristippe  ,  de  Syrène  ,  dis- 
ciple de  Socrate  ,  et  fon- 
dateur de  la  secte  cyrèna'U 
que^ s'éloigna  totalement  de 
la  doctrine  de  son  maître. 
Il  enseignoit  que  l'homm® 
ne  pouvoit  trouver  le  bon- 
heur que  dans  le  plaisir. 

Aristippe  ,    tyran  d'Àrgos. 

Aristobule  ,  juif  et  philosophe 
péripatéticien  vers  l'an  120 
avant  J.  C 

Aristobule  ,  I  et  II*  rois  des 
juifs. 

Arisîomène  ,  célèbre  général 
des  Messéniens  ,  l'an  oSS 
avant  J. C 

Ariston  ,  philosophe  de  l'île 
de  Cliio  ,  disciple  de  Ze- 
non vers  l'an  236  av.  J.  C. 

Aristophane  >  célèbre  poète 
comique  grec  ,  né  à  Athè- 
nes 3r»n  talent  particulier 
étoit  la  raillerie  ;  mràs  il 
la  poassoit  trop   loin.  Ses 
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comédies  n'étoienî  très-sou- 
vent que  des  satyres  atro- 
ces ,  qui  n'épargnoient  pas 
plus   les    dieux    que     les 
grands.    Il    fut  contempo- 
rain de  Socrate  à  la  mort 
duquel  il   a  beaucoup  con- 
tribué par  sa  comédie  ou 
plutôt  sa  satyre  des  nuées 
dirigées  contre   ce   philo- 
sophe. 
Aristote  ,  élève  de    Platon  , 
surnommé    le  prince   des 
philosophes  ,  ne  àStagyre, 
ville  de  Macédoine  ,  floris- 
soit  vers  Tan  384  av.  J.  C 
Il  fut  précepteur  d'Alexan- 
dre-le-Grand.  Ensuite   on 
lui   donna    le    lycée    pour 
fonder  une  nouvelle  école 
de    philosophie.  Ses  disci- 
ples furent  appelés  Péripa- 
téticiens  ,  parce  qu'il  don- 
jnoit  ses  leçons  en  se  pro- 
menant. Le  matin  .  il  en- 
seignoit  la  philosophie  j  et 
le  soir  ,  la  réthorique.  Ses 
ouvrages  ont  été  recueillis 
en  2  vol.  in-folio.  Les  plus 
estimés  sont  sa  réthorique 
et  sa  poétique,  chefs  d'ceu- 
vre    de    goût  ,    composés 
pour  Alexandre-le-Grand. 
On  les  a  trad.  en  françois» 
jfristoxène  ,    philosophe   de 
Tarente  ,  disciple  de  So- 
crate ,  a  laissé  3  livres  sur 
la  musique  ,   les  plus  an- 
ciens   que  nous  ayons  sur 
ce  sujet. 
Arius  ,  né    en   Lybie  ,  chef 
et    auteur  de   la  secte  des 
ariens,   fut  d'abord  ortho- 
doxe  ,    mais   n'ayant    pu 
obtenir  l'évêché  d'Alexan- 
drie qu'il  briguoit  >   il  pu- 
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blia  sa  doctrine  qui  occa- 
sions tant  de  troubles  que 
l'empereur  Constantin  fut 
obligé  de  convoquer  en 
325  le  concile  de  Nicée  où 
il  fut  condamné.  Sa  mort 
arrivée  en  l'an  336  ,  n'é- 
teignit point  l'hérésie  qu'il 
avoit  fait  naître.  Elle  fut 
l'occasion  de  grandes  que- 
relles dans  la  chrétienté 
et  dégénéra  en  socinia- 
nisrne. 
Arhenkoli,  écrivain  suédois, 

né  en  z6$5. 
Ariaud  ,  célèbre  peintre  en 
miniature  ,  né  à  Genève 
et  m.  en  1747.  Ses  portraits 
très-ressemblants  avoient 
encore  le  mérite  d'exprimer 
les  qualités  de  l'a  me  des 
personnes  qu'il  peignoit. 
Anniniits  ,  seigneur  des  Ché- 
rusques  ,  servit  d'sbord 
avec  gloire  dans  les  ar- 
mées romaines  ;  mais  en- 
suite il  se  déclara  en  faveur 
des  Germains  dont  il  dé- 
fendit la  liberté  contre  les 
Romains  pendant  12  ans. 
Il  m.  empoisonné  l'an  19. 
Arminius  ,  fameux  protes- 
tant, né  en  Hollande  ,  chef 
de  la  secte  des  Arminiens, 
m.  en  1609. 
Armstrong  ,  poète  et    méd. 

écossois  ,  m.  en  1779. 
Arnaud  de  Villeneuve ,  méd. 

de  Paris  ,  m.  en  i3i3. 
Arnaud  ,  abbé  de  Grand- 
Champ  ,  de  l'Académie 
françoise  ,  m.  en  1784  ,  a 
travaillé  pendant  long  - 
temps  au  journal  étranger 
et  à  la  galette  littéraire  de 
l'Europe* 
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Arnaud  ,  (  Bacculard  <T)  ro- 
mancier françois  ,  né  à 
Paris  où  il  m.  en  l8o5. 

Amauld  ,  avocat  de  Paiis  , 
m.  en  16-T4  ,  connu  par 
son  plaidoyer  contre  les 
jésuites. 

Amauld  Dandilly  ,  fils  aîné 
du  précédent  ,  après  avoir 
rempli  divers  emplois  avec 
distinction  ,  quitta  le  mon- 
de à  l'âge  de  55  ans  pour 
se  retirer  dans  la  solitude 
de  Port-Royal  où  il  em- 
ploya le  reste  de  ses  jours 
à  l'étude  et  aux  exercices 
de  la  religion.  On  a  de  lui 
plusieurs  ouvr.  Le  meil- 
leur est  sa  trad.  de  Yhist* 
des  juifs  ,  de  Josepke  , 
écrite  purement  ;  mais  à 
laquelle  on  reproche  beau- 
coup d'inexactitudes. 

Amauld  ,  frère  du  précédent, 
évêque  d'Angers  où  il  m. 
en  1692  ,  à  l'âge  de  $5  ans  , 
trop  tôt  peur  son  diocèse 
qui  l'honora  comme  un 
saint  ,  et  le  pleura  comme 
îe  meilleur  des  évêques. 
Ses  négociations  à  îa  cour 
de  Rome  ont  été  publiées 
en  5  vol.  in-12. 

Amauld  ,  docteur  de  Sorbon- 
ne  ,  m-  en  1694  à  l'âge  de 
83  ans ,  fat  un  des  plus 
sa  va  ns  hommes  du  royau- 
me ;  et  iV.i  regrette  avec 
justice  ,  qu'il  ait  consacré 
une  grande  partie  de  sa  vie 
à  publier  des  écrits  polé- 
miques qui  tombent  d'euî> 
mêmes  avec  le  sujet  qui 
ies  a  fait  naître.  Parmi  ses 
nombreux  ouvrages  on  cite 
la  perpétuité  de   la  foi , 
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excellent  livre  qu'il  a  fait 
en  société  avec  Nicolle, 
ainsi  que  Y  art  de  penser  , 
non  moins  admirable  dans 
son  genre.  Il  a  composé 
aussi  avec  Lancelot  la 
grammaire  générale  et  rai' 
sonnée  ,  par  Mrs.  de  Port- 
Royal  ,  ouvrage  fondamen- 
tal et  qui  estla  clef  de  tou- 
tes les  langues. 

Amauld  ,  sœur  des  précé- 
dens  ,  abbesse  de  Port- 
Royal  j  fit  une  réforme 
sévère  dans  son  abbaye  et 
m.  en  1661  ,  également 
célèbre  par  sa  vertu,  son 
esprit  et  son  savoir. 

Amdt  ,  théol.  protestant,  né 
dans  le  duché  d'Anhalt, 
m*    en    1625. 

Amdt  3  (  Josué  )  théologien 
protestant,  né  à  Gustrov* 
où  il  m.  en  1687. 

Arnisœus  ,  sav.  professeur  de 
méd.  à  Helmstadt ,  m.  en 
I6'33. 

Arnobe  ,  prof,  de  réthoriq.  à 
Sicca  en  Afrique,  embrassa 
le  christianisme  sous  Dio- 
clétien  et  écrivit  contre 
les  Gentils. 

Arnold  ,  théol.  protestant  , 
m.  en  1680. 

Arnold  ,  (  Géoffroi  )  l'un 
des  plus  ardens  défenseurs 
de  la  secte  des  piétistes  i 
sorte  de  protestans  d'Alle- 
magne qui  se  piquent  d'ê- 
tre plus  réguliers  que  les 
autres. 

Arncul  ,  évêque  de  Lizieux 
dans  le  2.e  siècle  ,  a  publié 
un  vol.  à  epitres  ,  conte- 
nant des  particularités  si\r 
Fui.-;  toi*  e  de  son  temps» 
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Arpino  ,  peintre  irai,  connu 
sous  le  nom  du  Josepin,  m. 
en  1640. 

Arriaga  ,  jésuite  espagnol, 
professeur  de  philosophie 
et  de  théologie  ,  m.  en 
1667.  Ses  cours  impr.  en 
8  vol.  in-folio  sont  pea 
estimés. 

Arrien  3  poète  latin  ,  vers 
l'an  14  de  J.  C 

Arrien  ,  philosophe  grec  de 
Nicomédie,  a  composé  une 
histoire  d'Alexandr{~lc- 
Grand  ,  estimée  et  trad. 
en  franc-  par  d'Ahiancour. 

Arsaccs  ,  I,  II  et  III ,  rois 
des  Parthes.  Le  i.er  d'une 
condition  très- basse  fut  le 
fondateur  de  ce  royaume, 
vers  l'an  262  avant  J.  C» 
Il  gouverna  glorieusement 
pendant  38  ans.  Ses  suc- 
cesseurs furent  appelés  Ar- 
sacides. 

Arsène  ,  diacre  de  l'église 
romaine,  d'un  rare  mérite, 
fut  choisi  pour  être  le  pré- 
cepteur d'Arcadius  ,  fils 
aîné  de  Théodose.  Ne  pou- 
vant réformer  son  carac- 
tère hautin  ,  il  se  retira  en 
Egypte,  dans  le  désert  où 
il  m.  en  4^5  âgé  de  $5  ans. 

Artaban  ,  1,11,  III et  IV, 
rois  des  Parthes. 

Artabase  ,  I  et  II ,  rois  d'Ar- 
ménie. 

Artaxerces  ,  I ,  II  et  III , 
rois  de  Perse.  On  croit  que 
le  premier  fut  ÏAssuerus 
de  l'écriture  ,  qui  épousa 
Esther. 

Artaxerces  ou  ArdschirBa.be- 
g/m/i^fils  d'un  soldat,  usur- 
pa l'empire  des  Perses  sur 
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Artaban  qu'il  tua  dans  une 
bataille  ,  vers  l'an  223  de 
J.  C.  Il  fonda  la  dynastie 
des  Sassanides  et  se  con- 
duisit en  grand  roi» 

Artaxias  I ,  général  d'Antio- 
chus  j  se  rendit  maître  de 
l'Arménie  qu'il  érigea  en 
royaume. 

Artédi ,  naturaliste  et  méd. 
suédois  ,  intime  ami  de 
Linnée  qui  a  publié  son 
ichtiologie  après  sa  mort 
prématurée.  Il  tomba  dans 
le  canal  de  Leyde  en  1735» 
où  il  se  noya  ,  à  l'âge  de  3o 
ans. 

Ariémise ,  I  et  II ,  reines  d« 
Carie.  La  I.ère.  se  trouva  à 
l'expédit.  de  Xercès  contre 
les  Grecs  et  se  comporta 
avec  beaucoup  de  valeur  : 
la  2,e  s'est  immortalisée 
par  sa  tendresseconjugale» 
i£ile  éleva  à  son  mari 
Mausole  un  monument  su- 
perbe qui  fut  compté  parmi 
les  sept  merveii  les  du  mon- 
de. Elle  se  distingua  aussi 
par  des  exploits  guerriers. 

Artigny ,  chanoine  de  l'é- 
glise primatiale  de  Vienne, 
m.  en  1768  ,  a  publié  de 
nouv*  mémoires  d'hist.  de 
critique  et  de  littérature)  en 
7  vol.  in-12.  L'abbé  Irailh 
a  extrait  de  cette  compi- 
lation ,  qui  renferme  beau- 
coup de  choses  inutiles,  ce 
que  l'auteur  dit  de  meil- 
leur sur  les  gens  de  lettres 
pour  en  fai*e  usage  dans  ses 
querelles  littéraires  en  4 
vol.  ia- 12. 

Artois  ,  (  Jean  Van  )  pein- 
tre ,  ué a  Bruxelles  en  l6l3# 
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Il  ©xcelloit   dans   le  pay- 
sage. 

Artus  III  ,  dit  le  Justicier, 
connétable  de  France  con- 
tribua à  relever  le  trône 
de  Charles  VIL  II  succéda 
au  duc  de  Bretagne  en  1455 
et  ne  régna  que  i5  mois.  Il 
étoit  trop  fier  et  trop  abso- 
lu ;  mais  il  étoit  exact  à 
rendre  la  justice  ,  grand 
négociateur  et  plus  grand 
homme  de  guerre. 

Arundel  ,  archevêque  de 
Cantorbéry  ,  fut  exilé  par 
Richard  II.  Il  défendit 
avec  zèle  les  droits  tempo- 
rels de  l'église  contre  IVic- 
lefet  les  Loilards  et  m.  en 
14I4. 

Arvieux  ,  (  Laurent  dT  )  né 
à  Marseille  ,  envoyé  extra- 
ordinaire du  roi  à  Tunis  et 
ensuite  consul  d'Alger,  et 
puis  d'Alep  ,  fit  fleurir  le 
commerce  ,  respecter  le 
nom  françois  ,  et  répandre 
la  religion  catholique.  Le 
père  Labat  a  publié  ses 
mémoires  en  6  vol.  in-12, 
contenant  ses  voyages  à 
Constantinople,  dans  l'A- 
sie ,  etc. 

Asa  ,  roi  de  Tuda  ,  fils  et 
successeur  d'Abias,  répri- 
ma l'idolâtrie  et  rétabiit 
le  culte  de  Dieu.  Il  m.  l'an 
914  avant  J.  C 
Asaph)  très  -habile  musicien 
de  la  tribu  de  Lévi  ,  con- 
temporain de  David.  On 
lui  attribue  quelques  pseau- 
mes. 
JLscelin  ,  théol.  du  n.e  sièc. 
combattit  les  erreurs  de 
Bérenger. 
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Asclèplade  ,  philos*  grec  , 
vers  35o  av.  J.  C. 

Asclepiade  ,  médec  né  en 
Bithynie  ,  acquit  une  gran- 
de réputation  à  Rome  et 
fonda  une  secte  de  méde^1 
cine  opposée  à  celle  d'Hip- 
pocrate.  Il  m.  l'an  96  av» 
J.  C. 

Asclépiodore  ,  peintre  es- 
timé par  Ap elles  ,  dont  il 
étoit  contemporain. 

Asconius  ,  habile  grammai- 
rien de  Padoue  et  ami  de 
Virgile,  a  fait  des  commen- 
taires sur  les  harangues  de 
Cicéron  qui  sont  recher- 
chés. 

Asdrubal  ,  célèbre  général 
des  Carthaginois  ,  beau- 
frère  d'Annibal  et  gendre 
d'Amilcar  ,  auquel  il  suc- 
céda en  Espagne  ,  où  il  bâ- 
tit Carthagène.  Un  gaulois 
l'assassina  l'an  224  avant 
J.  C .  Il  y  a  eu  plusieurs  au- 
tres généraux  Carthaginois 
de  ce   nom. 

Aselli  ,  méd.  né  à  Crémone 
et  célèbre  professeur  d'a- 
natomie  à  Pavie,  découvrit 
les  veines  lactées  dans  le 
mésentère.  Il  m. en  1626. 

Ashmole  ,  savant  antiquaire 
anglois ,  a  publié  plusieurs 
ouv  r.  Le  plus  considérable 
est  Vhist.  et  les  statuts  de 
l'ordre  delà  jarretière. 

Asinelii,  frères  et  architectes 
célèbres  de  Bologne  vers 
1100. 
Aspasie  ,  courtisanne  de  Mi- 
let ,  célèbre  par  son  esprit 
et  son  éloquence ,  forma 
les  premiers  orateurs  de 
«on  siècle.   Elle    donnoij: 
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Ses  leçons  avec  la  modestie 
et   la   décence  convenable 
au  sujet.  Socrate  ne  dédai- 
gna  pas  d'être  au   nombre 
de   ses  disciples. 
Aspmdius  >  célèbre  joueur  de 
lyre  de  ta  ville  d'As  pende 
en   Pamphylie. 
As  sas  ,  (  le  chevalier  d')  ca- 
pitaine au  régiment  d'Au- 
vergne, se  dévoua  à  la  in» 
en   1760   pour    sauver   son 
régiment    qui    auroit     été 
surpris  et  tail  é  en  pièce. 
Assedi  ou  Assadi  ,  poète  per-* 

san  vers  l'an  1000. 
A^sclin  y  docteur  de  Sorbon- 
ne  ,  m.  en  1707  ,  remporta 
dans  sa  jeunesse  plusieurs 
prix  de  poésie  à  l'académie 
Françoise    et    à    celle    des 
jeux  floraux. 
Asseleyn  ,    peintre     hollan- 
dois  ,  in.  en  1660  f  a  traité 
avec   un    égal  succès    les 
batailles  et  les  paysages.  Il 
a  laissé  un  très-grand  nom* 
bre  de  tableaux. 
Asser  ,  célèbre  rabbin  du  5.e 
siècle  ,  a  composé  le  Fal- 
rnud  de    Babylone ,     ainsi 
appelé   parce  qu'ii  fut  fait 
dans    cette    vil!©. 
Astronome  ,  (  1'  )  écrivain  du 
9«e  siècle  ,  aut.  de  la    vie 
de  Vemper.  Louis- Le-  Débon- 
naire* Elle   a    été  trad.  en 
françois    par    le   président 
Cousin. 
Astruc ,  célèbre  méd.  né  dans 
le  diocèse  d'Alais ,   m.    à 
Paris  en  1766  ,  à  l'âge  de 
83  ans.    Il    a    publié     des 
mémoires  sur  l'histoire  na- 
turels du  Languedoc  et  un 
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grand  no*mbre  d'autres  ou- 
vrages  relatifs  à    son   art. 
Astyage  ,  roi  des  Mèdes  vers 

l'an  594. 
Atabaliba  ou  Atahulpa,  der- 
nier roi  du   Pérou  ,  de  la 
famille  des  Incas.  Les  Es- 
pagnols,sous  la  conduite  dé 
Pizarre  ,  s'étant  emparé  de 
sa    personne  par  trahison  , 
l'étranglèrent  en  l533. 
Ataulphe ,  roi  des  Gothsvsuc- 
céda  à  Alaric  en  410.  Bra- 
ve   et    courageux    comme 
lui  ,  il  fut  quelquefois  plus 
cruel. 
Athaiie  ,  fille  d'Achab  et  de 
Jézabet  ,  et  épouse  de  Jo- 
rain  ,   roi  de  Juda  .  qu'elle 
plongoa  dans  l'idolâtrie. 
Athanase  ,    (  Saint )    évêque 
d'Alexandrie  ,  m.  en  07 3. 
Il  eut  à  lutter  pendant  près 
de    5o  ans  contre    la    plus 
terrible  des  hérésies  ,  celle 
d'Arius,  armée  tout   à    la 
fois  de   la   subtilité   de   la 
dialectique  et  de  la  puissan- 
ce des  empereurs.  La  meil- 
leure édition  de  ses  œuvres 
est  celle  du  p.  Montfaucon 
en  5  vol.  in  loi.  1698. 
Athelstan  ,  roi  d'Angleterre, 
successeur  d'Edouard  i'anc. 
m*  en  94T  ,  chassa  les  Da- 
nois du    Nothumberland  , 
fit  fleurir    le  commerce   et 
gouverna  son  peuple  avec 
justice  et  avec  bonté. 
Athénagore  .    philos.    d'A- 
thènes ,  embrassa  le  chris- 
tianisme dans  le  2.e  siècle. 
Il   adressa  à    Marc-Aurèle 
une  apologie  pour  les  ciïfé+ 
tiens  qui  a  été  imprimée 
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On  a  encore  de  lui  un 
traité  sur  la  résurrection  des 
morts. 

Athénée  ,  grammairien  grec 
du  2.e  siècle.  Il  ne  nous 
reste  plus  de  lui  que  \es 
déipnosophistes  ,  c'est-à- 
dire  ,  les  sophistes  à  table. 

Athénée  j  méd.  de  Cilicie  , 
contemporain  de  Pline. 

Athénée  ,  mathémat.  grec  , 
sous  Gallien  ,  qui  l'em- 
ploya à  fortifier  les  places 
de  Thrace  et  d'Illyrie.  Il 
a  laissé  un  livre  sur  les  ma- 
chines de  guerre. 

Athénée  ,  philosophe  péri- 
patéticien  du  siècle  d'Au- 
guste. 

Athenodore,  philos,  stoïcien, 
précepteur  d'Auguste  qui 
eut  toujours  pour  lui  beau- 
coup de  considération  ,  et 
profita  souvent  de  ses  le- 
vons. Il  m.  à  Tharse  ,  sa 
patrie  ,  âgé  de  82  ans  , 
universellement  regretté  de 
ses  concitoyens  qui  lui  éle- 
vèrent unautel3et  établirent 
une  fête  en  son  honneur. 

Athénodore  Cordilion,  phi- 
losophe stoïcien  et  ami  de 
Caton. 

Athins  ,  (  sir  Robert  )  célè- 
bre jurisconsulte  anglois  , 
m-  en  1709.  Ses  ouvrages 
recueillis  en  un  vol.  in-8 
sont  très-estimés.  Son  fils  a 
écrit  l'histoire  du  comté 
de  Glocester  ,  impr.  deux 
fois  depuis  sa  mort. 

Atkins  y  (  Richard  )  écriv. 
anglois  ,  a  publié  un  livre 
sur  Y  origine  et  V  accroisse- 
ment de  l'imprimai?  en 
Angleterre*  il  m*  en  10*77. 
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Attale  I ,  II  et  III ,  rois  de 
Pergame.  Le  i.er  s'illustra 
par  sa  valeur  et  sa  géné- 
rosité. 

Atterbury  ,  évêque  de  Ro- 
chester  et  chapelain  du  roi 
Guillaume  ,  m.  en  1732. 
On  a  de  lui  plusieurs  ouvr. 
parmi  lesquels  on  distingue 
des  lettres  latines  ,  dignes 
des  meilleurs  littérateurs. 

Atticus  ,  illustre  chevalier 
romain  ,  intime  ami  de 
Cicéron.  Il  avoit  dans  le 
caractère  tant  d'aménité  , 
que  dans  les  plus  grands 
troubles  de  la  république  , 
il  conserva  des  amis  dans 
l'un  et  l'autre  parti. 

Atticus,  célèbre  orat.  athé- 
nien et  précepteur  de  i'ein- 
percur  Vérus. 

Attila  9  dernier  roi  des  Huns  , 
surnommé  le  fléau  deDieu, 
ravagea  l'empire  romain 
sous  ie  règne  de  Valenti- 
nien.  Il  m.  d'une  hémor- 
ragie ,  l'an  453. 

Aubert  ,  méd.  rie  Marseille, 
devint  celui  des  pauvres  , 
auxquels  il  légua  tout  son 
bien.  Il  a  publié  une  sa- 
vante consultation  sur  la 
maladie  noire.  Il  m»  en 
1782. 

Aubert  ,  (  l'abbé  )  né  à  Pa- 
ris ,  en  I73l.  Nous  avons 
de  lui  un  recueil  de  Jables , 
estimé. 

Aubéry ,  avocat  de  Paris  ,  m. 
en  1695  ,  aut.  d'une  hist, 
des  cardinaux  ,  peu  estim. 
Il  y  a  eu  un  autre  Aubery 
qui  a  publié  des  mémoires 
pour  servir  à  Chistoire  de 
Hollande  ,  assez  estimés* 
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Aubesvine,  (Claude et  Char- 
les de  P  )  le  i.er  fut  secré- 
taire d'état  de  plus,  rois 
et  m.  en  1567.  Le  dernier 
fut  chancelier  de  France  el 
m.  en  l653.  Ilétoit  grand 
ministre  et  négociateur  ha- 
bile ,  mais  son  orgueïbétoit 
extrême. 

dubespine  ,  évêq.  d'Orléans  , 
m.  en  i63o  ,  joignit  aux 
études  d'un  savant  labo- 
rieux ,  le  zèle  d'un  pasteur 
vigilant.  Il  a  laissé  plus, 
ouvrages  estimés. 

Aubignè  ,  (  Théodore  Agrip- 
pa d'  )  étoit  calviniste  et 
attaché  à  Henri  IV,  dont  il 
r-erdit  la  faveur  par  une 
inflexibilité  de  caract.  que 
les  rois  n'aiment  pas  et 
que  les  particuliers  souf- 
frent avec  peine.  Il  se 
retira  à  Genève  où  il  se 
livra  entièrement  à  Pétude. 
Son  principal  ouvrage  est 
son  histoire  universelle  en 
3  vol.  in-folio  ,  écrite  avec 
beaucoup  de  liberté  ,  d'en- 
thousiasme et  de  négligen- 
ce. Le  r.er  vol.  fut  con- 
damné à  être  brûlé.  Il  m. 
en  i6*3o  ,  âgé  de  80  ans. 
Son  fils  Constant  <V Au- 
bigné fut  le  père  de  Mad. 
de  Main  te  non. 

Aubrcy  ,  écrivain  anglois,  m. 
en  1700. 

Aubriot  ,  prévôt  de  Pari  s  sous 
Charles  V  ,  décera  Paris 
de  plusieurs  édifices.  Il  fit 
bâtir  la  Bastille  en  136$, 
pour  servir  âb  forteresse 
contre  les  An? lois.  Ayant 
été  accusé  d'hérésie  il  y 
fut  renfermé  et  m»  à  Di- 
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jon  ,   sa    patrie  ,  en  l3«32« 

Aubry  ,  célèbre  avocat  de 
Paris  ,  m.  en  1739.  On  a 
de  lui  des  mém,  et  con- 
sultations. 

Aubusson ,  (  Pierre  d')  grand 
maître  de  l'ordre  de  St.  Jean 
de  Jérusalem  et  cardinal  , 
m.  dans  sa  8l.e  année  en 
l5o3.  L'ordre  n'a  point  eu 
de  chef  plus  accompli.  Sa 
vie  avoit  été  celle  d'un 
héros  ,  et  ses  derniers  jours 
furent  ceux  d'un  saint. 

Audebert  ,  juriscons.  d'Oi- 
léans,m.  en  1598  ,  a  laissé 
plusieurs  poèmes  latins  , 
réimp.  en  i6o3. 

Audebert,  célèb.  naturaliste  , 
né  à  Rochefort,  a  pub'ié 
une  histoire  naturelle  -  des 
singes  et  une  des  colibris 
et  oiseaux  mouches.  11  est 
m.  à  Paris  en  1800  ,  dgé  de 
42   ans. 

Audiffret  ,  géographe  fran- 
çais ,  m.  en  1^53. 

Audiguier  ,  écrivain  franc, 
aut.  de  plusieurs  ouvr.  peu 
estimés  ,  m.  vers  i63o. 

Audran.  Il  y  a  eu  sept  gra- 
veurs de  ce  nom  ,  de  la 
même  famille  ;  tous  dis- 
tingués par  leurs  talens» 
Les  plus  célèbres  sont 
Charles  ou  Karle  ,  né  à 
Paris  où  il  m.  en  1674  ; 
et  Girard  ,  né  à  Lyon  ,  m- 
à  Paris  en  1703  ,  un  des 
plus  célèbres  graveurs  dans 
le  genre  de  l'histoire.  On 
cite  lesbatailles  d'Alexan- 
dre comme  un  de  ses  plus 
beaux  morceaux. 

Audran ,  (  Claude  II  et  III  ) 
peintres   distingués .  nés  à 
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Lyon  ,   de  la  même   fa  m. 
que  les  graveurs.  Le    i.er 
fut  employé  par   le    Brun 
dans  plusieurs   ouvrages  , 
et  surtout  dans  les    quatre 
grands  tableaux  des  batail- 
les d'Alexandre.   Il  m.  à 
Paris  en  1684.  ,  à  42  ans  , 
professeur   de    l'acad.    de 
peinture.  Le  2.e  a  excellé 
dans    le  genre  des  grotes- 
ques et  des  arabesques.  Le 
roi  le  nomma  son   peintre 
etsondessinateur.il  m.  à 
Paris  en  Ij3^. 
Auger ,  jésuite  françois  ,  se 
distingua    par    son  zèle  à 
convertir  les  huguenots.  U 
m-  en  iSqi. 
Auger  ,  (  Athanase  )  abbé  et 
professeur  d'éloquence  au 
coilège  de   Rouen.  On  lui 
doit  une  trad.   des  œuvres 
complettes  de  Démosthène 
et  d'Eschine  en  6  v.  in-8  , 
écrite  froidem.  mais  avec 
pureté.   Il  a  pub.  plusieurs 
ouvrages    moins    estimés. 
Il  est  m.  à  Paris  en  1792. 
Auguste  ,  (  Octave  )    prem. 
empereur  romain,  et  neveu 
de  Juîes-César  qui    l'a  voit 
adopté.    Après  l'assassinat 
de  son   oncle  ,    il  vint  à 
Rome  où  il   s'attacha   les 
sénateurs   par  ses  souples- 
ses ,  et  la  multitude  par  ses 
libéralités.  Devenu  maître 
du  monde  après  la  bataille 
d'Actium,  le  sénat  lui  don- 
na le  surnom    d'Auguste, 
Il  sembla  alors  changer  de 
caractère.  Octave  avoit  été 
injuste  ,  cruel  ,  vindicatif, 
adonné  à  toufes  sespassions; 
Auguste    fut  un  empereur 
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doux  ,  humain  ,  généreux, 
et  le  protecteur  des  arts.  H 
fit  d'excellens   réglemens  , 
travailla   à   la  réioi me  des 
mœurs  et  mérita  le  titre  de 
père  de  la  patrie.  Son  siècle 
est  un  de  ceux  qui  ont  fait 
le  plus  d'honneur  à  l'esprit 
humain.  Il  dut  une  partie 
de  sa  gloire  à  Agrippa  et  à 
Mécènes  ,  l'un  étoit  hom- 
me d'état  et   grand    guer- 
rier ;    l'autre  ,   son  ami  et 
son  conseil.  Il  m.  à  Noie, 
l'an  14  de   J.    C    âgé    de 
près  de  76  ans.   Le    sénat 
lui  décerna   les    honneurs 
divins.  On  lui  reproche  de 
s'être  livré  à    la    volupté 
sans  pudeur  et  sans  ména- 
gement. 
Augustin .  (  St.  )  un  des  plus 
grands  docteurs  de  l'église, 
passa  ses  premières  années 
dans  le  libertinage  et  sou- 
tint avec  chaleur  les  opi- 
nions   des  Manichéens  ; 
mais   St.  Ambroise  ,    les 
épîtres    de  saint  Paul  ,  et 
les  sollicitations  d'une  mè- 
re qu'il   aimoit  ,  le  firent 
revenir  de  ses  égaremens. 
Il  reçut  le  baptême  à   52 
ans  et  fut   ordonné  prêtre 
par  Valérius  ,  évêq.  d'Hip- 
pone  ,  auquel  il  succéda. 
Dès-lors  il  n'eut  plus  d'au- 
tre objet   que  le  triomphe 
de  l'église  et  la  conversion 
des  hérétiques  ,  auxquels  il 
travailla  sans  relâche  jus- 
qu'à sa  m.  arrivée  en  l'an 
400..  La  meilleure  édit.  de 
ses    œuvres    est   celle   des 
bénédictins  en  11  vol,  in- 
fol.  qui  se  relient  en  8.. 
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Augustin  ,  (  St.  )  ï.er  arche- 
vêque de  Cantorbéry  5  fut 
envoyé  en  Angleterre  pour 
y  prêcher  Je  christianisme. 
Sa  mission  eutie  plusgrand 
succès.  Il  m.  l'an  607  , 
après  avoir  ordonné  plu- 
sieurs  évêques. 

Augustin  ,  prélat  espagnol  , 
étoit  si  charitable  }  qu'on 
ne  trouva  pas  dans  ses 
coffres  de  quoi  le  faire 
enterrer  suivant  sa  dignité. 
On  a  de  lui  plusieurs  traités 
de  droit ,  et  des  dialogues 
sur  les  médailles  ,  estimés. 

Augustin  ,  (  Léonard  )  sav. 
antiquaire  du  17. e  siècle  , 
né  dans  l'état  de  Sienne  ,  a 
publié  un  recueil  sur  les 
pierres  anciennes  ,  très  - 
estimé. 

Augustule  ou  Romulus  Au- 

fustus  ,  dernier  empereur 
'Occident ,  fut  détrôné  par 
Odoacre  ,  roi  des  Hérules 
vers  l'an  476'. 

Auhadi  Maragah  ,  poète 
mystique  persan  ,  m.  en 
1319. 

Auhi-Gelle  ,  gramm.  latin  , 
sous  le  règne  de  Trajan  , 
aut.  de  noctes  atticœ  ,  ou- 
vrage réimprimé  plusieurs 
fois  et  trad.  en  françoispar 
l'abbé  de  Verteuiî. 

Au  mont  y  (  Jean  d'  )  servit 
avec  beaucoup  de  distinc- 
tion sous  Henri  III  et 
Henri  IV.  Il  fut  tué^  au 
siège  de  Comper  en  l5^5. 
Henri  III  le  fit  maréchal 
de  France. 

Aunoy  ,  (  Marie  Catherine, 
comtesse  d'  )  auteur  des 
mémoires  hist.  de  l'Europe 
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et  de  ceux  de  Vhist.  d'Es- 
pagne ,  peu  estimés.  Elle 
m.  en  1^05. 

Aurélien  ,  emper.  romain  , 
suce,  de  Claude  II  ,  déli- 
vra l'Italie  des  Barbares  , 
embellit  Rome  et  soulagea 
les  pauvres.  Il  fut  assassi- 
né eu  275  ,  lorsqu'il  mar- 
choit  contre  la  Perse.  On 
lui  reproche  d'avoir  terni 
l'éclat  de  ses  victoires  en 
punissant  trop  sévèrement 
et  même  avec  cruauté. 

Aurélius  Victor  ,  historien 
latin  du  4«e  sièc.  né  en 
Afrique. 

Aurelli ,  poète  latin  du  16. e 
siècle. 

Aureng-Zeb  ,  grand  Mogol , 
fit  périr  son  père  et  ses 
frères  pour  monter  sur  le 
trône.  Il  conquit  plusieurs 
royaumes  et  fut  heureux 
dans  toutes  ses  expéditions. 
11  m.  âgé  de  près  de  loo 
ans  j  en  1707. 

Auria  ,  auteur  Sicilien  ,  m. 
en  1710  ,  a  pub.  plusieurs 
ouvr.  parmi  lesquels  on 
distingue  une  histoire  des 
grands  hommes  de  Sicile , 
assez  recherchée. 

Aurigny  ,  poète  franc  ois  du 
16. e  siècle. 

Aurispa  ,  aut.  sicilien  ,  m. 
vers  la  fin  du  l5.e  siècle. 

Ausone  ;    poète    latin  ,    fut 
choisi  parValentinien  pour 
élever  son  fils  Gratien. 
Authon  ,  historiographe    de 

France  sous  Louis  XII. 

Autreau  ,  peintre    et   poète 

dramatique    françois  ,  m. 

pauvre  en  174^* 

Auyigny  ,   aui.  des  vies  des 

hommes 
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hommes  illustres  de  France, 
S  vol.  in-12  et  de  quelques 
autres  ouvr.  Il  avoir  pris 
le  parti  des  armes  et  fut  tué 
en  1743. 
Au\out  3  célèbre  mathéma- 
ticien ,  né  à  Rouen  ,  m.  en 
1691.  Il  inventa  le  micro- 
mètre,  et  fut  le  premier  qui 
imagina  d'adapter  le  téles- 
cope au  quart  de  cercle. 
Avantio  ,  célèbre  juriscons. 

de  Ferrare  ,  m.  en  1022. 
Aventin  ,  lnst.  allemand  ,  né 

en  Bavière,  m.  en  1534. 
Aven\oar  ,  méd.  espagnol  du 

I2.e  siècle. 
Avérani  ,  écriv.  italien  ,  né 
à  Florence  ,   m.  en  1707. 
Averroès  ,  philosophe  arabe 

et  méd.  du  I2.e  s. 
Averbury  ,  historien  anglois, 

du  i^.e  siècle. 
Avicenne  ,    philos,  et  méd. 

arabe  ,  m.  en  io36. 
Aviénus,  poète  latin  du  4»e  s. 
Avila  y  deux  histor.  espagn. 

des  16. e  et  17. e  siècles. 
Aviler  ,  architecte  françois, 
né  à  Paris  ,  m.  en  1700. 
On  a  de  lui  un  cours  d'ar- 
chitecture^ 2  v.  in-4,  estimé. 
Aviron  ,  juriscons.  françois  , 

dans  le  16. e  siècle. 
Avitus  ,  emper.  d'Occident , 

successeur  de  Maxime. 
Avitus ,  neveu  de  l'empereur 
et  archevêque  de  Vienne  , 
m.  en  525. 
Avrigny  ,  jésuite  ,  né  à  Caen, 
m.  en  1719.  On  a  de  lui 
plusieurs  ouvr.  entr'autres 
des  mémoires  chronol.  et 
dogmatiques  ,  pour  servir 
à  Vhistoire  ecclésiast.  et 
des  mémoires  pour  servir  à 
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Vhist.   univ.  de  V Europe. 

Avrillon  ,  minime  ,  né  à  Pa- 
ris ,  où  il  m.  en  1729.  On 
a  de  lui  plusieurs  ouvr. 
pleins  d'onctions ,  qui  se 
réimpriment  très-souvent , 
surtout  ses  conduites  pour 
VAvent ,  pour  le  Carême  , 
pour  la  Pentecôte  ,  et  ses 
méditations  sur  la  commu- 
nion. 

Aylett  ,  écrivain  anglois  du 
17. e  siècle. 

Ayioffe  ,  savant  anglois  >  m- 
en    1781. 

Ayrenhoff ',  poète  dramatique 
allemand  du  19. e  siècle» 

Avarias  ou  0\ias  >  roi  de 
Juda. 

Avarias  ,  rabbin  d'Italie. 

A\ereio  ,  missionnaire  por- 
tugais. 

A\orius  ,  jésuite  espagnol  du 
l6.e  siècle  On  a  de  lui  des 
inst.  morales  sur  le  canti- 
que des  cantiques. 

Aipilcueta ,  surnommé  Na- 
varre ,  jurisconsulte  espa- 
gnol ,  m.  en  i586. 

A\\o  jurisconsulte  italien 
du  I2.e  siècle. 

B 

Baadin  ,  docteur  persan  ,  a 
pub.  un  sommaire  du  droit 
civil  et  canoniaue  s  sous  le 
nom  d'Abas-  le-  Grand  , 
par  ordre  duquel  il  fut 
composé. 

Baan,  peintre  hollandois  ,  se 
distingua  par  ses  portraits. 
Il  m.  en  1702. 

Baart ,  méd.  et  poète  latin 
et  flamand  ,  du  \j. e  sièc» 
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aut.  d'un  poème  estimé  , 
qui  a  pour  titre  :  la  prati- 
que des  laboureurs  de  Frise, 
Ce  sont  des  géorgiques  fla- 
mandes. 

Baa\ms  ,  sav.  suédois  ,  m. 
en  1681. 

Baba  ,  imposteur  turc  en 
1240, 

Babakouschi ,  mufti  de  Caf- 
fa  ,  aut.  d'un  ouvrage  de 
politique  ,  intit,  Vanù  et 
le  favori  des  princes. 

Babin  %  théologien  françois  5 
né  à  Angers  ,  aut.  des  18 
premiers  vol.  des  conféren- 
ces d?  Angers* 

Babington  ,  sav.  prélat  an- 
glois  ,   m.  en  1610. 

Babylas  5  éyêq.  et  martyr  au 
3e  siècle. 

Bacai  ,  docteur  mahométan. 

Baccalar-y-Sanna  ,  marquis 
de  St.  Philippe  ,  né  dans 
l'île  de  Sardaigne.  On  a 
de  lui  une  sav.  hist.  de  la 
monarchie  des  Hébreux  , 
et  des  mémoires  pour  servir 
a  Vhist.  de  Philippe  V. 
Ces  deux  ouvr.  ont  été 
trad.  en  françois?  Il  m. 
en  1726. 

JBaccali ,  docteur  musulman. 

Bacchini ,  savant  bénédictin 
italien  ;  aut.  d'un  journal 
de  littérature  et  de  plus, 
autres  ouvr.  m.  en  1721. 

Bacchylides  ,  poète  lyrique 
grec  ,  florissoit  ifiz  ans 
avant  J.  C. 

Baccio  ,  prof,  de  médecine  à 
Rome  ,  et  vnéd.  du  pape 
Sixte  V  ,  a  écrit  sur  les 
pierres  précieuses ,  les  anti- 
dotes ,  les  sources  chau- 
des  ,  etc. 
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Baccio  ,  dominicain  ,  connu 
sous  le  nom  de  frère  Bar-* 
thélemy  ,  se  distingua  dans 
îa  peiature  ,  surtout  par 
la  beauté  de  son  coloris. 

Bach  ,  célèbre  organiste  alle- 
mand ,  m.  en  1754. 

Bachaumont  ,  poète  ingé- 
nieux et  délicat ,  né  à  Pa- 
ris et  m.  en  1702.  On  n'a 
de  lui  que  le  voyage  qu'il 
fit  avec  Chapelle  }  en  ver? 
et  en  prose. 

Bachelier,  célèbre  sculpteur 
et  architecte  de  Toulouse, 
viv.  dans  le  i6.e  siècle. 

Bacici  t  peintre  *  né  à  Gê- 
nes 3  excelloit  clans  le  por? 
trait.  11  m,  en  1709. 

Bâcher  ,  peintre  d'hist.  et  de 
portraits  ,  d'un  grand  mé- 
rite ,  né  à  Harlingen  ,  v. 
de   Friso  ,  m.  en  1641. 

Bachuisen  ,  peintre  a  lie  m. 
m.  en  1709  ,  excelloit  à 
peindre  les  marines  et  les 
tempêtes. 

Bacon  ,  franciscain  anglois, 
grand  mathématicien  et 
mécanicien,  m.  en  1294. 
Il  étoit  habile  chimiste. 
On  lui  attribue  l'invention 
de  la  poudre  à  canon.  Il 
découvrit  l'erreur  du  ca- 
lendrier,que  Grégoire  XIÎI 
fit  corriger  d'après  son 
plan. 

Bacon  ,  (François)  philos, 
célèbre  et  grand  politique 
anglois  ,  est  un  de  ceux 
qui  ont  le  plus  contribué  à 
l'avancement  des  sciences  . 
Il  osa  le  premier  combattre 
la  philosophie  de  l'école. 
Parvenu  par  son  mérite  h 
h   dignité   de    chancelier 
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d'Angleterre  ,  il  fut  accuse 
de  concussion ,  condamné 
à  une  amende  et  enfermé  à 
la  tour  de  Londres.  Le  roi 
qui  l'aimoit  lui  donna  des 
lettres  d'abolition»  Bacon  , 
que  ses  malheurs  avoient 
dégoûté  des  affaires  ,  ne 
voulut  pas  profiter  de  ce 
retour  de  faveur,  et  il  ai- 
ma mieux  se  livrer  à  l'é- 
tude. Il  m.  pauv.  en  1616  , 
âgé  de  66  ans»  On  a  re- 
cueilli ses  ouvr.  tant  latins 
qu'angiois  ,  en  4  vol.  in- 
folio. M.   Deleyre    nous  a 

,  donné  l'analyse  de  sa  phi- 
losophie ,  en  2   v. in-12. 

Bacon  ,  (  Anne  )  femme  de 
N>ico!as  Bacon,  chancelier 
d  Angleterre  ,  père  du  pré- 
cédent ,  se  distingua  par 
ses  vertus  et  ses  talens» 
Elle  a  tradà  de  l'italien 
en  anglois  ,  les  sermons  de 
Bernardin  Ocliin.  Elle  m. 
au  commencement  du  règne 
de  Jacques   I- 

Bacoue  ,  protestant  converti , 
m.  en  1694»  Son  poème 
latin  sur  l'éducation  d'un 
prince  lui  valut  l'épiscopat. 

Bacquerre  ,  méd.  allemand 
du  I7.e  sièc.  auteur  d'un 
ouvrage  rare  et  estimé  , 
intitulé    senum     medicus. 

JBacquet  ,  avocat  du  roi  en 
la  chambre  du  trésor  à 
Paris  ,  est  aut.  de  plusieurs 
traités  ,  commentés  par 
Ferrière  ,  et  imp.  en  2 
v.  in-folio.  Il  m.  en  1597. 

Bactishua  ,  deux  médecins 
persans. 

Badakschi ,  poète  persan  du 
I2.e  siècle. 
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Bâdens  >  peintre ,  né  à  An- 
vers ,  m.  en  i6o3.  Ses  Ou=» 
vrages  fuient  très-recher- 
chés; 

Badens, peint,  hol.  né  en  i57£ 
est  le  i.er  qui  ait  introduit 
le  bon  goût  du  coloris  dans 
son  pays.  Il  reste  de  lui 
des  tableaux  de  conversa-» 
tions  ,  des  fêtes  ,  etc. 

Badiale  ,  peintre  et  graveur 
italien  ,   m.  en  1771. 

Baduel  ,  sav.  du  16. e  s. 

Baerstrat ,  hollandois  ,  pein- 
tre de  marine .  Ses  tableaux: 
sont  estimés. 

Bagard  ,  méd.  né  à  Nancy  â' 
m.  en  1772  ,  a  laissé  plu- 
sieurs  ouvrages. 

Bagdedin  ,  mat  hé  mat.  arabe 
du  10. e  siècle. 

Bagger  ,  sav.  évêq/  de  Co- 
penhague ,  vivoit  à  la  fin 
du  I7.e  siècle. 

Bagi-Zadeh  }  écriv.  maho-* 
métan* 

Baglioni  ,  général  vénitien 
du  l6\e  siècle.  Il  cultivok 
les  lettres» 

Baglivi  ,  illustre  méd.  né  h 
Raguse  ,  m.  en  1707  ,  âgé 
de  38  ans.  On  a  publié  ses 
ouvr.  en  1  voL  in-4. 

Bagnoli  j  poète  italien  ,  m» 
vers  1600. 

Bagot  ,  jésuite  breton ,  m» 
en  1664  ,  aut.  de  plusieurs 
ouvr.  savans,  mais  diffus» 

Bagshaw  ,  théol.  angl.  non 
conformiste ,   xn.  en  r7o3. 

Baguri  ,   écriv.  mahométan» 

Bahali ,  deux  écriv.  arabes. 

Bahar-al-Hefdh  ,  écrivain 
arabe* 

Bah  avant,  roi  de  Perse,  de  la 
dynastie  des  Sasannides  3 
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fut  doué  de  grandes  quali- 
tés, et  mérita  le  surnom  de 
bienfaisant. 

Bafiaram-Guri,  roi  de  Perse, 
renommé  par  sa  valeur. 

Bahier  ,  prêtre  de  l'oratoire  , 
poète  latin ,  né  à  Chatillon, 
m.  en  1707. 

Baïer  ,  méd.  et  naturaliste 
allemand  ,    m.  en  I7?5. 

Baif ,  poète  françois  ,  m.  en 
1592. 

Bail  y  docteur  de  Sorbonne  , 
aut.  de  plusieurs  onvr.  la- 
tins  très-peu  estimés. 

Baillet  ,  écrivain  françois  , 
né  dans  un  village  près  de 
Beauvais  et  m.  en  1706  , 
quitta  la  cure  qu'il  a  voit 
pour  se  livrer  entièrement 
à  l'étude.  Ses  ouvrages  les 
plus  connus  sont  : jugemens 
des  savans  ,  sur  les  princi- 
paux ouvr*  des  auteurs  ,  et 
ses  vies  des  Saints  en  4  vol. 
in-fol.  10  vol.  in-4  et  17 
vol.  in-8. 

Bailli ,  connu  sous  le  nom  de 
la  Rivière  ,  méd.  de  Henri 
IV  et  astrologue. 

Bai Uie  ,  officier  angîois  , 
s'est  distingué  dsns  la  gra- 
vure comme  amateur.  Ii 
travailloitdans  le  genre  de 
Rembrant,  et  a  restauré  la 
planche  de  la  guérison  du 
paralytique. 

Baillie  ,  théologien  écossois, 
m.  en  16*0*2. 

Bâillon ,  naturaliste  franc, 
m.  en  l8o3.  Il  s'adonnoit 
particulièrement  à  l'orni- 
thologie. C'est  à  lui  que 
l'on  doit  presque  tous  les 
oiseaux  de  mer  et  de  riva- 
ge   que  Ton  voit   dans    ie 
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Muséum  d'hist.  naturelle. 

Baillou  ,  célèbre  méd.  de 
Paris  ,  né  au  Perche  ,  m. 
en  1616.  Il  est  un  des  pre- 
miers qui  ait  réduit  la 
médecine  à  ce  qu'elle  a 
d'utile.  On  a  imp.  ses 
ouvrages  en  4  vol.  in-4. 

Bailly  ,  de  l'académie  fran- 
çoise  ,  né  à  Paris  ,  fut  de 
la  i.ère  assemblée  natio- 
nale et  de  l'assemblée  cons- 
tituante. C'est  lui  qui  di- 
rigea les  délibérations  de 
la  fameuse  séance  du  jeu 
de  paume  ,  où  les  trois  or- 
dres jusqu'alors  divisés  se 
réunirent.  On  le  nomma 
ensuite  maire  de  Paris.  Il 
exerça  cette  place  orageuse 
pendant  deux  ans  et  demi, 
et  s'étoit  retiré  des  affaires 
lorsqu'il  devint  victime  de 
la  révolution  ,  à  laquelle  il 
avoit  lui-même  contribué. 
Il  fut  guillotiné  le  12  no- 
vembre 1793  ,  et  supporta 
avec  courage  son  supplice 
et  les  cruels  outrages  qu'on 
lui  fit  endurer.  11  étoit 
grand  astronome  et  bon 
littérateur.  Son  principal 
ouvrage  est  V histoire  de 
V  astronomie  ancienne  et 
moderne  ,  en  5  vol.  in-4. 

Bailly  ,  théologien  françois, 
m.  en  1808  ,  âgé  de  79 
ans  ,  est  aut.  de  plusieurs 
ouvr.  de  piété  ,  parmi  les- 
quels on  distingue  un  traité 
de  la  vraie  religion  et  une 
théologie  latine  ,  en  8  vol. 
in-12. 

Bainhridge  ,  méd.  et  astron. 
anglois  ,  m.    en  1643. 

Baius  ,  théologien  françois  , 
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accusé  d'avoir  fait  revivre 
divers  points  de  la  doctrine 
de  Calvin  ,  fut  censuré 
par  la  Sorbonne  j  et  le 
pape  Pie  V  condamna  ses 
opinions  par  une  bulle  à 
laquelle  il  se  soumit.  Il 
m.  en  1589. 

Ba)a\etîetïl%  sultans  des 
turcs  ,  princes  ambitieux  et 
cruels.  Le  premier  ,  après 
de  grandes  conquêtes,  fut 
vaincu  et  fait  prisonnier 
par  Ta  merlan  ,  qui  le  fit 
enfermer  dans  une  cage 
de  fer  ,  où  il  m.  en  140^  ; 
le  2.e  fut  empoisonné  en 
l5i2  par  son  fils  ,  auquel  il 
avoit  cédé  le  trône.  La  ré- 
paration des  murs  de  Cons- 
tantinople  ,  et  des  édifices 
superbes  ,  sont  des  monu- 
mens  de  sa  magnificence. 

Baker  ,  écrivain  anglois  , 
principalement  connu  par 
sa  chronique  des  rois  d'An- 
gleterre ,   m.  en  1645. 

Baker  ,  (  Thomas  )  mathé- 
maticien anglois  ,  m.  en 
1690.  On  a  de  lai  la  clef  de 
la  géométrie  ,  in-4. 

Baker  ,  (  Thomas  )  savant 
antiquaire  anglois  ,  m.  en 
1740  • 

Baker ,  (  Henri  )  fils  d'une 
sage-femme  de  Londres, 
se  consacra  à  l'art  précieux 
d'apprendre  à  parler  aux 
sourds  et  aux  muets.  Il  a 
publié  différens  ouvr.  sur 
le  microscope  et  quelques 
poésies»  Il  m.  en  1774. 

Baker  ,  poète  hollandois,  m. 
en  1801. 

Bakhuisen  ,  peintre  et  gra- 
veur  hollandois  ,  m.   en 
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1709.  11  excelloit  à  repré- 
senter des  marinesj  surtout, 
des  tempêtes. 

Balaam  ,  prophète. 

Balamio  ,  méd.  sicilien  du 
16. e  siècle  ,  a  trad*  plus. 
opuscules  de  Gallien  ,  imp. 
dans  ses  œuvr»  en  1586* 

Balassi  ,  peintre  florentin  y 
m   vecs   1670. 

Balbi  ,  dominicain  génois  % 
aut.  de  Catholicon  ou  sum- 
ma  grammaticalis ,  livre 
rare  ,  imprimé  à  Mayence 
en  1460  ,  in-fol. 

Balbin  ,  jésuite  ,  né  à  Ko- 
nisgsgratz  en  Bohême  ,  m. 
vers  1694  j  a  composé  une 
hisU  de  Bohême  en  latin  t 
4  vol.  in-fol.  Bile  est  esti- 
mée ,  et  les  exemplaires 
sont  très-recherchés. 

Balbinus  ,  emp.  romain  3  fut 
massacré  par  les  soldats  en 
238  5un  an  après  son  élec- 
tion ;  il  étoit  bon  et  popu- 
laire ,  et  réussissoit  dans 
la  poésie  et  dans  l'élo- 
quence. 

Balboa  ,  castillan  ,  un  des 
premiers  qui  fit  le  voyage 
aux  Indes  occidentales  ,  et 
l'un  des  plus  grands  capi- 
taines de  l'Espagne.  [Jn 
gouverneurespagnol  jaloux 
du  crédit  qu'il  avoit  dans 
la  colonie  ,  fit  revivre  un 
procès  terminé  depuislong- 
temps,  et  lui  fit  trancher  la 
tète  en  l5i7  ,  à  l'âge  de  42, 
ans. 

Balbuena  ,  docteur  de  Sala- 
manque  ,  et  évêque  de  Por- 
to-Rico  en  Amérique  ,  m. 
en  1627  ,  a  laissé  plus, 
pièces   de  poésies  pleines 
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d'imagination  ,  de  feu  , 
d'esprit  et  de  grâces. 

Balde  de  Ubaidis  ,  savant 
jurisconsulte  italien  ,  dis- 
ciple et  rival  de  Barthole. 
On  a  recueilli  ses  ouvrages 
en  5  vol.  in-folio.  Ils  man- 
quent de  méthode  ,  et  sont 
peu  estimés. 

Balde  ,  jésuite  allemand  et 
poète  ,  ni.  en  1668.  On 
l'appela  tT Horace  de  son 
pays. 

Baidéric  ,  évêque  de  Dol  en 
Bretagne  ,  a  écrit  V histoire 
des  Croisades  >  jusqu'en 
l'an  1099.  Il  y  a  un  autre 
Baidéric,  évêq.  de  Noyon  , 
aut.  d'une  chronique  de 
Végiise  de  Cambray  et 
d\irras.  Ce  dernier  m. 
enlll2. 

Baldi  ,  sav.  italien  ,  né  à 
Urbin  ,  m.  en  1617.  On  a 
de  lui  plusieurs  traités  sur 
les  mécaniques  ,  des  fables 
et  quelques  poèmes* 

Baldi  ,  peintre  toscan  ,  m. 
en  1703.  11  cultivoit  les 
lettres  ,  et  tenoit  chez  lui 
une  académie  de  beaux 
esprits. 

Baldinger  ,  célèbre  médecin 
allemand  et  savant  distin- 
gué ,  m.  en  1804.  Il  a  pu- 
blié plusieurs  ouvrages  sur 
son    art. 

Baldini  ,  méd.  et  mathéma- 
ticien italien,  m. en  1600. 
On  lui  doit  divers  traités 
#n  latin  ,  et  une  méthode 
pour  mesurer  le  trajet  des 
vaisseaux. 

Baldini ,  sav-  italien ,  né  à 
Brescia  ,  m.  en  1765  ,  a 
publié  différens  ouvrages.. 


BAL 

L'Italie  lui  doit  la  réim- 
pression des  œuvres  de 
Vaillant,  sur  la  numisma- 
tique ,  3  vol.  in-4. 

Baldini ,  orfèvre  et  graveur  f" 
né  à  Florence  sur  la  fin 
du  i5.e  siècle. 

Baldinucci  ,  né  à  Florence  , 
aut.  de  Y  histoire  complettç 
des  peintres  ,  dont  il  a  pu- 
plié  les  3  premiers  vol.  On 
a  encore  de  lui,  en  italien 
un  traité  de  la  gravure  sur 
cuivre  ,  avec  la  vie  des 
principaux  graveurs ,  ouvr. 
estimé.  Il  m.  en  1696. 

Baldock  ,  évêq.  de  Londres, 
m.  en  l3l3.  lia  écrit  une 
histoire  d'Angleterre  qui 
est  perdue. 

Baie  ,  théol.  anglois,  m.  en 
i563,  a  donné  le  catalogue 
des  écrivains  illustres  de  la 
Grande-  Bretagne. 

Balechou  ,  graveur  f  rançois  , 
né  à  Arles  ,  m.  en  176*5. 
Ses  gravures  sont  fort  esti- 
mées. On  reproche  à  son 
burin  un  peu  de  dureté. 

Balen  ou  BaLlen  ,  célèbre 
peintre  d'histoire ,  né  à 
Anvers,  m.  en  1602.  Ses 
tableaux  sont  en  grand 
nombre  et  très-estimés. 

Balen  ,  (Jean-Van  )  fils  du 
précéd.  peintre  d'histoire 
et  de  paysage.  Son  princi- 
pal talent  fut  de  peindre 
en  petit. 

Balès ,  anglois  ,  célèbre  maî- 
tre d'écriture.  Il  exceHoit 
surtout  d^ns  l'art  d'écrire 
en  petit ,  et  faisoit  ces  mi- 
niatures à  la  plume. 

Balestra  ,  peintre  ,  né  à 
Véronne  ,  m.  en  1720.  Ses 
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tableaux  sont  fort  estimés. 

Balguy9  savant  théol.  an- 
glois  ,  m.  en  1748  ,  auteur 
de  plusieurs  ouvr.  remarq. 
par  l'élégance  du  style  et 
la  profondeur  des  pensées. 

Bali  ,  écriv.  mahométan  , 
aut.  d'un  traité  sur  la  ju- 
risprudence des  musulmans» 

Bail,  théol.  anglois  puritain, 
auteur  d'nn  traité  des  fon- 
démens  de  la  religion  chré- 
tienne9etde  quelques  autres 
ouvrages  estimés  dans  le 
temps.  11  m.  en  1640. 

Ballanden  ,  théol.  écossois  , 
m.  en  i55o.  Il  est  auteur 
de  plus,  pièces  en  piose  et 
en  vers,  et  a  traduit  Vhist. 
d'Hector  Boèce. 

Ballerini ,  (Pierre  et  Jérôme) 
frères  ,  tous  deux  prêtres 
et  très-savans  surtout  dans 
l'histoire  ecclésiastique.  Ils 
ont  publié  quelques  bons 
ouvrages  et  des  éditions 
estimées. 

Ballexserd  ,  citoyen  de  Ge- 
nève ,  m.  en  1774  ,  est 
connu  par  un  bon  ouvrage 
intit.  Y  éducation  physique 
des  cnfans. 

Balli  ,  théol.  sicilien  ,  m.  en 
1640. 

Baliiani  ,  sénateur  génois  , 
m.  en  1066.  Il  a  composé 
un  traité  sur  le  mouvement 
naturel  des  corps   célestes. 

Ballin  ,  célèbre  orfèvre  ,  né 
à  Paris  ,  m.  en  1678. 

Battus  ,  jésuite  ,  né  à  Metz  , 
m.  en  1743.  On  a  de  lui 
plusieurs  ouvrages  savans  , 
entr'autres  une  réponse  à 
l'hist.  des  oracles  de  Fou- 
tenelle. 
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Balu\e  ,  savant  françois,  né 
à  Tulles  et  m.  en  1718  ,  a. 
publié  un  très-grand  nom- 
bre d'ouvrages. 

Balzac  ,  historiographe  de 
France  et  de  l'académie 
françoise  t  m.  en  1664.  Ses 
lettres  ,  publiées  en  1624  y 
eurent  le  plus  grand  succès. 

Bamboche  ,  célèbre  peintre 
hollandois  ,  dont  le  vrai 
nométoit  Pierre  Van  Laè'r. 
Il  a  excellé  dans  le  genre 
grotesque  ,  qu'on  a  appelé 
depuis  bambochades.  On 
nomme  ainsi  ces  tableaux 
agréables ,  qui  représentent 
des  scènes  gaies  et  cham- 
pêtres ,  des  foires  ,  des  ta- 
bagies ,  des  jeux  d'enfans, 
etc.  Il  m.  en  1673.  On  a 
travaillé  beaucoup  d'après 
lui  .  et  il  a  gravé  lui-mê^- 
me  à  l'eau  forte. 

Banck  ,  graveur  flamand  es- 
timé. On  a  de  lui  beaucoup 
d'estampes  gravées  à  Lon- 
dres. 

Bandinelli  ,  peintre  et  sculp- 
teur )  né  à  Florence  ,  où  il 
m.  en  1559-  Il  a  presque 
égalé  Michel-Ange  dans  le 
dessin  ,  mais  les  défauts 
de  son  c'oltyris  rendent  ses 
tableaux  pï;u  agréables.  Il 
excelloit  dans  la  sculpture. 
Sa  copie  du  groupe  de  Lao- 
caon  est  justementadmirée. 

Banduri  ,  sav.  bénédictin  , 
né  à  Raguse  à  la  fin  du 
l3.e  siècle.  ïi  a  publié  les 
antiquités  de  Constantino- 
ple  y  et  numismata  impe- 
ratorum  romanorum^  etc. 
2,  vol.  in-folio. 

Bangtus  ,   théol.    suédois  % 
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a  ut.  d'une  hist*  ecclésiasti- 
que de  Suède,  et  d'un  traité 
de  chronologie  sacrée»  II 
m.  en  1696. 

"Barder  ,  (  l'abbé)  de  l'aca- 
démie des  inscriptions  ,  m. 
en  1741  ,  âgé  de  69  ans. 
Son  explication  historique 
des  fables  ,  et  sa  mytholo- 
gie expliquée  par  V histoire, 
sont  deux  ouvrages  pleins 
d'érudition,  de  recherches, 
d'idées  neuves  et  ingénieu- 
ses. Sa  traduction  des  mé- 
tamorphoses d'Ovide  ,  un 
peu  trop  libre  et  souvent 
inexacte  ,  est  surtout  es- 
timée à  cause  des  notes. 

Baptiste  y  (Jean)  surnommé 
iwowioyerjpeintre  flamand, 
né  a  Lille  ,  excelloit  sur- 
tout à  peindre  les  fleurs.  Il 
m.  en  1699  ,  laissant  après 
lui  un  fils  nommé  Antoine 
Baptiste,  qui  s'attacha  avec 
succès  à  peindre  dans  le 
même  genre. 

Barach^.e  juge  desHébreux. 

Barahona  ,  poète  et  médecin 
espagnol ,  vivoit  vers  la 
fin  du  l6.e  siècle. 

Baran\ano  >  barnabite  ,  né 
dans  le  Piémont  ,  fut  pro- 
fesseur de  philosophie  et 
de  mathémat.  à  Annecy  , 
et  l'un  des  premiers  qui 
osa  contester  l'autorité  d'A- 
xistote.  Il  a  pub.  plusieurs 
ouv.  en  lat.  Il  m.  en  1622. 

Barathier  ,  jeune  homme 
extraordinaire  ,  né  dans  le 
margraviat  deBrandebourg- 
Anspach.  On  dit  qu'à  6 
ans  il  entendoit  le  grec  , 
le  latin  ,  le  françois  et 
^'allemand.  A  10  ans  ,  il 
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étoît  si  versé  dans  l'hébreu 
qu'il  tradnisoit  la  Bible 
hébraïque  ,  en  latin  ou  en 
françois,  à  l'ouv.  du  livre» 
Il  a  publié  différens  ouvr. 
et  m.  usé  de  travail  en 
^740  ,  à  l'âge  de  19  ans. 

Barba  ,  curé  de  St.-Bernard- 
du-Potosi  ,  aut.  d'un  livre 
fort  rare  ,  int.  arte  de  los 
métallos  ,  ouvr.  curieux  et 
des  plus  estim.  en  ce  genre. 

Barbadillo ,  aut.  dramatique, 
né  à  Madrid,  m.  vers  l65o. 
Ses   comédies   sont  estim. 

Barbadino  ,  sav.  portugais 
du  18. e  siècle  ,  a  publié 
3  Paris  un  traité  dans  sa 
langue  >  sur  Vètat  présent 
de  la  littér.  en   Portugal* 

Barbaro.  Il  y  a  eu  quatre 
sa  vans  vénitiens  de  ce  nom, 
tous  de  la  même  famille. 

Barbatelli  ,  très-bon  peintre 
italien  ,  m.  en  1612.  Il  a 
excellé  dans  l'histoire,  les 
fleurs  ,  les  animaux  et  les 
fruits. 

Barbault ,  peintre  et  graveur 
françois  ,  m.  en  1766.  On 
a  de  lui  deux  recueils  in- 
folio  des  antiquités  de  Ro- 
me ,  qui  ne  sont  pas  sans 
mérite. 

Barbault  ,  (  Anne  Laetitia 
Aikin)  On  a  d'elle  des 
poésies  qui  réunissent  la 
vigueur  de  l'imagination 
et  l'harmonie  du  style  ,  et 
plusieurs  ouvrages  d'édu- 
cation ,  entr'autres  les 
soirées  au  logis  >  imprim. 
en  1792. 

Barba\an- ,  chambellan  du 
roi  Charles  VII  et  général 
de  &es  armées ,  fut  honoré 
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par  son  maître  du  beau  titre 
de  Chevalier  sans  reproche. 
Il  m.gen  1432  des  blessu- 
res qu'il  avoit  reçues  à  la 
bataille  de  Belleville  ,  et 
fut  enterré  à  St. -Denis  ; 
auprès  de  nos  rois,  comme 
le  connétable  Duguesclin , 
dont  il  avoit  eu  la  valeur. 

~Bavha\an  ,  écriv.  françois  , 
m.  en  1770.  Il  a  pub.  quel- 
ques ouvrages  littéraires. 

Barbeau  de  la  Bruyère  ,  né 
à  Paris  et  m.  en  1781.  Il 
donna  ,  en  1759  ,  sa  map- 
pemonde historique  ,  carte 
ingénieuse  ,  où  il  a  su 
réunir ,  en  un  seul  systè- 
me ,  la  géographie  ,  la 
chronologie  et  l'histoire. 
On  Jui  doit  l'édit.  des  tables 
chronolog.  de  Lenglet-Du- 
fresnoy  ?  celle  de  la  géo- 
graphie moderne  de  La- 
croix ,  dont  le  fond  lui 
appartenoit  presqu'autant 
qu'à  son  auteur ,  et  les  deux 
derniers  vol.  de  la  biblio- 
thèque de  France. 

Barbérino  ,  poète  italien ,  m. 
en  1348 ,  chef  de  la  maison 
illustre  des  Sarberins, 

Barberousse  ,  fameux  pirate» 
Voye\  Frédéric. 

Barbey rac  ,  célèbre  médec» 
né  à  Céraste  en  Provence, 
m.  en    1699. 

Barbeyrac  ,  (  Jean  )  neveu  du 
précédent  ,  professeur  de 
droit  et  d'histoire  ,  m.  en 
1747.  lia  traduit  en  fran- 
çois  les  ouvrages  de  Puf- 
jfendorfet  de  Grotiust  qu'il 
a  enrichi  dénotes. 

Barbier  d'Aucour  .  conseil- 
ler au  parlement  de  Paris 
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et  de  l'académie  françoise, 
né  à  Langres  ,  m.  en  1694. 
Son  ouvrage  critique,  inti- 
tulé entretiens  d1  Ariste  et 
d' Eugène  ,  annonce  un 
esprit  plein  de  finesse ,  de 
goût,  et  surtout  de  politesse. 

Barbier ,  (  Marie-Anne  )  né 
à  Orléans  ,  m.  en  174^  ,  a 
composé  des  tragédies  qui 
ont  eu  quelque  succès  , 
mais  elles  sont  aujourd'hui 
entièrement  oubliées. 

Barbieri,  célèb.  peintre  d'his- 
toire ,  né  à  Bologne ,  connu 
parmi  les  artistes  sous  le 
nom  de  Guerchin.  Ses  airs 
de  tête  manquent  de  no- 
blesse, et  ses  carnations  de 
fraîcheur. 

Barbierï ,  frère  du  précédent, 
peignoit  les  animaux  ,  et 
imitoit  la  nature  avec  une 
grande  perfection.  Il  m.  en 
1640. 

Barbosa  >  jurisconsulte  por- 
tugais ,  m.  en  1540  ,  a  pu- 
blié quelques  traités  sur 
les  lois,  en  3  vol.  in-folio» 

Barbosa  ,  (  Augustin  )  fils 
d'Emmanuel  Barbosa,  avo- 
cat du  roi  de  Portugal  ,  et 
auteur  d'un  traité  de  potes» 
tate  episcopi ,  a  pub.  plu- 
sieurs ouvrages  sur  le  droit 
civil  et  canonique ,  imp.  en 
16  vol.  in-folio. 

Barcali ,  nom  de  deux  doc- 
teurs mahométans. 

Barclay  ,  écriv.  anglois  du 
12. e  siècle  ,  est  un  des  pre- 
miers qui  ait  contribué  à 
la  perfection  de  sa  langue 
par  ses  ouvrages. 

Barclay ,  écriv.  françois,  m. 
en  16 >2i.  Son  roman  à*Ar~ 
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génis  ,  écrit  en  latin  ,  a  eu 
le  plus  grand  succès. 

Barclay  ,  célèbre  quaker  ,  né 
à  Edimbourg  ,  rru  en  1690. 

Barcôchebas  ,  fameux  im- 
posteur parmi  les  Juifs  , 
vivoif  au  commencement 
du  2.e  siècle. 

Bardas,  patrice  de  Constan- 
tinople  ,  assassiné  en  866. 
Il  fit  chasser  St.  Ignace  du 
siège  patriarchai  ,  ce  qui 
fut  cause  du  schisme  de 
l'église  grecque. 

Bardesanes  ,  hérétique  du 
H.e  sièc.  fond,  d'une  secte 
qui  porte  son  nom. 

Bardin  ,  peintre  d'histoire, 
néàMontbar,  départ,  de 
la  Côte-d'Or  ,  ni.  en  1809. 
Ses  tableaux  sont  estimés. 

Mardon  ,  peintre  françois  et 
professeur  d'histoire  à  l'é- 
cole de  peinture  ,  a  publié 
différens  ouvrages  sur  son 
art.  Il  est  particulièrement 
connu  par  ses  costumes  des 
différens  veuples ,  in-4.  Il 
m.  en  I7&3. 

Barent  ,  peintre  d'histoire 
et  de  portraits  ,  né  à  Ams- 
terdam ,  où  il  m.  en  1592. 
On  estime  sa  Judith  ,  et 
une  naissance  de  N.  S.  Il 
étoit  élève  du  Titien  ,  et 
s'adonna  principalem.  au 
portrait. 

Baretti ,  aut.  piémontois,  m. 
en  1789.  Il  a  pufe.  plusieurs 
ouvrages  utiles ,  entr'autres 
»n  dictionnaire  anglois  et 
italien  ,  une  grammaire 
italienne  et  angloise  ,   etc. 

Barlaam  ,  savant  théologien 
grec  du  14. e  siècle. 

Barlœus  ,  professeur  de  phi- 
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losophie  à  Amsterdam  ,  a 
publié  plusieurs  ouvrages  , 
entr'autres  des  harangues 
et  des  poésies  latines  es- 
timées. Il  m.  en  1648. 

Barlœus  ,  (  Lambert  )  frère 
du  précédent  et  professeur 
de  grec  ,  m.  en  i655.  On 
a  de  lui  le  Timon  de  Lu- 
cien ,  et  un  bon  commen- 
taire sur  la  ihèol.  d'Hé- 
siode. 

Barland,  écriv.  hollandois, 
m.  en  1542.  Ses  principaux 
ouvrages  sont  la  chronique 
des  ducs  de  Srabant  ,  un 
abrégé  de  l'histoire  univer- 
selle ,    etc. 

Barlow  ,  célèbre  horloger 
anglois  j  qui  inventa  ,  en 
1676  ,  les  pendules  à  répé- 
tition ,  et  qui  ,  environ  l5 
ans  après, imagina  les  mon- 
tres de  la  même  espèce. 

Barlow  ,  peintre  anglois  , 
m.  en  1702.  Il  excelloit  à 
peindre  les  oiseaux ,  les 
poissons  et  les  autres  ani- 
maux. ^ 

Barnave  5  né  à  Grenoble  , 
suivit  d'abord  la  carrière 
du  barreau  ,  et  fut  élu  dé- 

£uté  à  la  première  assem- 
lée  nationale  ,  où  il  figura 
parmi  les  premiers  ora- 
teurs. Il  périt  à  32  ans , 
en  I793- 

Barnes  ,  savant  anglois  ,  m. 
en  1712.  Il  a  publié  Yhist, 
d'Esther ,  en  vers  grec  , 
avec  la  version  latine ,  et 
donné  des  éditions  d'Euri- 
pide et  d'Homère  qui  sont 
très-estimées. 

Barneveldt  ,  grand  négocia- 
teur hollandois  3  fut  cor- 
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damné  à  avoir  la  tête  tran- 
chée en  i6i9?  comme  cou- 
pable d'avoir  voulu  livrer 
sa  patrie  à  la    monarchie 
espagnole  ,    lui  qui    avoit 
travaillé  avec  tant  de  zèle 
pour  soustraire  son  pays  à 
cette  puissance.   Le  grand 
motif  de  sa  condamnation 
fut   qu'il   avoit     déplu    au 
prince  d'Orange  ,  en  cher- 
chant à  maintenir  dans  de 
justes  bornes  son  autorité. 
JBaro  9  de    l'académie   fran- 
çoise  ,     né    à     Valence  , 
acheva  VAstréede  d'Urfé, 
et  a  comp.  quelques  tragé- 
dies qui  n'ont  pas  été   re- 
présentées. Il  m.  en  i65o. 
Baioche  ,   peintre  célèbre  et 
graveur  ,  né  à  Urbain  ,  où 
il  m.  en   1612.  Il  a  beau- 
coup approché   de  la  dou- 
ceur et  des  grâces  du  Cor- 
rège  ,  et  il  l'a  surpassé  dans 
la     correction    du    dessin. 
On  lui  reproche  cependant 
d'avoir  outré  les   attitudes 
de  ses   figures  ,  et  d'avoir 
trop   prononcé    les  parties 
du  corps.    Il  a  réussi  par- 
ticulière ment. dansles  sujets 
religieux.  Ses  tableaux  sont 
très-estimés. 
Baron  ,   dominicain  ,  m.  en 
1674  •>  il  est  auteur   d'une 
théologie  morale  ,  en  latin, 
qui   n'a   guère  eu  de  cours 
que  parmi  ses  confrères. 
Baron  ,  comédien  célèb-  qui 
a  fixé  parmi  nous  le  vrai 
ton   de   la  déclamation.   Il 
a   comp.   plusieurs   comé- 
dies qui    sont   restées    au 
théâtre.  Il  m.  en  1708. 
Bavonius  ,   cardinal  j  né  a 
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Sora  ,  ville  du  royaume  de 
Naples  ,  m.  eu  1607  ,  dans 
sa   6t).e  année.  C'étoit   un 
homme  pieux  et  de  beau- 
coup de  savoir.  Ses  annales 
ecclésiastiques  ,  en  12  vol. 
in-toU  prouvent  son  érudi- 
tion j    ses    talens    et    son 
amour    pour  le  travail. 
Barrai  ,  (  l'abbé  )  né  à  Gre- 
noble ,   m.  en  1772..  On  a 
de  lui  un  dictionnaire  his* 
torique  ,  littéraire  et  criti- 
que des  hommes  célèbres,en 
6  vol.  in-8.  Son  livre  fut 
lu  avec  plaisir  ,  parce  que 
dans   les  articles   des     sa- 
vans  ,  des  poètes,  des  ora- 
teurs ,  des  gens  de  lettres  , 
il  écrivit  avec  feu  ,   et  les 
jugea  souvent  avec  goût  ; 
mais  il   y  règne   une  par- 
tialité  révoltante  à  l'égard 
de  ses  partisans  ,  les  jansé- 
nistes.   De    vrais    grands 
hommes,  pour  n'avoir  pas 
été  de  son  parti,  y  sont  dé- 
prisés avec  autant  d'injus- 
tice que  de    mal-adresse. 
Il  a  publié  aussi   un  dic- 
tionnaire des  antiquités  ro~ 
maines  de  Fitiscus  ,  en  2 
vol.   in-8.  On  reproche    à 
son  style  d'être  négligé  et 
incorrect. 
Barre  ,  chanoine  de  Ste.  Ge- 
neviève,  m.  en  1764.  Il  a 
publié  plusieurs  ouvrages, 
autr'autres  une  hist.  d'Al- 
lemagne, en  11  vol.  in-4  , 
pleine  de  recherches  ,  mais 
quelquefois    inexacte  ,   et 
rarement    élégante.   C'est 
cependant  ce    qu'on   a    de 
mieux  en  françois  sur  l'Al- 
lemagne. 
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Barrelier  ,   dominicain  ,   cé- 
lèbre botaniste.  Il  travail- 
loit    à    une    histoire     des 
plantes      lorsqu'il   m.    en 
1673.  Ce  qu'on   a   pu   re- 
cueillir  de  cet  ouvrage  a 
été  pub.  parM.de  Jussieu, 
sous  le  titre  de  planta?  per 
GalliamHispaniam  etlta- 
liam  observatx  et  iconibus 
œneis  exhibitœ  in-fol. 
Barrême  ,  ni.  en  i7o3  ,  aut. 
de  plusieurs  ouvrages  d'un 
usage  journalier  ,  tels  sont 
son  arithmétique yin-l ?,  et 
ses    comptes-faits.    On    a 
aussi  de  lui    les   changes 
étrangers  en  2  vol.  in-8. 
Barrett  ,  célèbre    peintre  de 
paysage ,    né    à    Dublin  , 
m.  en  1784.  Il  fut  un  des 
premiers  qui  forma  le  pro- 
jet d'une  académie  de  pein- 
ture à  Londres  ,  et   il  en 
devint  membre. 
Jiarrett  ,  (  Paul  )  né  à  Lyon  , 
m.  vers  179$.  Il  a  traduit 
les  offices  de  Cicéron  ,  in- 
12  ,  et  les  livres  de  Cicé- 
ron ,  de  la  vieillesse  et  de 
V  amitié  ,z  v.  in-i2,les  œuv- 
de   Virgile  ,    2   v.  in-12  , 
les    métamorphoses   d'O- 
vide ,  2  v.  in-12  ,  et  Y  éloge 
de  la  jolie  in-12. 
Jiarros  ,   sav.   portugais  ,  a 
écrit  Y  histoire  de  l'Asie  et 
des  Indes  ,    en  4  décades. 
Elle  a  été  continuée    par 
plusieurs  aut.  La  dernière 
édition  est  en  3   volumes 
in-folio. 
Barrow  ,   théologien  et  ma- 
thématicien  anglois  ,    m. 
en  1677. 
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Bartas  9  poète  françois  ,  m. 
en  1590. 

Barth  ,  (  Jean)  fils  d  un  sim- 
ple pêcheur  de  Dunkerque, 
s'éiêva  par  sa  bravoure  au 
grade  de  chef  d'escadre.  Ses 
grandes  actions  lui  valu- 
rent des  lettres  de  noblesse. 
Il  m.  en  1702  ,  à  l'âge  de 
5ians.  On  a  publié  la  vie 
de  ce  célèbre  marin  en  un 
vol.  in-12. 

Barthe  ,  aut.  dramatique  , 
né   à   Marseille  ,    m.    en 

Barthélémy  ,  (St.  )lun  des 
douze    apôtres. 

Barthélémy  ,  (  l'abbe  )  de  1  a- 
cadémie  trançoise  ,  ne  a 
Cassis  en  Provence ,  rn. 
en  1795.  Il  est  principale- 
ment connu  par  son  voyage 
du  jeune  Anacharsis  en 
Grèce  ,  recueil  des  plus 
interessans  sur  l'histoire  > 
la  religion  ,  le  gouverne- 
ment,  les  mœurs  et  les 
arts  des  Grecs.  Le  style 
en  est  agréable  et  élégant. 
C'est  une  des  meilleures 
productions  du  i8.e  siècle; 
elle  n'est  cependant  pas 
exempte  de  diffusion  ,  et 
renferme  peut-être  trop 
d'éloges  ,  et  point  assez  de 
critique.  L'auteur  y  tra- 
vailla pendant  3o  ans-  La 
première  édition  parut  en 
1788,  en  7  vol.  in-8  et 
4  vol.  in-V  La  2*e  en 
1789  ,  la  S.e  en  1790,  Di- 
dotena  publié  une  superbe 
édition  avec  un  atlas  în- 
fol.  Depuis  il  en  a  paru 
plusieurs  éditions  in-12  et 

Barthès 
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Barihès  ,  célèbre  médecin  , 
né  à  Montpellier  ,  ensei- 
gna pend;' nt  20  années  avec 
le  plus  grand  succès.  Il 
m.  à  Paris  eu  l3o6" ,  méd. 
de  S.  M.  l'Empereur  et  Roi. 
Ses  principaux  ouvrages 
sont  :  nouveaux  élémens  de 
la  science  de  Vhomme  z 
v.  in-8  ,  l'histoire  des  ma- 
ladies goutteuses ,    in-8. 

Barthole  ,  célèbre  juriscon- 
sulte italien  ,  m.  en  i356*. 
Ses  ouvrages  ont  été  imp. 
à  Lyon  en  i5^5  ,  en  10 
vol.  in-folio. 

Bartholin  ,  méd.  allemand  , 
m.  en  1629.  lia  pub,  un 
grand  nombre  d'ouvrages 
de  poésie  ,  d'éloquence  , 
de  philosophie  ,  de  théo- 
logie et  de  médecine.  Ses 
fils  ,  non  moins  sav3ns 
que  lui  ,  se  sont  distingués 
dans  la  médecine  ,  et  ont 
laissé  plusieurs  ouvrages 
estimés,  surtout  en  ana- 
tomie. 

Bartoli ,  savant  jésuite  ,  né 
à  Ferraie  ,  a  publié  un 
grand  nombre  d'ouvrages 
estimés,  tant  pjur  Je  fond  , 
que  pour  îa  pureté  ,  la 
précision  et  l'élévation  du 
style.  Le  plus  considé- 
ra ble  est  une  histoire  de  sa 
compagnie  ,  en  6  vol.  in- 
folio. 

Bartolocci  ,  moine  de  Cî- 
teaux  ,  né  à  Gélano  d^ns 
le  royaume  de  blaplcs  ,  a 
publié  la  bibliothèque  rao- 
binique  ,  4  voi.  in-folio. 

Baruch  ,  prophète,  suivie  Jé- 
rémie  ,  son  maître  >  en 
Egypte. 
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Bas  »  (  le  )  célèbre  graveur, 
né  à  Paris  où  ii  m.  en 
178J. 

Basile  ,  (  St.  )  surnommé 
le  Grand  ,  évêque  de  Cé- 
sarée  ,  m.  en  37g.  Il  fut 
persécuté  par  Valens  ,  qui 
protégeoit  l'arianisme.  La 
meilleure  édtî.  des  œuvres 
de  ce  célèbre  père  de 
l'église  est  celle  de  Paris  , 
1730  ,  5  yol.  in-folio  ,  ei* 
grec. 

Basile  1  et  II ,  empereurs 
d'Orient.  Le  T.er  surnom- 
ma ie  Macédonien  ,  fit 
fleurir  l'empire  ,  et  fut  tué 
à  la  ehasse  en  880  ,  après: 
un  règne  de  17  ans.  Le 
2.e  avoit  de  la  valeur  ,  de* 
la  vertu  ;  mais  il  aima  trop» 
la  gloire  ,  et  ne  protégea, 
pas  les  lettres.  Il  m.  eit 
1025  ,  à  70  ans.  Il  en  avoit 
régné  5o. 

Basile  ,  imposteur  ,  né  en 
Macédoine,  voulut  se  faire 
passer  pour  Constantin  Du- 
cas.  lise  fit  un  grand  nom- 
bre de  partisans  ,  mais 
ayant  été  pris  ,  il  fut  brul£ 
vif  à  Constantinople. 

BasUides  ,  fondateur  d'une 
secte,  versi3o,  à  laquelle 
il  donna  son  nom. 

Basilisque  ,  emper.  d'Orient, 
usurpa  l'empire  sous  Ze- 
non l'Isaurien.  Il  favorisa 
les  Ariens  et  gouverna  en 
tyran.  Ayant  été  vaincu  à 
son  tou»*  par  Zenon  ,  il 
fut  renfermé  dans  une  tour, 
où  il  m.  de  faim. 

Basilowit\  ou  Jean  Sasiliàe  g 
affranchit  sa  nation  de  Aa 
domination  des  Tartares  t 
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et  jeta  les  fondemens  de 
l'empire  de  Russie.  Il  fut 
le  premier  qui  prit  Je  nom 
de  C\ar  ,  et  régna  depuis 
l53^  jusqu'en  Ipb^. 

Basherville  ,  célèbre  impri- 
meur anglois,  m.  en  1775. 

Basnaget  ministre  protestant, 
m.  en  l65a  ,  auteur  d'un 
traité  de  l'église  ,  estimé 
par  ceux  de  son   parti, 

Basnaçe  ,  célèbre  avocat  de 
Rouen,  m. en  i6q5.  Iï  est 
auteur  d'un  traité  sur  les 
kypotèques  ,et  d'un  excellent 
commentaire  sur  la  coutume 
de   Normandie. 

Basnage  de  Seauval ,  nls  du 
précéd.  fut  avocat  comme 
son  pète.  Il  est  auteur  de 
l'histoire  des  ouvrages  des 
savant  ,  journal  eu  2^  vol. 
in-12.  Il  y  a  de  tiès-boiis 
extraits  ,  mais  le  style  est 
souvent  recherché,  il  m. 

eni7i°»  ,.      , 

Masnagc  de  Beauval  >  "ère  du 
précéd.  exeiÇa  le  minist.  à 
Rouen  etensuite  en  Uo  lm- 
de.  On  a  de  Ini  plusieurs 
ouvr  ,  entr'autres  une  his- 
toire de  l'église  ,  en  iranç. 

2  vol.  in-foi.  estimée  êes 
protestons,-  -ne  histoire  des 
Juifs,  iS  v.  in-12,  pleine 
d'ér-idiN  mais  éciited  un 
strie  knguissaùt,^ue  l'abbe 
Pupmhtimprimersous  son 
noi^à.-w-^i  résyâvoii 
fait  quelques  ;  orrections  ; 
la  républiiiLÇ  des  hébreux  , 

3  v.  in-8  ,  tes  antiquités 
judaïques  ,  1  v.  in-8.  etc. 
U  m.  en  1723. 

Passant)  ,  (Jacques),  peintre 
italien  ,  né  dans  lésai  de 


BAS 

Venise  ,  m.  en  i5q2  .  ex- 
celloit  dans  les  paysages. 
Il  a  laissé  4  fils  qui  ont 
embrassé  la  même  pro- 
fession. François  t  l'aîne 
de  tous  ,  surpassa  ses  ar.j 
très  frères,  et  fut  employé 
pour  la  décoration  de  1  é- 
glise  de  St. -Marc  ;  le  je 
se  livra  au  portrait  ;  les 
deux  cadets  s'appliquè- 
rent à  copier  les  tableaux 
de  leur  père  ,  et  réus-* 
sirent  si  bien  que  leurs 
copies  sont  souvent  prises 
pour  des  originaux  ;  c'est 
ce  qui  fait  que  l'on  voit 
tant  de  tableaux  que  l'on 
dit  être  de  la  main  de 
Jacques  Sassino  et  qui  ne 
sont  que  de  ses  nls» 

Bassantin  ,  asiron.  et  ma- 
thématicien écossois  du 
16 .e  siècle. 

Basseporte  ,  (  Magdeleine  ) 
célèbre  parle  talent  de  pein- 
dre les  plantes,  les  oiseaux, 
les  animaux,  m.  en  i7?>°« 

VassevilU ,  (  Hugon  de  )  am- 
bassadeur françois  à  Rome, 
où  il  fut  assassine  en  i793j 
est  auteur  des  élimens  de 
mythologie  ,  ouvrage  très- 
répandu 9etjtem*inoir€f  his- 
toriques sur  la  révolution. 

Baoi  ,  celèb.  italienne  ,  née 
à  Bologne  ,  m.  en  1778  , 
obtint  par  se*  taiens  et 
son  savoir  ie  bonnet  de 
docteur.  Elle  dennoit  des 
levons  de  pli}  sique  expéri- 
mentale. 

Vassomfim*  ,  maréchal  de 
France  ,  né  en  Lorra:ne  , 
m.  en  1640.  On  lui  confia: 
dïffèrentesamiiassadesdoni 
il  a  publié  la  relation  .  en 
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2  vol.  in-12.  Sa  langue 
caustique  îe  fit  enfermer*  s 
ans  a  la  Bastille,  où  il  écri- 
vit  les  mémoires  de  sa  vie. 

Bas  suc  [ ,  célèbre  chirurgien 
françois  ,  m.  en  1-57. 

Bassus  ,  poète  romain  ,  au 
temps  de  Néron. 

Busta,  célèbre  général  ita- 
lien ,  m  en  1007  On  a  de 
lui  deux  traités  sur  la  dis- 
ciplina miliiaire  ,  estimés. 

Baston  ,  poète  anglois  du 
14.. e  siècle. 

Bâte  ,  médecin  anglois  3  m 
en  i<5'5o  ,  a  écrit  l'histoire 
des  guerres  civiles  ,  en  latin, 
et  quelques  ouvr.  de  méde- 
cine.Il  y  a  eu  2  savanstiiéo. 
logiens  anglois  de  ce  nom. 

Batiide  ,  (  Ste.  )  épouse  de 
Clovis  ÏJ.  Apres  sa  ntort , 
eJle  fut  nommée  revente 
du  royaume  et  le  gouver- 
na avec  sage  se.  Elle  m. 
en  680 ,  religieuse  à  l'ab- 
baye  de  Cheiles. 

Batiste  ,  un  des  plus  célèbres 
joueurs  de  violon  qui  aie 
paru  en  France. 

Batoni  ,  célèbre  peintre  ,  né 
à  Lucques  ,  m.  en  1787. 
Ses  plus  beaux  tableaux 
représentent  des  sujets  re- 
ligieux qu'il  avoit  com- 
posés pour  des  églises  et 
des  oratoires. 

Bàtuux  ,  (  Charles  )  profes- 
seur de  pliiiosophie  au 
collège  royal  de 'l'acadé- 
mie française,  et  chanoine 
honoraire  de  l'église  de 
Rheims  ,  sa  patrie  ,  m.  en 
1780.  Nous  avons  de  lui 
plusieurs  ouvr.  estimés  , 
entr'autres  un  cours  de 
belles-lettres  ,  <  vol.  in  is  , 
mieux  raisonné  ,  plus  me- 
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thodique  et  plus  précia 
que  le  traite  des  études 
de  Rollin  mais  écrit  avec 
moins  d'élégance  et  de 
douceur  ;  une  traduction, 
des  œuvres  d'Horace  ,  2  vol» 
in-12  ,  fidèle  ,  mais  qui 
manque  de  chaleur  et  de 
grâce  -,  les  quatre  poétiques 
d'Aristote  ,  d'Horace  ,  de 
Vida  et  de  Boileau  ,  avec 
les  traductions  et  des  re- 
marques ,  2  vol  iii-8  et 
in  13  ,  ouvrage  qui  respire 
le  bon  goût  d'un  excellent 
littérateur  On  lui  doit  aussi 
un  cours:  élémentaire  ,  a 
l'usage  de  l'école  mili  aire, 
en  4s  vol  in  2  ,  dont  le 
gouvernement  lui  avoit 
confie  la  commission  5  et 
qui  n'a  pas  réussi.  On  es- 
time rependant  ses  abrégés 
de  l'histoire  ancienne  ,  ro- 
maine  et  de  France  ,  qui 
ont  eu  un  grand  nombre 
d'éditions.  On  a  encore  de 
lui  des  été  mens  de  Littéra- 
ture ,  extraits  du  cours  de 
belles  lettres  ,  2  vol.  in- 
12  ,  imp.  plusieurs  fois. 

Baudelot  de  Dairval ,  avocat 
au  parlement  de  Paris  ,  m. 
en  1727  ,  aut.  d'un  traité 
sur  l'utilité  des  voyages,  dans 
lequel  il  montre  une  gran- 
de connoissance  des  mo- 
mimens  de  l'antiquité. 

Baudet,  céièb.  graveur  fran- 
çais, né  à  Biois  ,  m.  en 
1671.  11  a  surtout  gravé 
d'après  le  Poussin.  Son 
chef-d'œuvre  est  Adam  et 
Eve  ,  d'après  le  Domini- 
que 

Baudier  ,  historiographe  de 
France  sous  Louis  XJll. 
Son  meilleur  ouvrage  eif 
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son  histoire  du  maréchal  de 
Toiras  y  curieuse  et  néces- 
saire quand  on  veut  con- 
coure à  fond  le  règne  de 
Louis   XIÎI  ,   mais    écrite 
d'un  stjle    pesant  comme 
toutes  ses  productions. 
Baudory  ,  )esu7te,  ne  à  Van- 
nes, m    en  1740,0*1  a  de 
lui  des  oeuvres  divtrses  ,  cor  - 
tenant  des  discours  latins 
et  des  plaidoyers  françois , 
aussi  ingénieux  que  bien 
choisis,  qu'il  composa  pour 
l'instruction  de  la  jeunesse. 
Baudot  de  Juilly  ,  né  à  Van- 
dôme,  m.  en  1750,  a  pub. 
quelques   ouvrages  histo- 
riques ,,   écrits  avec  art  et 
méthode  ,  ma's  qui  ne  pré- 
sentent rien  de  neuf -,  plu- 
sieurs      même     tiennent 
beaucoup  du  roman. 
'Baudouin 1 ,11,1  il,  IV  et  V, 
rois  de  Jérusalem  Les  plus 
célèbres  sont,  Baudouin  I, 
ûh  d'Eustache  s  comte  de 
Boulogne.  11  accompagna 
son    frère      Godefroi     de 
Bouillon  dans  la  Palestine, 
après    la    mort   duquel   il 
fut  qualifié  roi  de  Jérusa- 
lem et  de  St.-Jean-d'Acre, 
en   1100  ;  il  m.  en    iug. 
Baudouin  II    lui  succéda, 
et  remporta  en   naoune 
victoire     mémorable    sur 
les  Sarrazins   ;   mais  ,   en 
1124,  ils  le  firent  prison- 
nier, et  exigèrent  pour  sa 
rançon  la  ville  de  Tyr.  Il 
m    en  113 1. 
Baudouin   l     et     II ,    fils     de 
Baudouin  ,  comte  de  Flan- 
dres. Le  i.erse  distingua 
dans  la  4. e  croisade,  et  fut 
élu  premier  empereur  la- 
tin  de   Constantinople  7 
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après    la    prise    de   cette 
ville  par  les  François    et 
les    Vénitiens    reunis    en 
1204.    Les    Grecs    s'ëtant 
révoltes ,  il  fui  fait  prison- 
nier et  mis   à    mort.    Son 
frère  Baudouin  II  lui  suc- 
céda  en    1228,  et  fut  dé- 
trôné par   Michel   Paléo- 
logue  en  1261    II  se  retira 
en  Italie,  où  il  m.  en  127  J. 
En  lui   finit  l'empire  des 
Latins  à    Constantinople. 
Baudouin  ,  lecteur  de  la  rei- 
ne Marguerite  et  de  Paca- 
démie  française  ,     m.  en 
i6<,o.  Il  a  publié  plusieurs 
ouvrages.  Le  seul  qui  ne 
soit   pas     oublié    est    son 
recueil  d'emblèmes ,    3     vol. 
in-8.  On   recherche  aussi 
son  iconologie. 
Bauhitt  ,    (Jean  et  Gaspard  ) 
médec.  de  Bâle  et  savans 
botanistes  ,    origin.    d'A- 
miens. Le  premier  a  pub. 
une   histoire  universelle   des 
plantes  ,  en  3  vol.  in-folio, 
estimée.  Le  2.e  a  rendu  à 
3a   botanique    Un    service 
inappréciable,en  publiant 
son  pinax  ih.ee.tri  botanici  y 
ouvrage    d'une    érudition 
immense.  Jean  m.  en  1613 
et  Gaspard  eu  1624. 
Baulct ,  pluj,  connu  sous  le 
nom  de  frère    Jacques,    se 
rendit  célèbre  par  l'ope- 
ration   de    la    pierre.     Sa 
méthode  fut  adoptée  par 
Cheselden  ,  chirurgien  an- 
g]oh    qui    !a    porta  à    sa 
dernièro  perfection,  de-U 
vient  qu'elle  fut  appelée 
l'opération  angloise,   quoi- 
qu'elle    appartienne     in- 
contestablement aux  fran- 
çois. H  m.  eu  i7-3G. 


BAU 

Baume ,  né  à  Senlis  et  reçu 
apothicaire  à  Paris, a  laissé 
plusieurs  ouvr.  estimés  sur 
la  chimie  et  la  pharmacie. 
Ces  èlèmens  de  pharmacie 
théorique  et  pratique  ont  eu 
8   éditions.   Il  m.  en  1805. 

Baur  ,  peintre  et  graveur  ,  né 
à  Strasbourg,  m.  en  16*40. 
11  a  excellé  dans  les  pay- 
sages et  dans  les  tableaux 
d'architecture.  Ses  figures 
sont  petites  et  un  peu 
lourdes ,  mais  elles  parois- 
$ent  être  en  mouvement, et 
ont  une  grande  expression. 
Sas  sujets  sont  des  rues,  des 
processions  ,  des  cavalca- 
des ,  des  combats,  etc. 

Bautru  ,  comte  de  Seran  ,  bel 
esprit  du  17. e  siècle  ,  et 
l'un  des  premiers  membres 
de  l'académie  franchise  , 
m.   en  ïoo^. 

'Baxter  ,  théologien  anglois  , 
non  conformiste  ,  m.  en 
l691.ll  a  laissé  des  sermons 
et  autres  livres  pleins  de 
cha'eur. 

Bayard ,  (  Pierre  du  Terrail 
dô  )  fameux  capitaine  ,  né 
eu  Dauphine  ,  servit  sous 
les  rois  Charles  VU!  , 
Louis  Xlï  et  François  1  , 
et  fut  tue  en  Italie  à  la 
bataille  de  Rebec, en  1524, 
âgé  de  49  ans.  to  vertus 
chrétiennes  et  militaires 
lui  méritèrent  de  ses  con- 
temporains le  titre  de 
Chevalier  sans  peur  et  sans 
reproche.  U  avoit  cette  vertu 
naïve  et  cet  héroïsme  plein 
de  franchise  ,  dont  un 
siècle  raviné  ne  fournit 
plusd'exemples.M.  Guyard 
de  Berviîle  a  publié  sa  vie 
en  un  vol.  in-12. 
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Bayer  ,  astronome  allemand 
du  17  siècle,  auquel  on 
doit  un  excellent  ouvrage, 
intitulé  uranomètrie  ',  c'est 
un  atlas  composé  de  cartes 
qui  représentent  toutes  le* 
constellations. 

Boy  le  ,  ''  Pierre  )  philosophe  , 
littérateur  et  critique  ,  m. 
en  1706.  Soa  père>  quietoit 
ministre  protestant, l'éleva 
dans  le  calvinisme.  Iî  em- 
brassa ensuite  la  religion 
catîioî'q. ,  et  17  mois  après 
retourna  à  sa  première 
communion.  On  Ta  accusé 
avec  raison  d'atheïsme  : 
celui  de  ses  ouvrages  qui 
a  eu  le  plus  de  succès  ,  est 
son  dictlonnuire.'histerique  en 
4  vol.  in  fol.  compilation 
indigeste,  écrit*  d'une  ma- 
nière souventdifîuse, lâche.* 
incorrecte ,  et  d'une  fami- 
liarité qui  tombe  quelque- 
fois dans  îa  bassesse.  L'édi- 
tion la  plus  estimée  est 
celle  de  172c. 

Ba\îii  j  med,  de  Strasbourg, 
m.  en  1754,  a  PU,J-  plus, 
ouvr.  estimé?,  sur  l'histoire 
naturelle.  Son  abrège,  de 
l'histoire  des  insectes  est  un 
excellent  extrait  de  l'ou- 
vrage de  Reaumur. 

Beau ,  (Charles  le)  professeur 
d'éloquence  au  collège 
royal  ,  secrétaire  de  l'aca- 
démie des  inscriptions  et 
belles-lettres  ,  né  à  Paris 
où  il   m.  en  1778  ,  à  l'âge 

•  de  77  ans.  Son  histoire  du 
Bas-Empire  ,  en  2j  vol.  in- 
12  ,  faisant  suite  à  celle 
des  empereurs  parCrévierj 
est  écrite  d'un  style  élé- 
gant et  soigné.  Il  y  règne 
une  critique  judicieuse.  Le 
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rhéteur  s'y  fait  quelque- 
fois sentir  ;  mais  en  géné- 
ral on  la  lit  avec  plaisir 
et  avec  fruit.  M.  Ameiihon 
s'est  montré  le  digne  con- 
tinuateur de  cette  histoire. 

Beau  ,  (Jean  Louis)  frère 
du  précédent,  m.  en  1766, 
a  publié  une  édit. d'Homère 
grecque  et  latine,  2  vol. 
et  les  oraisons  de  Cicèron  , 
3  vol.  avec  des  notes. 

Beaucaire  de  Peguillon,  théol. 
français  ,  m.  en  1501.  On 
a  de  lui  ,  rerum  gallicarum 
eommentaria  ab  ann.  1461 
ad  ann,  1 561  ,  ouvr.  bien 
écrit  et  assez  exact. 

Beauchamps>  aut .  dramatique, 
né  à  Paris  et  m  en  1701  , 
a  publié  des  recherches  sur 
les  théâtres  de  France  ,  en  3 
vol  in-8  et  plus.  rom. 
trad.   du  grec. 

Beanchàteau  ,  poète  françois, 
né  à  Paris  en  1765 ,  publia 
à  12  ans  un  recueil  de  ses 
poésies  ,  in-4 ,  sous  le  titre 
<ie  lyre  du  jeune  Apollon. 

ptàsfiU,  jésuite,  né  en  Au- 
vergne, m.  en  1758.  On 
a  de  lui  quelques  oraisons 
funèbres  ,  la  vie  de  mad, 
de  Chantai,  et  des  lettres  sur 
le  gouvernement  des  maisons 
religieuses, 

Veaufort ,  (  François  de  Ven- 
dôme duc  de)  se  distingua 
par  son  courage  ,  et  joua 
un  rôle  dans  la  guerre  de 
la  Fr^nde.Le*  frondeurs  se 
servirent  de  lui  pour  sou- 
lever la  populace  ,  dont 
il  étoit  adoré  et  dont  il 
parloit  le  langage  :  aussi 
fi  fut  appelé  le  roi  des 
Tialles.  11  périt  au  siège  de 
Candie  ea  iôfy.  ta  Gra&« 
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ge-Chancel  a  prétendu, 
mais  sans  motifs  suffisans, 
qu'il  a  voit  été  renfermé 
aux  îles  Lerius  ,  et  que 
c'étoit  l'homme  au  masque 
de  fer. 

Beaufort ,  écriv.  françois  ,  m. 
en  1795.  ^n  lu*  doit  une 
histoire  de  la  république  Ro- 
maine y  ou  plan  de  l'ancien 
gouvernement  de  Rome  ,  2 
vol.  in  4  et  6  vol.  in-t*  , 
écrite  d'un  style  simple  , 
noble  et  soutenu.  Il  y  rè- 
gne une  critique  sage  et 
des  rapprochemens  judi- 
cieux ,  mais  l'oeil  du  lec- 
teur y  est  fatigué  par  le 
trop  graad  nombre  de 
citations  dont  elle  est 
hérissée. 

Beaulieu,  ingénieur  françois, 
m.  en  1674  ,  dessina  et  fit 
graver  à  grands  frais,  les 
sièges,  les  batailles  et  tou- 
tes les  expéditions  mili- 
taires du  règne  de  Louis 
XIV  ,  avec  des  discours 
très-instructifs,  en  a  vol. 
in  fol. 

Beaulieu  ,  célèb.  maître  d'é- 
criture franc,  du  17. e  s. 

Beaumarchais  ,  fils  d'un  horlo- 
ger ,  comme  /.  J.  Rousseau, 
se  distingua  d'abord  dans 
son  état ,  en  perfection- 
nant le  mécanisme  de  la 
montre  par  une  nouvelle 
espèce  d'échappement.  11 
dut  sa  célébrité  à  ses  mém. 
contre  Goesman  ,  laBla<~he9 
etc.  qui  firent  grand  bruit 
et  eurent  un  «uccês  pro- 
digieux. Ses  autres  ouvr# 
sont  des  drames  qui  n'ont 
dû  leur  succès  qu'au  mau- 
vais goût  du  siècle.  Il  m. 
e»  1700  3  à  l'âge  de  65  asi 
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"BeAumtlU)  (LaurentAngliviel 
de  la  )  littérateur  franc, 
principalement  connu  par 
ses  démêlés  avec  Voltaire. 
Ses  ouvrages  le  firent  en- 
fermer deux  fois  à  la  Bas- 
tille. Le  plus  considérable 
est  ses  mém.  de  madame  de 
Maintenoti ,  en  6  vol.  in- 
13  qui  furent  suivis  de  $ 
vol.de  lettres.  On  lui  re- 
proche beaucoup  d'inexac- 
titudes. Son  style  n'a  pas 
toujours  la  dignité  qui 
convient  à  l'histoire  ;  mais 
malgré  ces  défauts ,  on  ne 
peut  lui  refuser  une  ma- 
nière de  raconter  vive  , 
intéressante  ,  pittoresque 
et  énergique.  Ses  commen- 
taires sur  la  Hendade  ,  en 
a  vol.in-8,ont  quelquefois 
de  la  justesse  et  du  goût, 
mais  trop  de  sévérité  et  de 
minuties.  Il  m.  en  1773. 

Beaumont ,  évêque  de  Laon , 
fit  les  fonctions  de  pair  , 
Tan  1272  ,  au  couronnem. 
de  Philippe-Je-Hardi.  C'é- 
toit  un  prélat  vertueux  et 
de  grand  mérite. 

Beaumont  ,  poète  anglois  , 
m.  en  1628. 

Beaumont ,  (  François  )  a  ut. 
dramatique  anglois  ,  m. 
en  l6i5. 

Beaumont ,  curé  de  St.-Nico- 
las  de  Rouen  ,  sa  patrie  , 
m.  en  1761  ,  a  laissé  plus, 
ouvrages  de  piété  qui  ne 
sont  pas  du  I.er  ordre. 

Beaumont.  (Voyez prince  de) 

Beaumont ,  (  Christophe  de  ) 
archevêque  de  Paris,  m. 
en  1781.  Il  se  distingua  par 
son  zèle  ,  par  sa  charité  , 
par  ses  vertus  religieuses  , 
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et  par  sa  fermeté  dans  ses 
principes.  On  a  de  lui  un 
recueil  d'instructions  pas- 
torales ,  dirigées  principa- 
lement contre  les  écrits 
philosophiques. 
Beaune  y  mathém.  françois  , 

m.  en  i6:~>2. 
Beaune  ,  archevêq.  de  Bour- 
ges ,  et  ensuite  de  Sens  9 
présida  aux  états  de  Blois  , 
et  annonça  dans  la  confé- 
rence de  Surène  ,  en  l5q3, 
crue  Henri  IV  étoit  décidé 
d'abjurer  le  protestantisme. 
II  m.  en  1606'. 
Beaurain  ,  (  Jean  de  )  célèbre 
géographe  françois,  m.  en 
1771*  On  lui  doit  la  des- 
cription  topographique  et 
militaire  des  campagnes  de 
Luxembourg ,  en  3  voi.  in- 
folio.  Son  fils  a  publié  les 
cartes  des  campagnes  du 
grand  Cctidé  en  Flandres, 
et  celles  de  Turenne  3  dont 
le  chev.  Grimoard  a  com- 
posé les  discours  in-folio. 
Beaurieu  ,  écrivain  françois, 
m.  à  Paris  ,  à  Fhopital  de 
la  charité  ,  en  175p.  Il  a 
publié  plusieurs  ouvrages 
qui  n'ont  pas  eu  de  succès. 
Le  principal  est  un  cours 
âHhistoire  uatur.  en  7  vol. 
in-12. 
Beausobre  ,  ministre  protes- 
tant et  chapelain  du  roi  de 
Prusse  ,  m.  en  1708.  Il  a 
publié  plusieurs  ouvr.  esti- 
més par  les  protestans. 
Beauvais  ,  graveur,  né  à  Pa- 
ris ,  m.  en  1763  ,  élève  de 
Girard  Audran.  Il  tra- 
vailla ,  après  sa  mort,  aux 
gravures  du  sacre  de  Louis 
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XV.  ïl  a  aussi  gravé  pour 
la  galerie  de  Dresde  et  le 
cabinet  de  Croxat. 

Beauvais  ,  (  Guillaume  )  né 
à  Dunkerque  ,  m.  en  177?. 
On  a  de  lui  une  histoire 
des  empereurs  Romains  par 
les  médailles  ,  3  vol.  in- 
12  ,  ouvrage  dont  la  partie 
nistoriq.  est  exacts  ,  mais 
trop  succincte  et  foiblem. 
écrite.  On  la  recherche 
pour  les  détails  que  l'auteur 
donne  sui  les  médailles  de 
chaque  empereur  ,  dont  il 
fait  connoître  ia  rareté  et 
le  prix. 

Beauvais  ,  (  J«  B.  )  évêque 
de  Senez  ,  né  à  Cherbourg, 
m.  en  1790.  ii  fut  député 
aux  états  généraux.  On  a 
publié  ses  sermons  en  1807. 
Son  genre  d'éloquence  étoit 
doux  ,  tendre  et  persuasif. 
Il  a  quelquefois  des  négli- 
gences et  s'élève  rarement 
jusqu'au  sublime. 

Beauvarlet,  graveur  fia  nçois, 
m.  en  1797.  Ses  ouvrages 
tiennent  un  rang.distir.eie 
parmi  ceux  des  graveurs  du 
dernier  siècle. 

Beauvilliers  ,  (François  de) 
duc  de  Saint-Aign^n  ,  de 
l'académie  Françoise  5  m. 
en  1687,  On  a  de  lui  quel- 
ques poésies.  Son  fils  aîné 
fut  gouv.  du  duc  de  Bour- 
gogne ,  père  de  Louis  XV, 
et  m.  en  1714.  Il  inspira  à 
son  élèye  l'amour  des  hom- 
mes et  le  désir  de  les  rendre 
heureux. 

JHeau\ee  ,  de  l'académie  Fran- 
çoise ,  né  à  Verdun  ,  m.  en 
VfèfyQw  a  de  lui  unsgram- 
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maire  générale  ,  en  2  voL 
in  8.es'imce;cependantelle 
est  écrite  d'un  style  iourd 
et  diffus,  ainsi  que  tous  ses 
ouvr*  sur  la  grammaire» 
Sa  trad.  de  Salluste  ,  enri- 
chie d'excellentes  notes, 
réunit  le  mérite  de  la  Fidé- 
lité à  un  style  nob.e,  rapide 
et  précis.  On  a  enco.e  de 
lui  une  trad,  de  Quinte-* 
Curce,  imprimée  plusieurs 
fois  ,  et  une  trad.  de  l'imi- 
tation de  J.  C.  ,  estimée. 

Rebelle  ,  professeur  d'élo- 
quence dans  l'université 
de  f  ubingen.  L'Aile  magn« 
lui  dut  ia  bonne  latinité.  Il 
rtjçut  la  couronne  de  poète, 
en  i5oi. 

Beccajumi  ,  célèbre  peintre 
de  Sienne  ,    m*  en  Ij  *9. 

Bcccari  ,  poète  italien  ,  né  à 
Ferraie  y  m.  en  1060.  lies 
ouvrages  sont  dans  le  génie 
pastoral. 

Bcccaria  ,  écrivain  italien  , 
m.  en  1781.  Il  se  ht  une 
réputation  par  ses  expé- 
riences et  ses  découvertes 
sur  l'électricité. 

Beccaria  ,  rnéd.  et  professeur 
de  philosophie  ,  fut  un  deç 
premiers  qui  secoua  le  joug 
de  l'ancienne  philosophie 
schoîastique.  On  a  de  lui 
plus.  ouvr.  sur  la  physique. 

Bec  caria  ,  (  marquis  de  )  né 
à  Milan, et  mort  dans  cette 
même  ville  en  1796  ,  se 
fit  une  grande  réputation 
par  son  traité  des  délits  et 
des  peines.  ïl  a  été  traduit 
dans  toutes  les  langues. 

Becc.  y.  ,  poète  italien ,  m.  ea 
i55i, 
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Bécerra  ,  célèbre  sculpteur 
espagnol  ,  in»  en  1S70.  Son 
chef-d'œuvre  est  une  statue 
de  la  Sainte  Vierge.  Il 
peignoit  aussi  avec  succès 
à  fresque. 

Becker ,  méd.  né  à  Spire  , 
m.  en  i685.  On  a  de  lui 
plusieurs  ouvrages  sur  la 
chimie.  Il  passoit  pour  très- 
habile  machiniste. 

Beckingham  ,  poète  dramati- 
que anglois  ,  m.  en  1752  , 
âgé  de  3i  sns. 

Becquet ,  (  Thomas  )  arche- 
vêque de  Cantorbéry  ,  né 
à  Londres.  Son  extrême 
rigidité,  et  la  fermeté  avec 
laquelle  il  soutint  les  pré- 
rogatives du  clergé  ,  déplut 
à  Henri  II,  qui  le  fit  assas- 
siner en   1171. 

Bède ,  (le  vénérable)  né  à 
Vermouth  ,  dans  l'évêché 
de  Durham  ,  m.  en  755. 
On  a  de  iui  une  histoire 
ecclésiastique  des  Anglois, 
qui  manque  de  critique  et 
d'exactitude. 

Bedcll ,  théologien  anglois  , 
m.  en  1641. 

Bédéric  ,  religieux  augustin 
au  14. e  siècle  ,  se  fit  ad- 
mirer par  son  éloquence  et 
son  savoir  ,  et  prêcha  avec 
beaucoup  de  succès.  On 
l'sppeioit  aussi  Bury ,  du 
nom  de  son  iieu  natal. 

Bedfort  ,  (  Jean  duc  de  )  3.e 
fils  de  Hen;i  IV  ,  roi  d'An- 
gleterre ,  devint  maître  de 
presque  toute  la  France, 
et  m.  à  Rouen  en  1.^35. 

Bedos  de  Celles  ,  bénédictin 
de  St.-Maur  ,  né  à  Cau-x  , 
nu  en  1779.  On  a  de  lui 
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deux  ouvragés  estimés  > 
une  gnomoni que  ou  l'ait  de 
tracer  les  cadrans  solaires; 
et  Y  art  du  facteur  dforgues% 
4  parties  in-folio. 

Beck  ,  peintre  flamand  ,  né 
à  Delft  ,  m.  en  i656.  Il 
excelloit  à  peindre  le  por- 
trait. 

Béga ,  peintre  hoiîandois }  ne 
à  Harlem  ,  m.  en  1664.  Il 
ne  traitoit  ordinairement 
que  des  sujets  bas  et  des 
tavernes.  Les  curieux  de 
la  Hollande  estiment  beau- 
coup ses  tableaux.  Il  gva- 
voit  aussi  à  l'eau  forte.  Oit 
a  réuni  ses  estampes  ,  qui 
forment  un  œuvre  consi- 
dérable. 

Bégarelli  ,  célèbre  sculpteur 
de  Modèr.e  ,  m.  en  1555  , 
étonna  Michel-Ange  par 
la  beauté  de  ses  sculptures 
en  terre  cuite.  On  dit  qu'il 
donna  au  Corrège ,  son 
ami  ,  les  dessins  de  la 
fameuse  coupole  de  Parme. 

Béger  y  écrivain  allemand, 
m.  à  Berlin  en  1706  ,  se  fit 
estimer  des  savans  de  son 
pays  ,  par  plusieurs  ouvr. 
sur  les  antiquités. 

Bégon  ,  né  3  Blois  ,  intendant 
des  Indes  occidentales  ,  où 
il  m.  vivement  regretté  en 
1710.  Il  avoir  une  belle  bi- 
bliothèque et  un  riche  ca- 
binet de  curiosités  qu'il 
ouvroit  à  tous  les  savans. 

Bègue  ,  (  le  )  célèbre  orga- 
niste de  l'église  de  Saint- 
Merri  à  Paris ,  m.  en  1700. 

Béguillet ,  avocat  au  parle- 
ment de  Dijon  ,  m.  en 
1786.  Il  e§t  aitfçm"  de  plu- 
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sieuis  ouvrages    économi- 
que, sur  l'agriculture. 
Benaun  ,  gcv>g".aphe  et  n^vi- 
gat*  allemand,  m.  en  1006, 

Beich  ,    peintre  et  graveur  , 
ne  en  Souabe,  m.  en  1748. 
Sou  génie  éroit  le  paysage 
et    >es  bâtantes.  «Ses    por- 
traits et  ses  gravures  à  l'eau 
forte  sc;;t  estimés. 
Beinuschi ,  peintre  d'hist.  né 
en  Piémont  ,  m.  en   ib'68. 
Il  se  fit  une  grande   répu- 
tation. 
Bel ,  conseiller  au  parlement 
de  Bordeaux  ,  ni.  en  1738. 
Il  est  aut.  du  dictionnaire 
néologique  ,  considérable- 
ment augmenté  depuis  par 
l'abbé  Desroiitaines. 
Bélidor  3  ingénieur  françois, 
m.  en  i7oi.  On   lui  doit 
plusieurs  ouvrages  recoui- 
mandabïes  sur  son  art. 
Bélisatre^  célèbre  général  des 
armées  de  l'empereur  Jus- 
tin iea  ,  m.  vers  Tan  565. 
Bélius  ,  écrivain    hongrois , 
m.   en  1749.  Il    a    publié 
plusieurs  ouvrages  en  latin, 
estimés  et  recherchés. 
Bellarmin  ,  savant  cardinal , 
né   en    Toscane  ,    m.    en 
1621.  Il  n'y  a  point  d'aut. 
qui  ait  défendu  plus  vive- 
ment la  cause  de  l'église  et 
les  prérogatives  delà  cour 
de  Rome.  Ses  ouvrages  de 
controverse    ne   sont    pi  us 
aussi  recherchés. 
Bellay  ,      (  Guillaume    du  ) 
seigneur  de  Laiii,cy  ,  célè- 
bre général  et  négociateur 
françois  ,  m.   en  1540.  Il 
étoit  savant  et  bel    esprit. 
Nous  zvoas  de  lui  des  mé* 
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moires  ,  en7  ▼.  iu-ï2.  On 
lui  reproche  d'être  partial. 
Bellay,  (  te«ii  du  )  frère  du 
précédent,  aichevù'iue  de 
Paris  et  cardinal  ,    m-  en 
l5   o.  Il  fut  ambassade;) v  à 
R   me  et    en    Angleterre  , 
et    lieutenant   général    du 
royaume,  lorsque  Fiançois 
i.e».  marcha  contre  Char- 
les*Quint.  Les  lettres   lui 
durent  beaucoup.  On  a  de 
lui  des  harangues  ,  des  élè» 
gies  ,   des  odes  ,    etc.   re- 
cueillies en  un  vol.  in-?* 
Bellay  ,    (Martin  du)    frère 
des  précédens,  fut,  comme 
ses  frères,  un  grand  capi- 
taine ,  un  bon  négociateur 
et  un  protecteur  des  lettres. 
Il  m.  en  1559-  Il  nous  reste 
de  lui  des  mémoires  histori- 
ques qui  sout  avec  ceux  de 
son  frère. 
Bellay  ,  (  Jcachim  du  )  poète 
françois  ,  m.  en  i56o.  Ses 
poésies  françoises  lui  nient 
une  réputation.  On  a  aussi 
de  lui  des  poésies  latines. 
Belle  ,   (  Etienne  de  la  )  gra- 
veur et  peintre  ,  ne  à^Flo- 
rence  ,  où  il  m.  en  1664.  Il 
a  travaillé  dans  le  genre  de 
Callot.  Sa    touche    libre   , 
facile  ,  savante  et  pittores- 
que ,  rend   ses  estampes  si 
pleines  de  goût ,  d'esprit  et 
d'effet  ,   qu'il  doit  être  re- 
gardé comme    un    modè.e 
de  perfection  pour  la    gra- 
vure en  petit. 
Belle  ,  (  Alexis-Simon  )  pein- 
tre de  portrait  ,  né  à  Paris  , 
m.  en  1-734.  Il  fut  employé 
par   le    roi    de   France    et 
par    d'autres    souverains. 
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Belleaity  (  Rémi  )  poète  fran* 
çois  ,  estimé  de  son  temps, 
m.  en  l57?. 

Bellenden  ,  savant  écossois 
du  16. e  siècle. 

BeUenger ,  docteur  de  Sor- 
boune  ,  né  dans  le  diocèse 
de  Lisieux  ,  m.  en  1749. 
On  a  de  lui  une  traduction 
exacte  de  Denis  d'îlaiicar- 
nasse. 

beliièvre,  chanc.  de  France, 
né  à  Lyon  ,  m.  en  1607.  H 
servit  l'état  dans  diverses 
ambassades,  et  se  signaia 
surtout  à  la  paix  de  Ver- 
vins. 

BeliiîL ,  (Gentil  et  Jean)  pein- 
tres, née  a  Venise  et  morts 
dans  la  même  ville,  ie  i.er 
en  i5ol  ,  le  second  en 
i">i2.  On  îes  regarde  com- 
me les  che;s  de  iVcoie  de 
Venise  ,  et  ils  est  certain 
qu'ils  ont  contribué  beau- 
coup à  î'av  meement  de 
leur  aï  t.  Jean  fut  un  des 
premiers  qui  peignit  à 
l'huile,  ayant  surpris  ce 
secret  à  Antoine  JeMessinc. 

JBdlm  ,  ingénieur  géographe 
de  la  marine  ,  ne  à  Paris  , 
m,  en  1^72.  On  a  de  lui 
un  recueil  decaite-;  mrtri- 
nes  sons  ie  nom  û'iiydro- 
grap hic  fran ç oiselet  un  pe- 
tit atlas  maritime  ,  en  n 
voi.  i  1-4. 

Bcllini < ,  iriéd.  né  à  Florence, 
m.  en  170S,  >'£ait  quelques 
découvertes  en  anatomie. 
lia  laissé  plusieurs  ouvra- 
ges sur  son  art  i  écrits  eu 
latin, 

£elhi ,  poète  tragique  ,  mè  à 
ài.-Flour  en  Auvergne  $  in. 
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en  1775.  il  était  de  l'acadé- 
mie Françoise.  Son  princi- 
pal mérite  est  d'avoir  puisé 
ses  sujets  dans  «'histoire  de 
la  nation  ;  plusieurs  de  ses 
pièces  ont  eu  du  succès.  Sa 
ve.sification  est  dure  et  né- 
gligée. On  a  publié  ,  en  6 
vol.  in-3 ,  ses  pièces  de 
théâtre  ,  suivies  de  mém. 
historiques ,  pleins  d'éru- 
dition. 

Bdlori ,  antiquaire  italien, 
m  en  iGoo .  ÏI  est  a  ut.  de 
plusieurs  ouvr.  .recherchés. 

Belluci ,  peintre  de  l'empe- 
reur Joseph  v  né  à  Venise 
en  1654,  Sa  touche  est 
moelleuse  et  son  coloris 
vigoureux. 

Selon  ,  médecin  de  la  faculté 
de  Paris  ,  né  dans  le  Mai- 
ne ,  a  publié  plusieurs  ou- 
vrages sur  fhistf  naturelle 9 
et  une  relation  de  ses  voya- 
ges en  Jucée  ,  en  Grèce  et 
en  Arabie,  Il  fut  assassiné 
en  1564. 

Beîsunje  ,  évêque  de  Mar- 
seille ,  signala  son  zèle  et 
sa  charité  durant  la  peste 
qui  désola  cette  viUe  en 
ïiw  et  1721.  Il  m.  en 
1755.  On  a  de  lui  Y  histoire 
desevêques  de  Marseille  t  et 
à  es  instructions  pastorales. 

Bélus  ,  nâ  d'Assyrie  ,  fonda- 
teur de  L'empire  de  Baby- 
lo  e  ,  iior.  152.2  ans  avant 
Jésas-Christ. 

Berrbo  ,  cardinal  ,  né  à  Ve- 
nise ,  m-  en  J3ip.  Ou  a 
de  luî  des  poésies  italiennes 
estimées  et  plusieurs  ouvr. 
latins. 

Bemmel ,    excellent  peintre 
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de  paysage  x  né  à  Bamberg, 
m.  en  1796. 
Bznavîdio  ,  savant  juriscon- 
sulte  de  Padoue  ,    m.    en 
1532. 
Bénédette  >  peintre  et  graveur 
italien ,  né  à  Gênes  ,  m.  en 
1670.  Il  excelloit  à  peindre 
les  scènes  pastorales  ,    les 
marchés ,  les  animaux. 
Bèiè\et  j   (St.)    architecte, 
né   dans  le  Vi  va  rais  ,  m. 
en  1184.  C'est  lui   qui   a 
conduit  en  partie  les   tra- 
vaux du  pont  d'Avignon  , 
qui  aveit  19  arches  ,  et  fut 
achevé  en  11  ans. 
"Benjamin  ,    I2.e   et  dernier 
fils  de  Jacob  et  de  Rachel. 
Beniv'teni ,    poète  florentin  , 
m.    en    l5z,2.  Sa  can\one 
delV  amor  céleste  e  divino 
est  fort  estimée. 
Bennet ,    méd.  anglois  ,    m. 
en  l655.  Son  theatrï  tabi-*- 
dorum  yestibulum  est    un 
chef-d'œuvre. 
Bennet ,  comte  d'Arlington  , 
habile  politique    angiois  , 
m.  en  i685. 
Bennet  ,  (  Thomas  )  théolo- 
gien anglois  ,  m-  en  1728. 
Benoît ,  (  St.  )  né  en  Italie, 
dans  le  duché  de  Spolette 
vers  480 ,  fut  un  des  pre- 
miers instituteurs  de  la  vie 
monastique  en  occident ,  et 
le  fondateur  de  l'ordre  des 
bénédictins  ,   un  des    plus 
étendus  et  des  plus  illus- 
tres. Nous  leur  devons  en 
partie    les    plus    précieux 
restes  de  l'antiquité  ,  ainsi 
que  beaucoup  d'inventions 
modernes. 
Benoîtp  (St.)  abbé  d,Aaiane> 
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dans  le  diocèse  de  Montpel- 
lier, fut  en  France  et  en 
Allemagne  ce  que  Saint 
Benoît  avoit  été  en  Italie  , 
donnant  des  leçons  et  des 
exemples  ,  labourant  et 
moissonnant  .ivec  ses  frè- 
res. Il  m.  en  821. 
Benoît ,  (  St.  )  né  en  Angle- 
terre ,  m.  en  7o3  ,  entra 
dans  l'ordre  de  St.  Benoît , 
et  travailla  avec  zèle  aux 
progrès  de  la  religion. 
Benoît.  îl  y  a  eu  14  papes  de 
ce  nom.  Les  plus  célèbre» 
sont  :  Benoît  I  et  II  ,  qui 
furent  canonisés.  Le  i-er 
m.  en  577  ,  le  2.e  en  685  S 
Benoît  XI ,  empoisonné  en 
l3ozj  ,  et  béatifié  en  1733  ; 
Benoît  XII  ,  m.  en  odeur 
de  sainteté  en  1342  ;  Be- 
noît XIII ,  m.  en  1730  , 
dont  la  mémoire  est  en 
vénération  à  Rome  ,  qu'il 
édifia  par  ses  exemples  et 
qu'il  soulagea  par  ses  bien- 
faits ;  et  enfin  Benoît  XIV. 
Chaque  année  de  son  pon- 
tificat a  été  marquée  par 
quelque  bul'e,  pour  réfor- 
mer des  abus  ou  pour  in- 
troduire des  usages  utiles. 
La  modération  ,  l'équité  , 
l'esprit  de  paix  ont  été  l'a- 
rae  de  son  gouvernement. 
Il  cuitivoit  les  lettres  ,  en- 
courageoit  les  savans  ,  pro- 
tégeoit  les  beaux  arts  ,  et 
orna  Rome  de  plusieurs 
monumens  antiques.  Il  m. 
universellement  regretté  en 
1758  ,  âgé  de  33  ans.  On  a 
recueilli  ses  ouvrages  en 
16  vol.  in-folio.  On  remar- 
que dans  tou*  ses  écrits  une 
vaste 
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vaste  érudition  ,  et  une 
profonde  connoissance  du 
dr©it  civil  et  canonique  , 
de  l'hist.  sacrée  et  profane. 

Benoit ,  célèbre  mathémati- 
cien ,  né  à  Florence,  vivoit 
vers  1490. 

Benoît  ,  (  Elie  )  savant  mi- 
nistre réformé,  né  a  Paris, 
m.  en  1728' 

Benserade  ,  poète  François  , 
né  à  Lions  en  Normandie, 
m.  en  1691.  ïl  éroit  de 
l'académie  françoise. 

Bensi,  peintre  génois,  m.  en 
1668  ,  inventa  divers  ins- 
trumens  pour  réduire  les 
tableaux*  Il  dessinoit  par- 
faitement le  relief  et  la 
perspective. 

Benson  ,  célèbre  ministre  dis- 
sident ,  ne  dans  îe  Cum- 
berland  ,  ni.  en  1762. 

Bent ,  (  Jean-Van-Der  )  cé- 
lèbre peintre  de  genre  et  de 
paysage  ,  né  à  Amsterdam, 
m.  en  1690. 

Bentivogûo  ,  (  Antoine  )  se 
rendit  fameux  dan*  le  14.6 
siècle  par  ses  richesses  , 
par  son  courage  et  ses  ver- 
tus. Ii  fut  la  tige  d'une 
illustre  famille  d'Italie , qui 
régna  sur  Bologne  pendant 
l5o  ans. 

Bentivoglio  ,  (  Hercule  )  cé- 
lèbre poète  italien  du  16. e 
siècle  ,  né  à  Bologne. 

Bentivoglio  ,  (Gui)  cardinal, 
né  à  Ferra  re  ,  m.  en  1044. 
On  a  de  lui  plusieurs  ou- 
vrages estimés ,  Y  histoire 
des  guerres  civiles  de  Flan- 
dre ,  écrite  en  italien  ,  àes 
mémoires    et  âes  lettres. 

Bentley  ,    théol.   a ng lois   et 
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savant  critiq.  m.  en  1742. 

Bm\i  ,  sculpteur  ,  né  à  Flo- 
rence en  16 58  ,  renommé 
pour  l'exacte  ressemblance 
et  le  fiai  de  ses  médailles. 
II  exécutoit  aussi  avec  suc- 
cès les  bas-reliefs  et  les 
statues. 

Béranger  ,  (  Jean-Pierre  ) 
né  à  Genève  en  1740  ,  m, 
au  commenc.  du  19. e  sièc. 
On  a  de  lui  une  histoire  de 
Genève ,  en  6  voî.  et  une 
collection  abrégée  des  voya- 
ges autour  du  monde  ,  en 
9  vol.  in-8.  réimprimée 
en  1808  et  1809  ,  en  12  v- 
in-8.  avec  des  additions 
importantes.  On  (ui  doit 
aussi  une  nouv.  édit.  de  la 
geogr.  de  Busching  ,  qu'il 
a  refondue  en  12  v.  in-8. 

Béraud  y  jésuite  ,  né  à  Lyon, 
m.  en  1777-  On  a  de  lui  la 
physique  des  corps  animés  % 
et  plusieurs  méat'  cou  ion. 
par  les  sociétés  savante*-. 

Berauld  ,  mataémat.  et  pro- 
fesseur de  belles-lettres,  né 
à  Orléans,  m.  vers  i539. 

Beraiilt  ,  célèbre  avocat  au 
pailement  de  Rouen  sous 
Henri  III.  On  a  de  lui  un 
commentaire  fort  estimé 
sur  la  coût,  de  Normandie» 

Béraiùt  Bercastel  ,  chanoine 
de  Noyon  ,  né  à  Briey  dans 
la  Lorraine.  On  lui  doit 
une  hist.  de  Céglise ,  en 
24  vol.  in-12.  récemment 
réimprimée  en  12  v.  in-8. 
L*ordre  ,  la  méthode  , 
la  précision  et  la  clarté 
sont  l'es  qualités  dominan- 
tes de  cette  histoiie.  On  y 
reànarque  aussi  un   esprit 
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de  Critique  et  cTauaIy.se  , 
qui  la  distingue  avanta- 
geusement de  fous  les  ou- 
vrages mode  mes  en  ce 
genre.  Il  mourut  au  com- 
niencem.  de  la  révolution. 

Bérengarius ,  célèbie  anato- 
rnis^e  de  Carpo  ,  m.  en 
i5a7. 

Bérenger  I  et  II  ?  rois  d'It?*- 
lie  ,  tyrans.  Le  l.er  fut 
assassiné  en  92/,  ;  ie  second 
mourut  en  966 ,  après  avoir 
été  dépouillé  de  ses  états. 

Bérénice, femme  de Ptolémée- 
Evergète  ,  distinguée  par 
ses  vertus.  vSon  fils,  fatigué 
d'avoir  dans  elle  un  cen- 
seur importun  .  ia  fit  mou- 
rir l'an  221  avant  J.  C. 

Bérénice, fille  d'Agi ippa  l'an- 
cien ,  et  femme  ri'Hérode, 
roi  des  Juifs  ,  épousa  après 
sa  mort  Polémon  >  roi  de 
Cilicie  ,  qu'elle  quitta  en<- 
suite.  C'est  cette  même 
Bérénice  que  Titus  eût  fait 
impératr.  s'il  n'eût  craint 
de  déplaire  au  peuple  ro- 
main. 

Bcreîin  ,  (  Pierre  )  célèbre 
peintre  ,  né  à  Gortcne  en 
Espagne  ,  m.  en  1069.  Son 
génie  étoit  vaste,  et  demau- 
doit  de  grands  suiets  à 
traiter.  Il  mettait  une  grâce 
singulière  dans  ses  airs  de 
tête  ,  du  brillant  ei  de  la 
fraîcheur  dans  ses  coloris  ; 
mais  son  dessin  étoit  peu 
correct  ?  ses  draperies  peu 
régulières  et  ses  figures 
quelquefois  lourdes.  On 
voit  rlusieurs  de  ses  ta- 
bleaux au  Musée-Napo- 
léon r 
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Bergen  ,  célèbre  peintre  de 
paysage  3  né  à  Harlem.  Le 
Must'e-Napolcon  possède 
trois  de  ses  tableaux  ,  le 
repos  des  animaux,  et  deux 
autres  paysages  ,  avec  des 
bœufs  et  autres  bestiaux. 

Berghem  ,  excellent  peintre 
de  paysage  ,  né  à  Amster- 
dam j  m. en  1680.  Ses  ta- 
bleaux sont  remarquables 
par  3a  richesse  et  la  variété 
de  ses  dessins  ,  par  un  co- 
loris plein  de  grâce  et  de 
vérité,  parPheureux  choix 
de  ses  compositions  qu'il 
savoit  varier  à  l'infini ,  et 
surtout  par  une  savante 
distribution  de  la  lumière 
et  des  ombres.  Ses  tableaux 
sont  en  grand  nombre.  On 
en  voit  plusieurs  dans  le 
Musée-Napoléon,  Il  gravoit 
aussi  à  i'eau  forte.  Ses  ani- 
maux surtout  som  du  des- 
sin le  plus  correct. 

Bergier  ,  historiographe  de 
France  ,  ne  à  Rheims  ,  m. 
en  1725.  On  a  de  lui  les 
antiquités  de  Rhtims  ,  et 
une  bist.  curieuse  et  sa- 
vante des  grandes  routes 
de  V empire  romain. 

Ber.gj.er ,  savant  professeur 
de  théologie  ,  né  dans  la 
Franche-Comté  ,  m.  en 
1790.  Il  consacra  ses  études 
et  ses  travaux  à  la  défense 
de  la  religion.  On  iui  doit  : 
réfutation  du  système  de  la 
nature  ou  examen  du  ma- 
térialisme; le  déisme  rejuté 
par  lui-même,  contre  J.  J. 
Rousseau  ;  certitude  des 
preuves  du  christianisme  , 
2  vol.  in- 12  ;  apologie  de 
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ta  religion  chrétienne  y  2  v. 
in-12  ;  traité  historique  et 
dogmatique  de  la  vraie  re- 
ligion ,  12  voî.  in-ï2  ;  le 
dictionnaire  théologique  de 
V encyclopédie  méthodique. 
On  a  aussi  de  lui  l'origine 
des  dieux  du  paganisme  , 
2  yoi.  in-T2  ,  ouvrage  rem- 
pli d'érudition. Son  style  est 
pur,   quoiqu'un  peu  diffus. 

Bergman  ,  célèbre  chimiste 
suédois  ,  m.  ea  1784.  On 
lut  doit  une  grande  partie 
des  coiiaoissances  nouvel- 
les sur  l'air  rixe.  Il  a  pub. 
plusieurs  ouvr.  qui  ont  été 
trad.  en  français. 

Bérichau  ,  célèbre  peintre  du 
17. e  siècle  ,  né  à  Ham- 
bourg. Son  dessin  est  cor- 
rect ,  ses  compositions  ri- 
ches et  vigoureuses  ;  mais 
elles  manquent  quelquefois 
de  grâce.  Son  coloris  est 
faible. 

Berklei  ,  théologien  irlan- 
dais ,  m.  vers  l'an  1753. 
On  lui  doit  un  grand  nom- 
bre d'ouvrages,  ou  l'on  trou- 
ve  desopinions  singulières. 

Berkeyden ,  (  Job  et  Gérard  ) 
frères  et  peintres  du  I7.e 
siècle,  nés  h  Harlem.  Le 
premier  peigp.it  à&t  paysa- 
ges ;  le  second  des  villes  ^ 
des  perspectives  ,  des  égli- 
ses ,  etc.  Leurs  tableaux 
sont  estimés. 

Bernard  de  Menton  ,  (  St.  ) 
ne  dans  un  château  de  ce 
nom  3  près  de  Genève,  se 
consacra  de  benne  heure  à 
Vétsi  ecclésiastique  ,  et  se 
retira  à  Aoste  en  Savoie  f 
où  il  £t  des  missions.  Ton- 
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ché  des  maux  que  les  pè- 
lerins qui  alloientà  Rome 
avoient  à  souffrir ,  il  fon- 
da deux  hôpitaux  dans  les 
Alpes  qui  ont  été  appelés 
de  son  nom  ,  le  grand  et 
le  petit  St.  Bernard.  Il  m* 
en  1008  ,  à  l'âge  de  85  ans- 
Ses  veitus  éminer.tes  et  ses 
miracles  le  firent  canoniser 
l'année  suivante. 

Bernard ,  (  St.  )  né  en  1091  , 
dans  te  village  de  Fontaine 
en  Bourgogne  ,  fut  nommé 
abbé  de  C»reaux  à  ï'â^e  de 
24  ans.  Sa  réputation  de 
sagesse  était  telle  ,  qu'on 
s'adressoit  à  lui  de  toutes 
les  parties  de  l'Europe.  ïl 
fit  condamner  Abeilarcî 
dans  le  concile  de  Seus  ,  et 
fut  chargé  par  Eugène  MX 
de  prêcher  ta  croisade.  Il 
m.  en  Ii55.  La  meilleure 
édition  de  ses  œuvres  est 
celle  de  D.  î4abillon  >  en 
2vol.in-fol.  ïo'90 ,  réimp» 
en  1719.  Cette  seconde 
édiî.  est  moins  estimée  que 
la  première.  La  vivacité, 
la  noblesse  ,  l'énergie  et  la 
douceur  caractérisent  se» 
style.  Il  est  plein  de  force, 
d'onction  et  d'agrément ,  et 
a  été  regardé  comme  ie 
dernier  des  pères. 

Bernard,  (Claude)  appelé 
communément  le  pauvre 
prêtre  ,  né  à  Dijon  ,  d'une 
famille  noble  ,  consacra  sa 
vie  à  la  pauvreté  et  au 
service  des  pauvres.  Sa 
conversation  piaisoit  aux 
grands  5  er  il  les  ménageoit 
pour  avoir  plus  d'occasion 
d'être   utile   aux  maHieu- 
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reux.  Oh  lui  doit  l'établis- 
sement du  séminaire  des 
Treu  te -Trois,  à  Paris.  Il 
m.  en  1641. 

Bernard tde  B  uxeUes,neintre 
renommé  pour  ses  tableaux 
de  chasse  ,  vivoit  dans  le 
milieu  du  16. e  siècle. 

Bernard ,  graveur  et  peintre 
en  miniature  ,  m.  à  Paris  , 
sa  patrie  ,  eu  1687.  On  a 
de  son  pinceau  grand  nom- 
bre de  tableaux  iVhht*  et 
de  paysage  ,  qu'il  copioit 
avec  goût  et  exactitude  , 
d'après  ceux  des  grands 
maîtres.  Il  fut  père  de 
Samuel  Bernard ,  comte  de 
Coubert  ,  le  plus  riche 
banquier  de  l'Europe. 

Bernard  ,  astronome  angiois, 
m.  en  16*97. 

Bernard  ,  (Catherine)  née  à 
Rouen  ,  in.  en  1712.  Sa 
tragédie  de  Brutus  eut  le 
plus  grand  succès. 

Bernard,  poète  franc»  auteur 
de  i'opéra  de  Castor  et 
Pollux  j  le  seul  de  ses  ou- 
vrages qui  mérite  d'être 
cité  ,  et  dé  quelques  poésies 
fugitives  dans  le  genre 
d'Anacréon  ,  m.  dans  la 
démence  ,  en  1770.  Ses 
poésies  offrent  plus  de  grâce 
que  de  décence* 

J&ernardi  ,  célèbre  graveur  en 
pierres  rines  ,  né  dans  la 
Romagne  ,  m.  en  1555. 

Bernardin,  (saint)  né  en 
Toscane  ,  de  l'ordre  des 
franciscains  ,  m.  eu  1444  , 
se  distingua  par  son  cou- 
rage et  sa  charité  pendant 
la  contagion  de  1400. 

Bernardin  }  de  Caruentras  > 
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capucin  renommé  dans  sot» 
ordre  par  sa  piété  et  son 
érudition.  On  a  de  lui 
antiq.ua  priscorum  hominum 
philosophia  ,  ouvrage  où 
Von  apperçoit  quelques 
rayons  de  la  lumière  qui 
aiîoit  se  répandre  sur  la 
physique.   I*  m.  en   1714. 

Berna\\ana  ,  peintre  du  l6.e 
siècle  ,  ué  à  Miîan.  Il  pei- 
gnoit  fort  bien  les  animaux 
et  les  fruits. 

Bernix  ou  Berni ,  poète  tos- 
can ,  m.  en  1543.  Le  re- 
cueil de  ses  poésies  est  re- 
cherché. 

Berni er  ,  médecin  ,  né  à 
Angers ,  m.  en  1668.  Son 
long  séjour  aux  Indes  lui 
fit  donner  le  nom  de  Mo 
gol  ;  il  a  écrit  l'histoire  de 
ses  voyages,  où  l'on  trouve 
des  détails  curieux. 

Bcrnin  ,  célèbre  peintre  , 
sculpteur  et  architecte  ,  né 
à  Naples  ,  m.  en  1680.  La 
sculpture  étoit  sa  passion 
dominante.  Il  fut  appelé 
en  France  pour  travailler 
aux  dessins  du  Louvre  , 
mais  ils  ne  furent  pas 
exécutés.  Rome  compte 
parmi  ses  chef-d'œuvr.  les 
ouvrages  de  ce  grand  maî- 
tre. Les  principaux  sont: 
la  fontaine  de  la  place  Na- 
vonne ,  la  chaire  de  St. 
Pierre ,  et  la  colonnade  qui 
environne  la  place  de  cette 
église  j  la  statue  équestre 
de  Constantin ,  la  statue  de 
Ste»  Thérèse ,  etc. 

Berni  s  ,  cardinal  et  arche- 
vêque d'Aibi ,  de  l'acadé- 
mie Françoise  ,  né  à   $U~ 


B  E  ït 

Marcel-de-l'Ardèche  ,  en 
17x5,  m.  à  Rome  en  1794  > 
généralement  chéri ,  et  re- 
gretté des  Romains  et  des 
étrangers  f  qui  admiroient 
sa  douceur  ,  ses  grâces  ,  et 
sa  politesse  noble  et  facile. 
li  eut  beaucoup  de  part  au 
traité  de  Vienne  y  fut  nom- 
mé ministre  des  affaires 
étrangères  sous  Louis  XV  5 
et  eut  la  plus  grande  in-* 
fluence  sur  les  autres  mi- 
nistèies.  L'habileté  qu'il 
déploya  dans  le  conclave 
de  1769  ,  le  lit  nommer 
ambassadeur  de  France 
auprès  de  la  cour  de  Ro- 
me pour  travailler  à  l'ex- 
tinction des  jésuites  ,  ex- 
tinction qu'il  désapprouvoit 
dans  le  fond  du  cœur.  Ses 
œuvres  ont  été  publiées 
par  Didot  f  en  3  vol.  in-4. 
Quoique  son  poème  de  la 
religion  vengée  renferme 
des  traits  d'un  talent  mar- 
qué pour  les  vers  >  il  est 
bien  au-dessous  du  poème 
de  Racine  le  fils5  sur  le 
même  sujet. 

Meruon  ,  I.er  abbé  de  Cluny, 
rn«  en  927* 

Bcraouili  ,  (Jacques  et  Jean) 
frères  *•  célèbres  mathéma- 
ticiens, nés  à  Bâîe.  On  leur 
doit  le  calcul  différentiel  eu 
des  infiniment  petits,  qu'i  (s 
perfectionnèrent  ,  d'après 
des  idées  vagues  que  Leio- 
nitz  avoit  données  de  ce 
calcul. 

JBernoulli  ,  (  Daniel)  fils  de 
Jean  BernouUi  ,  célèbre 
professeur  de  physique  et 
d'hist.  natur.  m.  en  1782. 

Jmnstçrff }   grand     homme 
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d  étsî,  danois  ,  m.  en  1797* 

Berquen ; ,  (  Louis)  né  à  Bru- 
ges. L'est  à  lui  que  la  taille' 
du  diamant  doit  son  ori- 
gine ,  et  il  est  le  premier 
qui  l'ait  mise  en  pratiquer 
vers  1476. 

Berquin  ,  né  à  Bordeaux  ,  m* 
en  1791  y  à  l'âge  de  42  ans  » 
débuta  par  tles  idylles  , 
souvent  réimprimées ,  plei- 
nes de  iaciiiré  ,  de  douceu* 
et  de  sensibilité.  Son  ami 
des  enfant  est  écrit  avec  un 
naturel  et  une  naïveté  qui 
en  rendent  la  lecture  agréa- 
ble •  l'auteur  se  mettant  £ 
la  portée  de  l'âge  le  plus 
tendre  f  n©  lui  donne  que 
des  idées  vraies  ,  et  n'ins- 
pire que  des  sentimens  hon- 
nêtes. C'est  le  meilleur 
livre  qu'on  puisse  mettre 
entre  les  mains  des  enfans» 

Berrugète  ,  peintre  ,  sculp- 
teur et  architecte  espagnol, 
m.  en  i5^5  ,  iut  un  des  pre- 
miers qui  détruisit  ,en  Es- 
pagne ,  le  goût  barbare  qui 
régnoi*  dans  les-beaux  arts* 

Berruyer  f  (  Isaac  )  jésuite  t 
né  à  Rouen  ,  m.  à  Paiii 
en  1758  3  connu  par  son 
histoire  du  peuple  de  Dieu 
et  du  peuple  Chrétien  ,  en 
12  vol.  in-4  et  ï3  vol-  m- 
12.  Cet  ouvrage  fut  con- 
damné par  Coibert ,  évêque1 
de  Montpellier  :  Rome  s* 
joignit  à  lui  et  le  censura* 
La^  prolixité  du  style  dé- 
plaît autant  aux  gens  du 
goût  qiïï  ks  vains  orne- 
mens  dont  il  est  chargé. 

Bersman  ,  savant  allemand  f 
m. en  161 x. 

Bgrtaud ,  poète  françois  s  né 
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à  Caen.  Il  éroit  premier 
aumônier  de  Catherine  de 
Médicis  ,  et  secrétaire  c!» 
cabinet  de  Henri  III.  11 
m.  en  1611. 

JBerthauld  ,  oratorien  ,  né  à 
Sens  ,  m.  en  1681.  Son 
traité  de  arca  est  savant  et 
recherché. 

Berthet,  né  à  Tarascon  ,  m. 
en  1692  ,  se  rendit  célèbre 
par  la  connoissance  des 
langues  anciennes  et  mo- 
dernes. 

Berthier  ,  jésuite  ,  né  à  Issou- 
dun  ,  m.  en  1782.  Il  rédi- 
gea pendant  17  ans  le  jour- 
nal de  Trévoux  ,  à  la  sa- 
tisfaction du  public  et  des 
véritables  gens  de  lettres. 
Sa  continuation  de  Y  église 
gallicane  ,  dont  il  a  publié 
les  6  derniers  vol.  est  un 
ouvrage  d'une  sagacité  , 
d'une  critique  ,  d'une  mo- 
dération ,  d'une  netteté  de 
style  et  d'une  élégance  peu 
communes. On  luidoit  aussi 
une  tr*d.  des  pseaumes ,  5 
vol.  et  à' haïe ,  5  vol.  avec 
des  notes  et  fies  réflexions 
pleines  d'onction  ,  propres 
à  nourrir  la  dévotion  ou  à 
la  faire  naître.  Ou  a  encore 
de  lui  des  reflexions  spiri- 
tuelles ,  en  5  vol.  in-12. 

JSertholon  ,  prof,  de  phvsiq. 
à  Montpellier,  né  à  Lyon, 
m.  en  1799.  On  a  de  lui 
plusieurs  ouvr  sur  Y  élec- 
tricité ,  écrits  avec  clarté. 

Berti  ,  célèbre  religieux  au- 
$ustin  j  né  en  Toscane.  Il 
fut  assistant  général  de  son 
ordre  en  Italie.  On  a  de  lui 
de  disciplinis  theologicis  > 
ouvrage   savant  ;  et   une 
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histoire  ecclésiastique  en 
latin  ,  peu  estimée. 

Berlin ,  (St.)  fondateur  de 
la  fameuse  abbaye  qui  ptfr- 
toitson   nom,  m.  en  7ç6\ 

Bertin  ,  peintre  ,  né  à  Paris  , 
et  m.  dans  la  même  ville 
en  1736.  On  remarque  dans 
ses  ouvrages  une  manière 
forte  j  agréable  et  finie  ; 
il  excelloit  surtout  dans 
les  petits  tableaux. 

Bertius ,  né  en  Flandres  ,  m. 
à  Paris  en  1629.  Son  thea- 
trum  geographix  veteris  9 
2  vol.  in-folio  ,  est  rare  et 
recherché. 

Bérulle  ,  cardinal  ,  né  en 
Champagne,  m.  en  1629. 
On  lui  doit  l'établissement 
delà  congrégation  de  l'ora- 
toire. Ses  ouvrages  de  con- 
troverseetde  spiritualité  ont 
été  imP'  en  un  v.  in-folio. 

Besler  ,  apothicaire  de  Nu- 
remberg, né  en  i56'i.  Il  a 
pub.  hortus  eystettensis  % 
in- fol.  ouvrage  rare  et  re- 
cherché, orné  de  3o6  plan- 
ches. La  meilleure  édition 
est  celle  de  i6i3.  Son  fils  % 
Ruper  Besler,  est  auteur  de 
ga\ophylacuun  rerum  na- 
turatium  >  in-fol.  1642. 

Bcsly  ,  antiquaire  françois  , 
avocat  du  roi  à  Fontenay- 
le-Comte,  m.  en  1644.  On 
a  de  lui  une  histoire  du 
Poitou  ,  estimée. 

Besogne  ,  docteur  de  Sor- 
bonne  ,  m.  en  1760.  On  a 
de  lui  Y  histoire  de  Port- 
Boy  al  ;  principe  de  la  per- 
fection chrétienne  et  reli- 
gieuse ,  in-12  ,  et  autres 
ouvrages  de  piété. 

Bessarion  a  cardinal ,  patriar- 
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clie  titulaire  de  Constanti- 
nople  ,  archevêque  de  Ni- 
cée      entreprit  de    réunir 
l'église  grecque  et    latine. 
Il  m.  en  1472.  On  a  de  lui 
plusieurs  ouvr.j  celui  intit. 
contra  calumniatorem  Pla- 
tonis  ,   in-fol.    sans  date  , 
est  rare  et    recherché*    Il 
y  en  a  deux  autres  éditions 
de  Venise, 
Béthune  ,   lieutenant  général 
de  Bretagne,  et  gouverneur 
de  Rennes  ,  m.  en   1649  , 
acquit  beaucoup  de  gloire 
et  de  réputation  par  ses  am- 
bassades.   Il     étoit     frère 
puîné  du  célèbre  Maximi- 
lien  de  Béthune  ,    duc    de 
Sully. 
Béthune ,  voyez  Sully, 
Bettini  ,  (  Dominique  )  très- 
bon  peintre  ,  ne  à  Floren- 
ce ,  m.  en  1705.  Ilexce!- 
loit  à  peindre  )es  animaux 
et  les  fruits. 
Bettini  ,^  (  Sébastien  )  pein- 
tre ,  né  à  Florence  en  1707, 
se    fit  une    réputation  par 
un    tableau     représentant 
St .  François  de  Paule. 
Betts  ,  célèbre  médecin  an- 

giois  ,  m.  en  1664. 
Bévéridge ,    évêque   de    St.- 
Asaph  en  Angleterre  ,    m. 
en  1708.  On  a  de  lui  plu- 
sieurs    ouvrages  en   latin 
remplis  d'érudition. 
Benf,  (  Jean  le  )  savant  an- 
tiquaire ,    né  à    Auxerre , 
m.  en  1760. 
Bévervick  ,  méd.  hollandois  > 
m.  en  16 47.  On  a  de  lui 
plusieurs  ouvr.  en  latin. 
Beutler  ,  peintre  suisse.  Ses 
paysages    sont    remarqua- 
bles par  la  belle  distribution 
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des  lumières  et  des  ombres. 
Bè^e ,    (Théodore)    savant 
réformé  ,  né  à  Vdelay  en 
Bourgogne,  m. en  l6'o5.  II 
fut  chef  de  l'église  protes*- 
tante   après  Calvin. 
Be\out ,  célèbre  mathémati- 
cien, né  à  Nemours,   m. 
en  1785.  Ses  cours  de  ma" 
thématiques  à    l'usage   de 
Vartillerie,  en  4  vol.  in-8  ; 
et  de  la  marine  ,  en  6  vol» 
in-8  ,  sont  très-estimés. 
Bianchl ,  peintre  italien,  né 
à    Modène  ,  et   maître  du 
Corrège  >  m.  en  i52Q.  S^ç 
tableaux  sont  très-estimés. 
Bianchi ,  peintre  italien  ,  né 
à  Rome  ,  où  il  m.  en  1739, 
Il   a  également  réussi  dans 
l'histoire  >    les    paysages, 
les  portraits ,  les  marines  et 
les  animaux.  Ce  qui  dis- 
tingue principalement  ses 
ouvrages  ,  c'est  la  c    rrsc- 
tion  de  son  dessin  et  la  vi- 
gueur de  son  coloris. 
Bianchini  y    savant  if   lien, 
né  à  Vérone  ,  m.  e     1729. 
Biard  ,   sculpteur,  m.  à  Pa- 
ris ,  sa   patrie ,    en    1609. 
Son  chef-d'œuvre  étoit  la 
statue   équestre   de   Henri 
IV  ,  qui  a  été  détruite  pen- 
dant la  révolution. 
Bias  ,    l'un  des  sept  sages  de 
la    Grèce  ,  né   à    Pirène  , 
ville  de   Carie  ,   florissoit 
vers  608  avant  J.  C. 
Bibiéna  ,  (Ferdinand  )  pein- 
tre et  architecte  ,  né  à  Bo* 
logue  ,   m.  dans  la  même 
ville  en  1743*  Il  excelloit 
surtout  dans  l'art  de   pein- 
dre les  décorations.  On  a 
de  lui  deux  livres  d'archi- 
tecture» Son  frère,  François, 
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étoit  aussi  archit.  et  peintre 
pour  les  décorations  ;  il 
avoit  de  plus  le  mérite  de 
très-bien  peindielesngures» 

Bichat  ,  (  Xavier  )  célèbre 
médecin  de  l'Hôtei-Dieu 
de  Paris  ,  né  à  Thoirette  , 
dans  le  départ,  de  l'Ain  , 
in.  en  1802,  ,  à  l'£ge  de  3i 
ans.  Il  a  laissé  plusieurs 
ouvrages  estimés  r  entr'au- 
tres  son  traité  des  mem- 
branes ,  qu'il  pub.  en  1800, 
et  ses  traités  d'ariatomïe. 

Bidloo  j  célèbre  professeur 
d'anat.  à  la  Haye,  et  méde- 
cin de  Guillaume  III  ,  roi 
d'Anglet.  m.  en  1713.  Son 
anatomia  cor p  or  h  humani, 
in-fol.  l685  ,  magnitique 
édit.  avec  fig.  est  estimée 
et  très-recherchée.  La  2.e 
édit.  est  préférée  pour  l'u- 
sage à  cause  des  augmenta- 
tions ,  mais  moins  chère» 
On  a  aussi  de  lui  des  poé- 
sies hoilandoises. 

JBièvre ,  (  le  marquis  de  )  cé- 
lèbre par  ses  réparties  et 
ses  calembours.  On  a  de  lui 
une  pièce  qui  n'est  pas  sans 
mérite  ,  intitulée  les  séduc- 
teurs ,  comédie  en  S  actes 
et  en  vers.  Il  m.  en  1785. 

Bigne  ,  docteur  de  Sorbonne  , 
m.  sur  la  fin  du  16  e  siècle* 
lia  publié  une  bibliothèque 
des  pères  >  en  8  vol.  in-iol. 
qui  depuis  a  été  considéra- 
blement augmentée. 

Bignon  ,  conseiller  d'état  et 
bibliothécaire  du  roi ,  né 
a  Paris  ,  m.  en  l65ô".  A 
dix  ans  il  publia  une  des- 
cription de  lai  erre- Sainte, 
<j.ui  aurait  fait  honneur  à 
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un  savant  consommé»  Ovs 
a  de  lui  plusieurs  aunes 
ouvrages. 

Bilguer  ,  célèbre  chirurgien 
et  savant  distingue ,  né 
dans  le  pays  des  Grisons  , 
m.  à  Berlin  en  1790.  On 
lui  doit  des  vues  utiles  sur 
la  conservation  des  mem- 
bres blessés  ,  et  la  possibi- 
lité de  recourir  plus  rare- 
ment à  l'amputation. 

Billaut ,  (  Ada  m  )  plus  connu 
sous  le  nom  de  Maître- 
Adam  ,  menuisier  de  Ne- 
vers  et  poète ,  m.  en  1662» 
Son  poème,  intit.  les  Che- 
villes de  Maître- Adam,  est 
devenu  as^ez   rare. 

Billi  ,  (  Jacques  )  né  à  Guise 
en  Picardie  ,  m.  en  i58r. 
Il  a  trad.en  latin  plusieurs 
pères  Grecs  »  et  fait  des 
observations  savantes  sur 
la  Bibie. 

Biiluart ,  professeur  de  théo- 
logie ,  de  l'ordre  des  domi- 
nicains ,  Me  à  Revin  ,  ou 
il  m.  en  I7&7.  On  a  de  lui 
un  cours  de  théologie  ,  en 
19  voIrin-8  ,  dont  il  a  don- 
né un  abrégé  en  6  volumes 
in-8. 

Bilson  ,  sav.  évêque  anglois, 
m.  à  Vinchester  ,  sa  patrie, 
en  1618- 

Binet  ,  premier  général  des 
minimes  >  m.  à  Rome  en 
l520,avecune  grande  répu- 
tation de  vertu  et  de  piété. 

Bïngham  ,  savant  théologien 
anglois  ,  dont  nous  avons 
un  ouvrage  estimé  ,  intit» 
origines  ecclesiasticœ- ,  6 
vol.  in-/t.  Il  m.  en  i7o5. 

Bion  ,  de   Smyrne  >   poète 
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grec ,  sous  Ptolomée-Phiîa- 
delphe  ,  flor.  l'an  288  av. 
J.  C.  L'édit.  de  cet  aut.  par 
Longepierre  ,avec  la  trad. 
fraaçoise  i  11-12  ,  est  peu 
commune  ,  et  contient  d'ea.- 
celientes  remarques. 

Bion  ,  de  Borystène  ,  philo- 
sophe grec  ,  disciple  de 
Cratès  ,  puis  cynique ,  sui- 
vit ensuite  les  leçons  de 
Théodore ,  surnommé  l'a- 
thée ;  et  enfin  de  Théo- 
phraste.  Il  flor.  276  ans 
avant  J.  C. 

Bion  ,  (  Nicolas)  fameux  in- 
génieur ,  ni.  à  Paris  en 
1733  ,  très-connu  par  son 
excellent  traité  de  la  cons- 
truction des  instmmens  de 
mathématique ;  in-4.,  et  par 
son  livre  de  V usage  des 
globes  et  sphères  ,  in-8. 

Birague  ,  graveur  en  pierres 
fines  ,  né  à  Milan  ,  floriss. 
vers  le  milieu  du  16  e  s. 
C'est  à  lui  qu'est  due  l'in- 
vention de  la  gravure  sur 
le  diamant. 

Birch ,  historien  angïois  et 
biographe  ,  m.  en  1766.  il 
est  un  de  ceux  qui  contri- 
buèrent le  plus  à  la  rédac- 
tion du  dictionn.  général 
historique  et  critique  ,  10 
vol.  i a- fol.  On  a  encore  de 
lui  nue  hist.  de  la  société 
royale  des  sciences  ,  en  4  v. 
in-4.  ,  et  plusieurs  autres 
.ouvrages. 

Bh'Oîiy  (Armand  de  Gontauït, 
baron  de)  célèbre  général 
françois  ,  se  signala  dans 
les  guerres  de  Piémont.  Ses 
exploits  lui  valurent  le  bâ- 
ton de  maréchal  de  France. 
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Il  fut  un  des  premiers  qui 
reconnurent  Henri    tV.et 
le  servit  utilement.  Il   fut 
tué   d'un    boulet  de   canon 
au  siè£ed'Eper:iey,en  i$$29 
âgé  d'environ  65  ans. 
Bhon  ,  (Charles  de  Gontauït, 
duc  de)  fils  du  précédent- 
pair  y   amiral  et  m -'réch al 
de   France  ,    confident   et 
favori  de  Henri  IV  t  aussi 
brave  que  son  pè-e  ,  ayant 
conspiré  contre  son  maître 
qui  l'avoit  comblé  de  bien- 
faits, fat  condamné  à  avoir 
la  tête  tranchée  eu  1602. 
B:sso  ,   célèbre  médecin    de 
Palerme.  Ou  lai  doit  divers 
écrits  sur  ïesjièvres  ,  t'éré- 
sipèle  ;  etc. 
Bitauhé ,  (  Paul  J'rémie)né 
à   Kœnisbe  g  ,  d'une     fa- 
mille française  que  fa  ré- 
vocation de  Fédit  de  Nan- 
tes fit  expatrier  ,  m.  à  Paris 
en  1808,  âgé    de  78    ans» 
Sa   traduction   d'Homère  , 
ïa  meilleure    qui   existe  9 
est  fidèle  et  élégante.  Elle 
manque   cependant     quel- 
quefois de    facilité    et   de 
grâce.   Les    remarques  en 
sont  instructives  ,   et  tout 
concourt  à  en  faire  un  ou- 
vrage classique.  On  a  en- 
core  de  lui   le  poème    de 
Joseph  ,  ouvrage  charmant 
qui  a  été  trad ,  en  plusieurs 
langfjes  ,   et  qui   a  eu    un 
grand    nombre   d'éditions. 
Son  poème  des  Bataves,cu 
Guillaume  deNassaUy\n&r\' 
que  d'invention  ,  et  n'a  pas 
eu  le  même  succès. 
Bi\ot ,  chanoine  de  St. -Sau- 
ve ur-d'Hériss  on,  dans  le 
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diocèse  de  Bourges  ,  auf< 
de  ï'hîstàîre  métallurgique 
de  la  république  de  Hol- 
lande ,  ouvrage  curieux  et 
intéressant.  La  première 
édit.  est  in-foi.  ;  la  2.e  en 
3  vol.   in-8.  Il  in.  er?  1696. 

Black  j  célèbre  oroiesseur  de 
médecine  et  de  chimie  à 
Edimbourg  ,  ni.  en  1799. 
Ses  travaux  parvinrent  à 
écîaircir  la  théorie  de  la 
chaux  ,  d'une  manière 
tout  à  fait  nouvelle. 

BlachstotiC}  célèb.  professeur 
en  droit  à  Oxford.  On  a 
de  lui  un  commentaire  sur 
les  lois  angloises  ,  en  4 
vol.  in- 8  ,  trad.  en  franc, 
en  S  vol.  in-8. 

Blackwel ,  savant  écossois  , 
m.  en  1755.  On  a  de  lui  les 
mémoires  de  la  cour  d'Au- 

f  liste  ,  trad.  ou  imités  par 
eutry  ,  en  3  vol  in- 12. 
Blackwel,  (  Elisabeth  )  née 
dans  les  environs  d'Aber- 
déen  ,  a  publié  un  recueil 
de  plantes  de  botanique  5 
qu'elle  dessina  etgra  va  elle- 
même.  Ce  recueil  est  intit. 
a  curions  herbal,  2  voi.  in- 
foî.  Londres  1^51.  Elle  a 
enluminé  quelques  exem- 
plaires qui  sont  fort  re- 
cherchés. 
Blaeu  ou  Jansson  ,  célèbre 
géographe  et  imprimeur  , 
né  à  Amsterdam  ,  où  il  m. 
en  l658.  On  a  de  Jui  un 
atlas  ou  théâtre  du  monde , 
en  3  vol.  in-folio  ,  réimp. 
par  ses  fils  ,  en  1/,  vol.  in- 
fol.  y  compris  l'atlas  cé- 
leste et  le  maritime.  Cette 
collection  se  vend  foi  t  cher, 
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surtout  lorsque  les  cartes 
sont  enlura-  Jean  Blaeu  , 
l'un  He  ses  n's  ,  est  encore 
ant.  des  dessins  du  nouveau 
théâtre  d'Italie  ,  4  vol.  in- 
foîio  ,  fig. 

Blagrave  ,  un  des  plus  grands 
niatliém.  de  son  temps  , 
né  dans  le  comté  de  Berg, 
m.  à  Reading  en  I6ir.  On 
a  de  lui  plusieurs  ouvrages, 
parmi  lesquels  on  distingue 
son  traité  de  gnomonique  , 
2  vol.  in— 4. 

Blair  ,  théologien  écossois, 
aut.  d'un  honpoemc  latin 
sur  la  mort  de  IVallace, 
qu'il  assista  quand  ce  grand 
homme  fut  décapité  à 
Londres  en  1004,  par  ordie 
d'Edouard  L 

Blair  ,  (  Jacques  )  ministre 
protestant ,  né  e:«  Ecosse  , 
passa  dans  la  Virginie  ,  ou 
jl  devint  curé  deWiJliams- 
bourg  et  président  de  la 
colonie.  Il  nu  en  17^3. 

Blair  ,  (  Jean  )  savant  chro- 
nologiste  ,  né  à  Edimbourg, 
m.  en  1782.  On  a  de  lui 
des  tables  chronologiques , 
depuis  la  création  jusqu'en 
1753 ,  avec  des  explications 
et  des  carte*  géographiques. 
Elles  ont  été  trad.  en  Iran- 
fois  par  Cnantrean ,  et 
continuées  jusqu'en  179e*  • 

Blair,  (Hugues)  ministre 
anglican,  et  professeur  de 
bei  les  -lettres  à  l'uni*. 
d'Edimbourg  ,  sa  patrie, 
m.  en  janvier  i3oi.  Ses 
sermons  et  ses  leçons  de 
rhétorique  sont  très-esti- 
més.  Ce  dernier  ouvrage 
a  été  If  ad.  en  françois  par 
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M.  "Prévôt?,  en  L  vol.  in~8, 
i3o8. 

Bltikï  >  brave  amiral  anglois, 
né  da  as  le  comté  de  Som- 
merset.  Il  se  rangea  du 
côté  du  parlement  dans  la 
guerre  vi/i-e  ;  il  blâmoit 
néanmoins  ceux  qui  vou~ 
Icier.t  la  mort  as  Charles 
ï.  Il  m.  en  i658% 

Blii* pin  j  savant  bénédictin 
de  St.-Maur ,  né  à  Noyon. 
C'est  à  lui  qu'on  doit  la 
belle  édit.  des  œuvres  de 
St>  Augustin,  Il  m.  en 
1710. 

Blanc ,  (  François  le  )  gen- 
tilhomme du  Dauphiné  , 
connu  par  un  traite  des 
monnoics  de  France  >  suivi 
d'une  dissertation  sur  les 
Kumiioies  de  Charlemagne 
et  de  ses  successeurs  ,  iu-4. 
On  fait  beaucoup  de  cas 
de  ce  traité  ,  lorsque  la 
dissertation  y  est  jointe. 
Il  m.  en  1698. 

Blanc  ,(  Thomas  le)  jésuite, 
m.  à  Rheirns  en  1669»  On 
lui  doit  un  ample  commen- 
taire sur  les  pseaumes  ,  en 
6  vol.  in-folio.  Il  a  publié 
plusieurs  autres  ouvr.  qui 
roulent  sur  les  devoirs  des 
différens  états  ,  le  bon  va- 
let ,  la  bonne  servante  ,  le 
bon  laboureur,  le  bon  ar~ 
tisan  ,  le  bon  riche  ,  le  bon 
pauvre  ,  etc. 

Blanc  y  (  Jean-Bernard  le  ) 
lié  à  Dijon  ,  m.  en  1781. 
Ses  lettres  sur  les  Anglais , 
3  vol.  in-12  ,  eurent  du 
succès  dans  leur  nouveau- 
té ,  parce  qu'il  y  a  des 
choses  bien  vues ,  des  juge- 


B  L  A        71 

mens  sains  ,  des  pensées 
judicieuses  ;  mais  le  style 
en  est  lourd  ,  pesant  et 
souvent  trivial.  L'ouvrage 
àz  Grosley,sur  Londres,  a 
fait  oublier  ses  lettres.  On 
a  encore  de  lui  Abensaid  t 
tmgédie. 

Bianc  ,  (  Horace  \&  )  peintre 
habile ,  né  à  Lyon.  Son 
chef-d'œuvre  est  une  se" 
pulture  de  Jésus»  I!  excel- 
loit  surtout  dans  les  por- 
traits. 

Blanchard ,  (  Jacques  )  pein- 
tre et  graveur  ,  né  à  Paris  , 
eu  iî  111  •  en  i638  ,  à  l'âge 
de  38  ans.  Son  tableau  de 
la  descente  du  St.  Esprit, 
qu'on  voyoitàNotre-Dame, 
l'ont  mis  à  côté  des  plus 
grands  peintres. 

Blanchard  ,  (  Guillaume  ) 
célèbre  avocat  de  Paris, 
m.  en    I724* 

Blanchard  ,  (  Jean-Baptiste  ) 
professeur  de  rhétorique  au 
coiiége  des  jésuites  de 
Metz  ,  né  dans  les  Arden- 
nes  ,  m.  en  1797.  On  lui 
doit  un  excellent  ouvrage 
d'éducation  ,  intit.  Y  école 
des  mœurs  >  3  vol.  in-22. 
Ce  sont  des  réflexions  mo- 
rales et  des  traits  histori- 
ques propres  à  développer 
les  maximes  delà  sagesse* 

Blanche  de  Castille  è  mère 
de  St.  Louis  ,  fut  régente 
du  royaume  en  12.26 ,  et 
gouverna  avec  sagesse  et 
cou  raie.  C'est  une  de  nos 
plus  iimstres  reines.  Elle 
m.    en    I2DI. 

Bianchet  ,  peintre  célèbre  , 
né  à  Paris  ,  m*  à  Lyon  en 
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1689.  Sa  touche  est  agréable 
et  facile  ,  son  dessin  cor- 
rect ,  son  coîoris  excellent. 
11  réusdssoit  également 
«lans  les  sujets  d'histoire 
et  ctans  le  portrait. 

Blanknof ,  peintre  hollan- 
dou  ,  m.  en  1670.  Iî  ex- 
celloit  surtout  dans  les 
marines. 

"Blavet  j  célèbre  joueur  de 
flûte  traversière  ,  né  à 
Besançon  ,  m.  en  1768.  Il 
est  a  ut.  de  plusieurs  mor- 
ceaux de  musique  vocale 
et  instrumentale,  très-esti- 
més.  II  fut  peudant  plus 
de  3o  ans  ordinaire  de  la 
musique  du  roi. 

JBlès  ,  (  Henri  de  )  excellent 
peintre  de  paysage  ,  né  à 
Bovines  près  Dinant  ,  m. 
en  l55o.  Ses  ouvrages  sont 
très  -  recherchés  ;  on  les 
xeconnoit  à  un  hibou  qu'il 
avoit  coutume  d'y  pein- 
dre. 

Bletterie  ,  (  Jean-Philippe  de 
la)  professeur  d'éloquence 
au  collège  royal  ,  né  à 
Rennes ,  m.  en  1772  ,  à 
77  ans.  Nous  avons  de  lui 
plusieurs  ouvrages  estimés, 
entr'autres  ,  l'histoire  de 
Vempereur  Julien  Vayostatt 
in-12  ;  celle  de  Vempereur 
Jovien.)  2  vol.  in-12,  et  une 
trad.  de  quelques  ouvrages 
de  Tacite  ,  2  vol.  in-12. 

Bdn  de  Sainmore ,  né  à  Paris, 
m.  dans  la  même  ville  en 
1807.  Il  a  publié  beaucoup 
d'ouvrages  de  poésie,  parmi 
lesquels  on  distingue  sa 
tragédie  à'Orphanis ,  son 
éphre   à   Racine ,  et  ses 
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imitations  de  plusieurs 
idyHes  de  Gesner. 

Block  9  (  Benjamin  )  célèbre 
peintre  de  portrait  du  l6.e 
siècle. 

Block ^  (  Jacques  )  peintre  et 
ingénieur  du  16. e  siècle, 
né  à  Bréda.  Il  excelloit  à 
représenter  l'architecture 
et  la  perspective. 

Blœmaert  ,  (Abraham)  pein- 
tre hoîlandois,  m.  en  1647. 
Il  étoit  père  de  Corneille 
Blœmaert,  célèbre  graveur. 

Blœmea  ,  (  Jean-François  ) 
peintre  flamand  ,  né  à  An- 
vers ,  plus  connu  sous  le 
nom  de  Horisson.  Il  excel- 
loit à  peindre  les  paysages, 
et  m.  à  Rome  en  1740. 

Blœmen  ,  (  Pierre  )  peintre  et 
frère  du  précédent ,  connu 
sous  le  nom  de  Slandaert. 
Ses  tableaux  représentent 
des  batailles  ,  des  carava- 
nes ,  des  marchés ,  des 
fêtes  ,  etc.  Ou  en  estime 
le  dessin  et  le  coloris. 

Blond  ,  (  Jacques-Christo- 
phe le  )  graveur  ,  né  à 
FrancforL-sur-le-Mein,  m. 
en  1741  5  passe  pour  avoir 
inventé  la  gravure  en  plu- 
sieurs couleurs.  On  a  de 
lui,en  ce  genre  ,  le  po  trait 
de  Louis  XV  ,  du  cardi- 
nal  Fleury  ,  etc. 

Blond  ,  (  Jean-Baptiste  le  ) 
architecte  ,  né  à  Paris  ,  m. 
en  Russie  en  171.9.  On  a 
de  lui  la  théorie  et  pratique 
du  jardinage  ,  relativement 
à  la  décoration  ,  in-4. 

Blond  ,  (  Guillaume  le  )  né  à 
Paris  ,  m.  en  1781  ,  se 
rendit  utile  par  un  grand 

nombre 
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nombre  d'ouvr.  que  les 
ingénieurs  et  les  militaires 
lisent  avec  fruit.  Les  prin- 
cipaux sont  :  élément  de  la 
guerre  des  sièges  ,  5  vol. 
in-8  ;  l'attaque  et  ta  dé- 
fense^ des  places  ,  èlèmcns 
de  fortifications  ,  etc. 

Blondeau  ,  avocat  au  parle- 
ment de  Paris  ,  commença 
en  1672  avec  Guéret ,  son 
confrère  ,  le  journal  du 
palais  ,  qui  va  jusqu'en 
1700  ,  12  volumes in-4.  La 
dernière  édit.  est  en  2  vol. 
in-folio. 

Biondel .  professeur  royal  de 
mathématique  et  d'arcti- 
tecture,  m.  en  1668.  On 
lui  doit  un  cours  d'archi- 
tecture ,  3  parties  in-folio, 
nouvelle  manière  de  forti- 
fier les  places  ,  etc.. 

Biondel  ,  (  Jean-François) 
architecte  ,  ne  à  Rouen  , 
m.  en  1774,  devint  célèbre 
dans  son  art ,  et  fut  pro- 
fesseur d'architect.  à  Paris. 
On  a  de  lui  un  cours  d'ar- 
chitecture, en  6  vol.  in-%  , 
et  de  la  décoration  des  édi- 
fices,  2  vol.  1/1-4. 

Btount ,  habile  jurisconsulte 
Anglois  ,  m.  en  1679. 

Bluteau  y  savant  théologien  , 
né  à  Londres ,  de  parens 
fiançois  ;  il  acquit  de  la 
célébuté  à  Paris  ,  comme 
prédicateur.  Il  a  laissé  un 
dict.  Portugais  et  Latin  es- 
timé, en  10  v.  in-foL  1712, 

Boate  ,  médecin  et  botaniste 

d'Irlande,  a  pub.  en  l656", 

Vhist.  nat.  de  ce  royaume  , 

trad.de  l'Angl.  en  François. 

Bobart  y    botan.    anglois  ,   a 
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donné  enangloisetenlatin, 
le  catalogue  des  plantes  du 
jardin  de  méd.    d'Oxford. 
Il  m.  en  167Q. 
Ecbrun  ,  (  Henri  et  Charles  ) 
peintres  françois,  nés  à  Am- 
boise ,  m.  en  1677  et  16  .  , 
Ils  étoient  cousins,  et  ont 
exceiié    dans    le    portrait. 
Leur  manière  étoit  si  par- 
faitement ég^le,  qu'ils  tra- 
vaiiloient  alternativement 
l'un  et  i'autre   au    portrait 
de  la  même  personne. 
Boccace  ,   écrivain    Italien  , 
né  en  Toscane,  m.  en  1375. 
Boccage.Woyez  Dujjcccage. 
Boccaci  ou  hocacino  ,    pein- 
tre italien  ,  né  à  Crémone, 
m.  en  1546* ,  âgé  de  56  ans. 
Plusieurs  églises  de  Rome 
sont  ornées  de  ses  tabi  aux. 
Boccalini ,  poète  sati  i..  ital» 

né  à  Rome  ,  m.  en  161J. 
Bocchus  ,  roi  de  mauritanie  , 
vaincu  par  les  Romains , 
leur  livre  par  trahison  ,  Ju- 
gurtha,  son  gendre,quietoit 
leur  ennemi  déclaré,  vers 
Fan  100  ava  nt  J.  C .  Le  traî- 
tre eut  pour  récompense  une 
partie  du  roy.  de  ce  prince 
infortuné. 
Bocciardi,  (  Clémente  )  plus 
connue  parmi  ies  peintres 
sous  ie  nom  de  Clémentone, 
née  à  Gênes  ,  m.  en  x658. 
Plusieurs  églises  de  Gênes 
et  de  Pise  sont  ornées  de 
ses  tableaux. 
Bocconi ,  naturaliste  sicilien, 
né  à  Palerme  ,  où  il  m.  en 
1704  ,  a  publié  plusieurs 
ouv.  estimés  et  devenus  ra- 
res,écrits  en  ïat  ou  en  itat. 
Boccoris  3  roi  d'Egypte.  £C'est 

7" 
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le  même  dont  il  est  parlé 
dans  récriture-sainte  i  sous 
le  nom  dé  Pharaon. 
Boch  ou  Bochius  K  poète  lat. 
moderne  ,  né  à  Bruxelles  , 
m.  en  1609.  Ses  poemcsoxt 
été  imp.  à  Cologne.  II  étoit 
un  des  bons  poètes  de  son 
siècle. 

Bochard  ,  say.  ministre  pro- 
testant ,  né  à  Rouen  ,  m. 
en  1667.  11  a  écrit  sur  la 
géographie  sacrée  et  l'his- 
toire des  animaux  ,  dont  il 
est  fait  mention  dans  1  E- 
critnre-Sainte. 

Bockhorst,  peintre  flamand, 
pour  l'histoire  et  le  por- 
trait, né  à  Munster  en  i-7io. 
Ses  tableaux  ont  de  la  vi- 
gueur ,  et  brillent  surtout 
par  l'harmonie  et  une  belle 
entente  du  clair  obscur. 

Bocquillot,  écrivain  franc, 
né  à  Avalon  ,  où  il  m.  en 
1728.  Il  étoit  chanoine  de 
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anglois  ,     mort  en    1612. 
Boecc  j    écrivain  lat.  du  6.e 
siècle.   La  meilleure   édit. 
de  ses  œuvres  est  cel'.e   de 
Leyde  1671  ,  in-8.  On  esti- 
me celle  de  Paris  ,  ad  usum 
Delphini.  Elle  est  très-rare 
et    ne     contient    que    son 
traité  de  la  consolation. 
Boeder  ,    historiographe    de 
Suède  ,    et   prof,    d'hist.  à 
Strasbourg    ,    né     dans    la 
Franconie  ,    m.   en    1692. 
On  a  de  lui  plusieurs  ouv. 
latins,  entr'autres  des  corn- 
ment,  sur  Pline  ;  sur   Gro~ 
tius  ,  de  jure  belli  et  pacis  ; 
une  hist.  de  Tamerlan  ,  etc. 
Boel  j    peintre  flamand  ,    né 
à  Anvers  ,  mort  en   1680. 
Cet  artiste  avoit  une  belle 
touche  ,   une  couleur  vraie 
et  vigoureuse  :  il  excelloit 
à  peindre  les  animaux    les* 
fruits  ,    les    fleurs    et    les 
plantes. 


cette  ville  ,    et    a    laissé    Boerhaave ,  célèbre    médec. 
plusieurs  vol.  à' homélies  et        hollandois  ,  né  en  1668  ,  à 


autres  ouvrages  de  pieté. 
On  a  aussi  de  lui  la  vie  du 
chevalier  Bayard  ,  sous  le 
nom  de  Lonval.  Il  faisoit 
présent  de  ses  ouvrages  aux 
imprimeurs  ,  et  en  fixoit  le 
prix  ,  afin  que  les  pauvres 
pussent  se  les  procurer. 

Bodin,  avocat  au  paiement 
de  Paris  ,  né  à  Angers  , 
mourut  en  1096.  Son 
livre  de  la  république  , 
quoique  rempli  de  princi- 
pes erronés  ,  de  faits  alté- 
rés et  d'ignorances  gros- 
sières ht  beaucoup  de  bruit 
dans  son  temps. 

Bodley  j  célèbre  négociateur 


Voorhout,  près  de  Leyde  , 
m.  en  1733  :  ileut  une  gran- 
de réputation  de  son  temps 
et  ses  ouvrages  nombreux 
jouissent  d'une  grande 
estime  parmi  les  méde- 
cins. Les  principaux  sont 
ses  aphorismes  et  instituts 
de  médecine  ,  iu-8.  Leyde 
1715. 

Boétius  ,  historien  écossois 
du  16. e  siècle.  On  a  de  lui 
une  histoire  d'Ecosse  ,  en 
latin  ,  qui  passe  pour  un 
ouv.'estima  ble  et  bien  écrit. 

Boyrand  ,  architecte  ,  élève 
de  Mansard  ,  né  à  Nantes, 
m»  à  Paris  en  1755»    On 
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remarque  beaucoup  d'élé- 
gance dans  tout  ce  qu'il 
a  construit.  Les  édifices 
qui  lui  font  le  plus  d'hon- 
neur ,  sont  ;  l'hôpital  des 
enta ns  trouvés  ,  à  Paris; 
le  palais  de  Lunéville  ;  le 
puits  de  Bicêtre  :  c'est  lui 
qui  a  donné  le  plan  du  pa- 
lais de  Nancy.  Il  a  laissé 
un  livre  d'architecture  ,  in- 
fol.  avec  fig. 

Bogoris ,  premier  roi  chrétien 
des  Bulgares ,  vivoit  en  840. 

Bohadin ,  hist.  arabe  du  I2.e 
siècle.  Il  a  écrit  la  vie  de 
Saladïn  ,  dont  il  avoit  été 
.  le  favori. 

Bonn  ,  professeur  de  médec. 
à  Leipsick  en  1679  ;  il  est 
connu  par  un  traité  de 
acido  a  alcali ,  et  un  cours 
de  physiologie. 

goiardo ,  poète  italien  ,  m. 
en  l^)v  On  a  de  lui  l'Or- 
lando  inamorato  ,  qu'il 
composa  à  l'imitation  de 
l'Iliade  ;  mais  ce  n'est  qu'un 
roman.  Il  est  resté  impar- 
fait. ï'Orlando  furioso ,  de 

-  l'Arioste  ,  n'en  est  en  quel- 
que sorte  que  la  continua- 
tion. Il  est  encore  auteur 
à'églogues  latines  estimées. 

Boileau-Despreaux ,  l'un  des 
plus  célèbres  poètes  franc. 
né  à  Paris  en  i636  ,  m;  en 
1711.  Son  art  poétique  , 
que  nous  regardons  comme 
son  chef-d'œuvre  ,  lui  assu- 
re l'immortalité.  Nous  ne 
parlerons  pas  de  ses  autres 
ouvrages  qui ,  presque  tous 
sont  classiques  ,  et  ont  été 
réimprimés  un  très-grand 
nombre  de  fois  ,  en  I  vol. 
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in-l8.M.Lefohvre  de  Saint- 
Mai  c  ,  a  publié  une  édit. 
complète  de  ses  œuvres  , 
en  5  v.  in-8.  avec  des  com- 
mentaires, La  i.re  édit.  de 
1747  est  îa  plus  estimée. 
On  recherche  aussi  l'édit* 
de  ses  œuvres  avec  remar- 
ques de  Brossette ,  impr. 
à  la  Hâve, en  4  vol.  in-I2. 
fig.  1722.. 

Boileau  ,  (  Gilles  et  Jacques) 
frères  du  précédent ,  n'ont 
pps  obtenu  la  même  célé- 
brité :  le  premier  étoit  poè- 
te comme  son  frère  cadet, 
mais  ses  meilleurs  ouvra- 
ges sont  en  prose-  Les  prin- 
cipaux sont  :  l'abrégé  de 
la  philosophie  d'Epictète  , 
et  la  vie  de  ce  philosophe 
stoicicn  ?  ouvrages  estima- 
bles ,  qui  ont  été  réimpri- 
més ;  le  second  ,  docteur 
de  Sorbonne  ,  a  publié  ,  en 
latin  3  plusieurs  traités  qui 
ont  rapport  à  son  état. 

Boileau  ,  (Charles)  prédic. 
éloquent  sous  Louis  XIV  , 
a  laissé  des  homélies  et  des 
sermons  sur  le  carême.  II 
m.  en  1700. 

Boileau  ,  (  J.  J.  )  chanoine 
de  Féglise  St.  Honoré,  à 
Paris,  in.  en  1755.  On  a 
de  lui  des  lettres  sur  diffé- 
rent sujets  de  morale  et  de 
pièce.  2  v.irz-12.  et  les  vies 
de  madame  la  duchesse  de 
Liancciirt ,  et  Gel  je  de  mad. 
Combé  j  institutrice  de  la 
maison  du  bon  pasteur. 

Boindin  ,  poète  dramatique 
françois  ,  né  à  Paûs  ,  m. 
en  I75i.0n  lui  refusa  tes 
honneurs  de  la  sépulture. 
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parce  qu'il  fai^oit  profes- 
sion publique  d'athéisme. 
La  même  cause  lui  lit  fei- 
rr.er  les  portes  de  l'aca- 
cjon  ie  françoise. 

Jlcis  ,  (Gérard  du)  orato- 
xiea  ,  né  3  Orléans  >  m.  en 
1656.  Il  a  terminé  les  #n- 
na/es  ecciésiast.  de  France, 
et  écrit  en  latin  une  hist.de 
V église  de  Paris. 

Bois,  rGuiliaun.edu)  arche- 
vêque cle  Cambrai  ,  cardi- 
nal et  premier  ministre 
d'état,  né  à  Brive-la-Gail- 
lardc  ,  d'un  apothicaire, 
m.  en  172,3  ,  âgé  de  67  ans. 

Boisgclin,  archev.  de  Tours, 
né  à  Rennes  ,  m.  en  1804. 
On  a  de  lui  des  oraisons 
funèbres ,  et  ie  psalmistc 
ou  imitation  ,  eu  vers,  des 
pseaumes  de  David. 

Boismcnd  ,  docteur  en  théo- 
logie et  prédicateur  ordi- 
naire du  roi  ,  m.  à  Paris 
en  1786.  On  a  publié  de 
lui  unpanéçyriq  ue  de  St. 
Louis  ,  et  trois  oraisons 
junèbres  ,  qui  font  regretter 
qu'il  ait  abandonné  une 
carrière  où  il  pouvoit  obte- 
nir de  grands  succès. 

Bois-Mcrand)  (l'abbé  Chiron 
de)  né  à  Quimper  ,  m.  à 
P* ris  en  17^0  ,  a  laissé  plu- 
sieuis  mémoires  pour  des 
affaires  é\  ineuses  et  célè- 
bres, are  l'on  peut  compa- 
rer à  ce  qu'on  a  tait  de 
plus  éloquent   en  ce  genre. 

fioisrobert,  poète  frai  çois  , 
né  à  Caen,  et  11101 1  en  1^02. 
Il  est  paiticulièreinentcon- 
nu  par  son  bol  espiit  et  ses 
plaisanteries.  Il  a  composé 
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des  tragédies ,  des  comé- 
dies et  ces  contes  qu'on  ne 
lit  plus. 
Foissard  ,  savant  antiquaire 
françoisj  né  à  Besançon, 
m.  en  1602.  Son  theairum 
vitœ  kumanœ  ,  qui  contient 
la  vie  et  les  portraits  en 
taille  douce  de  15)8  person- 
nes illust; es  j  est  e  -timé  des 
antiquaires.  On  a  encote 
de  lui ,  topographia  urbis 
Romœ  ,  in-folio  ,  et  plu- 
sieurs auties  ouvrages. 
fioissiere,  prêtre  de  l'oratoire, 
né  à  Dieppe  ,  m.  en  1732. 
On  a  de  lui  des  sermons  , 
en  6  vol.  in-12  j  où  l'on 
trouve  uneéîoquenceagréa- 
bîe  et  quelque!,  trop  fleurie. 
Boissicu  y  méd.  né  à  Lyon  , 
m.  en  1770  ,  à  l'âge  de  HG 
ans.  Il  fut  envoyé  à  Mâcon 
et  dans  le  Forez  ,  pour  y 
arrêter  les  ravages  d'une 
épidémie  meuitrières,  et 
il  réussit.  On  a  de  lui 
dissertaiicn  sur  les  anti- 
septiques ,  mémoire  sur  la 
méthode  rafraîchissante. 
Boissicu  ,  frère  du  précédent, 
m.  en  1810  ,  se  distingua 
dans  l'art  de  la  gravure  , 
comme  amateur.  Plusieurs 
de  ses  estampes,  dans  le 
genre  de  Rembrandt  ,  sont 
d'un  effet  trè<-piquant  et 
très-iecherchées.  On  a  pu- 
blie lecatakgue  de  ses  oeu- 
vies  ,  contenant  107  pièces 
à  la  si  iie  ue  son  éio^e 
hisro1  ique. 
Boissy ,  poète  comique  fran- 
çois  du  second  ordre,  né 
à  Vie,  en  Auveigue  ,  m. 
en  1753.  bes  pièces  pèchent 


B0  1 

en  général  par  le  plan  et 
par  l'intrigue.  Il  a  travail- 
lé pendant  quelques  années 
au  mercure  de  France. 

Eoivin  ,  savant  François  >  et 
professeur  de  grec ,  né  à 
Montieuil  d'Argy  ,  rai  en 
161S.  On  a  de  lui  plusieurs 
trac!,  d'ouvrages  anciens  ; 
mais  ce  qui  le  rend  surtout 
recommandabîc  ,  ce  sont 
les  savantes  dissertations 
dont  il  a  enrichi  les  mé- 
moires de  l'académie  des 
inscriptions  et  belles  let- 
tres. 

Boiiard,  conseiller  en  la  cour 
des  rnonncies  de  Paris.  Son 
traité  des  monnoies  ,  2  vol. 
in-12.  171 1  ,  est  estimé  et 
peu   commun. 

Bel ,  (Ferdinand)  peintre 
hollandois,,  pour  l'histoire 
et  le  portrait,  né  en  1611. 
Ses   tableaux  sent  estimés. 

Ëcl ,  (  Jean  )  peintre  flamand, 
né  à  Mali  nés,  m.  en  l5<p. 
Iî  èxeellèit  dans  îe  paysage 
et  travaillent  presque  tou- 
jours en  petit* 

Eolanger  ,  peintre  italien  , 
élève  du  Guide  ,  dont  il 
i  mi  toit  assez  bien  la  ma- 
nière. Il  m.  en  l6t>o. 

B&iesias  I ,  roi  de  Pologne , 
m.  en  1025.  Il  conquit  la 
Moravie  ,  et  n'eut  en  vue  , 
pendant  son  règne ,  que  la 
religion  et  le  bonheur  de 
son  peuple. 

Eoien.  Voyez  Boulin. 

Mèilafîdus  ,  jésuite,  né  à  Til- 
lemont ,  m.  en  i<:65.  C'est 
lui  qui  a  commence  la  fa- 
meuse collection  des  Bol- 
landistes  , .  sous    le    titre 
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d'acîa  fanctorum ,  qui  con- 
tient actuellement  47  vol» 
in-folio. 

Bologne  ,  (  Jean  de  )  sculp- 
teur et  architecte  françois  f 
né  à  Douay  ,  m.  vers  1606. 
Les  connoisseursiont  beau- 
coup de  cas  d'un  grouppe 
qui  orne  la  place  de  Flo- 
rence ,  représentant  Y  enlè- 
vement d'une  Sabine. 

Bologne  ,  (  Laurenfin  de  ) 
peintre  et  graveur,  m.  en- 
core jeune  en  i5lj.  ïl  a 
enrichi  plusieurs  églises  de 
Bologne  de  ses  tableaux  , 
admiixs  par  Augustin  Car-' 
radie  ,  qui  envoyoit  ses 
élèves  les  copier. 

Bologne  y  (  Pierre  de  )  secré- 
taire du  roi  ,  né  à  la  Mar- 
tinique en  1706.  On  a  de 
lui  des  odes  sacrées  y  qui 
manquent  de  force,*  mais 
écrites  avec  beaucoup  de 
pureté  ,  d'élégance  ,  d'har- 
monie et  de  naturel. 

Bolognèse,  Voyez.  Grimaldi, 

holswcrd  y  (Schelt)  célèbre 
graveur  ,  né  dans  les  pays 
Bas ,  etoit  contemporain 
de  Rukcns  ,  et  a  beaucoup 
travaille  d'après  lui.  Son 
frère  Boece  ,  graveit  dans 
le  même  genre ,  et  quel" 
quefois  ,  presque  avec  au* 
tant  de  succès.  Les  con- 
noisseurs  font  beaucoup  de 
cas  de  sa  cène ,  d'après' 
Rubens. 

Bouon  ,  théologien  anglois  y 
m--  en  r""6'5.  On  a  de  lui 
un  bon  ouvrage  sur  IVm- 
plci  du  temps.  Il  y  a  un 
autie  théologien  angîois 
du  même  nom>  m.  eniëâi» 
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hoiyngbrohe,  srciétaire  d'état 
5>ous  h  reine  Anne ,  eut 
beaucoup  de  pa;t  aux  affai- 
res et  aux  révolutions  arri- 
vées dans  les  dernières 
an-  é  s  du  règne  de  cette- 
prin  esse.  Ii  m.  en  17^1  , 
et  a  j:  issé  plusieurs  ouvra- 
ges de  politique  ,  des  me- 
moires  ,  des  lettr  s  ,  etc. 
On  lui  reproche  de  l'obscu- 
rité ,  du  verbiage  >  de  l'ir- 
réligion. 

JJombeili,  peintre  italien  pour 
l'hist.  et  le  poitrdit,  :  é  à 
Bologne,  m.  en  ib8'..  Ses 
tableaux  soi  t   reche  c  ci. 

Bcmbtrg ,  célèbre  imprimeur 
de  Venise  ,  né  à  Anvers  , 
ni.  en  i5/|Q  ,  se  fit  un  nom 
par  sa  bible  hébraïque  y  en 
A  vol.  in  folio. 

Boia,  cardinal,  né  à  Mon- 
dovi ,  m.  à  Rome  en  1674  > 
honora  11  pourpre  romaine 
par  son  savoir  et  ses  ver- 
tus. 11  a  fait  plusieurs  ou- 
vrages de  dévotion. 

Bonanni  ,  sav.  jésuite  ,  m.  à 
Rome  en  1725.  ()n  lus  doit 
plusieurs  ouvr.  estimab  es. 

Eonardi .  doct.  Ce  Soi  bonne  , 
né  à  Ai*  »  m.  en  I7ô6,ekt 
pa  >  tic  u  lié  terne  m  connu  par 
son  érudition  bibliogra- 
phique, fi  a  laisse  un  dict. 
des  écrivains  anonymes  et 
pseudonymes. 

EonartUi,  pc^te  ita'ien,  in. 
en  1608.  On  compare  sa 
Jilli  di  sciro  au  pastor  jido. 

Bonavemure  ,  (St.)  de  l'ordre 
cie  St>  François,  et  cardi- 
nal ,  né  à  bagn.Téa,  en 
Toscane,  m.  à  Lyon  en 
1274,  âge  ue  53  ans»  Le 


BON 

pape  Sixte  IV  le  canonisa 
en  I482.  Il  est  au  rang  des 
docteurs  de  l'église-  Ses 
œuvres  ont  été  imprimées  à 
Kome  ,  en  8  vo).  in-io.io  , 
et  réimprimées  à  Venise  , 
en  14  vol.  in-4 

Bond  ,  (Jean)  commenta- 
teur ang.ois  ,  111.  en  IL.12. 
Son  Horace  est  fort  estin  é. 
La  meii'eure  édition  est 
cel.e  d'Etaevk  1676. 

honet ,  (  1  héophile  )  méd. 
né  à  Genève  ,  m.  en  I089. 
On  a  de  iui  un  grand  nom- 
bre d'ouvrage- ,  entr'a ut  es 
thesaurus  medicinœ  praticœ, 
5  v0  .   lu-foi,. 

Bonjadio  ,  historien  italien 
du  lo.e  siècle.  On  a  de  lui 
une  t.ist.  de  Gènes  ,  in-4. 

Eonjrerius  y  sav.  jésuite  ,  né 
à  Dînant,  m.  en  16/p.Son 
onomasticon  des  Jieux  et 
villes  ue  l'Ecriture-Sainte 
est  rempli  d'érudition.  On 
a  encoie  de  lui  des  com- 
mentaires ,  en  latin  ,  sur  le 
pantaieuqiu  et  sur  plusieurs 
aunes  ivies  dei'Ecrituie  , 
estimt  s,  à  cause  de  la  clar- 
té ,  de  ia  méthode  et  de  la 
piécision  qui   y  lèguent. 

Bonijace ,  (  St.  j  ajôtie  de 
l'Allemagne  ,  né  en  Angle- 
terre,  vers  l'an  080.  Il  eut 
les  | lus  grands  succès  dans 
sa  mission  ,  et  fut  marty- 
risé ;.ar  les  paysans  de  la 
Frise  en  764.  On  a  de  lui 
des  lettres  où  respirent  son 
zèie  ,  sa  sincérité  et  ses 
a  ut  tes  vettus. 

Bonijace  ,  Il  y  a  eu  8  papes 
ue  ce  nom  et  un  anti-pape. 
C'est  le  Yli.e  du  nom.  Il 
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fut  meu  trier  de  Benoît  VI 
et  de  Jean  XIV.  Boni  face 
premier  i  mourut  en  odeur 
desaintert  ,  en   $2?» C'est 

à  ce  |  ontite  que  S.  Augus- 
tin dédia  quatre  livres  con- 
tre If1  s  J^eîagicns. 

Bonijace  ,  pclebre  avocat  du 
pa  lement  d'Aix  s  nu  en 
IbçS.On  a  de  iui  i.ne  com- 
pilation recherchée  des  jit— 
risco-isultes,  intitulée  :  ar- 
rêts notables  du  parlement 
de  hrovence  ,  5  v.  iu-ioiio. 

Bonijacio ,  savant  vénitien  , 
eveque  de  Capo-d'Istria  , 
rr».  en  io5q.  On  lui  est  re- 
devable de  l'institution  des 
aca-j'einiesétabliesa  r'adoue 
et  à  T revise  pour  ia  jeune 
noblesse.  Il  a  laisse  plu- 
sieurs ouvrages  en  vers  et 
en  prose, 

Bonjour  >  religieux  augustin, 
né  à  Toulouse ,  m.  en  1714, 
à  la  Chine  ,  où  il  avoitété 
envoyé  en  qualité  de  mis- 
sionnaire. Il  étoit  versé 
dans  ies  iangues  orienta  es, 
et  a  j  ublic  des  dissertations 
sur  l' Ecriture  ,  et  des  trai- 
tes sur  les  monum.  cophtes. 

Bonne,  paysanne  de  la  Val- 
teline ,  devenue  l'épouse 
de  Pierre  Brunoro ,  illustre 
guerrier  parmesan,  se  si- 
gnala, par  son  courage, 
dans  les  guerres  des  Véni- 
tiens contre  Franc.  Sforce, 
duc  de  Milan  ,  et  dans  la 
délence  de  Ntgrepont  con- 
tre ies  Turcs.  Après  avoir 
perdu  son  mari,  elle  m. 
Tan  1466  dans  une  ville  de 
la  Mo;ée. 

Bonne ,  géographe  français  > 
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m.  en  1794.  O"  lui  doit 
un  atlas  maritime  et  des 
cartes  sur  toutes  les  \  aities 
ce  ia  France. 

Bonne  f  ans  ,  (  Jean  )  poète 
latin  moderne  ,  né  à  Cier- 
nioii t  ,  m.  en  r(>i<t.  'es 
poésies  ont  ete  impr.  à  la 
suite  ce  celles  de  Lè\e , 
dans  l'édition  donnte  par 
Barbou  en  17  Sf. 

Bonnet,  (Char.es)  avocat 
de  Genève  et  naturaliste, 
m.  en  17$ j.  In  a  iccueilli 
ses  ouvrages  en  9  voi.  in-.,, 
et  en  18  vo..  in-8.  On  lui 
leproche  de  s'ètie  livré  un 
peu  trop  à  i'esj  rit  de  sys- 
tème ,  surtout  en  meta,  h  y- 
sique. 

Bomtcueil ,  prêtre  de  l'ora- 
toire ,  m.  en  1756.  Il  a  tra- 
duit en  Irançois  ies  lettres 
de  S.  Jean  Lhrysosiome  et 
celles  de  S.  Ambroist*  Ses 
versions  sont  exactes  et 
son  style  assez  pur. 

Bontems ,  (  mad.  )  née  à 
Paris  ,  m.  en  1708.  Elle  a 
tiad.  en  f  rançois,  avec  élé- 
gance et  exactitude  ,  les 
saisons  de  ï  hoiupscn. 

Eontius  j  piof-  de  méu'ec.  à 
Leyde  ,  m.  en  i5qq.  I*  est 
l'inventeur  6es  pillules  qui 
portent  son  nom. 

Bonvicino  ,  peintre  italien, 
m.  en  1564.  Il  étoit  élève 
du  Titien. Ses  tableaux  ont 
de  ia  réputation. 

Boodt  9  méd.  de  l'empereur 
Rodolphe  ,  m.  vers  lG6o, 
est  connu  par  un  ouvrage 
rare  ,  sons  ce  titre  :  le  par" 
fa ii:  jouai Hier  ou  l' histoire 
des  pierres  précieuses  l  iu-§ 
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Boonen ,  peintre  hollandois  , 
m.  en  1729.  C'est  un  des 
meilleurs  peintres  de  son 
siècle. 

Borda ,  savant  françois  et 
bon  marin,  fut  le  fonda- 
teur des  écoles  de  cons- 
truction navale.  Il  m.  en 
1709.  On  lui  doit  plusieurs 
découvei  tes  pour  la  ma  rine. 
Son  principal  ouvrage  est 
son  voyage  en  diverses  par- 
ties de  l'Europe  et  en  Amé- 
rique ,  fait  par  ordre  du 
gouvernement  ,  en  iTJi  et 
1772  ,   2  vol.  in-4. 

Borde,  (Jean-Benjamin  de 
la)  i.er  valet-de-ch?.mbre 
de  Louis  XV,  né  à  Paris  ,f 
fut  guillotiné  en  1794  >  âge 
de  60  ans.  On  lui  doit 
plusieurs  grands  ouvrages.* 
tableau  topographique  et 
pittoresque  de  la  Suisse  ,  4 
vol.  in-ioiio  ;  royale  pit- 
toresque ou  description  de 
la  France  ,  12  vol-  in  fol, 
ouvrages  rares  et  recher- 
chés ;  son  essai  sur  la  mu~ 
sique  ancienne  et  moderne  , 
4  vol  in-4  1780 ,  est  rem- 
pli d'érudition. 

jBordes  ,  (  Louis  )  célèbre 
mécanicien  ,  né  à  Lyon  , 
m.  en  1747.  On  lui  doit 
plusieurs  découvertes  et  la 
perfection  du  cabestm. 

Bordes  ,  (Charles)  fris  du 
précédent ,  poète  et  philo- 
sophe ,  né  à  Lyon  ,  et  m. 
en  1781.  On  a  recueilli , 
après  sa  mort,  ses  œuvres  9. 
en  4  voi.  in-8  ,  dont  les 
éditeurs  auroient  du  ,  pour 
sa  gloire,  retrancher  au 
moins  les  trois  quarts.  Les 
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seules  pièces  qui  méritent 
d'être  lues  sont  :  quelques 
pie  ces  fugitives  et  le  voyage 
en  Italie  ,  qui  offre  de 
beaux  vers. 

Bovdenave  )  professeur  de  chi- 
rurgie ,  m.  en  1782.  Ses 
élémens  de  physiologie  ont 
eu  du  succès. 

Bordeu  ,  célèbre  médecin  , 
né  à  Iseste  ,  en  Béarn  ,  m* 
en  1776.  Il  a  publié  un 
très-grand  nombre  d'ou- 
vrages  sur  son  art. 

BordingiuSy  fameux  poète 
danois  du  l8.e  siècle. 

Bordone  ,  peintre  italien  .  né 
à  Venise  ,  disciple  du  Ti- 
tien ,  m.  en  i587.  Ses  ta- 
bleaux sont  recherchés  des 
curieux. 

Borel,  médecin  ,  né  à  Char- 
tres ,  m.  en  1689.  On  lui 
doit  plusieurs  ouviager  , 
entr'autres  ,  trésor  des  re- 
cherches et  des  antiquités 
gauloises  ,  in-4  >  estimé  , 
etïes  antiquités  de  Castres, 
in-8  ,  rare. 

Borelli  ,  célèbre  professeur 
de  philosophie  et  de  mathé- 
ma tique  à  Florence  et  à 
Pise  ,  né  à  Naples ,  in.  à 
Rome  en  1679.  On  a  de  lui 
plusieurs  traités  en  latin, 
où  'on  trouve  des  obse  - 
vations  curieuses  et  des 
vues  neuves. 

Boig.\ini ,  (  Vincent  )  béné*- 
dictii;  ,  né  à  Florence  ,  m. 
en  l">8o.  Il  a  écrit  ur  dis-* 
cours  estimé  ,  sur  l'hiswire 
de  Florence  ,  2  vo<.  in-4 
rare  et  souvent  incomplet» 
Il  ne  faut  pi  s  le  confondre 
avec  uti  écrivain  du  même 
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iicm  ,  et  qui  vivoitdans  le 
même  temps ,  auteur  de 
plusieurs  comédies  et  d'un 
traité  sur  la  peinture  et  la 
sculpture',  in-8  estimé  et 
peu  commun. 

Borgiani  ,  peintre  d'histoire 
et  de  portraits  ,  né  à  Rome, 
m.  en  Iô8l. 

Borlase  ,  médec*  et  historien 
irlandais*  Son  principal  ou- 
vrage est  l'histoire  de  la, 
rébellion  d'Irlande» 

Bornier  lieutenant  particu- 
lier ,  au  présidial  de  Mont— 
pelier  ,  sa  patrie,  m.  en 
i7ii.  Ses  conférences  des 
nouvelles  ordonnances  de 
Louis  XIV  ont  joui  d'une 
grande  réputation. 

Eorrichius  )  savant  médecin 
danois  ,  m.  en  l6<p.  On  a 
de  lui  plusieurs  ouvrages 
en  latin. 

Borromee  ,  (  St.  Charles  ) 
cardinal  et  archevêque  de 
Milan,  m.  en  1594.  Il  a 
beaucoup  travaillé  à  ia  ré- 
forme des  ordres  religieux 
et  fi*  des  établisseiriens 
pour  les  pauvres  et  ies  or- 
phelins ,  pour  les  fiï les  ex- 
posées à  se  perdie  ou  qui 
vou «oient  revenir  à  Dieu 
après  s'être  égarées.  On  a 
recuei  ii ,  à  Milan  ,  ses  ou- 
vrages ,  en  5  vol.  in  folio. 

Boiromee  y  (Fiédéiic.  c  r- 
dinai  et  ?.tchev.  de  Milan  , 
cousin  germain  du  précè- 
dent ,  imita  ses  bonnes  œu- 
vres. Jj  m.  en  K>52,apiès 
avoir  fondé  ta  célèbre  bi- 
b  ftotïkèque  amhrosienne. On 
a  imprimé  ses  œuvres  en 
S  vol.  in-^. 
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Borromini ,  aichit.  et  sculp- 
teur ,  né  à  Bissone  >  m.  en 
1067.  On  remarque  ,  dans 
les  compositions  de  cet  ar- 
tiste, une  sorte  de  majesté 
qui  annonce  un  talent  su- 
périeur ;  mais  en  s'effor- 
çant  de  surpasser  le  clrev. 
Bernin,  dontii  envioit  la 
gloire  ,  il  s'éSoigua  de  la 
simplicité  ,  qui  est  ia  vraie 
base  du  beau  ,  pour  donner 
dans  ce  gcût  o'ornemens 
extravagans,  qui  lui  fit 
commettre  beaucoup  d'é- 
carts  et  de  singularités  : 
il  avoit  une  grande  répu- 
tation à  Rome  5  où  il  fut 
plus  employé  qu'aucun  ar- 
chitecte de  son  temps. 
Néanmoins ,  la  jalousie  le 
fit  tomber  dans  une  ma- 
ladie d'hypocondrie  ,  et  il 
mourut  presque  fou. 

Bor\oni  ,  peintre  italien,  né 
à  Gênes  ,  m.  à  Milan  en 
1645.  Il  a  réussi  également 
dans  les  sujets  historiques 
et  dans  le  portrait- oes  com- 
positions ont  de  Ta  me  ;  son 
dessin  est  précis  et  son  pin- 
ceau est  moeiieux.  Il  a 
laissé  trois  fils  :  ies  deux 
l.eis  /.  B.  et  Carlo  pro- 
mettaient beaucoup  ;  mais 
ils  moururent  trop  jeunes 
pour  iaissev  des  ouvrées 
capables  ce  les  illustrer  ; 
le  o.e  xtançois- Marie  ,  ex- 
cella diins  es  paysages,  .es 
in*  lines  et  es  tempêtes,  il 
m.  en  1679.  v 

Eos ,  (Jérôme)  peintre  du 
i^.e  siècle,  né  a  Bois- e- 
Lu'  .  1  fut  un  des  premiers 
peintres  à  i'nui*e.  àon  &énio 
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étoit  singulier  :  il  se  pîai- 
soit  à  peindre  des  spectres, 
des  diables  ,  des  chimères , 
des  oiseaux  decaprice.  Ses 
tableaux  se  vend. très-cher. 

Bos  ,  (Louis  Janssen)  célèbre 
peintre  de  fleurs  ,  mort 
en  1307. 

Bos  ,  (  L?.mberf  )  savant 
professeur  de  grec  né  à 
Workum  dans  les  Pays- 
bas  ,  m.  en  1717*  Il  a  pub. 
une  éûir.  de  la  version  grec- 
que àes  septante,  des  ob- 
servations sur  le  nouveau 
testament ,  et  sur  quelques 
auteurs  grecs  ;  les  antiqui- 
tés de  la  Grèce. 

Bcs  ,  (Charles-François  du) 
grand-vicaire  du  chapitre 
de  Luçon  ,  in.  en  1724.  Il 
fut  le  père  des  pauvres"  ,  et 
a  continué,  les  conférences 
de  Luçon^  dont  l'abbé  Louis 
avoit  donné  5  vol.  en  Iô85. 

Bos ,  Voyez  Dnbos. 

Bosch  ,  (  Bahazar  Vanden  ) 
célèbre  peintre  flamand,  né 
à  Anvers  ,  rri.  en  1715.  Ses 
portraits  sent  très-estiniés. 

Bosc  ,  (Jacob  Vanden  )  pein- 
tre hol la nd ois  ,  né  à  Ams- 
terdam ,  m.  en  1676.  Il  ex- 
celloit  à  peindre  les  fruits» 

Bosc  (VAntic  ,  înédec.  m.  en 
1784.  Il  a  laissé  plusieurs 
ouv.  estimés  sur  la  verrerie, 

Boscan  ,  poète  espagnol  ,  né 
àBaiceionne,  m.  vers  l5^3. 

Boschaerts ,  peintre  flamand, 
né  à  Berg  ,  m.  en  1007.  Il 
possédoit  parfaitement  l'al- 
légorie. On  remarque  dans 
ses  tableaux  une  invention 
heureuse,  des  compositions 
brillantes ,  l'expression  des 
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fig.  l'intelligence  du  coloris» 

Boscoli ,  peintre  italien  ,  né  à 
Florence  en  l553.Ce  qui  ca- 
ractérise particulièrement 
ses  tableaux  ,  c'est  la  cor- 
rection du  dessin  et  la  force 
du  coloris. 

Boscovich  ,  célèbre  géomè- 
tre et  astronome  ,  né  à  Ra~ 
guze  ,  m.  en  T787.  li  étoit 
de  la  compagnie  de  Jésus  et 
fut  successivement  profes- 
seur de  mathématiques  à 
Rome  y  à  Pavie  et  à  Milan. 
Après  îa  suppression  des 
Jésuites  ,  il  obtint  la  direc- 
tion de  l'optique  de  la  ma- 
rine. Il  a  écrit  sur  cette 
partie  ,  et  a  laissé  un  poè- 
me Jatin  sur  les  éclipses,  re- 
marq.  par  l'éiég.  du  style. 

Bosio  ,  fière  servant  de  l'or- 
dre de  Malthe  ,  né  à  Milan 
dans  le  17  e  siècle.  On  a 
de  lui  une  httt*  de  Maltl:ey 
5  «sol.  in-fol.  écrite  en  ita- 
lien ,  et  recherchée  parti- 
culièrement pour  la  multi- 
tude et  la  rareté  des  faits 
dont  elle  est  remplie. 

Bosio  ,  (Antoine)  agent  de 
l'ordre  de  Ivîalthe ,  né  à 
Milan  ,  et  neveu  du  précé- 
dent, a  publié  un  recueil 
in-fol.  intitulé  Borna  sot- 
teranea  ,  ou  description  àes 
tombeaux  et  épitaphes  des 
l.ers  chrétiens  qu'on  trouve 
dans  cette  capitale.  Son  li- 
vre a  été  traduit  en  latin  , 
en  2  v  in-fol.  et  cette  ver- 
sion plus  ample  que  l'ou- 
vrage ,  est  estimée  par  les 
amateurs  àes  antiquités 
ecclésiastiques. 

Bosquet ,  évêq,ue   de  Mont- 
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peîîier,né    à    Narboune  , 

-  m.  en  1676.  On  a  de  lui  les 
e vitres  d'Innocent  ÏIÏ,  avec 
des  remarques  curieuses  , 
les  vies  des  papes  d'Avi- 
gnon et  une  hist.  de  l'église 
gall'i  cane ,  in-4  en  la  tin . 

Bosse  ,  graveur  François,  né 
à  Tours  ,  m.  vers  1660  , 
donna  les  Lies  ieçons  de 
perspectives  dans  i'acad.  de 
peinture  deParis. On  estime 
son  traité  sur  la  manière  de 
dessiner  les  ordres  d'archi- 
tecture ,  in-foi.  et  celui  sur 
la  gravure  ,  in~8  ,  dont  la 
meilleure  edit.  est  celle  ou 
se  trouvent  les  additions 
et  corrections  de  M.  Co- 
chin.  On  a  de  iui  plusieurs 
estampes  très  -  agréables  3 
gravées  d'une  manière  par- 
ticulière à  l'eau  forte.  Il 
réussissoitparticulièrement 
dans  les  petits  sujets. 

Bossu }  (  René  le  )  chanoine 
de  Ste  Geneviève  de  Paris , 
contribua  beaucoup  a  en 
former  la  bibliothèque.  Il 
m.  en  1080.  On  estime  son 
traité  sur  le  poème  épique. 

fiossuet ,  (  Jacques-Bénigne  ) 
né  à  Dijon  en  16-27  ,  doct. 
de  Sorbonne  ,  chanoine  de 
Metz  ,  et  ensuite  évêque  de 
Meaux  et  précepteur  du 
Dauphin  ,  s'appliqua  par- 
ticulièrement à  l'instruc- 
tion des  protestans  ,  et  en 
ramena  plusieurs  à  la  reli- 
gion catholique.  Ses  succès 
eurent  de  l'éclat  ,  et  le  fi- 
rent appeler  à  Paris  ,  011  il 
prêcha  devant  le  Roi  :  il 
a  voit  un  talent  supérieur 
cour  Yoraison  funèbre ,  et 
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il  a  excellé  en  ce  genre. 
Son  discours  sur  V histoire 
universelle  ,  composé  pour 
son  élève,  est  un  chef- 
d'œuvre.  Il  fut  zélé  pour 
l'exactitude  de  la  morale  et 
pour  la  pureté  de  la  foi 
qu'il  défendit  avec  courage» 
Tous  ses  écrit  portent  l'em- 
preinte du  génie.  On  les  a 
recueilli  en  20  vol.  in-4. 
et  pub.  ses  œuvres  choisies 
en  10  v.  in-8.  Il  est  m.  en 
1704.  On  a  écrit  sa  vie  en 
I  v«  in-12. 

Bossus  j  chanoine  de  S.  Jean- 
de-Latran  ,  né  à  Veronne  , 
m.  en  i5o2  ,  s'acquit  une 
grande  réputation  par  sa 
science  et  par  sa  vertu.  On 
a  de  lui  plusieurs  ouvrages 
qui  roulent  tous  sur  des 
points  de  morale. 

Boswel ,  né  à  Edimbourg  ,  m. 
à  Londres  en  1^95  ,  a  pub, 
une  relation  de  la  Corse 
avec  les  mémoires  du  géné- 
ral Paoli  ,  livre  curieux  et 
bien  écrit  ;  un  voyage  aux 
hébrides  et  une  vie  de 
Samuel  Johnson» 

Botal ,  méd.  de  Henri  III  , 
introduisit  à  Paris  l'usage 
de  la  fréquente  saignée.  On 
a  publié  ses  œuvres  in-8  à 
Leyde  en  lo'oo. 

Both ,  (  Jean  et  André  )  pein- 
tres flamands ,  élèves  de 
Bloemaert ,  nés  à  Utrecht, 
m.  en  i65o  et  16 56.  Leur 
union  étoir  telle  ,  qu'ils  tra- 
vailloient  ensemble.  Jean 
faisoit  les  paysages  et  An- 
dré 1rs  figures  et  les  ani- 
maux. Leurs  tableaux  , 
quoique  faits  par  des  mains 
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différentes  ,  paroissoient 
sortir  cie  [a  même  et  étoient 
fort  recherchés.  Ifs  se  dis- 
tinguent surtout  par  une 
touche  faciie  ,  un  pincenu 
moelleux  et  un  coloris  plein 
de  fraîcheur. 

BoticeUi  ,  peintre  et  graveur, 
né  à  Florence  ,  m.  en  l5l5. 
Il  excelloit  dans  le  dessin  , 
et  vendoit  très-cher  ses  ta- 
bleaux. Son  édition  de  l'en- 
fer du  Dante  ,  qu'il  publia 
in-foaoà  Florence  en  1481, 
est  esLimée. 

Bott ,  archit.  né  en  France  , 
m.  à  Dresde  en  1745.  Il 
bâtit  l'arsenal  de  Berlin, 
les  fortifications  de  "Wesel 
ef  plus,  édifices  rîe  Dresde. 

Bouchardon ,  sculpteur  fran- 
çois  ,  né  à  Chaumoiit-en- 
Bassigny,  m.  à  Paris  en 
1762, ,  après  avoir  travaillé 
quelque  temps  à  Rome  ,  où 
il  s'étoit  distingué  par  les 
portraits  en  buste  des  car- 
dinaux de  Rohan  et  de 
Polignac  ,  qui  sont  d'un 
travail  admirable.  Il  revint 
à  Paris  qu'il  orna  de  ses 
ouvrages.  Le  plus  impor- 
tant est  celui  de  la  fontaine 
de  Grenelle.  Le  comte  de 
Caylus  a  publié  un  abrégé 
de  sa  vie  ,  où  se  trouve  la 
liste  de  ses  nombreuses  pro- 
ductions. 

ouchaud  ,  avocat  au  parle- 
ment de  Paris ,  m.  en  1804» 
On  lui  doit  plus.  ouvr.  sur 
la  jurisprudence  des  peu- 
ples anciens. 

Bouche  ,  doct.  en  théologie  , 
né  à  Âix  ,  m.  en  1671.  On 
3  de  lui  la  C horographie  $ 
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ou  description  de  la  Proven- 
ce dont  on  fait  cas  ,  et 
Yhistoire  chronologique  du 
même  pays  ,  2  vol.  in- fol. 
compilation  mal  digérée  et 
qu'on  ne  consulte  plus  que 
pour  les  ch::rtes. 

Boucher  d?Ar%is  ,  avocat ,  né 
à  Paris  en  1708.  Il  a  pub. 
plusieurs  ouv.  de  Jurispru- 
dence qu'il  a  enrichis  de 
notes  ,  et  composé  les  arti- 
cles de  jurisprudence  de 
l'encyclopédie. 

Boucher ,  célèb.  peintre  fran- 
çois,  né  à  Paris,  m.  en 
1770.  Il  fut  YAlbane  de 
la  France  ,  et  posséda  , 
comme  lui  ,  la  facilité  du 
travail  ,  la  correction  ,  la 
légèreté  d'une  touche  spi- 
rituelle et  fine  ,  une  com- 
position brillante  et  riche  , 
des  airs  de  tête  d'un  goût 
et  d'une  expression  supé- 
rieure ,  et  un  soin  précieux 
de  terminer  avec  grâce  les 
mains  et  les  pieds.  On  lui 
reproche  sa  couleur  qui 
n'est  pas  toujours  la  même, 
et  peut-être  de  trop  embel- 
lir la  nature  au  lieu  de  la 
peindre  telle  qu'elle  est. 
Ses  tableaux  sont  très-nom'- 
breux.  Les  premiers  son  t 
les  meilleurs  ,*  les  derniers 
tirent  trop  sur  le  pourpre  , 
et  ses  carnations  paroissent 
comme  éprouver  le  reflet 
d'un  rideau  rouge. 

Bcuchet  ,  (  Jean  )  procureur 
de  Poitiers  sa  patrie ,  ni. 
en  i55o  ,  s'est  fait  connoî- 
tre  par  les  annales  d'Aqui- 
taines ,  où  l'on  trouve  beau- 
coup de  choses  curieuses. 

On 
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On  a  encore  de  lui  quelques 
pièces  de  poésies  morales 

Bouckicr ,  archev.  de  C211- 
torbéiy,  introduisit  ï'impr. 
en  Angleterre  en  1464. 

Boucquet ,  avocat  ,  mort  en 
1781.II  a  pub'ié  plusieurs 
écrits  remplis  d'érudition. 
Le  plus  important  est  le 
droit  public  de  la  France  , 
éclair  ci  par  Us  monumens 
de  l'antiquité. 

Boudewins  ,  célèbre  médecin 
d'Anvers  sa  patrie  ,  m.  en 
1681.  Il  a  pub.  un  bon  ouv. 
intitulé  ï  Ventilabrum  vue- 
dico  thcologicum  ,  in-4. 

Boudicr  de  la  Jousselmière  , 
ne  à  Alençon  ,  m.  en  1723. 
On  lui  doit  un  excellent 
ouvr.  sur  les  médailles  , 
et  un  traité  de  géographie 
ancienne  ,  pour  servir  à 
l'intelligence  de  l'histoire. 

Boudon,  archidiac.d*Evreux, 
né  à  la  F  ère  ,  m.  en  1702. 
On  lui  doit  plusieurs  ouvr. 
de  piété  recommandabîes. 
Collet  a  écrit  sa  vie  et  lui 
attribue  des  miracles. 

Boudot  ,  libraire  et  imprim. 
très-éclaité,  né  a  Paris, m. 
en  175^,  ttès-connu  par  son 
dict»  latin-françois. 

Bouflers ,  (Louis  de)  né  d'une 
famille  illustre  de  Picardie 
en  1534  »  renommé  par  sa 
force  prodigieuse.  On  lui 
a  vu  rompie  avec  les  doigts 
un  fer  à  cheval.  Il  enlevoit 
un  chevai  sur  ses  bras  et 
ïe  portoit  à  une  grande  dis- 
tance. Il  fut  tué  au  siège 
de  Poat  sûr-Yonne. 

Bouflers  ,  (  Louis-François 
duc  de)  pair  et  maréchal 
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de  France ,  de  la  même  fa- 
mille que  le  précédent j  m. 
en  171 1.  Ii  s'est  immorta- 
lisé par  la  défeuse  d£  Lille' 
cont-e  le  prince  Eugène  , 
et  i,ar  la  retraite  de  'Mal- 
plaquet  qu'il  fit  avec  tant 
d'ordre  qu'il  ne  laissa  ni 
canon  ni  prisonniers.  Son 
fils  Joseph-Marie ,  héritier 
de  sa  vaieut  er  de  ses  ver- 
tus ,  se  distingua  à  Gênes 
en  1747  ,  et  m.  à  la  fleur 
de  l'âge  de  la  petite  vérole. 

Bongaim'ille  ,  secrétaire  de 
l'académie  des  inscriptions 
et  membre  de  l'académie 
françoise  ,  né  à  Paris  où  il 
m.  en  1763.  On  lui  doit 
unetrad.  de  i'anti-Iucrèce 
du  cardinal  de  Polignac , 
en  2  v.  jn-8  et  un  v.  in-12  y 
précédé  d'un  discours  préli- 
minaire  plein  d'esprit  et  de 
raison*  Sa  version  manque 
quelquefois  d'exactitude  et 
d'eîégance  ,  et  l'on  repro- 
che à  son  îtyie  un  peu  de 
sécheresse. 

Bougainville ,  né  à  Paris  ,  m. 
en  1811.  11  a  publié  un 
voyage  autour  du  monde  9 
en  3  voi.  in-8. 

Bougeant  ,  jésuite  ,  né  à 
Quimper  >  m.  à  Paris  en 
174.3.  On  lui  doit  une  hist. 
du  traité  de  Hrestpaaiie  , 
2  vol.  in-4  ou  4  v.  in-12  , 
et  une  hist,  des  guerres  et 
négociations  qui  précédè- 
rent ce  traité-,  en  2  v.  in-12. 
Ces  deux  ouvrages  ,  écrits 
avec  élégance,  pureté,  pré- 
cision et  noblesse  ,  sont 
remplis  de  recherches  cu- 
rieuses et  intéressantes,  et 
6 
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lui  assurent  un  rang  dis- 
tingue parmi  nos  meilleurs 
historiens. 
Bouguer  ,  sav.  géomètre  et 
mathématicien  ,  ré  au 
Croisic,  m.  en  1768.  Il  fut 
choisi  avec  MM.  Godin  et 
de  la  Condamine  pour  aller 
au  Pérou  déterminer  la  fi- 
gure de  la  terre.  La  réfac- 
tion de  son  voyage  ,  écrite 
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conc?uire  les  jeunes  gens 
dans  la  littérature. 
Bouïllard  ,  bénédictin  de  St* 
Maur  ,  né  à  Meulan  ,  m. 
en  1726.  On  a  de  \uiVhist. 
de  St.  Germain-des-Prés  , 
in-fol.  ouvr.  plein  de  re- 
cherches curieuses.  On  lui 
doit  encore  une  savante 
édit*  du  martyrologe  d'Us^ 
nard. 


avec  exactitude,  mais  sans    Bouillaud ,  géomètre  et  ma- 
eiegance,  se  trouve  dans  les        théinaticien,  né  à  Loudun, 


jném.  de  i'acad.  des  scien- 
ces On  a  de  lui  plusieurs 
autres  ouvrages  utiles  sur 
V optique  et  la  navigation  , 
où  l'on  trouve  des  vues 
nouvelles. 

Bouhier ,  présidenîau  parle- 
ment de  Dijon  ,  sa  patrie , 
et  de  l'acad..  franc,  m.  en 
1746.  On  a  de  lui  plusieurs 
ouvr.  de  jurisprudence  ;  le 
plus  estimé  est  sa  coutume 
de  Bourgogne.  Il  a  traduit, 
avec  l'abbé  à'Olivet,  les 
tusculançs  de  Cicéron.  Sa 
traduction  en  vers  du  poè- 
me de  Pétrone  sur  la  guerre 
civile  est  foible  ,  mais  les 
remarques  qui  l'accompa- 
gnent sontdu  savant  le  plus 
profond  ,  ainsi  que  ses  dis- 
sertations sur  Hérodote* 

BouhourS)SaV')ésuite  et  excel- 
lent critique,  né  à  Paris 
en  1628  ,  m.  en  1702.  Ses 


mr  en  1685.  On  lui  a  l'oblî*- 
gation    d'avoir    débrouillé 
plusieurs   traités   à' Archi~ 
mède.  Il  a  pub.  un  discours 
sur  la   réformation  des   4 
ordres  religieux  mendians* 
Boulainvilliers , seigneur  de  S« 
Saire ,  lieu  de  sa  nai  ssance , 
m.  en  1722.  Il  a  beaucoup 
écrit  sur  Vhist.  de  France  , 
mais   son   amour   pour  les 
systèmes  a  détruit  presque 
toute  l'utilité  qu'on  pouvoit 
retirer  de  ses  ouvrages.  On 
les  a   recueillis   en  3   vol. 
in-fol.  Ils  offrent  quelques 
idées  profondes  parmi  beau- 
coup de  singulières. 
Bou  la  nger  ,  (  je  a  n  )   graveur 
françois  du  milieu  du  der- 
nier siècle  ,  s'est  distingué 
par  le  moelleux  de  ses  fi- 
gures rem?,  rquabîes  >par  les 
chairs  qui  sont  presque  en- 
tièrement poinîi  lîées. 


meilleurs  ouvr.  sont:  re-  Boulanger,  plus  connu  sous 
marques  et  doutes  sur  la  Je  nom  de  petit  père  André, 
augustin  réformé  ,  né  à 
Paris ,  m,  en  1675  ,  se  fit 
un  nom  dans  la  chaire. 
Boulay ,  (Edmond  )  écrivain 
du  seizième  siècle,  hérault 
d'arme  des  ducs  deLQïï'A11* 


langue  Jrançoise  ;  manière 
de  bien  penser  dans  les  ou- 
vrages d*esprit.  On  ne  sau- 
roit  trop  recommander  ce 
dernier  ouvrage  comme  un 
4.e$  meilleurs  guides  pour 
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Èùule  ,  célèbie  chimiste,  m* 
à  Paris  en  1732:  Louis  XIV 
lui  avoit  donné  un  logement 
av.  Louvre. 

Bouletij  (  Anne  de)  fille  d'un 
gentilhomme  d'Angleterre . 
£>a  beauté  lui  mérita  l'hon- 
neur de  devenir  la  femme 
deHenri  VIII,  au  détriment 
de  Catherine  d'Aragon  qu'il 
répudia  pour  cet  effet.  Sa 
coquetterie  la  perdit.  On 
l'accusa  d'un  commerce  cri- 
minel. Henri  naturellement 
inconstant,  qui  aimoit  alors 
Jeanne  Seymour  ,  n'eut  pas 
de  peine  à  la  croire  coupa- 
ble- Elle  fut  mise  en  juge- 
ment et  condamnée  à  avoir 
la  tête  tranchée.  Elle  subit 
son  arrêt  avec  beaucoup  de 
courage  ,  le  l5  mai  i536* , 
en  déclarant  qu'elle  étoit 
innocente. 

Boullogne  ,  (  Louis  )  peintre 
françois ,  m.  à  Paris  en 
1674.  Oh  voit  plusieurs  de 
ses  tableaux  dans  l'église 
de  Notre-Dame.  Il  con- 
tribua beaucoup  ,  par  ses 
soins  et  par  son  zèle  ,  à  éta- 
blir l'académie  de  peinture, 
dans  laquelle  il  exerÇa  la 
charge  de  professeur.  Il  ex- 
celloit  surtout  à  copier  les 
tableaux  des  anciens  pein- 
tres Ses  deux  filles  furent 
de  l'académie  de  peinture, 
et  l'aidèrent  dans  quelques- 
uns  de  ses  ouvrages. 

Bouliogne ,  (  Bon  et  Louis  ; 
ûls  du  précèdent,  surpassè- 
rent encore  ia  gloire  de 
leur  père, et  restèrent  cons- 
tamment unis  malgré  la 
rivalité    de    talent    ï    ils 
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avoient l'un  et  l'autre  beau- 
coup de  facilité.  Louis  XIV 
chargea  le  premier  de  plu- 
sieurs ouvr.  important  dans 
lesquels  on  remarque  une 
grande  correction  de  dessin 
et  un  excellent  coloris.  îl 
m.  en  vfft»  Le  second  ,1e 
plus  jeune  ,  devint  premier 
peintre  du  roi  ,  qui  lui  ac- 
corda des  lettres  de  noblesse* 
Se  tableaux  sont  très-nom- 
breux.On  y  trouve  du  génie 
et  beaucoup  de  raisonne-* 
ment  dans  les  conceptions  , 
une  touche  fermeet  gracieu- 
se ;  les  têtes  sont  d'un  beau 
caractère, son  dessin  est  cor- 
rect et  son  coloris  fra|s  et 
agréable.  Il  m.  en  1733. Ses 
tableaux  se  vendent  moins 
cher  que  ceux  de  son 
frère. 

Bouquet  y  bénédictin  ,  né  k 
Amiens,m.  à  Paris  en  1764, 
travailla  de  concert  avec 
le  père  Montjaucon*  On  a 
de  lui  les  8  premiers  vol. 
de  la  collection  des  hisio~ 
riens  françois, 

Bourbon  ,  (  Robert  de  France, 
seigneur  de  )  6.é  fils  de  St# 
Louis,  épousa  Béatrix  ««. 
Bourgogne  et  m.  en  l3l7- 
L  est  Ja  tige  de  la  famille 
de  ce  nom  ,  qui  a  régné  eu 
Frince  jusqu'en  i7(-~« 

Bourbon ,  (Chai  les  duc  de) 
connétable  de  France  ,  se 
couvrit  de  lauriers  à  la  ba- 
taille cie  M&rigtun}  mais  .1 
terni  toute  sa  g>oie  en  por- 
tant ies  armes-  cent  te  sa 
patrie  au  service  cie  (  Larle- 
Qxdnu  II  perdit  ia  *  ie  eu 
152.7 ,    sous  les   murs    de 
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Rome  dont  il  avoit  entre- 
pris le  siège, 

Bourbon- Cvndé ,  (  Louis  duc 
de  )  marcha  sur  les  traces 
«le  son  aïeul  le  Grand- 
C onde , et  se  distingua  d?ns 
plusieurs  batailles.  Il  m. 
subitement  à  Paris  en  1710, 
à  l'âge  de  42  ans. 

Bourbon  ,  (Nicolas  )  poète 
latin  du  ïô.e  siècle.  On  a 
de  lui  8  îiv.  d'épi  gramme  s, 
ÏKip.  à  Lyon  ,  sous  ie  titre 
de  Nugœ  en  i533. 

Bourbon  ,  (Nicolas)  petit 
neveu  du  précéd.  et  poète 
latin,  m.  en  Z044.  Il  est 
mis  au  nombre  des  plus 
grands  poètes  latins  depuis 
ïa  renaissance  des  lettres. 
Ses  poésies  fuient  impri- 
mées en  l65i  à  Paris. 

Bjurchenu ,  président  de  la 
chambre  des  comtes  de 
Gienoble  ,  in.  en  1750.  On 
a  de  Jui  i1 'histoire  du  Dau- 
phiné  ,  en  2  vol.  in- fol. 

Bourdaloue,  jésuite  ,  célèbre 
prédicateur  ,  né  à  Bourges 
en  i0o2,  m.  en  170^.  fi 
pratiquoit  les  vertus  qu'il 
prêchoic,  tut  admire  de  son 
sièc:e  et  respecte  même  des 
ennemis  des  Jésuites.  Il 
avoit  un  raient  particulier 
pour  assister  les  malades. 
On  ie  vit  souvent  passe»  de 
la  chair  au  lit  d'un  mori- 
bond. La  i.re  edit.  de  ses 
sermons ,  en  ïb  vol.  in-8. 
1707  ,  est  !a  meilleure  et  la 
plus  recherché*. 

Bourdeilies ,  (Pierre  de)  plus 
connu  sous  le  nom  de  Bran- 
tome  ,  gentilhomme  de  la 
chambre  du  roi  :  mort  en 


b  o  u 

1614.  On  a  de  lui  des  mé- 
moires où  plusieurs  anec- 
dotes paroissent  hasardées  , 
et  où  il  ne  respecte  pas  assez 
la  pudeur. 

Bourdcilles ,  (  Claude  de  ) 
comte  de  Montrésor  ,  petit 
neveu  du  précèdent ,  m.  en 
Iùb3.  11  a  laissé  des  mé- 
moires sur  l'histoire  de  son 
temps. 

Bourdelot ,  maître  des  requê- 
tes de  la  reine  Marie  de 
Médicis  ,  savant  dans  les 
langues  et  la  jurisprudence, 
m.  en  i638.  On  a  de  lui 
des  commentaires  sur  les 
anc.  auteurs  grecs  et  latins. 

Bourdon  ,  peintre,  né  à  Mont- 
pellier ,  mort  à  Pa  is  en 
1671.  Son  tableau  du  mar- 
tyre de  St*  Picrrelui  fit  un 
grand  nom.  Il  avoit  beau- 
coup de  facilité  et  finissoit 
peu  ses  ouvrages  ;  néan- 
moins s&s  tableaux  sont 
estimés  des  curieux.  Il  réus- 
sissoit  dans  tous  les  genres, 
surtout  dans  le  paysage. 

Bourdonnaye  .  ne  à  St.  iMaîo, 
m.  en  1754.  Il  fut gouver- 
deur  des  lies  de  France  et 
de  Bourbon  >  qui  devinient 
florissante  sous  son  admi- 
nistration et  où  il  fit  beau- 
coup de  biens  j  mais  l'envie 
qui  s'attache  à  la  prospé- 
rité !e  fit  accuser  :  il  fut 
enfermé  à  la  Bastille,  et 
on  lui  ht  son  procès.  Son 
innO(ence  fu  t  1  econnue  il 
fut  rétabli  dans  tous  ses 
honneurs.  Le  chagrin  et  sa 
captivité  iui  occasionnè- 
rent une  maladie  donr.il m. 
âgé  de  55  ans.  On  l'a  coin- 
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$àré  à  Buguay-Trouin.  Il 
étoit  aussi  intelligent  dans 
le  commerce  qu'habile 
dans  la  marine. 

Bourdot  de  Richebourg,  avo- 
cat de  Paris,  ni.  en  17 j5. 
Il  a  donné  un  coutumier 
général ,  4  vol.  in-iol.  avec 
des  notes. 

Bour gelât  ^  l'un  des  fondateurs 
de  l'école  vétérinaire,  m. 
en  1779-  On  a  de  lui  plu- 
sieurs ouvrages  estimés  sur 
son  art. 

Bourgoing ,  (François)  gé- 
néral de  l'oratoire  ,  ne  à 
Paris  ,  m.  en  1662.  Nous 
avons  de  lui  les  homélies 
des  Saints  et  des  homélies 
chrétiennes. 

Bourgoing  ,  né  à  Anvers  ,  m» 
en  181 1.  Son  tableau  de 
V Espagne  moderne  ,  3  vol. 
in-8  avec  atlas,  a  eu  le 
plus  grand  succès.  Il  est  à 
sa  ^.e  édition. 

Bourguet,  savant  naturaliste, 
né  à  Ni  mes  ,  auteur  de  la 
bibliothèque  italique  ,16  v. 
in-8  ,  journal  utile  ,  mais 
mal  écrit.  Il  m.  en   17^2. 

Bourne ,  poète  anglois,  m.  à 
la  fleur  de  l'âge  en  17^7 ,  a 
laissé  des  poésies  qui  mon- 
trent un  goât  délies  t  et  une 
imagination  fertile. 

Bourutte,  sav.  bénédictin  ,  m. 
en  1784,  lut  chargé  de  con- 
tinuer i'hist.du  Languedoc, 
de  do  m  Vaissette. 

Bcursault ,  poète  comique  , 
ne  à  Mussy  -  l'Evêque  en 
Bourgogne  ,  m.  en  170 1.  Il 
a'avoit  point  fait  d'étude  , 
cependant  il  écrivait  cor- 
iwtement  pour  le  temps. 
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Boursier ,  (  Laurent-Franc.) 
docteur  de  Soi  bonne  ,  né  à 
Ëcotien ,  m -à  Parisen  17^9. 
11  se  ht  une  soi  te  de  répu- 
tation par  son  ouv.  intitulé  : 
ïaction  de  Dieu  sur  Us 
créatures,  qui  lut  réiuté  par 
le  P.  IMaiUbr anche 

Boursier*  (Philipe)  diaci® 
de  Paris,  m.  en  1708.  C'est 
ie  premier  auteur  des  nou- 
velles ecclésiastiques. 

Bour\éi$  ,  abbe  de  5.  JViartin- 
de-Cores  ,  et  de  l'académie 
Françoise,  né  près  de  Rioin, 
m.  en  loli*  Il  possédoit  les 
langues,  la  politique,  la 
controverse  ,  et  se  ht  urï 
nom  sous  le  cardinal  de 
Richelieu  par  son  savoir. 
Il  a  laissé  des  sermons  très- 
médioci  esr 

Bousseau  ,  sculpteur  ,  né  en 
Poitou  ,  m.  à  Madiid  en 
1740.  Elève  de  Coustou,  il 
se  distingua  dans  son  art. 

Bouiaric  ,  professeur  de  droit 
dans  i'universite  de  Tou-^ 
iouse  ,  m,  en  i733.  Il  a  pu- 
blie plusieurs  ouvrages  de' 
droit  r  estimés  par  ieur  net- 
teté ,  ieur  précision  et  iéur 
justesse. 

Bvuta-uld  ,  jésuite ,  né  a  Paris, 
m.  en  1088.  lia  laisse  plu- 
sieurs ouvr.  estimes  ,  en-* 
tr'autres  tes  conseils  de  la 
sagesse  ,  iu-12  et  méthode 
pour  converser  avec   JJiieu» 

Bouter oue  ,  sav.  antiquaire  > 
111.  en  1690.  Ses  Recherches 
emicuscs  des  monnoies  de 
France  in  loi .  sont  remplies 
d'erudk.  et  fort  estimées. 

Boverick  ,  célèbre  horloger 
anglois  >  du   17. e  siècle  , 
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renommé   par    des  chefs- 
d'oeuvies  en  petit. 
Bowyer  ,  sav.  impr.  anglois  , 
m.  en  1777.  ÏJ  a  donne  des 
éditions  de  livres  rares. 
Boxnorn  ,    professeur   d'elo- 
quen  e  à  Leyde  ,  né  à  Berg- 
©p  Zoom  ,  m.  en  Ib5*>.  On 
a  de  aii  plusieurs  ouvrages 
en  .àtin. 
Bo\d    i  oète  écossois  ,   mort 

en  1601. 
Boyer  ,  (  Abe]  )  né  à  Castres, 
m.  en  Angleterre  eu  1729, 
Sa  grammaire  an^Loise  et 
son  dict.  anglois  et  fiançais 
sont  tiè^-e«,times. 
Boyer  ,  (  J.  B.  ;  inedec.  ordi- 
naire du  roi,  ne  à  Marseil.e, 
se  distingua  par  son  zèie  a 
servir  les   malades  lors  de 
la    peste   qui    désola    cette 
villeen  1720.  Il  m.  en  1768. 
Boyle  ,  (  Richard  )  comte  de 
Coik,  né  à  Cantorbéry ,  se 
rendit  célèbre  par  les  grands 
services  qu'il   rendit  à  son 
gouvernement  ,  particuliè- 
rement lors  de  la  rébellion 
de   1641. 
Boyle  ,    (  Roger  )  fiîs  du  pré- 
cédent, ne  en  Irlande  en 
162T  ,  servit  sous  CromweU 
et  après  la  mortde  cet  usur- 
pateur ,    se    déc.ara    pour 
Charles    U  ,    qui    l'admit 
dans   son  conseil  privé.  Il 
a  laissa  plusieurs  ouvrages. 
Boyle  ,    (  Robert  )    frère  du 
précédent,  célèbre   physi- 
cien j  né  à  Lismore  ,  ir .  en 
1691  ,  inventa  la   machine 
pneumatî que  et  enrichit  la 
société  roya-'e  de  ses  expé- 
riences  et    de   ses   décou- 
vertes* Son  zèie  pour  la 
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religion  chrétienne   se   si- 
gnèla  dans  toutes  les  occa- 
sions ,  et  il  travailia   à  la 
propager  dans  le  Levant  et 
l'Amérique    méridionale  , 
en  iaisant  des  tonds   pour 
cet  objet.  On  a  recueilli  ses 
écrits  sur  La  théologie  et  La 
physique  ,  en  5  v.  in-lol. 
Boyle  t  sav-  theolog.  ang;ois> 
nuea  ibifi.  U  posséaoït  à 
tond  la  langue  grecque  ,   et 
tut  1  un  des  traducteurs  de 
la  biûie. 
î-oyiesve)  prévôt  de  Paris  sous 
Saint  a  ouisy  in.  vers  1109, 
se  distingua  par  la    po.ice 
ad  mua  Die  qu'il  établit  uans 
rette  vi  te.   L/est    lui    <ui 
divisa    les    marchands  en 
diheieus  coips  de  commu- 
nautés ,  et  qui  leur  donna 
des  statuts  et  des  réglemens 
t  ès-sages» 
Lo\:  ,  sav.  antiquaiie  ,  né  à 
Lyon  ,  de  l'académie  fran- 
çaise et  secrétaire  de  celiç 
des  inscriptions  ,    mort  en 
I75Ô.  On  lui  doit  plusieurs 
ouvrages  sur  les  médailles. 
Mracciouni   de.il  api ,    poète 
italien  ,   né  à  Pistoie  ,   m* 
en  ib/,5.  Son  poème  de  la 
croce     riacquistata  ,      est 
presque    aussi    estimé   des 
italiens  que   la   Jérusalem 
du  a  asse. 
hracton,  jurisconsulte ngîois 
nu  i5.e  siècle.  On  a  de  lui 
un  traité  de  Consuetudini- 
bus  angliœ  ,  très-utile  pour 
l'histoire  de  son  temps. 
EradLey  ,  célèbre   astronome 
anglois  y  m.  en  1762.   On 
lui  doit  la   découverte   da 
Xaberratioti  des.  étoiles  fixes 
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et  plusieurs  observations  t 
très-utiles  sur  toutes  les 
parties  de  l'astronomie  , 
qui  se  sont  répandues  parmi 
les  astronomes  sans  qu'il  les 
ait  publiées.  Il  étoit  très- 
communicatif  ,  et  son  ex- 
trême modestie  l'a  toujours 
empêche  de  faire  imprimer 
ses  ouvrages. 
Braauardin ,  théologien  an- 
glois  du  i3.e  siècle  ,  m.  en 

Braay  ,  (  Robert  )  médec.  et 
historien  anglois  du  17.6  s» 
On  a  de  lui  une  histoire 
d  Angleterre,  2  vol.  in- roi. 
Bramante,  célèbre  architecte 
romain,  ne  en  I444  >  ni.  a 
Rome  en  1514.  C'est  lui 
qui  a  joint  le  Belvédère  au 
Vatican.  On  a  gâté  dans 
la  suite  cet  ouvrage  par  îes 
changemensqu'on  y  a  faits. 
C'est  lui  aussi  qui  a  com- 
mencé et  donné  le  plan  de 
la  célèbie  église  de  Saint 
Pierre.  Les  quatre  grands 
arcs  qui  supportent  le  dôme 
sont  de  lui.  On  a  fait  des 
changemens  considérables 
dans  tout  le  reste.  Il  exé- 
cutoit  très-prompteinent  , 
aussi  on  reproche  à  ses 
édifices  de  manquer  de  soli- 
dité. 
Bramer,  (Léonard)  peintre 
hollandois  ,  né  à  Delft  en 
1596.  Ses  tableaux  sont 
estimés  ,  particulièrement 
sa  résurrection  du  Lazare  , 
et  un  St.  Pierre  qui  renie 
J.  C .  On  a  encore  de  lui  des 
tableaux  en  petit  sur  cui- 
vre ingénieusement  com- 
posés ,  et  qui  représentent 
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pour  l'ordinaire  àes  nuits, 
des  incendies  ,   des  caver- 
nes et  d  es  soute  irai  us  éclai- 
res au  flambeau,  li  ne  fa  ut 
pas  le  confondre   avec   un 
autre  peintre  hollandois  du 
même  nom  %  qui    pei^nuit 
aes    conversations ,   et  qui 
ûorissoit  sur  ia  an  du  .y. g  s» 
BranmaL ,  primat  uirianae, 
ne  en    IjJj.    il  a  composé 
p^usieuis  ouvrages  savans» 
Branu  ,  peintre-,  ne  a  ira.. c— 
tôit^-Sur-i'Uàer  ,    eu    lo)j à. 
il  lut    regaïue  comme   un 
des   meilleurs   peintres   ue 
paysage  de  son  temps. 
Btanui  ,    peintie  ,   ereve    de 
j_aufranc  ,  ne  a  1 0  =  1 ,  m.  à 
Rome  en    109 i.   Préférant 
ies  plaisirs  et  ia,^t,,i  a  ra 
gione,    il  travau. oit  avec 
beaucoup  ue  rapiuitc.   Une 
imagination  vive  ,  une  gr. 
fécondité ,  une  bel  e  ordon- 
na tîce  ,   une   touene  facile 
distinguent    ses  tableaux  , 
dont  le  coioiis  est  ordinai- 
rement ioibie  et  le  dessin 
incorrect. 
brandi ,  professeur  de  droit 
et     chancelier    ae     àtias- 
bourg,  m.  en  l52o.  On  a 
de  lui  un  poème  intitulé  : 
Navis  stultijeramortalium, 
in-8  ,  rare. 
Brandi ,  chimiste  allemand, 
m-  en  1321  ,    découvrit   le 
phosphore  eu  cherchant  la 
pierre  philosophaie. 
Brantôme,  Voy.  Bourdeilles. 
brasavola,  céièb.  méd.  ita- 
lien ,  né  à  Ferra re  ,   où  il 
m.  en  l555.  Il  a  laissé  plu- 
sieurs ouvrages  sur  son  art. 
Brasidas  a    célèbre    général 
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Lacédémonien ,  mort  vers 
l'an  424  avant  Jésus  Christ. 
Braun,  archidiacre  de  Dort- 
munci  ,  flor.   dans  le    ib.e 
siècle*  I  i  est  principalement 
connu  par  son  theatrum  ur- 
bium  en  plusieurs  vol.  in- 
folio. On  a  encore  de  lui 
un    traité    de    controverse 
contre  les  luthériens. 
Braver  ou  Brauwer,  peintre  y 
né  en  1608  à  Hariern  ,  selon 
quelques-uns,  et  à  Oude- 
narde  suivant  d'autres  ,  m< 
misérable  des  suites  de  ses 
débauches    ,     à     l'hôpital 
d'Anvers  en  l6\o.  Il  ne  tra- 
vailloit  que  lorsqu'il   étoit 
dtpouivu  de  toute  ressource 
et  ordinairement  au  caba- 
ret ,  aussi  ses  tableaux  re- 
présententtoujours  desivro- 
gnes ,  des  joueurs  >  des  fu- 
meurs ,   des  paysans  ,  des 
soldats  Quoique  petits,  ils 
se  vendent  très-chers»  Sa 
touche  est  large  et  ieime,. 
ses  cou  leurs  bien  entend  ues, 
ses  figures  rempiles  d'ex- 
pression et  de  vérité;  mais 
c'est   toujours    les    mêmes 
sujets ,  les  mêmes  aivs  de 
tête  ,  les  mêmes  attitudes. 
On  a  beaucoup  gravé  d'a- 
près  lui. 
Bray ,  anglois  célèbre  ,    m. 
en  l5oi ,  contribua  à  mettre 
Henri  VII  sur  le  trône.  Il 
joignoit    au    mérite     d'un 
homme  d'état ,  le  talent  de 
l'architecture. 
Brebœufc  jésuite,  né  a  Bayeux, 
célèbre  par  ses  conversions 
au  Canada.  Il  fut  marty- 
risé par  les  Iroquois enlô^g. 
Brebœuf,  né  à  Thorigny  ea 
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nasse  Normandie ,  m*  e» 
1661  ,  se  livra  dès  sa  jeu- 
nesse à  la  poésie.  Son  meil-* 
leur  ouvrage  est  sa  traduc- 
tion en  vers  de  la  pkarsale 
de    Lucain.    On   l'admira 
de  son  temps,  quoique  écrite 
d'un  style  enflé  et   rempli 
d'hyperboles ,    d'antithèses 
et  de  pensées  gigantesques. 
On  y  trouve  cependant  des 
vers    heureux  et  quelques 
morceaux  écrits  avec  beau- 
coup d'élégance  et  de  pré- 
cision. 
Breda  ,    (Pierre- Van)    très- 
bon     peintre    de    paysage 
d'Anvers  ,  m,  en  1681. 
Breda  ,  (  Jean- Van  )  peintre 
flamnnd,    m.   en   l75o    II 
exceiioit  à  représenter  des 
paysages,  des  foires  et  des 
marchés. 
Breenberg  ,  peintre   flamand 
et  graveur  ,  m.  en  1660.  Il 
ne  peignoif  qu'en   petit  et 
réussissoit  également  dans 
les   animaux    et  dans    les 
figures.   Il  a  gravé  à  l'eau 
foi  te  une  suite  de  paysages 
qui  sont  fort  rares  et  esti- 
més des  eonnoisseurs. 
Bregy  ,  (Charlotte  comtesse 
de)  nièce  du  sa  v.  Saumaiset 
et  dame   d'honneur  de  Ja 
reine  Anne  d'Autriche  ,  se 
distingua  dans  cette  cour 
par  son  savoir  et  sa  beauté. 
On  a  d'elle   un  recueil  de 
lettres  et  de  vers.  Elle  iru 
en  1695. 
Brennu?  ,    général  Gaulois  y 
pénétra  dans  la  Macédoine, 
tua  Sosthène  ,  général  de 
cette  nation  ,   saccagea  la 
Thessaiie  et  la  Grèce  >  et 
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se   tua   de    désespoir  vers 
Tan  2-78  avant  J.  C  ayant 
été  repoussé  près  îe  temple 
de  Delphes  .  qu'il  se  pro- 
posait de  pilier. 
Brennus  ,  autre  général  Gau- 
lois, s't  tant  ouvert  un  passa- 
ge par  les  armes,  fondit  sur 
la  Lomb.udie,  vainquit  ies 
Romains  ,  et  se  rendit  maî. 
tre  de  Rome,  qu'il  ;i  vra  aux 
pillages   et  aux  flammes  , 
i'an  087  avant  J.  C. 
Brentius  ,  rliéol.  ailem.  m,  en 
1670  ,   embrassa  le  paitide 
Luther  ,  quoiqu'il  n'adopta 
p^s   en    tout   sa    doctrine. 
Ceux  qui  le  suivirent  fu- 
rent nommés  Ubiquitaires. 
Brerewood  ,  savanl  mathém. 
et  professeur  d'humanités 
à  Londres  ,  m.  en  lbl'5.  Il 
a  publié  plusieurs  ouvrages. 
jE?r<?£,autetir  comtq.né  à  Dijon, 
m.  en  1792.  li  est  particu- 
lièrement  connu    par   son 
commentaire  sur  tes  œuvres 
de  Molière. 
Bret,  avocat,  né  à  Be^uoe  , 
m.  e«.  1772.  On  lui  doit  les 
entretiens  d'une  a  me  péni- 
tente avec  son  créateur  ,  3 
voi-  in-12. 
Bretonneau ,    jésuite       né    à 
louis  ,  ni.  en    17^1.   On  a 
ce  lui  des  sjrmvns  ,  en   7 
vel.  iu-12. 
Bretannicr ,  avocat  au  parle- 
ment  de    Paris  ,    né    près 
Lyon  ,    m.  en   1727.    I!   3 
pubiié    plusieurs   ouvrages 
de  droit  estimés. 
Breugel,  (  Pieire)  surnommé 
le    Vieux  %  peintre  holian- 
deis ,    jié    près     Breda    en 
i5io.  Ii  fxceiioit  dans  ie 
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paysage.  Ses   tableaux  re- 
présentent des  fêtes  cham- 
pêtres, des  marches  d ar- 
mées ,  des  attaques  de  co- 
che. Il  a   laissé  deux  hls 
qui  se  sont  aussi  distingués 
dans    a  peinture  ,    Jean  et 
i-'rVrredit  Le  Jeune.  Le  l.er 
travailla    dans    ie    même 
genre  que  son  père  ,  et  ;e- 
presenta  des  vues  de  mer  5 
ornés    de    paysages    char- 
ma ns  ,  de  fleurs  ,  de  fruits  9 
d'animaux,  hubens   l'em- 
ploya   dans    queiques^uns 
de  ses  tableaux  pour  pein- 
dre   cette    partie,   li    s'est 
aussi  exercé  dans  l'histoire, 
qu'il  a  traité  en  petit.   Ses 
ouvr.  sont  d'un  fini  qui  ne 
laisse  rien  à  ciesuer.  1a  m. 
en  1042.  Le  2.e  excelloit 
a  repitsenrer  des  incendies, 
des  feux  ,   des  sièges  ,  nés 
tours   de  magiciens  et  des 
db  b  es  ?  ce  qvi  ie  ht    sur- 
nom»., ej  lUcu^ei  d'enjer. 
lireul ,   béi.tuictin   de  :;aint- 
Germaïa-de^-i  tes,  m.  en 
Jol^.  Oa  a  de  iui  ie  théâ- 
tre des  antiquités  ue  1 arts , 
où  l'on  tiouve  nés  paiticu- 
larités   intetessantes.    i>   a 
pub.  plusieurs  autus  ouvr. 
LrcyniiiSy  ootan.de  DauUiek, 
m.  eu  lt>97>  li  a   ptib.  pm— 
sîfiurs  ouvr.  sur  la    botani- 
que ,  deveui  s  rares. 
Briativult  ,  ubbe  ne^.  benoît 
ue  (^uincy  ,  k;.  en  1075  , 
auteur  d'une  kis&  de  x  j  .  et 
d'une  ,/ist   sacrée  ,  lecner— 
chce>  à  cause  des  hguies. 
Brice  t  savant  de  la  congré- 
gation de  5.  JVlaur  ,    ne    à 
Paiis,  m.  en  1765.  1À  est 
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un  des  auteurs  <îu  gallla 
christiana  ,  12  vol.  in-fol. 
JBriiaine  ,  prêtre  du  diocèse 
d'Uzès ,  consacra  sa  vie 
aux  missions  qu'il  exerça 
avec  beaucoup  de  succès 
dans  les  principales  villes 
de  France.  Il  m.  sainte- 
ment en  1767. 
Bridault  ,  maître  de  pension 
de  Paris,  m.  en  1761.  On 
a  de  lui  mœurs  et  coutumes 
des  Romains  ,  2  v.  i;;-i2  , 
où  Ton  trouve  les  usages 
les  plus  curieux  et  les  plus 
singuliers  de  l'ancienne 
Rome 

Brienne ,  (Gautier  de)  né 
d'une  famille  illustre  ,  se 
signala  à  la  déiense  d'Acre 
contre  les  Sarrazins,  fut 
élu  roi  de  Sicile  et  duc  de 
laPouille.il  m.  d'une  bles- 
sure en  !2o5.  Son  fi 's  se 
distingua  dans  la  Palestine; 
mais  ayant  été  fait  prison- 
nier, on  le  fit  mourir  cruel- 
lement. 

Brienne  ,  (  Jean  de  )  fut  faic 
roi  cie  Jérusalem  en  12 10» 
L'êmper.  Frédéric  II  épou- 
sa sa  fille.  Les  barons  Fran- 
çois l'élurent  empereur  de 
Constantinopie  en  1229.  Il 
détendit  cette  ville  avec 
beaucoup  de  courage  contre 
les  Giecs  et  les  iiuigaies, 
qui  n'osèrent  plus  reparoî- 
tre.  Son  avarice  a  terni  sa 
bravoure  et  sa  prudence. 

Brienne  ,  Voyez  Lomenie. 

Brict  ,  jésuite  ,  né  à  /  bbe- 
viiie,  m.  en  1608.  On  a  de 
lui  plusieurs  ouvr.  en  latin 
sur  la  géographie  ,  et  anna- 
les mundi  ,  7  vol.  in-12. 
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Brzggs ,  méd.  angîois  ,  m.  en 
1704  ,  se  fit  un  .nom  par  sa 
connoissance  des  maladies 
de  l'œil   II  a  pub.  en  latin 
deux  traités  sur  cette  ma- 
tière, très-estimés. 
Brignon^  jésuite ,  m.  en  1725. 
li  a  pub.   une    bonne   trad. 
du  combat  spirituel ,   livre 
estimé  ,  attribué  au  jésuite 
Achille  Cagliardo  >  et  une 
trad.  cie  limitation  de  J.C. 
où  il  a  conservé  l'onction 
de  cet  excellent  ouvrage. 
Bril  ^    (  Matthieu   et  Paul  ) 
peintres  flamands,   le  i.er 
m.  à  Renie  en   1S84,   âgé 
de  .?4  ans.  Grégoire  XIII  le 
jugea  digne  de  travailler  au 
Vatican,  et  il  perfectionna 
dans  son  ait  son  hère  Paul, 
qui  fut  chargé  de  continuer 
sou  ouvrage  apiès  sa  mort* 
Ce  dernier  excella  surtout 
dans  les  paysages.  On    les 
distingue  par  des  sites  et 
des  lointains  agréables,  un 
pinceau    moelleux    ,     une 
touche  légère, une  manière 
vr^ie.  Les  aibres  particu- 
lièrement sent  bien  rendus. 
Ses     tabieaux    jouissoient 
d'une  grande  estime.  Il  m. 
à  Rome  en  1626. 
Brillai  ,   conseiller  au   con- 
seil cie  Dombes ,  né  à  Paris 
où  ii    m.   en    1756.  il   est 
particulièrement  connu  par 
son    dictioun.    des  arrêts, 
6  vol.  in-fol. 
Brisson ,  avocat  au  parlement 
de  x3aris  ,   fut  employé  par 
Henri  III  dans  différentes 
ambassades.  Après  sa  mot, 
la  faction  des   seize  le   fit 
conduire  au  ipetit  châteiet* 
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ou  il  fut  pendu  à  une  pou- 
tre de  la  chambre  du  con- 
seil. On  a  de  lui  plusieurs 
ouvrages  sur  sa  profession. 

Brisson  ,  célèbre  physicien  , 
né  à  Fonteuay^Ie-comte  $ 
m.  en  1806'.  Ses  principaux 
ouvr.  sont  des  élémens  de 
physique  ,  en  4  vol.  in-8  , 
un  dict.  de  physique  ,  6  y. 
in-8  et  l'ornithologie  ,  6  v. 
in-4  fïg. 

Brissot ,  (Jean-Pierre)  né  à 
Chartres  en  175^ ,  d'un 
traiteur,  député  à  la  Con- 
vention nationale  et  à  ras- 
semblée législative  ,  acquit 
de  la  célébrité  dans  la  ré- 
volution ,  par  ses  idées  exa- 
gérées ,  et  devint  chef  d'un 
parti  ,  appelé  Brissotins. 
Proscrit  avec  plusieurs  au- 
tres députés  ,  il  périt  sous 
la  guillotine  le  3o  novem- 
bre 1705.  On  a  de  lui  plu- 
sieurs ouvrages  ;  les  prin- 
cipaux sont  :  bibliothèque 
du  législateur  ,  10  v.  in-8  , 
voyage  dans  l'Amérique 
Septentrionale ,  3  vol.  in-8. 

Britannicus  j  fi;s  de  l'empe- 
reur Claude  et  de  Mes  a- 
line,  fut  exclu  de  l'empire 
par  les  artifices  à'Agrip- 
pine  ,  seconde  femme 
de  Claude  ,  et  mère  de 
Néron  ,  à  qui  elle  vouloit 
faire  passer  le  sceptre,.  Ce 
prince  le  fit  empoisonner 
l'an  55  de  J.  C. 

Brito  ,  religieux  portugais  , 
m.  en  lôl^.  Il  a  composé 
les  deux  I.ers  vol.  d'une 
histoire  de  Portugal  en  iat. 
7  vol.  in  fol. 

Brifëio t  peintre  italien,  né 
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a  Bologne  ,  m.  en  i6*23.  Il 
peignoit  les  paysages  et 
l'architecture.  Ses  tableaux 
sont  estimés. 

"Brodeau,  chanoine  deToursj 
m.  en  1563.  On  lui  doit  un 
recueil  d'observations  et  de 
corrections  de  beaucoup 
d'endroits  de  différens  au- 
teurs anciens  ,  imp.  sous  ïe 
titre  de  Miscdlanca  ,  in-8. 

Broek  ,  peintre ,  né  à  Anvers  * 
m- en  1711.  Il  excelloit  à 
peindre lesfleursetles  fruits. 

Brogny  ,  né  en  Savoie  ,  d'un 
gardien  de  pourceaux  ,  par- 
vint par  son  mérite  à  la  di- 
gnité de  cardinal.  Il  se  dis- 
tingua aux  conciles  de  Pise 
et  de  Constance  ,  et  m. 
en  ii\i6. 

Bronchorst ,  (Jean)  peintre 
holîandois  du  17-e  siècle.  Il 
exceîloit  à  peindre  les 
oiseaux   et     les    animaux. 

Bronchorst ,  (  Pierre)  peintre, 
né  à  Delft  ,  m-  en  1661, 
On  estime  son  tableau  re- 
présentant J.  C  chassant 
les  marchands  du  temple  , 
et  celui  du  jugement  de 
Salcmon. 

Bron\ino  ,  peintre ,  né  dans 
les  états  de  Toscane  ,  m» 
vers  ï57o.  Il  réussissait  par- 
ticulièrement dans  le  por- 
trait. On  regarde  comme  un 
chef-d'œuvre ,  son  tableau 
de  la  nativité  ,  à  flo* 
rence . 

Brooke,  écrivainangïois ,  m. 
en  1783.  Il  a  composé  un 
poème  intitulé  ;  la  beauté 
universelle  ,  qui  eut  l'appro- 
bation de  Pope;  Gusîayç 
rasa  ,  tragédie  ,  etc. 
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Broome,  poète  auglois  ,  m. 
en  1745. 

Broschi ,  célèbre  chanteur  du 
roy.  de  Napîes.  Il  fit  une 
grande  fortune  en  Angle- 
terre. De  là  étant  passé  en 
'Espagne  .  il  fut  en  grande 
faveur  à  la  cour,  et  ne  s'en 
est  jamais  servi  que  pour 
protéger  le  mérite  innigeiit. 

Bro-sard  ,  chanoine  et  maître 
de  musique  de  l'église  de 
Meaux  ,  m.  en  17S0.  Ji  ex- 
celloit  dans  la  théorie  de  la 
musique.  Il  a  laissé  plus, 
écrits  sur  cette  partie,  par- 
ticulièrement un  dict.  de 
musique ,  qui  a  été  d'un 
gr.  secours  à  J.  J.  Rousseau. 

Brosse  ,  (  Jacques  de  )  archi- 
tecte de  Marie  de  Médicis, 
bâtit  le  Luxembourg  en 
l6i5. 

Brosse  ,  C  Gui  de  la  )  médec. 
de  Louis  Xi  [I ,  fut  le  fon- 
dateur ,  en  1626  ,  du  jardin 
des  plantes  de  Paris  ,  dont 
il  a  publié  une  description. 
On  a  encore  de  lui  un  traité 
des  vertus  des  plantes» 

Brosse  9  (  Charles  de)  pré- 
sident du  parient,  de  Bour- 
gogne ,  m.  en  1777.  On  a 
de  lui  plusieurs  ouvr.  en- 
tr'autres  Yhist.  de  la  répu- 
blique romaine  dans  le  7«e 
siècle  ,  par  Sallusu  ,  ouvr. 
en  partie  composé  sur  des 
fragmens  et  qui  indique 
une  profonde  connoissance 
de  l'histoire  ,  mais  où  l'on 
trouve  plusieurs  termes  bas 
et  populaires  qui  déparent 
la  noblesse  du  style  histo- 
rique. 

Brossette,  avocat, né  à  Lyon , 
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où  il  m.  en  1743.  Il  a  pub: 
les  œuvres  de  iiegnieret  de 
Boiieau  ,  avec  des  notes  , 
dontpius.  sont  inutiles.  On 
lui  doit  une  histoire  de  la 
ville  de  Lyon  ,  écrite  avec 
une  éitgante  précision. 

Brottier  ,  jt  suite  ,  né  dans  le 
Nivernois  ,  m.  à  Paris  en 
1789.  On  lui  doit  plusieurs 
éditions  très-correctes  d'au- 
teuis  latins,  particulière- 
ment de  Pline  le  natura- 
liste ,  et  de  Tacite  ,  accom- 
pagnées d'excellentes  notes, 
qui  sont  regardées  comme 
des  modèles  de  discerne- 
ment ,  de  goût  et  de  bonne 
latinité, 

Brcughton  ,  savant  théolo- 
gien Auglois  ,  de  tenseur 
zélé  de  J'jgiise  gallicane. 
Il  attaqua  lie \e ,  au  sujet 
de  ses  notes  sur  le  Nou- 
veau Testament ,  et  a  pub. 
plusieurs  ouvr.  estimés. 

Broughton,  (Thomas)  théo- 
logien anglois,m.en  1704. 
Il  eut  part  au  dict.  histo- 
rique et  à  la  bibliothèque 
britannique. 

Brouïhusius  ,  poète  la  t.  hol- 
landois,  m.  en  1707.  On  a 
recueilli  ses  poésies,  in-4. 

Broussonet ,  sav.  naturaliste 
et  processeur  de  botanique  , 
né  à  Montpellier  ,  mort  en 
1807. On  lui  doit  le  I.er  éta- 
blissement en  France  d'un 
troupeau  de  mérinos.  Il  a 
travaillé  long-temps  à  la 
feuille  du  cultivateur  et  a 
laissé  plusieurs  disserta"" 
tions  sur  i'hist.  naturelle  , 
la  botaniq.  et  la  médecine. 

Browncker ,  sav.  iiiandcis  > 

m. 


B  R  O 

m.  en  1684.  M  est  un  ^es 
fondateurs  de  la  société 
royale  .  et  il  en  fut  le  pre- 
mier président.  On  a  de  lui 
plusieurs  mémoires 

Brown  ,  célèbre  général  du 
i8.e  siècle  ,  né  à  Bâle  en 
I7o5.  Il  étoit  d'une  anc. 
famille  d'Irlande  ,  au  ser- 
vice de  l'empereur ,  et  s'est 
distingué  pargrand  nombre 
d'exploits  militaires,  parti- 
culièrement par  sa  retraite 
en  présence  du  maréchal 
de  Belle-lsle  en  17^7-  U 
m»  des  suites  des  blessures 
qu'il  avoit  reçu  a  la  bataille 
de  Potshernitz  en  1757. 

Brown ,  (  Robert  )  né  à  Nor- 
thamptoir  ,  m.  en  l63o,  tut 
le  chef  de  la  secte  qui  porte 
son  nom  9  et  prit  ie  titre  de 
patriarche  de  V église  ré" 
formée. 

Jirowne  ,  (  Pierre  )  évêque  de 
Cork,  m.  en  175s.  Il  a 
pub.  plusieurs  ouvrages  en 
angiois  ,  particulièrement 
une  défense  au  christianis- 
me contre  Toland. 

Browie ,  (William)  poète 
angiois,  m.  en  1646  ,  se  fit 
un  nom  par  ses  pastorales  % 
recueillies  en  2,  vol.  in-8. 
Londres  1625. 

Browne  ,  (  sir  William  )  mé- 
decin et  poète  angiois  ,  m* 
en  1774  y  a  publ.  plusieurs 
poèmes  pleins  d'esprit. 

Browne ,  savant  médecin ,  né 
en  Irlande  ,  m.  en  1790.  Il 
a  publ.  L'Idstoire  naturelle 
et  civile  de  la  Jamaïque,  ok 
il  a  voit  résidé  long-temps. 

Bruce ,  célèbre  voyageur  an- 
giois ,  m.  en  1794.  On  a 
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pub.  ses  voyages  aux  sour- 
ces du  Nil ,  en  Nubie  et 
Abyssinie ,  5  v.  in-4  et  10 
vol.  ia-8.  On  y  trouve  des 
choses  si  extraoua^Eires  , 
qu'on  seroit  tenté  de  les  ré- 
voquer en  doute. 

Bruck,  célèbre  architecte  fla- 
mand du  17  e  siècle. 

Bruère ,  secrétaire  d'ambas- 
sade à  Rome  ,  m.  en  17^4, 
eut  le  privilège  du  mercure 
pendant  10  ans ,  qu'il  sut 
rendre  intéressant  sans 
avoir  recours  à  la  critique. 
On  lui  doit  une  histoire  de 
CharLcmagne  ,  écrite  avec 
élégance. 

Brueys  ,  poète  comique ,  m« 
en  17*3. lia  composé,  avec 
Palaprat  son  ami ,  plus, 
comédies  pleines  d'esprit  et 
de  gaieté.  Elevé  dans  le 
calvinisme  ,  il  écrivit  con- 
tre l'exposition  de  la  joi , 
par  Bossuet  ',  et  après  plu- 
sieurs conférences  avec  ce 
grand  homme, embrassa  la 
religion  catholique*  I!  pub. 
ensuite  plusieurs  ouvrages 
contre  les  protcstans ,  qui 
manqueat  de  force  et  à  élé- 
gance. 

Bruges  ,  (  Jeau  de  )  peintre 
flamand,  florissoit  au  com- 
mencement du  i5.e  siècle. 
On  îui  attribue  l'invention 
de  la  peinture  à  l'huile. 

Brugiantino  ,  poète  italien  du 
Iô.e  siècle,  né  à  Ferraie. 
Ses  poèmes  ,  quoique  très- 
médiocres  ,  sont  rares  et 
recherchés. 

Bruguières  ,  savant  natu- 
raliste, né  à  Montpellier, 
m.  en  1799.  On  lui  doit  une 
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hist.  naturelle  des  vers  et 
ciifférens  mémoires  sur  les 
mollusques  ,  les  fossiles  , 
et  autres  coquillages.  Il  a 
découvert  dans  les  rochers 
de  Madagascar  un  genre 
d'arbuste,  qu'on  a  appelé 
de   son  nom  ,   Bruguiera 

Jfruhier  dx Ablaincourt ,  mé- 
decin ,  né  à  Beauvais  ,  in» 
en  1756.  Il  a  pub.  un  grand 
nombre  d'ouv.  sur  son  art  : 
traité  des  fièvres  ,3 îv .  in- 
12  ;  observations  sur  la  cure 
de  la  goutte  et  du  rhuma- 
tisme ;  dissertations  sur 
V incertitude  de  la  mort,  etc. 

Jfirumoy  ,  savant  jésuite  ,  né 
à  Rouen,  m.  en  1742, 
particulièrement  connu  par 
son  théâtre  des  Grecs }  avec 
des  discours  et  des  remar- 
ques sur  ce  théâtre.  On  es- 
time aussi  son  poème  latin 
sur  les  passions. 

JJrim,  (  Charles  le  )  i.er  pein- 
tre du  roi  ,  m.  en  1690  ,  âgé 
de72ans,comblé  d'honneurs 
et  de  richesses.  On  l'a  placé 
avec  raison  à  la  tête  des 
peintres  fiançois.  Ses  ta- 
bleaux les  plus  renommés 
sont  les  batailles  d'Alexan- 
dre, Magdelajne  pénitente 
et  un  Christ  expirant  sur 
la  croix  ,  au  milieu  d'une 
multitude  d'anges  qui  l'ado- 
roient.  11  s'est  particulière- 
ment donné  aux  sujets  de 
dévotion*  On  voit  briller 
dans  tous  ses  ouvrages  une 
érudition  choisie,  un  esprit 
poétique.  Ses  attitudes  sont 
naturelles,  nobles ,  expres- 
sives ,  et  personne  n'a  plus 
exactement  observé  ce  qu'on 
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appelle  le  costume.  On  dé- 
sireroit  en  lui  un  colorit 
plus  vigoureux  et  plus  va- 
rié ,  et  moins  d'uniformité 
dans  ses  têtes. 

Brun,  plus  connu  sous  le  nom 
deï)esmarettestné  a  Rouen, 
m.  en  17^1.  Il  étoit  simple 
acolyte  et  ne  voulut  jamais 
passer  aux  ordres  supé- 
rieurs. On  lui  doit  une  con- 
corde des  livres  des  rois  et 
des  paralipomènes  ,  les 
voyages  liturgiques  de 
France  ,  etc. 

Brun  ,  prêtre  de  l'oratoire  , 
m.  en  1729.  Il  a  pub.  plu- 
sieurs ouvr.  sur  les  litur- 
gies, entr'autres  des  explir 
cations  de  la  messe  ,  4  v°l* 
in-8,  ouvrage  estimé  et  peu 
commun. 

Brunehaud,  fille  d'Athana- 
gilde  ,  roi  des  Visigoths  et 
épouse  de  Sigeberl?  I  ,  roi 
d'Austrasie,  devenue  ré- 
gente du  royaume  d'Aus- 
trasie ,  fut  accusée  d'avoir 
empoisonné  son  fils,  pour 
ne  pas  perdre  l'autorité 
souveraine.  Elle  se  rendit 
ensuite  si  odieuse  par  sesga- 
lanteries,  son  avarice  et  sa 
cruauté,  qu'elle  fut  con- 
damnée ,  dans  une  assem- 
blée de  grands  seigneurs  , 
à  être  traînée  à  la  queue 
d'un  cheval  indompté. 
Quelques  écrivains  ont  en- 
trepris de  la  justifier.  On 
lui  doit  la  construction  de 
quelques  chaussées  ,  de  di- 
vers hôpitaux  et  de  plu- 
sieurs ouvrages  publics. 

Brunclli  ,  sculpteur  ,  né  à 
Bologne  ,  dan*  le  dix-sep- 
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tiéme  siècle.  Il  a  embelli 
les  principales  villes  d'I- 
talie de  ses  ouvrages  ,  qui 
sont  très-nombreux. 

Brunellcschi  ,  architecte  et 
sculpteur  ,  né  à  Florence  , 
m.  en  1440.  On  lui  attri- 
bue la  gloire  d'avoir  distin- 
gué le  premier  les  trois 
ordres  grecs  qui  sont  les 
plus  anciens ,  le  dorique  , 
l'ionique  et  le  corinthien* 
C'est  aussi  à  lui  que  l'on 
doit  la  magnifique  coupole 
qu'on  a  élevé  au-dessus  de 
l'église  de  Ste.  Marie  ,  à 
Florence  ,  qui  fait  l'admi- 
ration des  connoisseurs. 

Brunet  «  avocat  au  parlement 
de  Paris  en  171?  f  né  à 
Arles  ,  savant  en  droit 
canon  <  Il  a  pub;  Je  notaire 
apostolique  et  plusieurs  au- 
tres ouvrages. 

Bruni ,  poète  italien  ,  m.  en 
it>55.  L'éclit.  de  ses  épîtres 
héroïques  inipr.  à  Venise  , 
avec  gravures ,  est  recher- 
chée. 

Brunner  ,  fameux  médecin 
suisse,  né  à  Diessenhofen, 
m.  à  Manheim  en  1727. 

Bruno  ,  (  St.  )  fondateur  des 
chartreux  ,  né  à  Cologne  , 
m.  en  iloi ,  âgé  ri 'environ 
5o  ans.  Il  fut  canonisé 
l'an  J.514. 

Bruno  ,  (  Saint )  évêque  de 
Ségni ,  né  à  Soléria  ,  dio- 
cèse d'Ast,  m.  en  1125  , 
se  distingua  au  concile  de 
Rome  en  io7Q.  Ses  ouvr. 
ont  été  publiés  à  Venise  , 
en  2  vol.  in-folio. 

Bruschius  }  sav.  né  à  Egra 
en  i5i8.  Sesposies  latines 
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lui  méritèrent  la  dignité 
de  comte  palatin.  On  a  en-* 
core  de  lui  f  histoire  des 
évêchés  et  des  monastères 
de  l'Allemagne. 

Brusoni  $  auteur  des  facéties 
qrii  parurent  à  Rome  en 
l5l8 ,  et  furent  réimpri- 
mées sous  le  titre  de  spe- 
culum  mundi.  On  n'estime 
que  la  première  édition. 

Brusquet,  né  en  Provence  # 
se  rendit  célèbre  à  la  cour 
de  François  I  par  ses 
réparties  ingénieuses  et 
bouffonnes. 

Brute ,  docteur  deSorbonne, 
et  curé  de  St.  Benoît  à 
Paris  5  se  fit  aimer  et  res- 
pecter de  s*s  ouailles.  Oit 
a  de  lui  plusieurs  ouvrages» 
Il  nefaut  pas  le  confondre 
avec  l'abbé  Brute ,  ceit* 
àeiu  royal ,  auteur  de  plu- 
sieur»  poème*. 

Brunis  ,  (  Lucius  Junius  ) 
après  la  mort  de  Lucrèce  , 
parvint  à  chasser  les  Tar- 
quins  et  à  établir  la  répu- 
blique. Il  fut  le  premiei 
cousul  avec  Colla tinus  , 
vers  l'an  5oo.  avant  J.  C. 
et  périt  la  même  année  % 
dans  un  combat  singulier, 
contre  Aruns  ,  fils  de  Tar- 
quin  ,  qui  demeura  aussi 
sur  le  champ  de  bataille. 
Il  condamna  à  mort  sesi 
deux  fils  qui  avoient  cons- 
piré pour  le  rétablissement 
des  Tarquins  ,  et  assista  à 
leur  supplice. 

Brutus  y  (  Ma rcus  Junius  ) 
conspira  contre  César  son 
bienfaiteur,  qui  fut  assas- 
siné en  plein  sénat.  Pont- 
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suivi  par  Marc-Antvine  et 
Octave  ,  il   fut  obligé  de 
sortir  de  Rome ,  et  déiait 
à  la  bataille  de  FhWppe  ? 
Tan  43  avant  J.  C»   11   se 
tua  de  désespoir.  Il  y  a  eut 
deux  autres  hrutus,  Junius, 
père   de    Marcus  ,    habile 
jurisconsulte  ;    et  De  dus 
Junius    Albinus ,    qui    fut 
aussi   l'un   des   meurtriers 
de  César,  et  assassiné  après 
avoir    été   abandonné    de 
ses  troupes. 
Jàrutus  ou  Bruti ,   historien , 
né  à  Venise ,  m.  en  iS^Z, 
On   a  de  lui   une  histoire 
latine  de  Florence  estimée, 
mais  où  il  se  montre   trop 
l'ennemi  des  Médicis  ;  et 
un  petit  traité  :  de  origine 
Venetiarum  bien  écrit. 
Bruyère  ,  (  Jean  de  la  )   né  à 
Dourdan ,  et  de  l'académie 
françoise,  m  en  1696.  Ses 
caractères  deThéophraste , 
qui  sont  inimitables  ,    lui 
ont  ob  enu  une  réputation 
immortelle. 
Bruyn  ,    (  Nicolas)  dessina- 
teur et  graveur  ,  né  à  An- 
vers ,  vivoit  au   comment- 
du  ib.e  siècle.  Il  a  quel- 
ques grands  morceaux  d'un 
travail     immense    et    fini 
avec  soin  ;  mais  sa  manière 
est  sèche  et  maigre» 
Bruyn  ,  (  Corneille  de)  ;  ein- 
tre  et   fameux  voyageur, 
ne  à  ia  Haye  ,  m.  au  com- 
mencement du  i8.e  siècle. 
Ses  voyages  au  Ltvant ,  in- 
foiio  ,   et  de   moscovie  et 
Perse  ,  2  vol.  in-iol.  sont 
instmct  fs  ;  mais  mal  écrits 
et  pas  toujours  exacts. 
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Bru\en  de  la  Martinière  5  né 
à  Dieppe  ,  secrétaire  du  roi 
des  Deux-Siciies  ,  m.  à  la 
Haye  en  1749.  Nous  avons 
de  lui  plusieurs  ouvrages  , 
entr'autres  un  grand  dict. 
géographique  ,    historique 
et  critique  ,  en  10  vol.  in- 
folio ,  réimprimé  en  6  vol. 
in-iol.  avec  corrections  et 
changemens.  Cet  ouvrage, 
qui  eut  beaucoup  de  vogue 
dans  son  temps ,    est   peu 
estimé  aujourd'hui. 
Bry  ?  graveur  ,  né  à  Liège  , 
m.  vers  l57o.  11  s'est  parti- 
culièrement livré  à  réduire 
en  petit  d'autres  estampes, 
et  ses  copies  sont  quelque- 
fois plus  estimées  que  les 
originaux.    Son    burin  es! 
un  peu  sec  ;  mais  il  a  beau- 
coup de  netteté  et  de  pro- 
preté. On  estime   particu- 
lièiement  Vàge  dyor  de  fi- 
gure ronde  ,  le    bal  véni- 
tien ,  qui  lui   sert  de   pen- 
dant ylajon ta ine  de  Jouvence 
et  ie  triomphe ,   îi'apiès  J. 
Romain. 
Bryenne  ,(Nicéphore)  épousa 
+ïnne   Commène ,    fiiie    de 
l'empereur    Alexis    Lom- 
mène  y    et    fut    honoré    du 
titre  de  César.  11  a  laissé 
«es  mémoires  sur  les  empe- 
reurs qui  ont  précédé  son 
beau-père. 
Luache ,  géographe  du  roi , 
m.  en  1767.  Outre  ses  car- 
tes ,  il  a  publié  des  consi- 
dérations sur  ies  découvertes 
au  nord ,  111-4. 
Bue  ,  historien  anglois   sous 
Jacques  1 ,  a  écrit  la  vie  de 
Richard  III. 
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Bucer  j  l'un  des  réformateurs 
et  ministre  luthérien  ,  né 
à  Schelestat  ,  m.  en  l55l. 

Bûchant  médecin  écossois  , 
m.  à  Londres  en  l8o5.  Il 
e^t  particulièrement  connu 
par  sa  médecine  domestique, 
qu'il  publia  en  un  gros  vol. 
in-8.  et  dont  il  y  a  eu  18 
éditions.  Duplanil  en  a 
donné  une  traduct.  fran- 
çaise ,  avec  des  notes  très- 
étendues  ,  en  5  vol.  in-8  , 
dont  il  y  a  eu  5  éditions. 

Buchanan ,  écrivain  écossois, 
embrassa  la  doctrine  ré- 
formée. Son  kist.  d'Ecosse 
ne  passe  pas  pour  très-n- 
dèîe.  On  lui  reproche  par- 
ticulièrement de  s'êt.e  dé- 
chaîné contveMarieStuarty 
sa  bienfaitrice,  pour  faire 
sa  cour  à  la  reine  Elisabeth, 

Bûche  ,  coidonnier  du  duché 
de  Luxembourg ,  m.  en 
1666  ,  fut  l'instituteur  des 
frères  cordonniers  et  des 
frères  tailleurs  ,  dont  le  but 
de  l'institution  fut  de  se 
réunir  pour  vivre  chrétien- 
nement 5  travailler  en  com- 
mun et  employer  lesurpius 
de  leur  nécessaire  au  sou- 
lagement des  pauvres. 

Buchner,  poète ,  né  à  Dresde, 
m.  en  1661.  On  a  de  lui 
des  préceptes  de  littérature 
et  des  poésies  latines. 

Bucho\  ,  médecin  et  natur.  - 
liste,  né  à  Metz  m*  en  1807. 
On  peut  le  mettre  au  nom- 
bre des  plus  laborieux  com- 
pilateurs. Ii  a  publié  une 
histoire  naturelle  du  règne 
végétal ,  en  12  vol.  in-fol. 
et  plus  de  200  vol.  in-12 
on  Ui-8>  la  plupart  oubliés. 
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Buckeldius  inventa  vers  1416 
la  manière  de  saler  les  ha- 
rengs et  de  les  encaquer. 
Les  Hollandois  lui  élevè- 
rent en  reconnoissance  un 
monument. 

Bucquet  5  savant  médecin  , 
né  à  Paris ,  m.  en  1780  des 
suites  d'une  trop  grande 
application.  Il  a  enrichi  le 
recueil  de  l'académie  de 
médecine  de  plusieurs  mé- 
moires intéressans. 

Buddœus  ,  professeur  de  grée 
et  de  iatin  à  Cobourg  >  m. 
en  i7iS»  On  lui  doit  le 
grand  dictionn.  historique 
allemand ,  impr.  plusieurs 
fois  en  2  vol.  in-folio, 

Budé  ,  savant  françois  $  né  à 
Paris  ,  m.  en  l5^o.  Il  étoit 
contemporain  et  ami  d'E- 
rasme. On  les  a  comparé 
ensemble.  Budé  étoit  plus 
grave  et  pîus  profond. 
Erasme  plus  orné  et  pins 
agréable.  On  a  recueilli  \es 
ouvrages  de  Budé  en  4  vol« 
in-folio. 

Bujalinaco ,  peintre  italien, 
né  3  Florence  «  m.  en  iS^o. 
11  etoit  ingénieux  dans  ses 
compositions,  mais  ses  bons- 
mots  et  ses  saillies  l'ont 
rendu  encoje  plus  célèbre: 

Bufj'ard,  savant  canoniste  et 
chanoine  de  Bayeux  ,  né 
à  C  ondé-sur-Noireau  ,  m* 
en  T763. 

Jjuffier ,  jésuite ,  né  en  Polo- 
gne ,  m .  en  1737 .  Ses  ou- 
vrages qui  ont  eu  ie  plus 
de  succès  ,  sont  une  géo- 
graphie universelle  avec  des 
vers  artificiels  ,  et  sa 
grammaire  françoise  sur  un 
plan  nouveau  *  éclipsée  pa$ 
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celle  de  hestaut ,  et  en- 
suite parcelle  de  Wailly, 
qui  lui  doivent  beaucoup. 

Bujjon  ,  céièbre  naturaliste  , 
intendant  du  jardin  royal 
des  piantes,  de  l'académie 
françoise  ,  et  l'un  des  plus 
grands  écrivains  de  son 
•iècie  .  né  à  Monba  d  ,  m* 
en  1788  ,  âgé  de  81  ans. 
Son  hist .  naturelle  est  fiop 
connue  pour  qu'il  àoit  be- 
sein  d'en  faire  meut  ion. 
Son  génie  l'a  quelquefois 
égare,  mais  il  a  reconnu 
la  fausseté  de  plusieurs  de 
ces  systèmes  ,  que  la  reli- 
gion et  même  ta  physique 
ne  permettent  pas  d*adop- 
tei.  Maiheureusemeut  ils 
sont  consignes  dans  ses  ou- 
vrages ,  qu'ils  déparent,  et 
peuvent  induire  ta  jeunesse 
en  erreui.  On  a  recueilli 
ses  œuvres  en  35  voi.  in-4. 
et  5i  voi.  1  »-i2  ;  elies  ont 
«te  souvent  réimprimées  et 
abrégées  en  11  voi.  in-8  ; 
tuais  on  auroit  dû  sup- 
primer tout  ce  que  cet  au- 
teur renienue  de  dange- 
reux. 

Bugiardini ,  peintre  ,  né  à 
Fioience,  m.  en  i55b.  Il 
étoit  célèbre  pour  l'histoire 
et  le  pnysage. 

JBuglioni  ,  célèbre  sculpteur  , 
né  a  Florence,  m.  vers  i52o. 

Bull  ,  sav.  théolog.  anglois  , 
m.  en  1710.  Il  a  pu  .  piu- 
sieuis  ouvrages.  Ceiui  in- 
titulé :  judicium  ecclesiœ 
çatholicce ,  fut  envoyé  au 
grand  Bossuet ,  et  eut  son 
approbation  ,  quoique  d'un 
protestant. 

Bulisî  1  théologien  françois  « 
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m.  en  1775,  à  Besançon, 
où  il  professoit.  Ses  ouvr. 
sont  estimés  et  pleins  de 
savoir  :  on  pourroit  désirer 
plus  d'élégance ,  de  pureté 
et  de  noblesse  dans  son 
style.  Les  principaux  sont: 
hist.  de  l'établissement  du 
christianisme ,  in-4  ;  l'exis- 
tence de  Dieu ,  démontrée 
par  la  nature  ,  2  vol.  in  8; 
réponse  aux  difficultés  des 
incrédules  ,  contre  divers 
endroits  des  livi  es  saints  , 
3  vol.  in- 12  ;  mémoires  sur 
la  langue  celtique  ,  3  vol. 
in-fol. 

Bullei,  (Pierre)  habile  ar- 
chitecte élève  de  hlondel, 
m-  au  conimenc.  du  i8.e 
siècle*  Son  traité  d'archi- 
tecture pratique  a  été  sou- 
vent réimprimé* 

Bulliard ,  bo»an.  né  à  Lan- 
g;es  ,  m.  à  iJaiis  en  1793* 
Il  a  pub.  plusieurs  ouvr. 
utiles  sur  la  science  qu'il 
cultivoit.  On  lui  doit  flora 
parisiensis  ,  in-8  ;  herbier 
de  la  France,  5  vol.  in- 
folio ;  dieu  élémentaire  de 
botanique  ,  in-folio  ;  test* 
des  plantes  veneneuse  de  la 
France,  in-folio  j  histoire 
des    champignons  ,  in-fol. 

Bullinger  ,  l'un  des  réforma- 
teurs ,  né  près  Zurich,  m. 
misérable  en  i575. 

Bulteau  ,  né  à  Rouen ,  m. 
en  1093 ,  quitta  la  charge 
de  secrétaire  du  roi  qu  il 
possédoit,  pour  être  frère 
lai  dans  la  congrégation  de 
St.  Maur.  On  lui  doit  un 
essai  de  S  histoire  mo- 
nastique de  F  Orient  « 
ia-8  i  un  abrégé  de  l'hiftn 
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de  Vordre  de  St.  Benoît  , 
2  vol.  in-8  et  une  traduct. 
des  dialogues  de  St.  Ore- 
goire-h-Grand. 

Bunel ,  né  à  Toulouse ,  m*  à 
Turin  en  15^6.  On  a  de 
lui  des  lettres  latines  très- 
curieuses  et  écrites  pure- 
ment. 

Bunel ,  peintre  François  ,  né 
à  Biois  en  i558  II  fut  ho- 
noré du  titre  de  peintie  du 
roi,  et  a  travaille  à  Ja  voûte 
de  fa  petite  ga  ierie  du  Lou- 
vie  brûlée  en  1660.  On 
a  de  lui  deux  grands  ta- 
bleaux ;  l'un  qui  représente 
la  descente  du  St.  Esprit  , 
et  l'autre  l'assoinption  de 
la  Ste.  Vierge. 

Bunnick,  (Jean  Van)  pein- 
tre ,  né  à  Utrecht.  m.  en 
1725.  Il  est  regarde  comme 
un  des  meilieurspeintresde 
paysages  hollandois. 

Bunnick ,  (  Jacob  Van  )  frère 
et  élève  du  précédent,  m. 
en  1725.  Il  peignoir  les  ba- 
tailles et  le  paysage  avec 
beaucoup  de  succès. 

Buona-Corsi,  peintre  italien, 
né  en  Toscane  ,  m.  en 
l5^7»  Il  fut  employé  par 
Jules  Romain  ,  et  excelloit 
à  peindre  les  frises  et  au- 
tres ornemens. 
Buonumici ,  né  à  Lucques  , 
m.  en  1761.  On  lui  doit 
Vhist.  de  la  guerre  de  Vel- 
lêtri  en  1745  et  celle  de  la 

f  verre  d'Italie  de  i75o.Ce$ 
eux  histoires   écrites  en 
latin  sont  fort  estimées. 
Buonarotti)  Voyez  Michel- 
Ange  .^ 
Buonjiglio,  historien  napo- 
litain- On  a  de  lui  Chisu 
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ancienne  et  moderne  de  Si- 
cile ,  2  vol.  in-*4 ,  et  celle 
de  Messine  ;  in-4  it>o6.  Ces 
deux  hist.  sont  estimées» 
Buono ,  architecte  vénitien 
du  I2.e  siècle*  C'est  lui  qui 
a  bâti  la  fameuse  tour  de 
St.  Marc  à  Venise,  et  le 
ch'.teau  de  l'œuf  à  Napies. 

Buono t  (Paul  et  Candido  dei  ) 
machinistes  florentins  du 
I7e.  siècle.  On  leur  doit 
plusieurs  instrumens  ue 
physique.  Le  premier  a 
trouvé  l'instrument  adopté 
par  les  physiciens  pour 
prouverque  l'ea  u  est  incoin- 
pressible  ;  le  second  inven- 
ta un  instrument  pour  com- 
parer la  pesanteur  des  flui- 
des et  un  autre  pour  mesu- 
rer les  vapeurs  qui  s'en 
élèvent. 

Buontaunti  ,  architecte  et 
ceiebre  machiniste  ,  né  à 
Florence  ,  m.  en  1008.  On 
cite ,  parmi  ses  édifices ,  la 
maison  de  campagne  de 
Pratolino ,  en  Toscane.  Il 
excelloit  particulièrement 
dansles  décorations  de  fêtes 
publiques ,  et  peignoit  très- 
bien  la  miniature. 

Bupalus  ,  fameux  sculpteur 
de  l'île  de  Chio ,  dorisso\t 
vers  l'an  5^o  avant  J.  C. 

Bure t  (Guillaume-François 
de)  célèb.  libraire  de  i'aris, 
m.  en  1^82.  On  a  de  lui 
une  bibliothèque  instructive 
ou  traité  aes  livres  rares  et 
singuliers ,7  v.  in-8  et  le  mu- 
sceumtypographicum%\f>i'U 

Burette ,  savant  médec.  né  a 
Paris,  m.  en  1747.  Il  a 
travaillé  très-long-temps 
au  journai.des  lavans*  On 
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a  encore  de  lui  une  trad. 
du  traité  de  Plutarque  , 
sur  la  musique ,  ouvrage 
rare. 
Burigny  ,  né  à  Rheims  ,  m. 
en  1785.  On  a  de  lui  une 
hist.  de  Sicile  ,  in-4  ,  de  la 
revu  lut.  de  Constantinople, 
5  voi.  iu-12  ,  et  ies  vies  de 
Grotius  %  Bossuet  y  Lrasme 
et  du  cardinal  Duperron. 
Ces  ouvrages  ,  écrits  sans 
vigneur  et  souvent  diffus , 
ne  sont  utiles  que  pour 
l'exactitude  des  faits  et 
l'abondance  des  recherches. 

Burke  ,  écrivain  irlandois  , 
m.  en  175,7  ,  particulière- 
ment connu  par  différons 
ouvrages  contre  la  revol. 
françoise  et  par  un  essai 
sur  le  sublime  et  le  beau. 

Burlamaqui,  savant  juriscon- 
sulte j  né  à  Genève  ,  m.  en 
17^8.  On  a  de  lui  :  prin- 
cipes du  droit  naturel  et 
politique  ,  in-4  et  3  v;  in- 
12  ,  où  ii  a  fait  entrer  ce 
qu'il  a  trouvé  de  mieux 
dans  les  écrits  de  Grotius 
et  de  Pufîendorf. 

Burman  ,  botaniste  et  méd. 
à  Amsterdam.  On  a  de  lui 
tariorumAfricanarumplan- 
tarum  décades  ,  in-4  n8ur« 
thésaurus  \eylanicus  ,  in-4 
fig.  ouvrages  recherchés  et 
peu  communs. 

Burrhus ,  commandant  des 
gardes  prétoriennes,  et  gou- 
verneur de  Néron ,  princi- 
palement connu  par  la  sé- 
vérité de  ses  mœurs.  Le 
prince  le  fit  empoisonner  t 
dit-on ,  pour  se  débarrasser 
d'un,  censeur  incommode. 

murthojiy  savant  anglois  >  m» 
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en  I&fy  On  lui  doit  une? 
description   du    comté    de 
Glocester. 
Bury ,  avocat,   né  à  Paris, 
vivant    à  la    fin   du    18. e 
siècle.  Il  a  laissé  plusieurs 
ouvrages  historiques  qui  ne 
sont  recommandabiesnipar 
Je  style  ni  par  la  critique. 
Les  principaux  sont:  hist* 
de  Henri  IV,  4  v.  in-12  ; 
de  St.  Louis,  2  v.  in-12  ; 
de  Louis  Xill,  4  v.  in-12; 
de  Jules-César ,  etc. 
JBusbec  ,  sav.  né  à  Comines  , 
m.  en  1692,  fut  envoyé  en 
ambassade   auprès    de  So- 
liman II.   Il    a  publié  un 
voyage  de    Const^ntinople 
et  d'Amasie  ,  et  des  lettres 
sur   son    ambassade  ,    qui 
peuvent   servir  de  guide  à 
ceux   qui    sont  chargés   de 
négociations  à  la  Porte. 
Buscheto  ,  architecte  du  ii.e 
siècle  j  grec  d'origine.  Il  3 
bâti  l'église  cathédrale   de 
Pise  ,  l'une  des  plus  belles 
et  des   plus   riches  de    ce 
temps.  Il  étoit  grand  ma- 
chiniste. 
Busching,  géogr.  né  en  Puisse, 
m.  en  1^3,  principalement 
connu    par   sa  géographie 
universelle  ,  en  12  v.  in-8. 
Butler,  né  à  Londres  >   vint 
faire  ses  études  en  France  y 
©11  il  embrassa  la  profession 
ecclésiastique  ,  et  fut    di- 
recteur du  collège  anglois 
de  Saint-Omer.   Il  ni.  en 
1782.  On  lui  doit  les  vies 
des-Pères,  desMartyrs  et  des 
saints,   dont  il    a  été  fait 
une    traduction    françoise 
très-estimée ,   en    12   vola 
in-8  j  pai  Godescard* 
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JBuxtotf ,  professeur  «l'hé- 
breu ,  né  en  Westphalie  , 
m.  en  1629.  Il  est  princi- 
palement connu  par  une 
grammaire  hébraïque  esti- 
mée ,  et  par  plusieurs "lexim 
cons  hébreux  etc. h  aidai ques> 

Buy  de  M  ornas  ,  géographe, 
né  à  Lyon  ,  m.  en  1780. 
Nous  avons  de  lui  un  atlas 
méthodique  et  élémentaire 
de  géographie  et  dy  histoire , 
en  4  vol.  in-4  ,  où  l'on  fait 
marcher  d'un  pas  égal  ces 
deux  sciences. 

Buyet  ,  imprimeur  de  Lyon  , 
paroît  être  le  premier  qui 
ait  exercé  l'art  de  l'impri- 
merie dans  cette  ville.  Le 
premier  ouvrage  sorti  de 
ses  presses  est  la  légende 
dorée ,  portant  pour  date 
18  avril  1476. 

Byng  j  (George)  amiral  an- 
glois »  m.  en  1733.  Il  ren- 
dit d'importans  services  à 
Charles  VI.  Son  tils  par- 
vint comme  lui  au  rang 
d'amiral  ;  mais  n'ayant 
point  réussi  dans  l'île  IVii- 
norque  ,  où  il  a  voit  été  en- 
voyé pour  secourir  le  fort 
Saint-Philippe  ,  assiège  par 
les  François  ,  sous  les  or- 
dres de  M.  de  la  Gaiisso- 
nière,  il  lut  disgracié.  On 
lui  rit  son  procès  ,  et  il  tut 
fusil ié  en  I7';7» 

Byrge  y  astronome  du  l6.e 
sièc!e,  exceiloit  dans  l'art 
de  fabriquer  les  instrumens 
astronomiques.  On  lui  at- 
tiibue  l'invention  des  loga- 
rithmes et  du  compas  de 
psotortion. 

Byroiiy  célèbre  nia rin  anglois, 
connu  par  son  voyage  an- 
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tour  du  monde,  et  sa  décou- 
verte de  l'île  qui  porte  son 
nom  ,  m.  en  1806. 
B\ovius  ,  dominicain  polo- 
nois,  m.  en  1637.  Il  a  donné 
une  continuation  des  an" 
nales  de  Baronius  ,  en  9  v» 
in-folio. 


Caab  ,  rahin  juif  ,  favori  de 
Al  ah  omet ,  l'aida  dans  la 
composition  de  Valcoran  , 
et  in.  en  622. 

Cab  ,  poète  arabe,  contem- 
porain de  Mahomet* 

Cabassut  ,  oratorien,  né  à 
Aix  ,  m.  en  l685.  On  a  de 
lui  plusieurs  ouvr.  savans 
sur  le  droit  canon. 

Cabel  ,  peintre  allemand  , 
exceiloit  dans  les  paysages 
et  les  animaux.  Il  m.  en 

Cabot  ,  célèbre  navigateur 
anglois  ,  m.  en  1557»  Il 
découviit  une  partie  de 
Terre-Neuve ,  et  aborda  en 
Amérique  avant  Colomb  et 
Americ   Vespuce. 

Cadamosto ,  navigateur  véni- 
tien ,  m.  en  1464  ,  a  laissé 
une  relation  de  ses  voyages. 

Cadet  ,  (  Claude  )  médecin  $ 
m.  à  Paris  en  1745.  II  a 
publié  quelques  disserta- 
tions sur  i*s  maladies  scor- 
butiques. 

Cadet  de  Gassicourt  ,  fils  du 
précédent  ,  célèbre  phar- 
macien et  chimiste  ,  m.  a 
Paris  en  I7S.9-  On  a  de  lui 
un  grand  nombre  de  mé- 
moires importans  ,  insérés 
dans  ceux  de  l'académie 
des  sciences. 

Cadmus ,  fondateur  et  pxe<* 
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mier  foi  de  Thèbes ,  vers 
l'an  l5oo  avantJ.COn  lui 
attribue  Pi  nvention  des  pre- 
mières lettres  alphabéti- 
ques. 

Cadmus  ,  de  Milet ,  est  le 
premier  des  Grecs  qui  ait 
ïcrit  l'histoire  en  prose*  Il 
florissoit  environ  55o  ans 
avant  J.  C. 

Ccecilius  Statius ,  poète  co- 
mique, contemp.  d'Ennius. 

Caffuy  habile  sculpteur,  élève 
de  Bcrnin  ,  né  à  Malthe  , 
m.  en  1687. 

Caffiaux  ,  savant  bénédictin 
de  St.  Maux,  m.  en  1777. 

Caffieri ,  (  Philippe  )  sculp- 
teur, né  à  Rome,  m.  en 
1716.  Le  cardinal  fâa\arin 
l'attira  en  France  ,  et  l'em- 
ploya dans  divers  travaux 
pour  les  maisons  loyales. 
Son  fils  Jacques*  né  à  Paris, 
travailla  aussi  beaucoup 
pour  les  maisons  royales  , 
et  m.  en  1755. 

Cagliostro,  (Alexandre  comte 
de  )  célèbre  aventurier  ,  né 
à  Païenne  ,  de  parens  pau- 
vres ,  dont  le  vrai  nom 
étoit  Joseph  Balsamo  ,  se 
fit  principalement  connoî- 
tre  en  France  par  une  in- 
trigue célèbre  ,  connue  sous 
le  nom  d'affaire  du  collier* 
Il  se  donnoit  pour  grand 
alchimiste  ,  et  fit  quelques 
dupes  en  Angleterre.  Etant 
retourné  en  Italie  ,  il  fut 
arrêté  et  mis  au  château 
St.  Ange  ,  où  il  m«  en  1794. 

Cagnacci ,  peintre  italien  , 
élève  du  Guide*  Ses  ta- 
bleaux sont  estimés. 

Cahagnes  5  professeur  de  mé- 
decine   à   l'uiuveisué    de 
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Câen  5  sa  patrie  ,  se  dis- 
tingua par  sa  science  et 
par  son  zèle.  Il  a  laissé 
quelques  traités  sur  son  art 
en  latin. 

Cahusac,  auteur  dramatique, 
né  à  Monta  u  ban ,  m.  en 
1759.  il  a  travaillé  princi- 
palement pour  l'opéra  ,  et 
il  eut  le  bonheur  de  ne 
point  éprouver  de  chute 
dans  cette  carrière. 

Cajado  ,  poète  latin,  né  en 
Portugal  ,  m.  en  l5o8.  Il 
a  laissé  des  églogues  et  des 
épigrammes  qui  ne  man- 
quent pas  de  sel» 

Cajetan  ,  Voyez  Vio. 

Caïet ,  ministre  protestant, 
passa  à  la  communion  ro- 
maine, et  devint  docteur 
de  Sji  bonne.  Il  m.  à  Paris 
en  1610.  Sa  chronologie 
septennaire  in-8,  est  un  ou- 
vrage curieux  ,  ainsi  que 
sa  chronologie  novtnnaire* 

Caihe  ,  (  Jean  Je  ia  )  librair 
de  Paris  ;  m.  vers  17-0»  H 
a  publié  une  hist.  de  l'im- 
primerie in-4  5  savante  et 
cuiieuse. 

Caille,  (  Nicolas-Louis  de  la) 
diacre  du  dioc  de  Reims 
et  céièb.e  mathématicien  , 
nékRumigny,  m.  en  1762. 
On  a  de  lui  un  grand  nom- 
bre d'ouvrages  justement 
estimes  ,  particulièrement 
ses  leçons  d'astronom.  in-8. 

Cailleau ,  imprimeur-libraire 
dePaiis  ,  m.  en  1798.  On 
a  de  lui  un  dictionnaire 
bibliographique  ,  en  3  vol. 
in-8,  auquel  on  a  ajouté 
urisiipplém*  en  I   v.  in-8. 

Ca'Uly  ,  (  le  chevalier  de )  ou 
à'AceiUy  ,  né  à  Oiléans  > 
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m.  vers  1674.  On  a  de  lui 
un  recueil  a  épi  grammes  , 
dont  quelques-unes  sont 
fines  et  délicates. 

CaïvL ,  premier  fils  A'A4am  , 
tua  son  frère  Abel  ,  Tan 
Ijo  du  monde. 

Cfùnan  ,  fiis  d'Enos  ,  vécut 
910  ans. 

Caïphe  y  grand-prêtre  juif, 
condamna  J.C .  et  fut  dépo- 
sé par  Vitellius.  Il  se  tua. 

Cairo  ,  peintre  italien  ,  né  à 
Aïilan  en  1598. Ses  tableaux 
sur  des  sujets  religieux  sont 
estimés. 

Cpius  ,  disciple  de  St  Irénée, 
futcéièbre  entie  les  auteurs 
ecclésiastiquesdu3.esiècie. 

Çaius  ou  jCayes ,  médecin 
anglojs,  m.  en  1 5*72.  il  a 
laissé  plusieurs  ouv.  latins. 
Celui  intitulé  :  de  cani- 
bus  Britanmcis  in- 8,  est 
rare. 

Calaber ,  ancien  poète  grec  , 
né  à  Smyrne.  On  a  de  lui 
un  supplément  à  l'iliade , 
intitulé  :  paralipomena  , 
in-8.  Leyde  I7$4 ,  ouvrage 
rare  et  cher. 

Çalabre  ,  oratorien  ,  m.  eu 
1710.  lia  publié  une  para- 
phrase sur  le  miserere  y  sou- 
vent réimprimée. 

Calabrois  ?  (Preti,  surnom- 
mé le  )  peintre  célèbre  ,  né 
dans  la  Calabre,  m.  en 
1699.  Lanjranc  fut  son 
maître.  On  estime  ses  ta- 
bleaux pour  la  vigueur  du 
coloris  ,  le  relief  des  figu- 
res 5  l'art  des  ajustemenset 
surtout  la  variété  des  in- 
ventions. On  y  désireroit 
Hne  touche  moins  dure  et 
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plus  de  correction  dans  le 
dessin* 

Calanus ,  philosophe  indien  , 
qui  suivit  Alexandre  dans 
les  Indes. 

Calas  y  uégoc,  de  Toulouse , 
célèbre  par  ses  malheurs. 
Il  étoit  protestant ,  et  fut 
accusé  d'avoir  pendu  un 
de  ses  fiis  pour  l'empêcher 
d'embrasser  la  religion  ca- 
tholique :  il  fut  condamné 
et  rompu  vif,  le  9  mars 
176*2.  our  la  demande  de 
la  veuve  ,  on  revit  le  pro- 
cès ,  et  il  fut  déclaré  inno- 
cent ainsi  que  sa  famille. 

Calasio ,  savant  franciscain, 
professeurd'hébreu  àRome. 
Il  a  publié  en  1621  une 
concordance  des  mots  hé- 
breux de  la  bible ,  en  4  vol. 
in-folio. 

Calcar  ,  peintre,  ainsi  nom»- 
mé  parce  qu'il  étoit  d'une 
ville  de  ce  nom  dans  le 
duché  de  CJèves.  Il  m.  à 
la  fleur  de  son  âge  en  1546. 
Il  fut  élève  du  litien  ,  et 
l'imita  tellement  ,  qu'on 
distingue  à  peine  ses  ta- 
bleaux de  ceux  de  ce  grand 
maître. 

Calceolari  9  célèbre  natura- 
liste ,  né  à  Vérone  ,  dans 
leib.e  siècle.  Son  musceum 
rerum  naturalium  in-folio  , 
est  rare  et  estimé. 

Calcondille  ,  sav.  imprimeur 
du  y5.e  siècle  ,  publia  à 
Florence  une  superbe  édit. 
in-fol.  des  œuvres  d'Ho- 
mère ,  en  grec.  Ce  livre ,  le 
piemier  qu'on  ait  imprimé 
en  cette  langue  3  est  rare  et 
très-cher. 
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Calderini ,  ainsi  nommé  de 
Caldera ,  dans  le  Vivarais  f 
sa  patrie  ,  grammairien  et 
professeur  de  belles4ettres , 
a  laissé  des  notes  sur  les 
principaux  auteurs  latins* 
Il  m.  en  147^. 

Ç  aider  on  de  la  Barca  .  poète 
dramatique  espagnol  ,  flo- 
rissoit  vers  Tan  1640.  On 
a  recueilli  ses  pièces  de 
théâtre  ,  en  9  vol.  in~4.  Ce 

I>oète  ne  connoissoit  que 
'art  des  vers.  Les  règles 
de  l'art  dramatique  sont 
violées  dans  presque  toutes 
ses  tragédies.  Ses  comédies 
valent  un  peu  mieux. 

Caleb  j  de  la  tribu  de  Juda. 
Josué  et  lui  furent  les  seuls 
de  ceux  qui  étoient  sortis 
d'Egypte  qui  entrèrent  dans 
la  terre  promise. 

Calendario  ,  architecte  et 
sculpteur  du  14. e  siècle , 
éleva  ,  a  Venise  ,  ces  ma- 
gnifiques portiques  qui  en- 
vironnent la  place  de  St. 
Marc. 

Calentius ,  écrivain  italien, 
né  dans  le  roy.  de  Naples  , 
m.  vers  i5o3. 

Calenus,  noble  romain,  se 
signala  par  sa  générosité 
dans  le  temps  des  pros- 
criptions qui  suivirent  la 
mort  de  Jules- César. 

Calepin ,  religieux  augustin, 
ainsi  nommé  d'un  bourg 
de  ce  nom,  dans  l'état  de 
Venise.  Il  s'est  fait  un 
nom  par  son  dictionnaire , 
en  2  vol.  in-folio,  où  il  a 
rassemblé  les  mots  et  les 
phrases  des  meilleurs  au- 
geius.  La  première  édition 
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est  de  i5o3  :  elle  a  été  de- 
puis considérablement  aug- 
mentée La  meilleure  main- 
tenant est  celle  de  Faccio- 
lati%  professeur  à  Padoue. 
Le  mot  Calepin  est  passé 
dans  notre  langue  pour  ex- 
primer un  recueil  de  mots  , 
de  notes  et  d'extraits. 

Caliart ,  Voyez  Veronése* 

Caliari  ,  (  Benoît  )  frère  du 
précédent.  Il  travaillent 
dans  Je  même  genre,  et  l'on 
confondoit  souvent  leurs 
tableaux.  Il  m.  en  1598. 

Calignon  ,  (Sofhey  de)  né 
dans  le  Dauphiné ,  près 
Voiron,  chancelier  de  Na- 
varre et  habile  négociateur 
sous  Henri  IV,  m.  en  1606» 
On  lui  attribue  Chistoire 
des  choses  les  plus  remar- 
quables advenues  en  France 
es  années  1587  a  1689, in-8. 

Caligula ,  empereur  romain, 
successeur  de  Tibère ,  né  à 
Antium  l'an  i5  de  J.  C. 
Il  étoit  nls  de  Germanicus 
et  d1 '  Agrippine»  Il  surpassa 
Tibère  en  cruautés  ,  et  se 
livra  aux  plus  affreuses  dé- 
bauches. Il  voulut  se  faire 
adorer  comme  un  dieu  et 
se  distingua  surtout  par  ses 
extravagances.  Il  associa 
son  cheval  au  collège  des 
prêtres  et  vouloit  le  faire 
consul.  Il  le  faisoit  manger 
à  sa  table.  Un  tribun  l'as- 
sassina en  sortant  du  spec- 
tacle ,  la  /|.e  année  de  son 
règne,  l'an  41  de  J.  C.  et 
délivra  le  peuple  romain  du 
plus  lâche  et  du  plus  féroce 
des  tyrans ,  sans  aucune 
vertu.  Il  se  plaisoit  à  voir 

souffrir  , 
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'  souffrir  ,  et  porta  la  rage 
jusqu'à  souhaiter  que  le 
■peuple  romain  rCeut  qiCune 
seule  tête ,  pour  la  couper 
d'un  seul  coup. 
1  Calixîe  ,  théologien  luthé- 
rien ,  m.  en  i6'56*.  Il  a  don- 
né son  nom  à  une  secte  de 
luthériens  ,  appelés  Calix- 
tins  ou  Sincrétiqucs ,  qui 
s'imaginoient  pouvoir  réu- 
nir les  différentes  sectes 
luthériennes  ,  qui  se  haïs- 
soient  autant  entr'elles  , 
qu'elles  haïssoient  les  ca- 
tholiques. 

Callard  ,  professeur  de  méd. 
à  Caen  ,  m.  eu  1718  ,  est 
le  premier  qui  ait  établi  un 
jardin  de  botanique  dans 
cette  ville.  Il  a  publié  un 
petit  ouvrage  estimé,  inti- 
tulé :  lexicon  medicum  ethy 
mologicum  ,  in- 12. 

Calliach ,  grec  de  Candie,  m. 
en  1707.  On  a  de  lui  :  de 
ludis  scenicis  ,  in-4. 

Calliclès ,  célèbre  statuaire 
de  Mégare. 

Callicrate ,  sculpteur  grec, 
renommé  par  des  ouvrages 
que  la  petitesse  de  leur  vo- 
lume feroit  croire  impos- 
sible. 11  avoit  fait  un  cha- 
riot d'ivoire  que  Ton  pou- 
voit  cacher  sous  l'aile 
d'une  mouche. 

Callicratidas  ,  général  Lacé- 
déraonien  ,  qui  se  distin- 
gua par  sa  grandeur  d'à  me, 
sa  justice  et  son  courage.  Il 
fut  tué  dans  un  combat 
naval  ,    l'an  Z|05  av.  J.  C 

C 'allier e s  ,  (François  de)  de 
l'académie  françoise  ,  né 
à  Thorigny  ,  m.  en  1717 , 
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se  distingua  au  congrès  de 
Riswick.  On  a  de  lui  plu- 
sieurs ouvrages  peu  esti- 
més ,  sur  la  manière  de 
négocier  avec  les  souve- 
rains ;  de  parler  à  la  cour  ; 
sur  la  science  du  monde  , 
etc. 

Callimaque  ,  poète  grec  ,  flo- 
rissoiî  vers  l'an  280  avant 
J.  C  II  ne  nous  reste  de 
lui  que  quelques  èpigram- 
mes  et  quelques  hymnes  , 
recueillies  en  2  vol.  in-8  , 
cum  nous  variorum  ,  et 
trad.  en  françois  par  M. 
de  la  Porte  du  Theil  f 
in-8  ,  avec  le  texte  grec  en 
regard. 

Cailimaque  ,  architecte  de 
Corinthe  ,  passe  pour  l'in- 
venteur du  chapiteau  corin- 
thien, vers  l'an  5o/j  av.J.C. 

Callinique  ,  d'iieliopolis  en 
Syrie  ,  auteur  de  la  décou- 
verte du  jeu  grégeois,  vers 
Tan  670  de  J.  C.  L'empe- 
reur Constantin  Pogvnat 
s'en  servit  pour  brûler  la 
flotte  des  Sarrasins. 

Caliinus  ,  très-ancien  poète 
grec  ,  ilorissoit  vers  l'an 
776  avant  J.  C.  On  lui  at- 
tribue l'invention  eu  vers 
élégiaque. 

Callimhenes ,  philosop.  grec  , 
disciple  et  parent  d\4ris~ 
tote  ,  accompagna  Alexan- 
dre dtA\s  ses  expéditions. 
Sa  vanité  et  son  orgueil  le 
rendirent  insupportable  à 
ce  jeune  prince ,  qui  le  fit 
périr  à  la  suite  d'une  cons- 
piration^ où  il  fut  accusé 
d'avoir  tiempe ,  l'an  02$ 
avant  J.C. 

10 


no        CAL 

CalUstrafe  f  célèbre  orateur 
athénien.  Sa  réputation 
étoit  si  grande  ,  que  JJe- 
jnosthènç  abandonna  la 
philosophie  qu'il  étu- 
«Jioitîians  l'école  de  Platon, 
pour  s'appliquer  à  l'élo- 
quence. 

Callixte*  Il  y  a  eu  trois  papes 
de  ce  nom  *  le  premier 
souffrit  le  martyre  l'an 
222  •  le  deuxième  tint  le 
premier  concile  de  Latran 
en  il 23;  le  troisième  ré-*- 
habilita  la  me  moire  de  la 
Pucelle  d'Orléans  ,  con- 
damnée si  injustement.  Ces 
deux  derniers  se  sont  dis- 
tingués par  leur  vertu  et 
leur  savoir. 

Çallot ,  célèbre  graveur ,  né 
à  Nancy ,  m.  en  io'36\.  Il 
se  livra  particulièrement 
à  la  gravure  en  petit  à  l'eau 
forte  ,  et  il  y  a  excellé.  Les 
curieux  font  le  plus  grand 
cas  de  ses  ouvrages,  re- 
iriarquables  surtout  par  la 
variété  et  la  distribution  des 

Î;roupes  ,  le  contraste  et 
'expression  des  figures  ,  le 
feu  et  l'abondance  de  son 
génie.  Il  travailloit  avec  la 
plus  grande  facilité.  Son 
œuvre  est  composé  d'en- 
viron 1600  pièces. 
Çalmet ,  savant  bénédicti»  $ 
abbé  de  Sennone ,  m.  en 
1757.  On  liai  doit  un  très- 

Sirand  nombre  d'ouvrages  ; 
es  principaux  sont  :  de? 
commentaires  sur  la  bible  , 
en  23  vol.  in-^  t  abrégés 
en  14  vol.  in-4;  Vhistoire 
de  l'aticien  et  du  nouveau 
$ç$tainmti  a  etf  vol.  in/vj, 
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5  et  7  vol.  in-12  ;  un  dieu 
historique  ,  critique  et  rai" 
sonné  de  la  bible  ,  ^  voh 
in-fol.  On  remarque  dans 
ces  ouvrages  une  érudition 
vaste  sans  être  toujours 
choisie. 

Calonne  ,  d'abord  avocat,  en* 
suite  procureur  général  au 
parlement  de  Doua  y  ,  de- 
vint contrôleur-général  des 
fcuances ,  et  succéda  dans 
cette  partie  à  Neckcr*  fl 
accrut,  par  sa  prodigalité 
personnelle  et  son  envie 
d'obliger  ,  le  déficit  de  l'é- 
tat. Il  provoqua  la  première 
«ssemblée  des  notabies ,  qui 
lie  servit  qu'à  découvrir  le 
mal  sans  y  apporter  de  re- 
mède.Exiié  par  LouisXVI, 
il  se  retira  en  Angleterre 
en  1790 ,  où  il  publia  plu^ 
sieurs  ouvr.  estimés  sur  la 
politique ,  et  sur  les  finan- 
ces» Il  est  mort  à  Paris  en 
1802. 

Calprenède  ,  romancier  d» 
I7»e  siècle  ,  m.  en  1663. 

Calpurnius ,  poète  bucolique 
du  3.e  siècle.  Il  étoit  Sicir 
lien  et  a  laissé  7  eglogues, 

Calyart ,  peintre  flamand,  né 
à  Anvers  ,  m.  en  1619.  II 
avoit  étabH  une  école  à 
Bologne,  et  compta  parmi 
ses  disciples  ,  le  Guide  • 
V  Albane  ,  le  Dominicain. 
Ses  tableaux  sont  estimés  , 
particulièrement  pour  la 
disposition  f  l'ordonnance, 
la  noblesse  èes  pensées ,  un 
bon  ton  de  couleur  et  une 
touche  élégante. 

Calvin  ,  (Jean)  l'un  des 
principajix  léjtormateurs,  et 
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chef  de  la  secte  de  son 
nom  j  né  à  Noyonen  l5o9, 
m.  à  Genève  en  1564 ,  où 
il  enseîgnoit  la  théologie 
depuis  plus  de  20  ans.  Cette 
vilte  devint  dès-lors  le  bei- 
ceau  du  calvinisme  qui  se 
répandit  en  Suisse  ,  en  Hol- 
lande, eu  Angleterre  et  en 
France  ,  où  il  causa  les 
plusgrands  ravages.  Calvin 
étoit  d'une  humeur  cure  et 
âpre  ,  et  traitcit  ces  adver- 
saires avec  beaucoup  d'em- 
portement :  s'il  se  fit  des 
paitisans  ,  c'est  par  se» 
esprit  ,  et  il  les  conserva 
par  son  activité  et  par  son 
adresse. 

Calvisius,  sav.  chronologue, 
né  en  Thuringe ,  mort  en 
1617. 

Cambacirès  ,  archidiacre  et 
chanoine  du  chapitre  de 
Montpellier  ,  sa  patrie  , 
ensuite  archev.  de  Rouen  , 
où  il  m.  le  6  novembre 
1802.  II  a  prêché  avec 
succès  devant  Louis  3CV. 
Il  avoit  pris  pour  modèle 
Bounialoue ,  et  il  est  sou- 
vent son  égal.  On  a  de  lui 
des  sermons ,  réimprimée 
plusieurs  lois,  et  recueillis 
en  3  vol.  in-12. 

Camhert ,  musicien  François  • 
m.  à  Londres  en  1677.  Il 
excelloità  toucher  l'orgue, 

Cambiay.  ou  Cangiage ,  pein- 
tre génois,  m.  en  l585.  Il 
avoit  beaucoup  de  facilité 
et  peignoit  des  deux  mains. 
Il  excelloit  particulière- 
ment dans  les  raccourcis* 
Tout  ce  qui  reste  de  lui  a 
des  grâces  ,  de  la  légèreté  ; 
on  n'y  désire  roi  t  ciue  plus 
<?e  choix» 
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Cambry,  m.  en  1807  ,  a  pub. 
plusieurs  voyages  enSuisse$ 
en  Italie  et  en  Angleterre» 

Cambyse  ,  fils  et  successeut 
de  Cyrus  ,  l'an  529  avant 
J.  C .  Il  porta  la  guerre  en 
Egypte  ,  pour  la  punir  de 
sa  révolte  ,  et  en  fit  la  con- 
quête. Il  m*  d'une  b^essurô 
que  lui  fit  son  épée  en  mon- 
tant à  cheval.  C'étoit  uni 
prince  sanguinaire  et  cruel. 

Camden  ,  surnommé  le  Stra~ 
bon,  ie  fr  Won  et  le  Pau- 
sanias  d'Angleterre,  né  à 
Londres  et  m.  en  if  23.  il 
rechercha  <  pendant  une 
grande  partie  de  sa  vie, 
lesantiquittsdela  Grande- 
Bretagne  ,  et  pub.  un  ouvr. 
intit.  Hritannia ,  la  meil- 
leure description  qu'on  eut 
encoie  des  îles  Britanni- 
ques. 

Camérarius  ,  sav.  allemand  t 
né  à  Bamberg  *  m*  en  l575. 
On  a  (ie  lui  o*es  traduct.  de 
DémostLène  ,  de  Zéno- 
phen  ,  et  autres  auteurs 
grecs,  bon  fiis  se  livra  par- 
ticulièrement à  la  medec» 
et  à  la  botanique.  Il  a  laissé 
hortus  medicus  ,  in-4.  ,  de 
plantis  ,  in-4  >  electa  geer- 
gica ,  sive  opuscula  de  rc 
rusti.a ,  in-8.  ouvrage  re* 
cherché. 

Cameron  ,  professeur  de  grec 
àGiascow .  passa  enFrance, 
et  enseigna  la  théologie  à 
Moutauban,  où  il  m.  en 
1625.  Il  etoit  protestant 
modéré  ,  ce  qui  lui  fit 
beaucoup  d'ennemis  des 
gens  de  son  parti,  lia  laissé 
plusieurs  ouvrages  sur  la 
théologie. 

Camille,    général    romain  > 
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ïUustre  par  ses  vertus  mi- 
litaires et  civiles.  II  fut  5 
fois  dictateur  :  accusé  de 
pécuîat ,  il  s'exila  volon- 
tairement ,  et  fut  condam- 
né à  l'amecde  par  contu- 
mace. Rome  prise  par  les 
Gauiois,  ie  sénat  crut  de- 
voir le  rappe'er,  il  vint  au 
secours  de  son  ingrate 
pat»ie,  et  en  chassa  les 
Barbares.  Il  mourut  de  ia 
peste  l'an  365  ans  av.  J.  C. 

Camillianif  célèbre  sculpteur 
de  Florence  ,  du  ïô.e  s. 

Çanàllo  ,  peintre  ,  né  à  Ma- 
drid ,  où  il  m.  en  1671.  Il 
excelloit  dans  ies  sujets  de 
dévotion.  Ses  tableaux  sont 
surtout  remarquables  par 
la  fraîcheur  du  coloris. 

Camoens ,  (  Louis  )  poète 
portugais ,  mort  dans  un 
hôpital  en  l57.9*  Son  poè- 
me de  la  Lusiade  ou  Ihini. 
de  la  découverte  des  Indes 
orientales  par  les  Portu- 
gais ,  eut  le  plus  grand 
succès  ,  mais  ne  îe  tira 
pas  de  la  misère.  Il  a  été 
traduit  en  françois  par  M. 
delà  Harpe*  Ce  n'est  point 
un  poème  proprement  dit , 
mais  une  relation  ornée  de 
quelques  fictions  hardies  et 
neuves.  L'auteur  manque 
d'imagination  qui  invente  y 
mais  il  a  l'imagination  qui 
peint.  11  y  a  de  la  vérité 
et  de  la  chaleur  dans  les 
descriptions;  les  lieux  ,  les 
mœurs  j  les  caractères  sont 
bien  représentés  ,  mais  il 
y  a  peu  de  liaison  :  le  ridi- 
cule est  souvent  mêlé  avec 
le  beau  ,  et  il  y  règne  un 
mélange  monstrueux  des 
dieux  du  paganisme  avec 
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les  Saints  de  la    religion» 

Camoux  ,  célèbre  centenaire, 
né  à  Nice,  m.  à  Marseille 
en  1769  ;  à  l'âgie  de  121  ans. 
Il  attribuoit  sa  longue  vie 
à  l'usage  de  mâcher  de  la 
racine  d'angelique. 

Camp ane lia  ,  religieux  domi- 
nicain »  ne  en  Caiabre  ,  m. 
à  Paris  en  16&9.  bes  écrits 
sont  nombreux  ,  mais  n'ont 
aucun  mérite. 

Campant  ,  curé  de  Spolette  , 
vivoit  en  1678.  On  lui  doit 
les  pendules  muettes  et 
plusieuis  autres  inventions. 
Il  a  laissé  un  écrit  estimé 
sur  la  manière  de  bien  tail- 
ler les  verres  des  lunettes. 

Campanus  ,  savant  mathé- 
maticien de  Lombardie  5 
du  11. e  siècle. 

Campanus  ,  (  Jean-Antoine  ) 
de  simple  berger  devint 
évêque  ,  et  fut  employé 
dans  des  affaires  très-dif- 
ficiles ,  par  Paul  il  et 
Sixte  IV.  Il  m.  en  1477» 
11  a  laissé  plusieurs  ouvr. 

Campbell  ,  architecte  écos- 
sois  ,  m.  en  1704  ,  auteur 
du  vitruvius  Éritannicus  , 
5  v.  in-fol.  ouvrage  supé- 
rieurement exécuté  et  peu 
commun. 
Campbell  3  écrivain  écossois  , 
né  à  Edimbourg,  m.  en 
1775.  11  a  publie  un  très- 
grand  nombre  d'ouvrages, 
entr'autres  ies  voyages  de 
flarris  x  2  vol.  in-folio  j 
revue  politique  de  la  Bre- 
tagne y  2  vol.  in-4;  la  vie 
des  amiraux  ;  V histoire  du 
prince  Eugène  ,  et  du  duc 
de  Marlborough* 
Campen  ,  architecte  ,  né  à 
Harlem ,  m.  eu  1608.  C'est 
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fui  qui  a  construit  l'hôtel 
de  ville  d'Amsterdam  ,  un 
des  plus  beaux  qui  existe. 

Camper  ,  sav.  médecin  hol* 
landois ,  m.  vers  1750.  Il 
a  pub.  plusieurs  ouvrages  : 
le  plus  important  est  pour 
indiquer  aux  peint: es  la 
manière  d'exprimer  les  di- 
verses passions.  Il  a  été 
traduit  en  françois  >  en  un 
vol.  in-4. 

Camvi ,  (  Bernardin  )  peintre 
italien  ,  m.  en  iS8^,.  On 
lui  doit  plusieurs  bons  ta- 
bleaux et  un  iivre  estimé 
sur  les  principes  de  son 
art.  11  y  a  un  autre  peintre 
de  ce  nom  ,  né  à  Crémone , 
m.  en  1536  :  il  réussissoit 
également  dans  i'histohe 
et  ie  pot  trait. 

Camvian,  jésuite  anglois  ,  né 
à  Londres.  Ii  fut  envoyé 
missionnaire  en  Angleterre 
et  ii  y  jeiciit  la  vie  en 
l58l.  Il  a  pub.  une  c/zro- 
nclogie  universelle  et  une 
histoire  d'Irlande. 

Campistron ,  poète  dramati- 
que; né  à  1  oulouse.  m.  en 
1723.  Ii  a  cherche  à  imiter 
Racine  ;  mais  il  est  resté 
beaucoup  au-dessous  de 
son  modèle. 

Campistron  ,  (  Louis  de  ) 
frère  du  précédent .  jesui/e, 
m.  en  1733  ,  cultiva*  avec 
succès  1 5  poésie  et  iesbelies- 
letties. 

Campo.  (  Antonio  )  On  lui 
doit  une  hist,  de  Crémone , 
sa  patrie,  raie  et  recher- 
chée,pa  rticuiièrement  pour 
les  planches  au  burin  d'^n- 
gustin  Carache.  JU'édition 
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de  Milan  est  peu  estimée. 

Campra  ,  célèbre  musicien  , 
né  à  Aix  ,  m.  à  Versailles 
en  1744. 

Camps  ,  abbé  de  Ligny  ,  rié  à 
Amiens  ,  m.  en  17-3  II  a 
pub.  plusieurs  dissertation* 
sur  Us  médailles  et  sur 
Vhtstoire  de  France» 

Campson  Gauri ,  sultan  d'E- 
gypte ,  lut  élevé  à  cette  di- 
gnité parles  JNiammeluks  : 
ii  gouverna  avec  une  pru- 
dence admirable  et  fut  tué 
dans  une  bataiile  contre 
Selim ,  emper.  v;es  Turcs  , 
Tan  l5lb. 

Camus  ,  (Jean- Pierre)  évê- 
que  de  Belley  et  ami  de 
St.  François  de  Salie*,  né 
à  Paris  ,  où  i»  m.  en  1652. 
Il  a  pub.  plusieurs  romani 
spirituels  >  qui  sont  oubliés 
aujourd'hui. 

Camus  ,  (  Jean  le  )  lieute- 
nant civil  au  chutelet ,  m. 
en  1710,  lut  lenomme  pour 
son  austère  probité  dans 
les  fonctions  ce  la  magis- 
trature :  il  a  laissé  des 
observations  sur  ta  coutume 
de  Paris  et  a  pub*  ics  actes 
du  chàieltt* 

Camus,  {  Charles-  Etienne- 
Louis)  membre  de  l'aca- 
demie  des  sciences,  m.  en 
1768.  On  a  de  lui  un  cours 
de  mathématiques  ,  4  vol. 
in  8,  principalement  des- 
tiné pour  les  ingénieurs- 

Camus  ,  (  Antoine  le  )  méde" 
cin  ,  né  à  Paris ,  ©ù  il  m.- 
en  1772.  Il  a  publié  plu- 
sieurs ouvrages  y  entr'au- 
tres  la  médecine  de  C  esprit} 

2  vol.  111-12. 
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Camusat ,  célèbre  imprimeur 
de  Paris ,  m.  en  163c.  Il 
n'imprimoit  jamais  que  de 
îaons  ouvrages  ,  et  c'étoit 
nn  titre  de  mérite  pour  un 
auteur ,  lorsque  Camusat 
se  chargeoit  de  son  manus- 
crit. 

Cami/s#£,chanoinedeTioyes, 
sa  patrie,  où  il  m.  en  i655. 
On  lui  doit  plusieurs  ou- 
vrages savans. 

Candiac  ,  (Jean-Louis-Elisa- 
beth de  Montcalm  de)  génie 
précoce,  néàCandiac,m.  à 
l'âge  de  7  ans.  A  6  ans ,  il 
lisoit  le  grec  et  l'hébreu. 

Candiro  ,  peintre  ,  né  à  Mu- 
nich au  milieu  du  15.  siè- 
cle. On  a  gravé  plusieurs 
de  ses  dessins. 

Cange  ,  (  Charles  du  Fresne 
du  )  trésorier  de  France 
à  Amiens,  sa  patrie  ,  m. 
en  1688.  On  lui  doit  plu- 
sieurs ouvrages  savans  : 
glossaire  de  la  basse  lati- 
nité j  6  vol.  in-folio  ;  glos- 
saire de  la  langue  grecque 
du  moyen  âge  ,  2  v.  in-fol. 
historia  Ei\antîna  illus- 
trata, in-fol.  ÏUyricum  vêtus 
et  novum  ,  in-fol-  etc. 

Cangiage  ,  Voyez  Cambial . 

Canini ,  (Jean-Ange)  né  à 
Rome,  m.  vers  i6'65  ,  ex- 
ceiloità  dessiner  hs  pierres 
gravées  On  lui  doit  les 
images  des  grands  hommes 
de  l'antiquité  ,  gravées  par 
Picart  le  Romain  ,  in-4. 

Canisius  ,  (Pierre)  savant  et 
pieux  jésuite  ,  né  à  Nimè- 
gue  ,  m.  en  15^7 ,  parut 
avec  éclat  au  concile  de 
jTrente.  Ses  principaux  ou- 
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vrages  sont  :  summa  doctri- 
nce  christianœ  ,  in-8  ;  insti- 
tutiones  christianœ. 

Canisius  ,  (  Henri  )  neveu  du 
précédent ,  et  professeur  de 
droit  canon  ,  a  laissé  plu- 
sieurs ouvrages  estimables: 
summa  juris  canonici ,  the~ 
saurus  momummtorum  ec- 
clesiasticcrum  et  historico- 
vum  j^v.  in-4  j  cum  notis 
Basnage. 

Canit\  ,  (  le  baron  de  )  célè- 
bre poète  allemand  ,  né  à 
Berlin  ,  où  il  m-  en  1699, 
II  étoit  grand  homme  d'é- 
tat, et  fut  employé  dans 
plusieurs  négociations  im- 
portantes, par  Frédéric  II 
et  Frédéric  III* 

Cano  ,  peintie  j  sculpteur  et 
architecte,  né  à  Grenade  , 
où  il  m.  en  1676'.  Il  excel- 
loit  sui tout  dans  la  sculp- 
ture ,  et  l'on  cite  une  co/i- 
ception  de  la  Ste.  Vierge, 
dont  il  avoit  refusé  huit 
mille  pistoles. 

Canta-Gallina  >  graveur  et 
peintre  ,  m.  à  Florence  en 
1624.  Il  fut  le  maître  de 
Caliot ,  et  a  laissé  une 
grande  quantité  de  vues  et 
de   paysages. 

Cantacu\éne  ,  (Jean)  d'une 
famille  noble  de  Constan- 
tinople  ,  favori  et  ministre 
ai  Andronic  Paléologue  le 
jeune  ,  usurpa  ,  après  sa 
mort,  l'empire  en  i3/,2, 
qu'il  restitua  ensuite  à  Jeart 
Paléologue  ,  son  pupille  , 
auquel  il  appartenoit  légi- 
timement ,  et  se  retira  dans 
un  monastère,  où  il  écrivit 
avec  plus  d'élégance  que 
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de  fidélité  Vhistoire  de  son 
temps ,  depuis  i320  jus- 
qu'en i355 ,  3  vol  in-foï. 
faisant  partie  de  Vhistoire 
hi\antine.  Il  en  a  paru  une 
version  latine  en  i6o5.  Il 
fut  grand  prince  ,  bon  poli- 
tique ,  excellent  général. 
Ses  sujets    le  regrettèrent. 

Cantarini,  peintre  et  graveur, 
surnommé  le  Iresarese  ,  de 
Pésaro  ,  sa  patiie,  m.  en 
1648.  Elève  du  Guide ,  il 
Fauroit  peut-être  surpassé, 
si  la  moit  ne  l'eût  enlevé  à 
la  fleur  de  son  âge. 

Cantelj  savant  jésuite,  né  au 
pays  de  Caux  ,  nu  en  1679. 
On  a  de  lui  de  liomana 
republica  ,  in- 12  ,  excel- 
lent abrogé  des  antiquités 
romaines. 

Cantemir,  (  Démétrius  )  prin- 
ce de  Moldavie ,  mort  en 
1723.  On  a  de  lui  ïhist. 
et  V  origine  de  la  décadence 
de  V empire  ottoman  ,  en 
latin,  trad.  en  françois, 
en  4  vol.  in-12;  état  pré- 
sent de  la  Moldavie  ,  en 
latin. 

Cantemir  ,  (Antiochus)  fils 
du  précédent  ,  fut  envoyé 
successivement  ambassa- 
deur à  Londres  et  à  Paris  , 
et  se  distingua  comme 
ministre  et  comme  homme 
de  lettre.  On  a  de  lui  des 
poésies ,  en  russe. 

Canterus  ,  sav.  critique  %  né 
à  Utrecht ,.  m.  en  1576. 

Canton  y  philosophe  angîois 
et  grand  mathématicien  , 
»n.  en  1772.  On  lui  doit 
quelques  découvertes  sur 
l'électricité.  Il  étoit  de  la 


C  A  N       n5 

société  royale ,  et  a  fourni 
plusieurs   mémoires  au  re- 
cueil de  cette  compagnie. 
Cantwel,  méd.  irlandois,  m. 
en  1764.  On  lui   doit  plu- 
sieurs ouvrages  estimes  sur 
sa  profession. 
Canuleius ,  tribun    chez   les 
Romains  ,  souleva  le  peu- 
ple contre  les  nobles  ,  vers 
Tan  445  avant  J.  C.  et  ob- 
tint que  les  plebéïens  pour- 
roient  s'allier  avec  les  pra- 
ticiens. 
Canus  ou  Cano  ,  (  Sébastien) 
Biscaïeu  ,    compagnon   de 
Magellan.   Après  la   mort 
de  cet  illustre  navigateur, 
il    gagna    les    îles    de    la 
Sonde  ,  d'où  il  alla  doubler 
le  cap  de  Bonne-Espéra  nce* 
Il   est   le  premier   qui  ait 
fait  le  tour  du  monde  par 
l'orient. Il  ne  faut  pas  ie  con- 
fondre avec  Jacques  Canuse 
fortug.  ,   qui  découvrit  en 
1484  le  royaume  de  Congo. 
Canut  II ,  dit  le  Grand  ,  roi 
de  Danemarck  ,   régna  par 
la    terreur  sur    un   peuple 
timide,  et    s'empara,  par 
le  carnage  en  1017  ,  de  la 
souveraineté  d'Angleterre),, 
sur  laquelle  il  n'eût  d'autre 
droit  que  celui  de  la  force 
Il  subjugua  la  Norwège  en 
lo3o  ,  et  passa  sa  vie  à  con- 
quérir plutôt  qu'à   gouver- 
ner. Il  fut  inflexible  envers 
ses  ennemis ,    auxquels   il 
ne  pardonna   jamais.  Ras- 
sasié   de    triomphe   et   de 
gloire  ,  il  fit  le  voyage  de 
Rome   pour  aller  deman- 
der au  pape  le  pardon   de 
ses  fautes  5  et  revint  mourii 
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en  Angleterre  en  io37 , 
après  avoir  comblé  l'église 
do  bienfaits. 

Caoursin  ,  ué  k  Rhodes  ,  où 
lira,  en  i5ol  ,  secrctaiiede 
l'ordre  sans  y  être  jeçu.  Il  a 
publié  :  stabi  liment  a  Rho- 
diorum  miiitum  ,  ouvrage 
rare  et  recherché. 

Capaccio  y  né  à  Napîes  et 
secrétaire  de  cette  vuie, 
en  a  pubiié  l'histoire  ,  in-4 
1007  ,  ou vr.  rare  :  il  m.  en 
l63l ,  après  avoir  contii- 
bué  à  établir  l'académie 
de  gii  otiosi. 

Capèce  ,  napolitain  ,  poète 
latin  au  lo.e  siècle.  On  a 
de  lui  un  pceme  sur  Les 
principes  des  cnoscs  ,  in-S, 
en  imitation  de  celui  de 
Lucrèce ,  dont  il  est  quel- 
quefois l'égaie. 

Capel ,  seigm  ur  anglois ,  qui 
se  distingua  par  sa  con- 
duite couiageuse  à  défen- 
dre te  parti  de  l'info  1  tune* 
Charles  1.  Il  fut  condamné 
au  même  supplice  en  1649. 
Dans  sa  prison  ,il  composa 
quelques  stances  qui  ont 
été  souvent  imprimées. 

Capella  ,  poète  latin  du  5^ 
siècle.  On  a  de  lui  un 
pceme  très-médiocie ,  in- 
titulé ;  de  nuptiis  philo* 
Ivgiœ. 

Capilupi ,  (  Lélîo  )  poète  la  t. 
né  à  Mantoue ,  m.  en  i56o. 
On  trouve  quelques-unes 
«le  ses  poésies  dans  le  deli~ 
c'iot  poctarum  italorum* 
Deux  de  ses  frères  croient 
poètes  comme  lui.  On  a 
xéuni  leurs  poésies  en  un 
veî.  ia-4 1    Rome  i5$o  , 
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€api$tran  ,  (  St.  Jean  de  J 
frère  mineur  ,  signala  son 
aète  et  son  éloquence  con- 
tre les  hérétiques,  les  Turc» 
et  dans  le  concile  de  Flo- 
rence pour  la  reunion  de 
l'église  grecque  avec  l'é- 
glise romaine  :  il  se  mit  à 
là  tête  d'une  croisade  contre 
les  Hussites.  On  a  de  lui 
un  traite  de  V autorité  du, 
pape  et  plusieurs  autres 
ouvrages  théoiogiques.  Il 
m.  en  I4S6. 

Capisucchi ,  (  Biaise  )  mar- 
quis de  Monterio ,  capita  ine 
céîèbre  ,  né  à  Rome  ,-  se 
distingua  contre  les  hugue- 
nots ;  paiticuiièrement  à 
Poitiers  en  i5bQ. 

Capisucchi ,  (  Paul  )  cha- 
noine du  Vatican,  m.  en 
iSo*^  ,  s'acquitta  avec  hon- 
neur de  plusieurs  négocia- 
tions importante*  dont  il 
fut  chaire  par  jument  y  il 
et  Faul  ill.  ii  y  a  eu  plu- 
sieurs a  ut  1  es  personnes  de 
riiérite  du  même  nom. 

Capitolinus  ,  hist.  latin  dn 
o.e  siècle  ,  auteur  de  la  vie 
de  plusieurs  empereurs  S 
il  n'tcrivoit  ni  avec  pureté 
ni  avec  exactitude  ,  et  n'a 
fait  presque  que  copier 
hérodien. 

Cappcl  y  ministre  protestant, 
né  à  Sedan ,  et  professeur 
d'hébicu  a  Saumur  >  où  il 
m.  en  l658\  Ses  ouvrages 
se  distinguent  par  une  cri- 
tique sûre  et  une  érudition 
consommée. 

Capperonier  (Claude)  sav. 
professeur  de  grec,  né  à 
Montdidier  ,  en  Picardie  , 
ni.  en  1744 .  Il  a  pub.  uns 
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édition  de  Quinîilien  ,  In- 
fo!, avec  des  corrections  et 
des  notes  ,  et  une  des  an- 
ciens rhéteurs  latins  y  in-4. 

Capperonier  ,  (  Jean  )  paient 
du  précéd.  fut  également 
professeur  de  grec  et  garde 
de  la  bibliothèque  du  roi. 
Il  m.  en  1774  et  a  pub.  une 
édit.  des  coméd.  de  Flaute, 
3  v.  in-12  et  une  des  comm. 
de  César  ,  2  vol.  in-12. 

Cappcni  ,  d'une  famille  de 
Florence  3  quitta  i'Italie  et 
vint  s'établir  à  Lyon  ,  où 
il  employa  en  bienfaits  une 
fortune  immense  acquise 
dans  lecommeice.  Pendant 
la  fa  mine  de  l5j3 ,  il  nour- 
rit à  ses  frais  4000  pauvres. 

Capriala  ,  avocat  génois,  m- 
dans  le  17. e  siècle.  On  a 
de  lui  une  hisl.  impartiale 
des  guerres  d'Italie  ,  depuis 
1613  jusqu'en  1634. 

Caracalla^  empeieur  romain, 
né  à  Lyon  Tan  188  ,  suc- 
céda à  son  père  Sévère  en 
211  ,  avec  Géta  son  frère  , 
qu'il  fit  poignarder  dans  les 
bras  de  sa  mère.  Tous  ses 
amis  furent  massacrés  ainsi 
que  les  habitans  d'Alexan- 
diie  qui  s'étoient  permis 
quelques  railleries  au  sujet 
ce  la  mort  de  Géta.  Il  per- 
sécuta les  savans  ,  et  épuisa 
toutes  les  provinces  par  ses 
impôts  et  ses  exactions  pour 
enrichir  les  soldats  qu'il 
vouloir  s'attacher.  Une  de 
ses  manies  fut  d'imiter 
Alexandre  ,  et  ses  expédi- 
tions militaires  ne  furent 
-que  des  folies.  Il  acheta  la 
paix  des  Germains  à  prix 
d'ajgejit,et  se  décora  du  tit. 
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dé  germanique ,  departhi— 
que  ,  sans  avoir  vaincu  ni 
même  vu  les  tarthes.  Un 
centeniei  ues  prétoriens  le 
tua  le  8  avril  217. 

Caraccio  ,  baron  romain  ,  se 
rit  un  nom  par  ses  poésies 
dans  le  I7.e  siècle.  On  a  de 
lui  quelques  tragédies  et 
un  poème  ,  intitulé  :  impe- 
rio  vindicato  :  il  y  a  de  la 
facilite  et  Oe  l'abondance, 
mais  on  ne  peut  le  compa- 
rer à  la  Jérusalem  ae livrée* 

Caraccioii,  (  Louis  Antoine) 
ne  a  Paiis ,  m.  en  l8oi  ,  a 
pub.  un  très-grand  nombre 
d'ouvr.  surlamoiale  :  con- 
versation avec  soi-même, 
iu-12  jouissance  de  soi*mè~ 
me  ,  in-12  ;  le  tableau  de  la 
mort ,  in-12  ;  lettres  récréa- 
tives et  morales ,4  v.  in-12* 
lettres  intéressantes  du  pape 
Clément  XI V  j  (  Ganga- 
ncLi )  4.  vol.  in-12.  (On 
doute  de  l'authenticité  de 
ses  lettres  )  etc.  Ues  deux 
derniers  ouvrages  se  font 
lire  avec  plaisir }  et  sont  les 
seuls  qui  aient  eu  quelque 
succès.  i>es  ouvrages  sur  la 
morale  ,  quoique  renfer- 
mant de  bonnes  choses,  ont 
été  peu  goûtés. 

Carache.  il  y  a  eu  trois  pein- 
tres célèbres  de  ce  nom  : 
Louis  ,  Augustin  et  Anni- 
bal  ,  tous  trois  nés  à  Bolo- 
gne. Les  deux  derniers 
étoient  frères  et  le  premier 
leur  cousin.  Ils  établirent , 
à  Bologne,  cette  fameuse 
académie  connue  sous  le 
nom  des  Caraches  ,  et  d'où 
sont  sortis  les  élèves  les 
plus  célèbres  :  le  Guide , 
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le  Domiwquitiy  Lanfraiîc , 
fAlbanm,  etc.  —  Louis 
Carache  ï  m.  en  1^19,  en 
donna  la  première  idée  , 
pour  soutenir  la  peinture 
qui  comniençoit  à  déchoir: 
il  avoit  un  esprit  fécond 
dans  ses  com4  ositions  ,  un 
goût  de  dessin  grand  et  no-* 
Eie  ,  une  touche  délicate  , 
une  simplicité  gracieuse  , 
joignant  les  bea  utés  de  Tan- 
tique  à  la  fraîcheur  des 
ouvrages  modernes  ,  et  op- 
posant ies  grâces  de  la  na- 
ture aux  a  fié  te  lies  du  goût 
dominant.  —  Augustin  , 
in.  de  chagrina  Parme  en 
l6©5  9a45  ans*  Son  dessin 
est  d'une  correction  ache- 
vée ,  sa  composition  sa- 
vante ,  sa  touche  libre  et 
spirituelle,  ses  figures  ont 
un  beau  caractère ,  mais 
ses  têtes  sont  moins  fié» es 
que  celles  d'Annibal.  Il  se 
livra  également  avec  beau- 
coup de  succès  à  l'art  de 
la  gravure.  Son  habileté 
dans  le  dessin  lui  fa i soit 
souvent  retoucher  ce  qu'il 

Îr  avoit  de  défectueux  dans 
es  tableaux  qu'il  entre- 
prenoit  de  graver ,  ce  qui 
lui  avoit  fait  quelques  en- 
nemis —  Annibal ,  m.  a 
Rome  en  1609  ,  est  le  plus 
fameux  de  tous.  On  trouve 
en  ses  ouvrages  plu*  de 
fierté  et  de  singularité  dans 
les  pensées  t  plus  de  pro- 
fondeur dans  le  dessin  , 
plus  de  vivacité  dans  les 
expressions  et  plus  de  fer- 
meté dans  l'exécution. 
Louis ,  qui  avoit  été  son 
maître ,  devint  son  disci— 
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pTe  ,  et  chercha  à  l'imiter* 
La  gâterie  du  cardinal 
îarnèse  ,  qu'il  fut  chargé 
dépeindre,  est  un  chef- 
d'œuvre  de  l'art  :  il  fut 
mal  récompensé  ,  et  en 
mourut  de  chagrin  à  i'age 
de  49  ans.  Il  avoit  le  talent 
singulier  de  saisir  au  pre- 
mier coup  d'oeil  la  figure 
d'une  personne ,  et  d'en 
donneravec  quelques  coups 
de  crayon  la  ressemblance 
parfaite.  Il  réussi ssoit  très- 
bien  à  dessiner  les  carica- 
tures. On  a  beaucoup  gravé 
d'après  lui  ,  et  il  a  gravé 
lui-même  à  l'eau  forte  avec 
esprit  et  avec  goût. 

Carafe  ,  cardinal  de  l'illustre 
maison  de  ce  nom  >  fut 
mis  par  Sixte  V  à  la 
tète  des  éditeurs  de  la  bible 
des  s*v  tante.  Eue  fut  pub. 
par  ses  soins. 

Caraglio  ,  graveur  au  burin 
et  en  pierres  fines ,  né  à  Vé- 
rone vers  le  milieu  du  io'.e 
siècle.  On  a  de  Ini  des  es- 
tampes estimées  et  recher- 
chées. 

Caramuel  de  Lobkowits ,  né 
à  Madrid  ,  ni.  en  1682, 
évêque  de  Vigevano.  On  a 
de  lui  une  théologie  latine , 
en  7  vol.  in-lolio  ,  peu 
estimée. 

Car  anus ,  premier  roi  de  Ma- 
cédoine ,  descendant  d'Her- 
cule. u 

Caravage  ,  peintre ,  ne  dan» 
le  Milanois.  Son  humeur 
querelleuse  remplit  sa  vie 
d'amertume»  Fils  d'un  ma- 
çon ,  il  dut  tout  à  la  na- 
ture ;  mais  il  fit  un  mau- 
vais usage  de  ses  takns» 
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Il  voulut  être  singulier  et 
il  n'eut  pas  de  peine  à  y 
réussir.  Il  règne  dans  t^us 
ses  ouvr.  un  goût  faizaue 
ctirréguiier.  Il  m. en  1609. 

Çarausius  ,  générai  sous 
Maximien- hier  eu  le  y  passa 
avec  sa  flotte  en  Angle- 
terre l'an  287  ,  et  s'y  fit 
leconnoître  emper.  Maxi- 
mien  l'attaqua  ,  fut  battu  , 
et  obligé  de  lui  laisser  par 
un  traité  ia  Grande-Breta- 
gne, qu'il  gouverna  avec 
sagesse*  Il  avoit  le  génie 
d'un  grand  politique  et  îe 
courage  d'un  héros,  H  |ut 
assassiné  l'an  294. 

Çarcel;  horloger  mécanicien, 
m.  en  1812.  L'horlogerie 
lui  doit  plusieurs  décou- 
vertes. 

Cardan ,  personnage  extraor- 
dinaire du  l6.e  siècle  ,  né 
à  Pavie  5  fut  professeur  de 
mathématiques  à  Milan  , 
et  donna  des  leçons  de  mé- 
decine. Il  donnoit  dan» 
l'astrologie  et  étoit  très*- 
superstitieux  ;  mais  la  géo- 
métrie lui  a  l'obligation  de 
problêmes  très-déj^cats ,  et 
on  lui  doit  la  lampe  qui 
porte  son  nom,  dont  la  sus- 
pension sert  aux  boussoles 
pour  ne  jamais  se  renverser. 
Il  avoit  les  propos  et  les  fan- 
taisies d'un  insensé.  Ayant 
prédit  le  moment  de  sa 
mort,  sa  dernière  folie  fut 
de  se  JUisser  mourir  de 
faim  en  i575  ?  pour  justi- 
fier sa  prédiction.  On  a  re- 
cueilli ses  œuvras  ,  en  10 
vol.  in-folio  ,  compilation 
immense  de  rêveries  et 
cTabsurdit.es, 
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Cardi  ,   Voyez  Civcli. 

Lardon  9  ori^i.iai.e  rie  Luc- 
ques  ,  acquil  une  grande 
fortuiie  dans  la  Lorai  ie  à 
Lyon  ,  et  se  distingua  pat 
son  coufste.  À  la  tère 
d'une  troupe  de  bourgeois  , 
il  empêcha  les  ligueurs  d* 
s'emparer  de  cette  ville. 
ïicnrï  i  t>'  l'anoblit. 

Cardonne  ,  secru^he-inter- 
préte  du  m*ï  t  pour  les  lan- 
gues orientales  t  professeur 
u'arabe,  m.  en  1783.  On 
a  de  lui  une  hist.  d'Afrique 
et  d'Espagne  sous  la  domi- 
nation des  Arabes ,  3  vol. 
in-12,  estimée  •  des  mé- 
langes de  littérature  orien- 
tale et  aes  contes  et  fables 
indiennes ,  in- 6. 

Carducho  ,  t,entilnomme  flo- 
rentin ,  m.  à  Madrid  en 
Ib38  ,  fut  j  cintre  des  rois 
Philip  pelUetphilippel  V. 
Ses  Uoleaux  ,  qui  sont  en 
très  grand  nombre,  sont 
estimés. 

Çarel ,  poite ,  contemporain 
de  Boileau  ,  né  à  Rouen  f 
plus  connu  sous  le  nom  de 
Léracy  qui  est  l'anagramme 
de  son  nom.  Ci  a  de  lui  un 
poème,  aujourd'hui  ignoré  » 
intit.  les  $arra\ms  chassés 
de  France» 

Caribert  ou  Cherebert ,  roi  de 
Paris,  succéda  à  ClotaireJ 
en  56 1 ,  et  m.  en  567.  \\ 
étoit  ami  des  lettres.  C'est 
sous  son  règne  que  com- 
mença la  puissance  deg 
maires  du  palais ,  qui  dans 
\a  suite  absorba  celle  des 
rois  mêmes  II  ne  faut  pas 
le  confondre  avec  Cherebert 
soaiière,  roi  d'Aquitaine  9 
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m.  au  châtde.  Biaye  en  63t, 

Citrin  ,  empereur  romain  , 
succéda  à  Carus  ,  .son  père, 
l'an  284.  Il  avoit  de  1^  bra- 
voure et  détendit  coura- 
geusement son  empire  ; 
mais  son  penchait  extrême 
pourla  débauche,  a  laquelle 
il  se  livioit  sans  réserve, 
fut  la  cause  de  sa  perte  ,  et 
lui  ht  commettre  beaucoup 
d'exactions.  Il  fut  assassiné 
■l'an  285  ,  par  un  tribun  dort 
il  avoit  séduit  la  femme. 

Carleton  ,  célèbre  homme 
d'état  anglois  ,  né  dans  le 
comté  d'Oxfort,  mort  en 
l6*32.  On  a  publié  ses  négo- 
ciations ,  qui  ont  été  tra- 
duites en  françois  ,  en  3  v» 
in-12. 

Cartier  ,  (  l'abbe  )  né  à  Ver- 
berie,  m.  en  1787.  On  lui 
doit  plusieurs  dissertations 
savantes  sur  les  arts  ,  et  le 
commerce  ,  couronnées  par 
différentes  académies.  Sou 
ouvrage  le  plus  important 
est  un  traité  des  bêtes  à 
laine ,  2  vol.  in  4. 

Carloman,  fils  aîné  de  Charles 
Martel  ,  et  frère  de  Pépin 
le  bref  ,  continua  avec 
gloire  les  exploits  de  son 
père  contre  les  Sarrazins , 
les  Saxons,  les  Bavarois  ; 
mais  ayant  répandu  beau- 
coup de  sang  dans  ses  expé- 
ditions ,  il  se  crut  obligé 
d'en  faire  pénitence ,  et  se 
retira  dans  un  couvent  où 
il  se  fit  moine  ,  laissant  les 
grandeurs  et  le  trône  à  son 
frère.  Il  se  distingua  par  sa 
vie  humble  et  pénitente  ,  et 
m.  en  755.  Il  y  a  eu  en 
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France  deux  autres  rois  du 
même  nom  :  le  premier  , 
fils  de  Pépin  le  brei  ,  et 
frère  de  Charlemagne  ,  fut 
roi  d'Austrasie,  et  m.  en 
771  ;  le  second ,  fils  de 
Louis  le  bègue  ,  et  frère 
de  Louis  ill  eut  l'Aqui- 
taine et  la  bourgogne  ,  et 
m.  d'une  blessure  que  lui 
fit  un  sanglier  à  la  chasse 
en  884.  Il  battit  souvent  les 
Normands^ 

Carlone  ,  peint,  génois,  m.  à 
Milan  en  l63o ,  peignoit 
parfaitement  le  raccourci. 
Cette  famille  a  produit  plu- 
sieurs autres  peintres  et 
sculpteurs. 

Carlos  ,  (Don  )  infant  d'Es- 
pagne et  fils  de  Philippe  17, 
entra  ,  dit-on  ,  dans  un 
complot  contre  son  père. 
Il  se  fit  ouvrir  les  veines 
dans  un  bain,  d'autres  di- 
sent qu'il  fut  étranglé  en 
1563. 

Carmagnole,  célèbre  capi- 
taine ,  ainsi  nommé  du  lieu 
de  sa  naissance,  d'abord 
gardeur  de  pourceaux  ,  par- 
vint à  la  dignité  de  géné- 
ral de  Philippe  Visconti  , 
duc  de  Milan,  et  ensuite 
des  Vénitiens.  Ayant  été 
battu  dans  un  combat  na- 
val, on  l'accusa  de  trahi- 
son ,  et  il  fut  décapité  en 

I452. 

Carmath  ,  cél.  impost.  arabe, 
vivoit  sur  la  fin    du  9«e  s. 

Carmontel ,  lecteur  de  M.  le 
duc  d'Orléans,  m.  en  1006. 
On  a  de  lui  des  proverbes 
dramatiques  intéressans  et 
moraux* 

Caméade , 
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Carnéade  ,    de   Cyrène    en 
Afrique  ,  fut  le  fondât,  de 
la3.e    académie.    Il    était 
de    la   secte    des   JPhyrro- 
niens.  Ses  adversaires  re- 
doutaient son  éloquence.  Il 
m.  128  ans  avant  J.  C. 
Caro  ,  (  Annibal)  poète  ita- 
lien ,  né  en  Istrie  :  il  fut 
ton    négociateur  et   secré- 
taire du  duc  de  Parme.  Il 
a  traduit  l'énéïde  de  Virgile 
en  italien  ,  avec  beaucoup 
d'élégance  et    de   fidélité. 
On  a  encore  de  lui  un  re- 
cueil estimé  de  ses  poésies  , 
in-4  ,  et  2  v.  de  lettres  que 
les  Italiens  regardent  com- 
me   des    modèles    en    ce 
genre. 
Carouagius ,   célèbre  horlo- 
ger du  i6.e  siècle.  On  cite 
parmi    ses    ouvrages    qui 
étaient  très-recherchés,  une 
horloge  dont  le  marteau, 
en    frappant    la    cloche  , 
mettait  le  feu  à  une  mèche, 
qui   ensuite  allumoit  une 
lampe  à  l'heure  prescrite. 
C arp  entier  ,  (Jean  le)  cha- 
noine régulier  de  l'abbaye 
de  St.  Aubert  de  Cambray, 
m.  vers  1670.  On  a  de  lui 
une  histoire  de  Cambray , 
1  vol.  in-4  ,  recherchée. 
Carpentier  ,  savant  religieux 
de  St.  Maur,  m.  en  1767  : 
il  est  auteur  en  partie  de 
l'édition    du  glossaire    de 
Ducange  ,  6  vol.  in-folio , 
et  en  entier  du  supplément 
à  ce  glossaire  ,  4  v.  in-fol. 
Carpentier  ,    célèbre   archit. 
né  à  Rouen,   m.  à  Paris 
en  1772. 
Carpi  ,    peintre  et  graveur 
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italien  du  i5.e  siècle  j  fut 
l'un   des  premiers    inven- 
teurs des  gravures  en   bois 
à  trois  planches. 
Carpioni ,  peint,  et  grav.  né  à 
Venise, m. àPeronne  eni674. 
On  admire  son  invention  , 
son  dessin  et    son  coloris. 
Il  avoit  surfout   un  talent 
des  plus  distingués  pour  des 
sujets  de  caprice  qu'il  exé- 
cutait  en    petit ,    tels  que 
des  songes  ,  des  triomphes, 
des  sacrifices  ,  des  danses 
d'enfans  ,  etc. 
Carpocrate   ,     hérétique    du 
2.e     siècle   ,    florissoit     à 
Alexandrie  vers  l'an    i3o, 
Carpiovius,  nom. d'une    fa- 
mille savante  en   Allema- 
gne ,  qui  se  distingua  parti- 
culièrement dans  la  juris- 
prudence. Benoît,  m.   en 
1666,  passa  pour  celui  qui 
eût  encore  le  mieux  écrit 
sur  la  pratique  d'Allemag. 
Carra  ,  né  à    Pont-de-Vèle  , 
en  Dombes  ,  de  parens  pau- 
vres, parvint  à  se  fairenom» 
mer  à  l'assemblée  lcgisla- 
tive  et  à  la  convention.  Ses 
relations  avec  le  ministre 
Roland  et  plusieurs  chefs 
du  parti  de  la  Gironde  ,  la 
rendirent    suspect  :  il  fut 
dénoncé  et  envoyé  à    l'é- 
chafaud  le  i.er  novembre 
1793.  Il  a  publié  plusieurs 
ouvr.  sur  la   physique,  des 
mémoires  sur  la  Bastille  9 
3  vol    in-4  ;  histoire  de  la 
Moldavie  ,  in- 12  ,  etc. 
Carran\a ,    prédicateur  espa- 
gol,  de  l'ordre  de  St.  Domi- 
nique, archev.  de  Tolède, 
se  rendit  célèbre  par  son 
II 
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savoir  et  par  ses  mœurs.  Il 
fut  accusé  ,  on  croit ,  in- 
justement d'hérésie  :  ren- 
fermé et  obligé  de  faire 
abjuration  ,  il  se  soumit  au 
décret  et  mourut  la  même 
année,  en  protestant  de 
son  innocence  en  matière 
de  foi.  Il  a  laissé  plusieurs 
ouvrages  théologiques,. 

Carré  ,  mathématicien  ,  dis» 
ciple  de  Majtfebranche  ,  m* 
«en  171 1.  On  a  de  lui  me- 
thode  pour  la  mesure  de$ 
surjaces  ,  la  dimension  des 
solides  y  etc.  in-4. 

Carrelet ,  curé  de  Dijon  ,  m* 
en  1766.  On  a  de  lui  des 
œuvres  spirituelles  et  pas?* 
torales ,  7  v.  in-12. 

Carrera  ,  prêtre  sicilien  ,  m. 
à  Messine  en  1647.  On  lui 
doit  un  traité  curieux  sur 
les  échecs,  et  une  savante 
histoire  de  Catane  ,  2.  vol. 
in- fol.  en  italien. 

Carrey ,  peintre ,  né  à  Troyes, 
oùilmouruten  172.0*  Elève 
de  le  Brun  ,  il  travailla  à  la 
galerie  de  Versailles,  et  des- 
sina les  morceaux  les  pfcis 
curieux  du  cabinet  du  roi. 
Après  la  mor,t  de  son  maî- 
tre j  il  retourna  dans  sa 
patrie  ,  où  il  a  laissé  ua 
grand  nombre  d'ouvrages» 

Carrier  ,  procureur  au  piési- 
dial  d'Aurillac,  et  député 
à  la  convention ,  fut  en- 
voyé dans  la  Vendée  ,  où  il 
fit  périr  des  milliers  de 
victimes.  Pour  bâter  les 
exécutions  ,  il  imagina  la 
•onstruction  de  bateaux  à 
soupape,  qui  ,  s'ouvrant 
au   milieu  de    ja    Loire , 
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noyoîent  cent  personnes  h 
la  fois.  Il  expia  ses  crimes 
sur  l'échafaud,  le  i5  dé- 
cembre 1794. 

Carrier  a  ,  (Rosa-Alba  )  née  à 
Venise  ,  où  elle  m.  en  17^7. 
Elle  excelloit  à  peindre  en 
miniature  au  pastel, 

Carrières  ,  (  Louis  de  )  prêtre 
de  l'tfratoire,  né  à  Angers, 
m.  à  Paris  en  1717.  On  lui 
-doit  un  commentaire  littéral 
de  la  bible ,  très-estimé.  On. 
en  a  fait  plusieurs  éditions  : 
Jla  meilleure  est  en  10  vol. 
in-8. 

C^rs  ,  graveur  célèbre  ,  né  à 
Lyon  ,  m.  à  Paris  en  1771 , 
a  gravé  une  grande  pertia 
des  ouvrages  de  le  Moine  , 
et  tous  ces  morceaux  sont 
autant  d'excellens  modèles 
dans  rie  genre  de  l'his- 
toire. 

Carsughiy  jésuite,  né  en  Tos- 
cane ,  m.  en  1709  ,  a  laissé 
de  bonnes  épigrammes  et 
un  poème  latin  sur  Vart 
de  bien  écrire  ,  recoin  ma  n- 
dable  par  les  grâces  du 
style  et  par  la  justesse  des 
règles. 

Carteil  ,  capitaine  anglois  , 
né  dans  le  pays  de  Cor- 
nouailles  ,  m.  à  Londres 
en  l593,  passa  dans  les 
Indes  avec  Drake  ,  et  s'y 
comporta  avec  beaucoup  de 
courage  et  de  générosité 

Carteletti ,  poète  italien-  On 
a  de  lui  un  poème  des  plus 

'  médiocres  sur  le  martyr  de 
Ste.  Cécile  ,  in-12  ,    1598» 

Cartier  ,  navigateur  françois  9 
né  à  St.  Malo ,  découvrit 
eu    J.554.    une    partie    dif 
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Canada.  Il  avoit  été  en- 
voyé par  François  I. 

Cartouche  ,  fameux  bandit  $ 
fils  d'un  tonnelier,  né  à 
Paris.  Son  vrai  nom  étoit 
Bourguignon.  Il  fut  rompu 
vif  en  172 1. 

Carvalho  d' A  coït  a ,  né  à  Lis- 
bonne ,  m.  en  I7l5,  dans 
une  extrême  pauvreté*  Il 
a  donné  une  description 
topographique  duPortugal, 
en  3  vol.  in-fol.  qu'on  dit 
très -fidèle.^ 

Carrer  ,  américain  ,  né  dans 
la  nouvelle  Angleterre.  On 
a  une  relation  de  ses  voya- 
ges dans  Vintèrieur  de  VA" 
mérique  septentrionale ,  oiî 
l'on  trouve  des  détails  cu- 
rieux sur  les  mœurï  des 
nombreuses  nations  qui 
l'habitent.  Il  m.  dans  l'in- 
digence en  1780  ,  après 
avoir  sacrifié  sa  fortune  et 
risqué  sa  vie  ,  dans  la  vue 
de  rendre  à  sa  patrie  d'im- 
portans  services. 

Carvilius  Maximus  ,  capi- 
taine romain,  célèbre  par 
ses  vertus  et  son  courage. 
Il  fut  consul  Tan  293  avant 
Jésus-Christ. 

Car  us  ,  empereur  romain  ,  né 
à  Narbonne  ,  succéda  à 
Probus  en  282.  Il  dut  son 
élévation  à  son  mérite , 
défit  les  Sarmates  ,  les 
Perses  ,  et  fut  tué  par  le 
tonnerre  en  283 ,  la  2.e 
année  de  son  lègne  ;  d'au- 
tres disent  qu'il  fut  assas- 
siné dans  s«  tente. 

Cary  ,  né  à  Marseille  ,  m.  en 
1754.  Son  hist.  des  rois  de 
Thrace  et  du  Bosphore  par 
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les  Médailles  ,  in-4 ,  est 
digne  d'un  savant.  On  a 
encore  de  lui  des  disser- 
tations  sur  la  fondation  de 
la  ville  de  Marseille. 

Casa  ,  (  Jean  délia  )  arche- 
vêque de  Binévent  .  m.  à 
Rome  en  l556.  Il  étoil  ami 
et  protecteur  des  savans. 
On  lui  doit  plusieurs  ouvr* 
italiens  en  vers  et  en  prose* 
écrits  avec  autant  d'agré* 
ment  que  de  ciéiicatesse.  Sa 
Galathée  ou  la  manière 
de  vivre  dans  le  monde  ,  à 
été  traduite  en  françois- 

CasaLan\io  ,  ré  d'une  famille 
noble  ,  dans  le  royaume 
d'Aragon  ,  m.  saintement 
à  Rome  en  1648.  Il  fut  le 
fondateur  de  l'ordre  connu 
sous  le  nom  des  clercs  ré~ 
guliers  des  écoles  pies. 

Casait  ,  cordelier  ,  auteur 
d'un  livre  raie,  intitule  : 
arbor  vitœ  crucifixœ  Jcsust 
in- loi.  148"). 

Casa-Nova  y  poète  latin  mo- 
derne ,  né  à  Rome,  m.  en 
1527.  Iî  se  livra  particu- 
lièrement à  répigiamme  , 
et  il  imita  Martial  avec 
beaucoup  de  succès»  On 
trouve  ses  poésies  dans  les 
deliciœ  poetarum  italorum. 

Casas  ,  prêtre  ,  né  à  Séville,. 
d'une  famille  noble  ,  m.  à 
MadiU  en  l566.  Il  accom- 
pagna Colomb  dans  le's 
Indes- ,  et  consacra  sa  vie 
à  réprimer  la  cruauté  de 
ses  concitoyens  et  à  servir 
les  indiens.  Son  traité  de  la 
destruction  des  bides  fut 
trad.  en  toutes  les  langues. 

Casati j  savant  jésuite,  né  à 
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Plaisance  ,  m.  à  Panne  en 
1707.  Envoyé  en  Suède  , 
auprès  de  la  reine  Christine, 
il  acheva  de  la  convertir 
à  la  foi  catholique.  Il  a 
laissé  plusieurs  ouvrages 
en  latin  ,  estimés.  La  plu- 
part ont  pour  objet  les  ma- 
thématiques et  la  physique. 

Casuubon  ,  profes.  de  grec  , 
né  à  Genève,  m.  à  Lonn. 
en  1614.  Il  affecta  toujours 
un  esprit  de  paix  dans  les 
querelles  de  religion  ,  et 
chercha  à  plaireaux  catho- 
liques et  aux  protestans , 
ce  qui  le  fit  accuser  d'une 
crimmelieindifferencepour 
toutes  ies  religions.  On  a  de 
lui  des  commentaires  sur 
plusieurs  auteurs  anciens  , 
sur  folybe  ■  Strabon  t  où 
l'on  trouve  des  vues  nou- 
velles sur  plusieurs  pas- 
sages mal- entendus. 

Casearius ,  missionnaire  de 
Cochin,  a  fait  la  descrip- 
tion des  plantes  de  ïhorius 
Aîalabaricus  3 12  v«.  in-fol. 
1678  et  suiv. 

Cas t neuve  ,  prêtre,  né  à 
louiouse,  m.  en  i6'52.0n 
a  de  lui  origines  framboises , 
insérées  à  la  suite  du  dict. 
étymologique  de  ÎVÎénage; 
le  franc  alleu  du  Langue- 
doc ,  etc. 

Cases ,  peintre  célèbre  ,  né  à 
Paris,  m.  en  1754.  Il  peut 
être  considéré  comme  un 
des  premiers  peintres  de 
l'école  françoise.  Ildrapoit 
parfaitement  bien  et  possé- 
dait à  un  très-haut  degré 
l'intelligence  du  clair  obs- 
cur. Son  dessin  est  correct, 
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sa  touche  moelleuse.  Il  y 
a  beaucoup  de  fraîcheur 
dans  ses  teintes.  On  admire 
surtout  sa  sainte  famille*  Il 
a  produit  un  grand  nom- 
bre de  tableaux  ;  mais  ils 
ne  sont  pas  tous  également 
bons. 

Casimir  I,  fils  de  Micislas  , 
roi  de  Pologne  ,  lui  suc- 
céda ;  mais  ses  sujets  s'é- 
tant  révoltés ,  il  passa  eu 
France  etentra  dans  l'ordre 
de  Cluny.  Sept  ans  après, 
les  Polonois  ayant  décou- 
veit  sa  retraite  ,  obtinrent 
du  pape  la  dispense  de  se» 
voeux  ,  et  qu'il  remontô- 
roit  sur  le  trône.  Il  gou- 
verna avec  sagesse ,  civi- 
lisa ses  sujets ,  favorisa  le 
commerce  et  fit  renaître 
l'abondance.  Il  enleva  la 
Silésie  aux  Bohémiens  et 
m.  en  Io5o. 

Casimir  111 ,  dit  le  Grand  , 
succéda  à  Ladislas  ,  sou 
père  ,  en  l333  ,  et  conquit 
une  partie  de  la  Bohême  et 
de  la  Russie.  Il  joignoit 
aux  talens  de  la  guerre  les 
vertus  d'ungrand  roi,  main- 
taint  la  paix  ,  fonda  des 
églises,  des  hôpitaux  ,  et 
éleva  grand  nombre  de  for- 
teresses.On  lui  reproche  sa 
passion  pour  le  vin  et  \es 
femmes. Il  en  fit  une  sincère 
pénitence  et  mourut  d'une 
chute  de  rheval  en  i35o. 

Casimir  V,  fils  de  Sigis- 
mond  III ,  d'abord  jésuite 
et  cardinal  ,  remit  le  cha- 
peau à  la  mort  de  Ladis- 
las VII,  roi  de  Pologne,  et 
prit  la  couronne  qu'il  abdi- 
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qûa  sur  la  Un  de  ses  jours! 
à  la  suite  d'une  conspira- 
tion contre  lui  qu'il  avoit 
découverte  :  il  se  retira  à 
Paris  dans  l'abbaye  de 
St.  Germain-des-Pres  que 
Louis  XIV  lui  donna  , 
avec  une  pension  conve- 
nable à  un  prince  de  son 
rang  :  il  m.  à  Nevers  en 
1672. 

Casimir ,  jésuite  polonois, 
m.  à  Varsovie  en  1640.  Il 
a  laissé  plusieurs  poèmes 
latins,  estimés. 

Casion  ,  célèbre  fondeur  de 
caractère  anglois  ,  m.  en 
1-766. 

Cassapies,  membre  de  l'aca- 
démie françoise  ,  prédica- 
teur et  poète  ridiculisé  par 
Boileau.  11  perdit  la  tête  et 
m.  en  1679. 

Cassait ,  empereur  des  mogoîs 
dans  la  Perse.  Il  subjugua 
la  Syrie.  Il  avoit  abjuré  .e 
christianisme  pour  monter 
sur  le  trône,  et  m.  en  l3oz,, 
après  être  retourné  à  sa 
première  religion. 

Cassana  ,  Vovez  Nicolo. 

Cassandr  a- fidèle  ,  savante 
vénitienne  ,  m.  en  1567  , 
à  l'âge  de  102  ans.  On  a 
pub.  ses  Lettres  et  discours 
en  i636. 

Cassandre  ,  roi  de  Mécédoine 
après  Alexandre-le-Grand. 
Il  parvint  au  trône  par 
des  meurttes  ,  et  m.- hy- 
dropique l'an  S04  avant 
Jésus-Christ. 

Cassandre  ,  sav.  théologien, 
né  près  de  Bruges  ,  m.  en 
1-566.  Il  travailla  toute  sa 
vie  pour  réunir  les  proies- 
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fans  au  sein  de  l'église  ca- 
tholique. Le  désir  qu'il 
avoit  de  réussir  lui  ht  peut- 
être  trop  accorder  ,  et  ù  ue 
satisfit  ni  les  catholiques 
ni  res  protestans.  On  a  de 
lui  un  excellent  livre  des 
liturgies. 

C  assainie  (  François  )  s'atta- 
cha à  i'etude  du  giec  et  du 
latin  avec  un  g<aud  succès. 
Il  étoit  d'une  humeur  atra- 
bilaiie  et  m.  miséiabie  en 
1695.  Ou  a  de  lui  une 
benne  trad»  de  la  thêta-1 
ri  que  d' Aristote. 

Cassar-d  ,  fils  d'un  armateur 
ae  Nantes  ,  se  signala  à  ia 
tête  des  flibustiers  qu'il 
eommandoit.  Il  lut  chargé 
de  saccader  les  possessions 
des  ?oitu&aisetdes  Anglois 
et  eut  le  titre  de  capitaine 
de  vaisseau  en  1715.  jVa- 
guay- xrouin  en  iaisoit  le 
plus  grand  cas.  5on  humeur 
duie  et  grossière  Je  ruent 
reniermer  au  château  de" 
Ham  9  où  il  m.  en  1740. 

CassemiiiO  ,  peintie  italien  y 
m.  en  l35o»  11  lut  le  Ion- 
dateur  de  l'académie  de 
Florence.  On  a  de  lui  d» 
très- beaux   tableaux. 

Cassien  (Ju»esj  lameux  héré- 
siarque du  i'i.e  siècle. 

Cassièn  ,  (jeun)  Gaulois  de 
nation  ,  fonda  un  monas- 
tère près  de  Marseille  ,  où 
ii  m.  vers  l'an  400.  On  a 
ce  lui  12  livres  d'institu- 
tions monastiques  ,  et  24. 
conférences  des  hères  du 
désert. 

Cassini ,  (  Jean-Dominique  ) 
céièb.astioruné  dansle  corn- 
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té  de  Nice ,  m.  en  171a, 
âgé  de  88  ans.  Louis  XIV 
l'avoit  demandé  au  Pape. 
Il  fut  chargé  de  continuer 
la  méridienne  de  l'obser- 
vatoire de  Paris  commen- 
cée par  Picard  ,  et  inventa 
la  méthode  de  représenter 
les  éclipses  du  soleil  pour 
tous  les  habitans  de  la 
terre.  L'astronomie  lui  doit 
plusieurs  découvertes  im- 
portantes. On  a  de  lui  plu- 
sieurs traites  sur  les  planè- 
tes et  des  mémoires  estimés. 

Cassini,  (Jacques)  fils  du 
précédent,  né  à  Paris,  m. 
en  1756  t  hérita  des  talens 
de  son  père  ,  et  lui  succéda 
à  l'académie  des  sciences. 
On  a  de  lui  deux  «uvra  ges 
estimés  :  les  éiémensd'astro" 
nomie  avec  les  tables  astro- 
nomiques ,  2  v.  in-4  ;  gran- 
deur etjigure  de  la  terre  , 
in  4. 

Çassini  de  Thury ,  (César- 
François)  fils  du  précéd. 
et  comme  lui  directeur  de 
l'observatoire  et  de  l'aca- 
démie des  sciences  ,  s'occu- 
pa de  la  vérification  de  la 
méridienne  ,  et  y  conigea 
quelques  petites  erreurs. 
Ou  lui  doit  une  carte  géné- 
rale de  la  France  eu  182 
feuilles  ,  où  Ses  plus  petits 
dttails  sont  rendus  avec 
û  cite,  il  m.  en  1784. 

Çsissiodcre ,  calabreis  d'une 
illustte  f 'mille  ,  fut  élevé 
en  5l^  à  la  oignité  consu- 
laire. Privé  de  ses  emploi* 
sous  Vitigès^  vers  l'an  540 , 
il  fonda  un  monastère  pi  es 
de  sa  patrie  t  et  s'y  retira 
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à  l'âge  de  70  ans  ,  ne  s'oe- 
cupant  que  de  son  salut.  On 
a  publié  à  Rouen  une  bonne 
édit.  de  ses  œuvres,  2  vol. 
in- fol. 

Çassius -,  l'un  des  meurtriers 
de  César,  qui ,  cependant  , 
lui  avoit  sauvé  la  vie  à  la 
baïaiile  de  Pharsale.  Oc~ 
tave  et  Antoine  se  réuni- 
rent bientôt  contre  les  cons- 
pirateurs :  ils  les  atteigni- 
rent à  Philippe  Cassius  y 
fut  défait  ,  et  se  fit  donner 
la  mort  par  un  de  ses  affran- 
chis l'an  42  avant  J  C.  Il 
y  a  en  plusieurs  autres 
Romains  de  ce  nom  autr'au- 
tres  Cassius  Longinus,  que 
son  inflexibilité  dans  l'ad- 
ministration de  la  justice 
faisoit  appeler  i'ecueil  des 
coupables.  C'est  à  lui  qu'on 
attiibue  la  maxime  cui 
bono ,  dont  le  sens  est  que 
tout  coupable,  de  quelque 
crime  que  ce  soit ,  le  con> 
met  par  intérêt. 

Castagne  ,  peintre  de  Flo- 
rence. 11  vivoit  vers  la  fin 
du  i5.e  siècie ,  et  fut  le 
premier  des  peintres  de  la 
Toscane  qui  connut  la  ma- 
nière de  peindre  à  l'huile. 
Il  l'avoit  appiisd'un  cer- 
tain 1/ornimque,  Vénitien  , 
qu  il  assassina,  pour  de- 
meurer seul  possesseur  de 
ce  sec.tt. 

Casiaing,  savant  ingénieur, 
inventa  ,  vers  1680  ,  la  ma- 
chine à  mon  noyer  ,  qui  fut 
mise  en  oeuvre  dans  toutes 
nos  monnoies. 

Castaldi ,  r-oète  italien  in 
i6.e  siècle,  J>es  poésies.  > 
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imprimées  en  1757,  offrent 
de  la  facilité,  du  goût   et 
de  l'élégance* 
Casiaiion ,  savant  professeur 
de  grec  ,  m.  à  Bâle  vers  le 
milieu  du  io'.e  siècle.  Il  se 
brouilla  avec  Calvin^  parce 
qu'il  n'a  voit   pas  le  même 
système  sur  la  prédestina- 
tion. 
Castel ,  chanoine  de  Cantor- 
béry  ,  savant  dans  les  lan- 
gues orientales  ,   mort  en 
1685*  On  lui  doit  lexicon 
heptaglotton  ,  2  vol»  in-fol. 
diction,  en  7  langues  ,  qui 
ruina  sa  fortune. 
Caltel  ,  avocat  au  grand-con- 
seil, né  à  Vire  ,  m.  en  1687. 
Il  a  laissé   plusieurs   ouvr. 
où  la  théorie  et  la  pratique 
àes    matièies   de   bénéfice 
sont  exposées  savamment. 
Castel ,  jésuite ,   né  à  Mont- 
pellier ,  ni.  en  175^.  il  se  fit 
çonnoîire  particulièrement 
par  son  clavecin  oculaire  , 
moins  sans  doute  par  son 
utilité   rtelle  ,  que   par   la 
singularité  de  l'invention. 
Il  ctoit   i.  rand  mathémati- 
cien et  profond  géomètre. 
Ses  ouvrages  de  géométrie 
sont  estimés.  Il  a  travaillé 
long-temps  au  journal  de 
Tievoux. 
CasteUi  ,    (Benoît)    célèbre 
mathématicien  italien  ,  m. 
vers  le  milieu  du  I7»e  s. 
CasteUi ,  (  iiernard  )  peintre  , 
né  à  Gènes,  où  il  mourut  en 
1629.  On  trouve  dans  ses 
•uvr.  beaucoup   de   génie  , 
un  grand  goût  de  dessin  , 
un  excellent  coloris  ;  mais 
peu  de  natuiel,  Il  peignit 
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les  grands  poètes    de   son 
temps  et  a  gravé  les  figures 
de  la   Jérusalem   délivrée  > 
du  Tasse.  Son  fils  Valeriot 
ni.   en    165c  ,  excelloit    à 
peindre   les    batailles.    Ses 
tableaux   sont  recherchés. 
Castelnau  ,  (Michel  de)  fut 
employé  par  Charles  IX  et 
Henri    ÏII  dans    plusieurs 
négociations    aussi   impor- 
tantes que  difficiles.  11   m. 
en  1592.  Les  mémoires  de 
ses    négociations    ont    été 
imprimés  en  2  et  en  3  vol. 
in-fol.  Son  petit  fils  Jacques 
Castelnau  ,    maréchal    de 
France ,    se    signala    dans 
plusieurs  sièges  et  combats , 
et  périt  en  165.9,  des  suites 
des  blessures  qu'ii  avoit  re- 
çues au  siège  de  Dunkerque: 
Castel- V etro  ,    critique   ita- 
lien ,  né  à  Modè-ne  >  m.  en 
1571.    On    a    de    lui     des 
éclair  ci  ssemens  sur  la  poé- 
tique d* ^Wsroïe,  pleins  l'es- 
prit, mais  d'une   subtilité 
qui    dégénère    souvent    en 
chicane. On  a  encoiede  lui: 
opère  critiche ,  in-4. 
Castiglionc,  poète  et  critique, 
né  à  AncônCï  m. vers  1616. 
Castigïione.  On    le    nomme 
ordinairement  le  Benedetie, 
Voyez    ce    mot.  Son     fils 
François  Castigïione ,   li- 
mita   très  -  heui élément. 
Plusieurs  de   ses   tab-eaux 
se  vendent  aussi  cher  que 
ceux  de  son  père. 
Castiglioni  ,    poète  y    né    h 
Mantoue  ,  brave  guerrier  et 
habile  négociateur,  m.  à 
Tolède  en  1529.  Ses  ouvr. 
en  vers  et  en  prose  lui  ac- 
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quirent  la  réputation  de 
grand  poète  et  d'écrivain 
délicat.  Son  courtisan  fut 
appelé  par  les  Italiens  un 
livre  d'or»  On  trouve  quel- 
ques-unes da  ses  poésies 
dans  deliciœ  poetarum. 

Castiko-y-^aaberra  y  peintre 
espagnol ,  né  à  Lordoue  , 
où  il  m.  en  1667.  Ses  ta- 
bleaux sont  très- estimés  en 
Espagne.  11  a  traité,  avec 
un  tgal  succès  ,  i'histoije, 
le  paysage  et  ie  poi traita- 
Son  dessin  est  excellent  ; 
mais  son  coloris  manque 
de  grLce  et  de  bon  goût. 

GastiLion ,  comte  de  Mou- 
chât! ,  né  près  de  Mezin  , 
en  Condomois,  se  distin- 
gua dans  le  militaire  sous> 
J^ouis  XI  y  ,  qui  lui  donna 
des  itgrets  bien  sincères.  Il 
fut  tué  en  1709  ,  au  siège 
de  lortose.  Cette  ianiilie 
a  iourni  un  grand  nombre 
d'officiers  distingués. 

Castries  parvint ,  par  ses  ser- 
vices militaires,  au  grade 
de  maréchal  de  Frauce.  Il 
commanda  avecgioiie  pen- 
dant In  guerre  de  sept  ans  , 
et  fut  appe  é  au  ministèie 
de  la  marine,  où  il  mon- 
tra autant  d'intelligence 
que  de  probité.  Au  com- 
mencement de  la  révolu- 
tion 5  il  passa  dans  les  états 
du  duc  de  Brunswick  ,  où 
il  m.  en  1800. 

Castro,  (Paul  de)  célèbre 
professeur  de  droit  à  Flo- 
xence  i  Bologne  ,  Sienne  et 
Padoue  ,  m.  en  1437.  Cujas 
en  faisoit  le  pius  grand 
cas.  Ses  ouvrages  en  8  vol» 
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in-folio    ont    été    souvent 

réimprimés. 

Castruccio ,  fameux  capitaine 
italien,  ii  avoit  embrassé 
le  parti  des  Gibelins  contre 
les  GueLJis  ,  et  s'éleva 
bientôt  par  son  mérite  au 
rang  de  général.  Il  rétablit 
leurs  affaires  et  m.  en  l52.8r 
âgé  de  47  ans. 

Cat  y  (  Ciaude-Nicolas  le)  né 
à  biérancouit,  en  Picardie, 
chirurgien  en  chef  de  Vho- 
tel-iJieu  de  Rouen ,  cù  il 
111  en  i^ôb.  Il  forma  en 
cette  ville  une  école  pu- 
blique d'anat.  et  de  chirur- 
gie >  et  ht  éciore  une  so- 
ciété littéraire,  qui  depuis 
a  été  érigée  en  académie. 
Le  roi ,  instruit  de  son  mé- 
rite ,  lui  accorda  une  pen- 
sion de  2000  fr.  On  a  de 
lui  plusieurs  dissertations 
et  me/n.  couronnés  dans 
différentes  académies  ;  un 
eoùrs  abrège  d'osttologie  et 
plusieurs  autres  ouvrages 
sur  sa  profession. 

Catel ,  conseiller  au  parle- 
ment de  Tculouse  ,  m  en 
10 20.  Il  a  laissé  une  List, 
des  comtes  ae  Toulouse  ,- 
in-foJ.  et  des  mémoires  du 
Lan&ueaoc  }  inférieurs  à 
l'histoire  de  cette  province  , 
par  dorn  P  aissete,  où 
ce  bénédictin  a  beaucoup 
puisé. 

Catellan  ,  conseiller  au  par-^ 
lement  de  Toulouse,  m. 
en  1700  ,  fut  un  magistrat 
recommanda  ble  par  son 
équité  et  par  ses  lumières. 
On  a  de  lui  le  recueil  des 
arrêts  remarquables  du  par- 
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lement  de  Toulouse ,  2  vol. 
in-4.  Son  recueil  n'est  pas 
si  bon  que  celui  d'Olive, 
qu'il  contredit  souvent  mal 
3   propos.    Cette    maison  , 
une  des  plus  anciennes  de 
Toulouse ,    a    produit   un 
grand  nombre  d'evêques  et 
de  magistrats  distingués. 
Catesby  j  delà  société  royale 
de  Londres ,    a   publié  en 
I73l  et  1743  l'hist.  natu- 
relle de  la  Caroline  et  de  la 
Floride ,  2  vol.  in-fol.  fïg. 
enluminées ,    ouvrage    re- 
cherché et    cher,    la   i.re 
édition    est  la     plus  esti- 
mée. 
Catalan  ,  jésuite  de  Rouen  , 
m.  en  1757.  On   a  de  lui 
Yoraison    funèbre     de    la 
duchesse  d'Orléans  ,  celle 
de  Monseigneur  ,   fils    de 
Louis  XIret  de  l'électeur 
de  Trêves. 
Cathartn,  dominicain  ,  né  à 
Sienne,    m.   en   1553,  se 
distingua    au    concile    de 
Trente.  Il  eut  l'évêché  de 
Minori  et  ensuite  l'arche- 
vêché de  Conza.   Son  vrai 
nom  étoit  Politus  Lancel- 
lotus.  On  a  de  lui  plusieurs 
ouvrages  sur  la  théologie  , 
mal  écrits  ,  mais  pleins  de 
choses  savantes,  et  ou  il 
avance     des     propositions 
hardies. 
Catherne  ,    (  Ste.  )    vierge 
d'Alexandrie ,    souffrit    le 
martyre,    dit -on  ,    sous 
Maximin»  Les  philosophes 
l'ont    prise   pour    patrone, 
paice   qu'on    raconte  dans 
son  histoire  ,  qu'b  l'âge  de 
18  ans ,  elle  discuta  contie 
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5o  sages  qui  furent  vaincus 
par  elle. 
Catherine  de  Sienne ,  (  Ste.  ) 
embrassa ,   à    l'âge   de   20 
ans  ,   l'institut   des    sœurs 
de  Su  Dominique ,  et  m. 
à  Rome  en  i38o  à  33  ans. 
Ses  révélations,    son   zèle 
et  ses  écrits  lui   firent  un 
nom  célèbre.    Elle  récon- 
cilia les    Florentins    avec 
Grégoire  XI ,  et  joua   un 
grand  rôle  dans  toutes  les 
querelles  du  schisme.  Tous 
ses  ouvrages  ont  été  publiés 
à  Lucques  et  à  Sienne  ,  en 
4  vol.  in-4.  Sa  légende  en 
italien    est    excessivement 
rare  et  chère,  particulière- 
ment i'édit.  de  Flor.  1477. 
Catherinefihede  Charles  vly 
roi  de  France,   et  femme 
de  Kenri  V ,  roi  d'Angle- 
terre ,  épousa  secrètement, 
après  la  monde  ce  prince  , 
Awen-lidcr   ou     Iudor  , 
gentilhomme  du   pays   de 
Galles  ,  duquel  elle  eut  un 
fils ,   appelé    Edmond  ,  et 
père  de  Henri    VIL  Elle 
m.  en  1^38.  Son  mari  eut 
la    tête   tranchée    pendant 
les  guerres  civiles  des  mai- 
sons d'Yorck  et   de   Lan" 
castre. 
Catherine  d'Aragon  ,  fille  de 
Ferdinand   V  ,   et   femme 
àefjenri  Vlil ,  qui ,  étant 
devenu   amouieux  d'Anne 
Boleyn  ,  divorça  ,    malgré 
la  cour  de  Rome  ,  et  sépara 
son  royaume  de  la  commu- 
nion romaine  Eiie  n'a  voit 
jamais  voulu  consentir  à  la 
dissolution    de    son    ma- 
riage, et  m.  en  1536. 
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Catherine  de  Médicis  ,  fille 
unique  de  Laurent  de  Mé- 
dicis, duc  d'Urbain  et  nièce 
de  Clément  VII  ^  née  à 
Florence  ,  épousa  en  i533 
Henri  II ,  aiors  dauphin. 
E-iie  fut  régente  du  royau— 
ïrie  pendant  la  minorité  de 
Charles  IX ,  et  eut  beau- 
coup de  part  à  toutes  les 
actions  sanglantes  qui  si- 
gnalèrent ce  règne.  Ce  fut 
en  partie  par  ses  conseils 
que  le  massacre  de  la 
St.  Barthelemi  fut  or- 
donné ,  et  elle  vit  avec 
une  espèce  d'indifférence 
ce  spectacle  de  désolation  et 
d'honeur.  Toujours  maî- 
tresse d'elle-même,  dans 
l'adversité  ,  elle  sa  voit  Ûi~ 
cliir,  recourir  même  aux 
larmes.S'agissoiî  il  défaire 
tête  aux  revers,  eileaffion- 
toit  les  périls  ,  même  ceux 
de  la  guerre  ,  avec  toute 
l'intrépidité  d'un  héros. 
Quoique  indifférente  pour 
toutes  les  religions ,  elle  ne 
laissa  pas  d'être  supersti- 
tieuse. Elle  favorisa  les 
artistes  et  les  gens  de  let- 
tres ;  mais  sa  cruauté'  et 
ses  débordemens  ont  laissé 
sa  mémoire  en  horreur- 
Elle  mourut  en  l589,  à 
l'i.ge  de  70  ans. 

Catherine  de  Bourbon  ,  prin- 
cesse de  Navarre,  soeur  de 
Henri  IV ,  et  femme  de 
"Henri  de  Lorraine.  Elle 
persista  dans  le  protestan- 
tisme, quoique  son  frère  se 
fut  faitcatholique.  Elle  m. 
sans  enfans  en  1604  ;  c'é- 
toit  une  princesse  d'un 
mérite  supér&eui* 
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Catherine  de  Portugal ,  feflff- 
me  de  Charles  II ,  roi  d'An^ 
gîeterre,  et  fille  de  Jean  1  V$ 
roi  de  Portugal  ,  fut  dé- 
clarée régente  en  170^  ,  par 
le  roi  Pierre ,  son  trère  , 
à  qui  ses  infirmités  ren- 
doient  le  repos  nécessaire. 
Elle  fit  éclater  alors  les 
grandes  qualités  qu'elle 
avait  reçues  de  la  nature; 
continua  de  faire  la  guene 
à  l'Espagne  avec  beaucoup 
de  vigueur,  et  reconquit 
sur  les  Espagnols  plusieurs 
places  importantes.  Elle  m. 
en  1705  à  67  ans» 

Catherine  Alexiowna ,  pay- 
sanne*née  dans  une  petite 
ville  de  Livonie  >  mérita  , 
par  sa  beauté  et  son  esprit, 
de  devenir  la  femme  de 
Pierre-le~ Grand  ,  et  lui 
succéda  au  trône.  Elle  ré- 
gna glorieusement  et  ache- 
va d'exécuter  les  grands 
projets  auxquels  son  maii 
n'avoir  pu  mettre  la  der- 
nière main.  Elle  m.  en 
1727  ,  à  l'âge  de  58  ans  , 
après  deux  ans  de  règne. 
C'étoit  une  princesse  d'une 
fermeté  et  d  une  grandeur 
d'ame  au-dessus  de  son- 
sexe.  Elle  suivoit  Pierre- 
It-Qrand  dans  ses  expé- 
ditions et  lui  rendit  de 
grands  services  dans  la  mal- 
heureuse af'aire  de  pruth- 

Cathcrine  II ,  impératrice  de 
Russie  ,  fille  de  Christian- 
Auguste  &  Anhalt-Zerhsty 
née  en  1729,  épousa  Pierre 
IJ1  %  qu'elle  força  de  re- 
noncer à  la  couronne  et  fit 
renfermer  dans  le  château 
de  Robscha»  On  le.  trouva 
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.  .^noit  3  jours  après  ,  et  Ca- 
therine fut  accusée  de  l'a** 
voir  fait  périr.  Ainsi  cette 
fameuse  princesse,  protec- 
trice des  philosophes  et  si 
vantée  par  eux  ,  monta  sur 
le  trône  par  un  crime  ,  et 
îoute  son  existence  fut  mar- 
«îuée  par  le  scandale  des 
mœurs  et  par  les  désastres 
dont  sa  funeste  puissance 
accabla  l'Europe.  Elle  m. 
d'apoplexie  en  I75;6.  On 
doit  avouer  cependant  que 
si  elle  avoit  de  granus 
vices,  elle  avoit  aussi  de 
grandes  qualités  ;  et  soit 
ambition  de  se  signaler  ou 
peut-être  l'envie  de  faire 
Oublier  ses  crimes,  elle  fit 
de  grande  choses.  La  Russie 
lui  doit  de  nombreux  éta«- 
blissemens  :  elle  fit  creuser 
des  canaux  ,  encouragea  le 
commerce  et  les  sciences  , 
fonda  des  hôpitaux  ,  établit 
des  écoles  de  tout  génie 
pour  l'instruction  de  ses 
sujets ,  s'occupa  de  régu- 
lariser 'a  justice  qui  avant 
^lîe  étoit  fort  mal  rendue,  et 
augmenta  le  traitement  des 
niagistrat9  pour  les  mettre 
à  i'abii  de  la  subornation. 
C'est  sous  son  règne  que  fut 
démembrée  la  Pologne,-;  >nt 
elle  eut  une  partie.  Elle 
avoit  formé  le  vaste  pro- 
jet ,  de  chasser  les  Turcs 
d'Europe ,  et  de  se  faire 
couronner  impératrice  d'O- 
rient à  Constantiuoplt  La 
politique  des  autres  cours 
y  mit  obstacle  ,  en  la  for- 
çant de  faire  la  paix 
avec  les   Turcs  eu    1792. 
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Catherinot ,  avocat  de  Bour- 
ses ,  m.  en  1688  ïi  a  pub. 
un  grand  nombre  d'obus- 
cuies  qui  concernent  le 
Berri.  Quelques  curieux  les 
ont  réunis.  Ces  recueils 
«ont  très-rares  £t  fort-chers 
lorsqu'ils  sont  complets,. 

Catilina  ,  romain  d'une  il- 
lustre naissance  et  plein 
-d'esprit  ,  mais  de  mœurs 
corrompues,  conspira  con- 
tre la  république,  dcétvn 
ayant  découvert  la  conju- 
ration, Catilina  sortit  de 
Rome  avec  quelques  trou- 
pes ,  fut  vaincu  et  fut  tué 
l'an  62  avant  J.  C.  L'his- 
toire de  cette  conjuration, 
par  SaLuste  ,  passe  pour  un 
ehef-d*œuvre. 

Catinaty  îiiustre  général  fran- 
çois  et  maréchal  de  France* 
né  à  Paris,  rm  en  1712.  Il 
se  distingua  dans  un  grand 
nombre  de  sièges  et  com- 
bats, et  se  rendit  maître,  en 
1688  ,  de  la  Savoie  et  d'une 
partie  du  Piémont.  En 
I70T  ,  il  fut  moins  heureux 
contre  le  prince  hugène  : 
il  fut  blessé  et  obligé  de 
reculer  ,  ce  qui  lui  valut 
une  disgrâce  ,  qu'il  sup- 
porta en  homme  supérieur 
à  la  fortune.  Il  joignoit 
beaucoup  de  modestie  à 
beaucoup  d'activité  et  de 
courage.  Fils  d'un  conseil- 
ler au  parlement  ,  il  com- 
mença par  plaider;  mais 
ayant  perdu  une  cause 
uste,  il  quitta  le  barreau 
pour  les  armes ,  et  par* 
vint  par  son  propre  mérite,, 

Caton  p  surnonmié    le  Cetv* 
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seur  ,  parce  qu'il  avoit 
exercé  cette  charge  ,  se  ren- 
dit célèbre  par  sa  tempé- 
rance et  l'austérité  avec 
laquelle  il  remplit  son  em- 

Î»loi.  Il  s'attacha  particu- 
ièrementà  réformer  le  luxe 
et  à  donner  des  mœurs  aux 
Romains.    Il    avoit    com- 
posé plusieurs  ouvr.  mais 
il  ne  nous  reste  plus  de  lui 
que  son  traité   de    re  rus- 
tica  ,  inséré  dans  rei  rus- 
ticce  scriptores  ,  2  v.  in-4. 
La  meilleure  édition  est  de 
1735.  On  lui  attribue,  sans 
fondement  ,    des  distiques 
moraux,  imprimés  en  1754, 
ouvrage  rare  et   cher  ,    et 
d'après   lequel    le   célèbre 
JPibrac   a  formé   ses  qua- 
trains. Il  m.   dans  un  âge 
très-avancé ,  i5o  ans  avant 
Jésus-Christ. 
Caton  d'Utique ,  ainsi  appe- 
lé parce  qu'il  mourut  dans 
cette  ville,  êtoit  petit  fils 
du  précédent,  et  avoit  hé- 
rité  de    son    austérité.    Il 
étoit  surtout  très-jaloux  de 
la  liberté.  Il  s'opposa  cons- 
tamment  aux    projets    de 
César  et  de  Pompée  ,  pen- 
dant leur  union  :  et  après 
la  bataille  de  Pharsale  ,  il 
s'enferma  dans  Utique  ,  où 
il  se  donna  la  mort  l'an  48 
avant   J.   C.    après    avoir 
passé  une  partie  de  la  nuit 
alite  le  dialogue  de  Platon 
sur  l'immortalité  de  famé* 
Caton  ,  poète  et  gr  mmairien 
latin ,    né   dans   la   Gaule 
Narbonnoise,  m.  l'an   3o 
avant  J,  C.  Ii  ne  nous  reste 
de   lui  qu'une  pièce,   in- 
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titulé  :  dhœ  ,  in-12 ,  rare. 
Catrou  ,  jésuite  ,  né  à  Paris  , 
mven  1757  ,  prêcha  avec 
distinction.  On  a  de  lui 
une  trad.  de  Virgile  ,  4  v. 
in-12  avec  notes  i  hist.  de 
V empire  du  Mogol ,  in-4 
et  2  vol.  in-12  ;  histoire 
romaine  ,  20  vol.  in-4  et 
in-12.  Cette  histoire,  la 
pius étend,  qae  nous  ayons  , 
n'est  estimée  que  pour  les 
notes  ,  qui  sont  en  partie 
du  P.  Rouillé. 
Cattier  ,  médecin  ordinaire 
du  roi  ,  né  à  Paris  ,  m. 
vers  le  milieu  du  17. e  s. 
Il  a  publié  quelques  ouvr. 
sur  son  art ,  en  latin. 
Catulle ,  poète  lalin  ,  né  à 
Vérone,  m.  l'an  52  avant 
J.  C  On  reproche  à  ses 
ouvrages  trop  de  licence. 
L  edit.  de  Coustelier  1743, 
réimprimée  en  17^4,  par 
Barbou,est  estimée;le  texte 
en  a  été  épuré  par  l'abbé 
Lenglet. 
Cati,  poète  hollandois,  m. 
en  1660.  Ses  poésies,  pres- 
que toutes  morales ,  ont  été 
imprimées  plusieurs  fois. 
Cavalcanti ,  poète  et  philo- 
sophe florentin,  m.  en  l3oo. 
Cavalieri ,  mathémat.  italien 

du  17.0  siècle. 
Cavallini ,  peintre  et  sculp- 
teur ,  né  à  Rome  ,  où  il  m. 
en  1364. 
Cavanilles  ,  né  à  Valence  f 
en  Espagne  ,  m.  en  1804  , 
passa  12  années  à  Paris  ,  et 
a  pub»  des  observations  sur 
l'Espagne ,  dans  la  nou- 
velle encyclopédie»  On  a  de 
lui  icônes  et  descripticnes 

plantarum 
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plant  arum  quœ  s  ponte  in 
Hispaniâ  crescunt  ,  6  vol. 
in- fol.  avec  600  planches 
gravées  avec  une  grande 
exactitude  ;  et  monaldel- 
phiœ  classis  dissertationes, 
2  vol.  in-4  avec  296  plan- 
ches ,  ouvrage  dans  lequel 
on  admire  la  cla  rté  et  l'exac- 
titude. Les  exemplaires  en 
sont  peu  comra.  en  France. 

Cave,  théologien  anglois ,  m. 
en  1713.  On  a  de  lui  une 
histoire  littéraire  des  au- 
teurs ecclésiastiques  ,  en 
latin  ,  et  quelques  autres 
ouvrages. 

Cavedonne  ,  peintre  ,  né  dans 
le  Modénois,  m.  à  Bologne 
en  1660.  Elève  d'Annibal 
Carache,  il  prit  si  bien  sa 
manière  ,  que  les  connois- 
seurs  confondent  souvent 
leurs  tableaux. 

Cavendisch  ,  duc  de  Nevr- 
casïïe  ,  m.  en  16*76*.  11  a 
pub.  une  méthode  nouvelle 
de  dresser  et  travailler  les 
chevaux,  in-iol.  fig.  i658 , 
ouvrage  raie  et  recherché. 
L'édit.  de  1707  Test  moins. 

Çauliac  ,  médecin  dzs  papes 
Clément  VI  et  Urbain  V* 
On  a  de  lui  un  tr&ité  de 
chirurgie ,  estimé. 

Caurroy  ,  célèbre  musicien 
de  la  chapelle  des  rois 
Charles  IX,  Henri  III  et 
Henri  IV 

Çaussin,  jésuite,  né  à  Tro^es5 
m.  en  16 5 1.  Il  fut  confes- 
seur de  Louis  XIII,  et  se 
fit  un  nom  par  ses  sermons 
et  ses  ouvrages, 

Caux  de  Montlebert ,  parent 
de  Corneille  ,   avoit  beau- 
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coup  de  goût  pour  la  poésie 
dramatique,  il  a  laissé  2 
tragédies  oubliées  et  quel- 
ques poésies.  Sa  principale 
pièce  est  l' horloge  de  sable, 
figure  du  monde ,  poème 
moral  ,  dont  l'allégorie 
est  ingénieuse. 

Caxes ,  (  Patrice  )  peintre  et 
architecte  ,  né  à  Florence  , 
mort  à  Madrid.  Sou  fils 
Eugène  m.  en  1642 ,  a  lais- 
sé quelques  bons  tableaux. 

Caylus  ,  évêque  d'Auxerre  , 
m.  en  1754 ,  se  distingua 
par  sa  pieté  et  sa  charité. 
On  a  recueilli  ses  œuvres 
en  4.  vol.  in-12. 

Caylusy^  Anne-Claude  comte 
de}  de  la  même  famille 
que  le  précédent  ,  né  à 
Paris,  où  il  m.  en  1765. 
Ami  des  arts,  il  s'occupa 
de  musique ,  de  dessin ,  de 
peinture  et  de  gravure.  C'est 
surtout  à  ce  goût  pour  la 
gravure  que  nous  devons 
son  recueil  de  peintures  are- 
tiques  y  in-fol.  excessive- 
ment rare  et  recherché  ,  et 
son  recueil  d'unîiq*  Egyp- 
tiennes y  Etrusques ,  Grec- 
ques,  Romaines  et  Gau- 
loises ,  7  v.  in-4.  Il  a  pub. 
plusieurs  autres  ouvrages. 
C'est  encore  à  lui  qu'on  est 
redevable  de  la  décou- 
verte de  l'ancienne  pein- 
tnre  encaustique  ,  et  du 
moyen  d'incorporer  les  cou- 
leurs dans  le  marbre. 

Cayot  ,  sculpteur  renommé , 
m.  à  Verdun  ,  sa  patrie  , 
en  1779. 

Calait ,  poète  dramatique 
Génois  5  m.  en  i6i3.  Ses 
12 
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tragédies  ont  quelque  rép.ur 
tation*  On  a  encoie  de  lui 
un  traité  du  poème  épi- 
que y  etc. 

Ça\eS)  peintre  ,  né  à  Paris , 
m.  en  i75/t.  Il  a  beaucoup 
travaillé  pour  les  églises  , 
etsestabieaux  sont  estimés. 

Ça\otte  ,  commissaire  de  la 
marine  ,  né  à  Dijon  ,  fut 
condamné  à  la  mort  en 
1792.  Il  s'étoit  montré  ou- 
vertement opposé  à  la  révo- 
lution. On  a  publié  ses 
œuvres  ,  mêlées  de  vers  et 
de  prose ,  en  2  vol,  in-8, 
et  7  vol.  in-18.  La  partie  la 
plus  importante  de  ce  re- 
cueilest  Ollivier,  que  Tau- 
leur  intitule  poème  en 
prose  et  qui  a  été  imprimé 
séparément.  On  y  trouve 
de  l'esprit  ,  de  l'imagina- 
tion j  de  la  gaieté  et  une 
tournure  originale. 

Cébès,  philosophe  thcbain  , 
disciple  de  Socrate.  On  lui 
attribue  une  fort  belle  allé- 
gorie, intit.  tableau  de  la 
vie  humaine.  La  meilleure 
édit.  est  celle  de  Gronovius, 
1689. 

Cécile  ,  (  Ste.  )  est  honorée 
comme  martyre  depuis  le 
5.e  siècle.  On  Cioit  qu'elle 
étoit  romaine  et  d'une,  fa- 
illi lie  noble. Elle  réunissoit, 
dit-on  ,  le  son  àes  instru- 
mens  aux  chants  qu'elle 
adressokau  Seigneur.  C'est 
pourquoi  les  musiciens  l'ont 
prise  pour  patrone.  On  cé- 
lèbre sa  fête  ie  22  no- 
vembre. 

Çècrops  ,  Egyptien  ,  fonda 
aliènes  l'an  1556  ay.  J.  C, 
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Cedrenusy  moine  grec  du  lie 
siècle.  On  a  de  lui  une 
chronique  depuis  Adam 
jusqu'en  1057,  compilation 
sans  choix  et  sans  discer- 
nemjent  *  impr.  au  Louvre , 
2.  vol.  in-fol.  et  faisant 
partie  de  la  by\aniine. 

Celada ,  savant  jésuite  du 
17. e  siècle.  On  a  de  lui 
des  commentaires  sur  plu- 
sieurs livres  de  la  bible  , 
6  vol.  in-fol. 

Çèlestin.  Il  y  a  eu  5  papes  de 
ce  nom.  Le  premier  conr 
damna  la  doctrine  de  Nes- 
torius9  et  m.  avec  la  répu- 
tation d'un  saint  en  4^2.  Le 

.  .cinquième fonda  un  nouvel 
ordre  qui  porta  son  nom  , 
et  fut  supprimé  en  France 
en  1778.  Le  bruit  de  ses 
vertus  le  fit  élire  p?  pe  ;  ma  is 
sa  capacité  ne  iépondant 
1  as  à  sa  piété  ,  il  commit 
beaucoup  de  famés  avec  les 
meilleures  intentions  ,  et 
on  l'engagea  â  se  démettre, 
Son  successeur  le  fit  enfer- 
mer dans  un  château  de 
Campanie  ,  où  il  m.  en 
1296.  Clément  V  le  cano- 
nisa en  lSi3. 

C.eUarius  ,  savant  professent 
d'éloquence  et  d'histoire  à 
Hall  ,  m.  en  1^07.  Il  a 
pub'ie  plusieurs  ouvrages, 
entr'autres  :  notitia  orbis 
antiqui ,  2  vol.  in-v  C'est 
le  meilleur  ouvrage  que 
nous  ayons  sur  la  géogra- 
phie ancienne.  La  meil- 
leure édit.  est  de  i775. 

Cellier  ,  bénédictin  ,  m.  en 
1761,  On  lui  doit  une  hist. 
générale  des  auteurs  sacré  $ 
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et  ecclésiastiques  ,  1%  vol. 
in-4.  Il  est  plus  exact  que 
Dupin  ;  niais  il  n'avoit  pas 
îe  talent  d'écrire  et  d'ana- 
lyser comme  lui. 

Ce  LU  ni  ,  célèbre  orfèvre  et 
sculpteur,  né  à  Florence  , 
où  il  111  en  l5^o.  On  a  de 
lia  un  traité  sur  la  sculp- 
ture et  la  manière  de  tra~ 
railler  l'or  ,  ouvr.  curieux» 

Cels  ,  cultivateur  botaniste  , 
né  à  Versailles  ,  mort  en 
1806.  Il  possédoit  un  jar- 
din cîfc  botanique  qui  réu-" 
nissoit  beaucoup  de  plantes 
étrangères,  dont  on  a  publié 
la  description  en  un  vol. 
in-8.  On  a  de  lui  :  coup- 
à' œil  éclairé  à* une  grande 
bibliothèque  ,  in-8. 

Celse  ,  célèbre  médecin  sous 
libère.  On  a  de  lui  8  livres 
de  médecine.  La  i.èreédit. 
in-fol.  1^78  ,  est  rare  et 
fort  cbere.  Il  y  en  a  plu- 
sieurs autres  éditions  esti- 
mées; celle  in- 12  1657,  e^t 
très-jolie  et  jeu  commune. 

Celse  ,  pholosophe  éj  icusien 
du  i.e  siècle.  Il  a  écrit  con- 
tre les  chrétiens,  Origène 
le  réfuta  dans  une  apologie 
pleine  de  preuves  fortes  et 
convaincantes. 

Celtes  ,  poète  îatin  ,  né  près 
de  Yurtzbourg  ,  mort  à 
\ienne  en  iSoS.  On  a  de 
lui  deso^s,  des  épigram- 
mes  y  un  poème  sur  les 
mœurs  des  Allemands  ,  et 
une  histoire  de  la  ville  de 
Nuremberg. 

Censorin  ,  savant  grammai- 
rien du  3.e  siècle.  Il  a  lais- 
sé un  traité  de,  die  natali. 
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Cet  ouvrage  est  imparfait 
pour  la  chronologie. 

Ccntorio  ,  né  à  Milan  ,  d'une 
maison  illustre,  dont  il 
augmenta  la  gloire.  Il  a 
publié  les  mémoites  mili- 
taires et  historiques  qu'il 
avok  ramassés  dans  le  tu- 
multe de  la  guerre.  Us  sont 
estimés  des  Italiens  et  peu 
communs. 

Ctfccau  Jésuite  ,  né  à  Paris, 
m.  en  17^0.  II  a  pub.  Yhist. 
de  la  dernière  révolution 
de  Corse  et  l'histoire  de  la 
conjuration  de  Rien\i.  Ces 
deu-x.  histoires  sont  écrites 
d'une  manière  intéressante* 
On  a  encore  de  lui  des 
poésies  latines  etfrançoiscs. 

Cerda  ,  jésuite  de  Tolède  , 
m.  en  i6^3  ,  connu  par  son 
commentaire  sur  Virgile  , 
3  vol.  in-folio. 

Cerda  >  savante  portugaise  du 
I7.e  siècle. 

Cerdon  ,  hérésiarque  du  ~.e 
siècle.  Il  admettoit  deux 
principes,  l'un  bon  ,  l'autre 
mauvais  ,  ce  qui  fut  la 
sou  1  ce  de  l'hérésie  des  Ma- 
nichéens. 

Ceroni ,  célèbre  sculpteur ,  né 
à  Milan  ,  m.  à  Madrid, 
en  jO.^o. 

Cervantes  t  poète  espagnol  , 
né  dans  la  nouvelle  C  as- 
ti! ie  ,  m.  en  ibio.  Ses  co- 
médies fuient  jouées  avec 
succès  ,  mais  ce  qui  con- 
tribua le  plus  à  sa  gloire  est 
son  Don  Quiciiotte  ,  qui  a 
été  traviuit  dans  toutes  les 
langues. 

^cruiti  ,  ié^uite  ,  né  à  Turin, 
ni.  en  1732-  Ii  étoit  à  Paris 
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au    commencement    de   îa 
révolution ,    et  en    devint 
un  chaud  partisan.  Son  in- 
timité avec  Mirabeau  le  fit 
souvent  employer  par  celui- 
ci   à   la    rédaction    de  ses 
nombreux   discours  et   de 
ses  rapports.  Il  fut  appelé 
à  la  législature.    On   a   de 
lui  quelques  poésies  et  plu- 
sieurs   discours   académi- 
ques ,  où  l'on  trouve  quel- 
ques bonnes    vues   et    des 
idées  neuves  ;  mais  défigu- 
rées par  un  style  affecté  , 
plein    d'antithèses    et    de 
pointes.  Ses  brochures  poli- 
tiques sont  remplies  d  opi- 
nionsfausses  et  de  principes 
erronés. 
César,    (Caïus  Julius  )  né  à 
Rome  ,  de  l'illustre  famille 
des  Jules  ,  qui   se    vantoit 
de    descendre  d'Iule  r    fils 
d'huée.  Né  simple  citoyen 
d'une  république,  il  forma 
de   bonne    heure   le  projet 
d'assujétïr  sa  patrie,    et  il 
en  vint  à  bout  par  le  double 
talent  de  l'éloquence  et  des 
armes ,  après   avoir   rem- 
porté à  Pharsale  une  vic- 
toire décisive  sur  Pompée , 
son  compétiteur  ,  Tan   48 
avant    J.  C.    Il    pardonna 
aux  vaincus  ,  et  malgré  la 
douceur  de  son  gouverne- 
ment ,  il  fut   assassiné  en 
plein  sénat  >  à  l'âge  de  55 
ans,  l'an  44   avant  J»  C. 
par  ceux  même  qu'il  avoit 
comblé  de  bienfaits.  On  le 
met  au  rang  des  plus  grands 
capitaines,  et  il  étoit  di- 
gne  de    commander    plus 
«m/aucun  de    sc$   rivaux  ; 
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mais    Rome     ne     vouloit 
point  de  maître.  Il  fut  vic- 
time de  son  ambition.   Il 
avoit    composé     plusieurs 
ouvrages   en     vers    et   en 
prose    II  ne  nous  reste  que 
ses    commentaires  sur    les 
guerres  des  Gaules  et  sur 
les  guerres  civiles. 
Césari  ,    habile  graveur   e* 
pierres     fires  du    16. e    s. 
surnommé  le  Grec» 
Cespèdes  ,  peintre  et  sculp- 
teur ,  né  à   Cordoue ,    où 
il  m.  en  1608.  Son  tableau 
de  la   Cène  est  admirable. 
Cessart ,  ingénieur  des  pont* 
et  chaussées  ,  né  à  Paris  , 
m.    en    1806.  C'est  à  lui 
qu'on  doit  l'établissement 
du  port  de  Cherbourg  et  le 
pont  des  arts  à  Paris.  On  a 
publié  une  description  de 
ses  travaux  hydrauliques  , 
1  vol.  in-4  ,  avec  67  pi. 
Chabanes  ,    seigneur    de  la 
Palice     et    maréchal     de 
France  y  se  signala    dans 
routes    les  guerres   de  soi» 
temps.    Il    suivit    Charles 
VIII    à    la    conquête    de 
Naples   et    Louis  XII  au 
recouvrement  du  duché  de 
Milan.  Il  fut   tué   à  la  ba- 
taille de  Pavie  en  i525. 
Chabanon  ,  de  l'acad.   fran- 
çoisfc  ,  m.  en  1792.  On  a  de 
lui  une  traduct.  des  idylles 
de  Théocrite  ,  écrite  avec 
pureté  ,  mais  manquant  de 
chaleur  et  de  colons  \  de 
la   musique  considérée    en 
elle-même  et  dans  ses  rap- 
ports avec  la  parole,    les 
langues  y  la   poésie    et   le 
théâtre ,  2  vol.  in-8  ,  ou- 


C  H  A 

^rage  écrit  avec  goût  et  jus- 
tesse ;  des  tragédies  qui 
n'ont  eu  aucun  succès,  etc. 
Chahert  ,  chet  d'escadre  ,  né 
à  Toulon,  m.  en  l8o5. 
Il  se  distingua  dans  lai 
guerre  d'Amérique.  On  a 
publié  son  voyage  aux  cotes 
d'Acadieetdel  erre-Neuve, 

Chabrias  ,  célèbre  général 
athénien.  Il  peut  aevant 
Chio  i'an355  ans  av.  J.  C. 
Son  vaisseau  fut  coulé  a 
fond  :  ii  auroit  pu  se  sau- 
ver à  la  nage  ,  mais  ii  j  ré- 
féra la  mort  à  une  iuite 
Honteuse. 

Chabrit ,  avocat  au  parle- 
ment de  Paris,  m.  en  1785. 
Son  livre  de  La  »  onarchie 
jrançcise  ou  de  ses  lois , 
2  vol.  iu-12,  offre  des  vues 
nouvelles  ,  mais  il  ne  donne 
pas  assez  de  développement 
à  ses  idées. 

Chabry  ,  peintre  et  sculpteur, 
né  à  Barbentane,  se  maûa 
à  Lyon  en  1684,  et  em- 
bellit cette  ville  de  ses  pro- 
ductions. Il  s'est  surtout 
distingué  dans  la  scu*  ptnre. 
On  estima  2000  lianes  un 
Christ  de  buis  de  sa  corn-" 
position. 

Chai,  'on  ,  médecin  d'Angeis 
au  17. e  siècle  ,  est  auteur 
des  recherchas  sur  le  mou- 
vement du  sang. 

Chais,  ministre  protestant  à 
la  Haye  ,  ne  à  Genève  ,  m. 
en  1785.  Il  se  distingua 
particulièrement  pars:;  cha- 
rité à  secourir  les  pauvres. 
Il  a  ia issé  des  commentaires 
$ur  la  bible. 
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Chaise  ,  (  Frai  çois  de  la  ) 
jésuite,  ne  à  Aix,  en  Forés, 
moiteri  1705.  I!  étoit  de 
l'académie  àes  insciiptions, 
et  fut  confesseur  de  Louis 
XiV  ,  sur  l'esprit  duquel 
il  avoit  un  grand  Crédit. 

Chdlcidius ,  philosophe  piâ- 
toaicien  du  i.e  siecie.  Il  a 
laissé  un  bon  commentaire 
sur  le  2imeede  son  m?îtie, 

ChaUcnûyie  ,  savant  grec  de 
Constantinople  ,  réfugié  en 
Italie  api  es  la  prise  de 
ceïteviJ!e.Il  m.  à  Home 
en  i5i3  ,  et  a  publié  une 
gramm.  grecque ,   in-ioiio. 

Chalcondyle ,  ne  à  Athènes, 
écrivit  dans  le  l5.e  siècle 
une  histoire  des'l  urss  ,  de- 
puis 1198  jusqu'en  1^62. 
Elle  a  été  traduite  en  latin 
et  imprimée  au  Louvie, 
avec  ie  texte  grec. 

C  haie  s  ,  jésuite  ,  né  à  Charnu 
béry  ,  111.  à  Turin  en  1678. 
Il  a  iaissé  un  cours  ae  nia- 
thematiques  en  latin  ,  ^  v» 
in-ioiio. 

Chaiiti- ,  né  en  Ï7t,7  j  à  Beau- 
tard  en  Dauphiné  y  d'une 
famiiie  piéwontaise  ,  négo- 
ciant de  Lyon  ,  disciple  de 
Marat  dont  ii  avoit  adop- 
té les  idées  les  plus  outiées 
et  les  plus  sanguinaires , 
fut  tr:rd.  devant  le  tribune \ 
criminel  de  Lyon- ,  et  con- 
damné à  mort  ie  17  juillet 
Vf*  ?• 

Chalinière)  chanoine  du  dio- 
cèse d'Angers,  m.  en  1700, 
est  connu  par  les  conje- 
rences  du  diocèse  d'Angers 
sur  la  grâce ,  3  voi.  in-I2  , 
ouvra &e  estimé  ,   guoitja© 
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inférieur  à  celui  de  Eahirt , 
auteur  des  conférences  du 
diocèse  d'Angers  ,  dont  il 
fait  la  suite. 

Chalipc ,  recollet ,  mort  à 
Pari*  en  1757.  On  lui  doit 
une  vie  de  St.  François  , 
estimée  pour  les  recherches 
et  la  critique. 

t halle  ,  professeur  de  l'aca- 
démie de  peinture  à  Paris, 
sa  patrie,  m.  en  177?.  Il 
a  imité  avec  succès ,  dans 
quelques-uns  de  ses  ta- 
bleaux ,  la  manière  du 
Guide.  On  a  de  lui  un 
voyage  d*Italie. 

Chalon ,  prêtre  de  l'oratoire  , 
m.  en  1720.  Il  a  pub-  un 
bon  abrégé  de  l'histoire  de 
France,  3  vol.  in-12  ,  peu 
connu  et  qui  mériteroit  de 
lètre. 

Chalotais  ,  procureur-géné- 
ralau  parlement  de  Rennes, 
m.  en  1786  ,  se  signala 
dans  l'affaire  de  l'expul- 
sion des  jésuites.  Les  mé- 
moires qu*il  publia  pour  sa 
défense  ,  sont  estimés. 

Cham  ,  second  fils  de  Noé , 
s'étant  moqué  de  son  père 
qui  étoit  dans  une  posture 
indtcente  ,  atiira  sur  Cha- 
naan,  son  fils,  ia  malé- 
diction de  Noé.  Sa  posté- 
rité fut  soumise  à  ses  frères» 

Chambrai  ,  chev.  de  Malthe,. 
m.  en  1756  ,  avec  la  répu- 
tation d  un  des  plus  grands 
hommes  de  son  siècle. 

Chambre ,  médecin  ordinaire 
du  roi,  né  au  Mans,  m. 
en  1669.  Il  étoit  de  l'aca  * 
demie  françoise  ,  et  a  laissé 
plusieurs  ouvrages  :  caruc- 
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tère  des  passions  ,  5  voh 
in-12  ;  1  art  de  connoitrc 
les  hommes  ,  etc. 

Chambre  ,  docteur  de  Sor- 
bonne ,  m-  à  Paris  ,  sa 
patrie  ,  en  1753.  On  esti- 
me ses  ouvrages  de  con- 
troverse et  de  théologie  y 
surtout  son  traité  de  la  vé- 
rité de  la  religion  ,  5  vol. 
in-12. 

Chamillard  ,  jésuite ,  né  à 
Bourges,m.  àParisen  l73o. 
Il  étoit  sav.  antiquaire  et 
à  publié  des  dissertations 
sur  plusieurs  médailles.  On 
a  encore  de  lui  une  édit. 
de  prudence  à  l'usage  du 
dauphin  ,  avec  une  inter- 
prétation et  des  notes  esti- 
mées. 

Ch&mousset  y  Me»  des  comp- 
tes a  Paris ,  ne  vécut  que 
pour  se  rendre  utile  aux 
malheureux.  Il  apprit  la 
médecine  pour  les  soulager. 
Il  a  inventé  la  petite  poste 
et  donné  des  plans  pour 
des  maisons  de  secours.  On 
a  recuei  li  ses  mémoires  , 
sous  le  titre  d'' œuvres  com- 
plètes ,  2  vol.  in-8.  Il  m. 
en  1773. 

Champagne  ,  peintre  ,  ne  à 
Bruxelles,  m.  à  Paris  en 
107^.  Ii  fut  chargé  de  plu- 
sieurs ouvrages  importans. 
La  décence  guida  toujours 
ses  pinceaux.  Ses  tableaux, 
ont  de  l'Invention,  son  des- 
sin est  correct,  ses  paysa- 
ges agréables  j  mais  ses 
compositions  sont  froides 
et  manquent  de  mouve- 
ment. 

Champagne ,  (  J.  B.)  nevet 
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et  disciple  do,  précédent , 
saisit  entièrement  sa  ma- 
nière de  peindre  ;  mais  il 
mitdans  ses  tableaux  moins 
de  force  et  de  vérité 

Champeaux  ,  archidiacre  de 
Paris  ,  et  fond,  de  l'abbaye 
de  St.  Victor ,  y  professa 
avec  distinction.  Abailard 
fut  son  disciple  et  devint 
son  rival.  Il  disputa  lon- 
guement et  vivement  avec 
lui. 

Champfort  t  de  l'académie 
françoise ,  né  près  Cler- 
mont ,  en  Auvergne.  Il  fut 
emprisonné  sous  Robes- 
pierre ,  et  se  donna  la  mort 
en  1794.  Ses  éloges  de 
Molière  et  la  Fontaine , com- 
mencèrent sa  réputation. 
Sa  tragédie  de  Mustapha 
et  Zeangir  a  des  beautés 
et  a  obtenu  des  succès.  On 
a  recueilli  ses  œuvres  >  en 
4  vol.  in-8. 

Champier ,  médecin  du  duc 
de  Lorraine  ,  m.  à  Lyon 
vers  15^0,  se  fit  estimer 
par  son  savoir  et  sa  valeur. 
Il  a  pub.  plusieurs  ouvr. 
peu  estimés. 

Championnet ,  général  de  la 
république  françoise,  m. 
en  1800.  Il  étoit  avocat 
avant  la  révolution. 

Champlain  fut  envoyé  %  par 
Henri  1  V  ,  dans  le  Nou- 
veau-Monde ,  en  qualité 
de  capitaine  ,  et  s'y  signala 
par  son  courage  et  sa  pru- 
dence. Il  bâtit  ia  ville  de 
Québec  ,  et  on  peut  le  re- 
garder comme  le  fondateur 
de  la  Nouvelle  France.  On 
a  de  lui  les  voyages  dans 
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la  Nouvelle  France  au 
Canada >  in- 4. 

Champs,  provincial  des  jé- 
suites ,  né  à  Bourges  ,  m. 
à  la  Flèche  en  1701  ,  se  fit 
considérer  par  son  mérite 
et  ses  vertus. 

Chanaan  ,  fils  de  Cham  y 
donna  son  nom  au  pays  de 
la  Terre  promise,  appelée 
par  la  suite  Judée  ,  aujour- 
d'hui Palestine  ou  Terre-* 
Sainte, 

C h  and  1er  ,  angloise  célèbre, 
m.  en  1745.  On  estime  son 
poëme  sur  les  eaux  de  Bath. 

Changeux  ,  né  à  Orléans  > 
m.  à  Paris  en  l&oo.  Il  est 
auteur  d'un  traité  des  ex- 
trêmes 9  dont  la  lecture 
peut  être  utile  à  ceux  qui 
veulent  a  voir  une  idée  nerte 
des  vices,  des  défauts  ,  des 
vertus  qui  font  le  paitage 
de  l'humanité.  On  a  encore 
de  lui  :  bibliothèque  gram- 
maticale abrégée ,  ou  nou- 
veaux mémoires  sur  la  pa- 
role et  l'écriture ,  où  l'on 
trouve  des  observations 
neuves. 

Chantai ,  (Ste.)  née  à  Dijon  , 
d'un  président  à  mortier. 
Elle  avoit  épousé  le  baron 
de  Chantai,  Sa  vie  ,  dans 
le  mariage  ,  Sut  un  modèle 
achevé.  i>on  mari  ayant  été 
tué  à  la  chasse  ,  elle  fit  vœu 
de  ne  se  pas  remarier  ,  et 
consacra  tout  son  temps  à 
l'éducation  de  ses  enfans  , 
au  soin  des  pauvres  et  des 
malades.  Ayant  connu  St» 
François  de  Salles  ,  elle  se 
mit  sous  sa  conduite  ,  et 
fonda  Tordre  de  la  \isï-% 
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tation»  Elle  m.  à  Moutier 
en  1641. 

Chantreau  ,  né  à  Paris  ,  m.  à 
Auch  en  1808.  On  a  de  lui 
une  grammaire  espagnole 
et  plusieurs  voyages  conte- 
nant des  principes  dange- 
^  reux. 

Chanvalcri)  oratorien  ,  m.  en 
1765  On  lui  doit  un  ouvr. 
estimé ,  intit.  manuel  des 
champs  ,  in- 12. 

Chapelain,  poète  f< an çois  , 
en  grande  réputation  de  son 
temps,  m.  en  Tbli\. 

Chapelain ,  jésuite  ,  né  à1 
Rouen  ,  mort  en  1780.  Il 
prêcha  avec  succès  à  la 
cour  ,  et  a  laisse  des  ser- 
mons ,  6  vol.  in- 12,  remar- 
quables par  la  clarté  du 
styie  ,  la  force  du  raison- 
nement er  le  pathétique 
des  péroraisons.  IJ  s'est  at- 
taché à  la  manière  de  Bour- 
daloue ,  et  quelquefois  il 
est  son  égal. 

Chapelle y  (Claude  Luilier, 
surnommé  )  né  dans  un 
village  de  ce  nom  ,  près 
Paris,  m.  en  1086  ,  se  fit 
remarquer  par  la  délica- 
tesse et  la  légèreté  de  son 
esprit.  Son  voyage  ,  connu 
sous  le  nom  de  Chapelle  et 
Bachaumcnt ,  et  auquel  ce 
dernier  n'eut  qu'une  légère 
part ,  est  un  petit  chef- 
d'œuvre  d'enjouement ,  de 
finesse  et  c!e  plaisanterie. 

Chapelle  ,  (  Jean  de  la  )  de 
l'académie  françoise ,  né 
à  Bourges  ,  m.  à  Paris  en 
17*3.  On  a  de  lui  :  lettres 
d'un  Suisse  à  un  François , 
su*  la  guerre  de  171 1,  et 
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plusieurs  tragédies  foîble- 
ment  édites. 

Chapellier ,  avocat  distingué 
de  Rennes  ,  nommé  à  l'as- 
semb'te  constituante  ,  se 
fit  remarquer  par  une  gran- 
de facilite  à  s'énoncer  et  ar 
résumer  avec  clarté  les  di- 
vers a  vis. Sur  la  fin  de  la  ses- 
sion ,  il  pa* ut  se  repentir 
d'avoir  trop  sapé  les  pré- 
rogatives de  la  royauté  ,  et 
demanda  la  révision  >>e  la 
constitution  ,  mais  le  mal 
étoit  fait  ;  le  décret  qu'il 
obtint  ne  servit  ensuite  qu'à 
le  la  ire  proscrire.  Il  lut 
condamné  à  mort  par  le 
tribunal  révolutionnaire  le 
22  avril  1794. 

Chappe  d1 Auteroche,  (l'abbé) 
célèbre  astronome  r  né  à 
Mauriac,  m.  en  Californie 
en  1769.  Il  a  pub.  la  rela- 
tion de  son  voyage  en  Si- 
bérie »  2  vol.  in-4  et  atlas  3 
ouvrage  ties-cher,  et  supé- 
rieurement exécuté  ,  quoi- 
que très-mediocre. 

Chappe,  physicien  ,  né  à 
Brulon,  m.  à  Lyon  en  l8o5. 
On  lui  doit  l'invention  des 
télégraphes. 

C  haras,  chimiste  ,  né  à  Metz. 
On  a  de  lui  une  pharma- 
copée ,  traduite  en  plusieurs 
langues  j  un  traité  de  la 
thériaque  ,  qui  a  fait  sa 
réputation  ,  et  un  autre  non 
moins  estimable  de  la  vi- 
père. 

Chardin,  eelèbre  voyageur , 
né  à  Pa lis  ,  m.  à  Londres 
en  1713.  Son  voyage  en 
Perse  ,3  vol  in-4  et  10  vol. 
in-12  ,  justement  estimé  ? 
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donne  une  idée  compîette 
de  ce  pays  ,  de  ses  usages  , 
de  ses  moeurs  ,  de  ses  cou- 
tumes ,  etc.  L'édition  in-4 
de  1735  est  très-chère  et  la 
plus  estimée. 

Chardin  ,  peintre  de  l'aca- 
démie, m.  en  ï779.Cetoit 
un  habile  artiste  et  un 
homme  modeste.  Il  a  peint 
plusieurs  petits  sujets  do- 
mestiques ,  avec  le  coloris 
le  plus  vrai. 

Charenton  ,  jésuite  ,  né  à 
Biois  ,  m.  à  Paris  en  1735. 
On  a  de  lui  Y hist.  générale 
d'Espagne,  du  P.  Mariana, 
trad.  en  françois,  5  v.  in-4. 

Charès  ,  sculpteur  lydien  , 
s'immortalisa  par  le  fa- 
meux colosse  de  Rhodes  , 
qui  fut  détruit  par  les  Sar- 
razins  ,  en  6ë7. 

Charlemaçne  ou  Charles  I  % 
roi  de  France  et  premier 
empereur  d'occident  t  fils 
de  Pépin  ,  succéda  à  son 
IrexeCarloman. Après  avoir 
défait  les  Saxons  et  mis  fin 
à  la  monarchie  des  Lom- 
bards,il  fut  couronné  empe- 
reur en  800  ,  et  renouvela 
l'empire  des  Césars.  Vain- 
queurpartout,  il  s'appliqua 
à  policer  ses  états  ,  rétablit 
la  marine  ,  forma  le  projet 
de  joindre  le  Rhin  au  Da- 
nube ,  donna  de  nouvelles 
lois  ,  fut  le  protecteur  et  le 
restaurateur  des  lettres  , 
fond.»  plusieurs  monastères 
et  léprima  la  mendicité. 
L'église  lui  dut  le  chant 
grégorien.  Ses  lois  sont  ad- 
rtti  râbles.  Vaste  da  ns  sesdes- 
seirts  >  nul  souverain  n'eût 
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à  un  plus  haut  degté  l'art 
de  faire  les  plus  grandes 
choses  avec  facilité  ,  et  les 
plus  difficiles  avec  promp- 
titude. Il  m.  dans  de  grands 
sentimens  de  pénitence  en 
814  ,  et  la  71. e  année  de 
son  âge.  M.  delà  Bru  ère  a 
écrit  son  hist.  en  2  v.  in-12, 
et  M.  Gaillard ,  en  4  vol. 
in-12. 
Chanes.  Il  y  a  en  9  rois  de 
ce  nom  en  France  depuis 
Charlcmagne.  Charles  U, 
dit  le  Chauve,  né  eu  8i3 ,  tut 
couronné  empereur  en  840, 
et  m.  de  prison  en  877. 
—  Charles  le  Gros  ,  lîls  de 
Louis  le  Germanique  ,  élu 
roi  et  empereur  d'Italie  ea 
881,  et  roi  de  France  en 
885  ,  à  la  place  de  Charles 
le  Simple  ,  auquel  cette 
couronne  appartenoit.  Il  fut 
déposé  par  ïes  intrigues 
KArnoul  ,  et  m.  de  chagrin 
à  Constance  en  888.  — 
Charles  III  ou  le  Simple  , 
monta  sur  le  trône  en  098 , 
et  en  fut  dépouillé  en  922. 
Il  m.  au  château  de  Pé- 
ronneen  929.— CharlesLVy 
troisième  fils  de  Philippe 
le  Bel  »  parvint  à  la  cou- 
ronne en  l322  ,  par  la  mort 
de  son  frère  Philippe  le 
Long.  Il  m.  en  l328  ,  lais- 
sant l'état  accablé  de  dettes. 
— Charles  V ,  dit  le  Sage, 
fils  aîné  du  roi  Jean  ,  sacie 
à  Rheims  en  i36/,  ,  m,  en 
1S80  ,  trouva  la  France 
dans  la  désolation  et  l'épui- 
sement ,  et  remédia  à  tout 
par  ses  négociateurs  et  ses 
généraux.   Bertrand    J)ur 
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gucscîîn  reprit  sur  les  An- 
glois  une  g  ai  de  partie  fies 
places  iortes  qu'ils  occu- 
poient.  — *  Chartes  VI 9  ait 
le  &i en- Aimé  ,  fils  du  pré- 
cédent >•  lui  succéda  ,  et  in. 
dans  la  démence  en  I422. 
Les  fautes  de  ses  ministres 
ïendhent  son  ègne  mal- 
heureux. Henri  V,  roi 
d'Angleterre,  s'empaia  de 
la  France. —  Charles  Vïl\ 
dit  le  Victorieux  ,  parce 
qu'il  reconquit  presque  tout 
son  royaume  sur  les  An- 
glois ,  étoit  fils  de  Charles 
VI,  et  a  voit  pris  la  ré- 
gence en  1418.  C'est  sous 
son  règne  et  pour  lui ,  que 
combattit  la  pucelle  d'Or- 
léans, ii  lui  dut  en  grande 
partie  ses  succès  ,  ainsi 
qu'à  ses  généraux.*  ïl  se 
laissa  mourir  de  faim  en 
I401 ,  de  crainte  d'être  em- 
poisonné par  son  fils.  -** 
Charles  VIII,  dit VA fable 
ou  le  Courtois  ,  fil,  de 
JLouis  XI ,  monta  sur  ie 
trône  en  148 3»  Il  fut  cou-* 
ronné  empereur  en  1494  ,. 
et  s'empara  du  royaume  de 
Naples  en  1493  ,  qu'il  fut 
obligé  d'abandonner  l'an- 
née suivante.  Ii  remporta 
en  se  retirant  une  victoire 
célèbre  sur  les  Italiens , 
quoique  leur  aimée  fut  six 
fois  plus  iorte  que  la  sien- 
ne. Il  ni.  d'apoplexie  en 
I498  ,  à  i'âge  de  27  ans.  — 
Charles  IX  monta  sur  le 
trône  en  l56o,  après  la 
rooit  de  son  frère  Fran- 
çois Il  ,  n'ayant  pas  en- 
core onze  ans»  Sa   mère  > 
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Catherine  de  MéJicis ,  ob*> 
tint  ia  régence.  Les  pro-1 
testans  <e  révoltèrent  ,  et 
il  s'en  suivit  une  guerre  ci-* 
vile.  Le  massacre  He  la 
St.  Barthélémy ,  arrivé  le 
24  août  1572,  a  souillé  sa 
mémoire.  La  maladie  qui 
l'emporta  fut  regardée  par 
quelques-uns  comme  un 
effet  de  la  vengeance  di- 
vine. Son  sang  couloit  à 
travers  les  pores  de  sa  peau, 
et  il  périt  misérablement 
le  5o  mai  1574  >  a  ' '^Se  ^e 
24  ans.  On  dit  qu'il  se  re- 
pentit. C'est  sous  son  règne 
que  furent  faites  nos  lois 
les  plus  sages  et  les  ordon- 
nances les  plus  salutaires 
à  l'ordre  public  ,  par  les 
soins  de  l'immortel  chan- 
celier Y  Hôpital* 

Il  y  a  eu  plusieurs  autres 
Charles  de  la  fa  m.  royale  : 
Charles  de  France  ,  comte 
d'Anjou  ,  frère  de  S.  Louis. 
Il  fut  investi  du  royaume 
de  Naples  et  de  Sicile,  et 
gouverna  avec  éclat  ;  mais 
son  règne  fut  terni  par  le 
massacre  connu  souslenom 
de  vêpres  siciliennes.  Il  m» 
en  1235.  —Charles  II.  dit 
Is  iîotteux  ,  fils  du  précé- 
dent ,  m.  en  l3o«?  Ii  eut 
toutes  tes  vertus  d'un  bon 
prince  :  bienfaisance,  affa- 
bilité ,  amour  de  la  justice»- 
Son  règne  fut  l'âge  d'or  de 
la  monarchie.  —  Charles 
de  France  ,  second  fils  de 
Philippe  le  Hardi  ,  m. 
en  io2r),  qui  servit  avec 
distinction  en  Italie  ,  en 
Flandre  et  en  Guienne. 
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Chartes.  La  Lorraine  a  four- 
jii  plusieurs  ducs  de  ce 
nom.  Les  plus  célèbres  sont: 
Charles  11  ,  fils  du  duc 
Jean  ,  qui  se  signala  dans 
plusieurs  combats  , /ut  con- 
nétable en  1418,  et  moiv- 
ïut  en  i^îo.  —  Charles 
V  y  second  fils  du  duc 
François  ,  ni.  en  1690  , 
prince  célèbre  pai  ses  ver-r 
lus  politiques  ,  militaires  et 
chrétiennes.  Il  remporta 
plusieurs  victoires  en  Hon- 
grie et  contre  les  Turcs  ; 
mais  il  ne  put  jamais  re- 
conquérir ses  états  sur  le 
maréchal  de  Créqui  ,  qui 
en  avoit  dépouille  son  on- 
cle. —  Charles-Alexandre, 
gouverneui  des  Pays-Bas  j 
.rils  de  Léopold  ,  duc  de 
Lorraine  ,  m.  en  1780. 
Quoique  grand  général,  il 
ne  fut  pastoujours  heureux 
dans  les  combats.  Il  se  fai- 
soit  aimer  et  respecter  au- 
tant par  sa  générosité  et 
son  affabilité ,  que  par  son 
esprit  et  l'étendue  de  ses 
connoissances. 

Charles.  11  y  a  eu  7  empe- 
reurs d'Occident  ou  d'Alle- 
magne de  ce  nom  :  Char- 
les 1  ou  Charlemagne  , 
Charles  II  ,  Charles  le 
Gros  ,  dont  nous  avons 
parlé  en  traitant  des  rois 
de  France.—  Charles  IV  , 
fils  de  Jean  de  Luxembourg, 
et  petit  fiis  de  Henri  Vil , 
qui  monta  sur  le  trône  im- 
périal en  1^7  ,  et  m.  en 
1378.  Son  règne  est  célèbre 
par  la  fameuse  bulle  d'er 
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donnée  dans  la  diète  de 
Nuremberg  en  i356*.  Il  ai- 
moit  et  cultivoit  les  lettres» 
On  a  de  lui  de  bons  m/- 
moires  sur  sa  vie.  C'est  an 
commencement  de  son  rè- 
gne qu'on  doit  placer  l'in- 
vention des  armes  à  feu. 
—  Charles  F,  dit  commu- 
nément Charles-Quint ,  iiis 
aîné  de  Philippe  9  archiduc 
d'Autriche  ,  né  a  Gand  en 
l5oo  ,  déclaré  roi  d'Espa- 
gne en  i5j6  ,  et  deux  ans 
après  empereur  ,  à  la  mort 
de  Maximilien,  son  grantf 
père.  François  1 ,  lui  dis- 
puta l'empire  •  mais  il  l'env 
porta  sur  lui  ,  ce  qui  occa- 
sionna une  guerre  entre  les 
deux  puissances.  Charles 
s'unit  avec  Henri  VIII  , 
roi  d'Angleterre. Le  fameux 
chev.  Bayard  périt  dans 
cette  guerre  ,  et  François  I 
futfaitprisonnier.il  tourna 
ensuite  ses  armes  contre 
l'Afrique,  déhtBarberousse, 
entra  dans  Tunis  ,  recom- 
mença la  guerre  avec  les 
François  qu'il  vint  atta- 
quer sur  leur  propre  terri- 
toire j  mais  il  fut  moins 
heureux  et  forcé  de  con- 
clure un  traité  en  l5i|5.  La 
fin  de  son  règne  ne  .fut  pas 
aussi  brillante  que  le  com- 
mencement. Les  princes 
protestans  se  réunirent  con- 
tre lui  ,  et  obtinrent  la  iiv 
berte  de  conscience  pour 
ceux  de  leur  religion.  Il  se 
démit  en  i556  de  la  royau- 
té ,  en  faveur  de  Philippe  , 
son  fils  ,  et  se  retira  dans 
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le  monastère  de  St.  Just  , 
sur  les  frontières  de  la 
Castille  ,  où  iim.  en  i558, 
après  avoir  employé  le 
reste  de  sa  vie  dans  des 
exercices  de  piété.  Ii  dut 
une  grande  partie  de  ses 
succès  à  son  extime  acti- 
vité et  au  choix  qu'il  sut 
faire  de  ceux  qu'il  em- 
ployoit.  —  Charles  VI, 
cinquième  fi;  s  <ie  l'empe- 
reur Leopold ,  né  en  lo$5  , 
décîâié  roi  d'Espagne  par 
son  pèie  en  1703,  sous  le 
nom  de  Charles  III ,  et 
couronné  emper.  en  171 1. 
Il  lit  la  guerre  contre  les 
Turcs  en  HlG.  Le  prince 
Eugène  obtint  plusieurs 
grandes  victoires  et  prit 
Belgrade,  ii  perdit  deux  ans 
après  la  Saidaigne,  que  les 
Espagnols  lui  enlevèrent, 
et  qui  fut  érigée  en  mo- 
narchie ,  en  faveur  du  duc 
de  Savoie.  Il  m.  en  1740  , 
après  avoir  perdu  tout  le 
fruit  des  conquêtes  du  prin- 
ce Eugène, —Charles  VII, 
fils  de  Maximilien-Emma- 
nuely  électeur  de  Bavière  , 
dut  son  couronnement  aux 
armes  de  Louis  XV  y  qui 
le  fit  recpnnoître  roi  de 
Bohême,  à  Prague  ,  et  em- 
pereur en  1742.  Il  m.  en 
1745. 
Charles  Iet  II,  rois  d'Angle- 
terre. Charles  I,  succéda 
à  Jacques  I ,  son  père  en 
1625  ,  périt  par  les  intri- 
gues de  Cromwel  sur  l'é- 
chafaud  ,  à  la  suite  d'une 
guerre  civiie  ,   le  3o  jan- 
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vier  1648 ,  avec  le  cou- 
rage d'un  héros  et  d'un 
martyr  ,  après  avoir  en- 
duré toutes  sortes  d'outra- 
ges. —  Charles  II,  son  fils, 
reconnu  par  les  Ecosscis  , 
fut  défait  par  Cromwel,  et 
obligé  de  se  retirer  en 
France,  où  il  ne  parvint 
qu'à  travers  de  grands  pé^ 
rils.  En  1660  ,  et  après  la 
mort  de  Cromwel ,  il  fut 
rétabli ,  par  les  soins  du 
général  Monck  ,  fit  fleurir 
la  paix  et  les  belles-lettres 
dans  son  royaume  ;  mais* 
sa  prodigalité  ,  son  irréli- 
gion ,  ses  mœurs  dépra- 
vées déshonorèrent  sou  rè- 
gne et  ses  qualités  bril- 
lantes et  aimables  ,  qui 
auroient  pu  le  rendre  un 
des  premiers  princes  de 
l'Europe,  Il  m.  en  1684. 
Charles-Gustave  X  ,  Char- 
les XI  et  Charles  XII %  rois 
de  Suède.  Charles-Gustave% 
£ls  de  Casimir  ,  comte  Pa- 
latin du  Rhin  ,  né  a  Upsal 
en  1622 ,  monta  sur  le  trône 
en  1654  1  après  l'abdication 
de  Christine  ,  sa  cousine. 
Brave  et  entreprenant  ,  il 
ne connoissoit  que  la  guerre, 
et  iaiit  avec  succès.  Il  rem- 
porta sur  ie$  polonois  la 
fameuse  victoire  de  Var- 
sovie. Il  m.  à  Gottembourg 
en  1600.  — *  Charles  XI, 
son  fils  ,  né  en  i655  ,  lui 
succéda.  Il  rétablit  les  fi- 
nances ,  mit  son  armée  sur 
un  pied  respectable ,  et  ré- 
forma les  abus  de  la  jus-? 
tice.  C'étoit  un  prince  guer* 


rier 
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lier  ,  sage  ,  prudent ,  mais 
despotique.  Il  m.  en  1697. 
—  Charles  XII  .  scn  fiis  , 
né  en  1682,  lui  succéda. 
Dès  son  enfance  i;  avoit 
montié  l'ambition  d'imiter 
Alexandre  ,  et  lorsqu'il 
fallut  le  couronner,  il  arra- 
cha la  couronne  des  mains 
de  l'archevêque  d'Upsal , 
et  se  ia  mît  lui-même  sur 
la  tête.  Le  Danemarck  ,  la 
Pologne  ,  la  Russie,  comp- 
tant tirer  avantage  de  sa 
jeunesse  ,  se  liguèrent  con- 
tre lui  :  il  les  attaqua  tous 
l'un  après  l'autre.  Il  força 
le  Danemarck  de  conclure 
la  paix  avec  lui  dans 
moins  de  six  semaines  , 
marcha  contre  les  Russes 
«lui  assiégeoient  Nerva  ,  au 
nombre  de  100,000  hom- 
mes, et  remporta  sur  eux 
une  victoire  signalée,  quoi- 
que son  armée  ne  fut  que 
de  9,000  hommes.  Trente 
ni i tie  furent  noyés  et  20,000 
prisonniers  :  il  ne  perdit 
que  1,200  soldats.  Le  prin- 
temps suivant  ,  il  marcha 
contre  la  Pologne ,  détrôna 
Auguste  y  et  fit  élire  à  sa 
place  ,  en  1705 ,  Stanislas 
Leciinski.  Il  auroit  dû 
borner  là  ses  exploits  ,  et 
se  réconcilier  .avec  le  c\ar  ; 
mais  ilmarcha  de  nouveau 
contre  lui  ,  et  remporta 
d'abord  quelques  ava  ntages, 
mais  la  fortune  l'aban- 
donna à  Pultava  le  8  juillet 
1709  ,  il  fut  vaincu  par  Je 
c\ar  :  toute  son  armée  fut 
détruite  ,  lui-même  blessé 
«t  obligé    de    se  réfugier 
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dans  la  Turquie.  Cette  dé- 
faite remit  Auguste  sur  le 
tjône  et  immortalisa  ltf 
c\ar.  Chartes  perdit  non- 
seuîement  tout  le  huit  de 
ses  conquêtes  ,  mais  une 
partie  de  ses  états.  5es  re- 
vers cepeudant  ne  l'avoient 
point  corrige  :  il  leva  une 
armée  et  attaqua  la  iNor- 
wège.  En  assiégeant  Fré- 
déricshal  ,  il  fut  tue  d'une 
baile  le  Iidécemb.  1718.  A 
beaucoup  d'activité  et  de 
courage,  il  joign  -itac  l'im- 
prudence ,  de  'obstination 
et  même  ée  h  cruauté.  Le 
possible  n'avoit  rien  de  pi- 
quant pour  lui ,  ii  lui  fai- 
loit  des  succès  hors  du 
vraisemblable. 
Charles*.  La  Savoie  a  eu  aussi 
des  ducs  de  ce  nom  ,  pres- 
que tous  célèbres.  Charles 
le  Guerrier  ,  fils  c1'  Am  '  dée 
IX ,  fut  un  prince  bien 
fait  ,  sage,  brave,  ver-» 
tueux  ,  aifable  ,  libéral  et 
instruit-  Il  promettait  un 
règne  glorieux  lorsqu'il 
mourut  en  I489  à  21  ans. 
*~Charles~  Emmanuel  I,  dit 
le  Grand,  se  distingua  dans 
plusieurs  combats.  11  m.  en 
x63o.  Son  ambition  le  jera 
dans  des  voies  détournées 
et  indignes  d'un  grand 
prince.  —  Charles- emma- 
nucl  H  y  fils  de  Victor- 
Amédée  I ,  m.  en  1670 ,  à 
l'âge  de  57  ans.  Turin  lui 
doit  plusieurs  embellisse* 
mens.  C'est  lui  qui  fit  per- 
cer un  rocher  qui  séparoit 
la  Savoie  du  Dauphiné , 
pour  faciliter  le  ^commerce 

i3 
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entre   ce;  deux  provinces. 
Ce     travail     lai     fit     plus 
d'honneur  qu'une  conquête. 
Son  nom  mérite  d'ailleurs 
cie  passer  à  la  posté  site  par 
son  esprit  et  la  protection 
qu'il  accoida  aux   gens  de 
lettres. —  Charles-  JLmma- 
tiuel  ill ,    nis  de     Victor- 
Ameàée  II  ,  né  en   1701  , 
avoit  reçu  de  la  nature~de 
gruids  talens  pour  la  guerre 
<et  la    politique.   Dans    les 
différentes     guerres     qu?il 
entreprit ,  il  fut  plus  sou- 
vent vainqueur   que  vain- 
cu ,  et  toujours  on  admira 
en  lui  les  dispositions  d'un 
général  habile.    Il    eut    la 
gloire  d'être    le  médiateur 
de  la    paix    de    Fontaine- 
bleau. Il  embellit  ses  villes, 
fortifia  ses  places  ,  réforma 
bien  des  abus,  protégea  la 
religion  ,  fit  des  etablisse- 
iriens   utiles  ,    encouragea 
les  talens  et  donna  l'abon- 
dance   à   un     pays    stérile. 
Tous  les   ordres  de  l'état 
furent  sagement    policés  , 
la  débauche  proscrite  ,    le 
jeu  restreint.  Il  simplifia  la 
justice  ,   en    abrégeant   ses 
longueurs.  Son  coda  a   été 
traduit  en  françois  ,  en  2  v. 
in-12.  Il  m.  en  1773. 
Charles- Martel,  n^  de  Pépin- 
Héristal,  maire  du  paiais  , 
sous    Clotaire   IV ,    Çhil- 
peric   H  et  Thierry  ïV  , 
gouverna  à  leur  place  avec 
beaucoup  de  succès  et  de 
globe.  Il  battit  les  Saxons  , 
les  Fusons  et  les  Sarrazins, 
sur    lesquels    il     remporta 
ujie  victoire  compictieprès 


C  H  A 

de  Poitiers  %  et  tua  leur  roi 
Abdtrame.  Il  dépouilla  le 
clergé  d'une  partie  tle  ses 
biens  pour  enrichir  ses 
troupes  ,  et  m.  en  741  , 
a: rès avoir gouvernéi^ans» 
Charles  de  Si.  Paul  ,  supé- 
iieu:-géneral  de  îa  congrér 
gatioii  des  Feuiiians  et  év. 
d'Avranches  ,  m.  en  1644, 
Il  est  très-connu  par  sa 
géographie  sacrée  ,  impr, 
avec  celle  de  Sanson. 
Charles  (  St.  )  Bcrroniee.  Voy. 

Fon  ornée. 
Charlcton  ,  célèbre  médecin 
anglois,  m.  en  1675.  Il  a 
laissé  plusieurs  ouvr.  sur 
son  art. 
Charleval ,  (  Charles  Faucon 
de  Ry  ,  seigneur  de  )  aima 
passionnément  les  lettres  , 
et  se  fit  particulière  ment 
distinguer  par  la  délica- 
tesse de  son  esprit.  On  a 
recueilli  sespoesies  in-12  en 
I7r)9,  li  est  l'auteur  de  la 
fameuse  conversât  ion  du  P. 
Canayeaveçle  nmx.à'fooc- 
quinc&urt  ,  insérée  dans  les 
œuvres  de  St.  Lvremont. 
Chatlevoix  ,  jésii?e,  né  à 
St.  Quentin  ,  m.  en  i~6l  , 
proiessa  les  humanités  et 
la  philosophie  avec  beau- 
coup de  distinction.  On  a 
de  lui  plusieurs  histoires 
également  curieuses  ,  ins- 
tructives et  remplies  de 
tableaux  inîéressans  et  ani- 
més. On  souhaiteroit  stu-^ 
lement  un  peu  plus  de  pré- 
cision dans  les  détails  ; 
histoire  et  description  du 
Japon  ,  6  vol.  in-12  et  2  v» 
in-4  •  hist.  de  Ciie  Saint- 
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Domlngue  ,  2  vol.  in- 4  et 
4  vol.  in-8  ;  hist.  du  Pa- 
raguay j  6  vol»  in-12  ;  hist. 
générale  de  la  nouvelle 
France  ,  4  vol.  in-12  ;  vie 
de  la  mère  Marie  dé  V incar- 
nation ,  in-12. 

Charlierj  surnommé  Gerson, 
célèbre  théologien  ,  m.  en 
1429.  II  rendit  des  services 
signa  lés  à  l'église  et  à  l'état. 
On  a  rëcueiliï  ses  ouvr, 
en  5  vol.  in-iolio. 

Char  lier  ,  savant  docteur  de 
Sorbonne  ,  ni.  en  1472. 

Chormetton  ,  chirurgien  re- 
nommé de  Lyon  ,  sa  patrie, 
m.  en  1781.  Il  remporta 
deux  fois  le  prix  de  1  aca- 
démie de  chirurgie  ,  et  lé- 
gua en  mourant  une  partie 
de  son  bien  aux    hôpitaux. 

Charmis  ,  médecin  sous  le 
règne  de  Néron  ,  se  fit  un 
nom  en  ordonnant  tout  le 
contraire  de  ce  que  les  au- 
tres prescrivoienî. 

Charnacé  ,  colonel  et  ambas- 
sadeur j  remplit  ses  com- 
missions avec  beaucoup  de 
succès.  Il  fut  tué  au  siège 
de  Bred.a  en  lôy?. 

Char  ne  s  ,  doyen  de  Ville- 
neuve-les- Avignon  ,  hom- 
me de  goût ,  d'une  société 
aimable  et  d'une  plaisan- 
terie fine  ,  se  fit  une  répu- 
tation à  la  cour.  Il  m.  au 
commenc.  du  18. e  siècle. 
Il  a    laissé  quelques  ouvr* 

Charpentier  ,  doyen  de  l'aca- 
démie Françoise  et  de  celle 
des  belles-lettres  ,  né  à 
Paris  j  où  il  m.  en  1702. 
On  a  de  lui  quelques  irad. 
aujourd'hui  oubliées  ,  rem- 
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plies  cependant   de    notes 
instructives. 

Charpentier,  célèbre  musi- 
cien ,  ne  à  Paris  ,  où  il  m. 
en  1702.  11  fut  maître  de 
musiq.  de  ia  Ste.  Chapelle. 

Charrete  ,  fameux  chef  de  la 
Vendée ,  pris  et  fusillé  à 
Nantes  en  1796  :  il  étoit  né 
à  Couffé,  en  Bretagne,  et 
avoit  le  grade  de  lieutenant 
de  vaisseau* 

Charrier  >  avocat ,  fut  député 
de  Mende  aux  états  géné- 
raux de  1789  ;  il  s'y  mon- 
tra un  ardent  ami  de  la 
monarchie.  S'étant  soulevé 
confie  la  convention  ,  il  fut 
Condamne  à  mort  en  1795, 
par  le  trib-  de  l'Aveyron. 

Charron  ,  né  à  Paris  ,  d'abord 
avocat,  quitta  le  barreau 
pour  i'etude  de  la  théo- 
logie. Son  traité  de  la  sa- 
gesse lui  fit  une  grande  ré- 
putation. On  y  tiouve  des 
propositions  basai  dét-s  ,  et 
il  fut  censure  par  deux 
docteurs  ue  Sorbonne.  On 
a  encore  de  lui  Us  trois 
vérités  ,  in-8  ,  où  il  corn  ont 
ave;,  beaucoup  de  foice  les 
athées  ,  les  païens  et  les 
hérétiques. 

Chanter ,  (Alain  )  secrétaire 
de ''Chartes  VI  et  Charles 
VU  ,  fit  l'admiration  ue 
la  cour  sous  ces  2  princes. 
On  lui  donna  le  nom  de 
père  de  V éloquence  fran- 
çaise, Iî  m.  en  14 49* 
Charrie?)  bénédictin  et  chan- 
tre de  1  abbaye  de  S.  Denis. 
Il  est  auteur  des  grandes 
chroniques  de  France  ,  5  v. 
in- foi.  ouvr*  rare  et  cher. 
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Charîier  ,  peintre  en  émail 
du  17. e  vlèr'e  ,  excelioit  à 
peindre  les  fleurs. 

Chas&eneux  ,  président  du 
parlement  ce  Provence.  i;n 
a  de  lui  un  commentaire 
latin  sur  les  coutumes  de 
Bourgogne,  in-to.» souvent 
réimprimé. 

Chastelet ,  '.  Gabrielle-Emilie 
de  BretÊUifj  ma  iq  aise  du) 
se  distingua  par  cies  con- 
îioissances  au-dessus  de  son 
se>e.  Elie  se  livra  parti- 
culièrement aux  mathéma- 
tiques et  a  l'étude  de  ta 
phiiosoprûe.  On  a  d'el  e 
des  principes  de  physique  , 
d'après  IScnton,   estimes. 

ChasteUux  ,  maiéchal  des 
camps  et  de  l'académie 
françoise,  m.  à  Paris  en 
1788.  On  a  de  iui  un  voya- 
ge, dans  l  Amtngue  v  evi- 
dionaie ,  1  vol.  in-s5  ,  ins- 
tructif et  amusant. 

Çhastrcs  ,  (Claude  de  la) 
nia  léchai  de  France,  m. 
en  1614.  Il  s'éleva  par  son 
mérite,  et  se  ftt  un  nom 
distingué  par  ses  exploits. 
Cette  famille  a  produit  plu- 
sieurs autres  personnages 
illustres. 

Çhasires  ,  (Edme  marquis  de 
la  )  colonel  -  général  des 
Suisses ,  se  signala  à  la  ba- 
taille de  Nortlingue ,  et 
fut  tué  en  1645.  On  a  de 
lui  des  mémoires  curieux 
et  intéressant 

Chat  y  évêque  de  Limoges  , 
d'une  ancienne  ramiile  du 
Périgord  ,  se  rendit  recom- 
juaudahle  par  ses  vertus. 
Il  fut  protecteur  des  sa  vans 
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et  savant  lui-même.  Il  m. 
en  l>5>o,  regretté  comme 
un  pèie.  Cette  famille  a 
produit  plusieurs  autres 
personnages  célèbres  ,  en- 
tr'autres  Chat  de  Rasti- 
gnac ,  qui  donna  les  preu- 
ves les  plus  éclatantes  de 
zèle  et  d'attachement  à  nos 
rois,  pendant  les  troubles 
qui  de  son  temps  ,  agi- 
taient la  France.  Il  fut  tué 
à  la  Fère  en  1596. 

Château  ,  grav.  né  à  Orléans, 
m.  à  Paris  en  1683.  On  a 
de  lui  quelques  gravures 
estim.  d'après  le  Poussin. 

Châteaubrun  ,  poète  drama- 
tique ,  né  à  Angoulême , 
m.  en   1785. 

Châieigneraye  ,  grand  séné- 
cha  de  Poitou  }  parut  avec 
distinction  à  la  cour  ,  sous 
trançois  l  et  Henri  II. 
Il  fut  un  des  plus  robustes 
et  des  plus  braves  de  la 
France  ,  et  fut  tué  dans  un 
combat  singulier  en  ch«mp 
clos  ,  par  Jarnac.  C'est  le 
dernier  combat  de  ce  genre 
qui  eut  lieu  en  France.  jLe 
coup  de  Jarnac  qu'il  lui 
porta  au  j.airet  ,  a  passé 
depuis  en  prove.be ,.  pour 
signitier  une  ruse  ,  un  re- 
tour impiévu  de-  la  part 
d'un  ennemi. 

Chàtel ,  v  Pierre  du  )  l'un  des 
plus  savais  prélats  du  ib.e 
siècle ,  né  à  Arc  en  Barrois, 
m.  en  i552. 
Chàtel,  (Jean;  fanatique  fc 
fils  d'un  marchand  dra- 
pier, qui  tenta  d'assassiner 
Henri  IV.  11  fut  écarte  lé 
en  1594.  Les  jésuites  actu* 
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Ses  ,  quoique  sans  preuves, 
de  l'avoir  porté  à  ce  meur- 
tre, fuient  bannis  du  royau- 
me par  un  arrêt  du  parle- 
ment de  Paris-  Cet  arrêt 
ne  fut  pas  exécuté  dans 
l'étendue  de  ceux  de  Bor- 
deaax  et  de  Toulouse. 

Châîclet  ,  avocat  de  Rennes  , 
et  de  l'académie  françoise, 
m.  en  1636'.  On  a  de  lui 
Vhistoire  de  Bertrand  du 
Guesclin  ,  in-4  et  plusieurs 
autres  ouvrages. 

Châtellard  ,  jésuite  ,  professa 
les  mathématiques  et  l'hy- 
drographie avec  honneur. 
On  a  de  lui  des  élément 
de  mathématiques  ,  3  vol. 
in- 12  ,  à  l'usage  des  ingé- 
nieurs ,  estimés. 

^hàtelus ,  maiéc.de  France, 
fat  employé  en  des  affaires 
importantes  j  et  m.  en  1^53 
à  Auxerre  ,  avec  une  gran- 
de réputation  d'intelligence 
et  de  bravoure. 

Chatillon  ,  sénéchal  de  Bour- 
gogne j  se  signala  par  ses 
exploits  militaires  ,  et  m. 
comblé  d'honneur  et  de 
gloire  en  1219.  Cette  mai- 
son a  produit  plusieurs  au- 
tres grands  hommes. 

Chatillon ,  célèbre  ingénieur, 
né  à  Châlons  e-n  Cham- 
pagne ,   m.  en  Iblb. 

Chàtillon ,  (Louis  de)  peintre 
en  émail,  graveui  et  dessi- 
nateur de  l'académie  des 
sciences  ,  m.  en  1734.  tl  a 
gravé  une  partie  des  con- 
quêtes de  Louis  X1K , 
d'après  Leclerc. 

Chaujfepied  ,  ministre  pro- 
testant d'Amsterdam ,  m* 
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en  1786*.  8011  dictionnaire 
histor.  et  critique  qui  peut 
servirde  supplément  à  celui 
de  Bayle,  4  vol  in-folio  ,. 
écrit  d'unsiyle  lourd  et  in- 
correct ,  est  une  Compila- 
tion qui  n'est  pas  toujours 
bien  di&érce. 

Chaulieu  ,  poète  françcis  , 
né  eu  Normandie,  m.  en 
1720.  lï  est  regardé  comme 
VAnacréon  de  la    France. 

Çhaulnes  ,  (  Michel-F'ercli- 
nand  d'Albert-d'Ailiy  ,  duc 
de)  pair  de  France  ,  et 
lieuten  -gén.  des  armées  du 
roi,  cultiva  les  sciences  et 
les  arts  avec  beaucoup  de 
succès.  Il  se  livia  particu- 
lièrement à  la  dioptrique  et 
à  periectionner  plusieurs 
instrumens  de  mathéma- 
tiques ,  et  surtout  ceux  qui 
servent  à  l'astronomie.  Un: 
trouve  de  ses  mémoires 
dans  ia  description  des  arts 
et  métiers. 

Chausse,  habile  antiquaire, 
né  à  Paris.  Son  musœwn 
romanum  ,  2  vol.  in-ioiio  ,  ; 
a  eu  plusieurs  éditions.  Oji 
a  encore  de  lui  un  recueil 
de  pienes- gravées  antiques y 
in-4. 

Chaussée  ,  Voyez  Nivelle. 

Chauvcau  ,  (François)  pein- 
tre ,  graveur  et  dessinateur, 
né  à  Paris,  où  il  m.  en 
1676.  Ses  gravures  sont- 
est  imées.' 

Chauveau  ,  (  René  )  grarenr 
et  sculpteur,  fils  du  précé- 
dent, m.  à  Paris  en  1722  > 
se  distingua  surtout  danj 
la  sculpture. 

Chauye  lin,  abbé  de  Morts  tier^ 
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et  conseiller  au  parlement 
«Je  Paris,  m.  en  1770  ,  se 
distingua  par  ses  minières  , 
son  savoir  et  son  éloquence. 
Chauvin,    ministre    proies— 
tant ,   né  à  Nîmes  ,  m.  en 
1725.  On  a  de  lui   lexicon 
philosophicum  ,  in-foi.  et 
un    nouveau   journal    des 
savans- 
Chu {d  es  ,  r*e  l'académie  ces 
sciences  de    l'a  ris ,     né    à 
JLyo.;      m.  à  Marseille  en 
1710  3  où  ti  étoit  proevseur 
è  hydrographe.  On  luiûoit 
tics  observations  tres-utiies 
p   ur  l'astronomie  ,   la  géo- 
graphie   et  la    navigation* 
Cheuel  ,    ;  iJmi  .e  -  Lantin  ) 
graveur,   ne  à  Châlonsen 
Champagne,  m.  en  176.. 
Il  a    e  cel/e   particulière- 
ment d^ns  les  grav.  en  petit. 
Chejjoiiiaines,  tnéoicgien,  ne 
à^iis  ia   a< eta^ne.   mort  à 
Rome  en  15^5,  se  fit  dis- 
tinguer par  sa  science  et  sa? 
pieté.  On  lui  doit  différent 
traites  estimes. 
Chele  ,  savant  professeur  de 
grec  anglais,    m.  eu  i557. 
On  a  de  l»i  un  liv.e  de  ,,a 
prononciation  véritable  de 
la  tangue  grecque. 
Chemin   v    (  Catherine   du  ) 
femme    <iu  célèbre    scu je- 
teur Girardon ,  exceiioità 
peindre  les  fieuis.  tile  m. 
à  y   .is  en  I°.Q8. 
«.  tais  ,    j*  suite  ,    né   à 

th  m.  en   10  go,  à  l'âge 

de  ob  ans  ,  se  distingua 
par  sestalens  pour  la  chai- 
se. On  a  recueilli  ses  ser- 
mons ,  en  3  vol.  in  12.  Son 
Style  est    touchant   et    sa 
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diction  pure.   On  a  encore 
de  lui  les  sentimens  de  pié- 
té ,  in-15. 
Chemnit\  ,  auteur  d'une  hisU 
détaillée  et  estimée  ,  en  1 
vol.  in-fol.  de  La  guerre  des 
Suédois  en  Allemagixt  sous 
le  grand  Gustave  Adolphe. 
Chéniir  ,     (  Joseph-Maue  ) 
fils  d'un  consul  françois  à 
Constantinopie  ,  et  ne  dans 
cette   capitale  de   l'empire 
Ottoman,  111.  à   Paris    en 
l8il.  Il  s'étoit  livré  parti- 
culièrement au  théâtre  ,  et 
a     donné     successivement 
plusieurs  tragédies  qui  ont 
eu  beaucoup  cie  succès  dans 
le  temps  ,  paice  qu'il  aveit 
choisi  des  sujets  où  il  pou- 
voit  développer  des  prin- 
cipes  conformes  aux  cir- 
constances ,  tels  que  Char~ 
tes  àX  ,  Caïus  Gracchus  , 
etc.  Ces  pièces  ,  qui  n'ont 
aucun  mérite  dramatique 
sont   aujourd'hui    entière- 
ment oubliées.  Son  frère  , 
André  Chenier ,  également 
né  à  Constantinopie,   cul- 
tiva aussi  les  lettres ,  et  fut 
une  victime  de  ia  révolu-» 
tion.  Il  périt  sur  l'échaiaud 
en  1794  ,  à  l'âge  de  il  ans. 
IJ  a  laissé  que  ques  eglo* 
gués  ,    des    élégies  et   un 
poème   de   Suzanne  ,    qui 
amoonçoient  du  taie  t. 
Chercau  ,  graveur  du  cabinet 
du  , oi,  né  à  Blois  ,  m.  à 
Paris  en  1729.  Parmi  plu- 
sieurs morceaux  qui  lui  ont 
mérité  une  réputation  dis- 
tinguée, on  remarque  parti- 
culièrement un  S.Jean  dans 
le  désert,  d'après  Raphaël* 
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Chérémocrate ,.  célèbre  archi- 
tecfe  ,  bâtit  le  hnieu  .  tem- 
ple de  Diane  ,  à  Ephèse. 
Chenle  ,    poète    grec  ,    ami 
d'Hérodote  :    il   chanta    la 
victoire  que  les  Athéniens 
remportèrent    sur    Xerces. 
Son    peéme   fut   tellement 
adnJié  de  ses  concitoyens, 
qu'ils  lui  fi-ent  donner  une 
pièce  d'or  pour  chaque  vers* 
C  héron  ,  fille  d'un  peint**  en 
émaij  de    Meaux  ,    m  e   à 
Paris,  on  elle  m.  eu  171 1. 
E;e     pei&noit     lhistoiie; 
niais  eiie  exceiloit  suitout 
dans  les   poi traits  en  mi- 
niature   sur    émai  .     Elle 
étoit  versée  dans  les   1  m- 
gues  savantes  ,    la    poésie 
et  ia  musique.  On  a  d'elle  : 
essai  des  pseaumes  et  can- 
tiques mis  en  veis,  et   un 
petit  poème    intitulé  :    les 
cerises  renversées. 
Cheron  ,  peintre  et  graveur, 
frère  de  la  précédente  ,   né 
à  Paris,   m.  à  Londres  en 
1723.    Ses    tableaux    sont 
estimés. 
Chérubin  d'Orléans,  (le  père) 
capucin  ,  cultiva   ia  phy- 
sique et  l'optique.  On  a  de 
lui  la  dioptrique  oculaire , 
in-folio   ;    la  vision   par- 
faite, 1  vol.  in  folio  ,  où 
1  on  trouve  des  choses  cu- 
rieuses. 
Cheseaux  ,  petit  fils  du  célèb. 
Croulas  ,  né  à,  Lausanne  , 
m.  à  Paris  en  r75i.  C'étoit 
un  savant  universel.  On  a 
île  lui  des  élémens  de  cor- 
mo graphie  et  d'astronomie^ 
ouvrage  plein  de  clarté  et 
de  précision» 
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Cheselden  ,    célèbre    chirur- 
gien  de    Loi»aies,    m.  en 
1762.    bon     anawmie     dit 
corps  humain  eut  plusieurs 
eu  irions.   On  a    encore   de 
lui     une    orthéo graphie    , 
in-  folio. 
Chesne  ,   (  André  du  )  histo- 
rien   ïraiiçois  ,    né   à    l'île 
Bouchard  ,  m.-  en  16^0.  On 
a  de   lui   une  histoire  des 
lapes,  2    vol.    in-iôiio  ; 
une  nist.  d' Angleterre  ,    2 
vol.   in-iol.  un   recueil:  des 
historiens  de  France  ,  7  v. 
in-rouo. 
Chesne  ,  (  du)  jésuite  ,  m.  en 
17  ;5.  On  a  de  iui  plusieurs 
ab:cges  d'hist.   pour  ^ins- 
truction  de    la    jeunesse  : 
abrège  de  V histoire  ay Es- 
pagne    in-12  ;  la    science 
de  la  jeune  noblesse ,  6  v. 
iii-12  .  etc. 
Chestevjteld ,  (  Philippe  Dor- 
mer  Mantrope  ,  comte  de) 
né  à  Londres  ,  où  il  m.  en 
1775  ,    a  laisse   plusieurs 
ouvr-  de  morale  et  ue  poli- 
tique ,    qui    ne    sont    pas 
exempts  de  défauts  j  mais 
qui  offrent  des  réflexions 
originales.   On    Ta  accusé 
ce  scepticisme. 
Chetardie  ,  bachelier  de  Sor- 
bonueetcuréde  S.  Sulpice, 
ru.  en   171^.  On  a   de  lui 
des  homel  es  pour  tous  le$ 
dimanches  et  fêtes  <»e  l'an- 
née,   pleines  d'onction  et 
de  solidité  ,  3  vol.   in-4  ; 
des   entretiens   ecclésiasti- 
ques ,4  vol.  in-12  ^  etc. 
Chevassu  ,  curé  dans  le  dio- 
cèse de  St.  Claude  ,  m.  en 
175a.  On  a  de  lui  des  mé* 
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dilations  ecclésiastiques  , 
6  vol.  in- 12  ,  et  le  mission- 
naire paroissial,  4  v. in-12. 
On  trouve  dans  ses  ouvr. 
des  choses  solides ,  mais 
peu  touchantes. 

Chevert,  né  à  Verdun,  s'é- 
leva ,  du  poste  de  simple 
soldat ,  au  grade  de  lieute- 
nant-général ,  et  dut  teut 
à  son  mérite  ,  et  rien  à  la 
faveur  ni  a  l'intrigue.  Il 
eut  à  lutter  ,  au  contraire, 
contre  l'en  vie  et  l'obscurité 
de  sa  naissance.  Il  se  dis- 
tingua particu iièrement  à  la 
retraite  de  Prague  et  à  la 
journée  d'Hastembeck.  Il 
m.  en  1769 ,  a  l'âge  de 
74  ans. 

Chevillier ,  bibliothécaire  de 
Sorbonne  ,  né  à  Pontoise  , 
mort  en  1700  ,  se  distingua 
par  son  savoir  ,  sa  piété  et 
surtout  son  amour  pour  les 
pauvres.  On  a  de  lui  :  ori- 
gine de  l'imprimerie  de 
Paris. 

Chevreau  ,  né  à  Loudun  ,  m* 
en  1701 ,  fut  secrétaire  de 
Christine  ,  reine  de  Suède, 
et  contribua  beaucoup  à  sa 
conversion  :  il  fut  ensuite 
précepteurdu  duc  du  Maine 
et  se  lit  remarquer  par  sa 
piété  et  une  érudition  pro- 
fonde. On  a  de  lui  les  ta- 
bleaux de  la  fortune  ,  in=8 
et  Vhist*  du  monde  ,  8  vol. 
in-12,  fortement  écrite; 
mais  qui  donne  une  idée 
assez  exacte  des  différens 
peuples  ,  particulièrement 
des  Orientaux  et  suitout 
des  Musulmans. 

Cheyne  ,  célèb-  méd»  anglois  > 


c  h  t 

né  en  Ecosse,  m.  en  17^3. 

Che\y ,  ingénieur  en  chef, 
né  à  Châlons-sur-Marne  t 
m.  en  1798.  C'est  sur  ses 
projets  que  fut  bâti  le  pont 
de  Vaucouleurs  ,  admiré 
pour  sa  construction  cu- 
rieuse et  savante. 

Chiabrera  ,  poète  italien  , 
né  à  Savonne  ,  où  il  m.  en 
1638.  Il  est  particulière- 
ment connu  par  ses  poésies 
/yr/çuesjimpr.  séparément, 
in-8  ,  et  fat  surnommé  le 
Pindane  de  l'Italie. 

Chiari  ,  peintre  ,  né  à  Rome, 
m-  en  1727  ,  se  fit  un  nom 
par  plusieurs  morceaux  de 
peinture  pour  les  églises 
et  les  palais  de  Rome. 

Chicoyneau  ,  médecin  du  roi 
et  conseiller  d'état  ,  né  à 
Montpellier  ,  m.  en  1762. 
Il  fut  envoyé  à  la  peste  de 
Marseille  ,  et  rassura  les 
habita ns  qui  n'attendoient 
plu3  que  la  mort. 

Chifflei ,  savant  jésuite  ,  né  à 
Besançon,  m.  en  1682.  Il 
fut  appelé  par  Coibert  à 
Paris ,  pour  mettre  en  ordre 
les  médailles  du  roi.  On  a 
de  lui  plusieurs  ouvrages  , 
entr'autres  ,  Y  histoire  de 
V  abbaye  et  de  la  ville  de 
Tour nus  y  in-4. 

Childebert  I ,  II  et  III.  Le 
premier  et  le  troisième  fu- 
rent roi  de  France;  le  2.e 
roid' A  >  ?trasie»C hildcbertl, 
fils  de  Clovis  ,  lui  succéda 
en  5u.  Sa  charité  envers 
les  pauvres  et  son  zèle  pour 
la  religion  ,  ont  fait  oublier 
en  partie  son  ambition  es 
sa  cruauté.  Il  -in»  en  55&* 
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Childcbert  II ,  tils  de  Sige- 
bert  et  de  Brunehaut ,  suc- 
céda à  son  père  dans  le 
royaume  d'Austrasie  }  en 
573  ,  et  ihi  de  poison  en 
5q6  ,  à  l'âge  de  26  ans.  — 
Childcbert  iil ,  dit  /e-  iaste, 
fils  de  Tfoerri  et  frère  de 
Clovis  111 .  lui  succéda  en 
6ç5  ,  et  m.  en  711  ,  à  'âge 
de  28  ans  ,  sans  avoir  p«is 
ai cune  part  au  gouvern.  et 
sous  la  tutelle  de  Pépin  , 
maire  du  palais,  se  bor- 
nant à  entendre  les  causes 
de  ses  sujets  et  à  leur  taire 
rendre  justice. 
Ckildcric  i,  Il  et  ///,  rois 
de  France.  Le  premier  , 
fils  de  Mèrouee  ê  lui  suc- 
céda l'an  4*6.  ïl  tut  déposé 
l'année  slî vante  pour  sa 
mauvaise  conduite  ,  et  re- 
monta sur  le  trône  er.vjroa 
4  ans  après  II  111.  à  :'«ge 
de  45  ans,  en  481. — Childe- 
ric  II ,  fii s  de  LLrvis  II  et 
de  $te.  haziide  ,  succéda 
à  Clotaire  Ui  ,  son  frère. 
Il  se  conduisit  de  la  ma- 
nière la  plus  déréglée  et  la 
plus  crueie  ,  et  fut  assas- 
siné par  un  nomme  Bo- 
uillon .  qu'if  a  voit  fait 
fouetter  cmeilement  sans 
<iu'il  l'eût  mérité,  en  675,  à 
1  âge  de  24  ans. —  Chil- 
deric  111  ,  dit  V Idiot  ,  der- 
nier ioi  de  la  première  race, 
et  successeur  de  Ih'icrrill  , 
fut  proclamé  roi  en  742. 
Pépin  t  qui  l'a  voit  placé 
sur  le  trône  ,  l'en  fit  des- 
cend re  quelque  temps  a  pi  es, 
le  fit  raser  et  enfeuner  dans 
an  monastère  k  où  il   m> 
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trois  ans  après  sa  déposi- 
tion ,  en  7">5. 

Cfaion  ,  j'un  des  sept  sages 
de  la  gxèce  ,  éphore  de 
Spaite,  veis  Van  556  avant 
J.  C.  mena  une  vie  tou- 
jours conforme  à  ses  pré- 
ceptes ,  et  mourut  de  joie 
en  embrassant  son  fiis  qui 
avoit  remporté  le  ptix  du 
ceste  au>  jeux  olympiques» 
C'est  lui  qui  avoit  fait  gra- 
ver en  ietties  d'or  ces  maxi- 
mes au  temple  de  Delphes: 
Connois-tci  tei-mênie ,  et 
ne  désire  rien  de  trop  avan- 
tageux. 

Chilpericletll.  Le  premier, 
fils  de  Clotaire  1 ,  monta 
sur  le  trône  à  la  mort  de 
son  frère  Chrebert»  Son 
règne  lut  une  suite  de  que- 
relles et  d'injustices.  Il 
commit  toutes  sortes  de 
cruautés  ,  et  fut  appelé  le 
Néron  et  VHérode  de  son 
tem,  s.  Le  second  ,  fils  de 
Ckilperic  11  ,  succéda  à 
JUagoben  iil  ,  et  m.  à 
"Noyau  /an  720  ,  la  qua- 
trième année  de  son  rè- 
gne. 

Chine  -  Noung  ,  empereur 
ce  ia  Chine  %  i'an  28V7  av. 
J.  C .  enst  igna  a  ux  h  mîmes 
à  cultive»  ia  terre  ,  à  faire 
les  toiles  er  les  étoffes  de 
soie,  et  l'art  de  traiter  les 
maladies.  On  dit  qu'il  me- 
sura le  premier  la  figure 
de  ia  terre. 

Ching  ,  emper*dela  Chine, 
vivoit  l'an  lll5  av.  J.  C. 
On  croit  au'il;  voit  inventé* 
une  machine  semblable  à 
ce     que     noue     appeioat 
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aujourd'hui     la     boussole. 

Ching  ou  Chi-hoar>g~Ti)  em- 
pereur de  Ja  Ciiine  vers 
l'an  240  avant  J.C.  rendit 
$011  nom  iluistre  par  un 
grand  nombre  de  victoires; 
mais  il  le  déshonora  en 
o  donnant  de  brû'er  tous 
les  livres.  Il  fit  construire 
cette  fameuse  muraille  qui 
sépare  la  Chine  de  la  Tar- 
tane. 

Chirac  i  premier  médecin  du 
roi  né  à  Conques,  m.  en 
F/S-,  On  a  de  lui  plusieurs 
dissertations  et  consulta- 
tions médicinaies. 

Chihull  t  célèbre  antiquaire 
angicis^  nw  en  1753%  On 
lui  doit  antiquitatcs  asia- 
ticœ  ,  in-iôh  ouvrage  cu- 
rieux ,    estimé  et  rare. 

ChoJ/ard  ,  graveur  distingué, 
né  à  Paris  ,  où  il  m.  en 
1809.  Ji  a  gravé  les  plan- 
ches cCHerculanum  ,  pour 
le  voyage  pittoresque  de 
l'abbé  de  St.  Non,  etc.  Sa 
notice  historique  sur  l'art 
de  la  gravure  ,  renferme 
des  connoissances  étendues 
et  une  érudition  profonde. 

€hoin,  (  Louis- Albeit  Joly 
de  )  évêque  de  Toulon  ,  né 
à  Bourg-en-Bresse ,  m.  en 
1759.  On  a  de  lui  un  ex- 
cellent ouvrage  :  instruc- 
tions sur  le  rituel ,  3  vol. 
in-4.Ce  livre  renferme  des 
principes  suis  et  des  appli- 
cations lumineuses  ,  des 
décisions  à  chaque  cas  ,  et 

'  peut  presque  tenir  lieu  de 
bibliothèque  à  un  ecclésias- 
tique. 

Choisçul.  Cette  famille  a  pro- 
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duit  plusieurs  grands  hom- 
mes. Charles  de  Choiseul  y 
marquis  de  Praslin ,  ma- 
réchal de  France  ,  sôus 
louis  XIII ,  m.  en  1626  , 
âgé  de  b3  ans,  réunissoit 
toutes  les  vertus  civiles  et 
militaires.  Il  excelloit  sur- 
tout dans  les  guerres  de 
siège. —  César  de  Choiseul 
du  Plessis  Praslin  ,  neveu 
du  précédent,  et  maréchal 
de  France  ,  m.  en  1075  , 
se  signala  dès  sa  jeune'ssei 
en  plusieurs  sièges  et  com- 
bats ,  et  défit  entièrement , 
l'an  16S0,  e  maréchal  de 
lurenne  ,  qui  commandoit 
Fa  nuée  espagnole—  Gilbert 
de  Choiseul  ,  frère  du  pré- 
cédent ,  docteur  de  Sor- 
bonne  ,  évêque  de  Com- 
miwges  et  ensuite  de  Tour- 
nay,  m.  en  1089.  Il  em- 
ploya sa  vie  à  secourir  et 
Instruire  les  malheureux  , 
à  étab'ir  des  séminaires  et 
réformer  son  cierge  par  ses 
leçons  et  ses  exemples.  Il 
fat  employé  dans  plusieurs 
affaires  importantes  et  a 
laissé  plusieurs  ouvrages. 
— -  Etienne-  François  duc  de 
Choiseul  ,  l'un  des  meil- 
leurs ministres  de  Louis 
XV>  Après  avoir  eu  toute 
la  confiance  de  ce  prince  , 
il  fut  disgracié ,  et  jouît 
d'uwe  grande  considération 
dans  sa  retraite.  Il  protégea 
les  lettres  et  les  arts ,  et 
m.  en  1785.  C'est  à  lui  en 
partie  qu'on  dut  la  paix 
de  1763.  % 

Choisi ,   doyen  de  la  cathé- 
drale de  Bayeux  ,  d«  l'aca- 
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clémîefiançoise,  né  a  Paris, 
piiïi  m  en  172^.  Il  a  pub. 
les  vies  de  St.  JLouis  ,  de 
irhiiippe  de  Valois  ,  de 
Charte?  Vetde  Charles  VI, 
qu  on  a  réunies  eu  4  vol. 
ii»— 1 2  ,  et  la  relation  de  son 
voyage  de  Siam ,  où  il  avpit 
été  envoya  comme  ambas- 
sadeur.Ces  ouvrages,  écrits 
d'un  style  aisé  3  pleins  de 
gaieté  et  de  sa;l  ies,  man- 
quent queiqueiois  de  vé- 
rité. Sou  hist.  de  l-  £glise  , 
en  11  vol.  iri-4  etin-12, 
n'a  aucun  mérite.  11  a  sup- 
primé une  infinité  de  faits 
et  de  détails  aussi  instruc- 
tifs qu'intéiessans  ,  pour 
y  insérer  des  anecdotes 
scandaleuses  de  nos  rois  ; 
qui  ne  devroient  pas  trou- 
ver place  dans  un  ouvrage 
de  ce  genre.  Le  style  est 
bien  au-dessous  de  la  gra- 
vité du  sujet. 
Chôme l  ,  (  Noël  )  curé  de 
St.  Vincent ,  à  Lyon  ,  m. 
en  1712.  On  a  de  lui  un 
dict.  économique ,  conte- 
nant l'art  cie  la  re  valoir 
les  terres  et  généralement 
tout  ce  quj  concerne  l'agri- 
culture et  Pecouomie.  11  a 
été  augmenté  par  JVÏ .  de  la 
Marre  ,  et  contient  3  vol. 
jm~fol.  Ce  livre,  aujoui- 
d'hui  ,  est  bien  au-dessous 
desconriciss.iijcesactuenes. 
Çhomel  y  (Piérre.rJ«-B.  )  me* 
decin  du  rci,  né  à  Paris, 
m.  en  1740.  Qn  lui  doit 
une  histoire  très- utile  des 
plantes  usuelles,  en  5  vol. 
in-12. 
Çkompré  p  maître  de  pension 
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de  Paris  ,  né  à  Nancy  3  se 
fit  une  réputation  par  les 
élèves  qui  se  sont  formés 
sous  lui ,  et  par  les  excel- 
lens  livres  élémentaires 
qu'il  a  publias  poui  l'ins- 
truction de  la  jeunesse.  Les 
principaux  sent  :  ai  ci.  de 
La  Jable  ,  iu-1%  ,  dont  il  y 
a  eu  un  très-grand  nombre 
$  éditions  j  dieu  abrège  de 
la  bible  ,  inri2 ,  etc. 

Chopin  ,  avocat  au  parle- 
ment de  r/aris,  néàBayeux, 
ni.  en  1006.  Ses  ouvr.  ont 
été  pubdts  en  b  v.  in-fol,. 
en  latin  et  en  françois. 

Chosroès  1  et  H  ,  rois  de 
Peise.  chosroès  I,  dit  le 
Grand ,  n'obtint  ce  titre 
que  par  ses  taiens  mili- 
taiies  et  ses  conquêtes.  H 
battit  plusieurs  fois  les  Ro- 
mains y  mais  son  armée 
ayant  été  entièrement  dé- 
faite par  le  général  Tibé^ 
rius  ,  il  m.  de  ebagrin  l'an 
58o.  C'etoit  un  prim  e  fier  , 
dur  et  cruel.  —  Chosroès  II 
monta  sur  le  trône  de  Perse 
l'an  590  ,  à  la  place  de  son 
père  Honnisdas^uc  ses  sut 
jets  avoieut  dépossédé  ,  et 
qu'il  ftt  assommer.  Chassé  à 
son  tour  ,  il  fut  rétabli  par 
l'empereur  Maurice.  Après 
la  mort  de  ce  prince  ,  il 
déclara  la  guérie  aux  Ro- 
mains, et  ies  défit  en  plu- 
sieurs occasions.  Enfin  ,  il 
fut  vaincu  et  obligé  de 
piendre  la  fuite.  Son  pro- 
pre fils,  en  faveur  duquel 
il  s'etoit  démis  ,  l'enferma 
sous  une  voûte  qu'il  avoit 
fait  bâtir  pour  cacher  ses 
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trésors ,  et  au  lieu  de  nour- 
riture ,  lui  faisoit  servir  de 
l'or  et  de  l'argent.  Il  m.  de 
faiiri  le  z,,e  J°ur»  en  fo8« 

Chout ,  gentilhomme  lyon- 
nois.  On  a  <!e  <ui  un  ouvr. 
curieux  et  très-rue  :  de  la 
religion  et  castrametation 
des  anciens  romains ,  où  il 
traite  de  la  manière  dedres- 
ser  des  camps  chez  les  Ro- 
mains ,  de  leur  discipline 
et  de  'eur  exercice  mili- 
taire. Nous  devons  à  un 
autre  Jean  du  Choul  ,  un 
petit  traité  latin  peu  com- 
mun  ,  intitulé,  varia  quer- 
eus  hïstoria  ,  in-8. 

Chrétien,  (Crervais)  inédec. 
de  Charles  V  et  chanoine 
dePriris,  p?us  connu  sous 
le  nom  de  Yiaitre-Gervais^ 
né  à  Vendes  ,  près  Caen  , 
m.  à  Bayeux  en  l383.  Il 
fonda  à  Paris ,  en  1.570  ,  le 
collège  qui  porte  son  nom. 

Chrétien,  (  Fioient)  né  à 
Orléans,  tut  choisi  pour 
veiller  à  l'éducation  de 
Henri  IV.  Il  eut  part  à 
la  satire  Ménippèe ,  et  à 
laissé  une  trad,  d'Ôpien  , 
des  épigrammes  grecques  et 
les  quatrains  de  son  ami 
Pibrac ,  en  latin. 

Christiern.  Il  y  a  eu  cinq  rois 
de  ce  nom  dans  le  Dane- 
marck.  Le  premier  ,  mort 
en  I481  j  succéda  à  Chris- 
tophe de  Bavière,  se  fit  esti- 
mer et  chérir  par  sa  pru- 
dence ,  sa  douceur  et  par 
ses  libéralités  envers  les 
pauvres  ,  qui  furent  si 
abondantes,  qu'il  manquoit 
quelquefois  du  nécessaire* 
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II  institua  l'ordre  de  Vêlé" 
ph-nt.  —  Le  second  ,  sur- 
n  mmé  le  Cruel  ,  monta 
su:  e  t  r  ne  en  l5l5  ,  après 
la  u\oit  de  ) ean  ,  son  père, 
et  fut  é  u  roi  de  Suède  en 
152.0.  On  auroit  pu  lui 
donner  le  titre  de  Néron 
du  Nord  ,  qu'il  surpassa 
peut-ê're  en  cruauté.  Lors 
de  son  couronnement  ,  il 
donna  une  fête  an*  prin- 
cipaux seigneuis  suédois  > 
et  les  fit  tous  égorger  au 
mi  ieu  du  festin.  Cette 
horrible  action  le  rendit 
si  odieux  aux  Suédois  , 
qu'ils  se  révoltèrent,  et  le 
fanèrent  de  se  retirer  en 
Danemarck  ,  ou  il  commit 
également  toutes  sortes  de 
cruautés  ,  et  fut  déposé 
bientôt  après.  Il  prit  la 
fuite  ,  et  après  avoir  erré 
pendant  10  ans  sans  pou- 
voir îecouvrersa  couronne, 
|1  fut  pris  et  mis  dans  une 
prison  ,  où  il  finit  ses  jours 
en  1559.  Le  troisième  , 
neveu  et  successeur  de  Fré- 
déric I , parvenu  au  trône 
en  153^,  embrassa  le  luthé- 
ranisme déjà  introduit  par 
son  père  ,  et  qui  devint  la 
religion  dominante  dans 
ses  états.  Il  fut  le  protec- 
teur des  gens  de  lettres  et 
m.  en  l55q  ,  regretté  com- 
me un  bon  roi.  «—  Le  qua- 
trième succéda  ,  en  1588  , 
à  Frédéric  II ,  son  père, 
fit  la  guerre  aux  Suédois  , 
et  fut  élu  chef  de  la  ligue 
des  protestans  contre  l'em- 
pereur pour  le  rétablisse- 
ment du  prince  Palatin.  Il 

m. 
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m.  en  1648  ,  après  s'être 
distingua  jar  un  grand 
nombre  rie  belles  actions. 
—  Le  cinquième  monta  sur 
le  trône  après  Frédéric  111 , 
son  père  ,  en  1670.  Il  se 
ligua  avec  les  princes  d'Al- 
lemagne ,  et  déclara  la 
gueçre  à  la  Suède  j  mais 
l'issue  ne  lui  en  fut  pas  fa- 
vorable. C'étoit  un  prince 
courageux  et  entreprenant. 
Il  m.  en  1699. 
Christine  ,  reine  de  Suède  , 
née  en  1626*  ,  succéda  à 
Gustave  -  Adolphe  ,  s»n 
père  j  en  l63i.  Devenue 
majeure  ,  eîîe  gouverna 
avec  sagesse  et  affermit  la 
paix  dans  son  royaume. 
Le  goût  bien  décidé  qu'elle 
avoit  pour  les  arts  et  les 
sciences ,  et  peut-être  quel- 
ques sujets  de  mécontente- 
mentqu'elle  a  voitéprouvés, 
lui  inspira  le  dessin  d'ab- 
diquer la  couronne  en  fa 
veur  de  son  cousin  Char- 
les-Gustave. Elle  embrassa 
ensuite  la  religion  catho- 
lique, et  après  avoir  voya- 
gé dans  différens  états  ,  m- 
à  Rome  en  1689.  A  la  mort 
de  son  cousin  ,  elle  avoit 
tenté  inutilement  de  re- 
monter sur  le  trône.  On  ne 
peut  lui  refuser  une  grande 
force  d'esprit  ,  beaucoup 
d'instruction  ;  mais  on  lui 
reproche  de  la  hauteur , 
et  on  a  toujours  clouté  de 
la  sincérité  de  sa  conver- 
sion. 
Christine  de  France  ,  fille  de 
Henri  IV ,  et  femme  d$ 
Victor- Amédée  ,   duc   de 
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Savoie,  gouverna ,  pendant 
la  minorité  de  son  fils  , 
avec  beaucoup  de  prudence, 
et  consacra  tous  ses  jours  à 
la  pratique  des  vertus.  Elle 
m.  saintement  en  i663. 
Christophe ,  (St.  )  eut  la  tête 
tranchée  l'an  25o  ,  pendant 
la  persécuticnde  Dece  con- 
tre les  chrétiens.  On  le 
représentait  d'une  figu- 
re colossale  ,  vraisem- 
blab)ement  pour  qu'il  fût 
mieux  ou  plutôt  aperçu; 
parce  que  dans  les  siècles 
d'ignorance  ,  on  s'imagi- 
noit  ne  pouvoir  mourir 
subitement  ni  par  accident 
le  jour  qu'on  avoit  vu  une 
image  cie  ce  saint.  C'est 
aussi  peut-être  pour  ce  mo- 
tif qu'on  le  plaçoit  au  por- 
tail des  églises.  Son  nom, 
qui  signifie  en  grec  porte- 
christ ,  a  sans  doute  engagé 
les  peintres  et  les  sculp- 
teurs à  mettre  l'enfant  Jésus 
sur  ses  épaules. 

Chri stop hor son  ,  théologien 
anglois  ,  attaché  à  ia  com- 
munion romaine,  fut  nom- 
mé evêque  de  Chichester , 
sous  la  reineyV/ûne.Ila  trad. 
Eusèbe  et  quelques  autres 
historiens  ecclésiastiques  , 
mais  avec  peu  de  fidélité. 

Chrodcgang,  évêquede  Metz, 
sn«  en  76b  ,  fut  employé 
par  Pépin  en  diverses  né- 
gociations. Il  institua  une 
communauté  de  clercs  ré- 
guliers dans  sa  cathédrale 
et  leur  laissa  une  règle. 
De  là  vient  l'origine  des 
chanoines  réguliers. 

Chromace  ,    (St.)    pieux  et 
14 
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savant    evêque    d'Aquiîee 
au   ^*e  siècle.  On  a  de  lui 
des    homélies  sur   les  huit 
béatitudes  ,     et     quelques 
traités  ,   imprimés  dans   la 
bibliothèque  des  pères. 
Chrysippc  ,    philosophe  stoï- 
cien ,  né  dans  la  Cilicie  , 
m.  Tan  207  av.  J.  C.  d'un 
excès    de    vin.    Il    rassoit 
pour    très-subtil    dans     la 
dispute»    On    lui    reproche 
beaucoup  d'amour- propre 
et    de     licence    dans     ses 
mœurs  et  dans  ses  écrits. 
Chrysoloras  ,    savant   grec  , 
m.  à  Constance  enii+iS. On 
lui  doit  une  gram.  grecque, 
in-8  ,  estimée  et  rare  ,    et 
plusieurs   autres  ouvrages* 
Chrysostome  ,   voyez  Jean. 
Çhlinr  Yeou-  Yu  ,  un  des  pre- 
miers emper.  de  la  Chine 
et  success.  d'  Yao  ,    dont  il 
continua  les  trav.  immen- 
ses.Il  m.  la   1$. e  année  de 
son  règne,  l'an  2208  av.J.C. 
Churchill ,  historien  anglois  , 
né  dans  le  comté  de  Verset, 
m.  en  1688  ,  demeura  atta- 
ché au   parti   du   roi.   Il  a 
publié  la  chronique  des  rois 
d*  Angleterre.  Il  fut  père  du 
grand  Marlboroug. 
Churchill ,  poète  awglois,  m. 

en  1764» 
Churchyard  9  poète  anglois  , 
ni.  vers  1570.  On  a  de  lui 
un  poème  sur  le  pays  de 
Galles. 
Cia coni us.  (  Pierre)  savant 
espagnol  ,  né  à  Tolède  , 
m.  en  l58l.  Il  fut  employé 
par  Grégoire  X1ÏI  à  cor- 
riger ie  calendiier.  On  lui 
doit  des  notes  savantes  sur 
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Tertulien  ,  César ,   etc.  et 
piurjears  ouvrages  latins. 
Çiacôntus  ,  (Alphonse)  pro- 
feisa-avec  distinction  dans 
l'ordre  de  St.  Dominique  , 
et  ni.  en  ïSq»}.  On  a  de  lui  : 
vitœ  et  gesta  llomanorum 
Pontificum  et  Cardinalium, 
collection  savante  et  pleine 
de  recherches  j  mais  faite 
sans  choix  et   sans  discer-^ 
nement  ;  explication  de  la 
colonne  trajane ,  in-folio, 
fig.et  autres  ou v.  Ciaconius 
manquoit  de  critique. 
Ciampini ,  savant  italien  ,  né 
à  Rome ,  m.  en  1698.  11  a 
établi  une   académie   pour 
l'étude  de  l'histoire  ecclér 
siastique    et   une   pour   la 
physique  et  les  mathéma-^ 
tiques,  On  lui  doit  plusieurs 
ouvr.  très-savans    en  latin 
et   en    italien   ;    mais   peu 
méthodiques  et  dont  la  dic- 
tion n'est  pas  toujours  pure. 
Ciceri  ,  prédicateur  du  roi  et 
membre  de  l'académ.  fran- 
çaise ,   né  à  Cavaillon  ,  m. 
en  175$,  On  a  recueilli  ses 
sermons  en   6    vol.   in-12. 
La  diction  en  est  pute,  et 
on  peut  le  mettre   au  rang 
des  orateurs  sacrés  du  2.e 
ordre. 
Cicéron  ,     (  Marcus    Tullius 
Cicero  )     célèbre    orateur 
romain,  né  l'an  10e)  avant 
J.  C.  à  Arpinum  ,   dans  le 
pays  des  Votsques  ,  aujour- 
d'hui Terre  de  Labour  :  il 
parvint  au  corsulat  l'an  63 
et  découvrit  la  conspiration 
de  Catilina  ,  ce  qui  le  cou- 
vrit de  gloire  et  lui  mérita 
ies  titres  de  père  de  lapa" 
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trie  et  de  sauveur  de  la 
république.  Il  fut  enveloppé 
dans  les  proscriptions  qui 
Cutent  lieu  rendant  ie 
triumvirat  d'Auguste  et 
d'Antoine  ,  et  fut  tué  Tan 
^3  avant  J.  C.  à  l'âge  de 
65  ans.  Il  fut  père  indul- 
ge  it  ,  ami  zélé  et  sincère  , 
muître  sensible  et  géné- 
reux. Son  esprit  étoit  natu- 
rellement enjoué  et  tourné 
à  la  raillerie*  La  meilleure 
édit.  de  ses  ouvr.  est  celle 
à'Olivet  ,  9  v*  in-4  1740* 
Cel!e  eie  Barbou,!^  v  in-12 
est  estimée  et  recherchée. 

Cie\ar  ,  peintre  espagnol  , 
m.  à  Madrid  en  1699  ,  ex- 
ceiloit  à  peindre  les  pay- 
sages et  les  fleurs. 

Cignani  ,  peintre  célèbre  , 
élève  de  YAlbaney  né  à 
Bologne,  mort  en  1719  ;  il 
peignoit  avec  beaucoup  de 
facilité  et  exprimoit  très- 
bien  les  passions  de  l'ame. 
Son  dessin  est  correct ,  son 
coloris  gracieux  ,  sa  com- 
position élégante  et  ses  dra- 
peries de  bon  goût.  On  lui 
reproche  de  n'avoir  pas 
assez  nii;  de  feu  dans  ses 
tableaux,  parce  qu'il  s'afr- 
tachoit  trop  à  les  finir. 

Cimabue ,  peintre  et  archi- 
tecte ,  né  à  Florence  ,  in. 
en  1S00.  On  peut  ie  regar- 
der comme  ie  lestaurateur 
de  la  peinture  en  Europe  , 
depuis  que  les  Barbares 
avoient  détruit  ce  bel  art 
par  leur  invasion.  Il  jouis- 
soit  d'une  si  grande  répu- 
tation, que  le  roi  de  Naples, 
passant  par  Florence  ,  fut 
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îe  visiter*  Il  fpeignoit  k 
fresque  et  à  détrempe  ,  la 
peinture  à  l'huiie  n'étant 
pas  encore  pratiquée. 

Cimon  j  célèbre  général  athé* 
nien  ,  fils  de  Miltiade*  II 
se  signala  particulièrement 
contre  les  Perses  ,  qu'il 
contraignît  de  signer  ce 
traité  si  célèbre  ,  qui  pro- 
cura aux  Athéniens  et  à 
leur  alliés  une  paix  glo- 
rieuse. Il  fut  aussi  grand 
dans  la  paix  que  dans  la 
guerre  ,  et  contribua  au 
bonheur  de  ses  concitoyens 
par  ses  libéralités.  Sa  mai- 
son étoit  l'asyie  des  indi- 
gens  ,  néanmoins  ,  il  eut  la 
douleur  d'être  banni.  On 
le  rappela  ensuite  pour  lui 
donner  le  commandement 
de  la  flotte  des  Grecs  alliés. 
Il  m.  à  la  tète  de  son  ar- 
mre  l'an  449  avant  J.  C. 
dans  la  5l.e  année  de  son 
âge. -Il  fut  le  pi  entier  qui 
établit  des  écoles  publiques 
à  Athènes. 

Cincinnatus  ,  (  Lucius  Quin- 
tius  )  romain  célèbre  ,  lut 
tiré  de  la  charrue  pour  étro 
dictateur  ,  quand  Rome  lut 
assiégée  par  les  Volsques  et 
les  Eques.  Il  les  défit  com- 

Îiettemeut  et  se  démit  de 
a  dictature  au  boutde  seize 
jours  ,  pour  retourner  a  sa 
charrue  ,  l'an  ^56  avant 
J.  C.  E(u  une  seconde  fois 
dictateur  à  l'âge  de  80  ans, 
il  triompha  des  Prénes- 
tiens  ,  et  abdiqua  21  jours 
après. 
Cinna  ,  (  Lucius  Cornélius  ) 
consul  romain  l'an  87  av» 
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J.  C.  Réuni  à  Morius  9  il 
s'empara  dé  Rome  ,  où  il 
iit  couler  des  ruisseaux  de 
sang.  Les  pins  illustres  sé- 
nateurs furent  les  victimes 
de  sa  iv ge»  H  fut  tué  par 
un  centurion  de  son  armée 
Van  84  avant  J.  C. 

Cinna  ,  (  Eneius  Cornélius  ) 
fut  convaincu  d'une  cons- 
piration contre  Auguste , 
qui,  non  seulement  lui  par- 
donna ,  mais  lui  donna  le 
consulat  qu'il  exerça  l'an- 
née suivante  ,  et  fut  depuis 
un  des  sujets  les  plus  zélés 
de  ce  prince.  C'est  la  der- 
nière conspiration  qui  eut 
Jieu  contre  Auguste.  Il 
gagna  ainsi  par  la  clé- 
mence, ce  qu'il  n'avoit  pu 
obtenir  par  la  rigueur  ex- 
cessive avec  laquelle  il 
avoit  puni  jusque-là  tous 
îes  conspirateurs.  Cette 
conspisation  a  fourni  au 
grand  Corneille  le  sajet 
d'un  de  ses  chefs- d'oeuvres. 

Cinnames  ,  un  des  meiMeurs 
historiens  grecs  du  I2.e  s. 
Il  a  écrit  en  6  livres  l'hist. 
de  Jean  et  de  Manuel  Com- 
nène.  Du  Cange  en  a  don- 
né une  édition  in-fol.  im- 
primée au  Louvre ,  en  grec 
et  en  latin ,  avec  de  sa- 
vantes observations. 

Cinq-Arbres ,  professeur  'hé- 
breu ,  né  à  Aurillac  ,  m. 
en  1587.  On  a  de  lui  une 
gramm.  hébraïque ,  impri- 
mée plusieurs  fois. 

Cinq-Mars  ,  (Henri  Coiffier, 
marquis  de  )  second  nls 
d'Antoine  Coiffier  ,  maré- 
chal de  Fiance,  sut  se  con- 
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cilier  la  faveur  de  Louis 
XIII  ,  mais  négligea  de 
ménager  le  cardinal  de  Ri- 
chelieu ,  qu'il  desservit 
même  auprès  du  monarque. 
Il  devoit  cependant  sa  for- 
tune à  ce  ministre  ;  mais 
l'envie  de  se  venger  de  quel- 
ques mortifications  qu'il 
lui  avoit  fait  éprouver,  le 
fit  conspirer  contre  son 
prince  et  entrer  dans  des 
négociations  avec  l'Espa- 
gne. Richelieu  ayant  dé- 
couvert cette  intrigue  , 
Cinq-Mars  fut  arrêté  ,  et 
eut  la  tête  tranchée  le  12 
septembre  1642,  à  l'âge  de 
22  ans. 

Cinus  ,  savant  jurisconsulte 
de  Pistoie  ,  mort  à  Bolo- 
gne en  i336.  On  a  de  lui 
quelques  pièces  de  poé- 
sies ,  estimées  des  Italiens. 

Ciopani,  critique  italien  du 
Ib.e  siècle.  On  a  de  lui  des 
remarques  sur  les  méta- 
morphoses d'Ovide. 

Cirani  ,  (Elisabeth)  née  à 
Bologne  ,  se  distingua  par 
son  talent  pour  la  peinture. 
Son  coloris  est  frais  et 
gracieux  ;  mais  sa  manière 
n'est  ni  ferme  ni  décidée. 

Cirilio  ,  historien  italien  du 
l6'.e  siècle.  On  lui  doit  une 
hist*  curieuse  et  peu  com- 
mune de  la  ville  d'Aquila  , 
sa  patrie. 

Cirini  ,  clerc  régulier  de 
Messine  ,  m.  à  Palerme  en 
1664.  On  a  de  lui  plusieurs 
ouvrages  concernant  la  ve- 
naison. 

Ciroferri  ,  peintre  et  archi- 
tecte ,    né  à  Rome  ,  où  il 
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m-  en  1689.  Une  grande 
manière  ,  une  belle  com- 
position ,  un  génie  heureux 
ïerojit  toujours  admiierses 
compositions.  On  désire- 
roit  qu'il  eût  animé  et  varié 
davantage  ses  caractères. 

Cittadini ,  peintre  né  à  Miian 
et  appelé  communément  Je 
Aiilanois  ,  m.  à  Boio^ne 
en  1682.  Il  peignoit  tout 
avec  fraîcheur  et  d'une 
belle  touche  ,  et  traitoit 
également  bien  l'histoire  > 
les  fruits  ,  les  animaux  , 
les  paysages  ,  les  danses 
et  les  marchés. 

Civilis ,  batave  illustre  par 
sa  noblesse  et  sa  valeur. 
Il  se  révolta  contre  les 
Romains  vers  l'an  70  de 
J.  C  et  remporta  sur  eux 
plusieurs  avantages.  Enfin  , 
il  fut  battu  ;  mais  il  sut 
donner  des  couleurs  si  fa- 
vorables à  sa  révolte,  qu'on 
la  lui  pardonna. 

Çivitali ,  sculpteur  du  î5.e  s* 
né  à  Lucques.  Il  surpassa 
tous  les  sculpteurs  de  son 
temps  ,  et  a  orné  sa  patiie 
et  la  ville  de  Gênes  de  ses 
statues. 

€ivoli ,  oit  Cigoli  t  peintre  et 
architecte  ,  m.  à  Rome  en 
16 1.3.  Son  vrai  nom  étoit 
Car  ai.  Sa  manière  étoit 
grande  et  élevée  ,  son'  pin- 
ceau ferme  et  vigoureux. 
Les  tableaux  qui  lui  font  le 
plus  d'l»onneur ,  sont  un 
ecce  homo  yt\\x\\  fit  en  con- 
currence avec  le  iiaroche 
et  Michel- Ange,  qu'il  sur- 
passa en  ce  tableau  ;  et  le 
martyre  de  5t.  Etienne.  Ce 
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dernier  le  fit  nommer  le 
Cortège  florentin. 

Claitac  ,  ingénieur  en  chef 
à  Bergues  ,  m.  en  1751. 
Nous  avons  de  lui  l'ingé- 
nieur de  campagne  ,  iu-4 
et  l'histoire  de  la  dernière 
révolution  de  Verse  ,  avant 
Œhamas-Koulikan  ,  5  vol. 
in- 12. 

Clairault ,  célèbre  mathéma- 
ticien de  l'académie  des 
sciences,  né  à  Paris  j  ni. 
en  I7b5.  Nous  avons  de  lui 
des  elemens  de  géométrie  et 
d'algèbre  ,  in-8  ,  très-esti- 
mes  par  leur  clarté  et  leur 
précision  ;  une  théorie  de. 
la  figure  de  la  terre  ,  in-8 
et  des  tables  de  la  Lune* 

Clan  e  ,  (  Stç.  )  née  à  Assise , 
d'une  famille  noble  ,  re- 
nonça au  siècle  entre  les 
mains  de  Str  François  en 
1212,-et  tonda  l'ordre  aus- 
tère de  son  nom  ou  C  ta- 
risses. Elle  m.  à  l'Age  de 
60  ans  ,  en  liS3. 

Clan  j ait  >  Wallon  d'origine, 
cheval/er  de  la  toison  d'or, 
devint  feld  -  maréchal  au 
service  de  l'empereur,  et 
fut  un  des  généraux  les  plus 
habiles  et  les  plus  savans 
qui  ait  été  opposé  aux 
François  pendant  la  révo- 
lution. Ii  m*  à   Vienne  en 

S7-9*' 

Clairon  s  célèbre    actrice  du 

théâtre  françois  ,    m.   en 

l8o5. 

Clarendon  ,  Voyez  Hyde. 

Clarkefsav.  théolog.  anglois, 
m.  en  1709,  Il  embrassa  Le» 
opinions  des  Ariens  ,  aux- 
quelles  il  renonça  ,  dit-00  % 
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avant  de  mourir.  Outre  ses 
ouvrages  théologiques,  on 
a  de  lui  Yiiiade  d'Homère . 
en  grec  et  en  latin  ,  4  vol. 
in-4  ,  avec  des  observa- 
tions pleines  d'érudition  ; 
de  savantes  notes  sur  les 
commentaires  de  César  , 
in-fol.  etc. 

Claude  I  et  17,  empereurs 
romains.  Le  premier  >  fris 
de  DrusuSy  né  à  Lyon  ,  suc- 
céda à  Caligula-  Naturel- 
lement doux  j  il  se  fit  aimer 
au  commencement  de  son 
règne;  mais  incapable  de 
gouverner  par  lui-même, 
il  se  laissa  conduire  par 
Messaline  et  ensuite  par 
Agrippine  ,  ses  épouses  , 
qui  s'abandonnèrent  à  de 
honteux  excès  et  lui  fiient 
commettre  toutes  sortes  de 
cruautés.  Il  fut  empoisonné 
par  Agrippine  Tan  54  de 
J.  C.  âgé  d'environ  65  ans. 
—  Le  second  ,  né  dans 
l'illyrie,  fut  élu  emp.  l'an 
2,68  ,  après  la  mort  funeste 
de  Gallien.  L'empire  re- 
prit sous  son  règne  une 
nouvelle  vie  :  il  abolit  les 
impôts,  rendit  aux  parti- 
culiers \es  biens  que  son 
prédécesseur  leur  avoit  en- 
levés ,  remporta  plusieurs 
victoires  sur  les  Goths,  et 
m.  enipoité  par  la  peste  , 
généralement  regretté,après 
un  îègne  de  2  ans  ;  et  la 
56. e  année  de  son  âge. 

Claude  ,  (  St.  )  archevêque 
de  Besançon,  ne  à  Salins 
en  Bourgogne  ,  quitta  cette 
dignité  pour  se  renfermer 
dans  ie  wonastèxe  de  £'t. 
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Oyan  ,  dont  il  fut  abbé 
et  où  il  m.  saintement  l'an 
696.  Le  corps  de  ce  saint 
est  devenu  un  objet  de  dé- 
votion pour  une  foule  de 
pèlerins  qui  y  accourent  de 
teutes  parts. 

Claude  ,  frère  célestin  sous  îe 
règne  de  Charles  VI.  On 
lui  doit  un  excellent  ouvr. 
en  latin  contre  l'astrologie 
judiciaire  :  des  erreurs  de 
nos  sensations  et  des  in- 
fluences célestes  sur  la  terre» 

Claudien  ,  poète  latin  ,  né  à 
Alexandrie,  en  Egypte, 
florissoit  sous  Arcadius  et 
Honerius*  Il  passe  pour  un 
des  derniers  poètes  latins 
qui  aient  eu  quelque  pureté 
dans  un  siècle  grossier.  On 
a  donné  une  édit.  de  ses 
oeuvres  ad  usum  Delphini  , 
in-4  ,  peu  commune. 

Clavius  ,  savant  jésuite  ,  né 
àKamberg  ,  m.  en  1612.  Il 
fut  employé  par  Grégoire 
Xi  II  à  la  correction  da 
calendrier.  On  a  pub.  ses 
ourr.  en  5  vol.  in-folio. 

Clayion ,  évêque  de  Clogher, 
en  Irlande.  On  a  de  lui  : 
journal  du  voyage  da  grand 
Caire  au  mont  Sinaï ,  en 
anglois  ,  où  l'on  trouve  des 
recherches  curieuses  sur  les 
hiéroglyphes  et  la  mytho- 
logie des  Egyptiens  ;  intro- 
duction à  Cm  st.  des  Juifs 
qui  a  été  traduite  en  fran- 
çois. 

Cléanthe,  philosophe  grec, 
disciple  de  Zenon  ,  auquel 
il  succéda  après  sa  mort, 
florissoit  environ  l'an  242» 
ayant  J*  C  et   se  laissa. 


CLE 

mourir  de  faim  à  l'âge  de 
50  ans.  Dans  sa  jeunesse  , 
il  gagnoit  sa  vie  à  tirer  de 
l'eau  pendant  la  nuit,  pour 
pouvoir  étudier  le  jour. 
Clé  arque  ,    philosophe   péri- 
patéticien  et  disciple  d'Aris- 
tote. 
Chef,     (Joseph- Van;    sur- 
nommé   le  Fou  y  peintre  , 
né    à    Anvers  ,    vivoit    au 
commencement  du  ib.e  s. 
Il  avoit  une  fort  belle  ma- 
nière   de  peindre.    On    le 
regarde  comme  le  meilleur 
coloriste  de  son  temps. 
Clcef ,    (  Henri    et    Martin 
Van  )  peintre  du  16  s.  nés 
a   Anvers,  Henri  peignoit 
très-bien  le  paysage.  Mar- 
tin ,    son   frère ,    peignoit 
en  petit  et  a  bien  entendu 
ce  genre.  Il  a  laissé  quatre 
fils  ,    tous    bons    peintres. 
Gilles    l'aîné  ,    travail  loit 
en  pe*it  comme  son   père. 
Les  connoisseurs  estiment 
beaucoup  ses  tableaux. 
Clélie   ,     célèbre    romaine  , 
donnée   en  otage    à  Por- 
senna  ,    lorsqu'il    mit    le 
siège   devant    Rome.   En- 
nuyée   du     tumulte     des 
camps,    elle    se  sauva    et 
passa  le  Tibre  à  la  nage  , 
malgré  les  traits  qu'on  lui 
tiroit  du  rivage. 
Clémencet ,   savant  bénédic- 
tin ,    né   dans    le   diocèse 
d'Autun.  On  lui  doit  Vart 
de  vérifier  les   dates ,    in  • 
fol.  récemment  réimprimé 
en  3  vol.  avec  des  augmen- 
tations et    Vhist.  générale 
de  Port-Royal,  lov»in-I?.. 
y  oyez  Clément. 
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Clémangis  ou  de  Claminges  « 
docteur   de   Sorbonne ,   né 
dans  le  diocèse  de  Châlons. 
On  a  de  lui  un    traité  de 
corrupto    ecclésiœ    statu  , 
inséré  dans  le  spicilege  du 
père  d'Acheri. 
Clément,  il   y  a  eu  1^  papes 
de  ce  nom.  Clément  I ,  dis- 
ciple de  S.   Pierre,    dont 
il  reçut  l'ordination  ,  mou- 
rut   saintement    ou    selon 
d'autres,   souifrit  le  mar- 
tyre   l'an    100.  —  Clément 
II  j  né  en  Saxe  ,  éïu  pape 
en  1046  ,   se   distingua  par 
son  zèle  contre  la  simonie, 
—  Clément  III  y  né  à  Rome, 
m.   en   1191  ,   après   avoir 
pubiié  une  croisade  contre 
les   Sarrazins.  —  Clément 
IV y  né  en  France  }  m.  en 
1268,    dissuada   S*   Louis 
de  l'entreprise  d'une  nou- 
velle croisade.  —  Clément 
V  y  né  en  France  ,   trans- 
féra le  siège  papal  à  Avi- 
gnon y   et  se  joignit  à  Phi- 
lippe-le-Bel    pour     abolir 
Tordre   des    Templiers.  — 
Clément  VI ,  né  dans  le  Li- 
mosin  ,  succéda   à  Benoît 
XII t  en  l3z,2.  Il  défendit 
avec    zèle   les  intérêts  de 
l'église  et  des  souv.  Pon- 
tifes ,  fixa  le  jubilé  de  5o 
en  5o  ans  au  lieu  de  100.— 
Clément  VII ,  m.  en  i53^, 
condamna    le   mariage   de 
Henri    VIII  avec    Anne 
Boleyn  ,  et  fulmina  contre 
ce  monarque  la  bulle  qui 
occasionna  le  chisme  d'An- 
gleterre. —  Clément  VIIT^ 
né  à  Fano  ,  m.   en    l6"o5. 
prononça    l'absolution   de 
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Henri  IV ,  et  le  récon- 
cilia à  l'église.  —  Clément 
IX ,  né  en  Toscane  ?  m. 
en  1669.  Son  pontificat  fut 
troublé  par  l'affaire  de 
Jansénius  ,  dans  laquelle  il 
se  conduisit  avec  une  sage 
modération .  —  Clément  X 
fut  élu  pape  a^rès  la  mort 
de  Clément  IX  qui  Ta  voit 
désigné  pour  son  succes- 
seur. Il  se  distingua  par 
un  esprit  doux  et  pacifique. 
Il  m.  en  1670.  —  Clément 
Xi  y  né  à  Pézaio,  donna 
la  fameuse  bulle  de  1703 
contre  les  cinq  proposi- 
tions ,  et  celle  nommée 
unigenitus ,  qui  condamna 
cent  et  une  propositions 
tirées  du  nouveau  testa- 
ment ,  du  P.  Quesnel.  — 
Clément  XII,  né  à  Rome  , 
abolit  une  partie  des  im- 
pôts et  reforma  plusieurs 
abus  qui  s'étoient  intro- 
duits sous  son  prédéces- 
seur. Ses  revenus  lurent 
pour  les  pauvres.  Le  peu- 
ple romain  lui  érigea  une 
statue.  Il  m.  en  1740»  — 
Clément  XII L  ,  né  à  Ve- 
nise ,  se  signala  aussi  par 
sa  bienfaisance.  C'est  sous 
son  pontificat  que  furent 
chassés  ies  jésuites  du  Por- 
tugal ,  de  la  France  ,  de 
l'Espagne  et  du  royaume 
de  Naples.  Les  efforts  qu'il 
fit  pour  les  soutenir  fuient 
inutiles;  Il  m.  subitement 

en  1769 Clément  XIV > 

(  Ganganelli)  néà  Rimini, 
réforma  beaucoup  d'abus  } 
et  m.  en  1775.  Après  plu- 
sieurs   années  de  discus- 
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sions ,  il  donna  ,  ïe  1t 
juillet  177.^  ,  ie  fameux 
bref  qui  éteint  à  jamais  la 
compagnie  de  Jésus.  Le 
marquis  de  Carraccioli  a 
publie  sa  vie  et  des  lettres 
qu'il  lui  attribue  ,  en  3»  v. 
in-I2  ,  mais  qu'on  îegarde 
comme  supposées. 

Clément  d' Alexandrie  ,  (  St.  ) 
philosophe  platonicien  , 
devenu  chrétien  ,  gouverna 
long- temps  i'ecole  d'Ale- 
xandrie ,  et  ni.  vers  l'an 
220.  La  meilleure  édition 
des  ouvr.  de  ce  pèie  ,  est 
celle  d'Oxford  ,  2  vol  in- 
foi.  1715. 

Clément ,  (  Jacques  )  jeune 
dominicain,  né  dans  le 
diocèse  de  Rheims  ,  assas- 
sina Henri  lll  à  S.  Cloud 
en  1589,  et  lut  percé  de 
coups  parles  seigneurs  qui 
survinrent.  Il  avoit  25  ans. 

Clément  ,  (  Denis-Xavier  ) 
prédicateur  du  roi  >  né  à 
Dijon  ,  m.  à  Paris  en  1771- 
On  a  recueilli  ses  sermons  , 
en  9  vol.  in- 12.  Son  élo- 
cution  ,  en  générai  ,  est 
simple  ,  nobie  ,  pure  et 
vigoureuse  ;  mais  souvent 
inégale  ,  et  quelquefois  ses 
pensées  manquent  de  jus- 
tesse et  de  profondeur.  On 
a  de  lui  plusieurs  autres 
ouvr.  de  piété  ,  écrits  d'un 
style  plus  froid  et  plus 
compassé  ,  où  l'on  peut 
cependant  trouver  de  quoi 
s'instruire  et  s'édifier. 

Clément  ,  (  Pierre  )  né  à  Ge- 
nève ,  m.  en  17^7  >  se  fir 
un  nom  par  ses  feuilles 
périodiques  >  sous  le  titre 
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de  nouvelles  littéraires , 
qu'on  a  recueillies  en  4  v. 
in-8.  Cet  ouvrage  écrit  d'un 
style  léger  et  agréable  con- 
tient des  critiques  excel- 
lentes et  des  observations 
pleines  de  goût  ;  mais  il 
manque  de  netteté  ,  de 
suite  ,  et  il  y  règne  un  jar- 
gon trop  cavalier  et  quel- 
quefois une  liberté  poussée 

-jusqu'à  l'indécence. 

^lément y  (  Dom  François) 
bénédictin  de  St.  Maur  , 
né  à  Bèze ,  m.  en  IJ93- 
On  lui  doit  le  12. e  vol.  de 
Yhist.  littéraire  de  France; 
une  nouvelle  édit.  de  l'ex- 
cellent   ouvrage    intitulé  : 

Y  art  de  vérifier  les  dates, 
qu'il  a  porté  en  3  vol.  in- 
folio. Voyez  Ciémencet. 

Clément ,  (Jean- Marie)  cri- 
tique distingué  ,  ancien 
professeur  au  collège  de 
Dijon  ,  sa  patrie  ,  et  parent 
du  prédicateur,  m.  en  l8l2. 
Il  a  eu  le  courage  de  se 
déclarer  pour  le  bon  goût , 
et  les  différentes  critiques 
qu'il  a  pub.  prouvent  qu'il 
en  connoît  les  principes. 
On  peut  lui  reprocher  peut- 
être  un  peu  trop  de  sévé- 
rité dans  ses  jugemens  ,  et 
d'avoir  négligé  d'analyser 
les  beautés  après  avoir  dis- 
cuté les  défauts. 

Clément  de  Bvissy  ,  né  à 
Créteil ,  près  Paris  ,  m. 
en  1793.  Il  a  publie  plu- 
sieurs ouvr.  sur  la  gram- 
maire ,  la  langue  latine  et 

Y  Ecriture-Sainte  ,  etc.  Il 
avoit  plus  d'instruction  que 
de  gcût. 
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Clénard ,  né  à  Diest,  dans 
le  Braisant ,  m.  à  Grenade 
en  1542.  On  a  de   lui  une 

frammaire  grecque  qui  eût 
eaucoup  de  cours ,  et  des 
lettres  latines  sur  ses  voya- 
ges }  curieuses  et  rares , 
in-8,   1606'. 

Cléobule  ,  l'un  des  sept  sages 
de  la  Grèce  ,  m.  vers  56o. 
Il  alla  en  Egypte  pour  étu- 
dier la  philosophie  de  ce 
peuple.  Clëokuline  *  sa 
fille  ,  se  rendit  célèbre  par 
sa  beauté  et  par  son  esprit. 

Cléombrotc  ,  nom  de  deux 
rois  de  Lacédémone  :  l'un 
tué  à  la  bataille  de  Leuc- 
tres,  gagnée  par  Epami» 
nondas  ;  i'autre  ,  gendre  de 
JLéomdas  ,  usurpa  le  trône 
pendant  ie  banissement  de 
ce  prince  ;  mais  lorsque 
celui-ci  fut  rappelé  ,  il  fut 
banni  à  son  tour  ,  et  sa 
femme  qui  avoit  accom- 
pagné son  père  dans  son 
exiî ,  y  suivit  aussi  son 
mari. 

Cleo  mène  I ,  H  et  71/  ,  rois 
de  Sparte.  Le  premier 
vainquit  les  Argiens  ,  et 
délivra  Athènes  de  la  ty- 
rannie de  Pisistrate  ;  le 
second  succéda  à  son  frère 
Agesipolis  II ,  er  régna  Si 
ans  dans  la  plus  grande 
tranquillité  ;  le  troisième  , 
fils  de  Léonidas ,  auquel 
il  succéda  ,  s'étant  engagé 
dans  une  guerre  contre  les 
Achéens  ,  fut  défait  et 
obligé  de  s'enfuir  en  Egyp- 
te ,  ou  lui  -  même  mit 
fin  à  sa  vie  219  av.  J.  C. 

Cleopàire.  Il  y  a  eu  plusieurs 
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princesses  de  ce  nom  en 
Egypte»  Cléopâtre  ,  fille  de 
Ptolomée  Philometor  ,  roi 
d'Egypte  ,  qui  ,  pour  s'as- 
surer le  trône  ,  poignarda 
elle-même  son  fils  aîné  , 
et  voulut  empoisonner  le 
second ,    qui    l'obligea    de 

Î rendre  le  poison  qu'elle 
ui  avoit  préparé  ,  l'an  120 
av.  J.  C.  Elle  avoit  épousé 
Demétrius  ,  qui  l'aban- 
donna pour  Khodogune.*** 
Cléopâtie  ,  femme  de  ïho- 
lomee-Pnyscon  ,  auquel 
elle  succéd a  après  sa  mort. 
Alexandre  y  son  6!s, qu'elle 
voulut  faire  mourir  pour 
régner  seule  .  la  rit  mourir 
l'an  89  avant  J.  C. —  Cléo- 
pâtre, fille  de  Ptolomée- 
A.ulète  ,  roi  d'Egypte  ,  dé- 
pouillée de  la  portion  de  ses 
états  par  son  frère,  se  mit 
sous  la  protection  de  César 
qui  prit  les  armes  en  sa 
faveur.  Après  sa  mort  elle 
se  déclara  pour  Antoine  , 
dont  elle  causa  la  perte 
en  prenant  la  fuite  à  Ac 
tium.  Il  voulut  ia  suivre 
et  perdit  ia  bataille  ,  «ui 
assura  à  Auguste  l'empire 
romain.  Cleopâire  ,  pour 
évitei  la  ho.ite  d'ètie  menée 
en  triomphe  à  Rome  ,  se 
fit  piquer  par  un  aspic  ,  er 
m.  l'an  30  avant  J.  C  à 
39  ans.  C'etoit  la  plus 
belle  femme  de  son  temps, 
la  plus  aimable  et  ia  plus 
ingénieuse  *  elle  parloit 
toutes  les  langues.  On  lui 
reproche  son  ambition  et 
sa  cruauté.  Elle  fit  empoi- 
sonner sonA  frère    le    plus 
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jeune  ,  pour  ne  pas  parta- 
ger le  trône  avec  lui 

Cléostrate  ,  astronome  grec  , 
découvrit  le  premier  les 
signes  du  zodiaque  ,  ob- 
serva les  signes  du  bélier 
et  du  sagittaire ,  et  réforma 
le  calendrier  des  Grecs. 

Clérambault ,  céièbre  musi- 
cien ,  né  à  Paris  ,  où  il  m. 
en  174.9.  Il  obtint  l'orgue 
de  St.  Cyr.  Sa  famille  étoit 
attachée  au  service  du  roi 
sans  interruption  depuis 
Louis  XI.  Ona  de  lui  5  iiv. 
de  cantates ,  parmi  les- 
quelles celie  d'Orphée  est 
regardée  comme  son  chef- 
d'œuvre. 

Clerc  ,  (Sébastien  le  )  dessi- 
nateur du  roi  ,  né  à  metz  , 
m.  à  Paris  en  1714*  Il 
traitoit  également  bien  tous 
les  sujets  ,  le  .paysage  , 
l'architectuie  ,  les  orne- 
mens  ;  avoit  l'imaginatiwi 
vive  et  brillante  ,  mais 
sage  et  réglée  ;  ses  com- 
positions sont  savantes  et 
très-variées  ,  son  dessein 
correct ,  sa  touche  facile  et 
gracieuse,  ses  expressions 
natu^ekes  et  pleines  dé 
noblesse.  On  a  de  lui  plus 
de  5,ooo  gravures.  Les  1  lus 
estimées  sont  :  la  multipli- 
cation des  pains  dans  le 
désert  ,  C  académie  des 
sciences  et  des  arts  ,  Cen- 
trée à? Alexandre  dans  Ba- 
hyione.  On  a  aussi  de  lui  : 
un  traité  de  géométrie  , 
in-8  ,  qui  eut  beaucoup  de 
succès  ;  un  traite  d'archi- 
tecture ,  2  vol.  in-4.  un 
discours  sur   le  point  de 
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vue  ,  matière  qu'il  a  voit 
approfondie  et  dans  la- 
quelle il  exceiloit.  Voyez 
le  catalogue  raisonné  de 
l'œuvre  de  Sébastien  le 
Clerc  avec  sa  vie,  par 
Jombert ,  3  vol»  in  8  ,  ou- 
vrage curieux  et  interes^ 
sant.  Il  laissa  un  fils  nom- 
mé Sébastien  ,  comme  lui, 
qui  fut  j^n  bon  peintre 
d'histoire.  Il  exceiloit  sur- 
tout dans  la  perspective, 
et  m.  en  1763 
Clerc,  (Daniel  le)  médecio 
de  Genève  ,  m.  en  1728. 
On  lui  doit  une  hist.  de 
la  médecine  ,  in- 4  ,  poussée 
jusqu'au  temps  de  Gallien  , 
pleine  de  recherches  sau- 
vantes et  écrite  avec  net- 
teté. 
Clerc,  (Jean  le)  fi  ère  du 
précédent  ,  professeur  de 
philosophie,  d'hébieu  t  de 
belles-lettres,  né  à  Genève, 
m.  à  Amsterdam  en  17^6. 
On  a  de  lui  un  très-grand 
nombre  d'ouvr.  remplis  de 
goût  et  d'érudition  *  mais 
qui  se  ressentent  de  la  ra  pi- 
dité  avec  laquelle  il  les 
composoit.  Sectateur  secret 
de  Socin  ,  il  a  glissé  dans 
tous  ses  écrits  théolegiques 
àes  interprétations  en  fa- 
veur de  cette  secte  ,  et  ses 
ouvrages  ont  déplu  égale- 
ment aux  catholiques  et 
aux  protestans,. 
Çlermont-i  onnerre  ,  (Sta- 
nislas comte  de  )  député  de 
la  noblesse  de  Paris  aux 
^tats-généraux  de  1789.  On 
)ui  reproche  d'avoir  aban- 
dpnné  son  ordre  ,  pour  se 
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reunir  au  tiers-etat  ;  mais 
il  ne  se  laissa  point  em- 
porter par  l'exagération  de 
ceux  qui  ,  sous  prétexte  de 
vouloir  tout  réformer ,  vou- 
loient  tout  détruire.  Il  fon- 
da le  club  des  amis  de  la 
monarchie  ,  pour  opérer  un 
contrepoids  à  la  puissance 
.effrayante  du  club  ,!it  des 
jacobins  ,  et  périt  dans  les 
massacres  de  sef  temb.  179?. 
Ses  opinions  ont  été  îe^ 
cueihies  en  4  vol.  in-8. 
Cleveiand  ,  poète  anglois  • 
plus  connu  pai  sa  fidélité 
à  Charles  i ,  que  par  ses 
ouvrages. 
Clessides  v  peintre  grec  ,  sous 
le  règne  à'Antiochus  I , 
vers  l'an  270  avant  J.  G. 
Clicthoue ,  docteur  de  Sor^ 
bonne,  m.  en  1^5,  fut 
un  des  premiers  qui  com- 
battirent Luther,  Son  antu 
luthcrus ,  iïi-fol.  est  estime, 
Liipord  ,  célèbre  navigateur 
angtois  j  m.  à  Londres  eu 
loo5.  Il  entreprit  à  ses  frais 
plusieurs  expéditions  pour 
faire  des  découvertes. 
Clinas  ,  médecin  ,  né  à  Mar- 
seille ,  amassa  à  Rome  de 
si  grandes  richesses  ,  qu'il 
légua,  par  son  testament, 
six  millions  de  sesterces  , 
pour  les  fortifications  de  sa 
patrie. 
Clinias  ,  père  d'Alcibiade  , 
se  signala  dans  la  guerre 
dç  Xercès  ,  et  fut  tué  à  la 
bataille  de  Coronée,  l'an 
447  avant  J.  C. 
Cliquot-Blervache  ,  inspec-» 
teur-général  du  commerce, 
né  à  Rhejms  ,  m»  en  1790, 
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f  î  a  publié  Yami  du  culti- 
vateur ,  2  vol.  in-8  ,  écrit 
avec  élégance  et  clarté  ,  et 
plusieurs  mémoires  et  cow- 
sidératicns  sur  le  com- 
merce ,  les  arts  et  métiers, 
pleins  de  vues  judicieuses 
et  hardies. 

Clisson  ,  (Olivier  de)  con- 
nétable de  France,  né  en 
Bretagne  ,  se  distingua  dans 
plusieurs  bâtai  las  ,  et  fut 
dépouillé  de  ses  charges  , 
condamné  au  b?.nissement 
et  à  une  amende  de  100,000 
marcs  d'argent,  par  les 
•lues  de  Bourgogne  et 
de  Berri  régens  du  royau- 
me ,  pendant  la  frénésie 
'de  Char  Les  VI.  Il  se  retira 
en  Bretagne  ,  dans  son  châ- 
teau ,  et  m.  en  1407  ,  aimé 
des  gens  de  guerre  ,  aux- 
quels il  permettoit  tout  , 
et  haï  des  grands  qu'il  trai- 
toit  avec  hauteur. 

Clisthènes  ,  magistrat  d'A- 
thènes ,  fit  un  nouveau 
partage  du  peuple ,  qu'il 
divisa  en  10  tribus  ,  et  fut 
l'auteur  de  la  loi  connue 
sous  le  nom  d'ostracisme  , 
par  laquelle  on  condam- 
noit  un  citoyen  au  banis- 
sement  de  peur  qu'il  ne 
devint  le  tyran  de  sa  pa- 
trie. Il  rit  ainsi  chasser  le 
tyran  Hippias ,  et  rétablit 
la  liberté  de  la  république, 
l'an  5l0  avant  J.  C. 

Clitomaque  ,  philosophe  de 
Carthage  ,  vers  l'an  140 
avant  J.  C. 

Clitus  y  favori  d'Alexandre  , 
lui  avoit  sauvé  la  vie  au 
passage  du  Granique.  S'é- 
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tant  permis  de  lui  faire 
quelques  remontrancesdans 
un  festin  ,  ce  monarque 
pris  de  vin  ,  le  perça  d'un 
javelot. 

Clive  ,  célèbre  général  an- 
glois  ,  m.  en  1774.  Il  par- 
vint ,  par  son  génie  et  ses 
talenv  militaires  ,  à  être 
nommé  lord  et  gouverneur 
général  du  Bengale-  Il  con- 
tribua beaucoup  à  établir 
la  puissance  angloîse  au 
point  de  splendeur  où  elle 
est  aujourd'hui  *5  mais  on 
lui  reproche  des  concus- 
sions et  d'avoir  été  sans 
foi  dans  ses  traités. 

Clodion  ,  second  roi  de 
France,  successeur  de  Pha- 
ramond  ,  m.  vers  447. 

Clopinel  ou  Jean  de  NLeun  , 
poète  françois  ,  m.  en  1364. 

Clotaire  I  y  II  et  III ,  rois 
de  France.  Le  premier  f 
fils  de  Clovisex.de  Clotilde , 
commença  à  régner  en  511^ 
et  m.  àCompiègne  en  56i? 
âgé  de  44  ans«  Ce  prince 
étoit  courageux  ,  libéral  et 
grand  politique  ;  mais  cruel 
et  ambitieux.  Son  fils  s'é- 
tant  révolté  contre  lui  ,  il 
le  fit  brûler,  avec  toute  sa 
famille  ,  dans  une  ca- 
bane ou  il  s'étoit  retiré.  Il 
en  témoigna  ensuite  beau- 
coup de  repentir.  —  Clo- 
taire Il ,  fils  et  successeur 
de  Chilpéric  ,  commença  à 
régner  n'ayant  que  4  mois, 
en  584 ,  sous  la  régence  de 
sa  mère  Frédégonde ,  et  m. 
en  628.  Il  dompta  les 
Saxons  ,  tua  de  sa  main 
leur  duc  Bertoald  ,  et  ne 
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s'occupa  p-us  qu'à   assurer 
la   paix  de  L'état  en  y  fai- 
sant régner  la  justice  ,   la 
pieté    et    l'abondance  ,    ce 
qui  fit  oublier  en  partie  ses 
cruautés.  I!  avoit  fait  égor- 
ger   les   quatre   enfans  de 
Théodoric  ,  son  cousin.  — 
Clotaire  III ,  fils  de  Clo- 
vis II ,  lui  succéda  à  l'âge 
de  4  ans.  Batilde,  sa  mère , 
aidée   de    St.   Eloi ,   gou- 
verna pendant  sa  minorité 
avec  beaucoup  de  sagesse» 
S'étant  retiré  dans  un  mo- 
nastère ,     les    maires    du 
palais  se  rendirent  les  maî- 
tres absolus  du  royaume  et 
y  exercèrent  mille  cruau- 
tés. 
Clotilde  ,    (  Sainte  )    fille  de 
Chilpéric  ,    roi   des  Bour- 
guignons ,    et    femme    de 
Clovis  ,  qu'elle    convertit 
par  sa  patience  et  ses  ver- 
tus. Elle  mourut  à  Tours  , 
aupiès  du  tombeau  de  St. 
Martin  ,    dans  de   grands 
sentimens  de  piété  et  péné- 
trée de   regret   des   fautes 
qu'elle    avoit    faites,  l'an 
543. 
Clovis  I,  II  et  III ,  rois  de 
Frauce.  Clovis  I  ,  né  vers 
l'an  467 ,  succéda  à  Chil- 
déric  i  son  père,  l'an  481  , 
et  fut   régardé    comme   le 
véritable  fondateur   de  la 
monarchie  françoise.  Oc- 
cupé  de   bonne    heure   du 
soin  d'étendre  ses  conquê- 
tes ,    il   alfermit   sa   puis- 
sance et  détruisit  celle  des 
Romains  dans  les  Gaules. 
Il  subjugua  aussi  les    Vi- 
sigoths  ,    et   lua  leur  roi 
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Alaric  de  sa  propre  main. 
Clotilde  ,    sa   femme  étoit 
chrétienne.  Il  embrassa  la 
même    religion  ,    et  voici 
à  quel  sujet  :  sur   le  point 
d'être  défait    par  les    Ger- 
mains j  il  fit  voeu  d'adorer 
le  Dieu  de  son  épouse  ,  s'il 
rein;  ortoit  la  victoire.  A  us- 
si-tôt    le    sort    des    armes 
change  ,  les  ennemis  tour- 
n  nt  le  dos  et  lcm  déroute 
est  comrlette.  Clovis  se  fit 
baptiser  la  même    année  , 
en  496,  le  jour  de  Noël  , 
par  St.  Renty  ,  avec  3,ooo 
hommes  de  son  armée.  Il 
fut    ainsi    le    premier  roi 
chrétien  ,    et  transféra   le 
siège    de   son    royaume  à 
Paris ,   qui   en    devint   la 
capitale.  Il  m.  en  5u  :  il 
étoit   très-vaillant,    grand 
politique  ,  mais  fort  cruel. 
Il    commit    des    barbaries 
inouies  contre  tous  les  prin- 
ces ses  parens  ,  et  s'empara 
de  leurs  éta  ts.  —  Clovis  II , 
fils    de   Dagobert ,    régna 
après  lui,  en  638  <   Il  étoit 
très-charitable.  Dans  une 
famine  ,  après  avoir  épuisé 
ses  coffres  ,  il   fit  enlever 
les  lames  d'argent  qui  cou- 
vroient    St.  Denis   et    en 
fit  distribuer  le  produit  aux 
pauvres.  —  Clovis  IIl ,  fils 
de  Thierri  III ,  lui  succé- 
da en  6cyi  %  sous  la  tutelle 
de  Pcpin-héristei  ,  qui  s'é- 
toit    emparé    de   l'autorité 
royale.  Il  m.  en  fco5 ,   âgé 
de  14  ans. 
Cluvicr  ,  célèbre  géographe, 
né  à  Dantzick  ,  in.  à  Leycie 
en  1623.  On  a  de  lui  Ger" 
16 
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mania  qntiqua  ,  in-folio; 
ïtalia  ajitiqùa  ,  in-folio  ; 
Sicilia  antiqua  ,  iu-iolio  , 
ouvrages  pleins  d'érudition 
et  écrits  avec  beaucoup 
d'exactitude. 

Cobb  ,  poète  anglois  ,  m.  en 
1710. 

CocceiiiSy  architecte  de  Rome, 
s'est  rendu  célèbre  dans  le 
i.e  siècle  par  plusieurs 
beaux  édifices. 

Cocceius  ,  (Henri)  ssvant 
jurisconsulte,  né  à  Brome  : 
111.  à  Francfort-suf-i'Ôder 
en  1719.  L'empereur  ^ho- 
nora du  titre  de  baron.  Ses 
ouvrages  sont  très  estimés 
en  Allemagne. 

Çccceius ,  (Samuel)  fils  du 
précédent  ,  né  à  Francfort  , 
m.  en  1755  ,  fut  employé  , 
par  le  grand  Frédéric  ,  à  la 
réforme  de  la  justice  dans 
son  royaume ,  et  a  rédigé 
le  code  Frédéric. 

Çocchi  ,  (Antoine)  savant 
médecin  ,  né  à  Florence  , 
in.  en  1758.  On  a  de  lui 
quelques  traités  de  méde- 
cine. 

Çocchi ,  (  Antoine-Célestin  ) 
professeur  de  médecine  à 
Pise  et  antiquaire  du  grand 
duc  de  Toscane  ,  né  à  Mu- 
gello  en  1635.  Il  a  publié 
un  discours  sur  le  régime 
pytagoricien  et  plusieurs 
autres  ouvrages. 

Coccius  ,  savant  controver- 
siste  luthérien  ,  embrassa 
la  religion  catholique.  On 
a  de  lui  le  trésor  catho- 
lique ,  ouvrage  d'un  grand 
travail  ;  mais  qui  n'est  pas 
composé  avec  le  choix  et 
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!  discernement  qu  on  y 
désire  roit. 

Coccovani ,  architecte  distin- 
gué ,  mécanicien  et  profes- 
seur de  mathématiques  k 
Florence  ,  sa  patrie  ,  m. 
en  1049 

Cochet  de  St.  Vallier  ,  fa- 
meux jurisconsulte  et  pré- 
sident au  parlem.  de  Paris, 
m.  en  173S.  On  lui  doit  un 
traité  de  C  induit ,  3  vqI. 
in-/;. ,  estimé.  Il  forma  à 
perpétuité  >  en  1735  ,  un 
fonds  de  10,000  ,  pour  ma- 
rier chaque  année  une  de- 
moiselle noble  de  pro- 
vence. 

Cochet ,  professeur  de  philo- 
sophie au  collège  de  Ma- 
zarin.  Il  a  publié  un  cours 
de  phiios.  abrégé  ,  écrit 
avec  clarté  ,  mais  avec  tiop 
peu  de  profondeur. 

Cochin  ,  célèbre  avocat  de 
Paris  ,  m.  à  60  ans  en  I747« 
On  a  recueilli  ses  œuvres  , 
en  6  vol.  in-4.  Son  élo- 
quence est  noble  ,  simple  , 
pleine  de  nerf  et  de  préci- 
sion. Il  joignoit  3  une 
étude  profonde  de  la  juris- 
prudence ,  celie  des  ora- 
teurs et  xies  philosophes 
anciens  et  modernes  :  une 
modestie  singulière  réhsus- 
soit  l'éclat  de  ses  vertus  et 
de  ses  talens. 

Cochin.  Il  y  a  eu  plusieurs 
graveurs  de  ce  nom.  Ni- 
colas Cochin  ,  né  à  Troyes. 
lia  beaucoup  gravéd'après 
Callot.  —  Noël  Cochin  , 
qui  a  gravé  une  grande  par- 
tie des  plans  et  profils  des 
skges  qui  entrent  dans  I4 
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collection  du  grand  Bau- 
licu.  —  Charles -Nicolas 
Ccchin,  né  à  Paris,  m. 
en  1754  ,  à  Page  de  66  ans. 
On  trouve  dans  ses  ouvr. 
cet  esprit,  cette  harmonie, 
cette  exactitude  qui  consti- 
tuent l'excellence  de  cet 
art.  Ses  principales  estam- 
pés sont  :  Rebecca  ,  Saint 
Basile  ,  V origine  du  feuj, 
Jacob  et  Laban  ,  la  noce 
de  vitlage  et  le  recueil  des 
peintures  des  invalides.  — 
Charles-Nicolas  Cochin  , 
fils  du  précédent ,  né  à 
Paris,  où  il  m  en  1790', 
donna  la  plus  grande  per- 
fection à  la  gravure  à  l'eau 
forte.  La  correction  et  l'élé- 
gance du  des-in  ,  la  faci- 
lité et  la  noblesse  de  la 
composition  ,  une  force 
d'expression  et  une  intel- 
ligence particulière  pour 
bien  exprimer  les  allégo- 
ries ,  caractérisent  toutes 
ses  productions.  Il  a  pub. 
un  voyage  d'Italie  ou  re* 
cueil  d'observations  sur  les 
ouvrages  d'architecture ,  de 
peinture  et  de  sculpture  que 
Von  voit  dans  les  princi- 
pales villes  d'Italie  ,  3  vol. 
in-8  ,  et  plusieurs  autres 
écits  sur  son  ait. 
Cochin  ,  (  Jean- Denis  )  doc- 
teur de  Sorbonne  et  curé 
de  St.  Jacques-du-haut-Pas, 
né  à  Paris  ,  où  il  nié  en 
1785.  11  fut  le  père  des  p;  li- 
vres. On  lui  doit  l'hospice 
établi  vis-à-vis  PobsérVa- 
toire.  On  a  de  lui  de5  pru- 
nes ,  /j  vol.  in-12  ,  souvent 
rc*;n[;   -,  nés  en  5  v.  ir~    - 
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Cochîée  j  théologien  catho- 
lique en  Allemagne  ,  m.  en 
1552  5  disputa  vivement 
contre  Luther  ,  Calvin  et 
autres  hérésiarques.  Son 
meilleur  ouvrage  est  histo- 
ria  Hussitarum  ,  in-folio  , 
qui  a  été  recherché. 

Cochran  ,  peintre  écossais  , 
m.  à  Ghrcowen  i685, Il 
peignit  l'histoire  et  le  por- 
tait avec  un  grand  succès. 

Cockburn,  savante  anglcise  , 
ni.  en  17^9.  Elle  a  défendu 
Locke  d'une  manière  in- 
génieuse ,  Ses  ouvr.  ont  été 
imprimés  en    2  vol.  in-8. 

Codinus.  curopatatc  de  Cons- 
tantinople  vers  la  fin  <\\i 
l5.e  siècle  ,  laissa  un  traité 
curieux  des  offices  du  pa- 
lais et  des  églises  de  C*  P» 
et  d'autres  ouvrages  impr. 
en  grec  et  en  latin. 

Codrington  ,  poète  ,  né  à  la 
B^ibaJe,  où  il  in.  en  :7oi. 
On  a  de  iui  4  poèmes  in- 
sérés dans  le  musue  Angli- 
canœ. 

Codrus  ,  dernier  îôi  d'Athè- 
nes ,  ay;<iit  appris  de  i'ora- 
cle  qùé  le  peuple  ,  dont  le 
chef  seroit  tué  ,  demeure** 
roi:  vainqueur,  prit  la  réso- 
lution généreuse  de  se  dé- 
vouer pour  son  pays.  ïi  se 
dégujsa  en  paysan  ,  et  s't- 
tant  précipite  au  i  lie  u 
des  ennemis ,  il  fut  tué  Pau 
10  ")  ,  av.  J  C.  Les  Athé- 
niens changèrent  alors  la 
forme  de  leur  gouverne- 
ment y  et  l'établirent  en 
république. 

Codrus  ,  Voyez  (/reçus. 

Ccchin:  3  ministre  protestant, 
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né  à  Annonay  ,  embrassa 
la  religion  catholique  vers 
1660.  Il  étoit  savant  dans 
les  langues  hébraïques  ,  et 
à  laissé  un  bon  commen- 
taire sur  Job  y  in-4. 

Cœjjeteau  ,  dominicain  ,  m. 
en  1623.  Il  venoit  d'être 
nommé  évêque  de  Mar- 
seille. On  a  de  lui  une  hist* 
romaine ,  depuis  Auguste 
jusqu'à  Constantin  ,  in-fol. 
qui ,  quoique  inexacte ,  a  eu 
quelque  réputation  dans 
son  temps. 

Cœur  ,  (  Jacques  )  tiès-riche 
marchand  a  né  à  Bomges  , 
dont  le  commerce  s  éten- 
doit  dans  toutes  les  parties 
du  monde.  Il  fut  le  ban- 
quier de  Charles  Kljf ,?  et 
lui  prêta  200,000  écus  d'or, 
pour  entreprendre  la  con- 
quête de  la  ^Normandie. 
sien  fat  psyéd'ingïaîiïude. 
Ses  ennemis  l'accusèrent 
-de  trahison,  pour  s'em- 
parer de  ses  dépouilles,  et 
le  ment  condamner  à  une 
amende  considérable.  Il 
s'ensuit  à  Rome  ,  où  Ca- 
lixte  ïll  lui  donna  ie  com- 
mandement d'une  flotte 
contre  les  Turcs.  Il  m.  à 
Scio ,  en  i4'56\ 

C$jfin  j  recteur  de  l'univer- 
sité de  Paris  ,  m.  en  17^9 . 
Il  est  principalement  connu 
par  les  hymnes  qu'il  com^ 
posa  pour  le  bréviaire  de 
Paris,  adoptées  depuis  dans 
tous  les  bréviaires  nou- 
veaux. On  a  publié  un 
recueil  complet  de  ses  œk- 
vres  ,  2.  vol.  in-12. 

Çoger  i   licencié     en    thto- 
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legie  et  professeur  d'élo- 
quence au  collège  Ma{ariny 
m.  en  1780.  On  a  de  lui 
Yexamen  du  Bélisaire  de 
M.  Marmontely  et  plu- 
sieurs pièces  de  vers  latins 
d'un  style  pur  et  correct , 
mais  foible  de  poésie. 

Cogeshalc  ,  savant  religieux 
anglois  du  commencement 
dulS.e  siècle. Son  principal 
ouvrage  est  une  chronique 
de  la  Terre- Sainte^ autant 
plus  précieuse  que  l'auteur 
a  été  témoin  oculaire  des 
faits  qu'il  rapporte.  Elle  a 
été  pub.  dans  le  5.e  vol.  de 
Yainplissima  collectio  vete- 
rum  scriptorum ,  etc. 

Cogolin  ,  de  l'académie  de 
Nancy  ,  né  a  Toulon  ,  m. 
à  Lyon  en  1760.  On  a  de 
lui  un  petit  volume  àe  poé- 
sies ,  contenant  la  trad.  eu 
vers  françois  de  plusieurs 
morceaux  de  Virgile  et 
Ovide  où  l'on  trouve  des 
vers  heureux. 

Cohorn ,  célèbre  ingénieur 
hoilanduis  ,  m.  à  la  Haye 
en  1704.  Il  a  fortifié  Na- 
mur  ,  Berg-op-zoom  ,  etc. 
On  a  de  lui  un  traité  ,  en 
flamand  , sur  une  nouv.  ma- 
nière de  JbïJfier  les  places* 

Cohorn  ,  (  Joseph  )  de  la 
même  famille  que  le  pré- 
cédent,  né  à  Carpentras  y 
où  il  m.  en  171 5  .  capi- 
taine de  vaisseau  ,  se  dis- 
tingua dans  toutes  les  occa- 
sions par  sou  courage  ex- 
traordinaire ,sui  tout  à  J'at- 
taque de  Gigeryj  en  Bar- 
barie ,  et  au  blocus  de 
Messine, 
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Coello  ,  peintre  portugais  , 
m.  en  logo.  Il  réussissoit 
également  dans  l'histoi;e 
et  dans  le  portrait,  et  fut 
surnommé  le   litien  pvi- 

■  tugais. 

CoeUnans  ,  graveur,  né  à 
Anvers  ,  vers  l'an  167 o. 

Coignard,  inipr.  de  l'aca- 
démie dans  le  17. e  siècle, 
se  fit  un  nom  par  le  choix 
des  livres  qu'il  impiimoit 
et  par  la  beauté  et  la  cor- 
rection de  ses  éditions.  On 
lui  doit  surtout  le  beau 
Si,  Ambroise  des  béneuic- 
tins  ,  iri-iolio. 

Coignet,  peintre  renommé  , 
aussi  appe^  Gules  cC  An- 
vers ,  du  lieu  de  sa  nais- 
sance ,  111.  en  Iuoo.  On 
l'accuse  d'avoir  fait  copier 
ses  tabieaux  pli  ses  élèves 
et  de  les  avoir  vendus 
pour  les  originaux  ,  après 
les  avoir  retouchés. 

Cointe  ,  prêtre  de  l'oratoire, 
né  à  Troyes ,  m-  en  i(3i. 
On  lui  doit  annales  eccle- 
siastici  francorum  ,  com- 
pilation sans  ornemeas  , 
mais  pieine  de  recherches 
singulières  ,  faites  avec 
beaucoup  cie  discernement 
et  de  sagacité. 

Cvislin,  évêque  de  Metz, 
m.  en  1732,  légua  à  l'abbaye 
de  St.  Germai  n-des-Pré  s  , 
la  fameuse  bibliothèque  eu 
chancelier  Séguier  ,  dort 
il  a  voit  hérité.  Le  rituel 
in-4  qu'il  ht  imprimer, 
est  rempli  d'instructions 
utiles. 

Coke  j  chef  de  justice  du  banc 
loyal  en  Angle tene  3  ra> 
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en  1634 i  On   a  de    lui  les 

institutes  des  lois  d'angle- 
Une ,  en  4.  parties. 

Colardeau  ,  poèîe  frinçois  , 
m.  en  177b  ,  ;.gt  de  ^i  ans. 
Oii  a  de  iui  plusieurs  liè- 
ces  de  poésies  ,  versifiées 
d'une  manière  douce  et 
harmonieuse  ,  et  quelques 
tragédies  ,  où  l'on  admire 
plutôt  le  mécanisme  d'une 
versification  heureuse  et 
brillante  ,  que  le  talent  du 
théâtre.  On  y  trouve  des 
détails  heureux  ,  de  la  sen- 
sibilité ,  mais  point  d'en- 
tente de  la  scène. 

Colbert,  célèb.  n.in.  d'état  , 
ne  à  Rheims  ,  m.  en  lb?3. 
Après  la  disgrâce  de  Fou- 
quei  ,  il  tut  chargé  de 
l'administration  des  finan- 
ces ,  qu'il  rétablit,  et  ne 
cessa  de  rravaiiier  à  la 
gloire  du  roi  et  à  la  gran- 
deur de  Férat.  En  1064  , 
il  eut  la  surintendance  des 
bâtimens.  On  vit  éc'ore  , 
sôas  son  administratif:  , 
des  chef-c'œuvre  oe  jx.u- 
ture,  de  sculpture  ,  d  ar- 
chitecture ,  la  façade  du 
lonvre  ,  la  galerie  de  ia 
colonnade  ,  l'écurie  de 
Ve-saiiles  ,  l'observatoire 
de  r*aris,  etc.  On  lui  doit 
l'établissement  des  aca- 
démies ues  inscriptions  , 
des  sciences  et  a'arcuitec- 
ture.  iNou  content  d'avoir 
rétabli  ^es  finances  et  eu- 
couragé  tous  les  arts  ,  il 
porta  ses  vues  sur  la  jus- 
tice ,  sur  ia  police  ,  sur  le 
commerce,  sur  ia  marine. 
Un  conseil  d'éjtaî  §  ioimé 
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pour  discuter  toutes  ces 
matières,  donna  ces  règle- 
inens  et  ces  belles  ordon- 
nances qui  sont  encore 
aujourd'hui  le  fondemenJ 
de  notre  gouvernement. 
Les  compagnies  des  Indes 
furent  créées  pour  la  pros- 
périté du  commerce  ;  Je 
canal  du  Languedoc  entre- 
pris pour  la  communica- 
tion des  deux  mers  ;  un 
grand  nombre  de  vaisseaux 
et  de  galères  furent  cons- 
truits en  peu  de  temps  ;  des 
arsenaux  bâtis  dans  plu- 
sieurs ports  ;  les  draps  fins, 
les  étoffes  de  scie  ,  les  gla- 
ces de  miroir,  l'acier,  le 
fer  blanc,  la  belle  faïence  , 
le  cuir  maroquiné  que  l'on 
tiroit  de  l'étranger,  furent 
fabriqués  dans  îe  royaume. 
Chaque  année  de  son  mi- 
nistère fut  marquée  par 
l'établissement  de  quelques 
nouvelles  manufactures. 
JLouvois  ,  pour  couvrir  ses 
opérations  ruineuses  ,  le 
força  de  commettre  quel- 
ques vexations  et  de  sur- 
charger les  impôts.  Il  m. 
dit-on  ,  de  chagrin,  f  1  ne 
prit  jamais  le  ton  ni  les 
vices  des  courtisans  ,  et  au 
milieu  de  ses  nombreuses 
occupations  ,  il  trou  voit 
le  temps  de  lire  chaque 
jour  quelques  chapitres  de 
l'écriture*sainte  et  de  réci- 
ter le  bréviaire. 
Colbert ,  marquis  de  Torcy , 
fils  du  précédent,  m.  à 
Paiis  en  1746 ,  fut  nommé 
secrétaire  d'état  au  dépar- 
tement des  affaires  étran- 
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gères  en  1686  .  et  surinfere- 
dant-gcnéral  des  postes  en 
1699.  Ses  ambassades  l'ont 
mis  au  rang  des  plus  ha- 
biles négociateurs»  On  a 
pub.  ses  mémoires  pour  ser- 
vir à  l'histoire  des  négo- 
ciations ,  depuis  le  traité 
de  Hiswick  jusqu'à  la  paix 
d"  Utrecht ,  3  vol.  in-12  , 
écrits  avec  pureté  et  sin- 
cérité. Cettefamiilea  pro- 
duit plusieurs  personnages 
remarquables. 

Coldorê  j  célèbre  graveur  en 
pierre  fine ,  de  la  fin  du 
16'. e  siècle. 

Colignon  ,  graveur  ,  né  à 
Nancy  ,  au  commencement 
du  17. e  siècle,  apprit  son 
art  de  Jacques  Callot ,  et 
a  beaucoup  travaillé  dans 
sa  manière.  Il  a  gravé  à 
Rome  un  livre  de  prin- 
cipes du  dessin  en  19  piè- 
ces, au  simple  trait,  d'a- 
près il    Valesio. 

Coligny  ,  (  Gaspard  de  )  ami- 
ral de  France,  né  à  Châ- 
tillon-sur-Loing.  Après  la 
mort  de  Henri  II ,  il  se 
mit  à  la  tête  des  calvinistes 
contre  les  Guises ,  et  forma 
un  parti  puissant,  qui  fit 
trembler  la  cour.  Enfin  ,  la 
paix  se  rétablit  en  1571  , 
après  plusieurs  batailles 
sanglantes.  Coligny  parut 
à  la  cour  et  fut  comblé  de 
caresses  comme  tous  ceux 
de  son  parti;  mais  ce  n'é- 
toit  que  pour  le  mieux 
induire  en  erreur.  Il  fut  la 
première  victime  de  l'hor- 
rible massacre  de  la  Su 
Barthelemi  ,    le    24  aoûJC 
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1572.  Il  fut  un  des  plus 
grands  capitaines  de  son 
temps  ,  propre  à  former  les 
plus  grands  projets ,  et 
sage  dans  les  détails  de 
l'exécution  ;  malheureux 
à  la  guère  ,  mais  sachant 
réparer  ,  par  son  habileté, 
les  plus  grands  désastres  , 
et  plus  dangereux  après 
une  défaite  que  ses  enne- 
mis après  une  victoire. 
Cette  famille  a  produit 
plusieurs  autres  person- 
nages recommandables  par 
leur  bravoure. 

Câlines  ,  célèbre  imprimeur 
françois  j  succéda  à  Henri 
Mtienne  ,  dont  il  épousa  la 
veuve.  Il  passe  pour  avoir 
introduit  en  France  l'usage 
du  caractère  italique  ,  dont 
Aide  Manuce  est  l'inven- 
teur. 

CollatinuSy  époux  de  Lucrèce 
et  neveu  de  Tarquin-le- 
«Swpcrta,  se  joignit  à  Brutus 
pour  chasser  les  Tarquins 
de  Rome.  Il  lut  fait  consul 
avec  lui  l'an  509  av.  J.  C- 
mais  voyant  que  le  peuple 
romain  avoit  conçu  une 
haine  violente  contre  toute 
sa  famille ,  il  s'exila  volon- 
tairement. 

Collé)  secrétaire  de  M.  le 
duc  d'Orléans  ,  m.  à  Paris 
en  1783.  Il  afait  des  comé- 
dies pleines  deseletdegaie- 
té  ;  mais  où  la  décence  n'est 
pas  toujours  assez  respectée» 
Les  plus  estimées  sont  sa 
partie  de  chasse  de  Henri 
IV  et  Dupuis  et  Desro- 
nais  ,  dans  le  genre  atten- 
drissant. 
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Collenuccio ,  né  à  Pesaro>fut 
emprisonné  et  ttrauglé  par 
oidre  de  Jean  Sjorce.  On 
a  de  lui  une  hist.  estimée 
du  royaume  de  Naples-. 

Collet  y  docteur  en  théologie, 
m.  en  1770.  On  lui  doit 
la  vie  de  St.  Vincent  de 
Paul  ;  celle  de  Boudon  ; 
celle  de  Su  Jean  de  la 
Croix  et  différens  traités 
de  théologie  estimés,  et 
que  l'on  consulte  avec  fruit. 
Sesinst!tutiones  theologicœ 
sont  devenus  classiques  et 
méritent  de  l'étie  par  la 
clarté  j  la  netteté  et  la  mé- 
thode qui  y  régnent.  On  a 
encore  de  lui  plusieurs  ou- 
vrages de  piété  :  devoir  des. 

1  pasteurs ,  de  la  vie  reli- 
gieuse ,  des  gens  du  inonde , 
des  écoliers  ;  méditations 
pour  servir  aux  retraites  , 
in-l2,etc.Ces  différens  ti  ai- 
tés  sont  solides  ,  mais  ils 
manquent  un  peu  d'onction. 

Ceîletcti  l'un  des  40  de  l'aca- 
démie françoise }  m.  en 
1659.  Ses  œuvres  parurent 
en  J.653.  Quelques-unes  de 
ses  poésies  prouvent  de 
l'esprit  et  de  la  fécondité* 
Son  nls  fit  ,  comme  lui  . 
des  vers  et  de  la  prose  ; 
mais  il  n'est  guère  connu 
que  par  la  place  que  Boi- 
leau  lui  a  donné  dans  ses 
satires. 

Qollin  ?  (  l'abbé  N.  .  .  )  m.  en 
I75a.  On  lui  doit  une  trad. 
de  Yorateur  de  Cicéron  , 
écrite  avec  autant  d'exac- 
titude que  d'élégance  ,  et  la 
vie  de  Marie  Lumagne  , 
institutrice  ides    filles    do 
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la     providence  ,     in  -  12. 

Çollin  de  Vermond  ,  peintre 
d'histoire  et  professeur  de 
l'acad.  royale  de  peintuie  , 
né  à  Versa  illes  3  m.  à  Paris 
en  1701.  Ses  ouvrages  se 
font  distinguer  parla  dou- 
ceur et  la  vérité  du  pin- 
ceau. 

Collin  d'flarleville  ,  né  à 
Mévoisin  ,  p»ès  Chaînes, 
m.  a  Pans  en  1806.  5on 
inconstant  ,  son  optimiste  , 
ses  châteaux  en  Espagne  , 
le  vieux  ce  ib a  taire  ,  lui 
assurent  un  u  -.g  distingué 
parmi  nos  meilleurs  poètes 
comiques  On  a  publié  ses 
œuvres     eu  ^  voî.  in-8. 

Collins ,  (Jean)  habile  ma- 
thématicien angîois  ,  m. 
en  lC85.  Il  entiepiit  une 
correspondance  avec  ies 
hommes  les  pms  sa  vans  de 
son  temps. On  j'a  impi  imée, 
sous  <e  titrede  commercium 
epistolicum ,  in-4. 

Collins,  poète  anglois  ,  m. 
vers  1756'.  On  a  de  lui  ues 
églogues  et  des  odes. 

CoUinson  y  savant  botaniste 
angiois  >  m.  en  1768. 

CoUot  ,  (  Germain  )  chirur- 
gien sous  JLouis  XI  j  et  îe 
ï.er  de  la  nation  qui  tenta 
l'opération  ueia  pierre  par 
le  grand  appareil. 

Collot  a* Ha  bois  ,  mauvais 
comédien  ,  devenu  fameux 
dans  la  révolution.  Nom- 
mé par  le  département  de 
Paris  à  la  convention  na- 
tionale 3  il  fut  envoyé  en 
mission  à  Lycn  en  iJSo  , 
où  il  commit  les  plus  hor- 
ribles cruautés.  Four  hâter 
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les  exécutions  ,  il  imagifta 
de  faire  tirer  le  canon  à 
mitraille  sur  les  prison- 
niers condamnés  à  mort. 
Deux  cent  neuf  périrent 
dans  une  seule  soirée.  Il 
dénonça  un  des  premiers 
Robespierre  ,  et  fut  dé- 
Btncé  lui-même  à  son  tour, 
et  condamné  le  l.er  avril 
1795  à  être  déporté  à 
Cayenne  ,  où  il  périt  mi- 
sé) ablemtnt.  Il  est  auteur 
de  plusieurs  drames  qui 
n'obit  eu  aucun  succès. 

Colmenar ,  écrivain  espagnol. 
On  a  de  lui  annales  d'Ls~ 
pagne  et  de  Portugal  ,  4  v» 
in-4  ou  in-8  et  in-12 , 
estimées. 

Colomb,  (Christophe)  cé- 
lèbre navigateur  >  né  à  Gê- 
nes ,  d'un  caroeur  de  laine. 
Il  étudia  avec  beaucoup  de 
succès  les  raa thématiques 
et  particulièrement  la  cos- 
mographie. Par  un  raison- 
nement tire  de  la  disposi- 
tion du  monde ,  il  jugea 
qu'il  devoit  y  en  avoir  un 
autre,  et  il  résolut  de  l'al- 
ler «iécouviir.  Il  commu- 
niqua ses  idées  au  gouver- 
nement de  Gênes  >  à  la 
France,  au  Portugal  ;  mais 
son  projet  n'ayant  pas  été 
accueilli  ,  il  s'adressa  à 
Ferdinand  et  à  Isabelle  y 
roi  et  reine  d'iispagne , 
qui  consentirent  à  lui 
fournir  trois  vaisseaux. 
Dans  ce  premier  voyage  , 
il  découvrit  la  première 
île  de  l'Amérique  en  1^92. 
Dans  un  second  ,  il  décou- 
vrit la  Jamaïque»  Accusé 
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Je  vouloir  s'emparer  pour 
lui-même  de  ses  décou- 
vertes, il  fut,  en  l5oo  , 
ramené  en  Espagne  ,  char- 
gé de  fer.  Son  innocence 
fut  reconnue;.  Il  entreprit 
un  nouveau  voyage  ,  où 
il  aperçut  le  continent  à 
io  degrés  de  l'équateur,  et 
la  côte  où  Ton  a  bâti 
Carthagène.  Il  m.  en  l5oê. 
C'est  donc  à  lui  qu'est  dû 
l'honneur  d'avoir  décou- 
vert un  nouveau  monde  : 
cependant  Améric  Vespuce, 
florentin  ,  eut  la  gloire  de 
lui  donner  son  nom  quel- 
ques  années   après. 

Colomb  ,  (  dom  Barthelemi  ) 
frère  de  Christophe  ,  se  fit 
un  nom  par  les  cartes 
marines  qu'il  faisoit  fort 
bien  pour  son  temps.  Il 
accompagna  soj;  frèie  dans 
ses  longs  voyages,  et  m. 
en  i5i4  >  comblé  d'hon- 
neurs et  de  biens. 

Colomb  an  ,  (  Saint  )  né  en 
Irlande  ,  se  livra  dès  sa 
jeunesse  aux  lettres  et  aux 
arts  libéraux.  Ayant  résolu 
de  renoncer  au  monde  ,  il 
vint  dans  les  Gaules  avec 
12  religieux,  et  bâtit  le 
monastère  de  Luxeuil.  Il 
passa  ensuite  en  Italie  où 
il  fonda  l'abbaye  de  Bobio  , 
où  il  m.  en  6i5.  Ses  ouvr. 
ont  été  publiés  à  Louvain, 
in-folio. 

Colombe  ,  barnabite  ,  né  à 
Pau,  m.  à  Paris  en  1778. 
On  lui  doit  plusieurs  ou- 
vrages de  piété  :  vie  chré- 
tienne y  2  vol.  in-12  ;  ma- 
nuel des  religieuses  y  in-12  ; 
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éternité  malheureuse ,  trad. 
du  latin  de  Drexelius  ,  in- 
12  ;  dictionnaire  portatif 
de  l 'écriture- sainte. 

Colombel  ,  peintre  ,  né  à 
Sotteville  ,  près  Rouen  , 
m.  à  Paris  en  1717-  Son 
dessin  est  correct,  ses  com- 
positions riches  et  accom- 
pagnées de  beaux  fonds 
d'architecture  qu'il  enten- 
doit  bien  ,  de  même  que 
la  perspective. 

Colombier e  ,  Jésuite,  né  à  St. 
Symphorien  ,  près  Lyon  , 
m.  en  1682,  se  fit  un  nom 
par  sestalens  pour  la  chai- 
re. On  a  pub.  à  Lyon  ses 
serinons  ,  en  6  vol.  in-12  , 
qui  respirent  la  piété  la 
plus  tendre  et  la  plus  vive. 
On  a  encore  de  lui  des 
reflexions  morales  et  des 
lettres  spirituelles*  Il  est 
l'instituteui  de  ra  dévotion 
au  sacré  Cœur  de  Jésus, 
et  en  a  composé  l'office. 

Colomiés  ,  né  à  la  Rochelle, 
d'un  médecin  protestant  , 
m.  à  Londres  en  1692. 
On  a  de  lui  g  allia  orien- 
talis  y  ouvrage  plein  d'éru- 
dition ,  qui  roule  sur  la 
vie  et  les  écrits  des  Fran- 
çois sa  vans  dans  les  lan- 
gues orientales  j  italia  et 
jrfispania  orientales  ,  dans 
le  goût  précèdent. 

Colonna  ,  peintre  ,  né  à 
Ravenne  ,  m.  à  Bolegne 
en  1687.  Il  a  travaille  à  la 
galerie  du  duede  Modene. 

Colcni ,  (Adam  et  Adrien  ) 
peintres  hollandois,  m.  en 
lbSJ  et  1701.  Leur  genre 
it'jii  Thiscireet  le  paysage. 
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Colonia  }  jésuite  ,  né  à  Aix  , 
m.  a  Lyon  en  174I.  On  lui 
doit  une  histoire  littéraire 
de  la  ville  de  Lyon  ,  2  vol. 
in-/j. 

Colonne  ,  (Jean)  est  un  de 
ceux  qui  ont  le  pius  con- 
tribué à  ia  grandeur  et  à 
l'élévation  de  sa  famille  , 
l'une  des  plus  illustres  d'I- 
talie et  très-féconde  en 
grands  hommes.  Fait  car- 
dinal en  12.16  9  et  déclaré 
légatde  l'armée  chrétienne, 
il  contribua  beaucoup  à  la 
prise  de  Damiette  ,  par 
l'ardeur  avec  laquelle  \\ 
anima  les  chefs  et  les  sol- 
dats. 

foison  ,  (  J.  B<  )  peintre  ,  né 
à  Verdun  ,  m.  à  Paris  en 
I762.  Son  vrai  nom  étoit 
Gille.  Iî  a  peint  avec  beau- 
coup de  succès  en  minia- 
ture et  au  pastel. 

Colson  ,;  (  h  F.)  ieinîre  ,  né 
à  Dijon  ,  m.  en  180^  On 
a  de  lui  *.  introduction  à  la 
eomwissance  des  arts  de 
goût  et  limitation  en  gé- 
néral ,  et  de  la  peinture 
en  particulier  ?  ouvrage  qui 
annonce  du  ^oût  et  de  lé  ru- 
dition  ,  mais  qui  manque 
de  proïom!eu'-. 

Colston  »  né  à  iiristol ,  aconit 
une  g.ande  fortune,  qu'il 
employa  à  fondei  des  hos- 
pices ,  des  écoles  et  d'au- 
tres étabîissemens  ,  en  fa- 
veur des  pauvres.  Il  m.  en 
1721. 

Columclle  ,  philosophe  ro- 
main sous  Claude  ,  né  à 
Cadix.  Il  a  laissé  12  liv. 
sur    l'agriculture  }    et    un 
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traité  sur  les  -arbres.  Son 
style  se  ressent  encore  de 
la  latinité  d'Auguste* 

Columna  ,  né  en  Sicile  , 
accompagna  Edouard  1  en 
Angleterre  ,  à  son  retour 
de  Palestine.  Il  a  écrit 
Yhist.  du  siège  de  Troye  , 
imprimée  à  Cologne  ,  in-4 
et  à  Strasbourg  .  in-iolio. 
Ces  deux  édit.  sont  rares. 

CoLuthus,  poète  grec  au  com- 
mencement du  b.e  siècre. 
Il  nous  reste  de  lui  un  poè- 
me de  l'enlèvement  à ?  Hé- 
lène ,   rare. 

Combe  ,  (  Rousseau  de  la  ) 
avocat  au  parlement  de 
Paris >  m.  en  17^9.  Il  a 
donné  un  recueil  de  juris- 
prudence ,  tef  plusieurs  au- 
tres ouvragés  de  droit. 

Combcfis  ,  sav.  dominicain  , 
m.  à  Paris  en  1679.  On  lui 
doit  une  bibliothèque  des 
Pères  pour  les  prédicateurs  j 
en  8  v.  in- fol.  et  plusieurs 
versions  des  Pères  grecs. 
Son  latin  est  quelquefois 
un  peu  barbare. 

Comeiras  ,  (  Victor  ).  ?  ncien 
grand  vicaire  de  Pévêcrue 
de  Beau  vais  ,  mort  en, 
i8o5'  On  a  de  lui  :  voya-* 
gc  en  Europe  ,  faisant 
suite  à  l'abrégé  de  voyages 
tic  la  Harpe  ;  m.-. is  qui  lui 
est  bien  inférieur  ;  abrégé 
eu  l'astron.  de  Bailly ,  etc. 

Cornes  ,  (  ou  Noël  le  Comte) 
Vénitien. -Il  a  laissé  uns 
histoire  de  son  temps  ,  une 
traduction  d'Aténee  et  une 
mythologie  en  latin.  C'est 
par  ce  dernier  ouvr.  qu'il 
est  principalement  connu. 
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Cp.nfors  j  chan.  d'Embrun  , 
ni.  aux  Quinze-Vin.t  en 
l6c)3.  Il  travailla  quoique 
temps  au  journal  des  sav. 
On  a  de  lai  plusieurs  ouvr. 
de  mathématiques  et  de 
physique. 

ComitoLo  y  jésuite  dePérouse, 
en  Italie  ,  m  en  1626.  On 
lui  doit  plusieurs  ouvrages* 
Il  passa  pour  un  des  meil- 
leurs casuistes  de  sa  société. 

Commandin  ,  mathémat.  né 
à  Urbain.  Il  a  traduit  ,  pn 
latin,  Archimède , Euclide, 
Apollonius  t  etc. 

Çomineiin  ,  {  Gaspard  )  m» 
en  I73l.  Il  a  donnt  ,  avec 
son  oncle  Jean  Comme  in  , 
hortus  Amstelodamensis  , 
2  vol.  in-foi.  ouvr.  estimé  ; 
et  seul  ,  piantœ  rariores 
exoticœ  horti  Amsteloda- 
mensis ,  in-4  ,   etc. 

Çommendon  ,  cardinal  ,  m.  à 
Padoue  en  l58^,.  Plusieurs 
Papes  le  chargèrent  de 
négociations  importantes. 
Flechier  a  publié  sa  vie 
en  2  vol.  in-12. 

Çommines ,  (Philippe  de) 
né  en  Flandres  ,  d'une 
famille  noble,  se  distingua 
comme  homme  d'état  et 
comme  historien.  Accusé 
d'avoir  vendu  les  secrets 
de  la  cour  ,  il  fut  enfermé 
pendant  plus  de  deux  ans , 
sous  Charles  V11L  Enfin  , 
il  fut  absous  en  mis  en 
liberté.  Il  m.  en  i5oo.  Ses 
t^émoires  pour  Vhist.  de 
Louis  XI  et  de  Charles 
V ±11)  sont  très-estimes. 

Çommire  ,  jésuite  ,  né  à  Am- 
b.dise  :  m.  en  1702  ,  cultiva 
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avec  succès  la  poésie  latine. 
On  a  de  lui  des  idylles  sa- 
crées et  profanes ,  des  fables 
et  des  odes.  On  les  a  re- 
cueillie <  e.i  2  vol.  in-12. 
Il  joignit  Uiie  piété  douce  à 
beaucoup  de  franchise  et 
de  probité. 

Commode ,  empereur  romain, 
fils  d' rintonin  ,  succéda  à 
Marc-ÀurHe  L'an  180  de 
J.  C.  Il  eut  les  mêmes 
goiits  que  Néron-  Comme 
lui  ,  il  fit  périr  ies  person- 
nages les  plus  célèbres  de 
Rome  et  persécuta  les  chré- 
tiens ;  comme  lui,  il  se 
livia  aux  plus  infâmes  dé- 
bauches. Sa  manie  étoit 
qu'on  l'appela  Hercule ,  et 
de  combattre  dans  l'amphi- 
théâtre comme  un  gladia- 
teur. Martia ,  une  de  ses 
maîtresse  ,  qu'il  vouloit 
lùie  périr,  l'empoisonna 
et  le  fit  etiangler  par  un 
gladiateur,  l'an  192  de  J.  C. 

Comte  ,  (Louis  ie)  sculpteur, 
né  à  Boulogne  ,  près  Paris  , 
m-  en  1692,.  On  trouve  plu- 
sieurs de  ses  statues  dans 
le  château  de  Versailles. 

Comte  ,  (  Louis  le  )  jésuite  , 
m.  à  Bordeaux  ,  sa  patiie  , 
en  1729.  En  1685  ,  iî  fut 
envoyé  à  la  Chine ,  en 
qualité  de  missionnaire  ep 
de  mathématicien.  Il  pub. 
à  son  retour  2  vol.  de  métn. 
en  forme  de  lettres  ,  sur 
l'état  de  cet  empire.  Il  y 
donne  une  idée  trop  favo- 
rable des  C  h  mois.  Son 
livic  y  accusé  de  contenir 
des  propositions  hasardées, 
fut  condamné  au  feu,  en 
1762. 
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Comte  ,  (Florent  le)   sculp- 
teur et  peintre  ,  né  à  Paris , 
se  fit  particulièrement  con- 
noître  par  son    livre   intit. 
cabinet     des     singularités 
d'architecture  ,    peinture  , 
sculpture  et  gravure  ,  5  v. 
in-12. 
Conçu  ,    peintre  d'histoire  , 
né  à  Gaëte,   m.  en  1704  , 
étoit  fort   considéré  du  roi 
de  Naples  ,  pour   iequel  il 
a  fait  plusieurs  tableaux. 
Concanen  ,    écrivain    irlan- 
dois  ,    m»    à    Londres  en 
10^9.  Il  employa  sa  plume 
à  d-  fendre  le  ministère  ,  et 
en   fut    récompensé  par  la 
place  de  procureur  général 
à   la  Jamaïque.  Il  a  laissé 
quelques  poèmes ,  estimés. 
Conchiios  ,    peintre  ,    né     à 
Valence,  en  Espagne,  où 
il  m.  en  1711.  C'est  à  lui 
que  l'on  doit  l'académie  de 
peinture  établie  dans  cette 
ville.    Ses    tableaux     sont 
estimés  de  ses  compatrio- 
tes. 
Concina  ,    théologien  domi- 
nicain ,  né  dans  la  Frioul, 
m.   en  1756.  Benoit  KlV 
faisoit  beaucoup  de  cas  de 
ses  décisions.  Il   a    publié 
plusieurs  ouvr.   en  italien 
et  en  latin. 
Concini }    plus  connu  sous  le 
nom  de  maréchal  d' Ancre, 
né    à    Florence  ,    vint    en 
France     avec     Marie     de 
Médicis  ,  femme  de  Henri 
IV.    Il   s'éleva   à    la  plus 
haute  faveur  ,  par  le  crédit 
de  sa  femme  Galigaï  9   et 
amassa  de  grandes  riches- 
ses ,  que  le  peuple  attribua 
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au  pécuîat.  Sa  heure  for*- 
tuneavoit  excité  la  jalousie 
des  principaux  seigneurs  , 
et  sa  hauteur,  leur  ressen- 
timent. Il  fut  assassiné  en 
1617,  par  ordre  du  roi  , 
et  son  cadavre  mis  en 
pièces   par   la  populace. 

Condamine ,  de  l'académie 
françoise  ,  né  à  Paris  ,  m. 
en  1774,  fut  choisi  en  17^°? 
avec  M.  GodinetBouguery 
pour  aller  au  pérou  j  dé- 
terminer la  figure  de  la 
terre.  Il  avoit  l'art  de  plaire 
aux  sa  vans  et  fut  en  liai- 
son avec  presque  tous  les 
hommes  célèbres  de  son 
temps.  Il  a  écrit  la  relation 
de  son  voyage  en  Amérique. 
On  lui  doit  plusieurs  autres 
ouvrages.  Son  style  est 
simple  et  négligé  ,  mais 
semé  de  traits  agréables  et 
plaisans  ,  qui  lui  assurent 
des  lecteurs. 

Condé.  Cette  famille  a  pro- 
duit plusieurs  hommes  cé- 
lèbres. Louis  ,  premier 
prince  de  ce  nom  ,  né  en 
i53o  ,  de  Charles  de  Bour- 
bon ,  duc  de  Vendôme,  se 
signala  à  la  bataille  de  St. 
Quentin  et  dans  plusieurs 
autres  affaires.  Quelques 
mecontentem.  qu'il  éprou- 
va le  jetèrent  dans  le  parti 
des  réformés  ;  il  prit  les 
armes  contre  son  roi ,  fut 
blessé  à  la  bataille  de 
Dreux  et  tué  à  celle  de 
Jarnac  en  l5b9.  Jamais 
général  né  fut  plus  aimé  de 
ses  soldats.  On  a  publié 
après  sa  mort  ses  mèm.  en 
6    vol.   in-4.  —  Henri  de 

Bourbon  , 
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Bourbon  ,  prince  de  Condé^ 
né  en  l588.  Henri  ÏV,  qui 
l'aimoit  beaucoup  ,  le  fit 
élever  dans  la  religion 
catholique.  En  1616  ,  il 
fut  mis  à  la  bastille  pour 
intrigues  de  cour.  A  pi  es  la 
mort  de  Louis  XIIÎ ,  il 
reprit  son  crédit ,  fut  mi- 
nistre d'état  et  servit  uti- 
lement sa  patrie.  Il  in.  en 
1646-  Sa  plus  grande  gloire 
est  d'avoir  été  le   père  du 

frand  Condé.  —  Louis  II 
e  Bourbon  ,  prince  de 
Condé  et  duc  d'Enghien  , 
né  en  1621  ,  fut  un  des 
premiers  généraux  de  l'Eu- 
rope ,  et  un  des  plus  grands 
hommes  de  son  siècle.  A 
22  ans  ,  il  gagna  la  bataille 
de  Rocroy.  L'année  suiv.il 
passa  en  Allemagne  ,  don- 
na trois  combats  de  suite  , 
en  quatre  jours  ,  et  fut 
vainqueur  toutes  les  trois 
fois.  Le  marée,  de  7\irenne, 
auquel  il  laissa  son  ar- 
mée ,  ayant  été  battu  à 
Marieudal ,  il  vola  repren- 
dre le  commandement,  et 
joignit  à  l'honneur  de  com- 
mander Turenne ,  celle  de 
réparer  sa  défaite  ;  il  gagna 
une  bataille  complette  ; 
mais  il  ternit  une  partie 
de  sa  gloire  en  portant  les 
armes  contre  sa  patrie.  Le 
cardinal  Mazarin  ,  jaloux 
de  sa  gloire  et  craignant 
son  ambition,  l'avoit  fait 
enfermer  à  Vincennes.  La 
cour  crut  lui  faire  oublier 
cette  sévérité  en  le  nom- 
mant au  gouvernement  de 
Guienne.    Il    s'y    retira  , 
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mais  pour  se  préparer  a  la 
guerre  et  traiter  avec  f Es- 
pagne. En  16S2  ,  la  guerre 
civile  s'établit.  Le  prince 
de  Condé  se  joignit  aux 
mécontens  ,  et  s'empara  de 
Paris.  Il  prit  d'autres  pla- 
ces et  soutint  avec  assez 
de  gloire  les  affaires  des 
Espagnols.  Le  maréchal 
de  Turenne  ,  qui  lui  fut 
opposé  ,  le  battit  à  la  jour- 
née des  Dunes  ,  et  la  paix 
des  Pyrénées  rendit  ce 
prince  à  la  France  en  l65o. 
Il  la  servit  utilement  dans 
la  conquête  de  la  Franche- 
Comté  ,  dans  celle  de  la 
Hollande  ;  et  à  la  mort  de 
Turemxe  ,  il  continua  la 
guerre  en  Allemagne  avec 
avantage.  Il  m.  à  Fontaine- 
bleau en  1686.  Il  aimoit  les 
gens  d'esprit ,  les  sciences 
et  les  arts.  M.  JDesarneaux 
a  donné  la  vie  de  ce  prince, 
en  4  vol.  in-12. 
Condillac  ,  de  l'académie 
fran.çoise ,  précepteur  de 
l'infant  dom  Ferdinand 
une  de  Parme ,  né  à  Gre- 
noble ,  m.  en  1780.  Il  avoit 
compose ,  pour  l'usage  de 
son  élève  ,  un  cours  d'é- 
tude ,  en  16  vol.  i IÎ-12.  La 
partie  morale  et  poiirique 
est  assez  bien  traitée  ;  mais 
la  partie  historique  est  foi- 
ble  ,  manque  de  chaleur  et 
de  vivacité.  Il  neçom- 
mence  guère  '  lm|^flB^ 
Grecs,  et  i^st-Sp 
ténèbres  tous  les  temjSrn^  < 

teneurs.  Le  défaut  d'avoir 
étudié  les  anciens  peuples, 
lui  fait  expliquer  souvent 

16 


18  a        C  O  N 

les  constitutions   des  peu- 
ples modernes  par  des  hy- 
pothèses   ingénieuses  ,    et 
on    lui    reproche    d'avoir 
adopté      une     partie     des 
opinions     de    la    philoso- 
phie  moderne.   En   géné- 
rai ,    sa  narration  est  foi- 
ble  ,  sèche  ,  commune.  On 
lui  reproche  encore  d'avoir 
établi ,  dans  son  traité  des 
sensations ,    des   principes 
dont  les  matérialistes   ont 
tiré     de    funestes     consé- 
quences. 
Condor  cet ,  (  le  marquis  de) 
né  à  Ribemont ,  en  Picar- 
die ,    fut   intimement    lié 
avec  Voltaire,  d1Alembertt 
et  montra  ,  dès  sa  jeunesse, 
cet  esprit   d'indépendance 
et   ces  idées  républicaines 
que  la  révolution  lui  donna 
lieu  de  développer.  II  de- 
manda un  des  premiers  la 
déchéance  du  roj  ,  l'établis- 
sement de  la   république  , 
et  contribua  à   faire  adop- 
ter l'un  et  l'autre.  Dénoncé 
comme  partisan  des  Giron- 
dins ,  il  fut  mis  hors  la  loi 
et    arrêté    quelques    jours 
après.  Le  lendemain  ,    on 
le   treuva    mort   dans    son 
cachot.  On  croit  qu'ii  avoit 
avalé  du  poison  qu'il  portoit 
sur  lui.  Il  étoit  grand  ma- 
thématicien et  habile  géo- 
mètre.  On    a    de    lui    un 
^hU^c   du  calcul  intégral  , 
ÉMÊ    mm^logcs    bien     au-des- 
lH^rscie  ceux  de  Fontenclle 
et     une     grande     quantité 
d'ouvrages  sur  la   révolu- 
tion. 
Condren  ,    docteur  de   Soi~ 
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benne  >  et  général  de  la 
ceng^gation  de  l'oratoire, 
refusa  constamment  le  cha- 
peau de  cardinal ,  l'arche- 
vêché de  Rheims  et  celui 
de  Lyon.  On  a  de  lui  des 
lettres  et  des  discours  ,  2  v. 
in-12,, 
Confucius  ou  Çonfut\è%  phi- 
losophe chinois  ,  né  dans 
la  province  de  Chanlong  , 
vers  55l  avant  T.  C.  Son 
école  fut  si  célèbre,  que 
dans  peu  de  temps  il  eut 
3,ooo  disciples.  Il  n'avoit 
pour  but  dans  toute  sa  doc- 
trine que  de  dissiper  les 
ténèbres  de  l'esprit  et  de 
bannir  les  vices  du  cœur. 
Il  enseignoit  d'aimer  son 
prochain  comme  soi-mê- 
mênie  ,  de  se  vaincre,  de 
soumettre  ses  passions  à  a 
raison  ,  etil  nerecomman- 
doit  rien  aux  autres  qu'il 
ne  pratiqua  lui-même.  Ses 
disciples  avoient  pour  lui 
une  grande  vénération.  Il 
m.  la  73.e  année  de  son 

Congrève,  poète  dramatique, 
"e  en  Irlande  ,  m.  en  1729. 

Conon  ,  générai  athénien  , 
fut  défait  par  Ly  sandre  9 
général  de  Sparte  ,  dans  un 
combat  naval.  H  se  retira 
en  Crète  et  de  là  auprès 
tf Ârtaxercès  ,  roi  de  Perse, 
par  i'aide  duquel  il  se  vit 
en  état  de  rendre  de  grands 
services  à  sa  patrie.  Il  rem- 
porta ,  sur  les  Spartiates  , 
une  victoire  navale  près  de 
Cuide  ,  et  tua  Lysandre  , 
leur  général.  Il  rentra  dans 
sa  patrie  couvert  de  gloire^ 
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fit  rétablir  îe  pyrée  et  les 
murailles  de  la  ville.  T-.es 
Spartiates  ne  trouvèrent 
d'autre  moyen  de  se  ven- 
ger de  ce  grand  homme  , 
qu'en  l'accusant  auprès 
d'Artaxercés  >  qui  l'envoya 
demander  par  un  satrape  , 
et  le  fit  mourir.  D'autres 
disent  qu'il  se  sauva  de 
prison. 

Conon ,  astronome  de  Samos, 
qui  ,  pour  faire  sa  cour  à 
Ptolomée-Evergète,assara. 
que  la  chevelure  de  Béré~ 
nice  avoit  été  enlevée  au 
cieî,  et  qu'elle  y  forrnoit 
une  nouvelle  consteHatiora. 
Il  étoit  ami  d' sîrchimède  , 
et  vivoit  247  ans  av.  J  C. 

Conon  ,  né  en  Sicile ,  pape  , 
après  la  mort  de  Jean  V, 
en.  626,  m.  l'année  suiv» 

Conrad  y  I,  H,  III  et  lF ', 
ducs  de  Franconie  et  le 
dernier  de  Suabe.  Le  pre- 
mier fut  élu  roi  de  Ger- 
manie en  912.  Après  la 
mort  de  Louis  IV ,  les 
Huns  ravagèrent  ses  états. 
Il  les  chassa  par  îa  pro- 
messe d'un  tribut  annuel. 
Il  m.  en  9 18. —  Le  second, 
dit  le  Salique  ,  élu  roi 
d'Allemag.  en  1024  ,  après 
la  mort  de  Henri  II  ,  eut 
à  combattre  la  plupart  des 
ducs  révoltés  ,  et  les  délit. 
Il  acquit  le  royaume  de 
Bourgogne  ,  en  vertu  de  la 
donation  île  Raoul  III,  et 
m.  un  an  et  demi  après  , 
en  lo3q.  C'étoit  un  prince 
courageux  et  avide  de  gl  i- 
re  ;  mais  plein  de  bonté  et 
de  douceur ,  et  d'une  libé- 
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raîité  peu  commune. — Le 
troisième  ,  fils  de  Frédéric  j 
duc  de  Suabe  9  succéda  à 
Lothaire  J/,  en  n58.  Il 
eut  à  combattre  la  Bavière, 
qui  s'opposa  à  son  élec- 
tion. Il  fit  ensuite  une 
expédition  dans  la  Terre- 
Sainte  ?  où  il  perdit  une 
partie  de  son  armée.  Etant 
retourné  en  Germanie  ,  il 
m.  a  Barnberg  en  Il52, 
sans  avoir  été  couronné  à 
Rome.  Il  étoit  brave  ,  hu- 
main „  libéral,  pieux,  mais 
d'un  génie  très-médiocre. 
—7 Le  quatrième,  duc  de 
Suabe  ,  se  fit  élire  empe- 
reur aptes  la  mort  de  Fré~ 
dévie  II ,  son  père  ,  en 
l25o.  Le  pape  Innocent  IV 
fit  prêcher  une  croisade 
contre  lui.  Il  passa  en 
Italie  ,  prit  Naples  ,  Ca- 
poue  .  et  m.  bientôt  après  , 
à  la  fleur  de  son  âge  ,  en 
1254* 

Conrad  ,  de  Mayence  ,  au- 
teur de  la  chronique  de. 
Mayence  ,  depuis  1 140  jus- 
qu'en I2jo  ,  compilation 
indigeste  ,  mais  utile  pour 
l' histoire  de  ce  temps. 

Conradinou.  Conrad  !e  jeune, 
né  en  1252,  de  Conrad  ly, 
n'avoitque  3  ans  à  la  mort 
de  son  père,  qui  laissa  la 
régence  du  royaume  de 
Naples  à  Mainjioi  ,  son 
oncie.  Urbain  I V  donna 
l'investiture  de?  ce  royau- 
me à  Charles  d'Anj'ôw.  Ce 
princeétant passé  en  Italie, 
après  avoir  vaincu  Main- 
froi  ,  qui  fut  tué  dans  la, 
bataille   ,     fit    prisonnier 
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Conradin  ,  et  lui  fit  tran- 

'  cher  3a  tête  par  la  main 
xiu  bourreau  ,  au  milieu  de 
la  place  de   Naples. 

Conrart ,  conseiller  du  roi , 
né  à  Paris  ,  fut  regardé 
comme  un  des  fondateurs 
de  l'académie  françoise.  Il 
ni.  en  1675.  On  a  de  lui 
des  lettres  à  Félibien  ,  in- 
12  ,  et  un  traité  de  l'action 
de  V orateur  ,  in-12. 

Conringius  ,  professeur  de 
droit  ,  né  à  Norden  ,  en 
Frise,  m.  en  1681.  On  a 
de  lui  plusieurs  ouvrages 
de  jurisprudence  et  d'hist. 
recueillis  en  7  vol.  in-fol. 

Constance-Chlore ,  père  de 
Constantin-le-Grand ,  mé- 
rita le  titre  de  César  en 
292  ,  par  ses  victoires  dans 
la  Germanie.  Devenu  em- 
pereur par  l'abdication  de 
Dioctétien  ,  ii  partagea 
l'empire  avec  Gaicvius  en 
3o5  ,  et  m.  à  Yorck  l'année 
suivante  ,  avec  la  réputa- 
tion d'un  bon  prince  ,  après 
avoir  déclaré  César  son 
fils  Constantin. 

Constance  ,  (  Flavius  Julius) 
second  fils  de  Constantin- 
le-Grand  ,  fut  élu  empe- 
reur en  337.  Les  soldats  , 
pour  assurer  l'empire  aux 
trois  fils  de  Constantin  , 
massacrèrent  leurs  oncles 
et  leurs  cousins  ,  à  l'ex- 
ception de  Julien  l'Apostat 
et  de  Gallus  ,  son  frère. 
Après  cette  exécution  bar- 
bare, les  fols  de  Constantin 
se  partagèrent  l'empire  j 
mais  Constance  en  resta 
seuj    maître  par    la   in  oit 
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de  ses  frères,  vers  Tan  355. 
La  fin  de  son  règne  fut 
souillée  de  crimes  et  de 
cruautés.  Il  m.  en  36l. 

Constance ,  fils  d'un  cabare- 
tier  ,  né  en  Céphalonie, 
devint ,  par  son  esprit  et 
sa  politesse,  premier  mi- 
nistre du  royaume  de  Siam. 
Voulant  introduire  le  chris- 
tianisme à  Siam  ,  il  déter- 
mina l'ambassade  envoyée 
à  Louis  XIV.  Pinacha  % 
fils  de  la  nourrice  du  roi  , 
conspira  contre  son  prince, 
et  fit  périr  Constance  dans 
les  tourmens. 

Constant  ,  troisième  fils  de 
Constantin.il  succéda  à  son 
père  avec  ses  frères  Cons- 
tance et  Constantin  II,  et 
fut  massacré  la  i3.e  année 
de  son  règne  ,  par  les  ordres 
deléagnence,  qui  s'étoit 
fait  proclamer  empereur. 
Il  protégea  la  vérité  contre 

.  les  erreurs  des  Ariens. 
Constantin ,  Syrien  ,  fut  éle- 
vé sur  la  chaire  de  Rome 
en  708  après  la  mort  de 
Sisinnius.  Il  gouverna  sain- 
tement l'église ,   et  m.   en 

Constantin-le-Grand  ,  empe- 
reur romain,  fils  de  Cons- 
tance ,  lui  succéda  en  3c6\ 
Il  eut  à  combattre  Maxence 
et  ensuite  Lucinius.  Il 
battit  l'un  et  l'autre  et  tous 
les  deux  périrent  à  la  suite 
de  leur  défaite.  Le  premier, 
en  fuyant  se  noya  dans  le 
Tibre  ;  le  second  ,  fut 
étranglé  par  ses  ordres. 
Resté  seul  maître  de  l'em- 
pire j   il  i\o  s'occupa    plus- 
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qu'à  assurer  la  tranquillité 
publique  et  à  faire  fleurir 
la  religion  catholique  qu'il 
avoir  embrassée  au  com- 
mencement de  son  règne. 
Ii  joignit  la  fermeté  à  la 
douceur  pour  affermir  sa 
puissance.  Les  délateurs 
furent  condamnés  à  mort  ; 
Je  sénat  rétabli  dans  ses 
droits  ,  le  peuple  soulagé 
par  des  bienfaits  ;  Rome  et 
plusieurs  villes  réparées  ou 
embellies^'excellentes  lois 
civiles  remédièrent  à  plu- 
sieurs désordres.  Mais  son 
règne  fut  tioubié  par  des 
querelles  de  religion.  L'hé- 
résie à* Arias  ,  qui  nioit  la 
divinité  de  J.  C  fut 
la  principale  source  des 
malheurs.  Il  fut  condamné 
dans  un  concile  que  Cons- 
tantin, avoit  réuni  pour  la 
faise  cesser  j  mais  l'hérésie 
ne  fut  point  éteinte.  On 
est  fâché  encore  de  voir  ce 
prince  législateur  ternir  sa 
gloire  par  des  cruautés  fort 
contraires  à  ses  maxime*. 
Elles  le  rendirent  odieux 
au  peuple  de  Rome  ,  déjà 
indisposé  contre  lui  par  son 
changement  de  religion  et 
les  persécutions  qu'il  ht 
éprouver  aux  Ariens.  Il 
prit  le  parti  de  transporter 
J'empire  à  Bysance ,  qu'il 
rétablit  et  qui  prit  son 
nom.  Cette  nouvelle  ville 
devint  la  rivale  de  Rome  ou 
plutôt  lui  fit  perdre  tout  son 
éclat.  Une  suite  encore  plus 
fâcheuse  de  la  transmigra- 
tion de  Constantin  ,  ce  fut 
de    diviser   l'empire    g,ui 
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déjà  étoit  trop  foibîe  par 
lui-même  pour  se  soutenir. 
Le  reste  de  son  règne  offre 
plus  de  sujet  de  blâme  que 
de  louange.  Il  eut  la  fai- 
blesse ,  sur  la  fin  de  ses 
jours,  de  servir  les  Ariens 
contre  leur  plus  illustre 
adversaire.  A.rius  fut  rap- 
pelé sous  une  fausse  pro- 
fession de  foi,  et  5t.  Atha- 
nase  exilé,  parce  qu'il  ne 
voulut  pas  recevoir  l'héré- 
siarque. On  l'a  accusé  en- 
core d'une  ambition  qui 
ne  pût  souffrir  de  rival  , 
d'une  prodigalité  et  d'une 
magnificence  poussée  trop 
loin.  Il  mourut  après  avoir 
déposé  son  testament  entre 
les  mains  d'un  prêtreA  rien, 
qui  avoit  sa  confiance  ,  à 
iMcomtdie  ,  après  un  règne 
de  Jo  ans  ,  et  à  la  6b. e 
année  de  son  âge  ,  l'an  357 
de  J.  C.  Il  étoit  brave  à  la 
tête  de  ses  années  ,.  doux  et 
affable  envers  ses  sujets 
dont  il  s'etoit  attiré  l'ami- 
tié. Il  fut  la  terreur  des  en- 
nemis dé  l'empire,  et  le  pro- 
tecteur des  gens  ue  lettres. 
Constantin.  11  y  a  eu  phi- 
sieurs  autres  empeieurs  de 
ce  nom.  Constantin  H ,  fils 
du  précédent,  né  à  Ariei 
en  3i6.  Après  la  mort  de 
son  père  ,  il  obtint  le* 
Gaules  ,  l'Espagne  et  la 
Grande-Bretagne ,  pour  sa 
part  *  mais  enviant  celle 
de  son  frère  Constant ,  il 
marcha  courre  lui  ,  et  fut 
tué  à  Aquiiée  en  340.  — 
Constantin  111.  surnommé 
JPogonat)  iiis  de  Constajit 
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II ,  Couronné  empereur  en 
668  ,    remporta    plusieurs 
victoires  sur  les  Sarrazins  , 
qu'il  contraignit  à  faire  la 
paix.  Il  entreprit  ensuite  de 
pacifier  l'église  ,  et  convo- 
qua le  6.e  concile  général 
de    Constantincple ,    qu'il 
présida   lui-même  ,    et  où. 
les  monotheli  tes  furen  ï  con- 
damnés.  Mais  le    meurtre 
de  ses  deux  frères    Tibère 
et   Fier  a  cl:  us  t    le    rendit 
©dieux  à  son   siècle  et  à  la 
postérité. —  Constantin  l  V, 
appelé    Copronyme ,    suc- 
céda   en    741    à   son   père 
Léon-VIscr'nm,  et  enchérit 
sur  sa    fureur    contre    les 
images   des   Saints.    Il    fit 
périr    un    grand     nombre 
îi'évèques  et  d'eccîésiasti- 
ques  ,    et    m.   du   charbon 
en  775  ,  après  un  règne  de 
04   ans  ,  haï  de   ses  sujets 
et  méprisé  de  ses  ennemis. 
—  Constantin    VII  ,  Por- 
■phyrogenète,  ftlsàe  JLéon  le 
«âge  ,    monta  sur  le   trône 
à  l'âge   de  7  ans  ,  sous   la 
tutèle  de  sa  mère  Zoé  ,  et 
m.  emprisonné  en  969.  Ce 
prince ,  ami   des   sciences 
etdessavans,    laissa  plu- 
sieurs   ouvrages    qui    au- 
Toient   fait  honneur    à   un 
particulier;  mais  pour  les- 
quels  un     prince    n'auroit 
pas  du  négliger  les  afiaires 
de  son  empire.  Il  se  laissa 
gouverner  par  Hélène  ,   sa 
femme  ,  qui  vendit  les  di- 
gnités de  Péglise  et  de  l'état, 
accabla   le  peuple  d'impôts 
et  le  fit  gémir  sous  l'oppres- 
sion. —  CcnsLaiitirL-Drd" 
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gasssès,  fils  de  Manuel  Pa- 
léologuc ,futmis  sur  le  trône 
pa  r  ie  sultan  AmurauEn  lui 
nnitl'emp.  de  Constantino- 
pîe.  Cette  ville  fut  prise  par 
Mahomet  II,  l'an  i^53  et 
la  H23.e  depuis  sa  fonda- 
tion   par   le    grand     Cons- 
tantin. Il  périt  les  armes  à 
la  main  à   l'âge  de  5o   ans. 
Ce   prince ,   véritablement 
grand  ,   magnanime  ,  reli- 
gieux ,    étoit    digne    d'un 
meilleur  sort. 
Constantin  t    né  à  Carthage, 
florissoit  vers  1070.  Il  sem- 
ble avoirété  le  i.erqui  car 
introduit  en  Italie  la  méde- 
cine grecque  et  a  rabe.  On  a 
pub.  sesouvr.  à  Bâle,in-foï. 
Constantin  ,  (Ma  nasse  s)  his- 
torien giec  ,  âorissoit  vers 
l'an  ll5o.  Il  écriviten  ve.s 
grecs  un  abrégé  d'histoire  , 
trad.  en  latin,  et  qui   fait 
partie  de  la  byzantine. 
Constantin  ,  (Robert)  doc- 
teur en  médec. et  professeur 
de    belles-lettres  à  Caen  , 
m.   en  i6o5.   On   lui  doit 
lexicon  grœcc  latinumy  1  v. 
in- foi.  et5/j"v.  d'antiquités 
grecques  et   latines  ,  etc. 
Contant ,    architecte,    né   à 
Ivry-sur-Seine  >  m.  à  Paûs 
en  1777  ,  se  distingua  dans 
son  art.  L'église  de  Pan- 
thémont,  celle  de  la  Mag- 
delaine  et  plusieurs  autres  x 
ont  été  élevées  par  lui  ou 
sur  ses  dessins.  Il  a  laissé 
un  vol.  in-foi.  gravé,  de 
ses  procédés  d'architecture. 
Contarini ,    cardinal  ,   d'une 
ancienne     famille     de    ce 
nom  >  de  Venise  5   in.  en 
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1542.  On  lui  doit  plusieurs 
traités  de  philosophie  ,  de 
théologie  et  de  politique. 

Comarini ,  professeur  d'élo- 
quence à  Padone  ,  m.  à 
Venise  en  1617.  On  a  de 
lui  plus.  ouvr.  estimés  :  de 
re  frumentaria  ,  de  militari 
romanoruth  stipendie ,  in-4; 
varice  lectiones  ,  in-4. 

Contarini  ,  peintre  vénitien  , 
m.  en  i6o5.  Il  iraitoit  le 
Titien  avee  succès. 

Conte  ,  peintre  de  Florence  , 
m.  en  1698  ,  exeeiloit  dans 
le  portrait. 

Contenscn  ,  dominicain  ,  né 
dans  le  Condomois  ,  m.  à 
Creiî  y  dans  le  Beauvaisisy 
en  lb"7z,.  On  a  de  lui  theo- 
logia  mentis  et  cordio  ,  2  v. 
in-fol.  et  9  vol.  in-12  ,  où 
ii  a  corrigé  la  sécheresse 
êes  scolc stiques  ,  en  faisant 
un  choix  de  tout  ce  que  les 
pères  ont  écrit  de  plus  so- 
lide ,  et  en  joignant  le 
dogme  à  la  morale. 

Conti-  Cette  maison  a  produit 
plusieurs  grands  hommes  ; 
les  plus  célèbres  sont  : 
Armand  de  Bourbon  ,  chef 
de  la  branche  de  Conti  yné 
à  Paris  en  1629  3  m«  dans 
de  grands  sentimens  de 
religion  ,  en  1666.  Il  se 
jeta  dans  les  guerres  de  la 
Fronde,  et  on  l'opposa  au 
grand  Condé ,  son  frère. 
ils  se  réunirent  ensuite  ,  et 
furent  renfermés  à  Vin- 
eennes*  Conti  n'en  sortit 
que  pour  épouser  une  nièce 
du  cardinal  Ma\arin  ,  et 
fut  dès-lors  dans  la  plus 
liaute  faveur.  Ou  a  de  lui 
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un  traité  de  la  comédie  et 
des  spectacles  ,selon  la  trad. 
de  l'église.  —  François- 
Louis  de  Bourbon  Conti  , 
fils  du  précédent  ,  se  dis- 
tingua dans  plusieurs  sièges 
et  combats  ,  et  m.  en  1709^ 
Il  fut  élu  roi  de  Pologne; 
mais  l'électeur  de  Saxe , 
nommé  par  un  autre  parti  , 
lui  enleva  cette  couronne, 
Louis- François  de  Four- 
bon  ,  petit-fils  du  précé- 
dent,  m.  en  1776 !a  se  si- 
gnala pendant  la  guerre  de 
1741  ,  autant  par  ses  ta- 
lens  militaires  que  par  les 
sentimens  de  citoyen  ,  qu'il 
marqua  en  plusieurs  occa- 
sions importantes. Ilcultiva 
la    littérature   et    les  arts- 

Conti  ,  noble  vénitien  ,  m. 
en  1749  »  se  fit  estimer  des 
gens  de  lettres  par  ses  lu- 
mières et  son  caractèie.  Il 
fut  particulièrement  lié 
avec  Newton.  Ses  œuvres 
ont  été  imprimées  à  Venise, 
2  vol.  in-4. 

Conto-Pertana  ,  poète  por- 
tugais ,  m.  à  Lisbonne  en 
1735.  Son  poème  épique  de 
Quitterie  la  sainte  ,  quoi- 
que un  des  meilleurs  ou- 
vrages que  le  Portugal  ait 
produit ,  n'a  pas  la  répu- 
tation de  la  Lusiadc- 

Contucci  ,,architecte  et  sculp- 
teur italien,  m.  en  1529- 
Il  fut  un  des  premiers 
sculpteurs  de  son  temps  ^ 
et  l'on  voit  beaucoup  de 
ses  statues  à  Florence  et  à 
Gênes. 

Cont\en  ,  jésuite  allemand  , 
m.  en  l6'35  ,  disj^Uu  avec 
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succès  contre  les  protes- 
tons. Ses  ouyr.  sont  peu 
estimés. 

Cook  ,  (  Jacques  )  célèbre 
navigateur ,  né  de  parens 
obscurs,  en  1725,  à  Mar- 
ton  ,  village  du  duché 
d'Yorck.  Il  parvint,  de 
grade  en  grade  ,  à  celui  de 
capitaine  en  pied.  Il  avoit 
fait  de  tels  progrès  dans 
l'astronomie  et  les  mathé- 
matiques ,  qu'on  le  char- 
gea ,  en  1767,  d'aller  ob- 
server le  passage  de  Vénus 
à  Othaïti.  Ce  voyage  dura 
#  ans  ,  et  lui  fit  une  telle 
réputation,  qu'il  fut  char- 
gé ,  en  1772 ,  d'un  second 
voyage  pour  compléter  les 
découvertes  de  l'hémis- 
phère méridional;  et  en- 
fin ,  en  1776*  ,  on  lui  fit 
entreprendre  un  troisième 
voyage  pour  la  découverte 
d'un  passage  au  nord.  Il 
fut  massacré  en  1779  î  Pa* 
les  habitans  de  l'île  d'Ow- 
hyhe  ,  par  les  insulaires 
qui  l'avoient  d'abord  ac- 
cueilli très-favorablement. 
Aucun  marin  n'entendit 
mieux  que  lui  l'art  de  con- 
server ,  dans  des  voyages 
de  long  cours ,  son  vais- 
seau en  bon  état  et  son 
équipage  en  santé.  On  a 
Irad.  ses  voynges  en  fran- 
fois ,  en  18  vol.  in-8  et  14 
vol.  in- A  ,  ouvrage  précieux 
aux  navigateurs  . 

Coonhixloo  ,  peintre  ,  né  à 
Anvers  en  15/^  ,  fut  re- 
gardé comme  le  plus  grand 
paysagiste  de   son    temps. 

Çeoper ,  célèbre  peintre  en 


COQ 

miniature  ,  m.  à  Londres 
en  1672. 

Cootwich,  docteur  en  droit 
canon  et  en  droit  civil.  Il 
a  publié  en  latin  la  relation* 
d'un  voyage  qu'il  fit  dans 
la  Terre-Sainte ,  sous  le 
titre  de  voyage  de  Jéru- 
salem et  de  Syrie  ,  in- 4  , 
ouvrage  rare  et  curieux. 

Copernic,  fameux  astronome,, 
né  à  rI  horn ,  en  Prusse  , 
m.  en  1643 ,  à  70  ans.  Il 
entreprit  de  renouveler  les 
anciennes  idées  de  jP/ii— 
lolails ,  philosophe  pytha- 
goricien. Son  système 
ayant  été  soutenu  par 
(ralliée ,  comme  le  seul 
véritable  ,  fut  condamné 
en  1616  par  l'inquisition 
de  Rome  ,  qui  le  croyoit 
contraires  l'écriture  s  un- 
ie. Cependant,  quatre  ans 
après  ,  ce  tribunal  permit 
de  l'enseigner  comme  hy- 
pothèse. On  prétend  que 
Copernic  ne  l'avoit  jamais 
envisagé  autrement.  Ce 
système  aujourd'hui  est  le 
seul  enseigné.  On  a  de  lui 
deux  excellens  traités  :  de 
motu  octavœ  spherœ  ,  dans 
lequel  il  développe  son 
système,  de  crbium  cœles- 
tium  revolutionibns ,  in-fol. 

Coppa,  (  le  cavalier)  pein- 
tre .m.  en  i665.  Disciple 
du  Guide  ,  il  imitoit  très- 
heureusement  sa  manière. 

Coq  ,  (  Pierre  le  )  général  des 
Eudistes  ,  m.  en  1777.  On 
a  de  lui  quelques  ouvrages 
de  morale. 

Coquereau ,  médecin  ,  né  à 
Paris  ,  ni.  en  1796,  a  laissé 
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plusieurs  mém.  pleins  d'ob- 
servations utiles  sur  son 
art. 

Coques  ,  peintre  d'Anvers  , 
né  en  1618.  Il  peignit  , 
comme  Theniers  ,  des  su- 
jets de  fantai.ie  ;  mais  il 
excella  surtout  dans  le 
portrait. 

Coquillart,  officiai  de  Rheims 
vers  Tan  1478.  On  a  de  lui 
des  poésies  qui  eurent  de 
la  réputation  dans  leur 
temps. 

Coquille  ,  avocat  au  parle- 
ment de  Paris,  m«  en  l6o3. 
On  lui  doit  une  histoire  du 
Nivcrnois.  La  meilleure 
qu'on  ait  de  cette  province, 
et  plusieurs  autres  ouvr. 

Corbulon  ,  illustre  général 
romain  ,  rétablit  l'honneur 
de  l'empire  sous  Claude  et 
Néron  :  il  chassa  Tiri- 
date  d'Arménie  ,  remit 
Tigrane  sur  le  trône  ,  et 
contraignit  les  Farthes  à 
demander  la  paix.  Néron, 
jaloux  de  sa  réputation  , 
donna  désordre-;  pour  qu'on 
ïe  fit  mourir.  Il  se  tua  lui- 
même  ,  l'an  66'  de  J.  C  en 
disant  :  je  l'ai  bien  mérité. 

Cor  dura,  jésuite,  né  à  Alexan- 
drie de  la  Paille,  m.  en 
1784.  On  lui  doit  :  hisi.de 
la  société  des  jésuites  ,  in- 
fol.  oraison  funèbre  de  l'em- 
pereur Charles  VI ,  etc. 

Corday  ,  (Chailctte  )  née  à 
St.  Saturnin  ,  près  de  Seez, 
en  Normandie  ,  vint  à 
Paris  exprès  ,  pour  y  assas- 
siner Marat.  Elle  accom- 
pli î  son  dessein  %  fut  con- 
damnée a  avoir  la  tète  tran- 
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ehée,  et  supporta  son  sup- 
plice, en  175)3,  avec  beau- 
coup de  courage  et  de  fer- 
meté. 

Cordemoi ,  de  l'acad.  fran- 
çoise  ,  lecteur  du  dauphin, 
né  à  Paris  ,  où  il  m.  en 
1684.  On  lui  doit  une  hist. 
générale  de  France  ,  durant 
les  deuX  premières  races  9 
2  vol.  tu- fol.  écrite  d'un 
style  ferme,  mais  diffus  j 
et  où  il  adopte  trop-iacile- 
ment  des  récits  fabuleux] 
divers  traités  de  métaphy- 
sique ,  d'histoire  ,  de  poli- 
tique et  de  philosophie  mo- 
rale ,  sous  le  titre  d' œuvres 
de  M.  de  Cordemoi ,  où 
l'on  trouve  des  recherches 
utile?  et  des  pensées  judi- 
cieuses. 

Cordemoi ,  fils  du  précédent  % 
licencié  de  Sorbonne  ,  m. 
en  1722  ,  rapporta  presque 
toutes  ses  études  à  la  con- 
version des  hérétiques.  On 
a  de  lui  plusieurs  traités» 

Cordtr  y  sav.  jésuite  d'An- 
vers. On  lui  doit  une  trad. 
des  œuvres  de  St.  Denis 
l'yJréopagiic  ,    2  v.  in-fol. 

Cordes  ,  célèbre  avocat  de 
Paris,  principalement  con- 
nu par  son  intégrité. Il  m. 
en  1642.  La  maison  de 
St.  La\arc  est  en  partie 
l'ouvrage  de  sa  charité  et 
de  son  zèle. 

Cordier  ,  peintre  ,  né  à  Lyon  , 
se  distingua  ,  sous  Fran- 
çois I  s  par  ses  tableaux  de 
perspective. 

Cordier  de  St.  Firmin,  cha- 
noine d'Orléans  ,  sa  patrie, 
m.    eu  1772.   On  lui  doit 
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une  vie  de  Mad.  Chantai  ,■ 
iii-I2,  écrite  avec  intérêt. 

Ccrdillcn  >  philosophe  stoï- 
cien de  la  ville  de  Per- 
game.  Il  se  fd^oit  une 
gloire  de  mépriser  souve- 
rainement l'amitié  des 
princes  et  des  rois. 

Cordus  %  médecin  et  poète 
allemand  ,  m.  en  i535*  Ses 
poésies  latines  ont  été  im- 
primées à  Leyde ,  in-8. 

Cordus  ,  hls  du  précédent,  m- 
en  i5zj4  ,  à  2.9  ans  il  étoit 
grand  botaniste*  On  a  de 
lui  :  dispensatorium  phar- 
maccrum  omnium  ,  in-12  ; 
historia  stirpium^z  v.in-fol. 

Corelii  j  musicien  italien  ,  né 
à  Rome  en  1753.  11  s'est 
fait  un  grand  nom  par  ses 
symphonies  j  en  Italie  et  eu 
France. 

Connus,  poète  grec  ,  plusanc. 
qu'Homère  ,  selon  Suidas. 

Corio  ,  d'une  famille  illustre 
de  Milan,  m.  en  5oo.  il 
fut  chargé  d'écrire  Virist. 
de  Milan-  La  meilleure 
édition  de  cet  ouvrage  est 
celle  de  Milan,  i«-f'oîio  , 
l5o3  ,  rare  et  recherchée, 
parce  que  les  eciticrts  sui- 
vantes ont  été  mutilées» 

Coriolan  ,  (Câïus  ÏVîarcius  > 
dit)  illustre  Romain  , 
nommé  ainsi  à  cause  de  U 
gloire  dont  il  se  couvrit 
au  siège  de  Corioies  ,  quoi- 
qu'il ne  fut  que  simple 
soldat.  Ce  héros  ,  dont  on 
vante  la  probité  et  le  désin- 
téressement ,  ne  connois- 
soit  pas  les  vertus  douces 
qui  gagnent  ies  cœurs.  Da  ns 
une  disette  ,  sa  dureté  mit 
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le  peuple  en  fureur  contra* 
lui  :  il  fut  condamné  à  un 
bannissement  perpétuel  , 
malgré  les  services  qu'il 
a  voit  rendus  à  sa  patrie  ; 
mais  Rome  ne  tarda  pas 
à  se  repenrir  de  son  ingra- 
titude ;  il  se  rerira  chez  les 
Volsques  ,  qu'il  engagea  à 
déclarer  la  guerre  aux  Ro- 
mains ,  et  se  mit  lui-même 
à  la  tête  de  l'armée.  Il  vint 
assiéger  Rome  j  mais  cé- 
dant aux  prières  de  sa 
mère  et  de  sa  femme  ,  en- 
voyées par  ie  séuLt  pour  le 
fléchir  ,  il  se  retira  et  fut 
massacré  par  les  Volsqucs, 
comme  coupable  de  trahi- 
son ,  vers  l'an  zt89av.J.C. 

Cvrmier,  historien  et  juris- 
consulte ,  né  à  Alençon  , 
m.  vers  l'an  1600.  On  a  de 
lui  :  hist,  de  Henri  II,  in-4; 
code  de  Henri  IV ,  etc. 

Cornas  ,  savant  avocat  du 
parlement  d'Aix  ,  où  il  m. 
en  1704.  On  a  publié  ses 
consultations  ,f  1  v.  in-fol. 
qi*i  sont  estimées. 

Comara-Fiscopia  ,  née  en 
1646,  de  l'illustre  fera,  des 
Cornaro  de  Venise.  Elle  se 
distingua  parson  érudition, 
et  obtint  le  bonnet  de  doc- 
teur en  philosophie. 

Cornarius,  méd.  allemand  , 
né  à  Zewickow  ,  m.  en 
l558,  exerça  la  médecine 
avec  le  plus  grand  succès. 
Il  a  trad.  en  latin  les  ouvr. 
àes  meilleurs  méd.  grecs  et 
de  quelques  Pères  de  l'é- 
glise. On  a  encoie  de  lui 
quelques  traités  de  méde- 
cine* 
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Qornaro  ,  noble  vénitien ,  m. 
en  ï566" ,  âgé  de  plus  de 
cent  ans  ,  quoiqu'il  fut 
d'une  santé  très-foible  et 
très-délicate.  Ii  dut  vrai- 
semblablement une  aussi 
longue  vie  à  son  extrême 
frugalité  ,  qui  lui  procura, 
au  milieu  de  sa  carrière  , 
une  santé  ferme  et  robuste 
jusqu'à  la  fin  de  ses  jours. 
Il  en  a  peint  les  bons  effets 
dans  son  livre  des  avan- 
tages de  la  vie  sobre ,  trad, 
en  françois ,  sous  le  titre 
de  conseils  pour  vivre  long- 
temps ,  in- 12. 

Corneille  ,  (St.)  pape,  succéda 
à  St.  Fabien  en  25 1.  son 
élection  fut  troublée  par  le 
schisme  de  Novatien,  Une 
nouvelle  persécution  s'é- 
tant  élevée  contre  les  chré- 
tiens ,  il  fut  exilé  et  m. 
en  252. 

Corneille  ,  (  Pierre  )  de  l'aca- 
démie françoise  ,  et  l'un 
des  plus  célèbres  poètes 
tragiques  françois  ,  né  à 
Rouen  ,  *rj.  en  Jt'84  à  78 
ans.  C'est  lui  qui.  le  pre- 
mier ,  a  donné  le  modèle 
des  bonnes  tragédies  ,  et 
jamais  personne  n'a    porté 

Ïilus  loin  les  ressources  de 
'imagination  et  l'énergie 
du  sentiment.  Ses  ouvrages 
conserveront  toujours  la 
vive  expression  de  son 
génie  et  du  caractère  de 
son  a  me.  Il  posscUpit  sur- 
tout ces  ressorts  puissans 
qui  attachent  le  cœur  et 
l'esprit  par  de  grands  in- 
térêts* On  a  recueilli  ses 
çhejs-d' œuvres ,  en  3  vol? 
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in- 12.  Ses  antres  pièces 
sout  indignes  de  ce  grand 
homme. 

Corneille  ,  (  Thomas  )  frère 
du  piécédent  ,  de  l'aca- 
démie tranç.  né  à  Rouen, 
m.  à  Andeli  en  1709  ,  à 
84  ans.  Ii  courut  la  même 
carrière  que  son  frère  , 
mais  avec  moins  de  succès. 
On  a  recueilli  ses  meil- 
leures pièces  £  la  suite  de 
celles  de  son  frère  ,  dans 
ses  chefs- d' œuvres  ,  3  vol. 
in-12, 

Corneille  ,  (  Claude  )  peintre, 
né  à  ]Lyon  ,  se  rendit  cé- 
lèbre par  la  ressemblance 
de  ses  portraits  ,  sous  Fran- 
çois 1. 

Corneille  ,  (  Michel  )  pein- 
tre et  graveur  ,  né  a  Paris  , 
où  il  m.  en  1708.  Louis 
XV.Yem ploya  aux  grands 
ouvrages  de  Versailles  et 
de  Trianon.  Il  se  forma 
particulièrement  sur  les 
ouvrages  des  Caraches*  Il 
entendoit  fort  bien  le  clair- 
obscur  ,  la  perspective  et  le 
paysage.  Il  dessinoit  cor- 
rectement ,  et  ses  airs  de 
tête  sont  nobles  et  gracieux. 
Il  a  orné  de  ses  tabieaux 
plusieurs  églises.  JeanfJaprr 
tisj:e  ,  son  trère  ,  mort  à 
Paris  en  1695 ,  a  fourni 
aussi  quelques  morceaux 
estimables  dans  l'église 
Notre-Dame  ,  des  Carmes 
et  des  Chartreux. 

Cornélie  ,  fille  de  Scipion 
l'Africain  et  mère  àes 
Gracques  ,  se  rendit  cé^- 
lèbre  par  ses  vertus  et  par 
l'éducation  qu'elle  donna  à 
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ses  fils  ,  dont  elle  se  croyoit 
plus  parée  qu'on  ne  peut 
l'être  des  plus  rares  bijoux. 
On  lui  éleva  une  statue  de 
son  vivait. 

Cornet,  docteur  en  théo'cgie, 
jié  à  Amiens  ,  111.  en  1063  , 
dénonça  ,  en  16*49  ,  sept 
propositions  de  Jansénius  , 
dont  les  cinq  premières 
étoient  celles  qui  ont  été 
condamnées  depuis. 

Cornille-Coi  nclis  ,  peintre  , 
né  à  Harlem  ,  011  il  m.  en 
l638.  Il  jouissoit  d'une 
très-grande  réputation  ,  et 
ses  tableaux  sont  très- re- 
cherchés par  les  connois- 
seurs  ,  sur-tout  par  les 
Flamands. 

Coniutus  j  philosophe  stoï- 
cien j  fut  exilé  vers  l'an 
5/,  de  J.  C.  par  Néron  ,  à 
cause  de  la  liberté  avec 
laquelle  il  avoit  jugé  de 
ses  vers. 

CornutiiS)  médecin  de  Paris, 
a  donné  en  latin  nne  des- 
cription des  plantes  de 
l'Amérique  ,  in-4  ,  l635. 

Coronelli  ,  minime  ,  né  à 
Venise,  où  il  m-  en  1718» 
après  avoir  fondé  une  école 
cosmographique.  Il  a  pub. 
un  grand  nombre  de  cartes 
et  une  description  de  la 
Morée  ,  in-8  ,  qui  manque 
d'exactitude. 

Ccrradini ,  cardinal  ,  m.  à 
Rome  en  1743.  On  a  de 
lui  :  vêtus  Latium  profa- 
num  et  sacrum  ,  2  vol.  in- 
fol.  et  7  vol.  in-4  ,  produc- 
tion curieuse  et  pleine  de 
savantes  1  cherches. 
Corrado  ,    grammairien    du 
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l6\e  siècle  ,  m.  à  Regçîo 
en  l556.  On  a  de  lui  ; 
quœstura  in  qua  Ciceronis 
vita  rejertur  ,  in-8  ,  livre 
utile  à  ceux  qui  veulent 
lire  les  ouvrages  de  ce  père 
de  l'éloquence  romaine. 

Corréa  ,  grammairien  ,  m.  en 
Ie S  5*  On  a  de  lui  des  ouvr. 
iatins  en  vers  et  en  prose  , 
estimés  dans  sa  patrie. 

Corrèçe  ,  (Antoine  Allegri  , 
dit  'e  )  peintre  célèbre ,  né 
à  Corregio  ,  dans  te  Mo- 
dénois  ,  où  il  m.  en  l534« 
£1  ne  dut  sa  gloire  qu'à  lui- 
même.  La  nature  l'avoit 
fait  peintre  ,  et  ce  fut  plu- 
tôt par  son  génie  que  par 
l'étude  des  grands  maîtres 
qu'il  fit  des  progrès  éton- 
nans  dans  son  art.  Il  est 
le  fondateur  de  l'école  lom- 
barde. On  admire  surtout 
dans  ses  tableaux  la  fraî- 
cheur de  ses  carnations  , 
la  vérité  et  la  force  de  son 
coloris  ,  qui  donne  de  la 
rondeur  et  du  relief  à  tout 
ce  qu'il  traite.  C'est  lui 
qui  ,  le  premier ,  a  repré- 
senté des  figures  en  l'air  , 
et  qui  a  le  mieux  entendu 
l'art  de  raccourcir  et  la 
magie  des  plafonds.  Il  met- 
toit  un  prix  très-modique 
à  ses  ouvrages  et  aimoit 
à  assister  les  pauvres  ,  dont 
la  triste  destinée  appro- 
choit  assez  de  la  sienne. 
Ses  tableaux  de  chevalet 
sont  très-rares. 

Corro\et ,  libraire  de  Paris  , 

m.  en  i56'8.  On  a  de  lui 

des  poésies ,  et  un  ouvrage 

sur  les  antiquités  de  Paris, 

oii 
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ou  il  donne  des  lumières 
sur  plusieurs  monimiens  de 
cette  capitale. 

Cor  signant  ,  savant  italien 
né  à  Celano,  dans  l'A- 
bruzze  ,  m.  àSulmone,  dont 
il  étoit  évêque,  en  17.51. 
Il  a  laissé  plusieurs  ouvr. 
sur  l'histoire  de  son  pays  , 
pleins  de  recherches  et 
d'érudition. 

Çorsini ,  professeur  de  phi- 
losophie ,  ni.  à  Pise  en 
F765.  On  lui  doit  des  insti- 
tutions philosophiques  et 
mathématiques ,  6  v.  in-8  , 
où  il  substitue  aux  rêves 
d'Aristote  ,  qui  subjuguoit 
alors  une  partie  de  l'Italie  , 
un  genre  de  philosophie 
plus  vrai  et  plus  utile  ,  un 
nouveau  cours  d'élémens 
géométriques  ,  écrit  avec 
précision  et  clarté,  et  plu- 
sieurs dissertations  savan- 
tes ;  les  fastes  des  archontes 
d'Athènes,  4  vol.  in-4. 

Corti  graveur  hollandois  , 
m.  en  1578»  On  remarque 
dans  ses  ouvr.  une  grande 
correction  de  dessin. 

Corte\ ,  (  Fernand  )  gentil- 
homme Espagnol  ,  passa 
dans  les  Indes  en  i5c4, 
et  se  comporta  si  bien  , 
que  Vèlasques, gouverneur 
de  Cuba  ,  ie  mit  à  la  tête 
de  la  flotte  qu'il  destinoit 
à  la  découverte  de  npu  - 
velîes  terres.  Les  Indiens 
de  Tabasco  huent  vaincus 
et  perdirent  leur  ville  :  il 
leva  une  contribution  con- 
sidérable sur  Monte  \uma , 
roi  du  Mexique,  qui  fut 
tué  ensuite  dans  un  coin- 
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bat  et  son  pays  acquis  aux 
Espagnols.  La  passion  de 
s'enrichir  ,  lui  îii  com- 
mettre des  cruautés  hor- 
ribles. A  son  retour  ,  il  fut 
traité  avec  peu  de  consi- 
dération ,  et  m.  en  1554  , 
à  5'âge  de  63  ans. 

Cor  tel  j  cardinal  ,  né  à  Mo- 
dène  ,  m.  en  1584.  On  a 
de  lui  un  recuei'  curieux 
de  lettres  latines ,  in-8. 

Cprtey.  ,  évêque  ("Urbin  ; 
in.  en  l5lo.  C'étoit  un  zélé 
protecteur  des  ge.js  de 
lettres.  On  a  de  lui  un 
traite  de  la  dignité  des 
cardinaux. 

Conçue.  Son  nom  de  h: mi  Ue 
est  Eeretin.   Voyez  ce  mot* 

Corvaisier,  sécrétai;  eue  J'aca* 
demie  d'Angers ,  ranima  , 
dans  cette  académie  ,  l'a- 
mour du  travail  par  son 
tMe  ,  son  activité  ,  ses 
lumières  et  son  exemple. 
On  a  de  lui  un  éloge  de 
louis  X  ;  ,•  quelque  s  petits 
ouvrages   de  critique ,  etc. 

Cosimo  ,  (André  et  Pierre) 
peintres  italiens  :  le  pre- 
mier excelloit  dans  le  clair- 
obscur  ,  et  l'autre  dans  les 
compositions  singulières. 
Ce  d«rnier  m.  en  i5S2. 

Cosrne  1  y  II  et  III ,  grands- 
ducs  de  Toscane.  Le  pre- 
mier, protectem  des  sa- 
vais ,  fonda  pour  eux  l'uni- 
versité de  Pise.  Il  m.  en 
1574  )  après  avor  gouverné 
avec  autant  de  %agesse  que 
de  giohe.— «Le  secondais  et 
successeur  de  i  erdtnand  I ', 
m.  en  1620  ,  tut  un  prince 
doux  ,  libéral  et  pacifique. 

l7 
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—  Le  troisième  ,  fils  de 
Ferdinand  II,  lui  succéda  , 
et  sut  se  faire  respecter  de 
ses  voisins  et  aimer  de  son 
peuple.  Ii  m.  en  1723 , 
après  un  règne  de  5/j  ans. 
Cosme ,  frère  ieuillant  ,  m.  à 
Paris  en  1781.  Il  fut  un 
des  plus  habiles  lithoto- 
mistes  de  son  siècle. 
Çossart,  jésuite,  né  à  Pon- 
toise  ,  m.  à  Paris  en  1674  , 
fut  un  des  meilleurs  poètes 
et  orateurs  de  cette  société. 
On  a  publié  ses  harangues 
et  poésies  ,  chez  Çramoisy, 
in-12.  Il  se  joignit  au  P. 
habbe  pour  la  collection 
des  conciles  ,  qu'il  conti- 
nua seul  depuis  le  ir.e 
volume. Elle  contient  18  v. 
in-folio. 

Cassé)   (Charles    de)    plus 

,  connu  sous  le  non  de  ma- 
réchal de  Brissac ,  se  dis- 
tingua dans  toutes  les  af- 
faires où  il  se  rencontra  , 
et  fut  envoyé  gouverneur 
du  Piémont  en  l55o.  Il  ré- 
tablit la  disciplina  mili- 
taire ,  réforma  les  abus  , 
apprit  aux  soldats  à  obéir 
et  se  signala  surtout  par 
sa  générosité.  Ii  m.  en 
l565-  Cette  famille  a  pro- 
duit plusieurs  auties  per- 
sonnages célèbres. 

Cosson  ,  professeur  au  col- 
lège des  Quatre-Nations  , 
né  à  Méziëres  ,  m.  en  1802. 
On  a  de  lui  des  discours 
latins  et  des  discours  Jran- 
çpis  j  où  il  a  prouvé  qu'il 
étoit  très -versé  dans  les 
deux  langues. 

Costa  ,  médecin  de  Eurgos  , 
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ne  en  Afrique ,  publia  en 
1578  un  traité  des  drogues 
et  des  simples  des  Indes  9 
trad.  en  latin  ,  par  Elusius. 

Costan\o  ,  noble  Italien  ,  m. 
vers  l'an  1590.  On  a  de  lui 
une  hist.  de  Naples  ,  in- 
folio ,  estimée  ,  et  un  re- 
cueil  de  vers  ,  in-12. 

Çoste ,  pieux  minime  ,  m. 
en  1661.  On  a  de  lui  les 
éloges  et  tes  vies  des  reines , 
des  princesses  et  des  dames 
illustres  en  piété  ,  2  vol. 
in-4  ,  et  plusieurs  autres 
ouvrages  de  ce  genre. 

Çostcr  ,  m.  à  Harlem  en 
I440.  Les  hollandois  lui 
attribuent  l'invention  de 
l'imprimerie  II  s'-en  faut 
bien  que  cette  prétention 
soit  appuyée  sur  des  fon~ 
démens  solides. 

Costcr  ou  Custos  ,  habile  gra- 
veur ,  né  à  Anvers,  m. 
à  Àusbourg  en  1610.  Il  a 
pub.  les  vies  du  comte  de, 
Tyrol ,  des  rois  de  Naples, 
des  électeurs  de  Saxe  et  de 
Bavière  ,  avec  leurs  por- 
traits ,  sous  le  titre  de 
atrium  heroum  ,  4  voh 
in-folio  ,  et  ouelques  au- 
tres recueils  gravés. 

Costcr  ,  jésuite  de  Malines  , 
m.  en  1619  ,  combattit  avec 
beaucoup  de  courage  les 
hérétiques.  Ii  a  pub.  divers 
ouvrages  contr'eux. 

Cotelier ,  professeur  de  grec 
au  collège  royal  ,  né  à 
Nîmes,  m.  en  1686.  On 
lui  doit  un  recueil  des  mo- 
numens  des  pères  qui  ont 
vécu  dans  les  temps  apos- 
toliques ,   2  vol.  in-folio  , 
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recommandable  par  de$ 
notes  savantes  ;  et  un  re- 
cueil de  plusieurs  monu- 
mens  de  i  église  grecque  , 
avec  une  version  latine  et 
des  notes ,  ouvrage  estimé 
et  peu  commun. 

Cotes  ,  savant  mathémati- 
cien et  physicien  -anglois  , 
m  en  1716  ,  à  la  fleur  de 
son  âge. 

Cotini  (l'abbé)  membre  de 
l'académie  Françoise  ,  pré- 
dicateur et  auteur  de  quel- 
ques ouvrages  en  prose  et 
en  vers,  particulièrement 
connu  par  les  satires  de 
Boileau.  On  dit  que  c'est 
la  fatale  nécessité  de  la  rime 
qui  attira  à  ïabhéCotin  cette 
mauvaise  critique.  Il  m. 
en  1682. 

Cotolendi  ,  avocat  de  Paris  , 
né  à  Aix  ou  à  Avignon  , 
m.  au  commencement  du 
18. e  siècle.  On  a  de  lui 
plusieurs  ouvrages  :  la  vie 
de  Chrinophe  Colomb  , 
traduite  en  françois  ,  2 
vol.  U1-T2-  la  vie  ie  la 
duchesse  de  Montmorency  , 
supérieure  de  lu  visitation 
de  Moulin  ,  2  vol.  in-8. 

Coton  ,  jésuite  ,  confesseur 
de  Henri  IV y  ne  à  Né- 
ronde  ,  se  distingua  de 
bonne  heu<e  par  son  zèle 
pour  la  coaversion  des 
hérétiques  et  par  ses  succès 
dans  la  chaire.  On  a  de 
lui  plusieurs  ouvrages  de 
controverse. 

Cotta  ,  poète  iatin  moderne  , 
né  près  de  Vérone  ,  ïîk  en 
î5iî.  On  trouve  qùelquès- 
wijes   de   ses  poésies  dans 
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un  recueil  intit.  carmina 
quinque  poetarum  ,  in-8. 

Cotte  ,  archit.  né  à  Paris  j 
où  ii  m.eni735,aussi  regret- 
té pour  ses  talens  que  pour 
ses  mœurs  et  son  caractère. 
C'est  lui  qui  conduisit  le 
dôme  des  invalides  ;  qui  a 
fait  ie  péristiie  de  Trianon; 
fini  la  chapelle  de  Ver- 
sailles et  élevé  les  nou- 
veaux bâtimens  de  Saint* 
Denis. 

Cotton  ,  chevalier  anglois  , 
m.  en  i63l  ,  se  fit  un  nom 
célèbre  par  son  érudition 
et  son  amour  pour  les 
lettres. 

Cotys.  Nom  de  quatre  rois 
de  T h  race. 

Covarruvias ,  célèbre  profes- 
seur de  droit  canon  à  Saîa- 
manque.  11  fut  évêque  de 
Ségoyie ,  et  m.  en  1577. 

Coucha,  reintre  napolitain  9 
m.  à  la  fin  -u  j8.e  siècle. 
Il  avoit  ie  génie  froid  * 
mais  ses  labie^ux  sont  bien 
arrangés  et  sou  coloris  est 
frais  et  beau» 

Couchot  ,  avocat  au  parle- 
menl  de  raris,  au  com- 
mencement du  18. e  siècle. 
Il  a  donné  un  di„t.  civil  et 
canonique  de  droit  et  de 
pratique  ,  in-4  et  le  pra- 
ticien unir  rsel  ,  2  vol. 
in*  4  dont  i»  j  y  eu  plusieurs 
éditions. 

Coucy  ,  (  Raoul  de)  cé'èbre 
guerrier  d'une  illusiu*  fa- 
mille de  ce  nom  ,  pott:  les 
armes  sous  Philippe- Au- 
guste ,  en  1181  j  suivit  ce 
prince  en  Palestine  ,  ou  il 
signa  sa  valeur,  et  fut  tué 
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au  siège  d  Acie.   <*n  iiql. 

Cculanges  ,  maître  des  re- 
quêtes ,  ne  à  Paris  ,  où  ii 
m.  en  171b  ,  à  85  ans.  On 
trouve  quelques-unes  de 
ses  lettres  avec  celles  de 
son  illustre  cousine  Mad. 
de  Sévignè  Elles sontgaies 
et  faciles.  Il  a  voit  beau- 
coup d'esprit  et  a  composé 
plusieurs  jolies  chansons. 

Coulomb  ,  ancien  officier  au 
corps  royal  du  génie,  et 
l'un  des  plus  grands  phy- 
siciens de  l'Europe.  Il  étoit 
de  l'académie  des  sciences 
et  a  publié  plusieurs  disser- 
tations savantes. 

Ç&ulon,  jésuite,  m.  en  166/,. 
Cn  a  de  lui  un  traité  histo- 
riquedesrivières  de  France, 
2  vol.  in-8  ,  ouvrage  cu- 
rieux ,  mais  qui  manque 
d'exactitude  j  le*  voyages 
du  fameux  Vincent  le 
Blanc  aux  Indes  ,  rédigés 
par  Bergeron ,  et  qu'il  a 
augmentés,  2  vol.  in-4  , 
ouvrage  curieux  et  utile , 
et  plusieurs  ouvrages  his- 
toriques ,  mais  peu  estimés. 

Coupcrin.  Non  d'une  famille 
féconde  en  célèbres  musi- 
ciens. Louis  ,  né  à  Chaume 
en  Biij,  organiste  de  ia 
chapelle  du  roi5  m.  à  (a 
fleur  de  l'âge,  veis  l665  ; 
François ,  son  (tète,  en- 
seigna avec  beaucoup  de 
méthode  ;  Charles  ,  autre 
frère  ,  toncheit  l'orgue 
d'une  manièie  savante  ; 
François  ,  fi 's  de  ce  der- 
nier,  m.  en  l'Joo  ,  fut 
organiste  de  la  chapelle 
de  Louis  XV*  On  a  de  lui 
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diverses  pièces  -le  clavessin$ 
recueillies  en^  voï.  in-fol. 
Ses  t?îcns  se  perpétuent 
dans  se    h!ïr,>. 

Couplet  jésuite  ,  né*  à  Ma- 
lincs  ;  m.  en  1695  ,  fut 
envoyé"  missionnaire  à  la 
Chine.  On  a  de  lui  :  Con- 
juciusswariiinphifosopkus , 
in-fol.  ouvrage  ciuietu  et 
rare,  (.'est  un  précis  de  la 
théologie  et  de  l'ancienne 
^  histoire  chinoise. 

Couplet,  très-savant  méca- 
nicien ,  né  à  Paris  ,  m.  en 
17*22.  Il  étoit  de  L'académie 
des  sciences. 

Cour  y  (  Didier  de  la  )  entra 
dans  l'ordre  de  St.  Benoît. 
On  lui  doit  les  deux  sa- 
vantes et  pieuses  rciormes 
de  cet  ordre  ,  connues  sous 
le  nom  de  congrégation  de 
St.  Vannes  et  de  congré- 
gation de  St.  Maur.  Il  m. 
en  odeur  de  sainteté,  en 
1625  ,  simple  religieux  de 
l'abbaye  de  Saint-Vannes. 
On  a  publié  sa  vie  ,  in-12. 

Ccurbeville  ,  jésuite ,  dont  on 
a  un  grand  nombre  de  tra- 
ductions. 

Cour  bon  ,  (  le  marquis  de  ) 
né  à  Château- Neut-du- 
Rhcne ,  dans  le  Dauphine  , 
d'une  fainilie  peu  riche  , 
s'éleva  par  son  courage  et 
sa  conduite.  H  lut  prendre 
du  service  chez  l'étranger 
et  servit  avec  réputation 
dans  les  armées  de  i'em- 
peieur  j  dans  la  guerre  des 
Vénitiens  contre  les  Turcs, 
et  lut  tué  au  siège  de  Né- 
grepont  ,  en  1688. 

Cour celles ,     (Thomas   de) 


cou 

savant  théologien ,  né  à 
Ayencourt,  en  Picardie, 
m.  en  I469.  Il  assista  à 
plusieurs  conciles  ,  et  fut 
employé  en  plusieurs  négo- 
ciations importantes  ,  con- 
cernant les  affaires  ecclé- 
siastiques. 

Couret-de-  Villeneuve^  impri- 
meur-libraire à  Orléans  , 
m.  en  i8o5  ,  se  distingua 
dans  sa  profession  et  com- 
me littérateur. Son  Horace, 
in-12  ,  1767  ,  avec  les  notes 
de  J.  Bond  ,  est  regardé 
comme  un  chef-d'œuvre 
de  typographie.  On  lui 
doit  encore  la  collection 
des  poètes  italiens  ,  en  21 
v.  in-8.  Il  a  publié  plu- 
sieurs écrits  sur  les  finan- 
ces ,  ? 'instruction  publique, 
la  géographie  }  la  littéra- 
ture et  la  typographie. 
'  Court-de-Gébclin ,  né  à  Nî- 
mes ,  d'une  famille  protes- 
tante, m.  à  Paris  en  1784 
On  a  de  lui  le  monde  pri- 
tnitif,  S  vol.  in-4  ,  ouvr. 
rempli  d'idées  chimériques 
et  qui  a  eu  peu  de  succès. 

Courtanvaux  (  François- 
César  le  Tellier ,  marquis 
de)  capitaine-colonel  des 
cent  suisses  ,  né  à  Paris, 
se  livra  à  l'étude  de  l'hist. 
naturelle  et  de  ia  chimie. 
On  a  de  lui  plusieurs  mé- 
moires ,  imprimés  parmi 
ceux  des  savans  étrangers. 

Courten  ,  habile  naturaliste 
anglois  .  m.  en  1702.  Son 
cabinet  fut  acheté  par  le 
gouvernement  ,  et  ajouté 
aux  richesses  du  musée 
britannique*. 
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Coiirtcnay  ,  ^  (  Josselin  de  ) 
comte  d'Edesse,  issu  d'une 
maison  ancienne  et  illustre, 
se  distingua  pendant  les 
croisades,  par  sa  \eitu  et 
par  son  courage.  11  m.  des 
suites  de  ses  blessures  ,  en 
Il3l.  i^a  famille  de  Cour- 
tenu}  descendoit  du  fiis  de 
Louis-le-Gros. 

Courte pee  ,  né  à  SauJïeu  ,  en 
Bourgogne,  m.  en  1781  , 
a  dorme  une  description 
générale  et  particulière  de 
la  Bourgogne  ,  0  v.  in-8  , 
faite  avec  soin. 

Courtivron,  (Gaspard  leCom- 
passeur  deCréqui,  marquis 
de)  niestre-de-camp,  chev. 
de  St.  Louis  ,  né  à  Dijon  , 
m.  en  1786  ,  se  distingua 
comme  militaire  et  comme 
savant.  On  a  de  lui  un 
traite  d'optique  ,  in-^  ,  qui 
peut  servir  de  commentaire 
à  l'optique  de  Newton  ; 
art  aes  jorges  et  journeaux 
à  Jeu  ,  en  société  avec  M . 
Ltvuchu» 

Courtois  ,  (  Guillaume  )  pein- 
tre ,  ne  dans  une  paroisse 
près  de  Besançon  ,  m.  en 
1070.  peu  de  peintres  ont 
aussi  bien  traité  l'histoire 
que  lui.  On  a  grave  d'après 
lui ,  et  il  a  grave  lui-même 
nn  'i  obie  ,  donnant  la 
sépulture  aux  morts. 

Courtois  9  (  Jacques  )  sur- 
nommé le  Bourguignon  , 
peintre  ,  frère  du  précédent, 
excelloit  à  peindre  les  siè- 
ges ,  les  combats.  Il  m.  k 
Rome  en  1676'. 

Courtonne  ,  architecte  ,  né  à 
Paris  ,  m.  vers  1740»  Il  a 
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publié  un  traité    de  pers- 
pective pratique,  qui  donne 
une    grande    idée    de   ses 
connoissances. 
Cousin,    (Jean)  peintre  et 
sculpteur  ,    né     à    Soucy  , 
près  Sens  ,  m.  en  1589  ,  est 
le  plus  ancien  artiste  fran- 
çois  qui  se  soir  fait  quel- 
que réputation.  Il  exceiloit 
à  peindre  sur  le  verre.  Ses 
tableaux  sont  en  très-petit 
nombre,   Le  plus  considé- 
rable est  le  jugement  uni- 
versel. l\  a  écrit  sur  la  géo- 
métrie et  la  perspective. 
Cousin  y  (  Jean  )  né  à  Tour- 
nay,    est    principalement 
connu  par  une  histoire   de 
sa  patrie  ,  impr.  à  Doua  y, 
1620  ,  4  vol.  in-4  ,  savante 
et  raie. 
Cousin  ,   (  Louis  )   président 
à  la  cour  des   monnoies  et 
l'un  des  40  de   l'académie 
françoise,  né  à  Paiis  ,  où 
il  m.  en  1707.  On  lui  doit 
plusieurs  traductions  :  celle 
de  1 'histoire  ecclésiastique 
à? Eusèbe  ,    de  Socrate  ,  de 
Co\omènes ,  de  Théodorety 
4  vol.  in-4  ou  6  vol.  in-12; 
la    version   des  auteurs  de 
l'histoire  ti\antine  ,  8  vol. 
ïnri\  y  la  trad.  de  V.iiswire 
romaine  de  Xiphilin  ,  in  4 
ou   2  vol.  in-12     lï  légua 
sa  bibliothèque  à  S.  Victor, 
avec  un  fonds  pour  l'aug- 
menter. 
Cousin  ,  de   l'académie    des 
sciences,  né  à  Paris,  m. 
en    1808.  On  a  de  lui  de 
très-bons  memciies  ,  insé- 
rés dans  le  recueil  de  l'aca- 
déïï:ÏQ  ,  et  d'autres  ouvr. 
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estimés.  Son  traité  du  cal- 
cul différentiel  et  intégral , 
2  vol.  in-4  y  atteste  la  pro- 
fondeur ,  l'étendue  et  la 
précision  de  ses  idées  en 
géométrie. 

Constant ,  savant  bénédictin 
de  St.  Maur.  Il  a  donné 
une  nouvelle  édition  de 
St.  Hilaire ,  in- fol.  avec 
des  notes  également  cour- 
tes, savantes  et  judicieuses. 

Coustelier  ,  libraire  de  Paris, 
m.  en  1763  ,  particulière- 
ment connu  par  ses  beiies 
éditions  d'auteurs  latins  , 
de  format  in-12. 

Coustou  ,  (  Nicolas  et  Guil- 
laume) céièbies  sculpteurs, 
frères,  nés  à  Lyon  ,  le  pre- 
mier ,  m.  à  Pa/is  en  I^Jj3  , 
le  second  en  1746  :  l'un 
et  l'autre  ont  décoré  Faus  t 
VersaiiJes  ,  Marly  de  plu- 
sieurs morceaux  excellens» 
Guillaume  Coustou  ,  fils 
du  dernier ,  in.  en  1777  , 
£  fait  quelques  beaux  ou- 
vrages. 

Coutel ,  poète  ,  né  à  Paris  , 
en  1622.JVaad.iyfs/10u/iertfs 
a  copié  en  partie  sen  idyde 
des  moutons. 

Couthon  y  (  George  )  né  à 
Oisay  ,  eu  Auvergne  t  sui- 
vit la  profession  d'avocat, 
et  y  montra  de  la  dou- 
ceur et  l'envie  d'obliger. 
La  révolution  vint  changer 
ses  idées.  Appelé  à  l'assem- 
blée législative  et  à  la  con- 
vention ,  il  y  développa 
les  principes  '.es  plus  sédi- 
tieux et  les  plus  cruels. 
Après  le  siège  de  Lyon  ,  il 
fut  envoyc  en  cette  ville , 
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et  c'est  lui  qui  donna  ordre 
de  démolir  les  édifices  les 
plus  remarquables  de  la 
ptace  de  belle-cour.  Ami 
de  îïobespicrre  ,  il  fut  con- 
damné et  exécuté  avec  lui 
le  28  juillet  1794. 

Couture  ,  professeur  d'élo- 
quence au  collège  royal  , 
et  membre  de  l'académie 
des  inscriptions,  m.  à  Paris 
en  1728.  Il  a  enrichi  les 
mémoires  de  cette  savante 
société  de  plusieurs  disser- 
tations sur  les  Romains. 

Cowd,  jttïfsrconsulte  angiois, 
m.  en  16 ï 2.  On  a  de  !ui 
un  dict.  de  droit ,  in-fol. 

Cowlay  ,  poète  angîois,  né 
à  Londres  en  IC'67. 

Cowper  ,  célèbre  chirurgien 
angiois.  Nous  avons  de  lui 
un  excellent  traité  des  mus- 
cles,  qu'il  publia  en  1694. 

Cox  ,  lord  chancelier  d'Ir- 
lande ,  m.  en  1733.  On  a 
de  lui  une  hist.  d'Irlande  y 
in-iolio. 

Coxis  ,  peintre  flamand  ,  né 
à  Malines,  m.  à  Anvers 
en  i5q2.  Ses  tableaux  sont 
recherchés  et  difficiles  à 
trouver. 

Coyer ,  (l'abbé  )  né  en  Fran- 
che-Comté ,  m.  à  Paris  en 
1782.  On  a  de  lui  :  voyage 
d'Italie  et  de  Hollande , 
2  vol.  in-12  ;  nouvelles 
observât,  sur  V  Angleterre  > 
où  le  néologisme  et  l'affec- 
tation d'esprit  se  font  sen- 
tir à  chaque  page. 

Coypel ,  (  Noël  )  célèb  pein- 
tre et  graveur ,  né  à  Paris  , 
où  il  m.  en  1707  ,  fut  em- 
ployé par  Louis  XÎV}  pour 
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orner  le  palais  des  tuileries. 
Ses  ouvrages  sont  remar- 
quables par  des  composi- 
tions heureuses  j  une  belie 
expression  ,  un  bon  goût 
de  dessin  et  un  coloris 
agréable.  Il  eut  pour  élève 
ses  deux  fils  Antoine  et 
Noël-Nicolas  Coypel ,  qui 
se  uistinguèrent  dans  leur 
art.  Le  premier  m.  à  Paris 
en  17:.2.  il  inventait  faci- 
lement,  et  exprirnoit  avec 
beaucoup  ae  succès  les  pas- 
sions de  l'ame.  Ses  com- 
positions sont  nobles  ,  ses 
airs  de  tête  agréables.  Le 
second  m.  en  175^  ,  se  fait 
remarquer  par  la  correc- 
tion ,  l'élégance  ,  l'agré- 
ment du  dessin  et  par  uue 
imitation  heureuse  de  ce 
que  la  nature  a  ue  pius 
gracieux.  Charles- Antoine 9 
iils  a  Antoine  Coypel  ,  m. 
en  1752  ,  se  montra  digne 
tle  la  famille  dont  il  sor- 
toit.  Il  rut  premier  peintre 
du  roi  et  de  M.  le  duc 
d'Orléans. 

Coyscvox ,  célèbre  sculpteur, 
né  «  Lyon  ,  m.  à  Paris  en 
1720.  On  trouve  de  ses 
ouvr.  aux  tuileries  ,  à  Ver- 
sailles et  à  ÎYiarly. 

Coyticr  ,  médecin  de  Louis 
Xi  ,  avoit  pris  beaucoup 
d'ascendant  sur  l'esprit  de 
ce  prince,  qui  craignoit 
prodigieusement  la  mort , 
et  en  tira  des  sommes  ex- 
horbitantes. 

Co\\andus ,  moine  du  l?.e 
siècle  ,  natif  de  Bresse  , 
auteur  de  plusieurs  ouvr» 
tiui  font  honneur  à  son  sa- 
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voir  :  de  Magisterio  anti- 
quorum philosophorum;  de 
JPla£w;£.picurusexpensus. 

Craasbeck,  peintre  flamand  , 
né  à  Bruxelles,  m.  en  1668. 
Ses  tableaux  représentent 
en  général  des  tabagies  , 
des  corps-de-gardes  ,  des 
querelles  de  gens  ivres.  Il 
est  presque  l'égal  en  ce 
genre  de  Hrauwer. 

Crabbe,  religieux  franciscain, 
ne  à  Ma  Hues  ,  m.  en  1  «55  , 
a  donné  une  édition  des 
conciles  ,  incompierre  et 
ma)  digérée. 

Craig  ,  ^Nicolas)  savant 
danois  ,  m.  en  1602.  On  a 
de  lui  un  ouvrage  latin  es- 
timé j  sur  la  republique 
dis  Lacé  démo  mens.  Il  a 
aussi  écrit  les  annales  du 
Danemark  ,  in-folio. 

Craig  j  (Thomas  )  juriscon- 
sulte ecossois,  m.  en  1608, 
auteur  d'un  savant  traité 
des  fiefs  dJ  Angleterre  et 
d'Ecosse,  in-4. 

Cramai l ,  maréchal-de-camp 
et  gouverneur  du  pays  de 
Foix.  Il  est  auteur  de  la 
comédie  des  proverbes. 

Cramer  ,  savant  professeur  de 
Duisbourg,  m.  en  1717. 

Cramer  ,  mathématicien  de 
Genève ,  m.  en  1752.  On 
lui  doit  une  introduction  à 
la  théorie  des  lignes  cour- 
bes ,  in-4  j  rare  ,  et  une 
édit.  des  œuvres  de  Jacques 
et  Jean  Bernouilli  ,  6  vol. 
in-4. 

Cramer  ,  imprimeur- libraire, 
né  à  Kielj  m.  à  Paiis  en 
1808.  Il  étoit  très -versé 
dans  la   connoissance  des 
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langues.  Il  a  publié  plu* 
sieurs  owvr.  en  françois  et 
en  allemand. 

Cramoisy,  célèbre  imprimeur 
de  Paris  ,  m.  en  1669. 

Cranius  ,  peintre  ,  né  à  Bam- 
beig,  m.  en  i58b.  Ii  pei-* 
gncit  i'histoire  et  le  por- 
trait. Ses  tableaux  sont  re- 
cherchés. 

Crantor  3  philosophe  et  poète 
grec  ,  fut  un  zélé  défen- 
seur de  la  doctrine  de 
Platon  ,  et  le  premier  qui 
ia  commenta. 

Crant\  ,  Voyez  Krant\, 

Crapone  ,  gentilhomme  pro- 
vençal, fit,  en  1558  ,  le 
canal  qui  porte  son  nom  , 
tire  de  la  Durance  jusqu'à 
Arles,  il  est  auteur  du  pro- 
jet de  la  jonction  des  deux 
mers,  qui  ne  fut  exécuté 
que  sous  ±ouis  XIV.  Il 
entendoit  parfaitement  les 
fortifications. 

Crasset ,  jésuite ,  né  à  Dieppe, 
m.  en  1692.  On  a  de  lui 
des  considérations  chré- 
tiennes pour  tous  les  jours 
de  l'année,  4  vol  in-12  , 
qui  ont  eu  plusieurs  édit. 
une  hist.  du  Japon,  2  v. 
in-4,  dont  le  premier  ren- 
ferme des   détails  curieux. 

Crasso,  italien  3  auteur  d'une 
hist.  des  poètes  grecs  ,  in- 
fol.  et  des  éloges  des  hom- 
mes de  lettres  de  Venise , 
2  vol.  in-4  j  peu  estimé. 

Crassus  ,  consul  romain.  H 
a  voit  amassé  des  richesses 
prodigieuses  .  en  vendant 
des  esclaves,  et  exerça  une 
espèce  de  triumvirat  avec 
Pompée  et  César.  Il  fut  tué 
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clans  une  guerre  qu'il  avoit 
entreprise  conite  ies  Par- 
thes,  Fan  5 y  avant  J.  C 

Cràterus  ,  favori  &  Alexan- 
dre ,  renommé  par  un  es- 
piit  é'evé  et  un  grand  cou- 
rage.  iluir  tuédans  un  com- 
bat centre.?,  unzènes  ,  qui ,  le 
voyant  expirer,  descendit 
de  chevai  pour  lui  rendre 
les  derniers  devoirs. 

Craies  ,  disciple  de  Diogène 
le  cinique .  floiissoit  ^28 
ans  avant  J.  C.  It  vendit 
ses  biens  pour  n'être  pas 
distrait  par  tes  soins  tem- 
porels ,  et  se  (ivra  entiè- 
rement à  la  philosophie. 
On  trouve  des  letties  de 
lui  dans  les  epistolœ  Cy 
îiieœ  ,  Hvre  rare. 

Cratès ,  philosophe  acadé- 
micien d'Athènes  ,  et  dis- 
ciple de  Folemon  ,  auquel 
il  succéda  dans  son  école  , 
vers  Tan  272  avant  J.  C. 

Cratesipolis,  reine deSicyone, 
ç<  lobre  par  sa  valeur. Après 
la  mort  à* Alexandre  ,  sou 
époux  ,  ses  sujets  s'etant 
révoltés  j  elle  marcha  con- 
tr'eux  et  les  força  de  se 
soumettre.  £lie  m.  l'an 
OI4  avant  J.  C. 

Cratïnus  ,  poète  comique 
d'Athènes,  m.  vers  l'an 
/p2  avant  J.  C  Sa  plume 
n'épargnoit  personne.  1)  ne 
nous  reite  aucune  de  ses 
pièces. 

Craùippus ,  philosophe  péri- 
psteticien  de  Mityiène. 

Craion  ,  médecin  o'e  l'empe- 
icui  Ferdinand  i  ,  m.  en 
l5Sr>.  Il  a  pub,  plusieurs 
ouvr.  estimés  sur  son  ait. 
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Crawfirdy  historien  écossois^ 
m.  en  172C.  il  a  écrit 
ïhîst.  de  ce  royaume  j  sous 
les  quatre  régens  ,  et  une 
histoire  de  la  ja mille  des 
Stuart. 

Crayer  ,  peintre  d'Anvers  , 
m.  à  Gand  en  I&69.  Son 
dessin  est  correct  et  son 
coloris  excellent.  On  re- 
marque>  dans  ses  ouvrages, 
beaucoup  de  véiité  dans 
les  expressions  et  beaucoup 
de  simplicité  dans  les  dra- 
peries. 

Crébiilon  ,  célèbre  poète  tra- 
gique ,  né  a  Dijon  ,  m.  en 
1762.  Corneille  avoit  é'evé 
le  cœur  de  l'homme,  Ra- 
cine i'avoit  attendri  ,  et 
Crébiilon  y  a  répandu  cette 
terreur  ,  un  des  plus  grands 
et  peut-être  le  premier  res- 
sort de  l'art  de  Mclpamène. 
Sa  versification  est  quelque- 
fois rude  ')  mais  elle  est 
toujours  mâle  et  vigou- 
reuse. 

Crcdi  ,  peintre  de  Florence , 
m.  en  l53o.  il  fut  grand 
imitateur  de  Léonard  de 
Vin:i  ,  et  a  copié  si  bien 
que'ques-unsde  ses  tableaux 
qu'on  ies  distinguoit  diifi- 
ciiement  des  originaux. 

Créech  ,  poète  anj;lois,  m. 
en  1701-  Il  a  trad.  en  vers 
anglois  Lucrèce  et  plu- 
sieurs morceaux  de  1  héo— 
cr:ie  et  u  Horace. 

Crenius  y  volumineux  compi- 
lateur ,  m.  à  Leyde  en 
I7-:8.  Parmi  ses  ouvrages, 
les  }  lus  utiles  ,  sont  :  con- 
cilia et  methodi  atirece  stn— 
dwrum  optime  itistïtuendo- 
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rum  ,  în-4  ;  de  philologia 
et    studiis    liberalis    doc- 
trinœ.  On  a  encore  de  lui  : 
de  jurikus  Lihi  uriis  s  in-12. 

Créon  ,  roi  de  Thèbes  ,  se 
signala    par    des   cruautés. 

I  hesce  lui  déclai a  la  guerre 
et  lui  ravit  la  couronne  et 
la  vie ,  vers  T25o  av.  J.  C. 

Crépia  et  Crépimen  ,  (  Saints) 
souffrirent  le  martyre  à 
Soissons  ,  vers  l'an  287.  Ils 
étoient  frèies  ,  et  d'une  fa- 
mille distinguée.  On  dit 
qu'ils  exercèrent  le  métier 
de  cordonnier,  pour  pou- 
voir répandre  plus  facile- 
ment ,  à  la  faveur  de   leur 

-  profession  ,  la  lumière  de 
l'évangile. 

Crequi ,  (Charles  de )  prince 
de  Foix  et  duc  de  Lesdi- 
guieres  ,  se  rendit  ceièbie 
par  ses  exploits  en  Savoie 
et  contre  les  Espagnols,  il 
fut  tuç  d'un  coup  de  canon 
an  siège  de  B.eme ,  en  i6'38. 

Crèqui ,  (  F  rançois  )  petit-fils 
du  précèdent  ,  maréchal  de 
France  ,  ttoit  d'un  courage 
et  d'une  activité  prodi- 
gieuse. Il  battit  Charles  V ', 
duc  de  Lorraine  ,  et  lui 
ferma  l'entrée  de  ses  états. 

II  m.  en  1687. 
Crescens      philosophe   cyni- 
que, vers  l'an  164. 

Crescentius  ,  né  à  Bculogne. 
On  a  de  lui  un  ouvi.  sia 
l'agriculture,  imprimé  plu- 
sieurs fois  ,  intitulé  :  opus 
ruralium  commoaoriuni  in- 
folio ,  rare. 

Cresccmbéni ,  poète  italien  , 
né  à  Macerata,  dans  la 
Marche  d'Ancône,  m.  en 
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1728.  Il  a  publié  une  hht*. 
de  la  poésie  italienne  ,  7  v* 
in-4  ,  estimée  ,  et  plusieurs 
auties  uuvr.  On  lui  doit 
l'établissement  de  l'aca- 
démie des  Arcades. 

Crespet ,  religieux  célestin  , 
né  à  Sens  ,  m.  en  1694.  On 
a  de  lui  :  summa  caî  olicce 
fidei ,  in-foî.  le  jardin  de 
plaisir  et  récréation  spiri- 
tuelle ,  in-8. 

Crespi  ,  peintre  et  graveur  , 
né  à  Bologne  ,  m*  en  1747. 
Il  avoit  l'imagination  vive 
et  liante.  Ses  ouvrages 
offrent  un  dessin  correct, 
des  caractèies  frappans  et 
variés  ,  des  figures  qui  , 
quoique  peintes  ordinaire- 
ment sui  des  fonds  obscurs, 
sont  néanmoins  saillantes 
et  lumineuses  [1  exceiloit 
aussi  dans  les  caricatures. 

Cretenet  t  chirurgien  ,  né  à 
Champiite  ,  en  Bourgogne, 
entra  dans  'état  ecclésias- 
tique ,  après  la  moit  de  sa 
femme.  Il  a  institué  les 
prêtres  îiiissionnaiiesrleSt. 
Joseph  ,  à  Lyon  ,  et  m. 
en  Ib'06  ,  avec  une  grande 
réputation  de  vertu. 

Crétin,  poète  français,  qui 
eut  quelque  reputafion  de 
son  temps  ,   m.  en  1025. 

Crevicœur  ,  marée  de  Fran- 
ce ,  m.  en  1494  ,  s'illustra 
parsa valeur,  sous  Charles- 
le-  Téméraire  et  Louis  XI. 

Crevicr  ,  tiotesseur  de  rhé- 
torique au  collège  de  fiea ri- 
vais ,  et  élève  de  Rollin  , 
dont  il  acheva  l'histoire 
romaint  ,  depuis  le  9»evQl« 
jusqu'au  16. e  II  publia  en- 
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suite  fhist.  des  empereurs , 
12  vol.  in-  12  et  6  v.  in-i,  ; 
l'histoire    de    l'université  , 
7  vol.   in-12  ;  une  rhéto- 
rique françoise  ,  2  v.  in-12. 
On  trouve  dans   ses    his- 
toires de  l'exactitude  dans 
les  faits,  des  pensées  justes, 
.des  réflexions   utiles  ,   des 
sentimens   onctueux    daus 
le  cours  de  sa    narration  ; 
mais  il   est  très-inférieur 
à  Rcllin^  pour  l'élévation 
ides  pensées  >   'e   coloris  et 
la  noblesse  de  la  diction. 
Son  style,  en  général  ,  est 
pesant  ,   diffus  et    presque 
toujours  négligé.   Dans    sa 
rhétorique  ,  les  leçons  qu'il 
donne  sont  exactes  et  judi- 
cieuses ,    et    les  exemples 
assez  bien  choisis. 
Çrignon  ,  né   à  Dieppe  ,    m. 
vers  J.54.0  ,  a   laissé   quel- 
ques   poésies    françoises  , 
qui  sont  très-rares. 
Crîllon  ,  d'une  famille  illus- 
tre d'Italie  ,  et  l'un  des  rlus 
grands    capitaines  de   son 
siècle  ,  né  en  ïS/ji.  Henri 
IV    l'appeloit     le     brave 
Cri  lien  ,  et   il  méritoit  ce 
titre.  Sa  générosité  ég.iioit 
son  courage.  Il  m.  à  Avi- 
gnon  en    161 5  ,    dans     les 
exercices  de  la  piété  et  de 
la  pénitence. 
Çrillon ,     abbé    commandi- 
taire,  ancien  asentgt.ié- 
ral  du  clergé  de  Fiance  , 
né  à  Avignon  ,  m.  en  1789. 
On  a  de  lui  plusieurs  ou- 
vrages estimables  :  l  hom- 
me moral  et  les  mémoires 
philosophiques     du    baron 
de. .  ?  2  vol.  in»8  3  ou  il 
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dévoile  le  charlatanisme, 
les  manèges  et  tous  les  tra-^ 
ver^fce  .a  phi'osophie  mo- 
derne. Cet   ouvrage ,   pié- 
férable  aux  provinciales  de 
Pascal  par  son  objet ,  n'est 
pas  moins  digne  d'admira- 
tion ,   par    son   plan  et   la 
manière  dont  il   est   exé- 
cuté. Le  style  en  est  correct 
et  harmonieux. 
Cr'mesius  i  théologien  protes- 
tant ,    né  en  Bohême  ,  m. 
en  ib_6.  On  a  de  lui  plu- 
sieurs ouvrages  qui   prou- 
vent son  érudition  :  exerci- 
tationcs  hehraïcœ  ;  gymna- 
sïum  et   lexicon  syriacum  , 
2  v .  in-^  ;  lingua  samariticay 
in-4   ;  grammatica    chai- 
dûïca  ,  in- 4. 
Crispe  ,    chef    de    la    Syna- 
gogue des  Juiïs  de  Corin- 
the  ,   en    Achaïe.  Lorsque 
Su  Paul  vint  prêcher  l'é- 
vangile en   cette  ville  ,  U 
embrassa  ,    avec  toute    sa 
famille  ,  la    foi  de  J,   C. 
et  fut  baptisé  par  cet  apôtre. 
Crispus  ,  théologien  et  poète 
de  Galiipoli,  dans  le   roy. 
de    N  a  pies  ,    m.   en    ID95. 
On  lui  doit.de  Ethnicis  phi- 
losophais   caute    legendis  , 
ouvrage  estimab'e  ,   sur  le 
discernement    et    les    pré- 
cautions qu'il   faut   appor- 
ter dans  la  lecture  des  sages 
du   paganisme  ;  la  vie   de 
Sanna\ar  ,    ouvrage    cu- 
rieux et  bien  fait. 
Criùas  ,    un    des   3o    tyrans 
d'Athènes  ,  et  le  plus  cruel 
de  ses  collègues.  Il  fut  tué 
dans  une  bataille  ,  l'an  ^oq 
avant j.  C» 
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Çviton  %  Athénien,  un  des 
plus  zélés  disciples  de  So- 
crate  t  floiissoit  l'u^  404 
avant J. C. 

Cri  ton  ou  Crichton,  (Jacques) 
célèbre  écossois  ,  ce  la  fa- 
mille royale  de  Sîucirt  ,fut 
un  prodige  d'érudition  pré- 
coce. A  l'âge  de  il  ans  , 
il  parloir  dix  langues  diffé- 
rentes ,  possédoit  la  philo- 
sopha ,  la  théologie  ,  (es 
mathématiques  ,  les  belles- 
lettres  ,  jouoit  très-bien  des 
instrumens  ,  montoit  à  che- 
val ,  faisoit  des  armes  ,  il 
soutint  des  thèses  publiques 
sur  toutes  sortes  de  scien- 
ces. Il  m.  en  i58},  âge  de 
22,  d'autres  disent  32  ans. 

Croesc  ,  ininistie  pretestant , 
né  à  Amsterdam  ,  m.  en 
17 10.  Il  a  pub.  une  his- 
toire   des    Quakers  ,   in -8. 

Crœsus,  dernier  roi  de  Lydie, 
çïu  comme  ie  monarque  le 
plus  riche  dont  parle  l'his- 
toire. ïl  fit  plusieurs  con- 
quêtes sur  les  Grecs  ;  mais 
vaincu  par  Cyrus  ,  il  fut 
condamné  à  être  brûlé  vif. 
Etendu  sur  le  bûcher,  il 
répéta  trois  fois  le  nom  de 
Salon.  Cyrus  eut  la  curio- 
sité d'en  demander  la  cause, 
Crœsus  répondit  que  Solon 
lui  avoit  répété  plusieurs 
fois  ,  qu'il  ne  falloit  appe- 
ler personne  neureux  avant 
sa  mort ,  et  qu'il  voyoit  la 
vérité  de  cette  maxime. 
Cyrus  touché  de  l'instabi- 
lité des  choses  humaines , 
le  fit  retirer  du  bûcher  et 
lui  accorda  son  amitié.  En 
Jui  finit  le  ioy.  de  Lydie  , 
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Pan  544  avant  J  C.  Il  en* 
tretenoit  Esope  a  sa  cour  , 
et  protégeoit  les  philoso- 
phes et  les  gens  de  lettres.» 

Croiset  ,  jésuite,  recteur  de 
la  maison  du  noviciat  d'A- 
vignon. On  a  de  lui  plu- 
sieurs ouv-rages  de  piété  , 
estimés  et  très  répandus  : 
année  chrétienne  ,  18  vol» 
in-12  ,  une  retraite  ,  2  vol. 
in-12,  vie  des  saints  ,  2  v. 
in  folio  ;  ré  fixions  chré- 
tiennes ,  1  vol.  in-12  ,  etc« 
Le  père  Croiset  étoit  un 
des  plus  grands  maîtres  de 
la  vie  spirituelle. 

Croix  ,   (  la  )  Voy.     Nicole. 

Croix  du  Maine  ,  né  dans  la 
province  du  Maine  ,  assas- 
siné à  Toulouse  en  1592. 
Sa  bibliothèque  française  ou 
catalogue  de  tous  les  écri*- 
vains  françois,  est  fort  infé- 
rieur a  l'ouv.  sous  le  même 
titre,  pub.  par  M.  Goujet. 

Cromer ,  évêque  de  Warmie, 
m.  en  1589  ,  laissa  une 
hist.  de  Pologne,  et  'iiel- 
ques  traites  de  controverse 
contre  les  protesta  us. 

Cromwel ,  fils  d'un  forgeron 
et  domestique  du  cardinal 
Volscy  ,  apprit ,  sous  ce 
politique  ,  l'art  de  se  con- 
duire à  la  cour,  et  devint 
premier  ministre  de  Henri 
VLll»  Secrètement  luthé- 
rien ,  il  servit  ce  prince 
avec  zèle  dans  l'affaire  de 
la  réformation  ;  mais  il 
encourut  sa  disgrâce  pour 
s'être  mêlé  de  son  ma- 
riage avec  Anne  deClèves. 
Il  fut  accusé  d'hérésie  ,  et 
décapité  en  1540. 

Cromwel , 
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Crcmn'd ,  (Olivier)  né  d'une 
famille  honnête  de  la  ville 
de  Huntington  ,  se  condui- 
sit dans  sa  jeunesse  d'une 
manière  fort  irréguiière.  Il 
s'attacha  au  parlement , 
qu'il  servit  contre  Charles 
Iy  et  eut  beaucoup  de 
part  à  sa  condamnation.  Il 
fit  abolir  la  monarchie  et 
la  changea  en  république  , 
dont  il  prit  le  titre  de  pro- 
tecteur ,  n'osant  prendre 
celui  de  roi.  Il  régna  sous 
ce  titre  modeste  ;  mais  il 
n'en  fut  pas  plus  heureux. 
Tourmenté  sans  cesse  par 
la  crainte  d'être  assassiné 
pendant  la  nuit ,  il  ne  cou- 
choit  jamais  deux  fois  de 
suite  dans  la  même  cham- 
bre, et  m.  enfin  miné  par  le 
chagrin  en  i658 ,  à  Page 
de  55  ans.  Il  sut  se  main- 
tenu autant  par  l'artifice 
que  par  la  force  ,  et  cou- 
vrit des  qualités  d'un 
grand  roi,  tous  les  crimes 
d'un  usurpateur.  Il  avoit 
été  embaumé  et  enterré 
avec  magnificence  ;  il  fut 
exhumé  en  1660  ,  au  com- 
mencement du  règne  de 
Charles  II ,  traîné  sur  la 
claie  ,  pendu  et  enseveli 
au  pied  du  gibet.  Raguenet 
a  écrit  une  assez  bonne 
histoire  de  sa  vie  ,  in-4  , 
ou  2  vol.  in-12.  Son  fils 
Richard  ,  lui  succéda  dans 
le  protectorat;  mais  n'ayant 
ni  son  ambition  ni  ses  ta- 
lens  ,  et  trouvant  des  obs- 
tacles ,  il  aima  mieux  se 
démettre  ,  en  165$,  que  de 
xégner  par  des  assassinats. 
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Il  vécut  jusqu'à  une  grande 
vieillesse  en  particulier 
paisible  ,  cultivant  les  ver- 
tus propres  à  la  société  ; 
moins  puissant,  mais  plus 
heureux  que  son  père.  Une 
partie  de  la  famîiie  de  ce 
tyran  protecteur  disparut , 
1  autre  reprit  le  nom  de 
Williams  ,  qu'elle  avoit 
quitté  ,  et  écLaapa  ainsi  à 
l'exécration  publique. 

Cronegk ,  baron  et  poète  aile- 
m  and  ,  né  à  Ànspach  ,  m. 
en  1758.  On  a  imprimé  ses 
œuvres  à  Léipsick  ,  où  l'on 
trouve  des  pièces  de  théâ- 
tre et  des  espèces  aélégieS) 
sous  le  nom  de  solitudes* 

Cropano  ,  capucin  italien  , 
a  publié  quelques  ouvrages 
historiques  sur  la  Calabre. 

Crou\as ,  savant  professeur 
de  philosophie  ,  né  à  Lau- 
sanne ,  où  il  m.  en  1748. 
On  lui  doit  grand  nombre 
d'ouvr.  sur  la  morale,  la 
métaphysique,  la  physique 
et  les  mathématiques. 

Cro\at,  maître  des  requêtes 
et  lecteur  ordinaiie  du  roi 
en'  1719  ,  se  distingua  par 
son  goût  pour  les  arts  et  ses 
connoissancesdans  la  pein  - 
ture ,  la  sculpture  et  la 
gravure.  Il  fit  graver  par 
d'habiles  maîtres ,  les  plus 
beaux  tableaux  du  cabinet 
du  roi  et  de  M.  le  duc 
d'Orléans.  Il  m.  en  1740  , 
et  ordonna  que  le  produit 
de  son  beau  cabinet  sercit 
distribué  aux  pauvres  C'est 
à  sa  sœur  ,  qui  fit  hon- 
neur à  son  sexe  par  ses 
lumières  et  ses  vertus  ,  que 
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M.  le  François ,  avoit  dé- 
dié sa  géographie  >  in-12  , 
connue  sous  le  nom  de 
géographie  de  Cro\at  y  et 
qui  a  eu  le  plus  grand  suc- 
cès. C'est  encore  aujour- 
d'hui la  meilleure  géogra- 
phie élémentaire  que  nous 
ayons  ,  et  la  plus  suivie. 

Cro\e  ,  (  Mathuïin  Veyssière 
la  )  savant  bénédictin  ,  né 
à  Nantes,  embrassa  Jepror 
testantisme  en  1656  ,  et 
devint  bibliothécaire  du  roi 
de  Prusse.  Il  ni.  à  Berlin 
en  1739.  Il  avoit  une  mé- 
moire prodigieuse. Ses  prin- 
cipaux ouvrages  sont  :  un 
dictionnaire  arménien,  2  v. 
iiî-4  ,  et  un  dictionnaire 
égyptien ,  in-4. 

Crummus  ou  Crumnus  ,  roi 
àes  Bulgares  ,  attaqua  ,  par 
surprise  ,  la  tente  de  Nicé- 
phore  J,  emper.  de  Cons- 
tantinople  ,  qu'il  tua  avant 
qu'il  eut  le  temps  de  se 
reconnoître  ,  et  défit  ensuite 
«on  armée.  Il  m.  vers  875. 

Crusius  1  savant  allemand, 
*ié  dans  le  diocèse  de  Bam- 
fcerg  ,  professeur  de  belles- 
lettres  à  Tubinge,  mort  à 
Eslingen  en  1607.  On  a  de 
lui  Turco  Grœciœ,  l.  viij  , 
în-fol.  livre  utile  pour  ceux 
qui  veulent  étudier  l'hist. 
et  la  langue  des  Grecs  mo- 
dernes ;  annales  Suer  ici 
ab  initio  rerum  ad  annum  , 
2694,  2  vol.  in-fol.  ouvr. 
estimé  et  peu  commun; 
Germanc-Greciœ ,  ïib.  vj. 
in-folio. 

Ctesias  ,  historien  grec  peu 
£ttira£j  vivoit    vers    Tan 
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400  avant  J.  C  On  a  de 
lui  quelques  fragmens  de 
son  hist.  des  Assyriens  et 
des  Perses. 

Ctesibius ,  célèbre  mathéma- 
ticien et  mécanicien  d'A- 
lexandrie ,  vers  l'an  120 
avant  J.  C.  fut ,  dit-on  ,  le 
premier  inventeur  de  la 
pompe  et  du  clepsidre  ou 
horloge  d'eau.  Il  ne  faut 
pas  le  confondre  avec  Cle- 
sibius,  philosophe  cyni- 
que. 

Ctésilas  ,  célèbre  sculpteur 
grec. 

Ctésiphon  ,  célèbre  archit. 
d'Athènes  ,  donna  le  dessin 
du  fameuxtempïe  deDiane, 
à  Ephèse. 

Ctésiphon,  Athénien  qui  pro- 
posa de  couronner  en  pleine 
assemblée  Démosthène. 
Eschine  s'y  opposa  ,  et  fut 
exilé. 

Cudworch,  savant  professeur 
d'hébreu ,  né  dans  le  comté 
deSommerset,  m.  en  i683. 
On  a  de  lui  :  système  intel- 
lectuel de  l'univers  contre 
les  Athées,  trad.  en  latin  , 
avec  des  n^tes  très-  savantes» 
2  v.  in-fol.  peu  commun. 

Cueva  ,  plus  connu  sous  îe 
nom  de  Bedmar ,  ambas- 
sadeur de  Philippe  III , 
auprès  de  la  république  de 
Venise,  conspira  pour  s'em- 
parer de  cette  viiie;  mais 
ses  projets  furent  décou- 
verts. Le  sénat  j  respectant 
en  lui  son  caractère  ,  le  fit 
évader  secrètement  ,  de 
peur  qu'il  ne  fat  mis  en. 
pièces  par  la  popuiace» 

Cueva  3  célèbre  ppète  trahir 
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«fue  espagnol ,  très-estimé 
dans  son  pays. 

Cugnot  ,  ingénieur  ,  né  à 
Void  ,  en  Lorraine  ,  m.  en 
1804.  On  a  de  lui  *•  élémcns 
de  l'art  militaire  »  ancien 
et  moderne  ,  2  vol.  in-12; 
fortification  de  campagne  , 
in-12 ,  ouv.  estimé  ;  théorie 
de  la  fortification,  in-12  , 
où  il  présente  une  nouvelle 
manière  de  construire  des 
places. 

Cujas  ,  célèbre  jurisconsulte, 
né  à  Toulouse.  Il  professa 
le  droit  à  Toulouse  ,  à  Va- 
lence ,  à  Bourges  et  en  Alle- 
magne. On  vonoi-t  de  toutes 
parts  entendre  ses  leçons. 
il  fut  surnommé  le  père  des 
étudians,  parce  qu'il  prê- 
toit  de  l'argent  et  des  livres 
à  ceux  dont  le  peu  de  for- 
tune pou  voit  mettre  obsta- 
cle à  la  perfection  de  leurs 
études-  La  meilleure  édit. 
de  ses  œuvres  ,  est  celle  de 
Fabrot ,  10  vol.  in-fol,  et 
ensuite  celle  de  Nivelle» 

Culletv  ,  savant  médecin  5  m. 
en  17.90  ,  professa  successi- 
vement à  Glascow  et  à 
Edembourg.  On  ?.  imprimé 
ses  leçons  de  médecine  et 
ses  leçons  de  matière  médi- 
cale y  très-estimées. 

Çulpepir  ,  astrologue  et  her- 
boriste angiois,  m.  en  l65^. 
Il  a  pub.  un  herbier  ,  où  il 
décrit  les  bonnes  et  les  mau- 
vaises qualités  des  plantes  , 
d'après  l'influences  des  as- 
tres. 

Cumberland  ,  évoque  de  Pé- 
terborough,  né  à  Londres  5 
m.  en  1719-On  a  de  lui  ;  de 
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le  gibus  natures  disquisitio 
philosophica  ,  in-4  ,  réfu- 
tation des  abominables 
principes  de  Hobbcs  ,  et 
plusieurs  autres  ouvrages- 

Cumberland  ,  (  le  duc  de  ) 
fils  de  George  IÏ,  roi  d'An- 
gleterre ,  remporta  la  cé- 
lèbre victoire  de  Cuilcden, 
qui  força  le  prétendant  à 
abandonner  l'Ecosse.  Il 
commandait  l'armée  à  Fcn- 
tenoy.  Il  m.  en  1706. 

Cunœus9  professeur  de  belles- 
lettres  ,  de  politique  et  de 
droit  à  Leyde  ,  a  hissé  un 
savant  traité  de  la  répu- 
blique des  Hébreux  ,  en  la*. 
in-4  ?  tr*d .  en  françois  ,  en 
3  vol.  in~8.  On  y  joint 
ordinairement  les  antiqui- 
tés } u da  ïq u e s  0 u  remar ques 
critiques  sur  la  république 
des  Hébreux  »  par  Basnage, 
2  vol.  in-o.  Ce  dernier 
ouvrage  es'  le  plus  rare. 

Cunégonde  ,  (  S  te.  )  femme 
de  Boleslas  ,  roi  de  Polo- 
gne ,  se  retira  dans  un  mo- 
nastère après  la  mort  de 
son  époux  ,  où  elle  m-  e* 
1292.  La  mémoire  de  cette 
reine  pieuse  est  honorée 
dans  toute  la  Pologne,etpar- 
ticulièrement  à  Cracorie. 

Cunii\  ,  tille  d'un  docreur 
de  >>i!ésie  ,  m.  en  1664  , 
s'appliqua  avec  succès  aux 
langues  ,  à  la  médecine  ,  à 
la  peinture,  à  la  poésie, 
aux  mathématiques  ,  à 
l'astronomie.  Elle  cultivoit 
surtout  avec  affection  cette 
dernière  science ,  et  a  laissé 
des  tables  astron.  sous  le 
titre  à'Urania propitia» 
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-Cupano  ,  religieux  et  natu- 
raliste sicilien.  Il  a  pu- 
blié, en  italien  ,  un  cata- 
logue des  plantes  de  la 
Sicile  ,  et  une  iiist.  natu- 
relle de  cette  île,  qui  est 
estimée. 

Cûpcr  ,  professeur  d'histoire 
à  Deventer,  et  un  des  mem- 
bres les  plus  savans  de 
l'académie  dec  inscriptions 
de  Paris  ,  m.  en  171b.  On 
a  de  lui  des  observations 
critiques  et  chronologiques, 
2  vol.  in-8  ;  une  hisi.  des 
trois  Gordiens ,  in-8,  et 
plusieurs  dissertations  sur 
différens  points  d'antiquité. 

Cup:r  ,  jésuite  ,  né  à  Anvers  , 
m.  en  174I.  Il  a  publié 
une  chronologie  très-sa- 
vante dçs  patriarches  de 
Constanti'iOple,  in- fol.  et 
a  beaucoup  travaillé  au 
recueil  intitulé  ;  acta  sanc- 
torum. 

Curœus  j  médecin  allemand  , 
'  né  en  Silésie  ,  m.  en  1573, 
exerça  la  médecine  avec 
réputation  dans  sa  patrie, 
ïl  a  écrit ,  en  latin  ,  les 
annales  de  Silésie  et  de 
Bvcslau  ,  in-foiio. 

Curce  ,  (  Quinte  )  V.  Quinte- 
Car  ce. 

Curiaces  ?  trois  frères  de  la 
ville  d'Albe,  qui  soutin- 
rent les  intérêts  de  leur 
f  atrie  contre  les  Horaces  , 
vers  l'an  6'6'q  avant  J.  C. 

Curie l ,  évêque  de  Burgos. 
ïl  a  laissé  quelques  ouvr, 
de  controverse  ,  estimés  en 
Espagne. 

Curiis  9  éveque  de  Varmie  , 
m.  vers  i55o,  parvint,  par 
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son  rhéiite  ,  et  méritt  îa 
confiance  de  plusieurs  rois 
de  Pologne.  On  a  de  lui  : 
un  recueil  de  poésies  lati- 
nes ,  in-8. 

Curion  ,  célèbre  oratenr  ro- 
main ,  du  temps  de  César. 

Curtiis  Dentatus ,  consul  ro- 
main ,  célèbre  par  sa  va- 
leur et  sa  frugalité.  Il  vain- 
quit les  Samnites  ,  les  Sa- 
bins,  les  Lucaniens,  bat- 
tit Pyrrhus  ,  près  de  Ta- 
rente  ,  l'an  672  av.  J.  C» 
et  n'en  fut  pas  plus  riche» 
Il  distribua  ,  avec  la  plus 
parfaite  égalité  ,  les  terres 
conquises  ,  en  donna  quatre 
arpens  à  chacun  ,  et  n'en 
garda  pas  davantage  pour 
lui  ,  en  disant  que  personne 
n'étoit  digne  de  commander 
une  armée  ,  s'il  ne  se  con- 
tentoit  pas  de  ce  qui  suffit 
a  un  soldat. 

Curius  Fortunatianus  ,  rhé- 
teur du  3.e  siècle.  On 
trouve  quelques-uns  de  ses 
ouvrages  dans  les  rhetores 
and  qui, 

Curt ,  libraire  anglois  ,  au- 
quel M.  Pope  avoir  donné 
de  la  célébrité.  Il  fut  mis 
au  pilori  et  eut  les  oreilles 
coupées,  pour  avoir  pub* 
àes  livres  obscènes. 

Curopalate  ,  auteur  grec  , 
officier  du  palais  impérial, 
a  publié  une  hist.  de  Vem- 
pire ,  depuis  8i3  jusqu'en 
lo8r. 

Curiis  ,  savant  botaniste  an- 
glois ,  m.  en  I7.S.9»  On  a 
de  lui  :  flora  Londinensis  , 
2  vol.  in-foJ.  fig.  coloriées, 
très-bel  ouvr-  peu   connu 
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en  France  ;  et  the  hotanical 
magasine  ,  9  v.  in-8 ,  Êg. 
coloriées  ,  ouvrage  qui  a  eu 
beaucoup  de  succès  en  An- 
gleterre. 

Curtius  3  chevalier  romain  , 
se  dévoua  pour  sa  patrie  , 
vers  Tan  36l  avant  J.  C.  , 
en  se  précipitant  dans  un 
goufre  qui  s'étoit  subite- 
ment entr'ouvert  dans  une 
place  de  Rome. 

Curtius  ,  religieux  augustin  , 
né  à  Bruxelles  ,  m.  en  i635, 
professa  la  théologie  dans 
plusieurs  villes  des  Pays- 
Bas  ,  et  a  pub.  des  éloges 
des  hommes  illustres  de  son 
ordre» 

Cusa  ,  cardinal ,  m.  en  146*4  , 
s'éleva  par  son  mérite  à 
cette  dignité.  Nicolas  V 
l'envoya  prêcher  une  croi- 
sade contre  les  Turcs.  On 
a  publié  ses  œuvres,  en  5 
vol.  in-folio. 

Cuspinien ,  médecin  de  l'em- 
pereur Maximilien  I ,  fut 
employé  dans  des  négocia- 
tions importantes.  On  lui 
doit  un  comm.  des  Césars  , 
et  des  empereurs  romains  3 
in- fol.  une  hist.  de  l'ori- 
gine des  Turcs  ,  et  de  leurs 
cruautés  envers  les  chré- 
tiens ,  et  une  hist.  in-fol. 
intéiessanîe  et  curieuse. 

Cussay,  commandant  du  châ- 
teau d'Angers  ,  m.  en  1^79, 
eut  le  courage  de  refuser 
d'obéir  à  l'ordre  de  faire 
assassiner  tous  les  protes- 
tans  de  l'Anjou  }  le  jour  de 
la  St.  Barthelemi. 

Cusson  ,  célèbre  professeur 
ée  l'école,  de  médecine,  de 
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Montpellier,  m.  en  1785. 
Ses  grandes  connaissances 
en  botanique  le  firent  en- 
voyer en  Espagne  et  dans 
les  Iles  de  majorque  et  de 
JVHnorque  pour  herboriser , 
et  il  en  rapporta  une  nom- 
breuse collection  de  plan- 
tes. On  a  de  lui  plusieurs 
thèses  médicales. 

Custines  ,  (  le  comte  de  )  fet 
la  guerre  de  J  ans  ,  et  fut 
fait  maréchal  de  camp  à 
son  retour.  Nommé  dé- 
puté de  la  noblesse  de  Metz 
à  l'assemblée  constituante  , 
il  embiassa  le  parti  popu- 
laire ,  et  parvint  au  com- 
mandement en  chef  de 
l'armée  du  Rhin*  Il  eut 
d'abord  quelques  succès  * 
mais  il  fut  repoussé  par  les 
Prussiens.  Il  fut  décrété 
d'accusation  ,  et  périt  sur 
réchaiaud  en  1793. 

Cttstis  %  né  à  Bruges  ,  où  il 
m,  en  1752.  Il  a  pub.  les 
annales  de  Bruges,  3  vol. 
in-8.  Elles  sont  exactes  et 
pleines  d  érudition. 

Custos  ou  Cosur  ,  Voyez  ce 
mot. 

Cyaxares  I,  roi  des  Mèdes  y 
succéda,  l'an  655  avant 
J.  C.  5  à  son  père  Pnraotesy 
tué  devant  Ninive.  Il 
assiégea  cette  ville  qu'il 
détruisit  de  fond  en  com- 
ble ,  après  une  longue  ré- 
sistance et  passa  tous  les 
habitans  au  fil  de  J'épée. 
Il  poursuivit  ses  conquêtes, 
se  rendit  maître  des  autres 
villes  du  royaume  d'Assy- 
rie ,  et  m.  l'an  595. 

Cygnç ,  jésuite  3  né  è  Saû\S- 
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Orner ,  où  il  professa  l'élo- 
quence ,    et   m.    en   1669. 
Nous  avons   de    lui    plu- 
sieurs ouvrages    estimés   : 
explanat'w  rhetoricœ  ,   ars 
metrica  et  ars  poetica  >  ars 
historica  >  jons  eloquentiœ. 
Cyneas  j  philosophe   et  ora- 
teur ,     né   en     Thessalie  , 
disciple  de  Démosthène  et 
ministre    de    Pyrrhus.    Il 
avoit  une    mémoire    pro- 
digieuse. On  a  de   lui  un 
abrégé   du  livre   d' Enée  le 
tacticien  ,   sur  la    défense 
des  places.    Casaubon    l'a 
publié  dans    son   édit.  de 
Jpolybe  ,  et  M.  de  Beau- 
sobre  en  a  donné  une  tiad. 
françoise. 
Cypriani   ,    célèbre    peintre 
italien  ,  m.  à  Londres   en 
1785.  Ses  compositions ,  en 
général  ,    ont    peu  d'éten» 
due  ;    mais  on   y  admire 
la  grande  variété  des  des- 
sins ,  l'expression  des  figu- 
res ,   la  finesse  des  têtes  et 
la  délicatesse  des  contours. 
Bartolr\i  a  gravé  une  par- 
tie de  ses  tableaux. 
Cyprien ,  (St.)  l'un  des  Pères 
de  l'église  ,  n«  à  Carthage 
su  commencement   du  3-e 
siècle.  H   étoit  d'une   fa- 
mille riche    et    payèn.  Il 
embrassa  le  christianisme 
vers  l'an  246.  Son  mérite 
le  ht  élever  à  la   prêtrise  , 
et  peu  après  ,  le  fit  nom- 
mer évêque   de  Carthage. 
Ses  travaux  pour  son  église 
Curent  immenses  ;  il  lut  le 
père  des  pauvres ,   la   lu- 
mière du  clergé  ,  le  conso- 
Bfttc ur  du  peuple.  Il  souffrit 
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le  martyre   Tan    258.   La 
meilleure  édit.  de  ses  œuv. 
est  celle  de  l'impr.  royale  , 
in-folio  1726.  Elles  ont  été 
trsd.     en     françois  ,    par 
Lambert  ,  in-4. 
Cyriade,   un    des    3o  tyrans 
qui  ravagèrent  l'empire  ro- 
main i    sous    Valérien    et 
Gallien.    Il    fut   assassiné 
par  ses  soldats  en  258. 
Cyrille  ,(St.  )  de  Jérusalem , 
l'un  des  Pères  de  l'église  , 
succéda    à    Maxine    vers 
35o  ,   et  mourut   en   386. 
On  a  pub.    une  édit  com- 
plète de  ses  œuvres  en  1720. 
Cyrille  (  St.  )  d'Alexandrie  , 
dont  il  fut  évêque  ,  et  l'un 
des  Pères  de  l'église,    m. 
vers  444.  Il  fit  condamner, 
au  concile  de  Rome  en  430, 
la   doctrine  de    Nestorius, 
La    meilleure   édition    de 
ses   œuvres    est    celle    de 
1638  ,  6  vol.  in-fol.  qui  se 
relient  en  7. 
Cyrille  y  philos,  grec  du9.es» 
passe    pour  l'inventeui  des 
caractères  esclavons. 
Cyrus ,  roi  de  Perse ,  fils  de 
Cambyse  ,  né  l'an  599  av. 
J.    C.    fut  un   grand  con- 
quéiant,  subjugua  la  Syrie, 
l'Arabie  ;    prit    Babylone  , 
après  avoir  détourné  TEu- 
phrate  par  àes  saignées  ,  et 
remplit    l'univers    de    son 
nom.  Il  mourut ,    suivant 
les    meilleurs    historiens , 
l'an. 529  avant  J.  C.  aimé 
et   regietté  de  ses  peuples. 
Xénophon  a  écrit  son  his- 
toiie  sous  le  titre  de  cyro- 
pédie»   Elle  a  été  traduite 
e»  françois  3  2  vdI.  in-ia* 
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Cyrus  le  jeune ,  fils  de  Va-» 
rius-Nothus  ,  jaloux  de  son 
frère   Artaxercès  >    auquel 
son  père  avoit  laissé  l'em- 
pire ,  conspira    contre    lui 
pour  parvenir  au  trône.  Son 
complot  fut  découvert }  et 
il  dut  la  vie  à  sa  mère  qui 
obtint  sa  grâce,  Cette  clé- 
mence ne  guérit  point  son 
ambition ,  il  leva  des  trou- 
pes et    marcha  contre  son 
frère.  La  bataille  fut  san- 
glante;  il  périt  des  bles- 
sures qu'il  reçut  l'an    40I 
av.  J.C  Dix  mille  Grecs 
qui  avoient  combattu  pour 
lui ,  échappèrent  aux  pour- 
suites   du    vainqueur ,    et 
firent   cette    belle  retraire 
qui  leur  a  donné  l'immor- 
talité. 
Cyrus   de   Panopolis.    Après 
avoir  commandé  avec  va- 
leur les  troupes  romaines  à 
la  prise  de  Carthage  ,  il  fut 
consul  et  préfet  de  Cons- 
tantinople.  L'emp.   Theo- 
dose  le  jeune  l'ayant    dé- 
pouillé  de   sa   préfecture  , 
il  se  fit  chrétien  et  fut  élevé 
au  siège  épiscopal  de  Go- 
tyée  ,  dans  la  Phrygie.    11 
m.  saintement. 
Cy\  ,    (  Marie    de  )     née    à 
Leyde,  de    parens   calvi- 
nistes,  abjura  ses  erreurs 
dans  un   voyage  qu'elle  fit 
en    France  ,    et   fonda    la 
communauté  du  bon  pas- 
teur ,destinée  aux  filles  qui, 
après  avoir   vécu  dans  le 
désordre ,    veulent  mourir 
dans   les    exercices   de  la 
pénitence.  Eiie  m.  en  1692, 
à  36  ans  > 
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Dach)  peintre,  né  à  Colo- 
gne en  i556  j  fut  employé 
par  l'empereur  Rodolphe  , 
qui  avoit  une  estime  parti- 
culière pour  lui. 

Dach  ,  célèbre  poète  prus- 
sien,  in.  à  la  fin  du  l8.e 
siècle. 

13 acier ,  de  l'académie  fran* 
çoiseet  de  celle  des  inscrip- 
tions ,  né  à  Castres  ,  in.  en 
1722.  On  lui  doit  une  trad. 
.  exacte  et  fidèle  ,  mais  peu 
élégante  des  vies  des  hom- 
mes illustres  de  Plutarque, 
en  10  vol.   in-12;   la  poé- 

»  tique  d  Aristote  ,  avec  des 
remarques  pleines  d'éru- 
dition ,  et  précédée  d'un 
discours  très-lumineux  et 
très-bien  écrit  sur  la  poésie 
et  sur  ies  règles  en  général; 
une  édition  de  Pompeius 
Fcstusj  ad  usumDelphini  , 
in-4  ,  avec  des  notes  sa- 
vantes et  des  corrections 
judicieuses  ;des  trad.  d'Hi- 
pocrate  ,   de  Platon  ,  etc. 

D  acier ,  (  Anne  Lefèvre  ) 
femme  du  précédent ,  a  été 
la  femme  la  plus  savante 
que  la  France  ait  produit. 
Elle  savoit  parfaitement  I9 
grec  et  le  latin,  et  ses  tra- 
ductions de  Yiiiade  et  de 
V odyssée  ,  8  vol.  in-12  , 
sont  encore  lues  avec  plaj-p. 
sir.  Elles  sont  accompa- 
gnées de  notes  d'une  pro- 
fonde érudition  ;  mais  peu 
utiles.  On  lésa  supprimées 
dans   une    nouvelle   trad> 
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4  vol.  iii-i*2.  On  a  encore 
d'elle  des  trad;  de  Plaute  , 
Aristophane  ,  etc.  et  de 
savans  comment,  sur  plu- 
sieurs auteurs  ,  pour  l'usa- 
ge de  M.  le  Dauphin. 

Dagobert  I,  II  et  III.  Le 
premier  ,  fils  de  Clotaire  II, 
se  signala  contre  les  Escla- 
vons ,  les  Saxons  ,  les  Gas- 
cons et  les  Bretons  ;  mais 
il  ternit  l'éclat  do  ses  vic- 
toires par  sa  cruauté  et  par 
sa  passion  démesurée  pour 
les'  femmes.  Il  a  pub.  les 
lois  des  Francs  }  avec  Ses 
corrections  et  des  augmen- 
tations ,  et  a  fondé  Saint- 
Denis  ,  où  iî  fut  enterré 
en  638,  à  l'âge  de  56  ans. 
— ■  Le  second  ,  fils  de  Si- 
gebert  U,  devoit  monter 
sur  le  trône  de  son  père  ; 
mais  Grimoald  ,  maire  du 
palais  ,  le  fit  tondre  et  ren- 
feimerdans  un  monastère, 
et  donna  le  sceptre  à  son 
propre  fils  Childebert*  — 
D  a  gober  t  III ,  fils  et  suc- 
cesseur de  ChÛdebèrt  III, 
en7H  ,  va.  en  716.  Il  fut 
du  nombre  des  rois  fai- 
néans  :  Pépin  ,  maire  du 
palais,  gouvernoit  tout  le 
rovaume. 

Dagoty,  peintre,  m.  à  Paris 
à  la  fin  de  1785  ,  se  rendit 
célèbre  par  l'inventiond'ap- 
pliquer  des  couleurs  à  la 
gravure  en  tailie-douce. 

Dagoumer ,  recteur  de  l'uni- 
versité de  Paris  ,  m.  en 
1745.  Il  est  auteur  d'un 
eours  de  philosophie  ,  en 
latin  ,  où  il  y  a  beaucoup 
de  subtilités. 
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D' 'Jgitesseau ,  Voy.  Agues~ 
seau, 

Daittê  ,  savant  protestant , 
né  à  Châtelieraut ,  m.  en 
1670.  Jl  a  laissé  plusieurs 
ouvr.  de  controverse. 

Dain  ,  fils  d'un  paysan  de 
Flandre  ,  devint  barbier  de 
Louis  XI ,  et  ensuite  son 
ministre  d'état.  Son  inso- 
lence et  sa  tyrannie  l'a- 
voie  nt  rendu  l'objet  de 
l'exécration  publique.  Au 
commencement  du  règne 
de  Charles  VIII ,  ou  lui 
fit  son  procès  ,  et  il  fut 
attaché  à  un  gibet  en  1484. 

Daire  ,  bibliothécaire  des 
célestins  de  Paris ,  né  à 
Amiens,  m.  à  Chartres  en 
1792.  On  lui  doit  des  hrst, 
particulières  de  plusieurs 
villes  :  Amiens  ,  Mont- 
Didier  et  Doulens  ,  qui 
prouvent  son  travail  et  son 
érudition  ;  mais  pas  tou- 
jours son  goût  et  sa  mé- 
thode. Il  a  publié  encore 
les  épithùtes  françoises , 
rangées  sous  leurs  substan- 
tifs ,  ii:-8. 

Valcchamps,  méd,  de  Lyon  , 
né  à  Caen  ,  m.  en  1588. 
On  a  de  lui  Yhistoire  des 
plantes,  en  latin,  2  vol', 
in-fol.et  destrad.  d* Athé- 
née ,  de  Paul  Eginète  ,  de 
Gallien  ,  etc. 

D'Mens,  peint,  de  paysages, 
né  à  Amsterdam  ,  m.  en 
1688. 

Dalh  ,  célèbre  peintre  de 
portrait,  né  enDanemarck, 
m.  en  Angleterre  en  1745. 

Dalibray  ,  poète  parisien  3 
m»  vers  i655* 
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Daîila  ,  une  des  plus  belles 
femmes  du  p^ys  des  Philis- 
tins. Eiie  leurlivra  Samson, 
qui  avoit  eu  la  foibiesse  de 
lui  avouer  en  quoi  consis~ 
toit  sa  force. 

Dalin,  poète  suédois,  né  à 
"VTinsberg  y  ni.  en  1763.  Il 
fut  précepteur  du  prince 
Gustave  et  chancelier  de 
la  cour^ 

Dalmace,(St.)  montrabeau- 
coup  de  zèle  contre  Nesto~ 
rius.  Les  Pères  du  concile 
d'Ephèse  le  nommèrent  en 
43o  pour  agir  en  leur  nom 
à  Constantinople- 

Damascène  ,  Voy.  Jeun. 

Damascius  .  philosophe  stoï- 
cien, né  à  Damas,  en  Syrie, 
vivoit  du  temps  de  l'em- 
pereur Justinien. 

Damase  ,  (St.)  pape,  ori- 
ginaire d'Espagne,  m.  en 
084.  Il  eut  pour  antago- 
niste un  anti-pape,  nom- 
mé Ursin,  qui  fut  exile. 
St.  Damase ,  mit  beau- 
coup de  zèle  à  réformer  les 
abus  de  l'église  >  et  à  ré- 
primer les  ariens  et  au- 
tres sehismatiques. 

Damase  II,  fut  éîu  pape  le 
même  jour  que  Benoît  IX 
abdiqua  ,  et  m.  23  jours 
après  son  élection  ,  en 
1048.  t 

D.imbourm-y ,  secrétaire  de 
l'académie  de  R.ouen  ,  sa 
patrie,  m.  en  1795.  Il  fut 
nommé  intendant  du  jardin 
botanique  ,  et  >;e  livra  par- 
ticuiièiement  a  l'étude  de 
la  Chimie  relative  aux 
teintures.  Ii  imagina  de 
tirer,  parla  fermentation, 
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le  bleu  du  pastel ,  et  a 
introduit  en  France  la  cul- 
ture de  la  garance.  Il  a 
publié  un  mémoire  sur  sa 
culture  et  un  recueil  de 
procédés  et  d'expériences 
sur  les  teintures  solides  que 
nos  végétaux  indigènes 
communiquent  aux  laines, 

Damery  ,  peintre  liégeois  , 
m.  de  la  peste  à  Milan  , 
en  1640 ,  a  laissé  des  ta- 
bleaux estimés. 

Damions  ,  (  Robert-Fran- 
çois )  régicide  j  qui  fut 
écartelé  le  28  mars  1757, 
pour  avoir  tenté  d'assas- 
siner Louis  XV. 

Damino  ,  peintre  vénitien, 
m.  de  la  peste  en  i63l.  II 
apprit  lui-même  son  art 
en  copiant  des  tableaux. 
La  plus  grande  partie  des 
siens  se  treuve  à  Vicence 
et  à  Padoue. 

Dammartin  ,  brave  capitaine 
sous  Charles  Vllet  Louis 
XI ,  m.  en  1488  ,  gouver- 
neur de  Paris. 

Damo  ,  fille  de  Pythagore  : 
elle  se  voua  au  célibat  par 
ordre  de  son  père  ,  et  piit 
sous  sa  conduite  un  grand 
nombre  de  Elles  qui  em- 
brassèrent îe  même  état. 

Damcçïes  ,  flatteur  de  Denis 
le  tyran  ,  dont  il  vantoit 
beaucoup  le  bonheur. Denis 
lui  offrit  d'en  jouir  ,  et 
l'ayant  invité  à  un  festin 
magnifique,  après  l'avoir 
fait  habille;  et  servir  en 
prince  ,  fit  suspendre  sur 
sa  tête  ,  pendant  le  repas 
une  épte  nue  qui  ne  tenoit 
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au  plancher  quravec  un 
crin  de  cheval.  Effrayé  du 
danger  qu'il  avoit  couru, 
il  sentit  ce  que  c'étoit  que 
la  félicité  d'un  tyran  ,  et 
demanda  qu'on  le  laissât 
aller  jouir  de  la  médio- 
crité de  son  premier   état. 

J)amocrite  ,  histor.  grec  On 
ignore  le  temps  où  il  vécut. 

Damon  ,  philosopha  pytha- 
goricien j  célèbre  par  son 
amitié  pour  Fythias*  Denis 
le  tyran  avoit  résolu  sa 
perte  ,  et  lui  avoit  accordé 
un  délai  pour  aller  dans 
sa  patrie  reverses  affaires, 
avec  promesse  de  revenir 
dans  un  certain  temps  et 
sous  la  caution  de  Pythiasy 
son  ami  ,  qui  se  mit  à  sa 
phce  ,  sous  la  puissance 
du  îyran  ,  en  répondant  de 
son  retour.  Damon  revint 
au  jour  et  à  l'heure  indi- 
quée. Denis  ,  touché  de  la 
Êdéiiré  de  ces  deux  amis  , 
pardonna  à  Damon  ,  et  les 
pria  Tun  et  l'autre  de  lui 
donner  leur  amitié.  On  ne 
trouveroit  pas  aujourd'hui 
des  exemples  de  ce  genre. 

Damfierre  ,  poète  latin  mo- 
derne ,  né  à  Biois  ,  m. 
vers  l55o.  On  trouve  de 
ses  poésies  dans  le  delicice 
poetarum  Gallcrum. 
Dampierre  ,  célèbre  naviga- 
teur a ngi ci?.  Il  voyagea 
dans  les  Indes  et  la  mer 
du  Sud  ,  et  a  publié  se* 
voyages  cous  le  titre  de 
recueil  de  voyages  autour 
du  monde  ,  depuis  1673 
jusqu'en  1691 ,  5  vol.  in-8* 
lis  ont  été  tiad.    en  fran- 
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çois  et  présentent  une  fotfle 
d'observations  utiles  à  la 
navigation  et  à  la  géogra- 
phie. On  ne  trouve  plus 
facilement  ce  voyage. 

Dampierre ,  général  françois 
et  officier  distingué.  Il  fat 
tué  en  1793  ,  en  défendant 
le  camp  de  Famars. 

Dan  ,  fris  de  Jacob  et  d'une 
esclave  de  Racket  ,  *"* 
chef  de  la  tribu  qui  portoit 
son  nom  ,  et  qui  produisit 
Samson. 

Danchet  ,  poète  françois ,  de 
l'académie  Françoise  ?  m. 
en  17/jB.  Sa  versification 
est  assez  douce  ,  mais  un 
peu  foioîe*  On  a  de  lui  des 
tragédies  et  des  opéra» 
Ces  derniers  ont  eu  du 
succès. 

D'Ancourt ,   Voy.  Ancourt, 

Dandini ,  jésuite  ,  né  à  Ce- 
sène  ,  m.  en  î65a.  Le  pape 
Clément  VIII ,  l'a  voit  en- 
voyé ,  en  qualité  de  nonce, 
chez  les  Mr.ronites.  Il  a 
pub.  la  relation  de  son 
voyage y  iu-12. 

Dandim  ,  professeur  de  droit 
à  Padone  ,  m.  en  I7V7*  O*1 
a  de  lui  plusieurs  ouvrages. 

Dandrc-Bxirdony  peintre  ,  né 
à  Aix  ,  eu  Provence  ,  nu 
en  1785.  Il  rénssissoit  sur- 
tout dans  les  tableânxd'hU- 
teire.  On  a  de  lui  ties  mé- 
moires sur  le  costume  des 
anciens  ,  ésti«és  ,  et  un 
traité  de  peinture  ,  suivi 
d'un  essai  sur  la  sculpture  , 
2,  vol.  in- 12  ,  et  plusieurs 
autres  cuv rages. 

Dandricu ,  célèbre  musicien, 
m.  à  Paris  en  17/, o.  Ii  tcu- 
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.cJïoit  parfaitement  l'orgue 
et  le  clavecin. 

Danès,  (Pierre)  sav.  évèque 
de  Lavaur  ,  assista  au  con- 
cile de  Trente,  où  il  pronon- 
ça un  fort  beau  discours  en. 
1546.  Ses  opuscules  ont  été 
imprimées  in-4, 

Danès  ,  (Jacques)  évêque 
de  Toulon  .,  et  l'un  des 
plus  pieux  et  des  plus  cha- 
ritables prélats  du  ïj.e  siè- 
cle j  in.  en  1662.  Il  c-éXen- 
dit  les  intérêts  de  l'église 
avec  beaucoup  de  courage 
et  donna  des  preuves  de 
sou  zèîe  à  în  célèbre  assem- 
blée de  Mantes,  en  1741. 
On  lui  doit  plusieurs  fon- 
dations pieuses. 

Danet ,  abbé  de  St.  Nicolas 
de  Verdun  ,  mort  à  Paris, 
sa  patrie,  en  1709.  Sesdict. 
pançois  et  latin  et  latin- 
françcis  ,  ont  long-temps 
joui  d'une  grande  réputa- 
tion. Le  dernier  est  plus 
exact  et  plus  utile  que  le 
François,  trop  chargé  de 
circonlocutions  et  de  mau- 
vaises phrases  de  Plante. 
On  a  encore  de  lui  un  dict- 
ées antiquités  grecques  et 
romaines ,  in-4  ,  où  l'on 
trouve  beaucoup  de  re- 
cherches. 

Dangcau  ,  abbé  de  Fontaine 
et  membre  de  l'académie 
françoise  ,  né  à  Paris  ,  où 
il  ni.  en  1725.  On  a  de  lui 
plusieurs  méthodes  plus 
cettes  et  plus  faciles  que 
lés  anciennes,  pour  appren- 
dre l'histoire  ,  la  géogra- 
phie, les  généalogies,  le 
fclason  i  etc.  Gçs  différens 
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traités  sent  très-rares, parce 
qu'il  n'en  faisoit  tirer  qu'un 
très- petit  nombre  d'exem- 
plaires. Le  plus  considé- 
rable est  sa  nouvelle  mé- 
thode de  géographie  histo- 
rique ,  2  vol.  in-folio. 

Dangeau  ,  (  le  marquis  de  ) 
frère  du  précédent,  a  laissé 
des  mémoires  manuscrits  , 
où  Voltaire ,  la  Beaumelle 
et  autres .,  ont  puisé  bien 
des  anecdotes.  Il  y  en  a 
quelques-unes  de  curieuses, 
mais  beaucoup  de  hasar- 
dées. 

Danhaver ,  théologien  Iutké- 
rien,  né  dans  le  Brisgaw  , 
in.  en  i6'6'6'.  Il  s'opposa 
fortement  à  la  réunion  des 
luthériens  et  des  calvi- 
nistes ,  et  a  écrit  avec  une 
sorte  de  fureur  contre  tous 
ceux  qui  n'étoient  pas  de  sa 
secte. 

Danican  ,  plus  connu  sous 
le  nom  de  Philidor  ,  célè- 
bre joueur  d'échecs  tt  bon 
compositeur  de  musique , 
né  à  Paris,  m.  en  174.9.  il 
a  pub.  ï  analyse  du  jeu  des 
échecs  ,  in-12. 

Daniel  ,  le  quatrième  des 
grands  prophètes  ,  jeune 
prince  du  sang  royal  de 
Juda  ,  fut  conduit  en  cap- 
tivité à  Babylone,  après  la 
prise  de  Jérusalem  ,  l'an 
606"  avant  J.  C.  Nabucho- 
(lonosor  le  fit  élever  avec 
beaucoup  de  soin  ,  et  chan- 
gea son  nom  en  celui  de 
Palthasar.  Son  esprit  lui 
acquit  beaucoup  de  crédit 
auprès  de  ce  prince,  qui 
lui  confja  \e  gouvernemeni 


2i6      DAN 

des  provinces  de  Babylone; 
mais  il  Je  fit  jeter  ensuite 
dans  une  fournaise  ardente, 

farce  qu'il  avoit  refusé  de 
adorer.  Il  en  sortit  par 
miracle,  sans  avoir  rien 
souffert  ,  et  fut  jeté  quel- 
que temps  après  dans  îa 
fosse  aux  lions  ,  pour  avoir 
refusé  les  honneurs  divins  à 
Darius  :  il  en  fut  encore 
délivré  par  miracle ,  et  m. 
à  88  ans  ,  vers  la  fin  du 
règne  de  Cyrus. 

Daniel  ,  poète  provençal  du 
12. e  siècle. 

Daniel ,  historien  et  poète 
anglois  ,  m.  en  1619.  Il  a 
écrit  Yhist.  d'Angleterre 
jusqu'au  règne  à' Edouard 
III ,  réimp.  plusieurs  fois. 

Daniel^  jésuite  ,  né  à  Rouen, 
m.  en  1728.  On  a  de  lui 
une  histoire  de  France , 
en  17  voi.  in-4  ,  réimpri- 
mée avec  des  changemcns 
et  augmentations,  par  le 
P.  Grijf'et.  C'étoit  la  meil- 
leure qu'on  eut  avaut  celle 
de  Velly.  Elle  a  été  abrégée 
en  9  voi.  in-12  ,  et  réim- 
primée en  12  vol.  avec  une 
continuation.  On  a  encore 
de  lui  le  voyage  au  monde 
de  Descartes,  réfutation 
du  système  de  ce  célèbre 
philosophe  ,  enveloppée 
sous  une  fiction  ingénieuse, 
et  plusieurs  autres  ouvr. 

Dankers  ,  célèbre  architecte 
d'Amsterdam  ,  m.  en  1634. 
Il  a  bâti  la  Bourse  de  cette 
ville  et  un  pont  de  pierie 
qui  a  200  pieds  de  large. 
C'est  le  premier  qui  a  trou- 
Té  le  moyen  de   bâtir  des 


DAN 

ponts  de  pierre  sans  gêner 
le  cours  des  eaux. 

Dante- Ali ghiéri .  poète  ita- 
lien ,  né  à  Florence  ,  m. 
pauvre  à  Ravenneen  l32i. 
Il  fut  victime  de  son  am- 
bition. Eiie  le  jeta  dans  des 
factions  qui  causèrent  sa 
disgrâce  et  son  exil.  Son 
poème  de  V enfer  ,  du  pur~ 
gatoire  et  du  paradis  a 
quelques  beautés  tdes  ima- 
ges fortes  %  des  peintures 
charmantes ,  des  saillies 
ingénieuses ,  des  morceaux 
brillans  et  pathétiques  ; 
mais  l'invention  de  l'ou- 
vrage est  en  général  bi- 
zarre ,  et  le  choix  des  per- 
sonnages qui  entient  dans 
ce  tableau  ,  fait  avec  trop 
peu  de  goût  et  sans  variété 
d'attitude.  Il  y  règne  une 
satire  amère,  et  l'auteur 
attaque  ouvertement  sa  pa- 
trie ,  le  pape ,  les  rois  de 
France ,  et  les  rend  res- 
ponsablesdesmallieursqu'il 
ne  devoit  qu'à  son  carac- 
tère turbulent.  ^ 

Dante  ,  (J.  B.  )  excellent 
mathématicien  ,  né  à  Pé- 
rouse  ,  florissoit  vers  la  fin 
du  i5.e  siècle.  Il  avoit  in- 
venté une  manière  de  faire 
des  ailes  artificielles  avec 
lesquelles  il  traversa  plu- 
sieurs fois  le  lac  de  Trasi- 
mène  ;  mais  voulant  se 
faire  voir  au-dessus  de  la 
ville  de  Perouse ,  il  tomba 
et  se  cassa  la  cuisse. 

Dante  ,  (  Pierre- Vincent)  né 
à  Pérouse ,  m.  en  l5i2 , 
imita  si  bien  les  vers  dit 
poète   de  même  nom  ci- 

dessus , 
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dessus  ,  que  ses  poésies  ont 
été    souvent    attribuées    à 
Alighiéri.   Il    etoit  encore 
habile  mathématicien. 
Dante  ,  (  Vincent  )  petit  fils 
du  précédent  ,  habile  ma- 
thttiiaticren    comme    lui, 
fut  en  même-temps  peintre 
et  sculpteur*  Sa  statue   de 
Jules   III  a    été    regardée 
comme  un  chef-d'œuvre. 
Danton  ,   avocat  au  conseil  , 
né  à  Arcis-sur-Aube,  em- 
brassa  pendant  la  révolu- 
tion françoise    le   républi- 
canisme   le     plus    exalté- 
C'est  lui  qui  a  préparé  la 
journée  du  10  août,  orga- 
nisé les  massacres  de  sep- 
tembre et  fait  décréter  réta- 
blissement du  tribunal  ré- 
volutionnaire. Robespierre, 
qui  le  craignoit ,  le  ut  juger 
avec    précipitation,    et   il 
fut  exécuté  en  1794. 
jyAnville,  Voy.  Anvilk. 
Dan\  ,  théologien  luthérien  , 
m.  en  1727.  On  a    de   lui 
un    grand   nombre   d'ouvr, 
sur  les  langues   et  sur  les 
antiquités  hébraïques. 
Dappcrs ,   médecin   d'Ams- 
terdam ,  m.  en  1690.  Quoi- 
qu'il n'eût  jamais  voyagé  , 
il  a  publié   d'assez  bonnes 
descriptions  du   Malabar  , 
de  la  côre  de  Coromandel  , 
de  l'Afrique  ,  de  l'Archi- 
pel ,    etc.    Ces   deux    der- 
nières on:  été  traduites  en 
françois. 
Darcet,  de  l'institut  national, 
médecin  et  chimiste  célèb. 
111.  en  1801.  On  lui  doit  un 
discours   sur    l'état  actuel 
des  Pyrénées  et  plusieurs 
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mém.  sur   l'action  du  fei;  » 
sur  les  terres  ,   etc.  sur    la 
quantité  d'or  que  l'on  peut 
retirer   de   la     terre  végé- 
tale ;etc. 
J)arçon ,    né    à    Pontarîier , 
général  de  brigade,  officier 
distingué    dans    le    génie  f 
rn.  en  1800.   Il  est  inven- 
teur des  battei  ies  flottantes 
employées  à  Gibraltar. 
Daret,  graveur   parisien  du 
milieu  du  17.6  siècle.  On  a 
de  lui    diverses    estampes 
d'après  le  Guide  ,  le  Domi- 
niquin ,  etc. 
Darius  ,  surnommé  le  Tdède, 
est  le  même  ,  suivant  quel- 
ques-uns ,  que  Ciaxare  II, 
Il  m.  à  Eabylone  vers  l'an 
5/s8.  C'est    sous   ce  prince 
que  Daniel  eut   la    vision 
des     septante     semaines, 
après  lesquelles  le  Sauveur 
devoit    être   mis    à    mort. 
Darius  I ,  II  et  III ,  rois  de 
perse.    Le    premier  ,    fils 
à'Hystasjies,  conspira  con- 
tre le  faux  S  mer  dis  ,  usur- 
pateur du  trône  de  Perse  , 
et  fut  mis  à  sa   place  l'an. 
"552  avant  J.  C.  par  la  ruse 
de  son  écuyer.  Il  prit  Baby- 
lone  ,  fit  rebâtir  le  temple 
de    Jérusalem  et    renvoya 
les  Juifs   dans   leur   pays. 
Son   armée    fut  défaite    à 
Marathon.   Il  se  proposoit 
de   marcher   en     personne 
contre  les  Grecs,  lorsqu'il 
m.    l'an   485   avant   J.  C. 
C'étoit   un    prince    ambi- 
tieux et  conquérant;  mais 
son    goût    pour    le     fa*  te 
l'amollit  et  perdit  soi  pays. 
La  nation  la  plus  intrépide 
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se  vit  en  peu  de  temps  îa 
plus  efféminée  et  la  plus 
foàble. C'est  YAssucriis  sons 
lequel  arriva  l'hist.  d'Es- 
thcr.  —  Darius  II  ,  sur- 
nommé  Nothus ,  s'empara 
du  trône  après  le  meurtre 
de  Xercès  ,  et  m.  après  un 
règne  de  19  ans  ,  l'an  ^o5 
avant  J.  C.  — Darius  111, 
eu  Codoman  ,  dernier  roi 
de  Perse,  après  avoir  perdu 
plusieurs  batailles  contre 
Alexandre  ,  fut  tué  par 
hessus  )Yun  de  ses  satra- 
pes ,  33l  ans  avant  J.  C. 
En  lui  finit  remplie  de 
Perse,  23o  ans  après  que 
Cyrus  en  eut  jeté  les  pie- 
■niieis  fondemens. 

Darquier  ,  astronome,  né  à 
Toulouse  ,  m.  en  1802.  Il 
a  publié  2  vol.  d'observa- 
tions astronomiques  ,  et 
plusieurs  autres  ouvr.  sur 
l'astronomie  et  la  géomé- 
trie. 

J)arwm,  poète  anglois,  m, 
en  1802.  On  a  de  lui  plu- 
sieurs poèmes  ,  entr'autres 
celui  intit.  les  amouts  des 
plantes ,  réimp.  plusieurs 
Fois  et  traduit  en  françojs  , 
I  vol.  in-12. 

passier ,  célèbre  graveur  de 
médailles  ,  né  à  Genève  , 
m.  en  1765. 

J)ati  ,  (  Augustin  )  né  à 
Sienne,  m.  en  1478,  écrivit 
Yhist.  de  cette  ville. 

Vati  ,  (  Carlo)  poète  et  lit- 
térateur italien  ,  mort  en 
1675.  II  a  pub.  la  vie  des 
peintres  anciens  et  un  éloge 
d(  Louis  XIV. 

P'Avan\ati  3  né  à  Florence  , 
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m.  en  r6o6  ,  a  laissé  une 
trad.    italienne  de  Tacite- 

Daubenton  ,  jésuite  ,  né  à 
Auxerre  ,  fut  confesseur  de 
Philippe  F,  roi  d'Espagne, 
qu'il  avoit  suivi.  On  a  de 
lui  une  vie  de.  St.  Françek 
Régis  et  des  oraisons  fu- 
nèbres ,   assez  médiocres. 

Daubsntcn  ,  célèbre  natura- 
liste ,  né  à  Mont-Bai)  m, 
en  1800 ,  compatriote  de 
Bujf'on  ,  qui  l'associa  à  ses 
travaux.  Il  fut  nommé 
démonstrateur  du  cabinet 
distoire  naturelle  de  Paris, 
qu'il  envicbit  de  produc- 
tions de  toutgenie.il  en- 
treprit l'amélioration  des 
laines  indigènes  ,  et  on  lui 
doit  en  grande  partie  les 
heureux  résultats  qu'on  a 
déjà  obtenu. 

Davenant  ,  poète  anglois  , 
né  à  Oxford  ,  m.  en  1668. 

Davenant ,  fils  du  précédent, 
m.  en  1712,  s'est  rendu 
célèbre  par  des  ouvr.  de 
politique  et  de  poésie. 

Davenport  ,  né  à  Coventry  , 
dans  le  comté  de  War- 
wick,  m.  en  1680,  passa 
en  France,  et  entra  dans 
l'ordre  de  St.  François.  Ses 
ouvr.  ne  sont  pas  exempts 
de  reprochas. 

David  ,  roi  d'Israël  ,  de  la 
tribu  de  Juda  ,  né  à  Beth- 
léem ,  l'an  io85  av.  J.  C. 
Il  succéda  à  Saill ,  et  gou- 
verna glorieusement  tant 
qu'il  vécut  selon  la  Ici  de 
Dieu  ;  mais  le  meurtre 
d'Urie,  dont  il  avoit  séduit 
la  femme  ,  souilla  la  gloire 
df  sa  vie ,  et  attira  sur  s* 
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maison  ries  maux  innom- 
brables. Absalon  ,  son  fils, 
se  révolta  contre  lui.  Il 
mourut  accablé  d'infirmi- 
tés j  l'an  lol5  avant  J  C. 
après  avoirexpié  son  crime 
par  un  sincère  repentir  et 
une  parfaite  résignation 
à  souffrir  toutes  les  afflic- 
tions qui  lui  arrivèrent.  La 
plupart  des  pseaumes,  dont 
quelques-uns  offrent  la  plus 
sublime  poésie,  sont  de  lui. 

David,  célèbre  philosophe 
arménien  du  5.e  siècle  , 
a  traduit ,  dans  sa  langue  , 
plusieurs  philGsop.  Grecs. 

David  ,  premier  roi  d'Ecosse, 
fit  le  bonheur  de  ses  sujets 
pendant  21  ans  qu'il  occu- 
pa le  trône:  il  dota  le 
clergé  de  ses  états  ^  punit 
les  ji-ges  prévaricateurs  et 
rejjdoit  lui-m^ii-e  Injustice 
(\  a  ns  les  eau  ses  i  m  p  0  r  t  a  1  i  te  s . 
Il  m.  en  1/55  ,  et  fut  mis 
su  nombre  des  suiats  ho- 
notés  particulièrement  en 
Ecosse. 

David  ,  de"  Dinant  ,  lu'ré- 
tique  du  iS.c  siècle,  dont 
le  système  éteit  assez  sem- 
blable à  celui  de  Spinosa. 

David  ,  de  la  fa  in  il  le  des 
Ccmnènes  ,  -et  dernier  em- 
pereur de  Trébiscnde  ,  fut 
détrôné  vers  l/pS  par  Ma- 
homet 11  ,  qui  1l»L offrit  la 
vie  s'il  vouloit  embrasser 
le  mahométisme.  Ce  mal- 
heureuxprince  aima  mieux 
mourir,  et  périt  dans  d'af- 
freux tourmens. 

David-Qan\  ,  historien  juif 
du  i6,e  siècle,  auteur  d'une 
chronique  en  hébreu. 
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David  de  Pomis  ,  médecin 
juif  du  16. e  siècle.  On  lui 
doit  un  dict.  de  la  langue 
hébraïque  et  rabbinïque  ,  eu 
hébreu  et  en  italien. 

jyavid  ,  (George)  visions 
naire  ,  né  à  Gand  ,  voulut 
se  faire  passer  pour  le 
Messie.  ObUgé  de  fuir  ,  il 
se  retira  à  Eâle  ,  où  il  m. 
en  i556. 

David ,  chirurgien  en  chef 
de  rhôtcl-Dieu  de  Rouen  , 
m.  en  1784,  a  Lissé  plu- 
sieurs ouvr.  savans  et  utiles 
sur  son  art. 

David  de  St.  George  ,  an- 
cien conseiller  du  grand 
conseil  ,  m.  en  1809.  Il 
étoit  très-savant  dans  les 
langues  anciennes  et  vi- 
vantes, il  a  beaucoup  con- 
tribué à  la  irad.  d'Ossijh) 
pub.  par  labauine  ,  et  a 
juissé  plusieurs  manusciits. 

Daviùis  ,  soernien  hongrois '9 
m.  eu  IÔ7.9- 

Davics ,  poète  anglois  ,  m. 
en  i6i6. 

DJ-Vila  ,  historien  ,  né \\zns 
l'île  de  Chypre  ,  fût  î-ié 
d'un  coup  de  [istolet  ve.s 
Ib3z,  ,  en  allant  de  Padou* 
à  Veronne,  Il  a  écrit  \*nit€. 
des  guerres  civiles  de  Fran- 
ce ,  depuis  la  mort  de 
Henri  11  jus qu  à  la  paix 
de    Vervins. 

Davila  ,  savant  naturaliste 
espagnol  ,  m.  a  Madrid  en 
1783.  Le  catalogue  de  son 
cabinet ,  pub.  en  3  vol.  est 
estimé  des  naturalistes. 

D'Aviler  ,   Voy.  Aviier. 

Davis  t  navigateur  anglois, 
chercha  un  passage  au  i:q*4 
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en  1385  ,  et  n'y  trouva 
qu'undétroitauquelildonna 
son  nom. 

Daullé  ,  célèbre  graveur  ,  né 
à  Abbeville,  ni.  en  1760. 
Il  excela  surtout  dans  le 
portrait. 

Daum'us,  savant  recteur  du 
co'k'ge  de  Zwickau,  m. 
en  1687.  Pn  h&  doit  plu- 
sieurs ouvrages. 

Daun  ,  (  Léopoîd  comte  de  } 
servît  l'impératrice  Marie 
^Thérèse  avec  zèle  et  avec 
gloire.  Il  remporta  plu- 
sieurs victoires  sur  le  roi 
de  Prusse  >  et  m.  en  1766. 
Il  étoit  brave  ,  circonspect  > 
hun\ain  ,  compatissant,  et 
sut  allier  les  vertus  chré- 
tiennes avec  les  vertus 
wiilitaires. 

Dans  quai  ,  jésuite  ,  né  à 
Tournai ,  m.  vers  l636\ 
On  a  de  lui  un  traité  de 
Iconographe  latin*  y  in- fol. 
raie. 

jy  A uvig  ny  ,    Voy ,  Auvigny. 

jpqy,  écrivain  angîois,  m. 
en  1789.  Son  livre  de 
Sandjbrt  et  Merton  ,  com- 
posé pour  les.  enfans  ,  a  eu 
beaucoup  de  succès,  il  a 
beaucoup  éc  it  sur  la  guerre 
d'Amérique. 

Deacon  ,  musicif  a  habile  et 
très-bon  peintre  en  minia- 
ture ,  m.  en  1750. 

J)eageant  de  St.  MarceU'm  , 
fut  employé  avec  succès 
dans  plusieurs  négociations 
importantes  sons  Louis 
XIII)  et  montra  beaucoup 
de  zèle  contre  les  calvi- 
nistes. Il  ni.  en  i63q,  et  a 
yub.  des   mem»  sur  l'his- 
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toîre  de  France  qui  renfer- 
ment des  choses  curieuses. 

Débonnaire  ,  prêtre  de  l'ora- 
toire ,  né  à  Troyes  ,  m.  en 
1752.  On  a  de  lui  les  leçons 
de  la  sagesse  ,  3  v.  in-12  , 
feen  livre  ,  mais  écrit  avec 
peu  d'onction  et  quelque- 
fois avec  peu  de  clarté. 

Debora  ,  prophétesse  des  Is- 
raélites ,  gouverna  pendant 
40  uns  avec  beaucoup  de 
sagesse  le  peuple  hébreu. 
On  a  d'elle  un  célèbre  can- 
tique qu'elle  chanta  en 
action  de  grâces  >  au  sujet 
d'une  victoire  qu'elle  avoit 
remportée  vers  l'an  1285 
avant- J.  C. 

Débute  ,  libraire  de  Paris  ,. 
très- versé  dans  la  connois- 
sance  des  livres  rares.  Oa 
a  de  lui  une  bibliographie 
instructive  ,  7  voL.  in-8; 
Il  m.  en  1782. 

Dece  ,  empereur  romain  ,  né> 
en  Pannonie.  Envoyé  par 
l'empereur  Philippe  pour 
apaiser  une  révolte  de  sol- 
dats dans  la  ÎVIœsie ,  il  se 
fit  proclamer  par  les  re~ 
belles  ,  et  marcha  contre 
son  souverain.  Il  se  signala 
contre  les  Perses  et  les 
Goths  ,  et  périt  dans  un 
marais  où  il  s'éîcit  engagé 
avec  toute  son  armée  ,  l'an, 
deJ.C. 25l. Sous  son  règne, 
les  chrétiens  souffrirent  une 
violente  persécution. 

Decker  de  Valhorn  ,  conseil- 
ler au  grand  conseil  de 
Brabant,m.  à  Bruxelles, 
en  1646.  On  a  de  lui  dis~ 
sertationum  juris  et  deci-* 
si'onum  libri   duo  ,  in-fol* 
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ouvrage  estimable  %pt  phî- 
losophus  bonœ  me/u/s,in-8.- 
DecJcer  ,  jésuite  savant  et 
pieux  ,  m.  eiv  1619.  On  a 
de  lui  :  Velificatio  seu 
thecremata  de  anno  ortûs 
ac  mortis  Domini ,  in-4  ; 
tabula  chrvnographica  à 
captuperPompeium  Jeroso' 
lymâ  ,  ad  deletam  à  Tit9 
urbem,  in-4. 

Decker ,  doyen  de  Maîines  t 
m.  en  îjzS.  l\  est  auteur 
d'une  réfutation  des  systê-* 
unes  île  Descartes ,  inti- 
tulé t  Cartesius  se  ipsum 
dcstruens. 

Dedekind  ,  écrivain  alle- 
mand du  l6\e  siècle.  On 
a  de  lui  un  éloge  ironique 
de  l'impolitesse  et  de  la 
grossièreté  ,  dans  le  genre 
de  l'éloge  de  la  folie  d'E- 
rasme  ,  intit.  Grobianus  , 
sive  as  incultis  moribus  et 
inurbanis  gestibus  ,  in-8. 

Defoé  ,  écrivain  anglois,  m. 
en  I73i,  auteur  du  fameux 
roman  de  Robinson-Crusoé, 
2  vol.  in- 12. 

Deforis ,  bénédictin,  né  à 
JVÎontbrison  ,  m.  sur  l'écha- 
faud  révolutionnaire  en 
1794.  Il  a  écrit  contre  les 
incrédules ,  et  publié  une 
édit.  complette  des  œuvres 
de  Bossuet  ,  en  18  v.  in 4  , 
enrichie  d'un  grand  nombre 
d'ouvrages  de  l'auteur,  non 
encore  publiés. 

Deghuy  ,  graveur  françois  , 
m.  en  1748.  Ses  ouvrages 
sont  très-recherchés. 

JQèjocès  t  premier  roi  des 
iftèdes  et  fondateur  de  la 
yiUe  d'Ecbatane.  Il  gorç- 
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verna  avec  autant  d'équité 
que  de  prudence  ,  et  donna 
des  lois  k  -  ses  peuples-,- 
qu'il  fit  observer  par  la 
crainte  des  châtimens.  Il 
m.  l'an  6^6  avant  J.  G. 
a  près  un  règne  de  53  ans. 

Dejvtarus  ,  tétrarque  de  Ga- 
is tie  ,  obtint  le  titre  de  roi 
de  cette  province  et  de  la 
petite  Arméiîîe.  Il  avoit 
embrassé  le  parti  de  Pom- 
pée contre  César  ,  qui  lui 
ôta  l'Arménie. 

Delamct  ,  docteur  de  Sor- 
bonne  ,  m.  en  1691.  Il 
consacra  sa  vie  k  l'étude  ,, 
à  la  prière,  à  l'éducation  des 
pauvres  écoliers  ,  k  la  direc- 
tion de  plus,  maisons  reli- 
gieuses ,  et  son  ardente- 
charité  le  fit  choisir  pour 
exhorter  k  la  mort  ceux 
qui  étoient  condamnés  au 
dernier  supplice.  On  a  im- 
primé ,  après  sa  mort  ,  ses 
résolutions  avec  celles  de 
Fromageauv 

Delaudun  t  juge  d'Uzês  ,  m. 
en  1620.  Il  est  auteur  d'un 
art  poétique  ,  en  françois  , 
et  de  la  f 'ranci ade  ,  poème 
qui  n'est  plus  lu  et  qui 
mérita  peu  de  l'être. 

De Icour  ,  célèbre  sculpteur, 
m.  à  Liège  en  1707. 

Dekyre,  né  k  Bordeaux  ,  m. 
en  1797.  On  lui  doit  une 
analyse  ,  faite  avec  soin 
des  ouvrages  du  chancelier 
Bacon  ,  3  vol.  in-12. 

Delisle  y  Voyez  Lkle. 

Delmont ,  peintre  d'histoire  , 
né  k  St.  Tronc,  mourut  à 
Anvers  en  1634.  Il  étoit 
élève  de  Rubens  ,  qui  esâ- 
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moit  beaucoup  son  génie. 

Delvbel ,  peintre  François  du 
17  siècle.  On  a  de  lui  plu- 
sieurs tableauxd'église  du 
plu^  noble  style. 

DelpfUnus  .  savant  général 
des  Camalduies ,  ni.  en 
l5a5.  On  a  de  lui  des  lettres 
écrites  avec  esprit ,  et  très- 
rares  et  excessivem.  chères. 

Delrio  ,  jésuite  ,  né  à-  An- 
vers ,  m.  à  Louvain  en 
ï6o8.  On  a  de  lui  trois 
volun.es  des  passages  les 
plus  difficiles  et  les  plus 
utiles  de  Vécriture  sainte 
©uvrage  qui  peut  servir  aux 
prédicateurs  ;  des  commen- 
taires sur  t écrit,  sainte ,etc» 

Delvaux  ,  célèbre  sculpteur , 
né  à  Gand  ,111.  à  Nivelles- 
en  1778. 

Demachy  ,  pharmacien  et 
sav^  chimiste  ,  né  a  Paris  , 
ni.  en  l8o3.  Il  a  publié  un 
manuel  du  pharmacien  3  et 
plus.  ouvr.  sur  la  chimie. 

Demaâcs  ,  orateur  athénien  5 
fut  lait  prisonnier  à  la  ba- 
taille de  Chéronée.  Son 
éloquence  lui  avoit  acquis 
un  grand  pouvoir  sur  l'es- 
prit de  Philippe  de  Macé- 
doine. Ayant  été  accusé 
de  trahison  ,  il  fut  mis  à 
mort  02  ans  avanï  J.  C. 

T'eniartcau  ,  graveur  ,  né  à 
Liège,  m.  à  Paris  en  1776, 
excelloit  dans  la  manière 
de  graver  qui  imite  le 
crayon.  On  croit  que  c'est 
îe  premier  qui  ait  employé  * 
cette  manière. 

Demeste  ,  méd.  de  l'évêque 
de  Liège,  m.  en  1783.  Ses 
•lettres  sur  la  Chimie  ,  2  v. 
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in-12  ,  lui  ont  fait  uu  neffa1 
distingué  parmi  les  piiysi-^ 
ciens  de  son  siècle. 

Démétrius-Poliovcète ,  c'est- 
à-dire  le  preneur  de  villes  , 
fils  A'Antigone  ,  l'un  des 
successeurs  &  Alexandre.  Il 
s'empara  d'Athènes  ,  et  en 
chassa  Démétrkis  de  Pha- 
lère.  Après  avoir  perdu  la 
fameuse  bataille  d'Ipsus  et 
avoir  désolé  l'Asie  pendant 
quelque  temps  ,  il  lut  vain- 
cu par  Séhcucus  ,  qui  avoit 
épousé  sa  fille,  et  le  relé- 
gua dans  îa  Chersonèse 
de  Syrie  5  où  il  le  pourvut 
magnifiquement  de  tout  ce 
dont  il  pou  voit  avoir  be- 
soin. Il  m.  d'un  excès  de 
table,  l'an  286  av.  J.C 

Démétrius  I  f  II  et  III ,  rois 
de  Syrie»  Le  premier  sur- 
nommé Soter  ,  fils  de  Se- 
leucus-Philopator  t  fit  mar- 
cher ses  troupes  contre  les 
Juifs  ,  pour  faire  Alcime 
grand-prêtre  ,  au  préjudice 
de  Judas  Machabée.  Cette 
expédition  fut  heureuse  \ 
m;is  elle  souleva  contre 
lui  tous  les  princes  voisins. 
Il  perdit  la  vie  dans  une 
bataille  ,  l5o  ansav.  J.  C. 
—  Le  second  ,  dit  Nicanor, 
fils  du  précédent  y  rétabli 
sur  le  trône  àe  son  père 
par  Ptolomee-Philopawr , 
roi  d'Egypte  ,  se  rendit 
odieux  à  ses  su>etspar  son 
orgueil  et  fut  obligé  de 
s'enfuir  à  Tyr  f  où  il  fut 
tué  par  le  gouverneur  ,  l'an 
126  avant  J.  C.  Pour  ré- 
compenser les  Tyiiens  de 
ce  meurtre  i  en  kuraevor* 
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da  de  vivre  selon  leurs  lois 
particulières.  —  Le  troi- 
sième, surnommé  Eucerus, 
se  rendit  maître  de  Damas, 
$3  ans  avant  J.  C*  mais  il 
fut  pris  par  les  Parthes  3 
et  mis  en  captivité. 

Démétrius  de  Phalère  5  phi- 
losophe pénpatéticien  et 
disciple  de  Théophraste. 
Son  éloquence  et  ses  vertus 
lui  méritèrent  la  place 
d'archonte  chez  les  Athé- 
niens. Pendant  dix  ans 
qu'il  gouverna  cette  ville, 
il  l'embellit  de  magnifiques 
édifices  et  rendit  ses  con- 
citoyens .heureux.  Leur 
réconnoissance  lui  décerna 
des  statues  :  mais  son  mé- 
rite excita  1  envie»  Ce  peu- 
ple léger  lç  condamna  à 
mortet  renversa  ses  statues. 
Il  se  retira  chez  Ptolomée- 
Lagus ,  et  ennuyé  de  son 
exil  et  de  la  vie  ,  il  se 
donna  la  mort  en  se  fai- 
sant mordre  par  un  aspic  , 
Fan  284  avant  J.  C  Tous 
ses  ouvrages  sont  perdus  ; 
la  rhétorique  qu'on  lui  attri- 
bue est  de  Denis  d'Halicar- 
nasse. 

Démétrius  ,  philosophe  cy- 
nique ,  du  temps  de  Cali- 
gula.  Vespasien  ,  irrité  de 
son  insolence,  le  ba mit 
Senèque  cependant  en  fait 
l'éloge. 

Démccède  de  Crotone ,  fa- 
meux médecin  de  Darius , 
fils  d'Hystaspes. 

Demochare ,  orateur  et  his- 
torien grec  ,  neveu  de  Dé- 
mosthène. 

Démocritç  3  fameux  philo- 
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sophe  ,  né  à  Abdère.  H 
rioit  des  folies  du  genre 
humain  ,  et  trouvoit  qu© 
rien  n'est  plus  comique , 
ni  plus  risible  que  la  vie. 
On  l'emploie  ,  disoit-il  , 
à  chercher  des  biens  ima- 
ginaires ,  et  à  former  des 
projets  qui  demanderoient 
plusieurs  vies.  Quarrive- 
t-il?  c'est  qu'elle  échappe 
au  moment  où  on  comp- 
toit  le  plus  sur  sa  durée. 
Ce  n'est  enfin  qu'une  illu- 
sion perpétuelle,  qui  séduit 
d'autant  plus  aisément , 
qu'on  porte  en  soi-même 
le  principe  de  la  séduction. 
Il  m.  à  l'âge  de  109  ans, 
S62  ans  avant  J.  C.  Il  ne 
reste  aucun  de  ses  ouvr. 

Démon  ,  neveu  de  Démos- 
thènes  ,  gouverna  la  répu- 
blique d'Athènes  pendant 
l'exil  de  son  oncle  ,  et  par- 
vint à  le  faire  rappeler 

Démonax  ,  philosophe  Cre- 
tois ,  vivoitsous  l'empereur 
Adrien  ,  vers  l'an  120  de 
J.  C.  Il  se  rapprochoit 
beaucoup  de  Socrate ,  pour 
la  façon  de  penser  ,  et  de 
Diogène  ,  pour  celle  de 
vivre.  Il  se  laissa  mourir 
de  faim  ,  sans  rien  perdre 
de  sa  gaieté  ,  et  fut  enterré 
aux  dépens  du  public. 

Démosthènes ,  célèbre  ora- 
teur ,  né  à  Athènes  l'a» 
38i  avant  J.  C.  Il  étudia 
d'abord  la  philosophie  , 
qu'il  quitta  pour  l'art  ora- 
toire. Deux  obstacles  qui 
paroissoient  insurmonta- 
bles   s'opposèrent   d'abord 

à  sgs  succès  ;  il  a  voit  la 
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poitrine  foible  et  une  diffi- 
culté de  prononcer  très- 
remarquable,  ïl  vainquit 
le  premier  ,  en  déclamant 
sur'  le  bord  de  la  mer  et 
cherchant  à  se  faire  en- 
tendre au-dessus  du  bruit 
des  flots ,  'ce  qui  l'accou- 
tuma encore  au  bruit  con- 
fus des  assemblées  popu- 
laires. Pour  corriger  l'autre 
défaut  ,  il  se  mettok  de 
petits  cailloux  dans  la 
bouche.  L'art  du  geste  , 
ïl  l'apprit  devant  un  mi- 
roir. Ses  succès  dans  l'art 
oratoire  le  fi  vent  mettre  à 
la  tête  du  gouvernement. 
Dans  ce  poste  ,  il  décon- 
certa tous  les  projets  ambi- 
tieux de  Philippe  y  roi 
de  Macédoine.  Antipater 
ayant  exigé  des  Athéniens 
qu'on  lui  livra  tous  les 
orateurs  ,  il  s'empoisonna 
l'an  322  avant  J.  C.  Les 
Athéniens  lui  érigèrent 
iine  statue.  La  meilleure 
édit.  de  ses  harangues  est 
celle  de  Francfort  1604 , 
in-folio,  avec  une  trad. 
latine.  Elles  ont  été  tra- 
duites en  françois  avec 
celles  à'Eschine,  parl'abbé 
Auger  >  en  6  vol»  in-8. 

Demours  ,  savant  oculiste , 
médecin  du  roi  ,  né  à 
Marseille  ,  m.  en  1795. 
On  lui  doit  plusieurs  trad, 
d'ouv.  anglois  ,  relatifs  k% 
la  médecine. 

Demoustier $  poète  françois, 
né  à  Villers-Coteret,  m. 
en  1801.  On  a  de  lui  des 
comédies  qui  ne  sont  pas 
saas  mérite,  Nous  ne  par- 
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lerons  pas  de  l'ouvragé 
qui  lui  a  fait  le  plus  dé 
réputation.  La  lecture  ne 
peut  qu'en  être  dangereuse; 
d'ailleurs  l'auteur  se  laisse 
souvent  séduire  par  des 
plaisanteries  qui  ne  sont 
pas  d'un  bon  goût. 

JD^mpsf^jgentilhommeécos- 
sois  ,  m.  en  ioc5.  On  a 
de  lui  une  hist.  ecclésias- 
tique de  son  pays  peu 
exacte. 

Denham  ,  poète  ,  né  à  Du- 
blin ,  m.  en  166%.  Son 
petit  poème  de  la  mon- 
tagne de  Koopec  lui  a 
acquis  de  la  réputation. 

Denisart,  procureur  au  châ- 
telet  de  Paris  ,  né  près  de 
Guise ,  en  Picardie  ,  m. 
en  1705.  On  a  de  lui  une 
collection  de  décisions  nou- 
velles et  de  notions  rela- 
tives à  ta  jurisprudence , 
4  vol.  in-4  ,  recueil  jus- 
tement estimé.  On  en  a  voit 
entrepris  une  nouv.  édit» 
qui  n'a  point  été  achevée. 

Denner  j  peintre  de  portraits  , 
né  à  Hambourg,  ou  il  m. 
en  1747»  Personne  ne  l'a 
surpassé  dans  l'imitation 
de  la  nature'  et  l'extrême 
fini  de  ses  têtes. 

Dennys  ,  célèbre  critique 
anglois  ,  m.  à  Londres  , 
en  r?33.  On  a  de  lui  plu» 
Sieurs  poèmes* 

Dy  Entre  colles ,  jésuite  né  3 
Lyon  ,  m.  en  174 1  ,  fut 
envoyé  en  mission  à  la 
Chine.  On  a  de  lui  plus, 
morceaux  intéressans  dans 
le  recueil  des  lettres  édi>~, 
fiantes. 
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Denys  I  et  H,  tyrans  de 
Syracuse.  Le  premier,  de 
simple  greffier  ,  devint  gé- 
néral des  Syracusains  et 
ensuite  leur  tyran.  11  sou- 
tint piesque  toujours  la 
guerre  contre  les  Caitagi- 
nois  ,  mais  avec  des  suc- 
cès divers.  Il  avoit  la 
manie  de  faire  des  vers. 
5es  cruautés  le  rendirent 
©dieux  ,  et  ii  le  savoit , 
puisqu'il  ne  laissoit  entier 
chez  lui  personne  ,  pas 
même  sa  femme  et  ses  en- 
fans  sans  qu'ils  eussent  été 
fouillés.  Il  m.  d'une  indi- 
gestion après  38  ans  de 
tyrannie  et  386  av.  J.  C. 
•—  Le  second  ,  surnommé 
le  jeune ,  fils  et  successeur 
du  précédent  ,  fit  venir 
Platon  à  sa  cour  ;  mais 
ce  philosophe  n'adoucit 
point  le  tyran  '•  il  fut  plus 
cruel  encore  que  son  père 
et  moins  politique.  Dion, 
et  ensuite  'ï'unoléon ,  le 
chassèrent  de  Syracuse.  Il 
se  retira  à  Corynthe  ,  ou 
il  ouvrit ,  dit-on  ,  une 
école. 

Denys  ,  tyran  d'Héraclée 
dans  le  Pont  ,  épousa  la 
nièce  de  Darius  et  aug- 
menta ses  états.  Il  étoit 
d'une  grosseur  prodigieuse, 
et    n'osoit  se  montier   en 

Ïmblic.  Il  m.  à  55  ans  , 
'an  304  avant  J.  C,  Ses 
sujets  le  regrettèrent  parce 
qu'il  les  avoit  traités  avec 
douceur. 
Denys  d' liait carnas se  ,  his- 
torien grec  ,  vint  à  Rome 
3o  ans   avant  J.  C»  Il  y 
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composa  les  antiquités  ro- 
mairies  en  XX  livres  ,  dont 
il  ne  nous  reste  que  les 
XI  premiers  qui  vont 
jusqu'à  l'an  012  de  la 
fondation  de  Rome.  On 
remarque  en  lui  un  discer- 
nement exact  et  une  cri- 
tique judicieuse.  La  meil- 
leure édition  de  ses  œu- 
vres est  celle  d'Oxford  ,  à 
vol.  in-fol.  en  grec  et  en 
latin.  On  a  encore  de  lui 
de  structura  orationis  ,  in-8 
ouvrage  peu  commun. 

Denys  de  Carax  ,  géographe 
du  2.e  siècle.  On  lui  attri- 
bue une  description  de  la 
terre  en  vers  grecs  ,  imp. 
à  Oxford. 

Denys  ,  (  St.  )  dit  Yaréopa- 
gite^  ,  un  des  juges  de 
i  aréopage  ,  fut  établi  évê- 
que  d'Athènes,  après  avoir 
été  converti  par  St.  Paul, 
Il  souffrit  le  martyre  vers 
l'an  95  de  J.  C.  On  lui 
attribue  plusieurs  ouvr. 

Dcny*  >  (  St.  )  célèb.  évêq. 
de  Corynthe ,  souffrit  le 
martyre  vers  178.  Il  a  écrit 
plusieurs  lettres  dont  Eu- 
sèbe  a  conservé  des  frag- 
mens. 

Denys  ,  (St.)  premier  évê- 
que  de  Paris ,  vint  dans 
les  Gaules  sous  l'empire 
de  Philippe  vers  l'an  243. 
U  eut  la  tête  tranchée  avec 
ses  compagnons  Rustique 
et  Elcuther.  Il  ne  faut  pas 
le  confondre  avec  Denys 
Varèop  agite* 

Denys  ,  (  St.  )  évêque  d'A- 
lexandrie, m.  en  264.  Il 
éteit  païdi  et  s'étoit  coiv 
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verti  en  lisant  les  épîtres 
de  St.  Paul.  Il  combattit 
avec  courage  l'hérésie  des 
novatiens  et  des  sabeiliens, 
et  fut  un  zélé  défenseur  de 
la  foi. 

Denys  ,  (  St.  )  romain  ,  suc- 
cesseur de  St.  Sixte  ,  m. 
en  269.  Il  tint  un  synode 
dans  lequel  il  anathémisa 
l'hérésie  de  Sabellius. 

Denys  le  petit,  Scythe  de 
nation  et  abbé  d'un  monas- 
tère ,  m.  vers  i'an  540. 
C'est  lui  qui  ,  le  premier, 
a  introduit  la  manière  de 
compter  les  année?  depuis 
la  naissance  de  J.  C  sui- 
vant l'ère  vulgaire  qui  pré- 
cède de  4  ans  l'ère  chré- 
tienne. On  a  de  lui  un 
code  de  canons  et  la  ver- 
sion du  traité  de  Saint 
Grégoire  de  Nisste ,  de  la 
création  de  fhofimé* 

Denys  le  chartreux  ,  né  dans 
le  diocèse  de  Lié^e  ,  m. 
en  1471  ,  après  avoir  servi 
l'église  par  son  savoir  et 
ses  vertus.  Ses  ouvrages 
sont  pleins  d'instructions 
salutaires  et  d'une  onction 
touchante,  mais  écrits  sans 
politesse  et  sans  élévation. 
On  lésa  recueillis  en  21  v. 
in-folio. 

Denys ,  peintre  ,  né  à  Anvers 
vers  1645.  Il  composa  plu- 
sieurs tableaux  d'histoire 
pour  orner  le  palais  du 
duc  de  Mantoue.  Il  excel- 
loit  aussi  dans  le  portrait. 
Denys ,  né  à  Mons  ,  est  re- 
gardé comme  le  plus  ha- 
bile ouvrier  en  fer  qu'il  y 
ait  eu  ea  France.  On  lui 
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doit  la  plupart  des  or»e- 
mens  en  fer  de  l'abbaye 
de  6t.  Denys.  II  entra  dans 
cette  maison  ,  et  y  mourut 
en  1735. 

Denysot ,  peintre  et  poète  l 
né  au  Mans,  m.  à  Paris 
en  1539. 

Dcparcicux.  Voy.  Parcieux. 

Derham  ,  théologien  et  phi- 
losophe anglois  ,  mort  en 
1735.  On  a  de  lui  la  théo- 
logie physique  et  la  théo~ 
logie  astronomique  ,  trad. 
en  françois. 

Derick  »  peintre  de  Delft  , 
m.  en  i63o  ,  excelloit  dans 
le  paysage  et  le  portrait. 

Derike  ,  peintre  d'histoire  , 
né  à  Anvers  ,  m.  en  16*97. 

Derrand  ,  jésuite  ,  né  dans 
le  pays  Messin  ,  m.  en 
1644  ,  est  connu  par  scn 
architecture  des  ventes, 
in-iol.  La  Rue  ,  architecte 
de  Paris  ,  en  a  donné  une 
nouvelle  édition  fort  aug- 
mentée. 

Desadrets»  Voyez  Adrets* 

Desaguliers  ,  célèbre  phy- 
sicien ,  né  à  la  Rochelle  , 
passa  en  Angleterre  à  l'é- 
poque de  la  révocation  de 
l'édit  de  Nantes.  On  a  de 
lui  un  cours  de  physique 
expérimentale  ,  2  v.  in-4 
en  anglois,  et  traduit  en 
françois. 

Desaix  ,  général  françois  , 
né  près  Rioni  en  Auvergne. 
Il  se  distingua  à  la  tête  des 
armées  et  dans  l'expédition 
,  d'Egypte ,  et  fut  tué  à  la  ba- 
taille de  Marengo  en  1806  3 
à  l'âge  de  54  ans. 

Desault ,  chirurgien  en  ckef 
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3e  l'Hotel-Dieu  de  Paris  > 
m.  en  1796 ,  à  l'âge  de 
5o  ans.  La  chirurgie  lui 
doit  un  grand  nombre  d'ins- 
t  ru  mens  propres  à  assurer 
les  guérirons  et  à  épar- 
gner les  douleurs  aux  ma- 
lades. On  a  de  lui  un  traité 
des  maladies  chirurgicales , 

2  vol.  in-8. 
Desbarreaux ,   né    a   Paris ,, 

où  il  m.  en  1647,  est  parti- 
culièrement connu  par  son 
fameux  sonnet  :  Grand 
Dieu  ,  tes  j  ugemens  sont 
remplis  d'équité,   etc.. 

Desbillons ,  jésuite  ,  né  à 
Châteauneuf ,  m.  à  Man- 
ieim  en  1788.  On  a  de 
lui  2  vol.  de  fables  latines 
fort  estimées  et  quelques 
poèmes. 

Desbois  ,  né  à  Ernée  dans  le 
Maine,  avoit  été  quelque 
temps  capucin.  Il  m.  dans 
l'indigence  à  Paris  en  1784, 
après  avoir  pub.  plusieurs 
■flict.  qui  ont  eu  peu  de 
succès;  savoir  :  militaire  , 

3  vol.  in-8;  d'agriculture , 
2  vol.  in-8  ;  universel  et 
raisonné  des  animaux  ,  4  v. 
in-4  ;  domestique  ,  3  vol. 
in-8  ;  historique  des  mœurs, 
usages  et  coutumes  des 
François  y  3  vol.  in-8; 
de  la  noblesse  ,  12  volumes 
in-4. 

Desbois  de  Rochéfort,  méd. 
né  à  Paris,  m.  en  1807  , 
à  l'âge  de  36  ans.  On  a 
publié  ,  après  sa  mort ,  un 
cours  de  matière  médicale  , 
2  vol.  in-8  ,  estimé. 

Descartes ,  philosophe  et  ma- 
thématicien célèbre,  né  à 
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la  Haie  en  Toiuaine  ,  m. 
à  Stockholm  en  i65o,  âgé 
de  54  ans.  Dix-sept  ans 
après  sa  mort ,  son  corps 
fut  transporté  à  Paris  et 
enterré  en  grande  pompe 
dans  l'église  de  Ste,  Gene- 
viève-du-Mont.  Les  scien- 
ces lui  ont  de  grandes  obli- 
gations ,  et  si  depuis  lui  $ 
on  a  été  plus  loin  ,  il  a 
eu  l'honneur  d'ouvrir  la 
carrière  ;  mais  ce  qui 
l'immortalise  sur  -  tout  , 
c'est  l'application  qu'il  a 
su  faire  de  l'algèbre  à  la 
géométrie.  Cette  idée  a  été 
la  clef  des  plus  profondes 
recherches  de  la  géométrie 
sublime  et  de  toutes  les 
sciences  physico-mathé- 
matiques» Ses  ouvrages 
forment  une  époque  dans 
le  développement  des  con— 
noissances  de  l'esprit  hu- 
main. Avant  lui ,  la  raison 
gémissoit  depuis  plusieurs 
siècles  sous  les  entraves  de 
la  philosophie  péripatéti- 
cienne ,  établie  par  Aris- 
tote  ,  qui  triomphoit  dans 
toutes  les  écoles.  Il  lui 
fallût  autant  de  courage 
que  de  génie  pour  détrui- 
re des  préjugés  aussi  in- 
vétéré*, a ppuyés  par  l'igno- 
rance et  l'autorité  des  lois. 
Mais  il  s'étoit  glissé  plu- 
sieurs erreurs  dans  ses 
systèmes  ;  les  universités 
ont  abandonné  sa  doctrine 
pour  suivre  celle  de  New» 
ton,  qui  vint  après  lui, 
et  profita  de  ses  lumières. 
Si  ce  dernier  a  découvert 
plus  de  ventes ,  Descarteç 
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aura     toujours    la     gîoîre 
d'avoir    ouvert     la     route 
de    toutes  les  vérités.  Ses 
principaux    ouvrages  sont 
ses  méditations  métaphy- 
siques y  2  v.  in-I2 qui  paru- 
rent en  l6/jl  ,  et  de   toutes 
ses  productions  celJe  qu'il 
estimoit  le   plus  ;  sa  géo- 
métrie qui  parut  en  1637  ; 
son    livre    des  principes , 
qui  contient  sa  physique  ; 
son  traité  de  V homme   et 
celui  des  passions. 
Jjesessarts.  Voyez  Essarts. 
J)esf orges  ,    m.   à  Paris  en 
1768  ,  s'est  fait   connoître 
par  un  grand   nombre   de 
poésies  et  ses  malheurs. 
J)esjorges  ,    né  à  Paris  ,  m. 
en  iBoô  ,  a  pub.  plusieurs 
comédies  et  opéra  qui  ont 
eu  du  succès. 
JJesgabets  ,  bénédictin  de  St. 
Vanne  ,  né  dans  le  diocèse 
de   Verdun,  m.  en  1678. 
On  a  de  lui  plusieurs  ouvr» 
manuscrits. 
■Desgodets ,  architecte  du  roi, 
né   a  Paris,  m.  en  1728. 
On  a  de  lui  les  édifices  an- 
tiques de  Rome  ,    dessinés 
et    mesurés    très  -  exacte- 
ment,   in- fol.  fig.;  les  lois 
des   bàtimens  ,    in-8  ,  ou- 
vrage   qui    a    eu   le    plus 
grand  succès  et  récemment 
réimprimé,    et    un'  tra  1  té 
du  toisé. 
Desgrouais  ,    professeur  an 
collège  de  Toulouse  ,    ni. 
en  1766  }  a  publié  les  gas- 
conismes  corrigés ,  ouvrage 
destiné  à  corriger  les  gas- 
cons. 
Deshayes  ,    peintre  ;   né  à 
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Rouen ,  m.  à  36  ans  em. 
1765.  La  plupart  de  ses 
tableaux  ont  été  exposés 
au  Louvre  et  généralement 
applaudis.  Son  St.  Benoît 
mourantetliec/'Oïtraînépar 
Achille  furent  jugés  dignes 
des  plus  grands  maîtres. 

Deshoulières*  V.   Houlières. 

Desilles ,  brave  officier  au 
régiment  du  roi  ,  en  gar- 
nison à  Nancy  ,  où  il  fut 
tué  en  1790  ,  en  voulant 
rappeler  les  troupes  a  la 
subordination. 

Desjardins  ,  célèbre  sculp- 
teur,  né  à  Breda  ,  m.  en. 
1694.  On  lui  devoir  le  mo- 
nument de  la  place  des 
Victoires  à  Paris  ,  et  la  sta- 
tue équestre  de  Louis  XIV 
à  Lyon.  Ces  chefs-d'œuvres 
ont  été  détruits  pendant  la 
révolution. 

Deslyons,  docteur  de  Sor- 
bonne  ,  né  à  Pontoise  ,  m. 
en  1700.  On  a  de  lui  plu- 
sieurs ouvrages  remplis 
d'érudition  ,  mais  écrit» 
d'un  style  dur  ,  guindé  et 
diffus. 

Desmahis  ,  poète  ,  né  à 
Sualy-sur-Loire  ,  mort  en 
1761.  On  a  recueilli  ses 
ouvr.  en  2  vol.  in-12.  Sa 
versification  est  douce  , 
harmonieuse  et  facile  ; 
mais  l'esprit  y  étouffe  trop 
le  sentiment.  Il  n'a  traité 
que  des  sujets  légers ,  et 
n'étant  pas  du  premier 
ordre ,  ses  poésies  sont 
presque  oubliées. 
Desmarets  ,  neveu  de  Col- 
bcrt  .  contrôleur  -  général 
des  finances  ,  m.  en  I72i> 
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a  laissé  un  mémoire  très- 
curieux  sui  son  adminis- 
tration. 

Desmoles  ,  peintre  françois 
du  i6.e  siècle.  Il  excella 
à  peindre  les  vitraux. 

Desmolcts  ,  bibliothécaire  , 
de  l'oratoire  à  Paris  ,  m. 
en  176*0.  Son  principal 
ouvrage  est  une  continua- 
tion des  mém.  de  littéra- 
ture de  Sallangrc  ,  en  il  v. 
in-12  ,  qu'il  fit  avec  i'abbé 
Goujct ,  et  qui  renterme 
quelques  morceaux  cu- 
rieux. 

JDesmoulins ,  député  à  la  con- 
vention nationale  }  né  à 
Guise  en  Picardie ,  em- 
brassa avec  enthousiasme 
les  principes  de  la  révo- 
lution françoise ,  et  arbora 
un  des  premiers  la  cocarde 
de  l'insurrection.  Il  la  fo- 
menta par  ses  écrits  et  fut 
une  de  ses  victimes.  Saint- 
Just  le  fit  comprendre  dans 
le  décret  d'accusation  con- 
tre Danthon  :  il  fut  déca- 
pité en  1794  ,  après  une 
vive  résistance. 

Desnos,  médecin  d' A lençon, 
m.  en  1801.  Il  a  pub.  des 
mém.  histor.  sur  Alençon  , 
2  vol.  in-8.  et  plusieurs 
autres  ouvrages. 
JDesvrmcaux  ,  historien)  né 
à  Orléans,  m.  à  Paris  en 
1793.  lia  publié  l'histoire 
de  la  maison  de  Montmo- 
rency ,  5  vol.  in-I2,  qui 
offre  de  l'intérêt  ;  celle  du 
prince  de  Condé ,  2  vol. 
in-12,  faiblement  éciite; 
celle  de  la.  maison  de  Bour- 
bon ,  depuis  1772  jusqu'en 
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1788  ,  5    vol.  in-4  ,  ouvr. 
surchargé  de  digressions  t 
et  enfin   un   abrégé  chro- 
nologique de  ïhist.   d'Es- 
pagne ,  qui  a  mérité    son 
succès  par  sa  clarté   et  sa 
concision. 
Despautère  ,     grammairien 
flamand  ,  m.  en  IÔ20.  Ses 
ouvrages  ont  été  long-temps 
en  usage  dans  les  collèges. 
Il    ne    sont  plus    consulté 
aujourd'hui    que    par    les 
savans. 
Desplaces ,    graveur ,    né   à 
Paris,  où  il  m.  en   17^9, 
distingué  par  la  correction 
du    dessin.    On   remarque 
surtout  sa  gravure  du   feu 
et  de  l'eau  ,  d'après  Louis 
Boultongue. 
Desportes  y   poète  françoïs , 
né  à  Chartres ,  m.  en  1606. 
Il  contribua  beaucoup,  pa* 
&es  ouvraj.es  ,  aux  progrès 
et    à   la    pureté    de   notre 
langue,  qui,  avant    lui, 
n'étoit  qu'un  jargon  bar- 
bare.  On   a    recueilli    ses 
poés.  chez  Robert- E tienne ', 
in-V 
Desportes ,    peintre,   né  en 
Champagne  ,    m.  à    Paris 
en    1743.    Il    excelloit    à 
peindre  des  animaux  ,   des 
ileurs  et  des  fruits. 
Desportes  ,   médecin  ,    né  à 
Vitré  ,  m.  dans  l'île  de  St. 
Domingue  en  1748.  On  lui 
doit  Vhistoire  des  maladies 
de  St.  Domingue  ,  3  vol. 
in- 12  ,    et    un   traité    des 
plantes  usuelles  de  VArné* 
rique  ,   avec  une  pharma- 
copée  ou    recueil    de  for- 
mules de  tous  les  médica- 
20 
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mens    simples    du     pays, 

Despruçtis  ,  savant  abbé  de 
P remontré  ,  m.  en  I&97. 
Il  assista  an  colloque  de 
Poissy  ,  et  composa  plu- 
sieurs écrits  contre  les  cal- 
vinistes. 

Deslouches  ,  sur-intendant 
de  la  musique  du  Roi ,  né 
à  Paris,  m.  en  1749^  Il 
travailla  particulièrement 
pour  Topera. 

Destouches  ,  (Philippe-Néû- 
cault  )  poète  comique  et  de 
l'académie  françoise  ,  né 
h  Tours  ,  m.  en  1734»  Il 
fut  employé  avec  succès 
dans  plusieurs  négocia- 
tions >  et  refusa  celle  de 
St.  Pétersbourg ,  aimant 
jnieux  cultiver  les  lettres 
et  émonder  les  arbres  de 
son  jardin.  Ses  comédies 
du  Glorieux  et  du  Philo- 
sophe marié  ,  peuvent  être 
mises  à  côté  des  meilleures 
pièces  de  Molière. 

Detrianus  5  célèbre  archi- 
tecte sous  Adrien. 

Devaux ,  chirurgien  ,  né  à 
Paris,  m.  en  1729,  a  pub. 
plusieurs  ouvrages  utiles  : 
le  médecin  de  soi-même  ou 
Vart  de  conserver  la  santé 
par  V instinct,  in-12 ,  peu 
commun  ;  Vart  dejaire  les 
rapports  en  chirurgie  ,  in- 
12  j  des  trad.  de  Y  abrégé 
anatomique  de  Hcister  9 
des  aphorismes  d'Hippo- 
crate  ,  etc. 

Pevemay  ,  curé  de  Néronde  , 
r-é  à  Lay  près  de  Roane, 
d'une  famille  riche,  aban- 
donna son  droit  d'aînesse 
pour  devenir  simple  curé , 
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et  employa  ses  revenus  k 
secourir  les  malheureux. 
Dans  les  années  désas- 
treuses ,  il  remplissoit  ses 
greniers  de  blé  et  autres 
productions  usuel  les  ,  qu'il 
vendoit  à  un  prix  très- 
modéré  après  les  avoir 
achetées  très-cher.  Ilavoit 
composé  divers  ouvrages  : 
à  sa  mort  il  ordonna  ,  par 
modestie ,  de  les  brûler. 
Il  m.  en  1777. 

Deusingius ,  professeur  de 
médecine  ?  à  Groningue  , 
m.  en  1666,  est  auteur 
d'un  traité  sur  le  mouve- 
ment du  cœur  et  du  sang , 
in-12 ,  et  de  plusieurs  au- 
tres ouvrages  sur  son  art. 

Deyster ,  peintre  et  graveur  , 
né  à  Bruges ,  m.  en  1711 , 
orna  sa  patrie  de  ses  ta- 
bleaux. 

De\  ,  jésuite  ,  né  dans  les 
environs  de  Sainte-Méné- 
hould  en  Champagne,  m. 
à  Strasbourg  en  1712  ,  oà 
il  avoit  été  envoyé  pour 
l'établissement  d'une  uni- 
versité catholique  dont  il 
fur  recteur.  On  a  de  lui 
plusieurs  ouvrages  de  con- 
troverse. 

De\allier.  Voy.  Argtnville. 

Diacono  ,  chapelain  du  roi 
Lothaire.  On  a  de  lui  un 
recueil  des  lois  lombardes 
etdes  capitulaires  de  Char- 
lemagne  ;  une  vie  de  St, 
Athanase  et  une  chronique 
du  monastère  du  Mont" 
Çassin. 

Diago  ,  historiographe  d'A- 
ragon ,  m.  en  loi 5  ,  a  pub. 
Vhistoire    des    comtes    de 
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Barcelone  ,  in-fol.  et  celle 
du  royaume  de  Valence* 

viana  ,  née  à  Volterre  en 
Italie,  vivoit  clans  le  l6.e 
siècle  ,  et  se  fit  un  nom 
par  les  ouvr.  qu'elle  grava 
en  taille-douce. 

Diane  de  France  ,  duchesse 
de  Castro  ,  puis  de  Mont- 
morency j  étoit  fille  légi- 
timée de  Henri  II ,  et  se 
signala  dans  les  guerres 
civiles  par  sa  fermeté  et 
sa  prudence.  La  maison 
de  Bourbon  lui  dut  sa  con- 
servation ,  et  l'état  son 
salut  ,  par  la  réconciliation 
qu'elle  niénagea  entre 
JlenrilV ',  roi  de  Navarre 
et  Henri  III*.  son  beau- 
frère.  Elle  m.  âgée  de  plus 
de  80  ans  ,  en  1617. 

Dibutade  ,  potier  de  Sicyone. 
On  lui  attribue  le  premier 
essai  que  la  Grèce  ait  vu 
de  l'art  de  mouler  en  terre 
les  objets. 

DUearque  de  Messine  ,  phi- 
losophe péripatéticien  , 
historien  et  mathémati- 
cien célèbre. 

Dicenée  ,  philosophe  égyp- 
tien ,  vivoit  sous  Auguste. 

Dich  ,  médec.  écossois.  C'est 
lui  qui  a  introduit  en  An- 
gleterre la  culture  de  la 
vraie  rhubarbe.  La  société 
ties  arts  lui  décerna  ,  pour 
ce  service  ,  une  médaille 
d'or  en  177  V 

Diderot }  né  à  Langres  ,  au- 
teur plus  prôné  que  savant, 
et  l'un  des  promoteurs  du 
phiiosophisme  ,  conçut  le 
plan  de  Y  encyclopédie ,  ou- 
vrage informe  ,    annoncé 
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avec  emphase  ,  et  qui  n'a 
produit,  comme  la  caverne 
d'Eole  ,  que  du  vent  ,  du 
bruit  et  du  désordre.  Il 
s'étoit  associé  plusieurs  co- 
opérateurs  ,  notamment 
d1  Âlembert)  et  s'étoit  char- 
gé seul  de  la  description 
des  arts  et  métiers.  On  lui 
a  reproché  un  langage  trop 
scientifique  ,  d'avoir  re- 
cours à  une  métaphysique 
souvent  inintelligible,  de 
s'être  servi  d'une  foule  de 
définitions  qui  n'éclairent 
point  l'ignorant  ,  et  que  le 
philosophe  semble  n'avoir 
imaginées  que  poux  faire 
croire  qu'il  a  voit  de  gran- 
des idées  ,  tandis  que  réel- 
lement il  n'a  pas  eu  l'art 
d'exprimer  clairement  et 
simplement  les  idées  des 
autres.  Nous  ne  parlerons 
pas  de  ses  autres  produc- 
tions ,  elles  contiennent 
presque  toutes  des  maxi- 
mes dangereuses  ,  et  ont 
contribué  à  propager  cet 
esprit  d'indépendance  qui  , 
rejetant  à-la-fois  tout  freia 
religieux  et  politique  ,  a 
miné  par  degré  la  reli- 
gion et  le  gouvernement 
de  l'état.  La  hardiesse  d* 
quelques-unes  de  ses  pro- 
ductions lui  valut  une 
détention  de  six  mois  à 
Vincennes.  Il  m.  subite- 
ment en  1784  ,  à  71  an* 
Didier  ,  dernier  roi  des  Lom- 
bards ,  fut  détrôné  par 
Charlemagne  ,  qui  le  fit 
enfermer  dans  l'abbaye  de 
Corbie  en  774.  C'est  ainâ 
que  fut  éfciiut3  ea  Italie  d 
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le  roy.  des  Lombards  , 
après  avoir  duré  206  ans» 

Didier-Julien  y  empereur  ro- 
main ,  né  à  Wihn ,  obtint, 
à  prix  d'argent  ,  l'empire, 
mis  à  l'encan  après  la  mort 
de  Peninax  ,  l'an  ig3  ; 
mais  à  la  nouvelle  de  l'élec- 
tion de  Sévère  ,  il  fut  mis 
à  mort  par  ordre  du  sénat , 
après  un  règne  de  t'6  jours. 

Didon  ou  ïilise  ,  reine  et 
fondatrice  de  Carthage  , 
«£toit  fille  de  Bélus ,  roi 
des  Tvriens.EUe  se  donna 
la  mort  vers  Tan  890  av. 
Jesus-Christ. 

Qidot  ,  célèbre  imprimeur  et 
fondeur  de  caractère ,  né 
à  .Paris  ,  où  il  m.  en  1804. 
Parmi  les  ouvrages  qu'il  a 
imprimés  ,  en  remarque 
surtout  la  ccllection  des 
classiques ,  impr.  par  ordre 
de  .Louis  X  Kl,  pour  l'édu- 
cation defvîgr.  le  Dauphin. 
Didot  jeune,  frère  du  pré- 
cédent, m.  en  ij$5  ,  se 
distingua  aussi  comme  im- 
primeur et  fondeur  de  ca- 
ractère. IJ  est  encore  avan- 
tageusement connu  par  ses 
connoissances  dans  la  bi- 
bliographie ancienne. 

Didyme ,  écrivain  ecclésias- 
tique du  L.e  siècle  ,  fut  le 
maître  de  «Sr.  Jérôme  et 
d'autres  grands  person- 
nages. 

Diemerbroek  ,    professeur  de 

;  médecine  à  Utrecht,  où  il 
m.  en  167/;.  On  a  de  lui 
divers  ouvrages  d'anatomie 
et  de  médecine  peu  estimés. 

Diépenbeck  ,  peintre  ,  né  à 
Bois-ie-Duc  >  m.  à  Anvers 
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en  1675.  Son  dessin  est  pet* 
correct  ,  mais  il  aveit  une 
grande  intelligenceducîair- 
obscur.  Ses  compositions 
sont  gracieuses  et  son  co- 
loris vigoureux. 

fiiéteriqh ,  célèbre  peintre  et 
graveur  dans  le  goût  de 
Kembrant,  né  àWeimar  en 
1712  ,  a  excellé  sur-tout 
dans  les  chûtes  d'eau  , 
l'écume  des  ondes  ,  le 
teuffu  des  arbres. 

Diéieric  .  savant  allemand  , 
a  donné  les  explications 
des  plantes  gravées  dans 
l'ouvrage  intitulé  :  phy- 
taniosa  icenograpkia  ,  4  v. 
in-lol.  ouv.  estimé  er  cher, 
surtout  le  grand  papier. 

Dieu- Donné  1  et  12,  paj  es. 
Le  premier  succéda  à  Bo- 
nijace  IV  en  614  ,  et  se 
signala  par  son  savoir  ,  sa 
pieté  et  sa  charité  envers 
les  pauvres.  Il  m.  en  617. 
r—  Le  second  ,  pape  ver- 
tueux et  prudent,  succéda 
à  Vitalien  en  672  ,  et  m. 
en  676. 

Digby  ,  entra  dans  la  cons- 
piration des  poudres  con- 
tre Jacques  2,  et  eut  la 
tête  tranchée  en  punition 
de  ce  crime.  Son  fils  donna 
tant  de  marques  de  fidé- 
lité à  son  prince  ,  qu'il  fut 
rétabli  dans  ses  biens. 
Charles  I  l'employa  dans 
différentes  occasions.  Il  m. 
en  166 5. 

Dillen  ,  sav.  prof,  de  botan. 
à  Oxford  ,  né  à  Darmstadr, 
m.  en  174*7.  On  a  de  lui 
plusieurs  ouvrages  estimés. 
Hortus  elthamensis ,  in-foL 
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fig.  ;  historia  mttscorum , 
in-fol.  très-rare  et  fort 
cher  ;  catalogus  planta- 
ritm  circa   giessam,  in-8. 

Dindrque  ,  orateur  athénien, 
fils  de  Sosîratc  ,  et  disciple 
cie  Thécphrasie  ,  accusé 
d'avoir  reçu  des  présens 
des  ennemis  de  la  répu- 
blique ,  il  s'exila  volon- 
tairement vers  Tan  340  av. 
J-  C  Il  nous  reste  trois  de 
ses  harangues  dans  la  col- 
lection des  orateurs  anciens 
d'Etienne. 

Dinocrate  ou  Diodes  ,  cé- 
lèbre architecte  de  Macé- 
doine ,  vivoit  du  temps 
d' Alexandre  ,  et  acheva 
de  rétablir  le  temple  de 
Diane ,  à  Ephèse. 

Dino strate  y  géomètre  ,  con- 
temporain de  Platon.  On 
le  croit  l'inventeur  de  la 
quadratrice  ,  ainsi  nom- 
mée ,  parce  que  si  l'on 
pou  voit  la  décrire  en  en- 
tier ,  on  auroit  la  quadra- 
ture du  cercle. 

Dinouart ,  chanoine  de  St. 
Benoît  à  Paris  ,  né  h 
Amiens  ,  m.  en  1786'.  Il 
est  auteur  du  journal  ecclé- 
siastique ;  de  l'embryologie 
sacrée  ,  in- 12  et  du  manuel 
des  pasteurs,  ouvrage  utile 
à  ceux  qui  veulent  exercer 
les  fonctions  du  ministère 
pastoral. 

Dinus ,  célèbre  jurisconsulte 
et  proîesseur  en  droit  à 
Bologne  ,  florissoit  sur  la 
fin  du  i3.e  siècle. 

Diodes  }  géomètre  du  5.e  s. 
connu  par  la  courbe  appe- 
lée cycioïde  ;  qu'il  imagina 
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pour  la  solution  du  pro- 
blème des  deux  moyennes1 
proportionnelles. 

Dioctétien  ,  empereur  ro- 
main j  né  dans  la  Daim  a  tie, 
de  païens  obscurs.  De  sol- 
dat, il  s'éleva  par  degré 
au  rang  de  général  ,  et 
a  près»  l'assassinat  de  Numé' 
rien  ,  il  fut  élevé  à  l'empire 
l'an  284.  Il  choisit  Maxi- 
mien son  ami  ,  simple 
soldat  comme  lui,  pour 
collègue  ,  et  ils  régnè- 
rent ensemble  avec  la  meil- 
leure intelligence.  Diode- 
tien  fut  un  grand  prince  , 
ferme  dans  ses  projets  et 
actif  dans  l'exécution  ;  il 
sut  se  faire  obéir  et  res- 
pecter ,  employer  le  mérite 
et  éloigner  les  hommes 
vicieux  de  sa  personne. 
On  lui  a  reproché  la  hau*- 
teur  ,  le  faste  >  l'arrogance 
et  beaucoup  de  dureté  ; 
mais  ce  qui  a  surtout  terni 
son  règne ,  est  la  persé- 
cution cruelle  qu'il  ordon- 
na contre  les  chrétiens. 
Il  abdiqua  la  couronne  à 
Nicomédie  ,  l'an  3o5  de 
J.  C  et  se  retira  à  Saione 
où  il  vécut  dans  la  re- 
traite ,  en  cultivant  ses: 
jardins  et  ses  vergers.  Il 
disoit  à  ses  amis  qu'il  n'a- 
voit  vécu  que  du  jour  de 
sa  renonciation.  Il  m.  la 
69. e  année  de  son  âge 
l'an  314. 

Diodore  de  Sicile  ,  écrivoit 
sous  Jules- César  et  sous 
Augusic.  Il  a  voit  publié 
une  bibliothèque  historique, 
comprenant    l'histoire    de 
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Sresque  tous  les  peuples 
e  la  terre  ,  Egyptiens , 
Syriens  ,  Mèdes  ,  Perses  , 
Grecs  ,  Romains  ,  Cartha- 
ginois :  elle  étoit  divisée 
en  40  livres,  dont  il  ne 
nous  reste  plus  que  l5  et 
quelques  fragmens.  Sa 
chronologie  n'est  pas  tou- 
jours exacte  ;  prolixe  dans 
les  détails  ,  il  glisse  quel- 
quefois sur  les  affaires  im- 
portantes ;  mais  son  hist. 
présente  des  faits  curieux 
et  des  réflexions  sensées  et 
judicieuses  ,  qui  font  re- 
gretter la  perte  des  autres 
livres.  La  meilleure  éùit. 
est  celle  d'Amsterdam  ,  en 
$rec  et  en  latin,  avec  des 
remarques  de  différens  au- 
teurs ,  2  vol.  in-folio. 
M .  Œcrrasson  en  a  donné 
une  trad.  en  7  vol.  in-12. 

~D'todcre  d'Antioche ,  prêtre 
de  cette  église  et  ensuite 
évêque  de  Tharse.  ïl  fut 
le  maître  de  S.  Jean  Chry- 
sostôme  et  autres  grands 
personnages.  Il  nous  reste 
quelques  fragmens  de  ses 
ouvrages  dans  le  recueil 
intitulé  :  catena  patrum 
geœcorum» 

JDiogènc  philosophe  Cre- 
tois ,  disciple  et  successeur 
à* Anaximène  y  dans  l'école 
d'Ionie  ,  vers  Fan  5oo 
avant  J.   C. 

J)iogène  le  cynique  ,  fut 
chassé  de  Synope  ,  sa  pa- 
trie,  pour  crime  de  fausse 
monnnie  ,  et  se  réfugia  à 
Athènes  ,  où  il  apprit  la 
philosophie  sous  Antis- 
thèue  ,  clkCt  ues  cyniques, 
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espèce  de  philosophes  çitâ 
prêchoient  le  mépris  des 
richesses.  Il  ue  fut  donc 
pas  le  fondateur  de  cette 
secte  3  mais  il  ajouta  plu- 
sieurs austérités  à  ce  qu'elle? 
prescrivoit.  Un  tonneau 
lui  servoit  de  demeure.  Il 
n'en  étoit  pas  moins  le  plus 
orgueilleux  des  hommes. 
Platon  l'appeloit  Socrate 
en  démence.  Son  peu  de 
respect  pour  l'honnêteté 
publique  ,  et  sa  mordante 
causticité,donnentunemau« 
vaise  idée  de  sa  philo- 
sophie ,  et  ont  fait  penser 
que  l'orgueil  plutôt  que  la 
sagesse  dirigeoit  sa  con- 
duite. Il  m.  l'an  320  avant 
J.  C.  à  .96'  ans. 

Diogène  le  Babylonien ,  phi- 
losophe stoïcien  ,  disciple 
de  Chrysipe ,  fut  député  à 
Rome  par  les  Athéniens 
l'an  l55  avant.  J.  C.  et 
m.  à  88  ans,  après  avoir 
prêché  la  sagesse  pendant 
le  cours  de  sa  vie  ,  autant 
par  sa  conduite  que  par  ses 
discours.  Un  jour  qu'il 
déclamoit  contre  la  colère  y 
un  jeune  homme  lui  cra- 
cha au  visage  :  je  ne  me 
fâche  point  y  lui  dit  Dio- 
gène ,  \e  deute  néanmoins 
si  je  devrais  me  fâcher, 

Diogène- Laerce ,  philosophe 
épicurien  ,  né  eu  Silicie  , 
m.  vers  l'an  222  av.  J.  C. 
Il  composa  ,  en  grec  y  la 
vie  des  philosophes  ,  écrite 
sans  agrément  ,  sans  mé- 
thode et  même  sans  exac- 
titude. La  meilleure  édi- 
tioii  de  Diogène  est  celle 
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d'Amsterdam  ,  2  vol.  in-4. 
lia  été  trad.  en  françois, 
en  3  vol  in-12. 

Diogenen ,  d'Héraclée,  célè- 
bre grammairien  grec  du 
2.e  siècle  ,  a  laissé  pro- 
verbia  graeca  ,  in-4  >  grec 
et  latin. 

Dlognète  ,  philosophe  ,  et 
précepteur  de  Marc-Aurèle. 
On  croit  que  c'est  le  même 
à  qui  il  adressa  la  lettre 
à  Diognète  >  un  des  plus 
précieux  morceaux  de  l'an- 
tiquité ecclésiastique  ,  et 
qui  se  trouve  parmi  les 
ouvrages  de  Justin 

D'wmède ,  un  des  plus  an- 
ciens gram.  de  l'antiquité. 
Son  livie  de  orationis  par- 
tibus  ,  et  vario  rhetorum 
génère,  in-4  ,  est  raie. 

Dion,  de  Syracuse,  gendre  de 
Denys  ,  premier  tyran  de 
Syracuse  ,  engagea  ce  prin- 
ce à  faire  venir  Platon  à 
sa  cour  ,  et  chassa  Denis 
le  jeune  de  Syracuse.  Il 
fut  assassiné  par  Callipe  , 
un  de  ses  amis  ,  l'an  554 
avant.  J.  C. 

Dicn-Cassius  ,  de  Nicée  , 
suivit  ia  carrière  du  bar- 
reau à  Rome  ,  et  parvint 
au  consulat,  il  a  écrit  une 
hist.  romaine  ,  en  80  livres. 
Les  04  piemiers  et  les  20 
derniers  sont  perdus.  Il 
avoit  pris  Thucydide  pour 
modèle  ;  mais  il  lui  est 
bien  inférieur.  Son  style 
est  clair  ,  ses  maximes 
solides  ,  sensées  ,  judicieu- 
ses 3  mais  il  est  crédule  , 
superstitieux  ,  partial  et 
tf©p  porte  à  ia  flatterie  et 
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a  la  satyre.  La  meilleure 
édit.  de  ce  qui  reste  de  cet 
auteur  ,  est  dé  Hambourg  , 
2vol.  in- fol.  grec  et  latin  , 
avec  de  savantes  notes. 
Il  a  été  abrégé  et  trad.  en 
françois  >  en  2  v.  in-12  , 
rare.  11  m.  dans  sa  patrie  , 
vers  le  milieu  du3.e  siècle. 

£)ion-  Chrysosîome  ,  ainsi 
nommé  à  cause  de  son, 
éloquence;  il  étoit  de  Pruse, 
en  Bithynie ,  et  flor.  à 
Rome  sous  Domitien* 
Ayant  défendu  une  per- 
sonne que  ce  tyran  avoit 
fait  mourir  ,  il  s'exila 
volontairement  pour  éviter 
le  même  sort.  Il  revint 
sous  l'empereur  Trajan  , 
qui  avoit  une  grande  con- 
sidération pour  lui.  Il  y  a 
plusieurs  édit.  de  ses  orai- 
sons qui  offrent  des  mor- 
ceaux éloquens.  La  plus 
estimée  est  celle  de  Paris  , 
in-fol.  grec  et  latin. 

D'wnis  ,  habile  chirurgien  , 
m.  à  Paris  sa  patrie  en 
17 18.  Il  a  pub.  plusieurs 
ouvr-  qui  ont  eu  beaucoup 
de  succès  ,  particulière- 
ment son  cours  d'opéra— 
lions  de  chirurgie  ,  in- 8. 

D'wnis  du  Séjour,  né  à  Paris, 
conseiller  au  parlement  et 
de  l'académie  des  sciences, 
a  enrichi  les  mémoires  de 
cette  compagnie  de  plu- 
sieurs morceaux  sur  l'as- 
tronomie. On  a  encore  de 
lui  un  traité  analytique  des 
mouvemens  apparais  des 
corps  célestes  ,2  v.  in-4  , 
ouv.  estimé.  Il  m.  en  17.94* 

Diop hante  }   mathématicien 
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grec  ,  né  à  Alexandrie  , 
vers  le  milieu  du  ^.e siècle. 
Il  passe  pour  l'inventeur 
de  l'algèbre. 

Dioscore  ,  patriarche  d'A- 
lexandrie ,  renouvela  la 
vieille  querelle  pour  la 
prima tie  contre  lepatriar*1 
che  d'Antiorhe  ,  et  soutint 
l'hérésie  d'Entichés.  II  fut 
déposé  dans  un  concile  en 
4-5 1  ,  et  exilé  par  l'empe- 
reur à  Gangres  ,  où  il  ni- 
en  4  53. 

Dioscoride  ,  médecin  sous 
Néron.  On  a  de  lui  un 
ouvr.  sur  la  connaissance 
des  simples  ,  in-fol.  grec 
et  latin  ,  imp.  à  Venise. 

U'wscoride  ,  célèbre  graveur 
en  pierres  hnes  ,  florissoit 
sous  Auguste* 

Diotimc,  savante  athénienne, 
donna  des  leçons  de  phi- 
losophie à  Socrate. 

Dircis  y  docteur  de  Sorbonne 
et  chanoine  d'Avranches  , 
vivoit  encore  en  1691.  On 
a  de  lui  :  preuves  pour  la 
religion  chrétienne  contre 
les  fausses  religions  et  Va- 
théisme  ,  in-4  ,  ouv.  assez 
bon.  C'est  à  lui  qu'on  doit 
V histoire  ecclésiastique  de 
chaque  siècle  ,  qu'on  trouve 
dans  l'abrégé  de  l'hist.  de 
France  de  Mé\eray. 

Dithmar ,  évêque  de  Mers- 
bourg  ,  m.  en  1028.  Il  a 
laissé  une  chronique,  écrite 
avec  sincérité  ,  pour  servir 
à  V histoire  des  empereurs 
Henri  I,  Othon  II  et  III 
et  Henri  II. 

Dithmar  ,  membre  de  l'aca- 
démie de  Eeiiin  ,  et  pro- 
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fes.  d'histoire  à  Francfort , 
m.  en  1737.  Il  a  publié 
plusieurs  écrits  sur  l'hist. 
d'Allemagne,  qui  prouvent 
son  érudition. 

Divini ,  artiste  italien,  m. 
vers  lo65  ,  exce-loit  dans 
l'ait  de  faire  des  téles- 
copes ,  et  a  disputé  à 
Huyghens  la  découverte 
de  l'anneau  de 'Saturne. 

Dlugoss  ,  archevêque  de 
Léopol  ,  m.  en  1480 ,  est 
auteur  d'une  hist.  de  Po- 
logne y  en  latin  ,  in-fol. 

Dobson  ,  célèbre  peintre  an- 
glcis  ,  né  à  Londres  ,  cù 
il  m.  en  1647.  Il  s'attacha 
à  la  manière  de  Vandyck 
et  s'en  fit  un  ami. 

docteurs  ,  (  les  IV  )  de  l'é- 
glise latine.  On  appelle 
ainsi  St.  Augustin,  St. 
Ambroise  ,  St.  Jérôme  et 
«S.  Grégoire. 

Docteurs  ,  (  les  IV  )  de  l'é- 
glise grecque.  On  appelle 
ainsi  St.  Âthanase ,  St. 
Basile ,  St.  Grégoire  de 
Nazianze  ,  St.  Jean  C/iry- 
sostome* 

Dodart ,  médecin  du  roi  , 
né  à  Paris ,  où  il  m.  en 
1707.  On  a  de  lui  :  mém. 
pour  servir  à  l'histoire  des 
plantes  ,  pub.  par  l'aca- 
démie des  sciences  ,  dont  il 
étoit  membre  ,  et  plusieurs 
autres  ouvrages. 

Dcdocns  ,  médecin  des  em- 
pereurs Maximilicn  II  et 
Jtiodelphe  II,  m.  en  i585. 
Il  a  pub.  une  histoire  des 
plantes  ,  in-fol.  plus  mé- 
thodique que  toutes  celles 
qui    avoient    paru    avant 
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telle.  Elle  a  été  traduite 
en  françois. 

Dodwel  }  professeur  (Trust, 
à  Oxford  ,  né  à  Dublin  3 
m.  en  I7II.  On  lui  doit  : 
geographiœ  veteris  scrip- 
torcs  grœci  minores  ,  4  v. 
in-8  j  rares  et  estimés  ; 
annales  Thucydidis  et  Xe- 
nophontis  ,  in-4,  ouvrage 
recherché,  etc. 

Doissin  ,  jésuite  françois  , 
m.  en  1753  ,  à  Pâ^e  de  32 
ans  ,  se  fit  cormeitre  par 
deux  poèmes  latins  ,  l'un 
sur  la  sculpture  ,  l'autre 
sur  la  gravure  ,  écrits  d'un 
style  noble ,  facile  et  élé- 
gant. 

fjolcé ,  né  à  Venise,  où  il 
m.  en  l568  ,  fut  un  des 
meilleurs  écrivains  de  son 
siècle.  On  a  de  lui  :  dia- 
logo  délia  pittura  ,  in-8; 
V Achille  et  l'Bnea  ,  in-4. 

Delera  ,  cardinal ,  de  l'ordre 
de  St.  François>  m. à  Rome 
en  l568,  se  distingua  par  sa 
science  et  sa  vertu. 

Dolomieu,  sav.  naturaliste, 
né  à  Dolomieu  ,  dép.  de 
l'Isère,  m.  en  1801.  Il 
avoit  été  commandeur  de 
l'ordre  de  Malte  et  suivit 
l'expédition  d'Egypte.  Il 
Il  avoit  de  profondes  con- 
noissances  en  minéralogie, 
et  a  publié  plusieurs  ouv. 
sur  cette  science.  Voyage 
aux  iles  de  Lipari ,  pour 
servir  à  1'hist.  des  volcans  ; 
mémoires  sur  les  îles  Pon- 
ces ,  etc. 

Domairon  ,  inspecteur  de 
l'instruction  publique ,  né 
à  Bézieis  >  nu  à  Paris  en 
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1807.  On  a  de  lui  :  priiv 
dp  es  généraux  des  belles' 
lettres,  3  vol.  in-12,  les 
rudimens  de  l'histoire,  3  v. 
in-12.  réimpr.  en  180/,.  Il 
futundes  continuateurs  du. 
voyageur  françois  ,  par 
Laporte* 

Domat  y  jurisc.  de  Clermont 
en  Auvergne  ,  fut  l'arbitre 
de  sa  province  par  son 
savoir,  son  intégrité  et  sa 
droiture.  On  a  de  lui  un 
excellent  ouvrage  ;  traité 
des  lois  civiles.  L'édition 
la  plus  complète  est  celle 
de  1777  ,  in-fol. 

Domergue  ,  (Urbain)  né  a 
Aubagne,  m.  à  Paris  en 
1810.  Il  a  pub.  une  gram. 
siinplijiée^qui  a  souvent  été 
réimprimée  ,  un  journal  de 
la  langue  jrançoise  ,  et 
plusieurs  autres  ouvr.  fur 
la  grammaire. 

Dominique ,(S.)  instit.  de  Tor- 
dre des  frères  prêcheurs  , 
né  en  Espagne  ,  de  parens 
nobles  et  vertueux  ,  m.  en 
1221  y  à  Tâge  de  5l  ans.  Il 
prêcha  avec  succès  dans  le 
Languedoc ,  et  gagna  Je 
chef  des  Vaudois  ,  qui  ab- 
jura ses  erreurs.  Son  ordre 
a  produit  plusieurs  grands 
hommes ,  tels  que  Saint 
Thomas  d'Aquin  ,  Louis 
de  Grenade,  etc. 

Dominique  ,  appelé  le  Grec , 
peintre  ,  sculpteur  et  archi- 
tecte, m.  à  Tolède  en  1625. 
Disciple  du  Titien,  il  prit 
si  bien  sa  manière  ,  que 
ses  tableaux  étoient  con- 
fondus avec  ceux  de  ce 
grand  homme.   Fâché  d£ 
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cette  ressemblance,  il  vou- 
lut essayer  un  autre  genre; 
mais  il  n'obtint  aucun  suc- 
cès. Il  a  laissé  des  traités 
sur  la  peinture  ,  la  sculp- 
ture et  l'architecture. 

Dominiquin  ,  (  le  )  célèbre 
peintre  bolonois  ,  élève  des 
CarrachcS)  m.  en  ib'^i,  ex- 
celloit  ians  l'art  d'exprimer 
lesdifféientes  passions.  Ses 
attitudes  sont  bien  choi- 
sies ,  ses  airs  de  têtes  d'une 
simplicité  et  d'une  vérité 
admirable.  Il  eut  beaucoup 
d'envieux  ,  qui  semèrent  sa 
vie  de  chagrin.  On  pré- 
tend que  le  poison  a  voit 
avancé  sa  mort. 

Domitien, emp.  romain,  frère 
de  Tite  et  fils  de  yespa- 
sien,  se  fit  proclamer  em- 
pereur avant  que  Tite  fut 
mort.  Il  s'en  défit  par  le 
poison ,  suivant  quelques 
auteurs.  Les  commence- 
mens  de  son  règne  pro- 
mirent des  jours  heureux  '9 
mais  bientôt  il  s'abandonna 
à  son  mauvais  naturel  , 
commit  les  cruautés  les 
plus  inouies  et  se  livra  aux 
plus  infâmes  débauches. 
Il  versa  le  sang  des  chré- 
tiens et  voulut  en  abolir 
le  nom.  Un  de  ses  plaisirs 
étoit  d'enfiler  des  mouches 
avec  un  poinçon ,  et  il 
avoit  l'orgueil  de  se  faire 
donner  les  noms  de  Dieu 
et  de  seigneur  dans  toutes 
les  requêtes  qu'on  lui  pré- 
sentoir Cependant  ,  trou- 
blé par  les  remords  et  les 
prédictions  des  astrolo- 
gues j    il  étoit   dans  &s 
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transes  continuelles  9  et> 
s'environnoit  de  précau-< 
tions  pour  n'être  pas  assas- 
sine. Il  le  fut  néanmoins 
par  Etienne  ,  affranchi  de 
sa  femme ,  étant  âgé  de 
^5  ans  ,  l'an  90  de  J»  C 
après  en  avoir  régné  l5. 
Au  milieu  de  toutes  ses 
extravagances  ,  il  eut  l'in- 
tention de  maintenir  la 
justice  dans  son  emplie. 

Domitius  Domitianus ,  géné- 
ral de  l'armée  de  Diocté- 
tien en  Egypte  s  se  fit  pro- 
clamer empereur  à  Alexan- 
drie vers  i'an  2o3.  On  croit 
qu'il  fut  assassiné  environ 
deux  ans  après. 

Domitius ,  grammairien  qui 
florissoit  sons  Adrien. 

Domne  I  et  II  ou  Domnus  > 
papes  ,  nés  tons  les  deux 
à  Rome.  Le  premier  fut 
élu  après  la  mort  de  Dieu- 
Donné  en  676  ,  et  m.  en 
678.  Il  mit  fin  au  schisme 
de  l'église  de  Ravenne  , 
qui  se  prétendoit  exempte 
de  la  juridiction  du  Saint- 
Siège.  —  Le  second  succé-* 
da  à  Benoît  VI  en  972. 
On  ignore  le  temps  précis 
de  sa  mort. 

Donado  ,  carme  déchaussé  , 
m.  à  Corcîoue  vers  l'an 
l63o.  Il  s'étoit  livré  à  la 
peinture  et  y  réussit.  Il  a 
orné  son  couvent  de  plu- 
sieurs beaux  tableaux. 

Donat ,  évêque  de  Casenoire 
en  Numidie  ,  est  regardé 
comme  le  premier  auteur 
du  schisme  desdonatistes, 
qui  eut  lieu  au  sujet  de 
Majcrin,   qui  s'étoit  fait 
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nommer  év.  de  Cartilage, 
au  préjudice  de  Cécilien  qui 
avoit  été  nommé  légitime- 
ment, et  fut  maintenu  par 
un  concile  tenu  en  3i3. 
Donat ,  qui  avoit  pris  le 
parti  de  Majorin,  fut  ex- 
communié par  le  pape 
Mtitiade. 

Donat ,  autre  évêque  schis- 
matique  de  Carthage  ,  du 
même  parti  que  le  précé- 
dent ,  et  ehei  de  ce  parti , 
après  la  mort  de  Majorin 
auquel  il  succéda  vers  l'an 
3i6.  C'étoit  un  homme 
habile  ,  éloquent  ,  savant 
même ,  mais  d'un  orgueil 
insupportable.  Sa  secte  de- 
vint puissante  :  il  soute- 
noit  que  la  véritable  église 
avoit  péri  partout,  excepté 
dans  le  parti  qu'il  avoit  en 
Afrique,  et  rebaptjsoit  en 
conséquence  tout  ceux  qui, 
sortant  de  l'église  catho- 
lique ,  entroient  dans  son 
parti t  St.  Augustin  com- 
battit avec  courage  ce 
schisme  en  l'an  411  ,  et 
l'affoiblit  bea ucoup  pa  r  son 
éloquence  et  sa  douceur. 
Il  se  subdivisa  ensuite  en 
plusieurs  branches  ,  ce  qui 
contribua  à  l'éteindre. 
Donat  étoit  mort  en  exil 
l'an  355. 

Donat ,  grammairien  du  4.0 
siècle  et  l'un  des  précep- 
teurs de  St.  Jérôme  ,  écri- 
vit des  commentahes  sur 
Térence  et  sur  Virgile  , 
qui  sont  perdus. 

Donato,  architecte  et  sculp- 
teur, né  à  Florence  ,  flo- 
jMsscit  da«s  le  ib.e  siècle  , 
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et  fut  employé ,  par  Cosme 
de  Médicis  ,  à  plusieurs 
ouvrages  impôt  tans. 

Donato ,  jésuite  de  Sienne  , 
m.  à  Rome  en  1640.  O» 
Jui  doit  nue  description  da 
Rome  ancienne  et  nou- 
velle ,  Roma  vêtus  et  re- 
cens ,  plus  exacte  et  mieux 
travaillée  que  toutes  celle» 
qui  avoient  paru  avant  lui. 

Donato  ,  (  Jérôme  )  nobl* 
vénitien  du  16. e  siècle  , 
politique  célèbre  et  hommo 
de  lettres  ,  m.  à  Rome  en 
l5l3  ,  où  il  avoit  été  nom** 
mé  ambassadeur  auprès  do 
Jules  II ,  qu'il  réconcilia 
avec  la  répub.  de  Venise. 
Il  a  laissé  plusieurs  ouvr. 

Donato  ,  (  Marcel  )  noblo 
italien  ,  né  à  Mantoue,  m. 
au  commencement  du  I7.e 
siècle.  On  a  de  lui  des 
scholies  sur  les  écrivains 
latins  de  Vhist.  romaine  2 
in-8  ,  ouvr.  où  il  règne  de 
l'érudition. 

Dondus  ou  Dondis  ,  méde- 
cin ,  astronome  et  célébra 
mechanicien  ,  né  à  Padoue, 
m.  en  l35o.  Il  fabriqua 
une  horloge  qui  passa  pour 
la  merveille  de  son  siècle. 
Elle  marquoit  les  heures  , 
les  mois  ,  les  fêtes ,  le 
cours  du  soleil ,  celui  de 
la  lune  et  des  autres  pla- 
nètes. Il  a  laissé  quelques 
ouvrages  de  physique  et  de 
médecine. 

Doneau  ,  professeur  en  droit 
à  Bourges  et  à  Orléans, 
m.  en  Allemagne  ,  où  son 
attachement  pour  le  calvi- 
»israe  l'avoit  obligé  de  s* 
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!  retirer.  Ses  ouvr.  de  juris- 
prudence ,  5  vol.  in-fol. 
ont  eu  du  succès.  On  esti- 
me surtout  ce  qu'il  com- 
posa sur  les  testamens  et 
les  dernières  volontés* 

Doni  d'Attichi,  év.  d'Autun , 
m.  en  1664.  Il  a  donné 
une  histoire  des  Minimes  , 
celle  de  la  reine  Jeanne  , 
fondatrice  des  Annoneia- 
des  ,  celle  du  cardinal  de 
Berulle  ,  en  latin,  et  Yhist. 
des  cardinaux  ,  2.  vol.  in- 
fol.  aussi  en  latin.  Ces 
derniers  ouvrages  sont  plus 
supportables  que  les  fran- 
çois. 

Vonner  ,  habile  sculpteur  , 
né  en  Autriche  ,  mourut  à 
Vienne  en   1740. 

Donoso ,  peintre  et  archit. 
espagnol ,  m.  à  Madrid  en 
1686.  On  se  le  disputa  pour 
roulement  des  églises.  Il 
a  publié  des  traités  sur 
l'architecture  et  la  perspec- 
tive ,  estimés  de  ses  com- 
patriotes. 

Doppcl-Mayer ,  sav.  prof, 
de  mathématiques  de  Nu- 
remberg ,  sa  patrie  ,  m. 
en  1750.  On  lui  doit  des 
ouvr.  de  géographie  et  de 
physique  ,  écrits  en  sa 
langue.  Il  en  a  aussi  pub» 
quelques-uns  en  latin. 

Dorât)  poète  et  auteur  dra- 
matique ,  né  à  Paris  ,  m. 
çn  1780.  Ce  qu'il  a  fait  de 
mieux  est  son  poème  de 
la  déclamation ,en  4  chants, 
qui  renferme  des  préceptes 
sages  et  des  vers  très-bien 
faits.  Tous  ses  ouv.  man- 
quent de  naturel ,  de  si  m- 
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plicité,  de  cette  chaleur 
vivifiante  qui  assure  les 
grands  succès  ;  mais  on  ne 
peut  lui  refuser  beaucoup 
d'esprit. 

Dorbay ,  architecte  françois , 
élève  du  célèbre  le  Vau  , 
m.  à  Paris  ,  sa  patrie  ,  en 
16*97  ,  donna  le  dessin  de 
l'église  du  collège  des  Qua- 
tre-Nations  et  de  plusieurs 
grands  ouv.  au  Louvre  et 
aux  Tuileries. 

Dorfling  ,  célèbre  officier 
prussien  ,  de  simple  soldat 
étoit  parvenu  au  grade  de 
weit-maréchal ,  et  se  si- 
gnala surtout  contre  les 
Suédois  en  J.665. 

Doria  ,  noble  génois  ,  le  plus 
grand  homme  de  mer  de 
son  siècle  ,  né  à  Oneille 
en  1468.  Il  servit  tour-à- 
tour  Gênes  ,  la  France  ,  le 
Pape  et  l'empereur.  Ce 
dernier  lui  offrit  la  sou- 
veraineté de  Gênes  ,  qu'il 
refusa.  Au  contraire ,  il 
délivra  sa  patrie  du  joug 
françois  ,  et  mérita  ,  de  la 
part  du  sénat ,  le  titre  de 
père  et  de  libérateur  de  la 
patrie.  Un  nouveau  gou- 
vernement fut  formé  par 
ses  conseils  ,  et  ce  gouver- 
nement a  subsisté  jusques 
dans  ces  derniers  temps  ; 
de  sorte  qu'il  fut  non- 
seulement  le  libérateur , 
mais  encore  le  législateur 
de  sa  patrie.  Les  corsaires 
d'Afrique  n'eurent  jamais 
d'ennemi  plus  redouta- 
ble. Il  m.  couvert  de 
gloire  en  i56o. 

Dorigny  ,  (  Michel  )  peintre 
et 
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«t   graveur  ,    né   à    Saint- 
Quentin  ,  disciple  et  gen- 

•  dre  du  fameux  Vouet  , 
suivit  de  fort  près  sa  ma- 
nière ,  et  grava  à  l'eau- 
forte  la  plus  grande  partie 
de  ses  ouvr.  Il  m-  à  Paris 
en  l6'6"3,  laissant  deux  fils, 
Louis  et  Nicolas ,  qui  se 
distinguèrent  aussi  dans  la 
gravure.  L'aîné  m.  à  Vé- 
ronne  en  1742  ,  et  le  cadet 
à  Paris  en  1746- 

Dormans  ,  cardinal ,  évéque 
de  Beauvais,  m.  en  l373  , 
avoit  fondé  à  Paris  ,  en 
l37o ,  le  collège  de  Dor- 
mans,  dit  St.  Jean  de 
Beauvais* 

Dorothée  ,  (Sx)  fut  à  la  tête 
d'un  monastère  en  Pales- 
tine vers  l'an  56a.  On  a 
de  lui  des  sermons  ou  ins- 
tructions pour  les  moines , 
ira^.  eh  françois  par  l'abbé 
de  Rancé ,  in  8 ,  et  des  leU 
très  ,  en  grec  et  en  latin. 

Dorsane  ,  docteur  de  Sor- 
bonne,  né  à  Issoudun  ,  m. 
en  1728.  On  a  de  lui  un 
journal  contenant  l'histoire 
et  les  anecdotes  de  ce  qui 
s'est  passé  de  plus  intéres- 
sant à  Rome  et  en  France 
dans  l'affaire  de  la  cons- 
titution unigenitus ,  2  vol. 
in-4  ou  6  vol.  in-12. 

Dorset,  (  Thomas  Sackville, 
comte  de)  grand-trésorier 
d'Angleterre  ,  m.  en  l556. 
On  a  de  lui  plusieurs  ouvr, 
en  vers. 
Votteville  ,  ancien  membre 
de  la  congrégation  de  l'ora- 
toire, ne  à  Palaiseau  ,  m. 
k  Yersai.lk\»  en  1807.  On  a 
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de  lui  une  trad.  de  §ulustey 
souvent  réimprimée;  mais 
effacée  par  celle  àeBeau\ée. 
On  a  encore  de  lui  une  trad. 
de  Tacite  ,  en  7  v-  in-12. 
Douciny  jésuite,  né  à  Vernon, 
m-  à  Orléans  en  lllG.  II 
fut ,  dit-on  ,  l'auteur  du 
fameux  problême  théelo- 
gique.  On  a  de  lui  :  hîst. 
du  Ncstorianisme  ,  in-4  , 
curieuse  et  estimée  ;  hist* 
de  V  Origénisme  ,  in-4  >  c* 
Ton  trouve  des  recheiches 
et  de  la  critique  ,  et  plu- 
sieurs brochures  sur  les 
affaires  du  temps. 
Douffet ,  peintre  habile  ,  né 
à  Liège  ,  m.  en  166*0.  Il 
fut  élève  de  Rubens  et 
excelloit  également  dans 
l'histoire  et  dans  le  por- 
trait. 
Douglas ,  savant  anatomiste 
anglois  ,  excella  dans  la 
pratique  desaccouchemens. 
Il  vivoit  au  commence- 
ment du  18. e  siècle,  et  a 
laissé  plusieurs  ouvr.  sur 
sa  profession. 
Doujat ,  professeur  en  droit 
canon  à  Toulouse ,  sa  pa- 
trie et  de  l'académie  fran- 
çaise ,  m.  à  Paris  en  166 S. 
Il  fut  un  des  précepteurs 
du  dauphin  ,  et  avoit  donné 
pour  son  usage  une  bonne 
édit.  de  Tite-Live  ,  enri- 
chie de  notes  savantes  ,  6* 
vol.  in-4.  Il  a  laissé  plu- 
sieurs ouvr.  prœnotiones 
canonicœ  et  civiles  ,  in-4  ; 
dict.  de  la  langue  toulou- 
saine ,  etc. 
Dousa  ,  seigneur  de  Nor- 
wkk ,  sa  patrie  ,  se  dis- 
21 


a42      DOW 

ting;:a  comme  homme  de 
lettres  et  comme  militaire. 
Il  m.  de  la  peste  à  la  Haye 
en  1604.  On  a  de  lui  les 
annales  de  Hollande ,  en 
vers  élégiaîique  et  en  prose, 
in-4.  Il  laissa  4  fils  qui 
soutinrent  la  réputation  de 

,  leur  père. 

Dotv  ,  peintre  ,  né  à  Leyde , 
en  16 13  ,  fut  élève  de 
Rembrant  ,  et  a  excellé 
dans  les  miniatures. 

Drack ,  célèbre  marin  an- 
glois ,  né  dans  le  comté 
de  De  von  ,  d'une  famille 
obscure,  se  signala  contre 
les  Espagnols,  et  leur  coula 
à  fond  23  vaisseaux  dans 
le  port  de  Cadix.  Nous 
avons  ses  voyages  traduits 
en  françois ,  in-8.  Il  m. 
en  1596. 

Dracon  ,  législateur  d'A- 
thènes ,  l'an  624  av.  J.  C. 
Ses  lois  étoient  d'une  sévé- 
xité  cruelle.  L'assassin,  et 
le  citoyen  convaincu  d'oi- 
siveté ,  étoient  également 
punis  de  mort.  Solon  les 
abrogea  toutes  ,  à  l'excep- 
tion de  celle  qui  regardoit 
les  meurtres. 

Dragut-Rais ,  favori  de  Bar- 
berousse  et  son  successeur, 
qui  l'égala  en  habileté  et 
en  valeur.  Il  fut  tué  de- 
vant Malte  en  i56*5. 

Drake  ,  savant  médecin  né  à 
Yorck  ,  m.  en  1760 ,  a 
écrit  Yhist.  de  cette  ville , 
ie-folio  ,  estimée. 

Ëratenberg  .  centenaire  fa- 
meux ,  né  dans  la  Nor- 
vège, m.  à  Aarrhus,  dans 
jg  146.©  année  de  son  âge. 
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Il  s'étoit  marié  à  Ii5  ans, 
et  conserva  son  bon  sens 
jusques  dans  les  dernières 
années  de  sa  vie. 

Drakenborch,  piof.  d'hist.  et 
d'éloquence  à  Utrecht ,  m. 
en  1748 ,  s'est  fait  con- 
noître  par  quelques  ou- 
vrages et  surtout  par  sa 
belle  édit.  de  Tite-Live , 
7  vol.  in-4  ,  avec  des  notes 
savantes  ,  mais  qui  man- 
quent de  précision. 

Draparnaud,  naturaliste,  né 
à  Montpellier,  m.  en  1804, 
Il  a  laissé  manuscrite  Yhist» 
des  Moluaques  ,  qu'il  étoit 
sur  le  point  de  publier. 

Draper  ,  célèbre  général 
anglois  ,  m.  à  Bath  ,  en 
1787. 

JJrayton  ,  poète  anglois  ,  m« 
en  i63i.  On  a  de  lui  un 
recueil  de  pastorales  et  une 
description  de  l'Angleterre) 
qu'on  dit  très-exacte. 

Drebel  ,  célèbre  alchymiste 
et  mécan.  né  à  Àlcmaër  , 
m.  à  Londres  en  1634  ,  a 
pub.  de  natura  elementv- 
rum.  On  prétend  qu'il 
trouva  ,  le  premier  ,  le  se- 
cret de  teindre  en  écarlate 
et  on  le  croit  l'inventeur  du 
microscope  et  du  thermo- 
mètre. 

Drevet,  Nom  de  deux  gra- 
veurs ,  père  et  nU  ,  morts 
l'un  et  l'autre  à  Paris  en 
1739.  Il  se  rirent  un  nom 
par  des  portraits  ,  d'après 
Rigaud ,  qui  sont  des  chefs 
d'oeuvres  de  l'art. 

Dreux  du  Radier  ,  avocat , 
né  à  Châteauneuf  en  Thi- 
merais ,  m.  en  1780.  Il  a 
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Composé  un  très-  grand 
nombre  d'ouvrages  ,  peu 
estimés. 

Drexclius  ,  jésuite  d'Aus- 
bourg,  m.  à  Munich  en 
1638.  Il  a  laissé  plusieurs 
ouvr.  de  piété  ,  autrefois 
très-répandus. 

Drollinger  ,  poète  allemand , 
m  en  1742.  On  a  imprimé 
ses  poésies  à  Eâle  ,  in-8. 
EUes  ont  toute  la  pureté , 
l'élégance  et  la  force  que 
comporte  sa  langue. 

Droit ,  avocat  au  conseil  , 
m.  à  Paris  en  1783  ,  se 
distingua  par  ses  lumières 
et  son  zèle  à  defendie  les 
pauvres  et  les  opprimés. 
Ses  mém.  sont  recherchés 
comme  des  modèles  de 
bonne  logique. 

Divuais  y  peintre  ,  né  à  la 
Roque  en  Normandie  ,  m. 
à  Paris  en  1767.  Il  réussis- 
soit  particulièrement  dans 
le  portrait  et  la  miniature. 
On  admire  surtout  la  fraî- 
cheur et  le  brillant  de  ses 
couleurs. 

Diouin ,  religieux  domini- 
cain, m.  à  Ivrée  en  t  ié- 
mont ,  en  1742.  On  a  de 
lui  un  traité  dogmatique 
et  moral  des  Sacremcns  , 
2  vol.  in-fol.  très-estimé  , 
réimpr.  à  Paris  en  9  vol. 
in-12. 

Dro\ ,  conseiller  au  parle- 
ment de  Besançen  ,  né  à 
Pontarlier,  m.  à  S.  Claude 
en  i8o5.  On  lui  doit  plu- 
sieurs mém»  sur  la  Fran- 
che-Comté. La  plupart 
sont  restés  manuscrits. 

Drummond ,  poète  et  histo- 
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rien  écossois  ,  m.  en  1649, 

Dnisius  ,  savant  protestant  , 
né  à  Oudenatde  ,  m.  en 
1616.Il  fut  professeur  dans 
les  langues  orientales.  Il 
a  publié  unegram.  hèbrau 
que  et  plusieurs  autres  ou- 
vrages. Son  fils  fut  un  génie 
prématuré  ,  et  m.  à  21  ans* 

ItrusuSy  (Marcus  Livius)  tii- 
bun  avec  Caïus  Gracchus  , 
voulut  faire  revivre  la  loi 
agraire  ,  et  étendre  211  pen- 
ple  latin  les  piiviléges  des 
citoyens  de  Rome.  Il  fut 
assassiné,  en  rentrant  dans 
sa  maison  ,  90  ans  av.  J.  C» 

firusus  ,  (  Nero  Claudius  ) 
frère  de  l'empereur  1 r ibère  , 
se  signala  par  ses  exploits 
contre  les  disons  ,  les 
Gaulois  et  les  Germains  > 
et  m.  à  l'âge  de  3o  ans  > 
l'an   9  av.  J.  C. 

firusm ,  fils  de  Tibère ,  se 
distingua  par  son  courage 
dans  la  Pannonie  et  dans 
l'iiiyrie.  Se] an  ,  à  qui  il 
avoit  donné  un  soufflet,  le 
ht  empoisonner  Tan  23 
de  J.  C. 

firusus  ,  fils  de  Gcrmanicus 
et  d'Agrippine  >  jouit  d'a- 
bord d'une  grande  faveur  ; 
mais  Sejan  trouva  moyen 
de  le  perdre  auprès  de 
Tibère.,  oui  le  fit  renfer- 
mer et  le  laissa  mourir  de 
faim    Tan  55  de  J.  C. 

Jjrntmar  ,  moine  de  Corbio 
dans  le  $.e  siècle  ,  avoit 
éciit  un  savant  comm.  sur 
St.  Matthieu  ,  qui  fut  im- 
primé parles  novateurs, en 
1514  et  i55o,  avec  des 
ehan^einens  qui  fireut  sup- 
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primer  ces  deux  éditions* 

Dryandgr,  méd.  et  mathé- 
maticien de  Wétéren  ,  m. 
en  i56o.  Son  anatomia  ca- 
piîis  ,  in-/j,  a  été  estimée. 

Dry  de?  ,  célèbre  poète  dra- 
matique anglois  ,  m.  pau- 
vre en  1701.  Il  travaiiloit 
avtc  beaucoup  de  facilité, 
aussi  i  roùve-t-on  dans  ses 
ou/ra&es  des  inégalités 
étonaanies,  un  mélange 
île  bas  et  de  noble ,  de 
puérilité  et  de  raison. 
Ses  tragédies  offrent  de 
grandes  be-utés  ;  mais  il 
règne,  dans  ses  comédies, 
nue  licence  que  le  théâtre 
françois  ne  supporteroit 
pas»  On  a  encore  de  lui 
une  trad  de  Tlrgiie  ,  en 
vers  <:  :i&ic;'>  ,  qui  lui  a  fait 
beaucoup d  hônneuf. 

Dîiarcn  ,  célèbre  professeur 
de  droit  \  Bouj  es  ,  m.  à 
St.  ffrieux  en  i-55'9.  **  *ut 
le  riva!  ce  Cujas.  On  a 
recueilli  sesœavres;-  Lyon, 
2  vol.  in-fol.  édition  peu 
commune. 

Duboccage ,  (Marie-Anne  le 
Page  )  né  à  Rouen ,  m. 
en  1802  On  a  recueilli  ses 
œuvres  en  3  vol.  in-8.  Ses 
poèmes  de  la  colombiade 
et  du  paradis  terrestre  ren- 
ferment de  grandes  idées 
et  quelques  beaux  vers. 
Son  voyage  en  Angleterre  , 
en  Hollande  et  en  Italie  , 
est  curieux  et  agréable- 
ment écrit. 

Dubois.  Voyez  Bois. 

Dubois  ,  peintre  de  Bois-le- 
Duc  au  commencement  du 
iô.e  siècle  ,  exceUoit  dans 
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les  grotesques ,  les  figures 
bouffonnes  et  les  fantômes. 
Ses  tableaux  sont  très-re- 
cherchés ,  surtout  celui  où 
il  a  représenté  Vtnjer. 

Dubos  ,  (  i'abbé  )  de  l'aca- 
démie françoise  ,  né  à 
Jbeauvais  ,  m.  à  Paris  en 
1742.  Ses  réflexions  criti- 
ques sur  la  poésie  et  la 
peinture ,  2  vol.  in-12  , 
réimp.  en  5  vol.  renfer- 
ment tout  ce  qu'on  a  dit 
de  plus  juste  et  de  plus 
sage  sur  ces  deux  parties 
des  beaux  arts.  Son  hist. 
de  la  ligue  de  Cambray 
contre  la  répub.de  Venise, 
écrite  d'une  manière  inté- 
ressante ,  annonce  les  con- 
noissances  les  plus  pro- 
fondes dans  la  politique. 
On  a  de  lui  d'autres 
ouvrages    moins    estiniés. 

^uhraw  ,  évêque  d'Oiinutz  , 
m.  en  i553 }  a  pub.  une 
hist»  de  Bohême  ,  nuèle  et 
exacte. 

Dubicuil.  (  le  père  )  On  a  de 
lui  la  perspective  pratique  , 
3  vol.  in-4  ,  un  des  meil- 
leurs ouvrages  que  nous 
ayons  sur  cette  partie. 

DubreuU.  Voyez  Breuil. 

DuC)  jésuite  ,  né  à  Bordeaux, 
m.  en  1624.  On  lui  doit 
une  bonne  édit.  des  œuvres 
de  St.  Jean  Chrysostnme  , 
6  v.  in-fol.  et  de  plusieurs 
autres  pères. 

Duc  ,  peintre  hollandois  ,  né 
à  la  Haye  en  1636  ,  réus- 
sissoit  très-bien  à  peindre 
les  animaux. 

Ducange.  Voyez  Cange. 

Ducarel  j  sav.  antiquaire  et 
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jurisconsulte  anglois,  m. 
en  1785. 

DucaSy  historien  grec,  au- 
teur d'une  histoire  de  l'em- 
pire grec  ,  depuis  le  règne 
du  vieil  Andromc  ,  jusqu'à 
la  ruine  de  cet  empire. 
Elle  a  étéimpr.  au  Louvre 
in-folio. 

Ducasse  >  célèbre  canoniste  , 
né  dans  le  diocèse  de  Lec- 
touie  ,  m.  en  1706.  On  a 
de  lui  deux  traites  estimés 
sur  la  juridiction  ecclésias- 
tique. 

^ucerceau.  Voy.  Cerceau 

Duchange  ,  graveur  très-ha- 
bile ,  né  à  taris,  m.  en 
1757.  Parmi  ses  ouvrages, 
on  estime  surtout  le  repas 
du  pharisien  et  les  ven- 
deurs chassés  du  temple. 

Duché  de  Vancy  ,  poète  ,  né 
à  Paris,  m.  en  1704,  à 
37  ans.  On  a  de  lui  plu- 
sieurs trag.  tirées  de  l'Ecri- 
ture-Sainte.  Celle  AyAb- 
salon  eut  beaucoup  de  suc- 
cès et  a  été  conservée  au 
théâtre.  Il  avoit  composé 
des  hymnes  et  des  cantiques 
sacrés  pour  la  maison  de 
St.  Cyr. 

Duclos ,  historiographe  de 
France  et  secrétaire  de 
l'académie  françoise  ,  né 
à  Dinant  ,  m.  en  1772. 
Son  esprit  et  sa  conversa- 
tion agréable  lui  obtinrent 
une  grande  réputation»  Il 
n'a  laissé  aucun  ouvrage 
qui  puisse  lui  en  établir 
une  durable.  Le  meilleur 
qu'il  ait  publié ,  est  ses  con- 
sidérations sur  les  mœurs 
de  ce  siècle }  où  l'on  trouve 
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des  idées  neuves  et  de« 
caractères  bien  saisis  ;  mais 
on  y  trouve  un  style  quel- 
quefois bien  obscure  à  force 
de  vouloir  être  précis  >  et 
de  temps  en  temps  une 
affectation  de  néologisme  f 
qu'un  écrivain  sévère  sur 
le  goût  ne  se  seroit  point 
permise.  Son  histoire  de 
Louis  XI  a  une  touche 
trop  romanesque  ,  le  style 
en  est  trop  coupé  ,  trop 
épigrammatique  ,  et  par- 
dessus tout ,  d'une  aridité 
qui  fatigueetdémontrecom- 
bien  l'affectation  d'esprit 
et  de  philosophie  dessèche 
le  cœur  et  les  lettres. 

JJucreux  ,  peintre  ,  né  à 
Paris,  m.  en  1802.  Il  s'é- 
toit  acquis  de  la  réputation 
par  l'éclat  et  Je  fini  de  ses 
portraits  au  pastel. 

Dudejfant  ,  femme  renom- 
mée par  les  grâces  de  son 
esprit ,  son  goût  sûr  dans 
le  jugement  des  ouvrages  , 
et  les  agrémens  de  sa  so- 
ciété ,  m.  en  1780.  Elle 
réunit  long-temps,  dans  sa 
maison  à  Paris,  les  écri- 
vains les  pJus  distingués. 
On  a  publié  ,  en  1808  ,  sa 
correspondance  littéraire  , 
4  vol.  m-8,  qui  a  eu  le 
plus  grand  succès. 

Dudith ,  né  à  Buth  en  Hon- 
grie ,  fut  employé  par  l'em- 
pereur Ferdinand  qui  lui 
donna  i'évêché  de  Tina 
en  Dalmatie ,  dont  il  se 
démit  pour  embrasser  la 
religion  pjotestnte.  Il  a 
laissé  plusieurs  ouvrages. 
Ses  poésies  ont  été  impr. 
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dans  le  2.e  vol.  des  délices 
des  poètes  allemands. 

Dudley.  Nom  d'une  famille 
puissante  et  malheureuse 
d'Angleterre  sous  Henri 
VIl>  Henri  VIII  et  la 
reine  Elisabeth. 

Duclli  ,  chanoine  régulier  de 
St.  Augustin  ,  m.  en  1740» 
On  lui  doit  une  histoire  de 
V ordre  teutonique  ,  in-fol. 
écrite  en  latin  ,  remplie 
de  recherches  curieusqs. 

*'u$ay.  Voyez  Fay. 

Diijresnoy.  Voy.  rresnoy. 

Dugas,  sav.  jurisconsulte  de 
Lyon  ,  in.  à  St.  Chamond 
sa  patrie  en  170??  ,  avec  la 
réputation  d'un  magistrat 
intègre.  Il  a  pub.  plusieurs 
ouvrages. 

T>ugda\e  ,  savant  antiquaire 
anglois  ,  né  dans  le  comté 
de  Warwick.  Ses  princi- 
paux ouvr.  sont  :  menas- 
tîcon  anglicanum  ,  3  vol. 
in-folio;  hist.  des  troubles 
d'Angleterre  ,  depuis  i638 
jusqu  en  1659 ,  peu  com- 
îriunejl'/izsf.  de  la  noblesse 
d'Angleterre  ,  2  vol.  in-fol. 
rare  ;  mém.  hist.  touchant 
les  lois  d'Angleterre ,  in- 
folio ;  les  antiquités  du 
comte  de  IVarwick  ,  rare 
et  recherché  ,  etc. 

Dugomier ,  général  françois  , 
né  à  la  Martinique,  se  dis- 
tingua dans  plusieurs  af- 
faires. Il  futtué  par  un  obus 
en  1794  -,  dans  un  combat 
contre  les  Espagnols. 

Duguay- 1  rouin.y  oy  .Guay- 
'Trouin. 

Dugucsclin.   Voy.  Guesclin. 

Duguet  j    oiatorien  ,    né    à 
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Montbrison ,  m.  à  Paris  eut 
1733.  Il  fut  étroitement  lié 
avec  Arnauld  et  Quesnel* 
On  a  de  lui  un  très-grand 
nombre  d'ouvrages  sa  vans» 
recherchés  et  pleins  d'éru- 
dition ,  écrits  en  général 
avec  pureté  ,  noblesse  et 
élégance.  On  pourroit  lui 
reprocher  quelquefois  un 
peu  de  diffusion  et  de  l'af- 
fectation dans  le  style.  Ses 
principaux  ouvrages  sont  : 
la  conduite  d'une  ame  chré- 
tienne ,  in- 12  ;  traites  dog- 
matiques sur  C  Eucharistie  y 
sur  les  exorcismes  et  sur 
l'usure  ;  traité  de  la  prière 
publique  et  des  Sts.  Mys- 
tères ;  l'explication  de  l'ou- 
vrage des  six  jours  ,  mor- 
ceau excellent  ;  traite  des 
scrupules  y  in-12  ;  les  ca- 
ractères de  la  charité  ,  in- 
12  ;  traité  des  principes 
de  la  joi  chrétienne ,  3  vol. 
in-12  ;  de  l'éducation  d'un 
prince  ,  4  vol.  in-12  ,  très- 
bon  ouvrage  :  un  recueil  de 
lettres  de  piété  et  de  mo- 
rale ,  9  vol.  in-12  ,  et  des 
explications  du  livre  de 
Job ,  des  pseaumes  ,  du 
mystère  de  la  passion  de 
N.  S.  J.  C.  suivant  la 
concorde,  etc. 

Duhamel.  Voy.  Hame]. 

Duillius  }  consul  romain  , 
fut  le  premier  capitaine 
qui  remporta  une  victoire 
nava;e  sur  les  Ca\thagi- 
nois ,  et  obtint  l'honneur 
du  premier  triomphe  naval 
l'an  260  avant  S .  C. 

I-hiisbourg  ,  ainsi  appelé  du. 
lieu  de  sa  naissance  3    a 
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composé  ,  dans  le  l6\e  s. 
une  chronique  de  Prusse , 
depuis  1226  jusqu'en  i3i5. 

Dujardin  ,  peintre  ,  né  à 
Amsterdam,  m.  à  Venise 
en  1674  j  excelloit  dans  les 
bambochades.  Ses  marchés} 
ses  scènes  de  charlatans  , 
de  voleurs ,  ses  paysages 
sont  animés  et  peints  d'une 
manière  ingénieuseet  vraie. 

Dulague  ,  ancien  professeur 
d'hydrographie  ,  mourut  à 
Rouen  en  1806.  Il  a  pub. 
des  leçons  de  navigation  , 
in-8,  souvent  réimprimées 
et  adoptées ,  par  le  gou- 
vernement ,  comme  clas- 
siques pour  les  élèves  de 
la  marine.  On  a  encore  d© 
lui  des  principes  de  navi- 
gation, ou  abrégé  de  la 
théorie  et  de  la  pratique  du 
pilotage  ,   in-8. 

Dulardfy  de  l'académie  de 
Marseille,  où  il  m.  en 
1760.  Son  poème  de  la 
grandeur  de  Dieu  dans  Les 
merveilles  de  la  nature , 
renferme  quelques  mor- 
ceaux heureux  et  des  notes 
instructives  j  mais  en  géné- 
ral ,  il  est  monotone  ,  lan- 
guissant et  prosaïque. 

Duilard  ,  peintre  et  poète  , 
né  à  Roterdam  ,  m.  en 
1684.  Il  fut  disciple  de 
Rembrant ,  dont  il  imita 
si  bien  la  manière  ,  que 
l'on  confond  souvent  ses 
tableaux  avec  ceux  de  ce 
maître. 
Dumas ,  maréchal-de-camp, 
ancien  gouverneur-général 
des  îles  de  France  et  de 
Bouibon  ,  né  à  Monta  uban, 
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où  il  m.  en   1794 ,   se   fit 
connoître   comme    un   ex- 
cellent capitaine  et  un  ha- 
bile administrateur. 
Dumas  ,  doct.   de  Sorbonne , 
s'est  fait  connoître  par  une 
hist.  des  cinq  propositions 
de  Jansenius  ,  5  v.  in- 12  , 
assez  bien  écrite. 
Dumbar  ,  m.  à  De  venter  ,  sa 
patrie,   en    1744  j  est  au"* 
leur  d'une  hist.  curieuse  et 
savante  de  cette  ville  ,   en 
3  vol.  in-18. 
Dumée  ,  sav.  françoise ,  née 
à  Paris  ,   s'appliqua  à  l'as- 
tronomie  ,    et   donna     en 
1680  :  entretiens  de  Coper- 
nic touchant  la  mobilité  de 
la  terre  ,  où  elle  explique 
avec  netteté  les  trois  mou- 
vemens   qu'on   donne  à  la 
terre. 
Dumont  ,   célèbre  maître  de 
musique  de  la  chapelle  du 
roi  ,  né  dans  le   diocèse  de 
Liège  ,  m.  à  Paris  en  1684. 
Dumont  ,   historiographe  de 
l'empereur,    m.    en   Hol- 
lande veis  1726.  Son  prin- 
cipal  ouvrsge    est   :  corps 
universel  diplomatique  du 
droit  des  gens  ,  8   vol.  in- 
fo). Il  y  a   un  supplément 
et  d'antres  traités,  formant 
en  tout   19    vol.    info  io  , 
qui  font  ce    qu'on   appelle 
la  collection  complette  du 
corps  diplomatique*   On  a 
encore  ce  lui  des  voyages 
en    France  ,  en  Italie  ,  en 
Allemagne  ,    à   Malte   et 
en  Turquie ,   4  v.   in-12  , 
recueil  assez  curieux  quoi- 
que peu  exact ,   et  autres 
ouviages. 
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Dumont  ,  peintre  du  Roi , 
surnommé  le  Romain  , 
m.  à  Paris  en  1781.  Son 
pinceau  est  énergique  et 
tranchant  dans  le  coloris  ; 
mai?  ii  se  piaisoit  à  pré- 
senter des  parties  en  rac- 
courci ,  ce  qui  est  rarement 
agréable  et  heureux. 

JJumont  ,  né  à  Paris  ,  m»  en 
1788.  On  a  de  lui  plusieurs 
cuvr.  sur  le  commerce  , 
qui  réunissent  à  la  proion- 
deur  le  mérite  et  l'utilité 
publique. 

Durican  ,  curé  en  Hollande  , 
m.  à  Amersfort  en  1390  , 
sent  une  grande  réputation 
par  son  zèle  contre  les  pro- 
testa ns  ,  dont  il  ramena 
un  grand  nombre  dans  le 
sein  de  l'église. 

Duni  ,  musicien ,  né  dans 
le  duché  de  Parme  ,  m.  à 
Paris  en  1775,  fut  un  des 
premiers  qui  nous  fit  con- 
noître  le  charme  de  la  mu- 
sique italienne. 

Dunod  y  professeur  en  droit 
à  Besançon  ,  où  il  m.  en 
175 1  ,  a  laissé  une  hist, 
des  Sequamcis  ,  3  v.  in-4. 
et  une  de  V église  ,  ville  et 
diocèse  de  Besançon  >  2  v. 

Dunod  ,  jésuite  ,  de  la  même 
famille ,  a  pub.  en  1697 
un  livre  curieux  ,  intitulé  : 
la  découverte  de  la  ville 
d* Antre  en  Franche- Comté» 

Dunois  ,  (  le  comte  de  )  dé- 
fendit courageusement  Or- 
léans contre  les  Anglois  5 
leur  prit  plusieurs  places 
et  les  chassa  d'une  grande 
partie  de  la  France*  11  m. 
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en  1468  ,  redouté  des  en- 
nemis de  l'état  et  respecté 
des  bons  citoyens  par  sa 
bravoure  ,  sa  grandeur 
d'ame  et  toutes  les  vertus 
qui  font  le  grand   homme. 

Dunoyer.  Voy.  Noyer. 

Duns  ,  docteur  en  théologie  , 
communément  appelé  Scot, 
m.  a  Cologne  en  ï3o8-  Il 
se  distingua  par  sa  subti- 
lité dans  les  disputes  théc- 
logiques  ,  ce  qui  lui  rit 
donner  le  nom  de  Docteur 
subtil.  Il  fut  constamment 
opposé  aux  sentimeas  de 
6t.  Thomas  ,  ce  qui  forma 
deux  sectes  dans  l'école, 
celle  AesThomistes  el  celle 
des  Scotistes,  On  a  impr. 
ses  œuvres  eu  12  v.  in-fol. 

Dupaty  ,  président  au  parie- 
îxient  de  Bordeaux ,  né  à 
la  Rochelle ,  m.  à  Paris 
en  1788  ,  fut  un  magistr.it 
intègre,  éclairé  et  éloquent. 
On  a  de  lui  des  réflexions 
historiques  sur  les  lois  cri" 
minelles  ,  ouvrage  très- es- 
timé ,  et  qui  a  servi  à  faire 
améliorer  le  code  crimi- 
nel de  France  ;  et  des  let- 
tres sur  V Italie  ,  2  v.  in-8  , 
défigurées  quelquefois  par 
des  recherches  d'esprit,  et 
où  l'auteur  se  ivre  trop  au 
sentiment  et  à  l'enthou- 
siasme. En  général  ,  ce 
livre  apprend  bien  peu  de 
choses  ,  et  donne  une  idée 
bien  superficielle  de  l'I- 
talie et  des  suj  etbes  mo- 
nume  .     qu'elle   renierme. 

Duphoty    générai    françois 
ne  à  Lyon   ,    vservit    avec 
distinction    dans    l'armée 
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d'Italie  ,  et  fut  assassine  à 
Rome  ,  dans  nn  attroupe- 
ment populaire ,  à  la  fin 
de   1797 

Dupin ,  savant  docteur  de 
Sorbonne  ,  né  à  Paris  ,  011 
il  m.  en  1719  ,  à  62  ans. 
On  lui  doit  :  bibliothèque 
des  auteurs  ecclésiastiques , 
58  vol.  in-8  j  réimpr.  en 
Hollande,  en  19  v.  in-4. 
Il  juge  presque  toujours 
sans  partialité  ;  son  style 
est  facile  et  assez  noble  . 
mais  peu  correct ,  et  la  vi- 
tesse avec  laquelle  il  tra- 
vailloit  lui  a  fait  commet- 
tre un  grand  nombre  de 
fautes.  On  lui  a  reproché 
de  parler  des  Saints  Pères 
avec  trop  peu  de  respect , 
de  leur  attribuer  des  er- 
reurs, etc.  ce  qui  fit  sup- 
primer son  ouvr  en  1690  ; 
mais  on  lui  permit  de  le 
continuer  ,  en  changeant 
seulement  le  titre.  Dom 
Cellier  a  donné  ,  dans  le 
même  genre,  un  ouvrage 
qui  ne  contient  pas  les 
mêmes  défauts  et  plus 
exact ,  mais  qui  se  fait  lire 
avec  moins  de  plaisir.  On 
a  de  lui  plusieurs  autres 
ouvr,  faits  à  la  hâte  et 
qui  manquent  d'exactitu- 
des. Plusieurs  ne  sont  pas 
achevés. 

Duplanil  ,  méd.  de  Paris  , 
m.  en  1802 ,  a  trad.  de 
i'anglois  divers  ouvrages 
relatifs  à  son  art ,  entr'au- 
tres  la  médecine  domesti- 
que de  Buchan  ,  5  v.  in-8, 
qui  est  à  sa  5.e  édit.  On 
a  encore  de  lui  la  mede- 
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cine  du  voyageur ,  3  v.  in-8. 

Dupleix.y  historiographe  de 
France  ,  né  à  Condorn  , 
où  il  mi  en  16*61,  On  lui 
doit  des  mémoires  sur  les 
Gaules ,  remplis  d'excel- 
lentes recherches  ;  mais 
mal  écrits.  Son  histoire  de 
France  ,  peu  véridique  , 
n'a  aucun  mérite  quelcon- 
que ,  non  plus  que  ses  au- 
tres ouvrages. 

Dupleix  ,  célèbre  négociant 
françcis ,  fut  le  rival  de 
laBourdonnaye  dans  l'Inde, 
et  contribua  à  sa  disgrâce 
par  les  délations  qu'il  avoit 
envoyées  contre  lui  à  la 
cour  de  France.  Aussi  actif 
que  lui  et  plus  méditatif,4 
il  obtint  de  grands  hon- 
neurs ,  et  fut  considéré 
comme  un  souverain  }  mais 
sa  prospérité  ne  fut  pas  do 
longue  durée:  ^es  ennemis 
envoyèrent  contre  lui  des 
mémoires  ,  comme  il  en 
avoit  envoyé  contre  la 
Bourdonnaye  :  il  fut  rap- 
pelé en  175^  ,  et  obligé  de 
se  rendre  à  Paris,  où  i! 
m.  de  chagrin  peu  de  temps 
après. 

Duplessy  ,  m.  en  1809  ,  est 
auteur  des  végétaux  rési" 
ncux, tant  indigènes  qu'exo- 
tiques ,  ou  description  des 
arbres  et  arbustes  qui  pro- 
duisent des  résines  ,  avec 
les  procédés  pour  les  ex- 
traire ,  etc.  4  gros  v.  in-8. 

Duport  du  Tertre  ,  né  à  St. 
Malo  ,  m.  en  1759,  tra- 
vailla ,  avec  Freron  et  La- 
pone ,  à  des  feuilles  pério- 
diques,  et  a    laissé   quel- 
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ques  ouvrages.  Les  plus 
irnportans  sont  :  Vhist.  des 
conjurations  ,  io  v.  in-12  ; 
un  abrégé  ,  estimé ,  de 
Vhist.  à' Angleterre  ,  3  vol. 
in-12. 
Duport  du  Tertre  ,  conseiller 
au  parlement  de  Paris  ,  et 
député  aux  états-généraux 
de  1789  ,  s'y  montra  l'en- 
nemi du  parti  de  la  cour  , 
et  l'un  des  chefs  du  parti 
révolutionnaire.  Ses  rela- 
tions intimes  avec  le  duc 
d'Orléans,  entrnînèrent  sa 
perte  :  il  fut  décapité  en 
1793. 

Duprat  ,  originaire  d'une 
famille  noble  d'Isscire  , 
parvint  décharge  en  char- 
ge à  celle  de  premier  pré- 
sident au  parlement  de 
Paris  et  de  chancelier  de 
France.  C'est  lui  qui  con- 
seilla à  François  /de  ven- 
dre les  charges  de  judica- 
ture  ,  et  d'abolir  la  prag- 
matique sanction.  Il  fut 
élevé  à  plusieurs  évêchés  , 
ensuite  à  l'archevêché  de 
Sens  ,  et  enfin  à  la  pourpre 
en  1527.  Il  m.  en  i535. 

Dupré  .  (Claude  )  conseiller 
au  siège  présidial  de  Lyon, 
sa  patrie  t  dans  le  16. e  s. 
a  composé  compendium 
perce  originis  et  genealv 
gice  Franco  Gallorum,  et 
un  recueil  intit.  :  Pratum 
Claudii  prati ,  in- 8.  Il  y 
a  eu  plusieurs  autres  per- 
sonnages du  même  nom 
et  de  la  même  famille  qui 
se  sont  distingués  dans  la 
robe  et  dans  la  littérature. 

Dupré  >  fille  savante  ,  nièce. 
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de  Desmarets  de  S.  Scrlin, 
étudia  avec  tant  d'applica- 
tion la  philosophie  de  Des- 
cartes ,  qu'on  la  surnom- 
moi  t  la  Cartésienne.  Elle 
savoit  le  grec,  le  latin, 
l'italien,  et  faisoitdes  vers 
fiançois  très-agréahies. 

Dupré  ,  sculpteur  habile  sous 
Henri  IV  et  Louis  XIIL 
La  statue  de  Henri  IV ,  sur 
le  pont-neuf,  étoit  de  cet 
artiste. 

Dupré  de  Saint-Maur ,  de 
l'académie  françoise  ,  et 
maître  des  comptes  à  Paris  , 
sa  patrie  ,  m.  en  1774 ,  à 
80  ans  ,  jouissoit  d'une 
grande  considération  pa* 
la  manière  dont  il  rem- 
plissoii  sa  place  ,  par  l'usa- 
ge qu'il  faisoit  de  sa  for- 
tune,  parles  lumières  d» 
son  esprit  et  les  agrémens 
de  son  commerce.  On  a  de 
lui  une  trad.  du  paradis 
perdu  de  Milton  ,  réimpr. 
plusieurs  fois  en  1  vol.  in- 
12  ,  avec  les  remarques 
d'Addkson.  Cette  version, 
d'où  l'on  a  fait  disparoître 
les  principaux  défants  de 
l'original ,  en  y  faisant 
des  changemens  et  des  re- 
tranchemens  ,  est  écrite 
d'un  style  vif,  énergique 
et  brillant.  Son  essai  sur 
les  monnoies  de  France  , 
in-4  ,  est  rempli  de  recher- 
ches curieuses  ,  et  juste- 
ment estimé  ,  ainsi  que  ses 
recherches    sur    la    valeur 

'  des  monnoies  et  le  prix  des 
grains  ,  in-12. 

Dupuj.t  i  savant  minéralo- 
giste ,  né  à  Joinville ,  m* 


DUP 

&  Paris  en  1801.  Il  a  enri- 
chi le  muséum  de  plusieurs 
plantes  rares,  et  fourni 
quelques  mém.  au  journal 
des  mines. 

Dupuis,  graveur,  né  à  Paris, 
où  il  m.  en  1742.  On  a 
de  lui  plusieurs  gravures 
estimées,  d'après  différens 
maîtres»  Il  a  gravé  la  ga- 
lerie du  palais  royal  et 
celle  de  Versailles. 

Dupuis  ,  (  Nicolas-Gabriel  ) 
frère  du  précédent ,  et  gra-> 
veur  comme  lui ,  m?  en 
1771.  Toutes  ses  estampes 
sont  recherchées  par  les 
amateurs. 

Dupuy  ,  (  Louis  )  secrétaire 
de  l'académie  des  inscrip- 
tion ,  né  à  Clarey  ,  en  Bu- 
gey,  m.  à  Paris  en  1795. 
Il  étoit  très-versé  dans  les 
langues  anciennes ,  et  a 
pub.  plusieurs  trad.  d'au- 
teurs grecs  ,  entr'autres  4 
tragédies  de  Sophocle  ,  qui 
n'avoient  pas  été  trad.  par 
le  P.  Brumoy  ni  par  Mad. 
Dacier.  Il  a  inséré  plu- 
sieurs mémoires  remplis  de 
recherches  dans  le  recueil 
de  l'acad:  et  travaillé  long- 
temps au journal  des savans . 

Durand  9  professeur  en  droit 
canon  ,  et  ensuite  évêque 
de  Mende  ,  né  dans  le 
diocèse  de  Riez ,  m.  en 
1296.  On  lui  donna  le 
surnom  de  Père  de  la  pra- 
tique ,  à  cause  de  son  ha- 
bileté dans  les  affaires.  Il 
a  pub.  spéculum  juris  in- 
fol.  repertorium  juris  ,  in- 
fol.  rationale  divinorum 
&fficiorum  >  souvent  réimp. 
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Durand  de  Saint- Pour çain  , 
évêque  du  Puv  et  ensuite 
de  Meaux  ,  m.  en  i333  , 
fut  un  des  plus  célèbres 
théologiens  de  son  temps. 
Il  a  laissé  des  commen- 
saires  sur  les  I V  liv%  des 
sentences  ,  2  vol  in-folio  ; 
un  traité  sur  V origine  des 
juridictions ,  in-4  ,  etc. 

Durand^  bénédictin  de  St. 
Maur  ,  né  à  Tours.  On  a 
de  lui  :  thésaurus  novus 
anecdotorum,  5  v.  in- fol. 
et  plusieurs  autres  ouvr. 

Durand,  ministre  protestant, 
né  près  de  Béziers,  m.  à 
Londres  en  1763.  On  a  de 
lui  plusieurs  ouvrages.  Les 
principaux  sont  :  histoire 
naturelle  de  Vor  et  de  l'ar- 
gent ,  extraite  de  Pline  9 
in-fol.  hist.  de  la  peinture 
ancienne ,  extraite  oe  Pline  t 
in-fol.  Ces  deux  ouvr.  sont 
recherchés  et  peu  com- 
muns ;  un  poème  sur  la 
chute  de  l'homme  ,  et  les 
ravages  de  l'or  et  de  l'ar- 
gent, in-folio;  histoire  du 
16. e  siècle,  6  vol.  in-8  ; 
une  trad.  des  académiques 
de  Cicéren ,  2   vol.  in-12. 

Durande ,  médecin  de  Dijon  , 
où  il  m.  en  1799.  On  lui 
doit  :  flore  de  Bourgogne  , 
2  vol.  in-8  ;  notions  élé- 
mentaires de  botanique  , 
in-8  ;  nouveau  moyen  de 
multiplier  les  arbres  étran- 
gers ,  in-8  ;  mémoire  sur 
les  champignons ,  etc. 

Duranti  ,  premier  président 
au  parlement  de  Toulouse, 
assassiné  en  1589,  en  vou- 
lant calmer  le  peuple  mu* 
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tiné  dans  le  temps  des  fu- 
reurs de  la  ligue.  Il  avoit 
rendu  de  grands  services 
à  sa  patrie  par  des  fonda- 
tions pieuses.  On  lui  doit 
un  excellent  livre  :  deriti- 
bus  ecclesiœ  ,  in-fol. 

Duras  ,  originaire  d'une  fa- 
mille illustre  de  Guienne, 
servit  avec  distinction  dans 
les  guerres  de  Louis  XIV  y 
et  obtint  le  bâton  de  maré- 
chal en  1675. 

Dureau  de  la  Malle  ,  né  à 
St.  Domingue  ,  de  parens 
riches,  m.  dans  un  châ- 
teau qu'il  avoitacquis  dans 
le  dép.  de  l'Orne  en  1807. 
On  lui  doit  une  trad.  com- 
plète de  lâche  et  une  de 
Saluste. 

Durer  5  peintre  et  gïaveur  , 
né  à  Nuremberg  ,  m.  en 
l528.  On  a  de  lui  un  grand 
nombre  d'estampes  et  de 
tableaux  estimés.  Son  es- 
tampe de  la  mélancolie  est 
son  chef-d'œuvre. 

Duret  ,  mcd.  de  Henri  III% 
m.  en  i586  ,  étoit  fort  atta- 
ché à  la  doctrine  d'Hypo- 
crate.  Il  a  laissé  un  com- 
mentaire sur  les  écrits  de 
ce  père  de  la  médecine. 

Duret  ,  (  Pierre-rClaude)  né 
à  Lyon  ,  a  écrit  plusieurs 
vies  particulières  de  saints: 
vie  de  Ste.  Thérèse  ,  de  St» 
Jean  de  la  Croix  3  de  St* 
Bonaventure. 
Dussaulx  ,  de  l'académie  des 
inscriptions,  né  à  Chartres, 
m.  en  1799.  Il  ayoit  été 
appelé  à  la  convention  ,  où 
il  parut  des  plus  modérés  , 
et  fut  du  nombre  des  73 
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députés  incarcérés  a  Cause 

de  leur  modération.    On  a 

de  lui  une    trad*  estimé» 

des  satires  de  Juvenal  3  in- 

8  y  de  la  passion  du  jeu  , 

in-8  ,  etc. 

Duval  ,  géographe ,  né  à 
Abbeville  ,  m.  en  l683  , 
est  auteur  de  plus,  traités 
et  cartes  de  géographie  , 
qui  ont  eu  du  succès  dans 
leur  temps  ;  mais  qui  ne 
sont  presque  plus  d'aucun 
usage. 

Duval ,  (  Valentin  )  biblio- 
thécaire de  l'emp.  Fran- 
çois I)  étoit  fii s  d'un  pau- 
vre laboureur ,  et  parvint 
par  son  propre  mérite.  Il 
m»  en  1773  ,  aimé  et  con- 
sidéré de  toute  la  famille 
impériale.  On  a  publié  ses 
œuvres  }  précédées  des  mé- 
moires de  sa  vie ,  2  v.  in-8. 

Dyer ,  poète  anglois  ,  m.  en 
1758.  Son  poème  de  la  toi- 
son ,  renferme  quelques 
leçons  utiles  sur  l'éduca- 
tion des  bêtes  à  laine. 

Dyname ,  rhéteur  du  /,.e  s. 
né  à  Bordeaux.  Il  m.  ea 
Espagne  en  36o. 

E. 

Ebertus  ,  sav.  professeur  de 
Francfort-sur-l'Oder,  dans 
le  17. e  siècle.  On  a  de 
lui  :  chronologia  sanctions 
linçuœ  doctorum  ;  poética 
hebraïca*  etc. 

Ebion  ,  philosophe  stoïcien, 
auteur  de  la  secte  des 
Ebionites ,  vivoit  vers  l'an 
72  de  J.  C. 

Ebroin  ; 
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Ekroin  ,  maire  du  palais   de 
Clotaire  III  et  Thierri ,  se 
rendît  odieux  par  ses  cruau- 
tés ,  et  fut  tué  en  681  .  les 
uns    disent    clans    son    lit, 
et  les  autres  à  la  sortie  de 
son  palais. 
Eccard  ,  historien  allemand 
et  antiquaire,  m.  en  iTdo. 
On  a  de  lui  plusieurs  ouvr. 
sa  vans  et  estimés  :  corpus 
historicum      mcdii     àfvi   , 
2  v .   in-foiio  ;  leges  Fran- 
corum  et  Ripuariorum,  in- 
folio  ,  etc. 
Ecchellensis  ,   savant  maro- 
nite ,  professeur  des   lan- 
gues orientales  à   Paris  et 
ensuite   à   Rome  ,    m.    en 
1664.  Il   a   pub.   plusieurs 
ouvrages. 
JEchard  y  (  Jacques  )    domi- 
nicain ,  né  à  Rouen  ,    m. 
en    1724.  On   lui   doit   la 
bibliothèque  des    écrivains 
de  son  ordre  ,  estimée. 
Èchard ,  (Laurent)  historien 
anglois  ,  m.  en  1730.  On 
lui  doit   :   hist.   d'Angle- 
terre ,  jusqu'à  la   moit  de 
Sacques  I ,  in  fol.  estimée 
en    Angleterre  ;  hist.  ro- 
maine ,  depuis  la  fondation 
de  Rome  jusqu'à  la  trans- 
lation de  l'empiré  par  Cons- 
tantin, 6  vol.  in-12.  Elle 
a  été  continuée  par  l'abbé 
Guyon>  et  forme  16  vol. 
in-12  ,  qui  ont   été  réimp. 
à  Avignon ,  en  12  v.  in-12. 
Les    faits    y    sont    rangés 
avec  ordre ,   la    narration 
simple  et  naturelle,  le  style 
assez  pur- 
Eckel  >  savant  jésuite  m.  en 
3^98,  A.  h  suppressioa  de 
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son  ordre  ,  il  fut  nommé 
directeur  du  cabinet  irtfpé- 
riil  des  médailles  à  Vienne 
et  professeur  d'antiquités. 
On  lui  doit  une  nouvelle 
méthode  de  classer  les  mé- 
dailles et  plusieurs  ouvr. 
sur  cette  science. 

Eckius  ,  théologien  catho- 
lique, néenScuabe,  pro- 
fesseur de  théologie  à  In- 
golstad  ,  où  il  m.  en  i5z,3  , 
signala  son  zèle  contre 
Luther.  Il  a  pub.  plusieurs 
ouvrages* 

■Ecluse  ,  (  Charles  de  1'  ) 
médecin  d'Arras  ,  et  pro- 
fesseur de  botan.  à  Leyde, 
m.  en  1605;.  On  a  publié  , 
à  Anvers  ,  ses  ouvrages  , 
en  2  vol.  in-folio. 

Ecluse  des  Loges  ,  doct.  de 
Sorbonne  ,  né  à  Falaise  , 
m-  en  1775.  Il  a  publié 
une  édit.  des  mémoires  de 
Sully,  avec  des  remarques. 

Edclinck  ,  célèbre  graveur, 
né  à  Anvers ,  mourut  en 
1707  ,  aux  Gobeiins  où 
il  avoit  un  logement,  avec 
le  titre  de  graveur  ordi- 
naire du  roi.  On  admire 
surtout  ses  gravures  de  la 
Ste.  famille  ,  d'après  Ra- 
phaël ;  d*  Alexandre  ,  visi- 
tant la  famille  de  Darius  f 
et  de  la  Magdelaine  renon- 
çant aux  vanités  du  monde, 
d'après  le  Brun. 

Edcr  y  savant  jurisconsulte 
allemand  dix  ï6.e  siècle.  Il 
a  laissé  plusieurs  ouvr.  sur 
le  droit.  Le  meilleur  est 
son  œconomia  bibliorum  ^ 
in-folio. 

Edgar  x   roi    d'Angleterre  |\ 
2,2- 
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'"  .succéda  à  soi*- frère  Eduin 
"  en    95.9.'    Il    vainquit    les 

•  -Ecossais  ,    &i  imposa  -pour 
"  tribut   aux   Jjrœlteis  j  d'ap- 
porter un  certain  nombre 

•  de  têtes1  'de    loups  ,     peur 
r  dépeupler  l'île  de  ceç  ani- 
maux carnassiers1.   ïl   sub- 

r  'jugua  une  partie  de  l'ir- 
r  lande  ,poliça  ses  états  , 
•"    et  réforma  les  mœurs  des 

•  ecclésiastiques,  quoique  les 
:  siennes  iie  fussent  pas  tou- 
«    jours  réglées.  Il  '  m.  après 

avoir  réparé  se?  fautes  par 

la  pénitence  ,  dans  ia  33. e 

année  de  son  âge  en  575 , 

après   un  règiie  de  t6  ans. 

Sa   modération    lui  mérita 

le  surnom  de  Pacifique  , 

et   son  courage  égala   son 

'«    amour  pour   la   paix.    Gn 

trouve  5  dans  la  collection 

:    des  conXïlcs  ,  plusieurs  lois 

•*    qui  font   honneur à  la    sa- 

'     gesse  de  son  gouvernement. 

îEdmer   on    Eadmer ,    béiïé- 

:;'    dictin  anglais ,  'vivait   en 

"'     iî 2.0,    e't    fut   archevêque 

de  St.   André  ,  eh  Ecosse. 

On  a  de  lui  une  his t.   de 

son    temps,  qu'on    trouve 

4    dans   les   œuvres  de   saint 

Anselme» 

Edmond  où  Edme  ,  (Saint) 

arche vêque de  Cantoibéry, 

m.  en  1241.  On  a  de  lui  : 

spéculum  ecclesiœ  ,x  qui   se 

trouve  dans  la  bibliothèque 

' , !  des  pères. 

Edmond  '  (  St.  )  roi  '  des  an- 

'  glois    orientaux   ,    illustre 

"     par  sa    piété.    Vaincu  par 

les  Danois  en  8^6  ,  'îyar  , 

ieur   chef,    le  fit  attacher 

à  un  ârbic  et  gercer  "a  coup 
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de  flèches  ;  ensuite   il  lui 

■  ht  couper. la  tête. 

Edmond  I  et  il '/rois  d'An- 
gleterre. Le  premier  ,  hls 
lu h  douar d  le  vieux  ,  mon- 
ta sur  le  trône  en  9^0  , 
chassa  les  Danois  du  roy. 

-   de    "Murcie  ,   subjugua     iô 

Nai-thumberlandj  et  donna 

<  ••  le  Cumberland  au  roi  d'E- 

■  <  cosse-,  en  considération  des 

secours  qu'il  en  a  voit  reçu. 
~    Il   fut -assassiné   dans    ses 

-  apparteme-ns  ,  par  un  vo- 
leur,  en    946 ■,  emportant 

-  avec  lui  les  regrets  de  ses 
Sujets. —  Edmond  II ,  dit 
Côte  de  jer  y  commença  à 
régner,  ^près  son  1ère 
Ltlielred  ,  en  10 j6".  Après 
plusieurs  batailles,  il  par- 
tagea le  roy. avec  Canut , 
roi  de  Danemaick  ,  -et  m. 

I    en  1017. 

Edouard  le  Jrieux  ,  roi  d'An- 
gleterre ,    succéda    à    son 
père   Alfred  ,    l'an     90.6  , 
remporta  plusieurs  victoi- 
res sur  les  Bretons  du  pays 
de  Galles  ,  fonda  l'univer- 
sité de  Cambridge ,  proté- 
gea les  savans  j  et   m.   en 
915. 
Edouard  le  Jeune  ,  (St.")  roi 
d'Angleterre  ,  ké  en  962  , 
et  couronné    eu    970 ,  fut 
■'■■  •  assassiné  ,  par* ordre  de  sa 
belle-mère    hljride ,  après 
un  règne  de  3  ans.  L'ég;ise 
l'honore  comme  martyr. 
Edouard,  (£t.)  dit  le  Ccn- 
•    fesseur,  à  cause  de  sa  piété, 
:     fut  couronné  en  1042,  et  m. 
en  1066.  Il  fut  canonisé  par 
''    le  p.?pe    Alexandre  lïl- 
Edouurd  I  à  VI.  rois  d'An- 
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•-gleten'e.  Edouard  I  se 
cioiça  ,     avec  Si    Louis  , 

•'.■■Contre  'les;   infidèles,   %ïu 

'vivant*  de  s  an  père  'Henri 

■Ilï\,  auquel  il  succéda  <en 

,li>j'2.  Il  subjugua  l'Fccsse 
e-t  donn^  à  ses   sujets  -des 

-1/éis -sages  ,!  qui  .-le- 'firent 
sur  no  m  mer  le  Justinicnan- 
gio-is.  La  soif  de  la  ven- 

•genre  et  quelques  traits  de 
cruarcé  ont  terni  ses  bonnes 
qualités.  —  Edouard  II , 

-ftls  du  précèdent,  se  laissa 
gouverner  par  ses  favdris  , 
qui,  par  leur  hauteur, 
révoltèrent  les  grands  du 
royaume.  Il  fut  condamné 
à  une  prison  perpétuelle  , 
où  on  le  fit  moumen  l327. 

.  —  Edouard  III ,  fils  et 
successeur  du  précédent  5 
régna  glorieusement.  Il  fit 

^prisonnier  Jean  ,  roi  de 
tFrance  ,  à  la  baté.ilie  de 
Poitiers,  et  David  Bruce, 
roi  d'Ecosse,  llm.  eui'577. 
C'est  lui  qui  institua  l'or- 
dre de  là  jarretière  ,  vers 
l'an  3?3/j9.  Il  -fut  moins 
heureux  sur  la  fin  de  ses 
jours,  et  perdit  une  par- 
tie de  ses  conquêtes.  —- 
^Edouard  IV  ,  fils  de  Ri - 
'■'chard  ,  duc  d'Yorck,  suc- 
céda k  Henri  Fï,  en  1461. 
Les premières  années'  de 
sorï  règne  furent  une-,  suite 
de  guerres  continuelles  ,  et 
-l'Angleterre  fut  un  théâtre 
tle  carnage  et  de  cruauté. 
Il  m.  en  1-485,  à  l'âge  de 
41  ans.  Son  affabilité  lui 
a  voit  gagiié  tous  les  coeurs  ; 
mais  ii  se -livra  trop  à^la 
débaucher ;~  Edouard-..  V> 
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son1  fiîs  ',  lui  succéda  , 
''n'ayant  encore  que  il  ans. 
B.ichard  ,  son  oncle  ,  Je 
fit  enfermer  à  la  tous-  , 
avec  son  frère  ,  et  les  fit 
étouffer-  <lans  leur  lit  .«en 
1485.  — Edouard  FJ,-fi's 
de'  Henri  VIII ,  lui  suc- 
céda à  l'âge  de  îo-ar.^  rct 
ji'en  régna  que  G.  La  réfor- 
mation  ,  coiRtnen<cée  p-r 
son  «père  ,  fut  poussée  avec 
vigueur  ,-  -par  Craminer  ,. 
,;  archevêque  de  Cantorbcry . 
"La  messe  fut  abolie  ,/ le  s 
images  brisées  et  la-reli- 
'gicn  romaine  proscrite./ 

Edouard  ,  prince"  de 'Galles, 
'  |$!ts  connu  •-'•sou-s-.  le  nom. (2 e 
Evince.  -Noir  j  fils  d'E- 
douard III,  roi  d'Angle-, 
terre  ,  remporta  la  vic- 
toire de  Poitiers  sur  les 
François  ,  et  m.  avant 
'son'  père  en  1376. 

E douar d-Plantagehct  ,  I2 
dernier  de  sa  race  qui 
porta  ce  nom  5  fut  déca- 
pité en  1499  ,  sous*  Henri 
VIL 

Edouard-^ -(Charles  )  petit 
fiîs  de  Jacques  II  ,  plus 
connu  sous  le  nom  de-  fW- 
tcîidant  ,  chercha  vai mo- 
ment à  remonter  sur  •  U 
"troue  de  sesancêtres.  Apres 
avoir-  été  complètement 
battu  ,  er  à  travers  les  plus 
grands  dangers,  il -parvint 
à  quitter  les  côtes  d'Ecossô 
et  à  aborder  en  France  , 
d'où,  il  se  retira  à  Rome. 
Il  y  m-  enl7H8.  En  lui  ûuit 
la  .maison-  des  Stuart  r  qui 
donn^  eles  rois,  à  l'Ecosss 
. pendant  /■■  si-ccles. 
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Edwarîs,  naturaliste  anglois, 
riéàStraiford  ,  m.  en  1773. 
On  a  4e  lui  :  hist.  natu- 
relle des  animaux  }  oiseaux 
et  insectes  ,  avec  210  pi. 
coloriées,  4  parties  in-4  , 
ouvrage  intéressait  ,  très- 
souvent  cité  par  les  natu- 
ralistes ;  et  glanurcs  à' hist. 
naturelle  ,  3  parties  in-4  , 
ouvrage  non  moins  recher- 
ché que  le  précédent. 
Jieckhout.%  peintre  ,  né  à 
Amsterdam  ,  m.  e;i  1674. 
discij  le  cîe  Rembrant ,  il 
avpit  parfaitement  saisi  sa 
manière  ,  et  ses  tableaux 
sont  tiès  -  recherchés.  Il 
quitta  ce  genre  pour  l'hist. 
qu'il  a  traité  avec  succès. 
Egbert  ,  I.er  roi  d'Angle- 
terre ,  se  distingua  par  ses 
vertus  et  son  courage.  Il 
soumit  tous  les  petits  rois 
de  l'Angleterre  ,  et  in.  en 
837.  C'est  lui  qui  donna, 
le  nom  d* Angleterre ,  à 
cette  partie  de  la  Grande- 
Bretagne  que  les  Saxons 
avoierit  occupés. 
Jggertot}  ,  garde- des-sceaux> 
d'Angleterre  sous  la  reine 
Elisabeth  t  et  chancelier 
sous  Jacques  /,  m.  en 
1617.  Il  ne  fut  pas  moins 
estimé  pour  sa  droiture  et 
sou  équité  ,  que  pour  son 
savoir.  Il  a  pub-  plusieurs 
ouvrages  cîe  jurisprudence. 
JEggeling  ,  sav.  antiquaire  , 
né  à  Biême  ,  m.  en  1713. 
On  a  de  lui  des  explica- 
tions de  plusieurs  mé- 
dailles ,  et  de  quelques 
nionumens  antiques.,. 
Eginard.  seigneur  allemand, 
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secrétaire  de  Charlcmagne, 
épousa  sa  fil  le  Imma.  Après 
la  moitde  ce  prince  ,  il  se 
sépara  de    sa  femme  pour 
embrasser    la   vie   monas- 
tique.  Il  fut  le   fondateur 
et  le  premier  abbé  de  Sel- 
genstat,    où  il  m.  sainte- 
ment en  8Ï9. 
Egh''  ^oy«  Mcntenault. 
Lgmcnt ,  (  le  comte  d'  )  l'un 
des    principaux    seigneurs 
des  Pays- Bas  3  servit  ave^c 
distinction  clans  les  armées 
de  Charles-Quint,  et  fut  dé- 
capitée Bruxelles  en  i568  , 
avec    Philippe   de    Mont- 
morency   ,     sous     prétexta 
de  liaison  avec   ie  prince 
d'Orange. 
Egmont    ,     peintre  ,     né    à 
Leyde  ,  m.  à  Anvers  ,   en 
167.;.  Il  fut  peintre  du  roi 
de  France,    et   réussissent 
très    bien    dans   les   sujets 
historiques. 
Egnace  ,    savant    vénitien, 
m.  à  Venise  en  i553.  On 
a   de    lui    plusieurs   ouvr. 
çntr'autres  :  un   traité  de 
V origine    d.ts    Turcs  ;    un 
abrégé  de  la  vie  des  empe- 
reurs ,   depuis   César    jus- 
qu'à  Maximilien  ,  en  latin, 
in-8,  un  des  meilleurs  que 
nous  ayons    sur   l'histoire 
romaine.  Il  a    été   traduit 
pitoyablement    par    l'abbé 
de  Marelles  ,  2  v.  in-12. 
Ekrmann,  professeur  de  phy- 
sique, et  de  chimie  à  Stras- 
bourg ,  eu  il  a;,  en  iSoa , 
est  inventeur    cies    lampes 
inflammables.  On  a  de  lui 
des  élémens  de  physique  , 
et  plusieurs  autres  ouvr. 
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Eîdous  j  ne' à  Marseille  fét& 
m  *  d  a  n  s  ce  s>  àëi  ri  ie  i  -s-  t  ê  m  pfê , 
a""-puMié  u  n  -trè-'s  -  f*iWrï<f< 
r/fcnf-b've « dV:z*  v»-'.'  là  plupà it- 
traduits  de  l3âf!g:cis>* -Ses 
t  &tà .-  fe  r  n  :f-V;  -r  !  1 1  JS  e  '•  e-o  i  1  e  c  - 
tïim~\  ei*;'i.es métrés  ôtftfiv. 
d*rritik'i-et  cego-kt» 

EUtm  \  'î\'.sflo  S'Citi  *  eut  pour 
son  partage-  le  pays  'qui' 
étoit  à  l'orient  àa.  T-ygre 
et  r!c  i*Assy-rie  ,  et?  fat  le 
p  èï  e  d  c-  s  ■  peu  pî  e  s  c  orfn  u  s 
s  us  le  nom  iYE'Vamites' 
ou Elamécns. 

Elbcné,  sav. évêque  d'Aîbi  , 
né  à  Floience  , m.  en  1608. 
Il  a  bissé  plv- sieurs  ouvr. 
aujourd'hui*  oubliés. 

Eïbœiif,  9f  René  de  Lorraine 
marqV.is  d')  fils  de  Claude.; 
duc  de  Guise  j  ïfih  en  i566"  y 
fut  la  tige  des  ducs  d'jE7- 
bmifi  Les  personnes  les 
plus  célèbres  de  cette  fa*- 
iiiille  sont  Charles  il ,  m. 
en  1667  ,-  qui  épousa  Ca- 
ihcrine-TIenrierîe^  fiHe  dé 
Henri  IV;  et  Emmanuel1* 
Maurice ,  le  dernier  ieje- 
ton  mâle1  de  cette  fa  mil  le, 
m.  en  176a.  On  lui  doit  là 
découverte  de  îa  ville 
è'Herculanum.  Le  titre  de 
duc  à'Elbœufa  passé  à  la 
branche  ïV  ïîdrccùnetd1  Ar- 
magnac ,  qui  descendait 
d'un  hère  de  Charles  II  , 
cité  ci- dessus*1  - 

EUa\ar.  Il  y  a  dans  l'écri- 
ttu y  plusieurs  personnages 
célèbres  de  ce  nom.  Elea- 
^ar;  fiis  d'AarcHi  et  son 
Stjfccessèury  l'an  i^5z  av. 
J.  C.  qui  suivit  Jesué  dans 
la-:.terj:e  de  Chana'àn  .-et y 


$  i»^\?rutiapj^?  ii;-  s'ils'  de 
p^)ï.ri^cat:.-—  hièdx-cr,  hls 
Ôl  Aod  ,  qui  de. tendit  seul 
1er»  roi  ;D-avid  \  eu  10^7  5 
contre  l'aimce  dès  Pliilis-" 
t'îjêsl  ~-Eïea%aV)  fils  d'-Ô-- 
nras  s  qui  envoya  72  s-av. 
à*  "Ptcldmée-Philadelpht  , 
rot  d'Egypte,  pour  tradui- 
re la  loi  d'hébreu  en  gréiÉ  , 
vers  Tan  277  avant  J.  C-' 
c'est -la  version  qu'on  nom- 
me des  septante.  —  Elea- 
\ar  >  vieillard  vénérable  dé 
Jeiusalem  j  un  des  prin- 
cijUix  docteurs  de  la  loi 
sous 'dntioehus  Epiphaiîes, 
roi  de  Syrie.  Ce  prince 
ayant  voulu  lui  faire  man-; 
gerdela:  chairde  porc  j 
il  préféra  perdre  la  vie  que 
de  transgresser' la  loi.  — 
Elèa\ar  ■' "frère  des  Mac- 
cfïdbccs.  Il  périt  dans  tmë:  > 
bataille  contre  Antiochus- 
Etipator. 
Elèa\ar ,  magicien  célèbre1 
se  as  l'empire  de  Vespa.sien. 
-Eluder  fut  une  des  premières 
damés  "qui  se  convertirent 
à  J.  C  du- temps  de  l'A- 
pôtre ''St.  Jcrrn. 
Eléonore^lachesse  de  Guien- 
ne,  s-uccéda  à  son  pèreG:f/z7-' 
laume IX,  en  11 07  et  épousa' 
Louis  Vli  ,  roi  de  Fiantfey 
qu'elle  aecoinpaçna  dans  la 
Terre-Sainte  ,  et  avec  le^  . 
cfuel  elle  divorça  ,  parce1  t- 
qu'il  s'éteit  fs At  couper  là 
barbe  comme  les  liioirîês» 
Elle  épousa  aits$ftôitér¥ër#$ 
II  j  duc  de  Noimandie  e^ 
depuis  roi .'d'Angleterre  ,  1 
qui  •eiieu  portai  en  dot  la 
Poitou  et  la  Guienne.'Ds-L 
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là  vint  cette  suite  de  guerres 
qui  décalèrent  l'Angleterre 
et,  la  France. 

Eleutlière ,  (St.)  Pape,  ne. 
à  Nicopolis  ,  m.  en  i<35  , 
aigres  avoir  gouverné  l'E- 
glise pendant  plus  de  16", 
ans.  Il  combattit  avec 
beaucoup  de  zèle  les  er- 
reurs des   Valenùniens . 

£§£$*  i  peinte  >  né.  à  Got- 
temlourg  ,  m.  en  167/,., Il 
excelloit  à  peindre  les 
fleurs  et  les  fruits.  Ses  ta- 
bleaux sont  très- recher- 
chés en  Allemagne  ,  où  il 
passa  la  plus  grande  partie 
de  sa  vie. 

Eli.ib  ,  un  des  vaillans  hom- 
mes qui  se  joignignirent  à 
JJav'id ,  quand  il  fuyoit 
la  persécution  de  SaiiU  II 
y  a  eu  plus,  autres  Eliab» 

Eliacim  ,  grand-prêtre  des 
J,uifs.  sous  le  roi .  ..nasses, 
qui  1  a^oit  fait  son  minis- 
tre d'état  ,  après  sa  con- 
version. Il  est  quelquefois 
nommé  Joachim',  et  l'on 
croît  qu'il  est  l'auteur  du 
livre  de  Judith* 

Eluhman  ,  savant  médecin 
de  Leyde  ,  m.  en  i63q.  Il 
^  publié  deux  ouv .  curieux: 
dç  termino  vïtœ  secundum 
mentem  orientalium  ,  in-4  ; 
de  usu  linguce  aiabicœ  in 
medicinâ. 

Elje ,  prophète  d'Israël ,  vint 
à  la  cour  du  roi  Achab  , 
l'an  9ï2  avaut  J.  C  et 
annonça  à  ce  prince  impie 
les  menaces  du  Scig?ieur. 
Il  fut  enlevé  par  un  cha- 
jiot  de  feu  5  l'an  8o5  avant 

JnC 
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Elle  ,  rabbin  du  16. e  siècle, 
On  lui  doit  plusieurs  cuvr, 
sa  vans  :  lexicon  chaidaï- 
cum,  in-ïolio  ;  grammaire 
hébraïque,  etc. 

Elle,  y  peintre  ,  né  près  de, 
Cassel  en  Flandres  <>  m.  à( 
Dunkerque  en  174 1..  Il  tra- 
vailla long-temps  à.  Paris  , 
où  il  se  fit  connoître  par 
plusieurs  bons  ouvrages 
d'histoire.  Tous  ses  ta- 
bleaux ne  sont  pas  égale- 
ment estimés. 

Elien  ,  (  Claude  )  né  à  Pre- 
neste  t  en  Italie  ,  florissoit 
vers  l'an  222  de  J.  C.  On 
a  de  lui  :  hiscoriœ  variœ  , 
2  vol.  in-4  >  traduites  en 
françois  ,  scus  le  titre 
d'histoires  diverses  ,  in-8  ; 
svec  des  notes  utiles  ,  par 
M.  D acier  ;  et  une  hist. 
des  animaux  y  2  vol.  in-4  , 
où  l'on  trouve  quelques 
observations  curieuses  et 
vraies  ,  mêlées  avec  d'au- 
tres triviales  et  fausses. 

Eliot  y  général  anglais,  se 
>"^ndit  célèbre  par  sa  belle 
ojfensede  Gibraltar,  con- 
tre les  forces  réunies  d.9 
la  France  et  de  l'Espagne. 
Il  m.  à  Aix-ia-ChapelJe 
en  1790. 

Elisée  3  prophète  d'Israël  et 
disciple  d'Elïc.  11  fit  plu- 
sieurs miracles  ,  et  m.  à 
Sa  m  a  rie  vers  l'an  85o  av. 
J.  C. 

Elisée  ,  (le  père)  carme 
déchaussé  ,  prédicateur  du 
roij  m.  en  Franche-Comté 
en  1785  ,  avoir  fait  ses 
études  chez  les  jésuites.  Son 
style    cteit  fleuri  v    ing,é- 


EL! 

bIgmx  ,  recherché.  Iî  se- 
moit  ses  sermons  de  por- 
traits,. On  les  Sk  recueillis, 
en  4  vol.  in -1,2., 

Elisabeth,  icmme  de  Zacha-^ 
rie ,  mère  de  S.  Jean-Bap- 
tiste ,  qu'elle  eut  dans  sa 
vieillesse. 

Elisabeth  ,  (  Sainte  )  fille 
d' André  II ,  roi  de  Hon- 
grie ,  mariée  à  louis  , 
landgrave  o'e  Messe,  fut 
la  mère  des  pauvjes  , 
quelle  servoit  elle-même 
dans  son  palais.  Après  la 
moit  de  son  époux  ,  ci  le 
prit  l'habit  dix  Tiers-ordre, 
et  m.   en  1201. 

E lisabcth  ,  (Me)  reine  de 
Portugal  ,  se  distingua  par 
sa  vertu  et  sa  pieté.  Après 
la  mort  de  son  époux,  elle 
prit  l'habit  de  Ste.  Claire, 
et  m.  saintement  en  i356. 

Elisabeth  d' 'Autriche ,  fille 
de  l'empereur  Maxiuàlien 
II  x  et  femme  de  Charles 
IX'  Le  massacre  de  Ja  Sfc 
Barthelemi  l'affligea  extrê- 
mement. Elle  ne  prenoit 
aucune  part  aux  affaires 
publiques  ,  et  n'étoit  atten- 
tive qu'à  régler  sa  maison, 
et  à  y  faire  régner  le*  prin- 
cipes d'honneur  et  de  sa- 
gesse dont  elle  étoit  péné- 
trée. Après  la  mort  de 
son  époux  ,  elle  se  retira 
à  Vienne  en  Autriche,  o\\ 
elle  m.  en  i5$2  ,  £gée  de 
38  ans,  dans  un  monastère 
qu'elle  avoit  fondé. 

Elisabeth  ,  reine  d'Angle- 
terre ,  fille  de  Henri  V III 
et  à. 'Aline,  de  Boulen  ,  née 
en  i55j  ,  parvint  au  trône 
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en  I55.9*  Son  règne  fut 
l'époque  ia  plus  glorieuse 
de  l'Angleterre.  Le  com- 
merce étendit  ses  branches 
aux  quatie  coins  du  monde; 
des  manufactures  nombreu- 
ses furent  établies ,  les  lois 
affermies ,  la  police  per- 
fectionnée, îe  luxe  réprimé 
et  les  finances  employées 
à  défendre  la  patrie.  Le 
pouvoir  arbitraire  ,  dont 
elle  étoit  très-jalouse,  et 
c'est  ce  qui  l'a  voit  décidée 
à  ne  se  pas  marier ,  ne 
l'empêcha  pas  de  posséder 
l'affection  de  sesr  sujets.. 
Elle  s'acquit  une  gioiie 
imi)  ortelie  par  ia  fermeté» 
la  prudence  ,  la  sagesse  de 
son  gouvernement  ,.  et  sur- 
tout par  sa  profonde  poli- 
tique ,  sa  vigilance  infa- 
tigable ,  son  courage  et  sa 
dextérité  dans  les  affaires 
épineuses.  Elle  avoit  une 
grande  connoissance  de  la 
géographie  et  de  l'histoire, 
parioit  plusieurs  langues 
et  a  trad.  divers  traités  du 
grec,  du  latin  et  du.  fran- 
çois.  Elevée  dans,  la  reli- 
gion protestante  ,  elle  fit 
un  grand  nombre  de  lois 
pour  interdire  l'exercice  de 
la  religion  catholique, 
et  jl  ta  but  la  religion  angli- 
cane telle  qu'elle  est  au- 
•jourû'nui.  Elle  commit  , 
au  commencement  de  son 
règne  ,  quelques  cruautés  , 
que  ia  politique  pourroit 
justifier;  mais  la  mort  de 
l'infortunée  reine  d'Ecosse, 
est  une  tache  ineffaçable 
à  sa  mémoire.  Elle  in.  e» 
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i6o3  ,    aprèSo  44    ans  c\& 
r@gue.».à  l'âge  de  7o  „ans, 

JLlisahçth  Petrpwna ,,  .impé-^ 
ratrice  de  toutes  les  lius-, 
sies  ,  n\\e  4e  Pierrc-le~ 
Giand.^^née.  en  r/iOj, 
mOnta,sur.le  trône  en  174  J:.. 
Elle  régna,,  avec  douceur v 
jusqu'en  1762,  ,  que  la  Rus-? 
sie  eut  le  malheur  de  la 
perdre,  Sa  mémoire  est 
chère  à  ses  sujets.  Avant, 
sa  mort, ^  ejle  fit  mettre  en 
liberté  un  grand  nombre 
de  prisonniers  ,  détenus 
pOUïJ.  contrebande  .et  pour 
dettes.  Elle  a  voit  interdit 
la  peine  de  mort  dans  ses 
état§? 

Jzllçr  de Brookusen ,  médecin 
du  roi  de  Prusse ,  m.  en 
1760.  On  lui  doit  un  traité 
de.  la  connaissance  et  du 
traitement  des  maladies  ai-' 
gujs  ,  en.  la  tin  ,  trad,  en 
franc.  parM,/e  Jioiyin-li. 

JBllis  ,  sav.  naturaliste  an- 
glois  ,  m.  en  1776'.  On  a 
de  lui  :  essai  sur  V histoire 
nat  urcllc  4  es  cor  a  l  ines  an- 
glaises et  irlandaises,  in- 4; 
histoire  du  café  ;  hist.  des 
lacpkytes  ,  et  plusieurs 
mémoires  lus  à  la  société 
royale. 

JE  Imaçiîi,  historien  d'Egypte,, 
m.  en  1,258  Quoique  cluér- 
tien  ,  il  fut  secrétaire  des 
califes.  Son  jiist.  des  Sara 
i\asi?is.,  écrite  en  arabe.j 
renferme  des  choses  cu- 
rieuses. Elle  a  été  traduite 
en  latin  ,  in- folio. 

jElpienhoi  st  vhaôile  es nique, 
né  à  Hambourg,    m»   eu 
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ElQfrt  ((St.  ), p.é,a. Cadillac ^ 
près  Linioàes^çjwceya^dès 
sa  jeunesse g  da ns,  les, ,ourr 
vrages  a'oiièyreiie,,  }\   fut 

auqiiei.il  |it  ;un  trpine.d'or- 
iijasLJi^  Ce^p rince  J/3.  nom-: 
ma  son  trésoriei.^JU  ;£ut 
ensuite  éievç,  au  siège  de- 
Noyon.  Il  .combattit  les 
vices  et  les  superstitions- 
de,  son  temps  ,  et  m.  en 
^^9,:y,  après  -avoii  fondé 
plusieuj  &  'moncivrçies. , 

Elcy ,  mécJecjji  ,  ué  à  Xvlo.ns  , 
m.  ea  '78H.  il  exerça  sa 
proiession  avec,  autarit.de 
désintéressement  que  de  lu- 
mières j,  et  a  .laisse  un  diçt. 
historique  de  la  médecine 
ancienne  et  moderne  ,  4.  v^. 
in-4  -y  réflexions  sur  l'usage 
du  thé  9  etc. 

Elxai  ,  juif  qui,  vivo.it  sou.s, 
l'empire  deTrajan  ,  fut  je 
chef  d'une  secte  appelée 
Elxaïtes  ,  et  qui  subsista 
jusqu'au  /,.e  siècle. 

El\evirs,  fameux  imprimeurs 
d'Amsterdam  et  ue  Leyde, 
dans  le  16, e  et  le  17. e  s. 
honavenukxe  3  ^ibrauam  , 
et  Daniel ,  sont  les  plus, 
réjouîmes. 

Elçfaeir&erç  (AHam)  peintre 
er  graveur,  né  àjiFrariC- 
f  91 1-  s  111  -4e-  M  e  in ,  h  1 0  u  r  ut 
à  Romeen  1620*  II.  est  le 
premier  qui  se  s '-vit  ïa'it  une 
manièie  de  peindre  et, de 
finir  en  psi-it  ,j  dans  iaqueife 
il  a  supérieurement  réussie 
Ce  genre  a  eu  pe«ucoup 
â'imitàtenrs  ,  parmi  tes* 
quels  ri  fa  ut  citer  Uhtnii>rs> 
le  -..^èie.-,.  ..>sOii»-sé|''VCx-,    st 
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JBamloche  ,  qui  l'ont  sur- 
passé. Ses  tableaux  sont 
extrêmement  fiais  >  aussi 
eu  faisûit-ii  très-peu?  Us 
se  vendent  très- chers.  Il 
réiusissoit  sur-tout  à  repré- 
senter des  effets  de  nuit  ou 
des  clairs  de  lune.  On  a 
beaucoup  gravé  d'après  lui. 
Il  avoit  un  frère  qui  pei- 
gnoit  sur  verre. 

Emile  j  (  Paul  )  général  ro- 
main ,  obtint  deux  fois 
l'honneur  du  consulat.  A 
l'âge  de  près  de  60  ans  , 
il  fit  piisonnier  Pcrsée,  roi 
de  Macédoine  ,  et  réduisit 
son  état  en  province  ro- 
maine. Aussi  désintéressé 
que  philosophe  ,  il  ne  gar- 
da ,  de  tout  le  butin  , 
que  la  bibliothèque  de  ce 
roi  malheureux.  Il  mou- 
rut l'an    168    avant  J.    C. 

Emile  ,  (Paul)  hist.  né  à 
Verohne  ,  m.  à  Paris  en 
1529.  U  a  écrit  en  lat.  une 
hist;  de  France  ,  2  v.  in- 
8  et  in-fol.  Il  a  Je  mérite 
d'avoir  débrouillé  le  I.er 
le  cahos  de  notie  vieille 
histoire  ;  mais  il  esi  sou- 
vent diffus  et  montre  trop 
d'attachement  aux  Italiens. 

Emiiiano  ,  philosophe  et 
mé  iecin  itaiien  du  6\e 
siècle.  Il  a  pub.  à  Venise  , 
histqria  naturalis  de  rumi- 
nantibus  et  ruminatione  , 
in-4. 

E mi  lien  ,  né  d'une  famille 
obscure  de  Mauritanie  ,  se 
distingua  dans  l'armée  ro- 
maine par  son  courage,  et 
parvint,  de  grade  en  grade, 
k  celui    de    générai.   Les 
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soldats  le  proclamèrent 
empereur  en  284  }  après 
la  mort  de  Decc  ,  et  l'as- 
sassinèrent quelques  mois 
après. 

Emiiien  ,  (Alexandre)  lieu- 
tenant du  préfet  d'Egypte 
pour  les  Romains  ,  connu 
dans  le  martyrologe  ,  par 
le  zèle  barbare  avec  lequel 
il  persécuta  Jes  chrétiens. 
Il  profita  d'une  sédition 
qui  s'éleva  à  Alexandrie 
pour  prendre  le  titre  d'env- 
pereur  ;  Gallien  envoya 
des  troupes  contre  lui  >  il 
fut  vaincu  et  envoyé  à  ce 
prince,  qui  le  fit  étran- 
gler dans  sa  prison. 

Emmanuel ,  dit  le  Grand  , 
roi  de  Portugal ,  monta  sur 
le  trône  en  1^5  ,  après 
Jean  II  son  cousin  ,  inoit 
sans  enfans.  Le  brésil  et 
plusieurs  autres  possessions 
furent  découvertes  sous 
son  règne  ,  ce  qui  fut  , 
pour  le  Portugal  ,  une 
source  de  trésors.  Il  m. 
en  i52i. 

Emmanuel- Philibert ,  duc  de 
Savoie,  né  en  1628,  de 
Charles  ]IL  II  gagna  la 
fameuse  bataille  de  Saint- 
Quentin  contre  les  Fran- 
çois ,  et  épousa  Margue- 
rite de  France  3  fille  de 
François  I.  Ce  mariage  lui 
fit  recouvrer  tout  ce  que 
son  père  avoit  peidu  de 
ses  états.  Il  m.  en  i58c. 

Emmius  ,  savant  professeur 
deGroningue,  m.  en  IÔ25. 
On  a  de  lui  \ îusieurs  ouvr. 
vêtus  Grcecia  illustra  ta  , 
3  v.  in-8  ,  utile  à  ceux  qwi 
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veulent  conncître  l'ancien- 
ne Grèce  ;  décades  rerum 
f  ri  sic  arum,:,  in-folio  esti- 
,.;  mé ,    etc. 

Empcdocle  ,  d'Agngente  en 
Sicile  ,  philosophe,  poète 
et  historien.  Son  mérite 
.et  ses  ta  sens  fixèrent  sur 
lui  les  yeux  de  la  Grèce 
entière.  Il  refusa  la  souve- 
raineté de  sa  patrie  et  se 
., montra  toujours  j'enr.cmi 
déclaré  des  tyrans,  il  aveit 
adopté  l'opinion  fe.Eytha- 
gor-s  sur  là  transmigra- 
tion des  amejs ,  et  se  servit 
.quelquefois  de  la  musique 
comme,  d'un  remède  sou- 
verain contre  les  maladies 
de  lia  me  et  même  celles  du 
corps.  Ce  philosophe  avoit 
entrepris  de  reformer  les 
.  mœurs  licencieuses  des 
Agtigentins  :  il  leur  repro- 
. choit  de  courir  aux,  plai- 
sirs comme  s'ils  euss&nt>dù 
mourir,  le  même  jour  y,ct 
de  se  bâtir  des  maisons  , 
comme  s'ils,  eussent  cru 
toujours  vivre.  Il, tomba  , 
dit-on  ,.  dans  le  gouffre vdu 
-mont  Etna.,  qu'il  éîoit  allé 
visiter  ;  quelques-uns  ,  di- 
sent qu'il  s'y  jeta  volon- 
tairement ,  afin  que  sa 
mort  lut  iaconuue  et  de 
passer  pour  un  Dieu  ;  d'au- 
tres ^disent  qu'il  se  noya 
dans  ia  mer  ,  à  un  âge 
fort  avancé  ,  vers  l'an. 440 
avant  J.  C, 

Empereur  ,  (Constantin  1'  ) 
prof,  des  langues  orieu- 
tales  à,  JLeyde  , ,  m.  en 
io\8»  Ilù publia  ■  plusieurs 
iiv  les  ia^s-savans-,  enti'au- 
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très    de    mensuris   templi. 

Emporius  ,    savant    rhéteur 
du  o.e  siècle.   Il  reste   de 
lui  quelques  écrits  .surdon 
^aic.  .       i- 

Encolpius  ,  auteur  grec  r- qui 
avoit  écrit  l'hist.  de  -l'em- 
pereur  Alexandre-Sévère . 

En-Je  }  auteur  grec  du  temps 
d'Aiistote.  Il  a  écrit  sur 
V art  de  la  guerre.  Casaubon 
a  publié  un  de  ses  traités 
en  grec  ,  avec  une  version 
latine  ,  et  M.  de  Eeausobre 
en  a  donné  une  trad.  en 
ftançois  avec  de  sa  vans 
commentaires. 

Enée  ,  philosophe  platoni- 
cien ,  embrassa  le  chris- 
tianisme à  la  fin  du  ^.ê 
siècle.  On  a  de  lui  -un 
dialogue  sur  V immortalité 
de  Vame  et  la  résurrection 
des  corps.  On  le  trouve 
dans  la  bibliothèque  des. 
Pères. 

Enéc-i  évoque  de  Paris,  m. 
en  870  ,  publia  ,  à  la  piière 
;de  CharlesUe-ÙhtUive  ,  un 
livre  contre  les  erreurs  des 
Grecs. 

Enjieldy  ministre  dissident, 
né  à  Sudbury  ,  m.  en  1^77. 
[I  a  laissé  une  histoire  dd 
JLiverpocl ,  des  instituts  de 
physique  ,  une  histoire  de 
la  philosophie ,  etc. 

Enjiclbcrt  ■.  (  Corneille  )•  -ou 
Engelbre^hiscn  ,  peinltê 
célèbre  de  son  temps  ,  ne 
à  Leyde  ,  m.  en  l555.  IL 
est  le  premier  qui  ait  peint 
à  l'huile  dans  sa  patrie.  - 

En ghelrams  ,  pe i  n  t re  ,  '  n é  à 
Ma  H  nés  en  1 527.0n  trouve 
,uii  grand  jierabie  4e  ses 


EWG 

--"  tableaux  d?ns  les  diffé- 
h  rentes  églises  d'Allemagne. 
■  EngJisch  ,  aiîglotse  célèbre  , 
-*'   sous    la   reine-  Elisabeth, 

par   la    perfection   de  '  son 

écriture. 
Ennius  ,    poète  Utin  ,  né  en 

Calabr?,  l'an  2Ï9  av.  J.  C. 

Il    avcit    mis  en   vers   les 

*  annales  de  la  'PépubUque 
f  romaine.  Il  ne  nous  reste 
'     «jue  quelques  fragmens  de 

'"■■■  ses  ouvrages. 
Ennodius  ,  savant  évêque  de 
'  Pavie  ,  111.  -saintement  en 
521.  On  a  publié  ses  œu- 
vres 9  in- 8. 
"Enos.,  fils  àe  Seth  ?  et  père 
'     de  Ca'ïnan  ,  m»  à   l'âge  de 

£)o5  ans. 
Enscnada   ,    né     de    pàrcns 
obscurs,    fut  un  des  plus 
habiles   ministres   d'Hsna- 
•g h e  ,  s 0 u s  Ferd i nanà  ■  VI. 
Disgracié  \    pa\;    des  intri- 
gue s  de  cour  ,  il   supporta 
sa  disgrtfée1  avec  courage  , 
et  ni.  en  17515. 
Ent)  savant   me d.  anglois  , 
né    a    Sandwich  ,     m.    en 
"Iu8^.  Il  "a  pubié  plusieurs 
cuvr.    latins    sitt    ?bn    art. 
'  Charles   II  le    créa"  che- 

*  va  lier. 

Entinope  ,  arcliir. y:'e  Candie, 
■'"    'fut  un  des  preiiîiers  fonda- 

"'  téurs  de  Venise'.  Les  ûoths 
s'étant  emparé  dé  l'Italie  , 
il  se  réfugia  dans  lés  ma- 
rais de  la  mer  Adriatique  , 
où  il  bâtit  une  nïaison. 
Son  exemple  fut  suivi  par 
plusieurs  anties  fugitifs  qui 
construisirent:  successive- 
ment 24.  maisons  que  l'on 

r-    jeût  regarder    cOrr/îrie    le 
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commencement  de  la  vilU 
•  de  ^Venise. 

E'ûtv aiguës  ,  (  d'  )  ex-cons- 
tituant ,  m.  cr  1822  ,  au- 
teur de  plusieurs  ouvrages 
sur  la  politiq-;e. 

Entrccasteaux  ,  officier  de 
marine  distingué,  lut  char- 

'  gé  ,  en  1791  ,  du  comman- 
dement de  deux  frégates 
pour  aller  à   la  découverte 

-  de  la  Peyrcusc  ,  ef  ni.  du 
scorbut  sur  mer  en  Ï793  , 
Sans  avoir  pu  découvrir 
aucune  trace  de  cet  intor- 
tuné  navigateur.  M.  de 
KosSei,  qui  dirigea  la  suit» 
de  cette    expédition  après 

"  sa  mort  ,  a  pub.  en  1809  , 
par  o:dre du  gouvernement, 
îa  rclmion  de  ce  voyage  , 
en  2  vol.  iri-Zf  ,'  et  lin  atlas 
-de"  la  plus  belle  exécution. 

•  "-&é '■, grand    nombre    et     la 

précision  "des  '  recorifiois- 

i  sances  qui    ont  été  faites 

'     pendant  ■  le  '  cours    de    ce 

\  '■'  voyage-,   rendent  cet  ouvr. 

T9  extrêmement  précieux  pour 

la  géographie   et    i'hydro- 

"'■grâphiev    Le   second  ■  vol. 

-^contient  \c  traité   d'àstro- 

;     nomiè    nautique  ,    le-  plus 

$    complet     qui    ait    encore 

•  pn-ru.'  " 

1  E'obanus ' ,  proies.  !  de  belles- 

i  lettres  -à*  Hcrford  /  à  ;  Nu- 
remberg et  à-  Marpoury  , 
où  il  m.  en  ïo^o.  Onà  de 
1  lui  dés'H$f&éstes  latines, 
dignes- des  siècles  do  la 
pltvs  bô'Hc  latinité  y-  pu- 
bliées" à  Ha li,  in-3  f  sous 
le  titré  de  pùëmatunï  far- 

"1    Pagines  dux'. '■■     -' 

1  >Eoh  de^IkàumQiit  y'C'Char- 
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lotte  -  Geneviève  -  Thimo- 
thée  d'  )  femme  extraor- 
dinaire ,  née  à  Tonnerre 
en  17-85  fut  successive- 
ment avocat  ,  guerrier  , 
ambassadeur  et  écrivain 
politique. Son  sexe  fut  long- 
temps un  mystère.  Ses  pa- 
ïens qui  désiroient  un  fils 
la  vêtirent  en  homme  ,  et 
lui  en  donnèrent  i'éduca- 
tion.  Elle  est  morte  en 
1795.  On  a  recueilli  ses 
ouvrages  en  1775  y  sous  Je 
titre  de  loisirs  du  chevalier 
d'Eon.  Ils  sont  Ja  plupart 
relatifs  à  la  politique  et 
aux  diverses  négociations 
dont  elle  a  voit  été  chargée. 
Ils  annoncent  un  observa- 
teur intelligent  et  en  état 
de  communiquer  ses  lu- 
mières. Son  style  manque 
quelquefois  de  noblesse  et 
de  coirection. 

Epaminondas  ,  fameux  capi- 
taine eie  l'antiquité  ,  aussi 
illustre  par  ses  vertus 
morales  que  par  ses  ex- 
ploits et  les  services 
signalés  qu'il  rendit  à  Tliè- 
fces,  sa  patrie.  Il  fut  blessé 
moi  tellement  à  la  bataille 
de  Mcviiitiée  5  Tan  563 
avant  J.  C.  Après  sa  mort, 
la  ville  de  Trièbes  rentra 
dans  i'obscurité  d'où  il 
l'««voit  tirée. 

JBpée  ,  (  l'abbé  de  1'  )  m.  à 
Paris  en  1790.  C'est  à  son 
assiduité  ,  3  sa  patience 
autant  qu'à  ses  talens  et 
au  sacrifice  de  sa  fortune, 
que  nous  sommes  rede- 
vables de  la  célèbre  insti- 
tution des  sourds  et  muets. 
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Sans  autre  secours  que  c* 
qu'il  possédoit  ,  environ 
12,000  fr.  de  rente  *j  sans 
place ,  sans  abbaye  ,  sans 
pension  ,  il  parvint  à  for- 
mer cet  utile  établisse- 
ment ,  en  se  privant  de 
tout ,  pour  que  ses  élèves 
ne  manquassent  de  rien. 
Il  a  pub.  plusieurs  ouvr. 
sur  son  institution  ,  et  la 
méthode  qu'il  emploie  pour 
instruire  les  sourds  efc 
muets. 

Ephestion  ,  ami  et  cbiffidenC 
dJ '  Alcxandre-le- Grand,  m. 
à  Ecbatane,  l'an  325  av. 
J.  C.  Ce  prince  pleura  sa 
mort  ,  et  il  le  méritoit. 
Modeste  avec  un  grand 
crédit ,  simple  dans  le  sein 
de  l'opulence  ,  véritable 
ami  de  son  roi  ,  plein  de 
courage  et  d'humanité  ,  il 
fut  le  modèle  des  courtisans 
et  des  guerriers. 

Ephraïm  ,  second  fils  de 
Joseph  :  il  fut  chef  d'une 
àes  douze  tribus  d'Israël, 

Ephrem  ,  (  St.  )  diacre  d'E- 
desse  ,  m.  vers  l'an  579. 
11  écrivit  avec  force  contre 
les  erreurs  de  SàbelUus , 
d'Arius  ,  d'Apollinaire  et 
des  Manichéens.  On  a  pu- 
blié à  Rome  une  très-belle 
édit.  de  ses  œuvres ,  erj 
6  vol.  in-folio. 

Epicharis  5  courtisane  ,  con- 
vaincue d'avoir  conspiré 
centre  Néron.  Elle  s'étran- 
gla avec  sa  ceinture  ,  crai- 
gnant de  ne  pouvoir  sup- 
porter une  seconde  fois  la 
torture  à  laquelle  on  alloit 
r-apuliquer    ppur    la    for^ 

ce? 
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fer  de   nommer  ses   com- 
pliaes. 

Epicharme  ,  poète  et  philo- 
sophe pythagoricien  ,  né 
en  Sicile,  introduisit  la 
comédie  à  Syracuse ,  sous 
le  règne  de  Hiéron  /•  Il 
vivoit  vers  Tan  4-/|0  avant 
J.  C.  et  avoit  composé 
plusieurs  traités  de  philo- 
sophie et  de  médecine  , 
dont  Platon  sut  profiter. 

Epictète  ,  philosophe  stoï- 
cien d'iîiérapolis,  en  Phry- 
gie  ,  esclave  cl  Epaphro- 
dite  ,  affranchi  de  Néron. 
Il  fut  obligé  de  sortir  de 
Rome  ,  avec  les  autres 
philosophes ,  sous  Vomi- 
tien  ,  mais  il  revint  après 
sa  mort,  et  mérita  l'estime 
et  l'amitié  d'Adrien  et  de 
Marc-Aurèle.  Il  pratiqua 
la  vertu  sans  faste  et  sans 
orgueil.  Sa  philosophie 
consistoit  principalement 
dans  ces  deux  préceptes  ; 
savoir  souffrir  et  s'abstenir. 
Il  regardoit  avec  raison  , 
comme  la  marque  d'un 
cœur  corrompu,  d'être  con- 
solé dès  qu'on  voit  les  au- 
tres souffrir  les  mêmes 
maux  que  nous.  C'est  celui, 
de  tous  les  anciens  philo- 
sophes, dont  la  morale  et 
la  doctrine  approchent  le 
plus  du  Christianisme*  On 
a  recueilli  et  traduit  en 
f rançois  ses  maximes ,  sous 
le  titre  de  manuel  d'Epic- 
tète. 
jEpicure  ,  fameux  philoso- 
phe ,  né  à  Gargetium  , 
dans  l'Attique.  Il   fonda  , 

k  Athènes,   une  nouvelle 
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secte  qui  porte  son  nom. 
Il  enseignoit  que  le  bon- 
heur de  l'homme  est  dans 
le  plaisir  ,  non  pas  des 
sens ,  comme  on  l'a  pré- 
tendu ;  mais  dans  celui 
qui  résulte  de  la  pratique 
de  la  vertu-  Il  joignoit  les 
leçons  aux  exemples  ,  ins- 
piroit  aux  hommes  ,  par 
des  manières  douces  et 
affables  ,  l'enthousiasme 
de  la  vertu  }  Péloignement 
des  afiaires  ,  la  fermeté 
de  Pâme  ;  il  les  exhoitcit 
à  la  tempérance,  à  la  fru- 
galité ,  à  la  continence. 
Les  stoïciens  attaquèrent 
ses  principes  .  et  l'accusè- 
rent d'immoralité.  Il  n'op- 
posa à  leur  imposture  que 
le  silence  et  une  vie  exem- 
plair. Il  est  constant  qu'il 
vivoit  selon  les  règles  de 
la  sagesse  et  de  la  fruga- 
lité philosophique.  On  ne 
mangeoit  que  du  pain  et 
des  légumes  dans  son  jar- 
din ,  et  l'on  ne  buvoit  que 
de  l'eau.  Il  mourut  à  72 
ans  ,  épuisé  par  le  travail , 
l'an  270  avant  J.  C.  Ses 
ouvrages  montoient ,  dit- 
on  ,  à  plus  de  3oo  vo- 
lumes. Aucun  n'est  par- 
venu jusqu'à  nous.  Ses 
disciples  ontdégénéré,  mê- 
me de  son  vivant ,  de  la 
pureté  de  leur  maître  et 
achevé  de  discréditer  sa 
doctrine  ,  qui  tend  à  la 
corruption  des  mœurs.  On 
ne  peut  que  condamner 
celles  de  presque  tous  ses 
partisans  anciens  et  mor: 
dernes» 
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Epiménide  ,  fie  Gnosse  ,  dans 
la  Crête  ,  cultiva  à  la  fois 
la  poésie  et  la  philosophie. 
Il  étoit  contemporain  et 
ami  de  S-olon.  Il  a  pré- 
tendu qu'étant  entré  dans 
une  caverne,  il  avoit  dormi 
75  ans  ,  et  qu'à  son  réveil  3 
tout  ce  qu'il  avoit  vu  autre- 
fois étoit  changé.  Il  m. 
dans  un  âge  très-avancé. 

JEpinay  ,  (N.  delà  Live  , 
comtesse  d' )  est  auteur 
d'un  excellent  ouvragé  de 
morale,  intitulé:  les  con- 
versations d'Emilie ,  2  v. 
in-12  ,  qui  fût  couronné  en 
1783,  par  l'rcadémie  frm- 
■çoise  j  comme  le  meilleur 
ouvrage  de  l'année.  Il  est 
bien  écrit  ,  et  renferme 
tout  ce  qu'il  est  utile  d'en- 
seigner en  morale  à  i'en- 
fauce  jusqu'à  l'âge  de  12 
ans.  On  lui  doit  encore  : 
lettres  à  mon  fils  ,  in- 12  , 
Genève  1759.  Elle  m.  à  la 
fleur  de  son  âge  ,  2  mois 
après  son  triomphe  à  l'aca- 
démie. 

jBpiphane  3  (St.)  Evèque  de 
Sala  mine  3  et  l'un  des  Pères 
de  l'Eglise  ,  m.  en  403 ,  à 
l'âge  de  80  ans.  Il  s'éleva 
avec  force  contre  les  ouvr. 
ù'Origène.  La  meilleure 
édit.  de  ses  œuvres  5  est 
celle  du  savant  Pétau  , 
2,  vol.  in-folio  j  en  grec 
et  en  latin.  Tous  ses  écrits 
décèlent  une  vaste  lecture  ; 
mais  il  ne  la  puisoit  pas 
toujours  dans  de  bonnes 
sources.  Son  style  est  bien 
"inférieur  à  celui  des  Chry- 

$Q$tt>me  >  des  Basile» 
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Epiphane  ,  patriarche  de 
Constîntjnopîe  ,  m.  en 
535  ,  prit  avec  zèle  la  dé- 
fense du  concile  de  Calcé- 
doine et  la  condamna- 
tion d'Entichés.  Le  pape 
Hoimisdas  lui  donna  pou- 
voir de  recevoir  en  son 
nom  tous  les  évêques  qui 
voudroient  se  reunir  à 
l'Eglise  romaine  ,  à  condi- 
tion qu'ils  sousciiicient  à 
la  formule  qu'il  avoit 
dressée. 

Epiphane  le  Scholastique , 
traduisit  ,  à  la  prière  de 
Cassiodore  ,  son  ami  ,  les 
hist.  ecclésiastiques  de  «So- 
crate ,  de  So\omène  ,  de 
Tkêodoret.  Cette  version 
est  plus  fidèle  qu'élégante. 
11  Ûûrissoit  dans  le   6'.e  s. 

Episcopius  ,  célèbre  théolo- 
gien protestant ,  et  le  prin- 
cipal écrivain  de  la  secte 
des  Arminiens  ,  né  à  Ams- 
terdam ,  cù  il  m.  en  1643. 

Erasisîrate  i  fameux  méde- 
cin de  l'antiquité,  m.  en 
237  avant  J.  C  On  lui 
attribue  la  découverte  des 
vaisseaux  lactés. 

Erasme  ,  né  à  Rotterdam  , 
m.  à  Baie  en  i556  ,  fut  le 
plus  bel  esprit  et  le  savant 
le  plus  universel  de  son 
siècle.  C'est  à  lui  princi- 
palement qu'on  doit  la 
renaissance  des  belles-let- 
tres, les  premières  éditions 
de  plusieurs  Pères  de  l'E- 
glise ,  la  saine  critique  et 
le  goût  des  bons  écrits  des 
anciens  ,  d'après  lesquels 
il  avoit  formé  son  style. 
Qn  a  recueilli  ses  œuvres 
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à  Bâîe  ,  en  9  vol.  in-Fol. 
et  ensuite  en  il  volumes. 
Son  éloge  de  là  folie  ,  qui 
est  une  satire  de  tous  les 
états  de  la  vie  ,  et  ses 
colloques  ,  qui  sont  ses 
productions  les  plus  répan- 
dues ,  ont  quelques  bonnes 
plaisanteries  ,  mais  beau- 
coup plus  de  froides  et  de 
forcées.  On  les  lit  plus 
pour  la  ktinité  que  pour 
ïe  fond  des  choses.  Ces 
deux  ouvrages  ont  été  cen- 
surés par  la  Sorbonne.  On 
reproche  à  Erasme  un  peu 
trop  de  libellé  sur  les  ma- 
tières qui  concernent  la 
religion. 

Eraste,  médecin  ,  rjé  à  Bude  , 
en  Suisse  ,  m.  a  Baie  en 
l583.  On  a  de  lui  plusieurs- 
ouvrages  de  médecine, 

Eratosthène,  grec  de  Cy rêne, 
bibliothécaire  d'Àiexajt- 
drie  ,  m.  194  ans  av  J.  C. 
cultiva  à  la  fois  la  gram- 
maire ,  la  poésie  ,  la  phi- 
losophie et  les  mathéma- 
tiques Il  excella  dans  c^ 
dernier  art ,  et  trouva  ,  le 
premier  ,  ia  manière  de 
mesurer  la  grandeur  de  la 
circonférence  de  la  terre. 
Ce  qui  nous  reste  de  ses 
ouvr.  a  été  impr.  à  Oxford, 
en  I  vol.  in-8. 

Erchembaud  ,  maire  ilu  pa- 
lais sous  Dagobert  et  Clo- 
vis  II  ,  gouverna  plus  en 
souverain  qu'en  ministre  3 
et  fut  un  modèle  de  sagesse 
et  de  fidélité. 

Erchcmhcrt)  Lombard  ,  aveit 
d'abord  porté  les  armes.  Il 
prit  l'habit  de  St.  Benoit 


E  R  I        267 

au  Mont-Cassin.  On  a  de 
lui  un  abrégé  de  V histoire 
des  Lombards  ,  depuis  l'an 
774  jusqu'en  888  ,  qui  offre 
quelques  faits  curieux. 

Ercill-ya-Cuniga  ,  poète  es- 
pagnol de  la  fin  du  i6.e  s. 
Il  a  composé  un  poème 
épique  j  estimé  des  Espa- 
gnols ,  mût.  Araucana  9 
dont  le  sujet  est  l'expédi- 
tion contre  les  Arauca- 
niens  ,  à  laquelle  il  a  voit 
assisté ,  et  où  il  avoit  fait 
des  prodiges  de  valeur. 

Erckern  ,  surintendant  des 
mines  de  Hongrie  ,  a  écrit 
en  latin  sur  la  métallurgie, 
avec  beaucoup  d'exacti- 
tude. Son  livre ,  où  l'oir 
trouve  presque  tout  ce  qui 
regarde  i'arr  d'essayer  les 
métaux  ,  fut  imprimé  à 
f  rariefort  en  1694.  , 

Et'ic ,  est  le  nom  de  14  rois 
de  Suède  :  les  plus  connus 
sont  Eric  IX ,  qui  gagna 
une  bataille  complète  sur 
les  Finlanaois,  et  se  ren- 
dit maître  de  leur  pays. 
Comme  ils  étoient  idolâ- 
tres ,  il  leur  envoya  des 
rrnssionnniiis  catholiques. 
Il  a  promulgué  un  code  qui 
porte  son  nom  ,  et  fat  assas- 
siné en  XI02.  L'église  l'ho- 
nore comme  martyr.  — 
Eric  XIII  et  XIV  ,  prin- 
ces foibies  et  cruels.  Le 
premier  succéda  à  la  reine 
Marguerite  ,  et  n'ayant  pu 
se  soutenir  sur  le  trône  , 
se  retira  l'an  14  38  en  Po- 
méranie  ,  ok  il  mena  une, 
\  ie  obscure  ;  le  second,  suc- 
sfcsseu*  de  G*siave  I ,  £a| 
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détrôné  par  ses  sujet?  en 
i568}  et  finit  ses  jouis  dans 
les  fers. 

Jïrigène.  Voyez  Scot. 

.Eri\io  ,  ncble  vénitien  ,  rri. 
en  J.585.  On  a  de  lui  plu- 
sieurs ouvr.  de  littérature 
et  un  traité  ,  estimé  ,  sur 
les  médailles  ,  in- 4. 

JLrlach  ,  (Jean  -  Louis  d') 
né  à  Berne,  m.  en  ^0  5o»il 
porta  los  armes  an  crvice 
de  la  France  ,  et  se  signala 
en  diverses  occasions  Louis 
XIV  lui  donna  le  com- 
mandement général  de  ses 
troupes  ,  lors  de  la  défec- 
tion de   Turcnne* 

Erostrate  ,  homme  obscur 
d'Ephèse  ,  qui ,  pour  ren- 
dre son  nom  fameux  à  la 
postérité  ,  mit  le  feu  au 
temple  de  Diane  ,  la  nuit 
même  de  la  naissance 
rY  Alexandre  -le-  Grand  , 
l'an  356  avant  J»  C. 

Erpenius,  profess.  d'arabe  à 
Leyde,  né  à  Gorcurn,  m.  en 
1624.  Sa  grammaire  arabe 
est  estimée. 

Erwin  de  Ste'unbach  ,  archi- 
tecte allemand  ,  m-  en 
l5o5.  Il  travailla  ,  pendant 
28  ans  à  la  cathédrale 
de  Strasbourg ,  qui  a  été 
entièrement  achevée  d'a- 
près ses  dessins.  C'est  un 
des  ouvrages  les  plus  sur- 
prenans  dans  le  gothique 
moderne.  La  tour  ne  fut 
achevée  qu'en  1449. 

Eryceira  ,  (Ferdinand  de 
Menesès  ,  comte  d'  )  né  à 
Lisbonne  en  1614.  On  lui 
doit  plus.  ouv.  entr'autres  : 
Yhist»  de  Tanger  a  in- fol.  j 
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Vhist.  de  Portugal  ,  depuis 
1640  jusqu'en  1657  ,  2  vol. 
in-folio  j  la  vie  de  Jean  I  y 
roi  de  Portugal,  etc. 

Eryceira  ,  (  François-Xavier 
de  Menesès ,  comte  d'  ) 
arrière-petit  fils  du  précé- 
dent ,  m.  en  1743,  fut 
également  distingué  en 
qualité  de  militaire  et  d'é- 
crivain. On  a  de  lui  :  de 
la  valeur  des  monnoies  de 
Portugal ,  in-4  ;  réflexions 
sur  les  études  académi- 
ques ,   etc. 

Es s  (Jacques-Van)  pein- 
tre, né  à  Anvers,  excel- 
loit  à  représenter  des  pois- 
sons ,  des  coquillages  ,  des 
oiseaux  ,  des  fruits  ,  etc.  Il 
vivoit  à  la  fin  du  io.e  s. 

Esaii  y  fils  à'Isaac  et  de 
Rebecca.  îl  m.  Tan  1710 
avant  J.  C.  ,  laissant  nnç 
postérité  nombreuse. 

Escale  ,  (  Martin  de  I1  )  fut 
élu  souverain  de  Vérone 
en  I25(}.  Quoiqu'il  gou- 
verna avec  beaucoup  de 
prudence  ,  son  grand  pou- 
voir souleva  contre,  lui  les 
plus  riches  habitans.  11 
fut  assassiné  en  1273.  Ce- 
pendant sa  postérité  re- 
couvra la  souveraineté  et 
la  perdit  de  nouveau  en 
I/jOb  ,  que  les  Veronois  se 
donnèrent  à  la  république 
de  Venise. 

Eschine  ,  célèbre  orateur 
né  à  Athènes  l'an  397  av. 
J.  C.  ,  fut  contemporain 
et  rival  de  Démosthène  , 
qui  le  fit  exiler.  Il  se  re- 
tira à  Rhodes  ,  où  il  ouvrit 
une  école  d'éloquence  5  et 
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ensuite  à  Sàmos,   où  iî  m. 

peu  de  îe*nps  après  ,  dans 
la  7 5  année  de  son  âge. 
Il  nous  reste  de  lui  trois 
harangues  qui  sont  d'une 
leauté  parfaite.  On  les 
trouve  dans  les  œuvres  de 
t)émosthène  ,  traduites  par 
l'abbé  Auger,  Il  ne  faut 
pas  le  confondre  avec  Es- 
chine,  disciple  de Socrate  > 
dont  il  nous  reste  5  dia- 
logues. 

Eschyle  y  célèbre  poète  tra- 
gique grec  ,  né  à  Athènes  , 
in.  vers  Tan  477  av.  J.C. 
Il  perfectionna  la  tragédie 
grecque  que  Thespis  avait 
inventée.  De  97  pièces 
qu'il  avait  composées  ,  il 
ne  nous  en  reste  que  7. 
La  meilleure  édit.  est  celle 
de  Henri  Etienne)  in-4  , 
et  celie  de  Glascow  ,  2  v. 
in-8.  M.  la  Porte-Dutheil 
en  a  pub.  une  assez  bonne 
trad.  2  vol.  in-8  ,  avec  le 
texte  en  regard.  Eschile  a 
de  l'élévation  et  de  Téner- 
gie  ;  mais  eMe  dégénère 
souvent  en  enflure  et  en 
rudesse. 

Escobar  ,  jésuite  espagnol  et 
fameux  casuiste  »  m.  en 
1669.  H  est  auteur  d'une 
théologie  morale  ,  7  vol. 
in-foiio  3  et  de  commen- 
taires sur  11  Ecriture-Sainte y 
9  vol.  in- fol.  On  lui  re- 
proche une  morale  trop 
relâchée.  Il  ne  faut  pas  le 
confondre  avec  Barthelemi 
Escobar ,  jésuite  né  à  Sé- 
ville  ,  que  le  zèle  conduisit 
aux  lades ,  eu  il  m.  en 
162 v  il  a  publié  quelques 
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ouvr.  en  latin  ,  qui  ne  sont 
guère  connus  qu'en  Es- 
pagne. ) 

Escoubleau  ,  (  Frarçcisd' 
archevêque  de  Bordeaux  , 
plus  connu  sous  le  nom  d& 
cardinal  de  Sourdis  ,  se 
distingua  par  son  mérite  et 
son  zèle  pour  la  discipline 
ecclésiastique.  Il  m.  en 
1686. 

Esdras  ,  fils  de  Saraïas , 
souverain  pontife  des  Juifs, 
et  descendant  à\4aron.  il 
fut  un  des  chefs  qui  rame- 
nèrent le  peuple  de  Dieu 
de  la  captivité  de  Bahy- 
lone.  Il  avoit  une  haute 
réputation  de  science  et  de 
srgeise ,  et  travailla  a  re- 
former les  abus  ,  surtout 
ceux  des  mariages  étran- 
gers. C'est  lui  qui  recueillit 
et  qui  l ovit  les  livres  qui 
forment  le  canon  de  l'écri- 
ture-Sainte.  Des  4  livres 
qui  portent  son  nom  ,  il 
n'y  a  que  les  deux  i.ers 
qui  soient  reconnus  pour 
canoniques.  Le  i.er  est 
incontestablement  de  lui  , 
le2.estattiibuéàAre7iemr>: 
les  deux  autres  paroissent 
apocryphes  ,  et  postérieurs 
au  siècle  d' Esdras  de  plus 
de  600  ans.  On  leur  repro- 
che plus,  erreurs  notables. 
On  attribue  aussi  à  Esdras 
les  2  livres  des  paraiipo- 
mènes. 

Esope  y  auteur  célèbre  par 
ses  fables.  Il  étoit  Phrygien 
et  vivoit  du  temps  de 
Solon.  Né  dans  l'esclavage, 
ses  talens  et  sa  vertu  le 
firent    affranchir.    Cré&us 
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le  fit  venir  à  sa  cour ,  et 
l'engagea ,  par  ses  largesses, 
à  demeurer  avec  lui.  Ayant 
déplu  aux  habitans  de 
Delphes  par  ses  reproches  , 
ils  îe  précipitèrent  du 
haut  d'un  rocher.  Sa  vie, 
qui  est  à  la  fête  de  ses 
fables  ,  est  remplie  de 
contes  ridicules  et  puériles, 
qui  ne  méritent  aucune 
croyance.  Il  ne  paroît  pas, 
sui  va  n t  les  a nciens  a  uteurs ,. 
qu'il  fut  difforme  ni  con- 
trefait. 

JE  s  ope  ,  fameux  acteur  tra- 
gique chez  les  Romains  , 
vivoit  vers  l'an  85  avant 
J.  C.  Il  m.  fort  riche, 
quoiqu'il  eût  fait  des  dé- 
penses extraordinaires. 

JEspagnac,  (J.  B.  J.  baron  d') 
né  à  Brive-la-Gaillarde, 
m.  à  Paris  en  1783.  Il 
servit  avec  distinction  sous 
îe  maréchal  de  Saxe,  dont 
il  a  écrit  V histoire  ,  en  3  v. 
în-z,  et  1  vol.  in- 12.  On 
a  de  lui  plusieurs  autres 
ouvr.  sur  Vart  militaire  9 
qui  annoncent  les  vues 
saines  d'un  officier  expé- 
rimenté. 

JLspagnandel  ,  sculpteur  ,  né 
à  Paris,  où  il  m.  en  16-89. 
Le  parc  de  Versailles  lui 
doit  plusieurs  beaux  mor- 
ceaux. 

Espagnolet ,  peintre  et  gra- 
veur espagnol ,  né  dans  le 
royaume  de  Valence,  m. 
à  Naples  en  l656  ,  où  il 
avoit  acquis  une  grande 
réputation  et  des  richesses 
considérables.  Ses  tableaux 
étoient  très-recherchés. 
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Esparron,  gentilhomme  pro*- 
vençal.  Il  a  pub.  en  1644  , 
un  traité  sur  la  fauconnerie \ 
assez  estimé. 

Espeisses  ,  (  Antoine  d')  cé- 
lèbre jurisconsulte  de  son 
temps,  né  à  Montpellier,, 
m.  vers  i658.  Ses  œuvres 
ont  été  imp.  plusieurs  fois. 

Espeny  fZeger-Bernard  Van) 
savant  canoniste  ,  né  à 
Louvain  ,  m.  en  1728.  Son 
opposition  à  la  bulle   uni- 

fenitus  ,  l'obligea  de  s'en- 
uir  à  Amersford.  On  a  de 
lui:  jus  ecclesiasticum  uni— 
versum  ,  dans  lequel  il  fait 
paroître  une  grande  con- 
noissance  de  la  discipline 
ecclésiastique  ancienne  et 
moderne. 

Espence  ,  docteur  de  Sor- 
bonne  ,  né  à  Châlons-sur- 
Marne  ,  m.  à  Paris  em 
1571»  Il  fut  un  des  plus 
savans  et  des  plus  judi- 
cieux thélogiens  de  sont 
temps.  Ses  ouvrages  ,  pres- 
que tous  en  latin  ,  sont 
écrits  avec  dignité  et  no- 
blesse. 

Esperiente  ,  (  Philippe  Calli- 
maque)  savant  italien, 
né  en  Toscane  ,  avoit  for- 
mé à  Rome  une  société  , 
dont  tous  les  membres  pri- 
rent un  nom  gïec.  Cette 
rénion  étant  devenue  sus- 
pecte ,  il  fut  obligé  de  se 
retirer  en  Pologne,  où  le 
roi  Casimir  lui  donna  ses 
enfans  à  élever.  On  a  de 
lui:  commentarii rerum  Per» 
sicarum^  in-fol.  où  l'on  trou- 
ve des  recherches;  historié 
derege  Lfladislasy'ui^^ic^ 
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fissars  ,  (  Pierre  des  )  surin- 
tendant desfinances  et  gou- 
verneur de  Cherbourg.  Il 
fut  long-temps  en  faveur 
auprès    du  duc  de  Bour- 
gogne ,  mais  accusé  devoir 
voulu  enlever  le  roi  et  le 
duc   de   Guienne  ,    il    fut 
condamné  à  perdre  la  tête 
en  1410. 
Essarts  ,   (des)    libraire   de 
Paris  ,  m.  en  1811.  On  lui 
doit  :  les  siècles  littéraires 
de  la  France  ,  7  vol.  in-8  , 
causes  célèbres  5  etc. 
Essex  ,   architecte   anglois, 
célèbre    par   ses    connois- 
sances    de     l'architecture 
gothique.  Il    m    à    Cam- 
bridge en  1784. 
Estaing  ,  (  le  comte  d')  ami- 
ral de  France,  né  à  Ravel 
en  Auvergne  ,  montra  dans 
ses  expéditions  plus  de  bra- 
voure  que    d'intelligence. 
Ses  ménagemens  et  sa  con- 
duite ambiguë  au  commen- 
cement de  la   révolution  , 
ne  le  sauvèrent  pas  de  la 
proscription  ;  il   fut  con- 
damné en  1793  ,  à  l'âge  de 
65  ans. 
Estampes-  Valençay  ,     plus 
connu    sous     le    nom     de 
cardinal  de   Valençay.  Sa 
bravoure  lui  mérita  la  place 
de  général  des  galères  dans 
l'ordre   de    Malthe.    Il    se 
signala  dans  toutes  les  oc- 
casions ,  surtout  à  la  prise 
de  l'île  de  Ste. -Maure  dans 
l'Archipel.  Le  pape  Urbain 
VIII  le  créa  cardinal  en 
iGfî.   Il   m.   3  ans    après 
Jacques  cFEstampes  ,  de  la 
même famiîie  que  Je  précé- 
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dent, quise signala  en  divers 
sièges  et  combats  ,  et  mé- 
rita le  bâton  de  maréchal 
de  France  en  i65i. 
Esther  ,  de  la  tribu  de  Ben- 
jamin ,  mérita  par  sa  beau- 
té d'épouser  Assuérus.  Elle 
sauva  la  vio  à  Mardochée 
son  oncîe  ,  et  au  peuple 
Juif  ,  (\u  /hnan  ,  favori 
d\Issuérus  vouloit  faire 
périr  ,  irrité  de  ce  que 
Mardochée  ne  vouloit  pas 
fléchir  les  genoux  devant 
lui.  Amnn  fut  pendu  au 
gibet  qu'il  avoit  fait  pré-' 
parer  pour  Mardochée.  Les 
Juifs  instituèrent  la  fête  de 
Purimen  mémoire  de  cette 
délivrance. 
Estius  ,  savant  professeur  de 
théologie  ,  né  à  Gorcum  , 
m.  à  Douay,  en  l6l3  ,  où 
il  professa  avec  beaucoup 
de  réputation.  On  a  de  lui 
plusieurs  ouvra  ges  esti  mes, 
entr'autres  un  excellent 
commentaire  sur  le  maître 
des  sentences  ,  2  v.  in-foU 
recommandé  par  Dupin 
aux  jeunes  théologiens;  un 
commentaire  sur  les  épîtres 
de  St,  Paul,  2  vol.  in-fol. 

Estoile  ,  (Pierre de  1')  grand 
audiencier  de  la  chancel- 
lerie de  Paris  ,  m.  en  1611. 
L'abbé  Lenglet  du  Fresnoy 
a  pub.  après  sa  mort  ses 
ouvrages  ;  le  .  journal  de 
Henri  III ,  qu'il  a  enrichi 
de  plusieurs  pièces  rares 
sur  la  ligue;  le  journal  du 
règne  de  Henri  IV  avec 
des  remarques  historiques 
et  politiques. 

Estcuteville  ,  archevêque  de 
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Rouen  et  cardinal  ,  m.  \ 
Rome  en  1485.  Il  fut  chargé 
de     commissions     impor- 
tantes sous  les   règnes   de 
Charles  Fil  et  de  LouisXI, 
reforma  l'université  de  Pa- 
ris, et  protégea  les  savans. 
Esirades}maréckalde  France 
et  vice-roi  de  l'Amérique, 
in.  en  1686,    servit  long- 
temps en  Hollande  sous  le 
prince    Maurice  ,    et    fut 
chargé  de  plusieurs  négo- 
ciations importantes.  Il  se 
montra  toujours  bon  capi- 
taine et  grand  négociateur. 
On  a  pub.   a   la    Haye  un 
extrait  de  ses  négociations , 
en  9  vol.  in-12. 
Estrées,  (César  <T)  cardinal 
et  abbé   de  St. -Germa in- 
des-Prés   ,    de   l'académie 
française  ,    fut  chargé  par 
Louis  XI V  des  affaires  les 
plus    importantes  ,     et    il 
s'en  acquitta  avec  beaucoup 
d'honneur.  L  protégea  les 
savans,  et  ni.  en   1714.  Il 
étoitd'une  famille  ancienne 
et  distinguée  qui  a  produit 
plus,  autres  grands  hommes 
et  s'est  éteinte  en  la   per- 
sonne de  JLouis-Cesar ,  duc 
d'Estrées  ,    maréchal    de 
France  et  ministre  d'état, 
m.  en  1771. 
Esturmel  ,  gentilhomme  pi- 
card ,   dont  la  bravoure  et 
la  générosité  préservèrent 
Peronne  d  être  prise  par  le 
comte  de  Nassau. 
Ethelbert ,    roi  de  Kent   en 
Angleterre  vers  56"o, épousa 
Merthe  ,  fille  de   Caribert , 
roi  de  France.  Cette  pieuse 
princesse    travailla    à    la 
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conversion  de  son  mari,  qui 
fut  suivie  de  celle  de  plu- 
sieurs seigneurs  anglois  par 
le  zèle  de  St.  Augustin  , 
que  le   pape  St.   Grégoire 
envoya      en      Angleterre. 
Ethelbert  régna  heureuse- 
ment ,  et  m.  en  616. 
Ethelred  ,  roi  d'Angleterre, 
fils    d1  Edgar  ,    succéda    à 
son    frère  Edouard  II ,   et 
se  signala  par  ses  cruautés 
contre  les  Danois  ,  qui  s'é- 
toient   établis    en    Angle— 
terre.  Il  lut  chassé  de  ses 
états   par  Sucncn  ,  roi  âcs 
Danois  ,     et     fut   rappeié 
après  la  mort  de  son  hls  , 
mais  il  m.  bientôt  après  , 
Tan  1016. 
Ethulphe ou  Ethelwolph  ,  roi 
d'Angleterre,  fut  un  prince 
très-religieux  et  d'un   ca- 
ractère doux.  Il  m.  en  857, 
après  avoir  régné   19  ans. 
Il  alla  à  Rome  sous  le  pon- 
tificat de  Léon  I V. 
Etienne,  (St.)  premier  martyr 
et  l'un  des  7  diacres  choisis 
par  les  apôtres.  Il  fut  lapidé 
par  les  Juifs  ,  qui   l'accu- 
soient  de  blasphème  ,  l'an 
33  cie  J.  C  il  pria  Dieu  en 
mourant  pour  ses  ennemis. 
Il  y  a  un  autre  martyr  de 
ce  nom  ,   né  à  Constanti- 
nople  ,  et  martyrisé  par  les 
Iconoclastes  en  766. 
Etienne.    Il  y  a  eu  9  papes 
de     ce    nom.    C'est    sous 
Etienne   1    que  s'éleva   la 
célèbre  dispute  au  sujet  du 
baptême  administré  par  des 
hérétiques.  Il  décida  qu'on 
ne  devoit  pa  s  les  reba  ptiser, 
et  souffrit  le  martyre  daus 
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la  persécution  de  Vaïérieti, 
en  257.  Etienne  IX  assem- 
bla un  concile  pour  réfor- 
mer les  moeurs  du  clergé  , 
et  m.  en  odeur  de  sainteté 
en  io58. 

Etienne  de  Muret ,  (St.)  fon- 
dateur de  l'ordre  de  Grand- 
mont  ,  dans  le  Limosin  , 
étoit  fils  à*  Etienne  ,  comte 
de  Thiers  ,  et  m.  en  H24. 

Etienne ,  (St.)  3.e  abbé  de 
Citeaux.  C'est  à  lui  que  cet 
ordre  a  été  redevable  de 
son  accroissement  ,  de  sa 
perfection  et  de  ses  règles. 
Il  m.  en  iiS^. 

Etienne  ,  savant  évêque  de 
Tournay  ,  né  à  Orléans  , 
eut  paiL  aux  affaires  les 
plus  considérables  de  son 
temps.  Il  m.  cr.  i2o3.  On 
a  de  lui  des  sermons  ,  des 
épîtres  cuiieuses,  et  d'au- 
tres ouvrages. 

Etienne  ,  (St,)  i.er  roi  de 
Hongrie, succéda  à  son  père 
Geisa  qui  en  fut  le  I.er 
roi  chrétien  en  997.  Il  fut 
l'apôtre  de  son  pays ,  y 
propagea  le  christianisme, 
et  donna  de  sages  lois  à  ses 
sujets.  Il  m.  à  Bude  en  io38. 
Benoît  IX  Va  canonisé. 

Etienne ,  de  Bysance,  célèbre 
grammairien  cfu  5.e  s.  en- 
seigna à  Constantinople  , 
et  a  composé  un  diction- 
naire géographique  ,  dont 
il  ne  nous  re>te  que  Y  abrégé 
qu'en  fit  le  grammairien 
ticrmolaiis  ,  sous  l'empe- 
reur Justinien, 

Etienne-  Il  y  a  eu  plusieurs 
célèbres  imprimeurs  ,  à 
Paris  3  de  ce  nom.  Henri 
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'Etienne  ,  la  souche  de  cette 
famille  ,  m.  à  Lyon  en 
l52o  ,  connu  surtout  par  un 
pseautier  à  5  colonnes  qu'il 
publia  en  ï5o9-  —  Robert 
Etienne  ,  son  fils  ,  le  sur- 
passa ,  et  se  distingua  par 
la  beauté  et  la  correction 
de  ses  éditions.  On  a  de  lui 
thésaurus  linguœ  latinœ  , 
chef-d'œuvre  en  ce  genre. 
Une  bible  ,  qu'il  a  voit  im- 
primée avec  des  notes  ,  al- 
térées par  Calvin  ,  lui  sus- 
cita des  affaires  et  l'enga- 
gea de  se  retirer  à  Genève  , 
où  il  m.  en  l55g.~-  Henri 
Etienne  ,  fils  de  Robert  , 
et  l'un  des  plus  savans 
hommes  de  son  siècle,  il 
étoit  calviniste.  Une  satyre 
qu'il  publia  contre  les 
moines  Pobiigea  de  s'enfuir 
de  sa  patrie.  Il  se  retira  à 
Genève  ,  et  de-là  à  Lyon  , 
où  il  m.  à  l'hôpital  ,  en 
15,98  presque  imbccille.  On 
lui  doit  trésor  de  la  langue 
grecque  ,  4  tomes  in-fol. 
ouvrage  estimé  ,  mais  qui 
n'eut  pas  le  débit  qu'il  de- 
vait avoir  ,  par.ee  que  son 
correcteur  en  fit  imprimer 
secrètement  un  abrégé  qui 
nuisit  au  grand  ouvrage. 
On  a  encore  de  lui  des 
éditions  de  plusieurs  au- 
teurs anciens  qu'il  corrigea 
avec  beaucoup  de  soin  ,  et 
qui  lui  ont  fait  un  grand 
nom  parmi  les  sa  vans. Cette 
famille  a  produit  plusieurs 
autres  imprim.  célèbres. 
Le  dernier  fut  Antoine  > 
qui  m.  aveugle  à  l'Hôtel— 
Dieu  de  Paris  en  167^. 
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Etienne  ,  chanoine  de  la  Ca- 
thédrale de  Nantes  ,  m.  en 
1807.  Il  a  pub.  uu  ouvrage 
intitulé  le  bonheur  rural  , 
2  vol.  in-8. 

E.tmuller ,  célèbre  médecin  , 
né  à  Leipsic  ,  où  il  m.  en 
l685.  On  a  pub.  ses  ouvr. 
en  5  vol.  in  fol.  Plusieurs 
ont  été  trad.  en  françois  , 
et  l'on  y  trouve  des  recher- 
ches curieuses  et  des  ob- 
servations utiles.  Son  fils 
Michel  Ernest  exerça  com- 
me lui  la  médeci;  avec 
réputation  à  Leips  où 
il  m.  en  17^2,  laissant  plu- 
sieurs dissertations  sur  les 
uifférens  objets  de  son  art. 

Evagoras  ,  i.er  rei  de  Chy- 
pre ,  vaincu  parles  Perses; 
perdit  tous  ses  domaines  > 
à  l'exception  de  Salamine  , 
et  fut  assassiné  l'an  574 
avant  Jésus-Christ. 

JEvagoras  II  ,  petit  fils  du 
précédent,  fut  dépouillé  du 
royaume  de  Salamine,  par 
son  oncle  Protagoras ,  à 
cause  de  la  manière  oppres- 
sive avec  laquelle  il  ré- 
gnoit.  S'étant  retiré  près 
d'Artaxerce  Ochus  ,il  ob- 
tint un  gouvernement,  où 
il  ne  se  conduisit  pas 
mieux.  Ochus  le  fit  mettie 
à  mort. 

Evagre ,  patriarche  de  Cons- 
tantinople  ,  élu  en  570  par 
les  catholiques  ,  après  la 
mort  d'Eudoxe  ,  évêque 
arien.  L'empereur  J-ra!ens 
le  chassa  de  son  siège  et 
l'exila.  Son  élection  fut 
l'origine  d'une  persécution 
contre  les  catholiques. 
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Ëvagre  ,  patriarche  d'An- 
tioche  ,  m.  en  592.  Son 
élection  fut  confirmée  par 
le  pape  Sirice.  Il  ne  nous 
reste  aucun  de  sesouvrages» 

.Evagre^urn.  leScholastiquc^ 
né  à  Epiphane  vers  556'. 
On  a  de  lui  une  histoire 
ecclésiastique  en  16  livres, 
qui  commence  où  Socrate 
et  Theodoret  finissent  la 
leur. 

Evaric  ,  roi  <ks  Goths  en 
Espagne,  succéda  à  Théo- 
dori ,  en  ^66  ;  il  prit  Arles, 
Marseille  ,  pilla  l'Auver- 
gne ,  le  Berri ,  la  Tôur- 
raine,  et  m.  à  Arles  en 
485.  Ce  prince  qui  ércif 
arien  ,  persécuta  Jes  catho- 
liques et  fît  fermer  leurs 
églises. 

Evariste ,  pape  etsuccesseui 
de  Si,  Clément ,  l'an  100 
de  J.  C.  in.  saintement 
en  109* 

Eucadej  historien  latin  ,  qui 
a  donné  ritœ  impératorum. 

Eucher  ,  (St.)  archevêque* 
de  Lyon  ,  m.  vers  Tan  45.^, 
se  signala  par  sa  science  et 
sa  sagesse.  On  a  de  lui 
deux  excellens  traités;  l'un 
sur  les  avantages  de  la 
solitude  ,  et  l'autre  sur  le 
mépris  du  monde. 

Euclide  ,  de  Mégare  ,  disci- 
ple deSocrate.  Il  s'appliqua 
à  exercer  l'esprit  de  ses 
disciples  par  les  vaines 
subtilités  de  la  logique  , 
et  introduisit  la  philoso- 
phie  disputante, 

Euclide  ,  célèbre  ma  thé  m a*- 
ticien  ,  né  à  Alexandrie  . 
florissoit  000  ans  av.  J.  C 


E  U  D 

et  s'est  immortalisé  par 
ça  géométrie.  La  meilleure 
édit.  est  et  lie  d'Oxford,  in- 
fo!. 170J,  grecet  Jatin.  M. 
Péyrarda  pub.  en  l8o4,une 
trad.  littérale  des  élémens 
de  géométrie  d'huclide^  en 
I  v.  in-3  ,  avec  des  notes 
et  un  supplément  pour  les 
parties  qui  étoient  omises 
ou  incompiettes  dans  Eu- 
clide. 

Eudes  ,  duc  d'Aquitaine  , 
remporta  ,  près  de  Poitiers, 
sur  At  dérame,  général  des 
Sarrasins  ,  une  victoire 
compîette  en  j3z  ,  et  m. 
en  755.  Il  avoit  de  grandes 
qualités  qui  furent  ternies 
par  une  vile  politique  qui 
sacrifiait  tout  à  l'intérêt. 

Eudes  ,  comte  de  Paris  ,  duc 
de  France  ,  et  l'un  des  plus 
vaillans  princes  de  son 
siècle  ,  étoit  fi  s  de  Robert- 
le-Fort ,  et  m.  en  838.  Il 
chassa  les  Normands  de  la 
Fiance. 

fJEudes  ,  frère  de  l'historien 
Me\erai  ,  né  dans  le  dio- 
cèse de  Séez  ,  fonda  ,  en 
ÏÔ43  ,  la  congrégation  qui 
porte  son  ne  m  ,  dont  le  but 
étoit  d'éiever  'es  jeune  gens 
dans  la  pie  é  et  les  scien- 
ces ecclésiastiques.  Il  in. 
à  Caen  en  1680  ,  et  a  laissé 
plusieurs  ouvrages» 

Èudoxe  ,  de  Guide  ,  fils 
d'Esçhine  ,  fut  à  la  fois  as- 
tronome ,  géomètre  ,  mé- 
decin et  législateur;  mais  il 
est  principalement  connu 
comme  astronome.  Il  m. 
l'an  35o  av.J.C»  aprèsavoir 
donné  des  lois  à  sa  patrie. 
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Eudoxe  ,  fils  de  St.  Cesaire  , 
embrassa  les  erreurs  des 
ariens  ,  et  fut  un  des  prin- 
cipaux défenseurs  de  celte- 
hérésie.  Il  fut  élevé  pat 
l'empereur  Constance  au 
patriarchat  de  Constanti- 
nople  ,  persécuta  les  catho- 
liques avec  fureur,  et  m. 
l'an  070  à  Nicée. 

Eudoxie  ,  femme  de  Tempe-» 
reur  Arcadius  ,  fit  exi'ef 
St.  Jean  Chrysostome  , 
parce  qu'il  avoit  prêché 
contre  le  luxe  et  la  vanité 
des  femmes.  Eiie  régna  en 
despote  sous  le  nom  de  son- 
mari,  et  amassa  ces  riches- 
ses immenses  par  les  injus- 
tices les  plus  criantes. 

Eudoxie  ,  fille  de  Léonce ,. 
philosophe  athénien  qui  la 
déshérita  ,  présumant  que 
ses  taiens  et  sa  beauté  dé- 
voient lui  tenir  lieu  de  for- 
tune. Elle  se  retira  auprès 
de  l'empereur  Théodose  îe 
jeune  ,  qui  l'épousa  et  la 
répudia  ensuite-  Elle  se- 
retira  à  Jérusalem,  où  elle 
rassa  le  reste  de  ses  jours 
dans  la  piété  et  dans  les 
lettres.  Elle  a /oit  composé 
plusieurs  ouvrages. 

Eudoxie  ,  veuve  de  Cons- 
tantin jJucas  ,  se  fit  pro- 
clamer impératrice  avec 
ses  trois  fils  ,  aussitôt  après- 
la  mort  de  son  époux  ,  en 
1067.  Quelques  années 
après,  Michel  son  fils  ,  la 
renferma  dans  un  monas- 
tère. Elle  cultiva  la  litté- 
rature avec  succès. 

Eve,  la  première  des  fe  mnes* 
Ei le  fut  ainsi  nommée  pat 
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Adam  ,  et  son  nom  signi- 
fie la  mère  des  vivans. 

Eveillon  ,  savant  et  pieux 
chanoine  et  grand  vicaire 
d'Angers  ,  sous  4  évêques 
différens,  m.  en  I65l.  Il  se 
distingua  surtout  par  son 
excessive  charité  qui  le  por- 
tait à  se  priver  du  nécessai- 
re pour  le  soulagement  fies 
pauvre.s.  On  a  de  lui  plus. 
ouvrages  théologiques. 

Evcnsson  ,  sav.  théologien 
suédois  ,  m.  en  1750.  Il  a 
laissé  plusieurs  disserta- 
tions estimées, 

Evéphène,  philosophe  pytha- 
goricien, il  a  voit  été  con- 
damné à  mort  par  Denys 
le  tyran  ,  qui  lui  accorda  la 
vie  touché  de  son  amitié 
pour  Eucrite  son  ami.  On 
raconte  de  lui  la  même 
histohe  que  celle  de  Da- 
mon  et  iJythias.  Voyez 
Damc-n, 

Eugène.  Il  y  a  eu  4  papes 
de  ce  nom.  Le  r.er  succéda 
à  Martin  II ,  et  m.  sain- 
tement en  657.  Sous  Eu- 
gène IV  \e  pontificat  fut 
dans  une  continuelle  agita- 
tion. Il  travailla  avec  zèle 
à  réunir  les  églises  grecque 
et  latine  ;  mais  l'union  ne 
fut  pas  durable.  Le  concile 
de  Bâle  le  déposa  ,  et  élut 
à  sa  place  Amédée  VIII 9 
duc  de  Savoie.  Cependant 
Eugène  l'emporta  sur  son 
adversaire.  Il  m.  à  Rome 
en  1447. 
Eugène  ,  (  le  prince  )  de  la 
maison  de  Savoie  ,  et  l'un 
des  plus  grands  capitaines 
de  son  siècle.  Il  étoit  né  à 


E  U  L 

Paris  en  l663  ,  d'Eugène" 
Maurice,  comte  de  Sois- 
sons  ,  et  à'Olimpe  Man- 
cini  ,  nièce  du  cardinal 
MaiKarin.  N'ayant  pu  obte- 
nir un  régiment  en  Fiance, 
il  passa  su  service-:!©  l'em- 
pereur en  qualité  de  volon- 
taire ;  mais  bientôt  sa  va- 
leur lui  fît  obtenir  un  régi- 
ment de  dragons  ,  et  de 
grade  en  grade  il  parvint  à 
celui  de  généralissime  des. 
armées  impériales  ,  qu'il 
commanda  avec  beaucoup 
de  gloire  iusqu'à  sa  mort  f 
a  rrivéesubitementà  Vienne 
en  Ij36.  Il  avoit  toujours 
avec  lui  Y  imitation  de  J.  C 
disant  qu'un  bon  chrétien 
ne  pouvoit  jamais  être  qu'un 
bon  soldat.  Sa  vie  a  été 
pub.  en  5  vol.  in-12  ,  et 
ses  batailles  ,  en  2  vol. 
in-folio. 

Eugénie  ,  (  Ste.  )  vierge  , 
donna  sa  vie  pour  la  foi  , 
et  périt  a  Rome  sous  l'em- 
pire de  Valérien. 

Eug'ppius  passa  en  Italie  Tan 
400 ,  avec  Odoacre,  et  se 
fixa  au  royaume  de  Naples, 
où  il  fut  abbé  de  Lucullano. 
Il  est  auteur  de  thésaurus 
ex  Augustino  ,  ouvrage 
estimé  et  peu  commun  qui 
contient  un  abrégé  de  la 
doctrine  de  St.  Augustin, 

Euler  ,  (  Léonard  )  grand 
mathématicien  ,  né  à  Bâle, 
m.  à  Péter sbourg  en  178$  , 
à  l'âge  de  77  ans.  La  plu- 
part des  princes  du  Nord 
lui  donnèrent  des  marques 
d'estime.  Il  perfectionna  le 
calcul  intégral  ,     inventa 
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le  calcul  des  sinus  ,  et  sim- 
plifia les  opérations  analy- 
tiques. Ou  a  de  lui  un  très- 
graud  nombre  d'ouvrages  , 
où  il  paroît  à-la-fois  origi- 
nal et  profond  ,  élégant  et 
clair.  Dans  presque  tous  on 
trouve. quelque  découverte 
nouvelle  ou  quelque  vue 
ingénieuse  qui  pourra  y 
conduire.  Ses  élémens  d'al- 
gèbre ,  qui  sont  écrits  avec 
méthode  et  clarté  ,  ont  été 
trad.de  l'allemand  enfran- 
çcis  par  Bernouilli s  avec 
des  notes  et  additions  par 
M.  Lagrange  ,  2  vol.  in-8  , 
et  son  introduction  à  l'ana- 
lyse dts  infiniment  petits , 
a  été  trad.  du  latin  en  3 
vol.  in-4  ,  et  ensuite  en  2 
vol.  in-4. 

Euloge  j  savant  et  pieux  pa- 
triarche d'Alexandrie  ,  m. 
en  608.  Il  avoit  composé 
divers  ouvrages  contre  les 
novatiens  et  les  hérétiques. 
Il  ne  faut  pas  le  confondre 
a  vec  S.  Euloge  de  Cordoue, 
archevêque  de  Tolède,  qui 

*  fut  martyrisé  en  85q ,  et 
dont  on  a  divers  ouvrages, 

Eumène  ,  fameux  capitaine 
grec  sous  Alexandre-le- 
Grand.  Il  étoit  d'une  fa- 
mille obscure  ,  et  ne  dut 
son  élévation  qn'h  ses  gran- 
des qualités.  Après  la  mort 
de  ce  conquérant  il  fut  livré* 
à  Antigonus  ,  qui  i'avoit 
vaincu  ,  et  le  fit  mourir 
vers  3l5  avant  J.  C. 

Eumène  ,  roi  de  Pergame , 
succéda  à  son  père  At- 
tale  ,  vers  l'an  197  avant 
J.  C»  etgouvema    5o  sus 
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avec  beaucoup  de    gloire. 

Luménius  ,  orat.  grec  d'origi- 
ne, né  àAutun, où  il  enseigna 
la  réthoriqueavec beaucoup 
de  succès.  On  trouve  quel- 
ques-unes de  ses  harangues 
dans  panzgyrici  veteres  ad 
usum  delphini ,  111-4.  Soa 
style  se  sent  un  peu  de  la 
décadence  de  ia  latinité. 

Eunome  ,  hérésiarque  du 
4  siècle  ,  né  en  Cappa- 
doce  ,  m.  en  304.  H  sou- 
tenoit  les  eneurs  d'Arias. 

Enphémie  ,  (Ste.  )  vierge  de 
Chalcédoine  ,  souffrit  le 
martyre  sous  Dioctétien 
vers  l'an  007  de  J.  C . 

Eup horion  ,  poète  et  h i st.  né 
à  Chalcis  vers  i'an  274 
avant  J.  C. 

Euphrancr  ,  sculpteur  célè- 
bre de  Corynthe ,  iîorissoir. 
vers  l'an  340  avant  Jésus- 
Christ. 

Euphrasie  ,  (  Ste.  )  illustre 
solitaire  et  religieuse  de  la 
Thébaïde.  Elle  étoit  pa- 
rente de  l'empereur  Théo- 
dose l'ancien  ,  et  m.  à  l'âge 
de  3o  ans  ,  vers  l'an  410. 

Euphrate.  Il  y  a  deux  philo- 
sophes de  ce  nom  ;  l'un 
disciple  de  Platon  ,  gou- 
verna ia  Macédoine  avec 
une  autorité  absolue  sous  le 
règne  de  Perdicas  ;  l'autre, 
philos»  stoïcien  se  donna 
la  mort  dans  une  grande 
vieillesse  sous  l'empereur 
Adrien. 

EuphratJ,  hérétique  du  2.e 
siècle. 

Euphwsyne  ,  (  Ste.  )  née  à 
Alexandrie  dans  ie  5.e  s. 

Eupolis ,  poète  comique  <i'A- 

24 
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tliènes  ,  flor.  vers  l'an  440 
avant  J.  C. 

Eyremont.  V.  St.-Evremont. 

Euripide  ,  célèbre  poète  tra- 
gique grec,  contemporain 
de  Sophocle ,  né  à  Sala- 
mine  9  m.  à  75  ans  ,  vers 
405  avant  J.  C.  Aristo- 
phane l'immola  à  la  risée 
publique  dans  ses  comé- 
dies. Il  se  retira  à  la  cour 
d'Arc  héla  us  ,  roi  de  Macé- 
doine ,  où  il  fut  bien  reçu. 
ÎDe  92  .tragédies  qu'il  avoir, 
composées  ,  ii  ne  nous  en 
reste  que  19.  Il  est  tendre  , 
touchant  ,  pathétique.  La 
meilleure  édition  de  ses 
œuvres  est  celle  de  Cam- 
bridge ,  in-folio.  Le  père 
Brunwy  en  a  trad.  les  plus 
beaux  morceaux  dans  son 
théâtre  des  Grecs  ,  et  M. 
Prévôt  en  a  donné  une 
trad.  complette  en  3  vol. 
in-12. 

Eurydice ,  épouse  d'Amyntas 
et  mère  de  Philippe,  père 
d'Alexandre  -  le-  Grand  , 
avoit  fait  périr  successi- 
vement ses  deux  fils  aîné  , 
dans  l'espoir  de  faire  mon- 
ter sur  le  trône  son  gendre, 
qu'elle  aimoit.  Philippe  , 
son  3.e  tils  ,  se  mit  en  garde 
contre  ses  embûches  ,  et 
régna  paisiblement.  On 
ignore  quand  et  comment 
elle  mourut. 

Eurydice  ,  fille  à'Amyntas  , 
mariée  à  Aridée  ,  fils  na- 
turel àePhilippe^m  monta 
sur  le  trône  après  la  mort 
à' Alexandre  -  le  -  Grand. 
Olympias  ayant  remporté 
Sine  victoire  suites  troupes^ 
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la  fit  périr  avec  son  mari. 
C'étoit  elle  qui  gouvernoit. 

Eusèbe  ,  (St.  )  grec  de  nais- 
sance ,  succéda  au  pape 
St.  Marcel,  et  m.  la  même 
année  en  3lo. 

Eusèbe ,  évêque  de  Césarée  , 
et  l'un  des  plus  savans 
hommes  de  son  siècle.  On 
a  prétendu  qu'il  favori- 
soit  secrètement  Anus  t 
cependant  il  l'anathéma- 
tisa  au  concile  de  Nicée  , 
mais  il  eut  quelque  peine 

'  à  souscrire  au  mot  con- 
substantiel.  On  a  de  lui 
une  hist.  ecclésiastique  es- 
timée. La  meilleure  édit. 
est  de  Cambridge,  3  vol. 
in-fol.  elle  a  été  trad.  en 
François  ,  par  Cousin  ,  en 
4  vol.  in-4,et  5  vol.  in-12, 
ou  6  j  lorsqu'on  y  >oint  la 
vie  de  Constantin ,  qu'il 
-  avoit  écrite  en  4  livres. 
C'est  un  panégyrique  scus 
le  titre  d'histoire. 

Eusèbe  ,  évêque  de  Béryte  , 
puis  de  Nicomédie  ,  enfin 
de  Constantinople  ,  fit  dé- 
poser St.  Athanase  ,  et 
favorisa  le  parti  d'Arius  , 
dont  il  avoit  embrassé  les 
erreurs.  Ses  sectateurs  fu- 
rent nommés  Eusébiens. 
Il  m.  en  341. 

Eusèbe  ,  évêque  d'Emèse  , 
fut  disciple  A' Eusèbe,  évo- 
que de  Césarée.  On  lui 
attribue  plusieurs  ouvrages 
qui  paroissent  d'auteurs 
plus  récens. 

Eusèbe  ,  (St.)  évêque  de 
Verceil  ,  au  4-e  siècle  , 
signala  son  zèle  pour  la  foi 
auconcile  de  Milan  en  355, 
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et  fut  exilé  par  Constance. 
Il  revint  après  la  mort  de 
cet  empereur,,  et  m.  en  371. 

Euscbe  ,  (  St.  )  évêque  de 
Samosate  ,  fijt  d'abord  lié 
avec  les  Ariens,  mais  il 
devint  ensuite  un  de  leurs 
plus  zélés  adversaires,  et 
fut  tué  en  378  par  une 
femme  arienne  qui  lui  jeta 
sur  la  tête  une  tuile. 

Euscbe  ou  Eusêbius  ,  évêque 
de  Doryléj  ,  m.  vers  45 1  , 
signala  son  zèle  contre  l'hé- 
résie de  Nestorius  et  les 
erreurs  d'Euiychès. 

Eustache,  célèbre  professeur 
d'anatomie  et  de  médecine 
à  Rome  ,  est  auteur  des 
tabulée  anatomicce  ,  in-fol. 
et  autres  ouvrages. 

Eustathe  ,  (Saint)  évêque 
d'Antioche  en  325  ,  défen- 
dit avec  zèle  la  foi  contre 
les  Ariens  ,  qui  le  firent 
exiler  sous  de  fausses  accu- 
sations. 

Eustathe  ,  évêque  de  Thes- 
salonique  ,  dans  le  12. e  s. 
étoit  un  habile  grammai- 
rien. Il  a  laissé  des  com- 
mentaires estimés  sur  Ho- 
mère et  sur  Denys  le  géo- 
graphe. 

Eustvehie  ,  vierge  romaine  , 
de  la  famille  des  Scipion 
et  des  Emile  ,  illustre  par 
sa  piété  et  par  la  connois- 
sance  des  langues  ,  fut  dis- 
ciple de  St.  Jérôme  dès  l'an 
082.  Eile  s'étoit  retirée 
dans  un  monastère  à  Beth- 
léem ,  dont  elle  fut  supé- 
rieure. 

Eustrate  ,  archevêque  de 
Ndeée  au  12.*  s.    soutint 
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avec  force  le  sentiment 
des  Grecs  sur  la  procession 
du  St.  Esprit.  On  a  de  lui 
des  commentaires  sur  Aris- 
tote  j  souvent  réimprimés» 

Euthycrate  ,  célèbre  sculp- 
teur ,  né  à  Sicyone  ,  étoit 
fils  et  disciple  de  Lysippe. 

Euthyme  ,  (  St.  )  abbé  des 
solitaires  de  la  Palestine, 
m.  en  47  J  dans  sa  96. e 
année.  Il  convertit  un 
grand  nombre  de  Sarrasins, 
combatif  les  Nestoriens  et 
lesEuthychiens,fit  abjurer 
leurs  erreurs  à  beaucoup  de 
Manichéens  ,  et  ramena 
l'impératrice  Eudoxic  à  la 
foi  orthodoxe. 

Euthymius  ,  patriarche  de 
Constantinople,  m.  en  exil 
en  920.  Il  avoir  été  mis  à 
la  place  de  Nicolas  le  mys- 
tique, que  l'empereur  Léon 
avoit  chassé  de  son  ôiege. 

Euthymius  ,  moine  grec  du 
i3.e  s.  qui  composa  3  par 
ordre  de  i'empeicui  Alexis 
Comnènc  ,  un  traité  centre 
toutes  les  hérésies.  Il  a  été 
trad.  en  latin  et  inséré  dans 
la  bibliothèque  des  Pères. 
On  a  encore  de  lui  des 
comment,  sur  les  pseaumes. 

Euiichlii-  ,  patriarche  d'A- 
lexandrie, m.  vers  9^0. 
On  a  de  lui  des  annales  , 
en  arabe,  peu  exactes» 

Eutocius  ,  d'Ascalon  ,  ma- 
thématicien sous  l'empire 
de  Justinien.  On  a  de  lui 
des  commentaires  sur  Apol- 
lonius et  Archimède. 

Euirope  ,  historien  latin  du 
4«e  siècle.  Il  a  laissé  un 
abrogé  de    Vhist*   romaine 


z%o         EUT 

en  io  livres  >  depuis  la  fon- 
dation   de    Rome    jusqu'à 
l'empire   de    Valens.    Cet 
abrégé  est  assez  bien  fait. 
hes  évènemens  y  sont  ex- 
posés avec    netteté,   mais 
sans  élégance.  L'édition  de 
Barhou  est  estimée. 
Eutychès  ,  abbé  d'un  monas- 
tère  près  Constantinople, 
par  zèle  contre  Nestorius  , 
tomba  dans  l'erreur  oppo- 
sée ,  et  nia  la   nature  hu- 
maine de  J.  C.  M  fut  déposé 
et  anathématisé  au  concile 
général    de     Chalcédoine 
en  45l. 
Euty  chien  ,  pape  et  martyr  , 
succéda  à  Félix  en    276  , 
et  fut  martyrisé  en  283. 
Eutychius  ou  Euty  que  ,  pa- 
triarche de  Constantinople, 
fut  déposé   en   564  ,    pour 
n'avoir- pas  voulu  souscrire 
à  l'erreur  de  Justinicn.  En 
voulant  ia  réfuter  il  tomba 
lui-même  dans  une    autre 
erreur.  St.  Grégoire  Je  dé- 
trompa. Ii  mourut  peu  de 
temps  après  en  582. 
Eufoius  ,    di  :cre  d'Alexan- 
drie ,  fut  déposé  en  même 
temps  qii*v4riuf.  Ayantiait 
une   confession  de  foi  or- 
tîicdûjtfï  ten    âfi»arèûr.e-ril 
tut   nommé   évêque  d'Àn- 
îicche. 
jExpilli  ,  président   au   par- 
lement  de    Grenoble  ,  né 
à  Voiron  ,   m.  à  Grenoble 
en  l6-fà.  11  aimoit  les  let- 
tres ,  et  a  laissé  plusieurs 
ouvrages  peu  estimés. 
ExpMy  y   chanoine  de   Ta- 
rascon  ,  né  en  171.9  ,  m.  au 
commencement  de  la  révo- 
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lution  ,  est  particulière- 
ment connu  par  son  dic- 
tionnaire géographique  , 
historique  et  politique  des 
Gaules  et  de  La  France  , 
6  vol.  in-fol.  qui  n'a  pas 
été  achevé  ,  où  l'on  trouve 
d'abondantes  recherches  et 
des  articles  curieux,  mais 
il  s'y  est  glissé  quelques 
erreurs  inévitables  dans  un 
aussi  long  travail. 
Exupcre  ,  célèbre  rhéteur  de 
Bordeaux  ,  enseigna  l'élo- 
quence  avec  applaudisse- 
ment à  Toulouse  et  à 
Narbonne  au  commence- 
ment du  4-e  siècle. 
Exupère  ;  (St.)  évêque  de 
Toulouse  ,  illustre  par  sa 
ch^iité  durant  une  grande 
famine  ,  m.  vers  417. 
Après  avoir  distribué  tous 
ses  biens  ,  il  vendit  encore 
les  vases  sacrés  pour  assis- 
ter les  pauvres  11  ne  faut 
pas  le  confondre  avec  St. 
Exupcre)  évêque  deBayeux 
au  4.0  siècle  ,  qui  fut  un 
des  premiers  évêque  s  qui 
apportèrent  le  flambeau  de 
l'Evangile  dans  la  Nor- 
mandie. 
Eyck  ou  Eick  ,    voyez  Van* 

Eyck. 
Eykcns  ,  peintre  d'histoire  , 
né  à  Anvers  en  1699.  Ses 
ouvrages  sont  estimés,  sur- 
tout son  tableau  de  la  cène 
et  celui  de  St.  Jean  pré- 
chant dans  le  désert. 
E\echias  ,  roi  de  Juda  ,  suc- 
céda à  son  père  Âcha\  , 
fit  abattre  les  autels  des 
faux  dieux  et  gouverna 
avec  sagesse   et  pieté*  U 
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m.  698  ans   avant    J.   C. 

E?Jchid  ,  fils  de  Bu\i  ,  sa- 
crificateur ,  fut  emmené 
captif  à  fi  a  byione  avec 
Jéchonias.  On  l'a  mis  au 
nombre  des  4  grands  pro- 
phètes. On  croit  qu'il  fut 
tué  vers  l'an  6l5  ,  par  un 
prince  de  sa  nation  à  qui  il 
avoit  reproché  son  idolâ- 
trie. 

JE\êchiel ,  juif,  poète  grec, 
iîorissoitau  milieu  du  î.er 
siècle  de  l'ère  chrétienne, 
îl  ne  reste  plus  que  des 
fragtneiïs  d*une  tragédie 
qu'il  avoit  faite  sur  la  sortie 
des  Hébreux  hors  de  l'E- 
gypte. 

F\\elin  ,  né  dans  la  Marche 
trevisane  ,  exerça  la  ty- 
rannie la  plus  odieuse  à 
Vérone  ,  Padoue  et  quel- 
ques autres  villes  d'Italie 
dont  il  s'étoit  emparé.  On 
prêcha  la  croisade  contre 
lui  ;  et  les  princes  de  Lom- 
feardie>  ligués  ensemble,  le 
prirent  lorsqu'il  alfoit  atta- 
quer Milan.  Ii  m.  désespéré 
à  Socino  ,  où  on  l'a  voit 
couduit  en  1259. 

F. 

Faber  ,  (Jean  )  archevêque 
de  Vienne  en  Autriche  ,  né 
en  Souabe,  m.  en  i5Z|T  , 
laissant  plusieurs  ouvrages 
de  controverse  et  de  piété 
en  3  vol.  in-fol.  Il  fut 
surnommé  le  marteau  des 
hérétiques ,  du  nom  de  l'un 
de  ses  ouvrages  maliens 
îieeretici/rum3  où  iï  traite 
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avec  beaucoup  de  chaleur 
les  questions  cont  reversées. 
Il  ne  faut  pas  le  confondre 
avec  Jean  Faber  ,  domini- 
cain ,  m.  vers  le  milieu  du 
iô.e  siècle  ,  qui  écrivit 
également  avec  succès 
contre  les   hérétiques  ,  ni 

"  avec  Basile  Faber  ,  savant 
protestant  ,  né  en  Silésie  f 
m.  en  T.57&,  un  des  disci- 
ples les  plus  zélés  de  l'hé- 
résiarque Fut  fier. 

Fabert  ,  (Abraham)  né  à 
Metz  ,  m.  en  1662  ,  parvint 
au  rang  de  maréchal  de 
Fiance  par  son  propre  mé- 
rite. Il  sauva  l'armée  du 
roi  à  la  retraite  deMayence. 
Ce  grand  capitaine  avoit 
la  foiblesse  de  croire  à  l'as- 
trologie judiciaire.  On  a 
publié  sa  vie  en  2  vol.  in- 
12,  où  l'on  trouve  des 
choses  curieuses  ,  mais 
trop  de  min'   ies. 

Fabien  ,  (St.  j  ^a^o  ,  souffrit 
le  martyre  au  commence- 
ment de  la  persécution  de 
Dèce. 

Fabius-  Maximus  3  illustre 
romain  ,  fut  cinq  iois  con- 
sul ,  deux  fois  dictateur  et 
une  fois  censeur.  Il  triom- 
pha des  Samnites  ,  des 
Gaulois  ,  des  Mar-ses  et 
des  Toscans. 

Fabius-Maximus  ,  (Quintus) 
surnommé  Cunctatur  ou  le 
Temporiseur y  parce  qu'il 
vainquit  Annibal  par  ses 
sages  lenteurs  ,  en  le  fati- 
guant par  des  marches  et 
contremarches  ,  sans  qu'il 
put  jamais  le  forcer  d'en 
veau  à  unç  allaite  déei- 
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sive.  Il  rendit  de  si  grands 
services  à  sa  patrie  qu'il 
fut  appelé  le  Bouclier  de  la 
république.  Ayant  repiis 
Tarente  ,  il  régla  avec  le 
général  carthaginois  le  ra- 
chat des  prisonniers,  et  le 
sénat  refusant  de  ratifier 
son  accord  ,  il  vendit  no- 
blementsesbiens  pour  s'ac- 
quitter de  sa  parole.  Il  m. 
l'an  2o5  avant  J.  C.  âgé  de 
près  de  ioo  ans. 

Fabius  Pictor  ,  le  premier 
des  romains  qui  écrivit 
Yhist.  de  sa  patrie  ,  vivoit 
vers  l'an  2.16  avant  J.  C. 
On  croit  que  son  ouvrage 
périt  dans  l'incendie  de 
Rome  par  les  Gaulois.  Ce- 
lui publié  sous  son  nom 
est  regardé  comme  une 
pièce  supposée» 

"Faire  ,  prêtre  de  l'oratoire  , 
né  à  Paris  ,  où  il  m.  en 
1753.  Il  a  publié  plusieurs 
ouvrages  }  entr'autres  une 
continuation  de  Chistoire 
ecclésiastique  de  l'abbé 
Fieury  j  en  î6  vol.  in-A  et 
in-12  ;  mais  il  lui  est  bien 
iniérieur  pour  [onction  du 
style  et  le  choix  des  ma- 
tières. On  lui  reproche 
d'avoir  trop  étendu  son 
travail  ,  et  de  mêler  à 
i'hist.  ecclésiastique  trop 
d'histoire  civile. 

F'abre~dy Eglantine  x  député 
à  la  convention  ,  avoit  été 
d'abord  comédien  sans  ta- 
iens  ,  et  se  fit  ensuite  au- 
teur. Il  a  laissé  plusieurs 
comédies  estimées.  Parmi 
loj  modernes  il  est  un  de 
ceux  qui  offre  le  plus  de 
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clarté  dans  les  développe- 
mens  et  de  force  dans  les 
caractères.  Son  Philinte 
ou  la  suite  du  misanthrope 
de  Molière ,  offre  des  scènes 
dignes  de  cet  excellent 
comique.  Naturellement 
inquiet  et  a  vide  d'intrigues, 
il  fut  un  des  promoteurs 
du  régime  révolutionnaire, 
et  périt  sur  l'échafaud  en 
1794  »  à  l'âge  de  3o.  ans. 
On  lui  reproche  d'avoir 
préparé  les  massacres  de 
septembre  et  d'avoir  pro- 
voqué le  décret  atroce  de 
fusiller  tous  les  prisonniers 
Anglois.  Il  est  auteur  du 
nouveau  calendrier  déci- 
mal ,  où  il  montre  l'igno- 
rance la  plus  profonde  % 
non-seulement  des  pre- 
mières idées  d'astronomie, 
mais  de  tous  les  principes 
de  la  langue  latine. 
Fabretti,  antiquaire  italien, 
né  à  Urbin  ,  m.  à  Rome  en 
1700.  Il  a  laissé  plusieurs 
ouvrages  en  latin  estimés 
des  antiquaires. 
Fabri ,  jésuite  ,  né  à  Bellay  , 
m-  à  Rome  en  Ib88.  If  a 
laissé  difftrens  ouvrages 
sur  la  théologie  ,  la  philo- 
sophie et  la  physique  ,  la 
plupart  oubliés.  On  prétend 
qu'il  enseigna  la  circula- 
tion du  sang  avant  le  cé- 
lèbre Harvey* 
Fabrice^Georges)  allemand, 
célèbre  par  ses  poésies 
latines  ,  dont  le  style  est 
pur  ,  clair  et  aisé.  Il  vivoit 
dans  le  Iô.e  siècle. 
Fabricius  ,  (Caius)  illustre 
îomain  3  fut  deux  fois  coa- 
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Sul ,  et  mérita  les  honneurs 
du  triomphe  par  plusieurs 
victoires  surlesSamnites , 
les  Brutiens  et  les   Luca- 
niens.  Il  se  ht  remarquer 
surtout   par  sa   prudence  , 
son  austérité  de  mœurs  et 
son    désintéressement.    11 
refusa   les  présens    et   les 
honneurs  de  Pyrrhus  ,   qui 
vouloit  corrompre  sa  hde- 
lité  :  et  non   moins  fidèle 
aux    règles   de     l'honneur 
qu'à  sa  patrie  ,  il  découvrit 
à  ce  prince  l'offre   peitide 
que  faisoit  son  médecin  de 
l'empoisonner.  Il  ni.  dans 
Ja  pauvreté  ,  et  fut  enterre 
aux  frais  publics.  Ses  filles 
furent  dotées  par  le  sénat. 
Fabricius  ,    (  Jérôme  ^pius 
connu  sous  le  nom  d' Aqua- 
pendente  ,  lieu  de  sa  nais- 
sance ,  enseigna  l'anatomie 
à    Padoue   avec    beaucoup 
de   distinction.    La    répu- 
blique de  Venise  lui  fit  une 
pension  et  l'honora  d'une 
statue  et    d'une    médaille 
attachée  à  une  chaîne  d'or* 
Ses  œuvres  chirurgicales  et 
anatomiques   ont    été   pu- 
bliées in-folio.    Il    m.  en 
i6"o3. 
Fabricius  ,    (  Jean  -  Albert  ) 
savant     professeur     d'élo- 
quence à  Hambourg  ,  né  à 
JLeipsic  ,   m.  en  1736'.  Ses 
principaux  ouvrages  sont  : 
Codex  pseudepigraphus ,  2 
vol.  in-8  ,  codex  apocry- 
phus ,  2  vol.  in-8.  Ces  deux 
ouvrages  se  vendent  ordi- 
nairement ensemble  et  sont 
recherchés    :      bibliotheca 
grxc-a  9  14  v.  in- 4  j  biblio- 
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theca  latina  ,  2  vol.  in-4  y 
etc. 
Fabrot  ,    savant    professeur 
de  droit  à  Aix  2  sa  patrie  > 
m.  à  Paris  en    1669.  Il    a 
pub.  Basiliccn  ,  7  vol.  in- 
foi.    ouvrage  estimé  ,    une 
édition  des  œuvres  deCujas, 
qu'il    a    enrichi    d'excel- 
lentes notes  ,   et   plusieurs 
autres  ouvrages. 
Facini  ,  peintie  d'histoire  , 
né  à  Bologne  ,  élève  d'An* 
nibal     Carrache   ,  _  vivoit 
vers    le    milieu    du     I7«e 
siècle.   Ses    tableaux    sont 
estimés.     La     plupart     se 
trouvent  à  Bologne. 
Faerne  ,  poète   latin  ,  né    à 
Crémone,    m.  à  Rome  en 
l56l.  Ses  Jables  sont  très- 
estimées.  L'édit.  de  Rome, 
in 4  ,  l564  ,  est  fort  rare. 
Tugan  y  poète  comique  ,   ne 
à  Paris  ,  où  il  m.  en  1-755. 
On  a  de  lui  quelques  petites 
pièces  d'un  comique  agréa- 
ble et  piquant. 
Fage  5    habile    dessinateur  , 
m.   en  1690.  Il  travailloit 
pour  l'ordinaire  au  cabaret, 
et  dessinoit  à  la   plume  et 
au  lavis. 
Fagnani  ,  célèbre  canoniste, 
m.  à  Rome  vers   1678.  Il 
composa  ,  par  ordre   d  A- 
lexandre   VU  ,  nn   excel- 
lent  commentaire   sur   Les 
décrétâtes  >  en   S   vol.  in- 
folio.   La   table  de  cet  ou- 
vrage  est  un    vrai     chef- 
d'œuvre  en  ce  genre. 
Fagon  ,  premier  médecin  de 
Louis  XIV ,   ne  à  Paris, 
où  il  m.   en  1718.   Il   tra- 
vailla à  enrichir,  ie  îardin 
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des  plantes  ,  dont  il  étoit 
surintendant. 

Fahrenheit  ,  habile  physi- 
cien ,  né  à  Dantzick  ,  per- 
fectionna ,  en  1720  ,  le 
thermomètre  ,  en  substi- 
tuant le  mercure  à  l'esprit 
de  vin  ,  et  forma  une 
échelle  plus  précise,  que 
les  Ànglois  ont  générale- 
ment adoptée. 

Faille  ,  avocat  ,  né  à  Cas- 
teinaudari  ,  devint  syndic 
de  Toulouse  ,  où  il  m.  en 
I7II.  On  a  de  lui  les  an- 
nales  de  Toulouse-» ouvrage 
curieux  et  inté.essant  , 
dont  M.  du  Ro^oi  a  beau- 
cour)  profité  pour  son  hist. 
de  Toulouse. 

Fairfax  ,  poète  anglois  >  m. 
en  l632.  Il  a  pub.  en  vers 
anglois  la  Jérusalem  déli- 
vrée j  du  Tasse. 

Faisîenhergcr  ,  (  Antoine  et 
Joseph  )  peintres  .y  d'Ins- 
pruck  ,  m.  à  Vienne  ,  vers 
l'an  1720.  Ils  excellcient 
d.^ns  le  paysage.  Leur  ma- 
rs iève  étoit  si  semblable 
qu'on  les  distinguoit  diffi- 
cilement. 

Falcandus ,  normand  d'ori- 
gine ,  vivoit  dans  le  12. e  s. 
îl  a  laissé  une  histoire  de 
Sicile  ,  écrite  avec  simpli- 
cité et  exactitude. 

Falcidius  ,  tribun  du  peuple 
romain  ,  institua  la  loi 
falcidie  ,  ainsi  appelée  du 
nom  de  son  auteur.  Elle 
ordonnoit  que  le  quart  des 
Mens  de  tout  les  Latins 
demeureront  à  ses  légitimes 
héritiers, c'cstc-c  qu'on  noni- 
moit  ia  quaru-j aimait*  On 
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pouvoit  disposer  du  restée 

Falconer  ,  poète  écossois  , 
publia  en  1762  un  poème 
intitulé  le  naufrage.  Il  étoit 
ma  lin  ,  et  a  composé  un 
dictionnaire  de  la  marine, 

Falconet  ,  médecin  ,  né  à 
Lyon  ,  m.  en  1762  ,  âgé 
de  91  ans.  Il  étoit  de 
l'académie  des  belles-let- 
tres, et  a  publié  une  trad. 
du  nouveau  système  des 
planètes  ,  composé  en  latin 
par  Villemont  ,  des  dis- 
sertations insérées  dans  les 
mémoires  de  Vacadémie  des 
belles-lettres  ,  etc. 

Falconetto  ,  célèbre  archi- 
tecte ,  né  à  Vérone  ,  ni. 
en  i53/..  Il  fut  le  premier 
qui  introduisit  la  bonne 
architecture  dans  les  états 
de  Venise. 

Falda  y  graveur  italien  du 
18. e  s.  dont  on  a  des  es- 
tampes à  i'eau-forte  d'un 
très-bon  goût.  On  recher- 
che beaucoup  ses  divers 
recueils- 

Faletti ,  comte  de  Trigneno  , 
et  poète  italien  du  îb.e  s. 
né  à  Savone  ,  fut  employé 
en  diverses  affaires  im- 
portantes ,  par  les  ducs  de 
Ferrare.  On  a  de  lui  un 
poème  en  4  chants  sur  les 
guerres  de  Flandre  ,  douze 
livres  de  poésies  y  et  plu- 
sieurs autres  ouvrages. 

Falieri  ,  doge  de  Venise  , 
alla  en  1102  ,  avec  une 
puissante  flotte,  au  secours 
de  ifaudouin  ,  roi  de  Jéru- 
salem. A  son  retour  ,  il 
conquit  la  Dalmatie  ,  la 
Croatie  et  plusieurs  auuss 
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provinces.  Zara  s'étant  ré- 
volté ,  il  mit  le  siège  de- 
vant cette  ville  ,  et  y  périt 
en  II20. 

Falieri ,  doge  de  Venise  en 
135^  .  forma  l'horrible 
complot  d'assassiner  les  sé- 
nateurs ,  pour  se  rendre 
maître  absolu  du  gouver- 
nement. La  conspiration 
fut  découverte  ,  ii  eut  la 
tête  tranchée  ,  et  ses  com- 
plices furent  pendus. 

Fallope  ,  célèbre  médecin  et 
anatomiste  ,  né  à  Modène  , 
m.  à  Padoue  en  i56'i.  L'a- 
natomie  lui  doit  plusieurs 
découvertes  importantes. 
Ses  ouvrages  ont  été  re- 
cueillis à  Venise  en  4  vol. 
in-folio. 

Fannius  ,  surnommé  Strabo, 
consul  romain  l'an  161  av. 
J.  C.  C'est  sous  son  con- 
sulat que  fut  publié  la  loi 
fannia  contre  la  somptuo- 
sité de  la  table. 

Fannius  ,  (Caius)  auteur 
d'une  hist.  des  cruautés  de 
Néron  ,  vivoit  sous  Tra- 
jan.  Les  savans  regrettent 
la  perte  de  cet  ouvrage. 

Fanshaw  ,  anglois  ,  célèbre 
par  ses  ambassades  à  la 
cour  d'Espagne  et  de  Por- 
tugal ,  sous  Charles  I  et  IL 
Il  demeura  fidèle  au  roi 
pendant  la  rébellion,  et 
cultivoit  les  lettres.  Il  a 
laissé  plusieurs  ouvrages 
en  vers  et  en  prose.  Il  m. 
en  Espagne  eu  1666. 

Far  et ,  né  à  Bourg  en  Bresse, 
m.  à  Paris  en  1640.  Il  fut 
un  des  premiers  membres 
de  l'académie  françoise  , 
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et  rédigea  les  statuts  de 
cette  compagnie  naissante. 
Il  a  laissé  plusieurs  ouvr» 
au-dessous  du  médiocre. 

Faria  ,  gentilhomme  portu- 
gais )  m.  à  Madrid  en  16*49. 
On  a  de  lui  une  histoire  de 
Portugal ,  réimp.  plusieurs 
fois  ;  l'Europe  ,  l'Asie  et 
l'Afrique  portugaise  ,  6  v- 
in-fol.  ouvrage  exact  et 
curieux,  trLcl.  en  italien, 
en  françois  et  en  anglois. 

Farinaccio,  céièbre  juriscon- 
sulte ,  né  à  Rome  ,  où  il 
m.  en  16 18.  Ses  ouvrages  , 
recherchés  des  juriscon- 
sultes uitramontains  ,  ont 
été  impr.  en  9  v.  in-fol. 

Farinato  ou  Farinaste ,  pein- 
tre et  architecte  ,  né  à  Vé- 
rone ,  où  il  m.  eu  1606.  On 
fait  cas  de  ses  dessins  ; 
mais  on  remarque  beau- 
coup d'incorrections  dans 
ses  ouvrages  ,  son  génie 
extrêmement  fertile  et 
abondant  ne  lui  permettant 
pas  toujours  de  rectifier  ses 
premières  pensées.  Son  co- 
loris n'est  pas  ordinaire- 
ment heureux  ,  excepté 
dans  les  fresques. 

Farinelli ,  voyez  Broschi. 

Fermer  ,  savant  r.-'itiquaire, 
né  à  Leicester  ,  m.  en  1797. 
Il  est  un  des  meilleurs  com- 
mentateurs de  Shakespear. 

Farncsc  ,  (  Pierre  -  Louis  ) 
premier  duc  de  Parme  et 
de  Plaisance  ,  fut  assassiné 
par  ses  sujets  en  1089  ,  à 
cause  de  ïa  dureté  de  son 
gouvernement. 

Farnèse  ,  (  Alexandre  )  3. e 
duc  de  Panne  %  et  neveu  du 
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précédent ,  fut  un  des  plus 
grands  capitaines  de  son 
siècle.  Il  remit  sous  l'obéis- 
sance de  l'Espagne  tous  les 
Pays-Bas  dont  il  étoit  gou- 
verneur ,  et  m.  à  Arras  en 
1592  ,  des  blessures  qu'il 
avoit  reçues  au  siège  de 
Rouen  ♦ 

Favart  ,  né  à  Paris  ,  où  il 
m.  en  17.95  ,  travailla  avec 
beaucoup  de  succès  pour 
l'opéra  comique.  On  a  de 
lui  un  grand  nombre  de 
pièces  qui  ont  donné  de  la 
célébrité  à  ce  théâtre.  Il 
eut  pour  collaborateur  sa 
femme  ,  célèbre  actrice  de 
ce  théâtre  ,  son  fils ,  An- 
seaume ,  etc. 

Fauchard  ,  célèbre  chirur- 
gien-dentiste à  Paris  ,  m. 
en  1761.  Avant  lui,  on  ne 
plomboit  presque  point  les 
dents  ;  il  s'est  servi  de  ce 
secours  avec  le  plus  grand 
avantage.  Il  a  pub.  le  chi- 
rurgien-âentisteoutraité  des 
dents  ,  2  v.  in-12  ,  estimé. 

Faite  het  ,  président  à  la  cour 
des  monnoies  de  Paris  ,  sa 
patrie  ,  m.  en  1601  ,  re- 
chercha avec  beaucoup  de 
soin  et  de  succès  les  an- 
tiquités de  la  France.  Son 
recueil  de  V origine  de  la 
langue  et  poésie  française  , 
in -4  ,  est  peu  commun  II 
se  trouve  quel4uefois  avec 
le  recueil  de  ses  œuvres  , 
contenant  entr'autres  ,  an- 
tiquités gauloises ,  etc.  1  v. 
in-4. 

Fauchet  ,    (  Claude  )     né    à 

'  B^m^  en  Nivernois  ,  abbé 

commàmterirre  tie  Mont- 


P  A  V 

fort  ,  prédicateur  du  roi  , 
député  à  l'assemblée  légis- 
lative et  conventionnelle  , 
évêque  constitutionnel  de 
Baveux  ,  fut  proscrit  au  3l 
mai  ,  et  décapité  en  1795. 
Il  fut  un  des  zélés  partisans 
de  la  révolution  ;  mais 
dans  ses  dernières  années 
il  parut- se  repentir  de  ses 
premiers  écarts,  et  m.  dans 
des  sentimens  religieu::. 
On  a  de  lui  quelques  orai- 
sons funèbres  ,  écrites  d'un 
style  pompeux  ,  mais  trop 
remplies  d'antithèses  ,  et 
plusieurs  brochures  en  fa- 
veur de  la  révolution. 

Faucheur  ,  ministre  protes- 
tant ,  célèbre  par  son  élo- 
quence, m.  à  Paris  en  166*7. 
On  a  de  lui  un  traite  de 
V action  de  V orateur  ou  de 
la  prononciation  et  du 
geste  j  in-12  ,  estimé. 

Favier  du  Boulav  ,  prêtre  , 
m.  en  1753.  Nous  lui  de- 
vons une  bonne  traduction 
de  Justin  ,  en  2  v.  in-12. 

Faulconier,  m.  àDunkerque, 
sa  patrie  ,  en  1735  ,  a  pub. 
une  histoire  de  cette  ville  , 
en  2  vol.  in-fol. 

Faulkener  ,  fameux  impri- 
meur ce  Dublin  â  m.  en. 
1775. 

Favorin  ,  philosophe  et  ora- 
teur >  né  à  Arles ,  flor.  sous 
l'empereur  Adrien.  Il  en- 
seigna avec  réputation  à 
Athènes, et  ensuite  à  Route. 

Favorin  ,  de  Camerino,  évê- 
que de  Nocera  ,  est  auteur 
d'un  lexicon  ?rec  ,  autre- 
fois d'un  grand  usage.  Il  m. 
en  i557* 
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Eavms  ,  (le  marquis  de)  né 
à  lilois ,  fat  mousquetaire  , 
capitaine  de  dragons  ,  et 
enfin  premier  lieutenant 
des  Puisses  de  Monsieur.  En 
1790  ,  accuse  d'avoir  cons- 
piré contre  l'état ,  on  le 
condamna  à  être  pendu. 
Au  moment  de  son  exécu- 
tion ,  il  protesta  de  son 
innocence  ,  et  fut  regardé 
comme  une  victime  infor- 
tunée de  la  frénésie  popu- 
laire. On  a  de  lui  quelques 
brochures  politiques. 

Faur  de  St.  Jorri  ,  premier 
président  au  parlement  de 
Toulouse  ,  et  l'un  des  plus 
savans  hommes  de  son  siè- 
cle ,  a  composé  un  grand 
nombre  d'ouvrages  ,  mo- 
numens  de  son  érudition. 
Les  principaux  sont  les  33 
livres  des  semestres  ,  2  vol. 
in-4  ;  dodecamnon  sive  de 
dei  nomine  et  attributis  , 
in-8  ;  des  jeux  et  des  exer- 
cices des  anciens  3  in-fol.  Il 
m.  en  1600. 

Taure  ,  (  Gui  dp  )  seigneur 
de  Pibrac  ,  né  à  Toulouse 
en  i5i8  ,  fut  successive- 
ment avocat  général  du 
parlement  et  conseiller 
d'état.  Il  composa  une  apo- 
logie de  la  St.  Barthélemi 
et  des  quatrains  fameux  , 
qui  ont  été  traduits  en  plu- 
sieurs langues. 

Taure  ,  (  Charles  )  abbé  de 
Sainte  Geneviève  ,  m.  à 
Paris  en  1644  ,  se  rendit 
célèbre  par  sa  piété  et  par 
la  réformation  de  l'ordre 
des  chanoines  réguliers  , 
dont  il  fut  le  premier  supé- 


FA  Y       2S7 

rieur  général.  On  a  de  lui 
le  directoire  des  novices, 

Tavre  ,  (Antoine)  en  latin 
Fabcr  ,  né  à  Bourg  en 
Bresse  ,  m.  en  1624  ,  fut 
successivement  juge-mage 
de  Bresse  ,  président  du 
Genevois  ,  premier  prési- 
dent du  sénat  de  Cham- 
béry  ,  et  gouverneur  de 
Savoie.  Ses  ouvrages  de 
jurisprudence  contiennent 
10  vol.  in-folio. 

Favre,  seigneur  de  Vaugelas, 
et  fils  du  précédent ,  né  à 
Bourg  en  Bresse  ,  m.  pau- 
vie  en  i6r>o  ,  étoit  un  des 
académiciens  les  plus  ai- 
mables comme  des  plus 
illustres.  On  a  de  lui  des 
remarques  sur  la  langue 
française  et  une  excellente 
trad.  de  Quinte-  Curcc. 

Faust ,  voyez  Fusth. 

Fauste  ,  célèbre  évêque  de 
Riez  ,  iti.  vers  l'an  485. 
Ses  ouvrages  contiennent 
des  erreurs» 

Tauste  ,  fameux  nécroman- 
cien allemand  au  com- 
mencement du  16. e  siècle. 

Fay  ,  (  Charles-François-de- 
Cisternay  du  )  né  à  Paris  t 
où  il  m.  en  173.9  ,  eut  l'in- 
tendance du  jardin  royal, 
entièrement  négligé  avant 
lui  ,  et  qu'il  rendit  en  très- 
peu  de  temps  un  des  plus 
beaux  de  l'Europe.  Il  se 
consacra  entièrement  à  la 
chimie  et  à  la  botanique. 
Ses  travaux  sont  insérés 
dans  les  mémoires  de  l'aca- 
démie des  sciences  >  dont 
il  etoit  membre. 

Fay  ,    (  Jean-Gaspard  du  ) 
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jésuite  .  m.  en  1774  >  prê- 
cha avec  beaucoup  de  suc- 
cès. Ses  sermons  ,  privés  de 
l'action  du  débit  ,  parurent 
foibles  à  l'impression.  Ils 
ont  été  recueilJis  en  9  vol. 
in-12. 

Faye  ,  (  Jean-François-Le- 
riget  de  la  )  de  l'académie 
françoise  ,  né  à  Vienne 
en  Dauphiné,  m.  à  Paris 
en  I75î.  On  a  de  lui  quel- 
ques poésies  ,  où  l'on  re- 
marque un  esprit  délicat 
et  une  imagination  agréa- 
ble. Son  frère  ,  qui  étoit  de 
î'aczdémie  des  sciences  , 
s'appliqua  avec  succès  à  la 
mécanique  et  à  la  physique 
expérimentale.  On  trouve 
de  ses  mémoires  dans  ceux 
de  l'académie. 

Faye  ,  (  Georges  la  )  dé- 
monstrateur royal  en  chi- 
rurgie à  Paris  ,  sa  patrie  , 
m.  en  1781.  Ses  principes 
de  chirurgie  ,  I  vol.  in-12  , 
souvent  réimprimés  >  sont 
écrits  avec  ordre  et  pré- 
cision. 

Fayette  ,  (  Louise  de  la  )  fille 
d'honneur  de  la  reine  Anne 
(V  Autriche,  Aimée  deLouis 
XIII,  elle  sut  conserver 
sa  vertu  dans  toute  sa  pu- 
reté ,  et  ne  se  servit  du 
crédit  qu'elle  avoit  sur 
l'esprit  du  roi  ,  que  pour 
le  réconcilier  avec  la  reine. 
Elle  s'étoit  retirée  dans  un 
couvent  ,  de  l'ordre  de  la 
Visitation  ,  qu'elle  avoit 
fondé  à  Chaillot }  où  elle 
m.  regrettée  en  l665. 

Fayette  ,(I\larie-Magdeleine 
comtesse   de   la  )    célèbre 


F  e  1 

par  son  esprit ,  par  ses 
connoissances  en  littéra- 
ture ,  et  par  ses  liaisons 
avec  les  gens  de  lettres. 
On  a  d'elle  des  mémoires 
de  la  cour  de  France  ,  l'his' 
toire  d'Henriette  à? Angle- 
terre ,  et  quelques  romans. 
Elle  m.  en  1693. 

Faythome  ,  habile  graveur 
anglois  au  burin  et  en  ma- 
nière noire  ,  né  en  Devon- 
shire  en  1629. 

Fa\ello  ,  religieux  de  l'ordre 
def  prêcheurs  ,  né  en  Sicile 
en  1498  ,  en  a  donné  une 
hist.  assez  estimée. 

Febvre  ,  ancien  conseiller  de 
la  cour  des  aides ♦  né  à 
Rouen  ,  m.  à  Chambéry 
vers  1780.  On  a  de  lui  plu- 
sieurs ouvrages  ,  mais  le 
seul  qui  mérite  d'être  cité 
est  son  abrégé  de  la  vie 
d'Auguste ,  in-12  ,  où  les 
faits  principaux  sont  ex- 
posés avec  une  clarté  élé- 
gante. 

Feckenham  ,  dernier  abbé  de 
Westminster.  Il  s'opposa 
avec  beaucoup  de  courage 
à  la  réformation  ,  et  fut 
envoyé  à  la  Tour.  Il  m.  en 
l585  ,  et  a  laissé  quelques 
traités  et  des  sermons, 

Feijoo  ,  bénédictin  espagnol, 
m.  en  1765.  On  a  de  lui  le 
théâtre  critique  en  14  vol» 
in-/,, ouvrage  dans  le  genre 
du  spectateur  qu'il  avoit 
entrepris  pour  éclairer  ses 
compatriotessurleurs  vices 
et  leurs  défauts.  Il  a  été 
traduit  en  françois  par 
M.  d'Hcrmilly  en  12  vol. 
in-12  j    et    a'a    pas    eu 

le 
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le  même  succès  qu'en  fié- 
pagne. 
Félibien%  historiographe  des 
bâtiiriens   du    roi  ,    né    à 
Chartres,  m.  à    Paris  en 
1695.  On  a  de  lui  un  grand 
nombred'ouvrages  estimés. 
Les  principaux  sont  :  E  n- 
tretiens  sur  les  vies  et  les 
ouvrages  des  plus  excellens 
peintres  anciens  et  moder- 
nes ,    3   vol.  in-4  ,  traité 
de  t  origine  de  la  peinture , 
in-4  ,  les  principes  de  t 'ar- 
chitecture^peinture  et sculp- 
ture ,  in-4.  Son  fils  aîné  , 
m.  en  1733  ,  Jui  succéda 
dans  sa   place ,  et  eut  les 
mêmes  goûts  que  lui.  On  a 
de    lui    la   description    de 
Versailles  et  plusieurs  au- 
tresouvrb  &es. DomMichel, 
son  second  fils,  bénédictin 
de  St.  Maur  ,  a  pub.  Vhist. 
de  St.  Denis,  pleine  d'éru- 
dition ,   de  recherches  ,  et 
enrichie  de  savantes  dis- 
sertations. 
Félix.  Il  y  a  eut  5  papes  de 
ce  nom.  Le  i.er  souffrit  le 
martyre  en  274.  Le  second, 
archidiacre    de   Rome    et 
antipape  ,  m.  en  366*  j  le 
3.e    excommunia  Acace  , 
et  m.  en  odeur  de  sainteté 
en  49-;  le  4.e  ,  m.  en  55o  , 
gouverna      l'église      avec 
beaucoup  de  zèle  et  de  pié- 
té^ le  5.e  ,  qui  étoit  Amé- 
dée  VIII)  comte  de  Savoie, 
fut  élu  pape  en  1440  ,  et 
abdiqua    en    1449  »     pour 
mettre  fin  au  schksme. 
fell  ,   évêque   d'Oxford  ,  et 
l'un  des  plus  savans  théo- 
logiens de  l'église  angli- 
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cane.      Il    resta    fidèle    k 
Charles  Z",  et  a  pub.  divers 
ouvrages.  On  lui  doit  une 
belle  édit.  de  St.  Cyprien  , 
in-fol.  avec  dés  remarques 
savantes* 
Feller, jésuite,  né  à  Bruxelles, 
m.  à  Ratisbonne  en  1802  , 
à  68  ans.  Il  professa  avec 
succès  la  rhétoriq.  à  Liège. 
On  lui  doit  différens  ou- 
vrages  très-estimés  ,    en- 
tr'autres  ,  catéchisme  phi- 
losophique ou  recueil  aob- 
sewations  propres  à  défen- 
dre la  religion  chrétienne  , 
in-8  ,  et  0  vol.  in-12.  Il 
entreprit  ,  par  zèle  pour  la 
religion  ,  une  nouvelle  édi. 
tion    du    dict.  historique , 
qu'il  publia  en  8v.  in-8.  et 
où    il    rectifia      beaucoup 
d'articles  vicieux  ,  surtout 
en  fait  de  doctrine.  Comme 
tout    ouvrage  appartient  à 
son  auteur,  il  auroit  mieux 
fait  de  le  refondre  en  en- 
tier. 
Fellon  ,  jésuite ,   né  à  Avi- 
gnon ,   m.  en  1709.   On  a 
de  lui  deux  poèmes  latins, 
l'un  Faba  arabica  ,  l'autre 
Magnes ,  qui  prouvent  son 
talent  pour  la  poésie  latine; 
des  oraisons  funèbres  ,   le 
fi  ai  té  de  V  amour  de  Dieu  , 
par  St.  François  de  Sales , 
abrégé   et  rajeuni ,  3  vol. 
in-^12  ,  etc. 
FérMon  ,  (  François  de  Sa- 
lignac  de  la  Motte-  )  arche- 
vêque de  Cambray,  né  an 
château  de  Fénéionen  Pé- 
xigord   l'an   l65r.   il  étoit 
d'une  maison  ancienne  et 
distinguée     dans  l'état  çt 
Zb 
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dans  l'église.  Son  zèle  çt 
sa  douceur  le  firent  choisir 
pour  l'un  des  missionnaires 
envoyés  aux  protestans  de 
Saintonge.  En  1689  il  fut 
nommé  précepteur  des  ducs 
de  Bourgogne ,  d'Anjou  et 
de  Berry.  Ses  différens  ou- 
vrages lui  ont  acquis  un 
nom  immortel.  Les  prin- 
cipaux sont  :  les  aventures 
de  Télémaque  f  dialogues 
des  morts  ,  démonstration 
de  l'existence  de  Dieu  ,  de 
V éducation  des  filles  5  ûek- 
vres  spirituelles.  Toutes 
ses  œuvres  ont  été  recueil- 
lies en  9  vol.  in-4,  et  ses 
œuvres  choisies  en  10  v. 
in-12.  Ramsay  ,  son  disci- 
ple ,  a  pub.  sa  vie  ,  in-12  , 
et  M.  de  Beausset  en  a 
donné  récemment  une  en 
3  vol.  in-8  ,  quia  eu  beau- 
coup de  succès.  Il  m.  en 
171 5. 

Fenouillot  de  Falbaire  ,  né 
à  Salins  ,  m.  en  1801  , 
fournit  quelques  articles  a 
l'encyclopédie  ,  et  se  livra 
ensuite  à  l'art  dramatique. 
On  a  recueilli  ses  pièces 
de  théâtre  en  2  vol.  in-8. 
Les  deux  avares  ,  opéra  , 
et  l' honnête  criminel  eurent 
du  succès. 

Fenton  ,  poète  anglols  ,  m. 
en  1730.  Pope  l'estimoit 
parti  culiè  rement. 

Féraud  ,  né  à  Marseilles  , 
m-  en  l8o7>  âgé  de  82  ans, 
professa  long  -  temps  la 
grammaire  et  la  rhétori- 
que. On  a  de  lui  :  diction- 
naire grammatical  de  ta 
tangue  française  ,   2  vol» 


F  E  R 

ia-8  ,  où  il  a  entrepris  de 
figurer  la  prononciation  , 
et  qui  a  servi  de  base  à  tous 
ceux  qui  ont  travaillé  de- 
puis lui  j  dict.  critique  de 
la  langue  jrançoise ,  3  vol. 
in-4  ,  où  il  a  réuni  les  dé- 
finitions des  meilleurs  dic- 
tionnaires et  les  remarques 
les  plus  estimées  des  plus 
célèbres  grammairiens.  On 
peut  lui  reprocher  d'en 
avoir  inséré  plusieurs  mi- 
nutieuses ,  triviales  ,  inu- 
tiles ,  et  quelques  erreurs 
dans  son  système  ortho- 
graphique. Il  a  laissé  un 
manuscrit  contenant  des 
additions  considérables  et 
des  corrections  pour  son 
dict'  critique, 

Ferdinand  ït  II  et  III ,  em- 
pereurs d'Allemagne.  Le 
premier  ,  m.  en  1564  f 
succéda  à  Charles-Quint , 
son  frère  ,  en  1558  ,  fit  la 
paix  avec  les  Turcs,  et  ré- 
concilia la  Suède  et  le  Da- 
nemarck.  —  Le  second ,  fils 
de  Charles  ,  archiduc  de 
Gratz  ,  élu  roi  de  Bohême 
et  de  Hongrie  en  1618 , 
défit  Frédéric  ,  électeur 
palatin  ,  à  Prague  et  rem- 
porta une  victoire  écla- 
tante sur  Christiern  IV.  Il 
m.  d'apoplexie  en  1637. 
—  Le  troisième  ,  appelé 
Ernest ,  fils  du  précédent , 
lui  succéda  ,  et  conclut  la 
paix  de  Munster.  Il  m.  à 
Vienne  en  1657. 

Ferdinand.  Il  y  a  eut  6  rois 
de  Castille  de  ce  nom.  Le 
premier  ,  surnommé  le 
Grand ,  fils  de  SanchelU^ 
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ioi  de  Navarre  >  tua  Al- 
phonse ,  roi  de  Léon,  dans 
un  combat  ,  remporta  de 
grands  avantages  contre 
les  Maures  ,  et  marcha 
contre  son  fiire  Gardas 
IV ,  roi  de  Navarre  ,  qui 
perdit  son  royaume  et  la 
vie.  Il  régna  glorieusement 
3o  ans  en  Castille  ,  et  m. 
en  io65.—  Le  second  ,  fils 
d' Alphonse  Vlll ,  rem- 
porta de  grands  avantages 
sur  les  Portugais  ,  et  fit 
leur  roi  Alphonse  Henri- 
quel  prisonnier.  — Le  3.e  , 
fils  a  Alphonse  IX ,  prit 
plusieurs  villes  sur  les 
Maures  ,  puîgea  ses  états 
des  brigands  et  des  voleurs> 
et  donna  des  lois  sages  a 
l'Espagne  ,  qui  reprit  sous 
son  règne  une  nouvelle 
face.  Il  m.  en  odeur  de 
sainteté  Tan  1252 ,  après 
un  règne  de  35  ans.  —  Le 
4-e,  prince  violent,  em- 
porté et  despotique  ,  m. 
subitement  en  l3l2  ,  à  27 
ans.  Il  étoit  parvenu  au 
trône  à  l'âge  de  10  ans.  Sa 
mère  gouverna  pendant  sa 
minorité  avec  beaucoup  de 
prudence  et  de  fermeté.  Il 
se  signala  par  ses  conquêtes 
sur  le  roi  de  Grenade  et  sur 
les  Maures  auxquels  il  en- 
leva Gibraltar  moins  fort 
qu'aujourd'hui.  —  Le  5.e , 
fils  de  Jean  II,  roi  d'Arra- 
gon  ,  épousa  Isabelle  de 
Castille.  Ainsi  les  deux 
royaumes  de  Castille  et 
d'Arragonsetrouvèrent  réu- 
nis. Il  conquit  le  royaume 
de  Grenade ,  une  partie  de 
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la  Navarre  ,  et  chassa  les 
Maures  d'Espagne  ,  ce  qui 
lui  mérita  le  surnom  de 
Catholique  ,  que  ses  suc- 
cesseurs ont  toujours  porté 
depuis. C'estsous son  règne 
que  Christophe  Colomb  fit 
la  découverte  de  l'Améri- 
que. Ce  prince  fut  le  plus 
grand  roi  de  son  siècle  , 
mais  ses  brillantes  qualités 
furent  obscurcies  par  son 
ambition  et  sa  perfidie  en- 
vers les  nations  qu'il  vou- 
lut subjuguer.  Il  étoit  fort 
superstitieux  ,  et  m.  en 
i5i6  ,  âgé  de  63  ans.— Le 
6\e ,  dit  le  sage  ,  fils  de 
Philippe  Vet  de  Marie  de 
«Sav0/e,naturellementbon, 
tranquille  et  doux  ,  ouvrit 
son  règne  par  des  actes  de 
bienfaisance.  Il  donna  la 
liberté  aux  prisonniers  , 
pardonna  aux  déserteurs  , 
et  sendoit  justice  lui-même 
à  ses  sujets.  Il  prit  part  à  la 
guerre  de  1741  ,  et  surtout 
à  la  paix  signée  en  17^8.  Il 
profita  de  ce  calme  pour 
rétablir  les  finances  et  la 
marine,  et  protégea  le  com- 
merce ,  les  arts  et  l'agri- 
culture. Il  m.  sans  posté- 
rité en  1759,  âgé  de  46  ans. 

Ferdinand  ,  roi  de  Naples  ot 
de  Sicile,  m.  en  I494  ,  âgé 
de  70  ans  ,  détesté  de  ses 
Sujets  pour  ses  débauches 
et  ses  cruautés.  Il  avoit 
succédé  à  Alphonse d'Ariz- 
gon  en  1^58  ,  et  eut  de 
grands  démêlés  avec  le 
pape  Innocent  VIIL 

Ferdinand  I  et  II ,  grands 
ducs  de  Toswae.  Le  i.erç 


%$%     FER 

m.  en  1609  >  succéda  à  son 
frère  François  II ,  et  gou- 
verna  son  petit  état  avec 
une  sagesse  qui  'e  fit  aimer 
ùe  ses  sujets ,  et  estimer  de 
tous  les  princes  de  l'Eu» 
rope.  —  Le  second  ,  suc- 
cesseur de  Cosme  II,  ne  se 
£t  pas  moins  estimer  par 
sa  prudence  t  et  fit  fleurir 
ses  états  en  y  maintenant 
la  paix.  Il  m.  en  I0D8 
après  un  règne  de  48 
Tins» 

Ferdinand  ,  de  Cordoue,  sav. 
espagnol  du  i5.e  siècle ,  fat 
regardé  comme  un  prodige 
de  son  temps.  Il  étoit  ha- 
bile dans  les  langues  et 
dans  les  sciences.  On  lui 
attribue  des  commentaires 
sur  l'Aima  geste  de  Ptolo- 
mée  et  sur  l'apocalypse. 

Ferdinand  ,  sav.  jésuite  de 
Tolède,  m.  en  i5q5.  On 
lui  doit  divînarum  scrîptu- 
rarum  thésaurus,  in-folio. 
Il  ne  faut  pas  le  confondre 
avec  Jean  Ferdinand  ,  do- 
minicain arragonois  ,  m. 
en  1625  ,  qui  a  donné  un 
commentaire  sur  fecclé- 
siaste  ,  in-folio. 

Ferdinand  de  Jésus  ,  moine 
espagnoJ.de  Tordre  ^es  car- 
mélites, surnommé  Bouche 
P  d'or ,  à  cause  de  son  élo- 
quence ,  a  donné  des  com- 
mentaires sur  Aristote  et 
sur  r Ecriture  -Sainte.  U 
vivott  dans  Te  i^.e  siècle. 

Ferdinandi ,  célèbre  médecin 
et  philosophe  ,  né  dans 
l'état  d'Otrante  ,  m.  en 
î638.  Il  a  publié  plusieurs 
©uv rages  sur  son  ait. 
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Ferdousi ,  le  plus  célèbre  des 
poètes  persans  ,  florissoit 
Tan  1020  de  J.  C. 

Fer  g  ,  peintre  et  graveur ,  né 
à  Vienne  en  Autriche  ,  m. 
à  Londres- en  1740.  Il  re- 
présentoit  les  fêtes  de  cam- 
pagne et  ornoit  ?es  paysa- 
ges de  ruines  d'architec- 
ture du  meilleur  choix.  II 
vendoit  d'abord  très-cher 
ses  tableaux  ,  msis  un  ma- 
riage inconsidéré  et  des 
malheurs  domestiques  le 
réduisirent  à  la  plus  grande 
misère.  On  le  trouva  ,  dit- 
on  ,  sur  sa  porte ,  mort  de 
froid. 

i^rgHscw.astronome  angîois, 
m.  en  1776.  On  a  de  lui 
plusieurs  ouvr.  estimés. 

Ferguson  >  peintre  écorsois  t 
m.  vers  1690  ,  excelloit  à 
peindre  les  oiseaux  morts 
ou  vivans. 

Fermât ,  conseiller  au  par- 
lement de  Toulouse  ,  m. 
en  166/j.  Il  se  livra  parti- 
culièrement à  l'étude  des 
mathématiques.  On  trouve 
dans  ses  ouvrages  le  germe 
delà  géométrie  des  infinis, 
qu'on  doit  à  Leibnh\  et  à 
Ne$vton. 

Fernand  Corte\>  voy.  Corteç. 

Fernandt\-Ximene\  de  Na- 
varette ,  surnommé  le  Ti- 
tien espagnol y  m.  à  l'Esçu- 
rial  en  1572  ,  il  fut  em- 
ployé aux  peintures  de  ce 
palais. 

Fgrnel-)  médecin  de  Henri  17, 
né  à  Mont-Didier  ,  m.  à 
Paris  en  i558.  Il  fut  re- 
gardé comme  le  restaura- 
teur de  la  médecine  ,  et  a 
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laissé  plusieurs  ouvrages 
estimés  >  écrits  en  latin 
avec  beaucoup  de  pureté» 

Fetnow  ,  né  à  Weymar ,  m. 
eu  1808.  On  a  de  lui  plu- 
sieurs ouvrages  estimés  : 
Tableau  des  mœurs  et  de 
la  culture  des  Romains  , 
grammaire  italienne  à  l'u- 
sage des  allemands ,  2  vol. 
in -8  ,  études  romaines  ,  $ 
vol.  dans  lesquelles  on 
trouve  un  traite  savant  sur 
le  dialecte  des  Italiens. 

Ferracinot  célèbre  ingénieur, 
né  en  1692  dans  le  Bassan. 
Elevé  dans  l'humble  état 
de  scieur }  il  dut  tout  à  la 
nature. On  a  de  lui  plusieurs 
inventions  curieuses. 

Ferrajuoli  ,  peintre  ,  né  à 
Nocera .  m.  à  Bologne  vers 
1710.  Il  réussissoit  parti- 
culièrement dans  le  pay- 
sage. 

Ferrand  ,  savant  diacre  de 
l'église  de  Carthage  au  6.e 
siècle.  Il  fut  un  des  pre- 
miers qui  se  déclarèrent 
contre  la  condamnation 
des  trois  chapitres.  On  a 
de  lui  une  collection  de 
canons,  et  autres  ouvrages. 

Ferrand  ,  (  Louis  )  avocat  au 
parlement  de  Paris,  né  à 
Toulon  ,  m.  en  1699.  Il 
étoit  savant  dans  les  lan- 
gues orientales  ,  et  a  laissé 
plusieurs  ouvrages  pieux  , 
entr'autres  ,  un  commen- 
taire sur  les  psaumes  ,  et 
àes  réflexions  sur  la  reli- 

fion  chrétienne  ,  qui  of- 
rent  plusieurs  questions 
curieuses  de  chronologie 
et  d'histoire. 
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Ferrand  ,  excellent  peintre 
en  émail  ,  né  à  Joigny  f 
m.  en  1752.  On  a  de  lui 
un  traité  curieux  sur  cette 
matière  ,  où  l'on  trouve  un 
petit  traité  de  miniature» 

Ferrari  ,  gentilhomme  mi- 
lanois  ,  fut  un  des  fonda- 
teurs des  Barnabites  ,  si 
utiles  à  l'Italie  et  à  l'Alle- 
magne. Il  m.  supérieur  de 
cette  congrégation  en  1544. 

Ferrari ,  savant  docteur  du 
collège  Ambrosien ,  né  à 
Milan  ,  m.  en  1669  ,  par- 
courut, par  ordre  du  cardi- 
nal Borromée  ,  différens 
pays  pour  y  acheter  des 
livres  et  des  manuscrits* 
Il  en  rassembla  un  grand 
nombre  ,  et  dès-lors  la  bi- 
bliothèque ambrosienne  eut 
un  nom  dans  l'Europe  lit- 
téraire. On  lui  doit  plu- 
sieurs ouvr.  remplis  d'é- 
rudition ,  et  de  recherches 
curieuses  ,  entr'autres  ,  de 
ritu  sacrarum  concionum  , 
in-4  ,  rare  et  recherché.  Il 
y  a  un  autre  Ferrari  qui 
fut  professeur  de  philoso- 
phie à  Padoue  ,  estimé 
pour  sa  vertu  et  sa  vaste 
littérature.  On  a  de  lui  un 
traité  de  Vorigine  des  Ro- 
mains ,  et  autres  ouvrages 
sur  les  antiquités.  Il  m.  en 
l58ô\  Il  ne  faut  pas  le  con- 
fondre avec  un  autre  sa- 
vant du  même  nom  ,  m.  en 
1682  5  qui  s'acquit  une 
grande  réputation  par  son 
éloquence  et  ses  ouvrages. 
Il  a  écrit  sur  l'origine  de 
la  langue  italienne  ,  les 
vêtemens  des  anciens  ,  les 
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lampes  sépolchrales  ,  etc. 

Ferrari ,  jésuite  de  Sienne  , 
m.  en  i655.  On  a  de  lui 
un  dict.  syriaque  ,  in-4  , 
et  autres  ouvrages. 

Ferrari ,  (  Jean-André  )  pein- 
tre ,  né  à  Gênes ,  m.  en 
1659.  Il  étoit  également 
habile  pour  le  paysage  , 
les  fruits  ,  les  fleurs  ,  les 
animaux  et  pour  \es  sujets 
historiques.  Il  y  a  eu  plu- 
sieurs aut*es  peintres  de  ce 
nom. 

Ferrari  ,  (  Guidon  )  ne  à 
Novare  ,  m.  vers  1791  , 
s'est  fait  un  nom  distingué 
par  plusieurs  ouvrages  la- 
tins ,  et  surtout  par  son 
abrégé  de  la  vie  de  cinq 
généraux  Autrichiens. 

Ferre  ,  habile  dominicain  , 
né  à  Valence  en  Espagne  , 
m.  vers  l685  ,  enseigna  la 
théologie  avec  réputation  à 
Rome  et  à  Salamanque. 
On  a  de  [ni  des  cvnunen- 
taires  estimés  sur  la  somme 
de  St*  Thomas. 

Fer  rein  ,  professeur  an  col- 
lège royal  de  médecine  , 
né  dans  l'Agenois  ,  m.  en 
2769.  On  a  de  lui  des 
leçons  sur  la  médecine  et 
sur  la  matière  médicale  , 
pub.  après  sa  moit  en  3  vol. 
in-12. 

Fer  r  cira  ,  chirurgien  du  roi 
de  Portugal  pé  à  Lisbonne, 
m.  en  1677.  Il  a  publié 
un  cours  de  chirurgie  ,  in- 
fol  estimé? 

Ferrera  ,  espagnol,  entreprit, 
par  ordîe  du  cardinal  Xi~ 
menh  ,  un  traité  complet 
d'agriculture  ,    qui  a  été 
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très-utile  à  ceux  qui  ont 
travaillé  depuis  sur  la 
même  matière. 

Ferreras  ,  théologien  espa- 
gnol ,  m.  en  1735  ,  contri- 
bua beaucoup  à  la  compo- 
sition du  dict*  espagnol  de 
l'académie  ,  dont  il  étoit 
membre.  Outre  ses  ouvra- 
ges de  théologie  ,  on  a  de 
lui  une  hist.  dy  Espagne  , 
quia  été  trad.  en  françois 
par  M.  d*Hermilly ,  en  10 
vol.  in-^. 

Fcrrcti  ,  poète  et  historien 
de  Vicence  du  14-e  siècle. 
On  a  de  lui  une  hist.  cu- 
rieuse de  son  temps  ,  depuis 
1260  jusqu'en.i5i8. 

Ferretiy  bénédictin  de  Vicen- 
ce ,  a  laissé  miisœ  lapida- 
rix  antiquorum  ,  in-folio  , 
1672. 

Ferri  ,  peintre  et  architecte  , 
né  à  Rome  ,  m.  en  1689. 
Il  fut  employé  par  le  pape 
Alexandre  VII  y  et  par 
d'autres  princes  Italiens. 
On  lui  doit  le  plan  de  très- 
belles  églises  et  d'autres 
grandes  constructions. 

Ferrières  ,  docteur  en  droit 
de  l'université  de  P3ris>  sa 
patrie ,  m.  à  Reims  en 
171.5  ,  a  pub.  un  grand 
nombre  de  livres  de  droit , 
estimés.  Le  dict.  de  droit 
et  de  pratique  y  qui  eut  le 
plus  grand  succès  ,  est  de 
Claude-Joseph ,  son  fils. 

Ferron  t  conseiller  au  parle- 
ment de  Bordeaux  ,  sa  pa- 
trie ,  est  auteur  d'une  con- 
tinuation ,  en  bon  latin  >  de 
Yhist .  de  France  de  Paul- 
Emiie  2  de  «avanies  cbser- 
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rations  sur  les  lois,et  d'au- 
tres ouvrages  qui  lui  ont 
assuré  le  sui -nomà' Atticus-, 
que  lui  donna  Scaliger. 

Fcrrucei ,  sculpteur  ,  né  à 
Fiesolé  ,  nu  en  1585.  Tous 
ses  ouvrages  sont  en  por- 
phyre. On  prétend  que 
c'est  lui  qui  trouva  le 
moyen  de  tremper  l'acier 
pour  pouvoir  travailler 
cette  matière  si  durer  II  y 
a  en  plusieurs  autres  sculp- 
teurs  de. ce  nom. 

F-rté  ,  (  le  maréchal  de  la  ) 
d'une  maison  très-ancien- 
ne d'Auvergne ,  se  signala 
en  plusieurs  sièges  et  com- 
bats .  et  surtout  contre  le 
duc  de  Lorraine  ,  qu'il  dé- 
lit en  i65o.  Il  étoit  fort 
empressé  à  faire  sa  cour  , 
vain  ,  présomptueux  ,  et 
ce  pou  voit  souffrir  les  suc- 
cès de  Turenne  ,  qu'il  étoit 
loin  d'égaler  >  quoiqu'il  eut 
d'ailleurs  du  mérite. 

Festus-Pompéius  ,  ancien 
grammairien  ,  abrégea  le 
traité  de  Vèrrius  F  Lac  eus , 
de  verborum  signifient  Zone, 
qu'il  a  quelquefois  grossiè- 
rement défiguré.  On  le 
trouve  dans  la  collection 
ad  usum  delphini ,  in-4. 

Feti ,  peintre  romain  ,  disci- 
ple de  Civoli ,  m.  à  la 
fleur  de  l'âge,  de  ses  excès 
de  débauche  en  1624.  Il 
allia  une  grande  manière 
et  un  coloris  vigoureux  , 
à  une  expression  vive ,  et 
une  touche  spirituelle  et 
piquante.  Ses  dessins  sont 
d'un  grand  gof.t  et  très- 
rares.  Sa  sœur  3  qui  se  6t 
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religieuse  ,  peignort  très- 
bien  ,  et  orna  plusieurs 
couvens  de  ses  tableaux. 

Feuiltée  ,  minime  ,  associé 
de  l'académie  des  sciences, 
né  en  Provence  ,  m.  à 
Marseille  en  1732.  Il  en- 
treprit ,  par  ordre  de- Leurs 
XlV ,  plusieurs  voyages 
dans  les  différents  parties 
du  monde.  Il  a  publié  n» 
journal  des  observations 
physiques  ,  mathématiques 
et  botaniques ,  faites  sur 
les  côtes  de  l'Amérique 
méridionale  et  à  la  Nou- 
velle-Espagne ,  3  Vr  in-4. 
Ce  journal  ,  écrit  dure- 
ment ,  est  exact  et  curieux . 
On  lui  doit  encore  :  Des- 
cription des  plantes  médi- 
cinales usitées  dans  l' Amé- 
rique méridionale ,  en  alle- 
mand ,  2  tomes  en  I  vol. 
in-4,  avec  fig  coloriées, 
qu'il  dessina  lui  même. Ce 
recueil  est  très-cher. 

Feuillet  ,  chanoine  de  Saint- 
Cloud  ,  prédicateur  apos- 
tolique j  et  d'une  morale 
très-austère  ,  m.  à  Paris  en 
1693.  On  a  de  lui  Yhist.  de 
la  conversion  de  Chanteau , 
réimp.  plusieurs  fois  ;  des 
lettres  qui  peignent  les 
sentimens  de  religion  ,  dont 
il  étoit  pénétré  ,  et  une 
oraison  funèbre  d'Henriette 
d*  Angleterre \ 

Fèvre  ,  (  Jacques  le  )  théolo- 
gien ,  né  dans  le  diocèse 
d'Amiens  ,  m.  en  l537  , 
fut  choisi  pour  être  précep- 
teur du  3. e  fils  du  roi  Fran- 
çois I.  On  a  de  lui  des 
commentaires  sur  plusieurs 
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livres  del'Ecriture,savans, 
mais  mal  digérés  et  mal 
écrits.  Quelques-uns  lui 
attirèrent  des  persécutions. 

ïèvre  ,  (  Nicolas  le  )  né  à 
Paris  ,  in.  en  1612  ,  fut 
chargé  par  Henri  IV  de 
l'éducation  du  prince  de 
Condé,  et  après  la  mort 
de  ce  monarque  il  devint 
précepteur  de  Louis  XIII. 
Ses  opuscules  ont  été  impr. 
à  Paris  ,  in-4.  On  y  remar- 
que une  critique  exacte  et 
judicieuse. 

Fèvre  de  la  Boderie,  (An- 
toine le)  m.  en  i6i5  .  fut 
employé  par  Henri  IV  et 
par  Louis  XIII  dans  des 
affaires  importantes.  Il  fut 
très-utile  au  premier  sur- 
tout dans  l'affaire  du  ma- 
réchal de  Biron  dont  il 
découvrit  les  intelligences 
à  Bruxelles.  On  a  de  lui  un 
traité  de  la  noblesse ,  in-8. 
Ses  lettres  et  ses  négocia- 
tions ont  été  publiées  en  5 
vol.  in-12.  Son  frère  Gui  le 
Fèvre  y  m.  en  1598,  eut 
beaucoup  de  part  à  la  fa- 
meuse polyglotte  d'Anvers. 

Fèvre,  (Tanneguile)  célèbre 
professeur  de  belles-lettres 
à  Saumur  ,  né  à  Caen ,  in. 
en  1670.  Il  avoit  embrassé 
la  religion  protestante  ,  et 
fut  père  de  Mad.  Dacier. 
On  a  de  lui  des  poésies 
grecques  et  latines  dignes 
des  meilleurs  siècles  •  les 
vies  des  poètes  Grecs  en 
françois  et  des  notes  sur 
plusieurs  auteurs  Grecs  et 
Latins. 

Ferre- ,  (Claude  le)  peintre, 
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né  à  Fontainebleau  ,  m.  à 
Londres  en  1675.  Il  excel- 
loit  dans  les  portraits ,  et  a 
traité-avec  succès  quelques 
sujets  d'histoire.  On  a  gravé 
d'après  lui.  Il  y  a  un  autre 
peintre  de  son  nom  ,  Rol- 
land le  Fèvre ,  né  en  Anjou, 
m.  en  Angleterre  en  1677. 
Il  excelloit  à  faire  des 
charges. 

revre ,  (  Jacques  le  )  docteur 
de  Sorbonne  ,  grand  vicaire 
deBouTges,né  à  Coutances, 
m.  à  Paris  en  1716.  On  a 
de  lui  plusieurs  excellons 
ouvrages  qu'il  entreprit 
pour  la  défense  de  l'église  , 
entr'autres  entretiens d* Eu- 
do  xe  et  d'Euchariste  sur 
Varianisme  et  sur  Vhistoire 
des  iconoclastes  du  père 
Mainbourg- 

Fèvre  ,  (  Jacques  le  )  jésuite , 
né  dans  le  Hainaut  ,  m.  à 
Valenciennes  en  1755.  lia 
publié  un  traité  de  la  véri- 
table religion  contre  les 
athées  >  in-12  ;  Bayle  en 
petit  ou  anatomie  des  ou- 
vrages  de  ce  philosophe , 
in-12.  C'est  une  des  meil- 
leures réfutations  de  ce  fa- 
meux sceptique.  Il  ne  faut 
pa s  le  confond  re  a  vec  Fran- 
çois Antoine  le  Fèvre ,  jé- 
suite ,  m.  à  Paris  en  1737, 
qui  cultiva  la  poésie  latine 
avec  succès.  Il  a  laissé 
plusieurs  poèmes  latins 
estimés. 

Fevret ,  avocat  au  parlement 
de  Dijon  ,  m.  en  16*61.  On 
lui  doit  un  traité  de  l'abus  , 
2  vol.  in  fol.  estime.  Son 
peut&ls,  conseiller  au  par- 
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îement  de  Dijon ,  sa  patrie, 
m.  en  1772  ,  a  augmenté 
et  porté  à  5  vol.  in-fol.  la 
bibliothèque  historique  de 
la  France  du  père  Lelong, 
qui  n'en  avoit  qu'un  seul. 

Feutry  ,  avocat  au  parlement 
de  Douay  >  né  à  Lille  ,  m. 
à  Douay  en  1789.  On  lui 
doit  Robinson  Crusoë  x  au- 
quel il  a  fait  des  change- 
mens  utiles  ;  choix  d'his- 
toires y  2  vol.  in-12  ,  quel- 
ques poésies  ,  et  autres  ou- 
vrages. 

richard  y  célèbre  juriscon- 
sulte de  Francfort-sur-le- 
Mein  ,  m.  en  iS^i.  Il  a 
laissé  plusieurs  ouvrages* 

Ficin,  chanoine  de  Florence, 
sa  patrie ,  m*  en  1499*  il 
étoit  savant  dans  les  lan- 
gues grecques  et  latines  ,  et 
suivoit  la  secte  de  Platon  , 
qu'il  traduisit  en  latia  ainsi 
que  Ploiin.  On  a  de  lui 
plusieurs  autres  ouvrages 
peu  estimés. 

Fîelding ,  fameux  romancier 
anglois  ,  né  dans  le  comtéV 
de  Sommerset  ,  fils  d'un 
lieutenant-général ,  il  eut 
bientôt  dissipé  sa  fortune 
far  ses  débauches  ,  et  m. 
dans  sa  i^S.e  année  en  1754. 
La  collection  angloise  de 
ses  ouvrages  forme  8  vol. 
in-8. 

Fienus ,  sav.  médecin  ,  né  à 
Anvers  ,  m.  en  l63l.  On  a 
de  lui  plusieurs  ouvrages 
sur  son  art  qui  eurent  de  la 
réputation  dans  leur  temps. 

Fies  que  ,  d'une  des  plus  gran- 
des familles  de  Gênes  > 
îaîoLix  de  la  gloire  et  de 
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l'autorité  d'André  Doria  , 
conspira  contre  sa  patrie  , 
et  se  noya  en  voulant  exé- 
cuter son  projet ,  à  l'âge  de 
22  ans  ,  en  1547.  Sa  mai- 
son fut  rasée  et  sa  famille 
bannie  de  Gênes. 

Filesac  ,  curé  de  St.  Jean  en 
Grève  à  Paris  et  docteur 
de  Sorbonne  ,  m.  à  Paris  en 
l6'38.  On  a  de  lui  plusieurs 
traités  rein  plis  d'érudition  t 
mats  sans  goût  et  sans 
ordre. 

Filîcaia  ,  poète  italien  ,  sé- 
nateur de  Florence  ,  s» 
patrie ,  m.  en  1707.  Ses 
poésies  sont  délicates  et 
respirent  le  tonde  la  bonne 
compagnie. 

Fillassîer  ,  prêtre  parisien  t 
m.  en  1733.  Il  est  auteur 
d'un  ouvrage  plein  d'onc- 
tion :  Scntimens  chrétiens 
propret  aux  personnes  in- 
"firmes,   in-12. 

Ftllassicr  t  (  l'abbé  )  né  à 
VF  a  rv  ici  ,  m.  à  Clamart 
en  1806.  On  lui  doit  plu-* 
sieurs  ouvrages  estimables» 
Eraste  ou  fami  de  la  jeu- 
nesse ,  2  vol.  in-8 ,  dic- 
tionnaire historique  d'édu- 
cation ,  2  vol.  in-8.  dic- 
tionnaire poétique  d'éduca- 
thon  ,  2  vol.  in-8.  diction- 
naire du  \ardinier  françois  9 
2  vol.  in-8. 

Fine  ,  mathématicien  et  cé- 
lèbre mécanicien  ,  né  à 
Briançon  ,  m.  pauvre  en 
1555.  Il  inventa  une  hor- 
loge et  des  machines  qui 
lui  acquirent  une  grande 
réputation.  On  a  de  lui 
plusieurs  ouvrages  de  ma- 
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thématiques ,  dans  lesquels 
on  remarque  une  crédulité 
ridicule  à  l'astrologie  judi- 
ciaire. 

Finiguerra ,  graveur  et  émail- 
leur  sur  métaux.  Il  excel- 
loit  surtout  à  rassembler 
un  grand  nombre  de  figures 
dans  un  très-petit  espace. 
On  lui  attribue  l'invention 
de  la  gravure  ,  mais  sans 
aucune  preuve  solide. 

Firen^uola  ,  poète  florentin , 
m.  à  Rome  en  i5/j5.  Ses 
ouvrages  en  prose  et  ses 
poésies  sont  rares  etrecher- 

Firmicus  Maternus,  écrivain 
chrétien  du  4-e  siècle  ,  fit 
paroître  un  excellent  traité 
int.  de  errore  projanarum 
religionum ,  souvent  réim- 
primé. 

Firmilien  ,  évêque  de  Césa- 
rée  et  ami  d'Origène  ,  pré- 
sida le  i.er  concile  d'An- 
tioche  en  264  ,  contre  Paul 
de  Samosate* 

Firmin.  Nom  de  4  saints  évê- 
ques  ;  deux  d'Amiens  ,  un 
d'Uzès  et  un  de  Mende. 

Fischer  ,  habile  mathémati- 
cien et  astronome,  né  dans 
la  Bavière  ,  m.  en  l8o5. 
On  a  de  lui  d'excellens 
mémoires  sur  l'astronomie. 

Fischer  ,  célèbre  architecte 
allemand.  La  ville  de 
Vienne  lui  doit  ses  plus 
beaux  édifices  ,  parmi  les- 
quels il  faut  distinguer  le 
palais  de  Schombrun. 

Fischet ,  docteur  de  Sorbonne 
et  recteur  de  l'université  de 
Paris  en  1467.  Il  a  laissé 
une  rhétorique  et  àcsépU 
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très  dont  le  style  est  au- 
dessus  de  son  siée.  Les  I  .ers 
livres  imprimés  en  France 
le  furent  par  ses  soins. 

Fisen  ,  jésuite  liégeois  ,  m. 
en  1649.  Il  a  pub.  plusieurs 
ouvrages  remplis  de  re- 
cherches ,  mais  quelque- 
fois dénués  d'une  saine 
critique 

Fisher  ou  Fischer  ,  évêque 
de  Rochester,  précepteur 
de  Henri  VIII,  et  l'un 
des  meilleurs  controversis- 
tes  de  son  siècle  ,  eut  la 
tête  tranchée  en  l535  ,  à  80 
ans ,  pour  n'avoir  pas  voulu 
reconnoître  la  suprématie 
du  roi,  qui  s'étoit  fait  dé- 
clarer chef  de  l'église  an- 
glicane. 

Fit\  James  ,  duc  de  Berwick, 
fils  naturel  de  Jacques  II, 
né  à  Moulins  en  1671  , 
mérita  ,  par  ses  services, 
le  bâton  de  maréchal  de 
France  ,  et  remporta  sur 
les  Anglois  et  les  Portu- 
gais ,  à  Almanza  ,  une 
célèbre  victoire  qui  assura 
à  Philippe  V  le  trône 
d'Espagne.  Il  fut  tué  d'un 
boulet  de  canon  au  siège 
de  Philisbourg  en  1734; 
La  France  perdit  en  lui 
un  de  ses  plus  grands  gé- 
néraux. Son  talent  parti- 
culier étoit  de  faire  une 
guerre  défensive  et  de  bien 
connoître  toutes  les  res- 
sources qu'on  peut  avoir 
dans  les  malheurs.  On  a 
publié  les  mémoires  de  sa 
vie  en  1  vol.  in-12. 

Fiies  ,  célèbre  professeur  de 
médecine  à    Montpellier, 
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sa  patrie  ,  où  il  m*  en  176$. 

II  éclaira  la  pratique  de 
son  art  par  une  théorie 
lumineuse.  Nous  avons  de 
lui  plusieurs  ouvrages  qui 
lui  ont  fait  un  nom  en 
Europe.  Les  principaux 
sont  :  Opéra  medica>  in-4, 
tractatus  defebribus,  in;i2. 

Flaccille  ,  femme  de  Théo- 
dose ,  contribua  beaucoup 
par  son  zèle  ,  à  la  destruc- 
tion de  l'idolâtrie  et  à  la 
propagation  du  christia- 
nisme. Elle  avoit  toutes  les 
vertus  que  cette  religion 
inspire  ,  et  m.  en  388. 

flaminh  ou  Flaminius  ,  l'un 
des  meilleurs  poètes  Latins 
du  16. e  siècle.  On  a  de  lui 
des  lettres  et  des  paraphra* 
ses  des  psaumes  qui  offrent 
d'assez  beaux  vers  et  une 
latinité  pure. 

Flaminius ,  (  Caïus  )  consul 
romain  ,  attiré  au  combat 
par  les  ruses  à'Annibal  , 
perdit  la  bataille  de  Tra- 
symène  ,  où  il  resta  sur 
la  place  avec  un  grand 
nombre  de  sénateurs ,  Tan 

III  avant  J.  C. 
Flaminius ,  (  Titus-Quintus) 

obtint  le  consulat  avant 
Vàge  de  3o  ans  ,  à  cause  de 
son  mérite,  l'an  1^8  avant 
J.  C.  Il  défit  Philippe  , 
roi  de  Macédoine  ,  et  ré- 
duisit la  Thessalie  ,  la 
Phocide  et  la  Locride. 
Flaminius  Nobilius,  savant 
critique  et  théologien  du 
16. e  siècle ,  né  k  Lucques, 
publia  en  l588  des  notes  sur 
la  Bible  des  septante  ,  rem- 
plies d'érudition. 
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Flamsteed  ,  astronome  an- 
glois  ,  né  à  Derby  ,  m.  en 
1720,  se  distingua  par  ses 
observations  sur  Je  nombre 
d'étoiles  visibles  et  par  ses 
longues  études  pour  les  dé- 
terminer avec  précision. 
On  a  de  lui  historia  cœles- 
tis  brilannica  ,  3  vol.  in- 
fo!.  et  autres  ouvrages. 

Flandrin  ,  diiecteur  adjoint 
de  l'école  vétérinaire  de 
Paris  ,  né  à  Lyon  ,  m.  en 
1796.  On  lui  doit  plusieurs 
ouvrages  sur  l'art  vétéri- 
naire ,  et  différentes  re- 
cherches sur  l'économie 
rurale,  et  particulièrement 
sur  l'éducation  des  mou* 
tons  ,  dont  il  publia  un 
traité  complet. 

Flavien.  Il  y  a  eu  2  saints 
de  ce  nom  ;  l'un  patriarche 
d'Antioche,  et  l'autre  de 
Constantinople.  Ce  dernier 
anathématisa  Eutychès 
dans  un  concile  ;  mais  ses 
sectateurs  le  condamnèrent 
dans  l'assemblée  appelée 
le  brigandage  d'Ephèse  , 
et  le  firent  bannir.  Il  m.  en 

Flécheux  ,  m.  en  1793  ,  est 
auteur  d'un  planétaire  ou 
planisphère,  propre  à  mettre 
sous  lesycux  de  la  jeunesse 
le  mouvement  des  astres. 
On  lui  doit  encore  Vexocos- 
me  ou  démonstration  du 
mouvement  annuel  de  îa 
terre  autour  du  soleil  >  in-8. 

Flèchier  ,  évêque  de  Nîmes  , 
né  à  Pernes  en  Provence, 
et  l'un  des  prélats  les  plus 
éloquens  de  la  France  ,  se 
distingua  surtout    pa^  ses 
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oraisons  funèbres  ,  où  il 
balança  ia  réputation  de 
Bossuet.  Il  se  signala , 
comme  évêque  t  par  ses 
vertus  exemplaires»  et  par 
une  excessive  charité.  Dans 
la  disette  de  1709  il  ré- 
pandit des  aumônes  abon- 
dantes et  versa  ses  bienfaits 
indifféremment  sur  tous  les 
àndigens,  sans  distinction 
de  croyance.  Cette  bonté 
ramena  plusieurs  protes- 
tans  à  la  communion  ca- 
tholique. On  a  encore  de 
lui  \  histoire  de  l'empereur 
Théodose-le-Grand  ,  in- 
12,  estimée  pour  l'élégance 
du  style  plutôt  que  pour 
l'exactitude  des  faits  ;  des 
sermons  ,  en  3  vol.  in-12  , 
qui  ne  sont  pas  de  la  même 
force  que  ses  oraisons  funè- 
bres ;  des  panégyriques  des 
Saints  ,  mis  au  rang  des 
meilleurs  ouvrages  de  ce 
genre  ;  des  lettres  ,  2  vol. 
in-12,  dont  le  style  est  pur  , 
mais  peu  épistolaire  ;  des 
œuvres  posthumes  ,  2  vol. 
in-12  ,  contenant  différens 
discours  'y  ses  mandcmens 
et  lettres  pastorales  ,  où  la 
philosophie  chrétienne  et 
la  tendresse  épiscopale  se 
font  sentir  avec  tous  leurs 
charmes  ,  et  dont  on  ne 
sauroit  trop  recommander 
la  lecture.  On  a  recueilli 
toutes  ses  oeuvres  à  Nîmes 
en  Io  vol.  in-8. 
Fleetwood  ,  sav.  théologien 
anglois  ,  se  fit  connoître 
sous  le  règne  de  Guillaume 
III,  par  ses  ouvrages  et 
par  ses  ulens*  Outre   ses 
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ouvrages  théologiques ,  on 
a  de  lui  inscriptionum  an" 
tiquarum  sylloge  ,  in-8  , 
chronicon  pretiosum. 

Fletchcr  ,  poète  tragique  an- 
glois ,  m.  à  Londres  en 
1625. 

Fleury  ,  (  Claude  )  prieur 
d'Argenteuil  ,  fus  d'un 
avocat  au  conseil  ,  né  à 
Paris  en  1640  ,  m.  d'apo- 
plexie en  1723.  L'amour 
de  la  retraite  et  de  l'étude 
lui  donnèrent  du  goût  pour 
l'état  ecclésias-tique-  On 
lui  doit  une  histoire  ecclé- 
siastique ,  continuée  par  le 
père  cabre  de  l'oratoire  , 
depuis  le  20. e  vol.  en  5*7 
vol.  ifl-4  ,  dont  un  de  table, 
et  40  vol.  in-12.  C'est 
l'ouvrage  le  plus  complet 
que  nous  avions  en  ce 
genre.  On  lui  reproche 
d'avoir  découvert  les  maux 
de  l'église  avec  trop  de 
liberté  ,  et  d'avoir  répété  la 
plupart  des  blasphèmes  vo- 
mis par  les  hérétiques  con- 
tre l'église  romaine  ,  le 
saint  siège  et  les  papes.  Ce 
reproche  s'applique  parti- 
culièrement à  la  continua- 
tion du  père  Fabre  ,  auquel 
il  fut  défendu  de  donner 
de  nouveaux  vol.  dont  l'ou- 
vrage d'ailleurs  est  bien 
inférieur  à  ce'ui  de  Fleury. 
Le  style  de  son  ouvrage 
est  d'une  simplicité  tou- 
chaute  ,  mais  souvent  né- 
gligée. Les  discours  préli- 
minaires répandus  dans  cet 
ouvrage  et  imprimés  sépa- 
rément en  un  vol.  in-12, 
sont  écrits  avec  beaucoup 

délégaace^ 
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d'élégance  ,  de  pureté  , 
de  précision  et  de  force. 
C'est  la  quintessence  de 
tout  ce  qu'on  a  pensé  de 
plus  sage  sur  l'établisse- 
ment ,  les  progrès  et  les 
révolutions  de  la  religion 
chrétienne.  Nous  avons 
encore  de  lui  plusieurs  ou- 
vrages non  moins  recom- 
mandables  :  les  mœurs  des 
Israélites  et  les  mœurs  des 
chrétiens  ,  réunis  en  un 
seul  vol.  in-12 ,  et  qui  peu- 
vent servir  d'introduction  s, 
l'un  à  l'hist.  sacrée  ,  l'au- 
tre à  l'hist.  ecclésiastique  : 
le  premier  offre  un  tableau 
fidèle  de  la  vie  et  des  usa- 
ges des  Hébreux  ,  le  der- 
nier est  une  éloquente 
apologie  de  la  religion. 
Institution  au  droit  ecclé- 
siastique y  en  2  vol.  in-12  , 
bon  ouvrage  quoique  fort 
abrégé  ;  catéchisme  histo- 
rique ,  le  meilleur  qu'on 
puisse  faire  apprendre  aux 
enfans  ;  traité  du  choix  et 
de  la  méthode  des  études  , 
in-12  :  les  bons  livres  pu- 
bliés depuis  sur  cette  ma- 
tière rendent  celui-ci  moins 
utile  •  devoirs  des  maîtres 
et  des  domestiques ,  in»i2 , 
estimé  ,  etc.  On  a  recueilli 
à  Nîmes  ,  en  5  v.  in-8.  ses 
différens  ouvrages  ,  à  l'ex- 
ception de  Vhist.  ecclésias- 
tique. Il  ne  faut  pas  con- 
fondre avec  lui  l'abbé 
Fieury ,  chanoine  de  Char- 
tres ,  m.  en  1726  ,  qui  fut 
employé  dans  les  éditions 
ad  usum  delphîtd  ?  et  fut 
chargé  de  Y  Apulée  qu'il  pu- 
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blia  ?vec  des  notes  ins- 
tructives en  2  vol.  in. 4. 
Fieury  ,  cardinal  et  évêque 
de  Fréjus  ,  né  en  Langue- 
doc ,  m.  à  Issy  en  1743 
âgé  de  90  ans.  Il  dut  sa 
fortune  à  une  figure  agréa- 
ble et  un  esprit  délicat. 
Introduit  à  ia  cour ,  il  fut 
aumônier  de  ia  reine  ,  et 
ensuite  du  roi.  Louis  XIV 
le  nomma  précepteur  de 
Louis  XV y  qui  le  plaça  à 
la  tête  du  ministère.  Quoi- 
qu'il eut  plus  de  70  ans  il 
montra  l'habileté  d'un 
homme  d'état  et  gouverna 
la  France  avec  succès.  II 
commença  et  termina  glo- 
rieusement la  guerre  contre 
Charles  VI ,  et  obtint  la 
Lorraine  pour  la  France  ; 
mais  inoins  heureux  dans 
la  guerre  de  17^0 ,  on  lui 
en  imputa  tous  les  mal- 
heurs ,  quoiqu'ils  ne parois- 
sent  aucunement  avoir  é\é 
la  suite  de  son  administra- 
tion ,  et  qu'on  eûi  entrepris 
cette  guerre  contieson  avis. 
Il  fut  entraîné  par  les  sol- 
licitations du  roi  et  de  la 
reine  d'Espagne  et  par  les 
importunités  du  comte  de 
Belie-Le ,  qui  attendoir.  son 
avancement  de  la  guerre. 
Il  étoit  d'un  caractère  tran- 
quille ,  et  avoit  peu  d'élé- 
vation dans  l'a  me  ;  mais 
il  se  conduisit  toujours  en 
homme  prudent  qui  s'ac- 
commodait aux  conjec- 
tures ,  qui  préfère  ressen- 
tie! au  spécieux  ,  et  qui 
regarde  la  tranquillité  pu- 
blique comme  le  fondement 
26 
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du  bonheur ,  aussi  laissa-t- 
il  la  France  réparer  ses 
pertes  occasionnées  par  les 
profusions  de  Louis  XIV 
et  les  opérations  de  la  ré- 
gence ,  sans  faire  aucune 
innovation  et  en  y  main- 
tenant long-temps  la  paix. 
Il  étoit  lui-même  d  une 
grande  économie  dans  sa 
înaison  ,  et  jamais  ministre 
n'a  moins  coûté  a  l'état  ni 
ne  fut  plus  heureux.  On 
lui  reproche  d'avoir  trop 
négligé  la  marine  Le  peu 
de  forces  maritimes  qui 
restoit  à  la  France  fut 
détruit  par  les  Anglou. 

F/wfe,  peintie  hollandois  , 
né  à  Clèves  ,  disciple  de 
Rembrandt,  in.  en  1660. 
Il  peignoit  l'histoire  et  le 
portrait  presque  touiours 
en  grand,  La  plupart  de  ses 
tableaux  sont  àAmsterdam. 

Flipart  ,  graveur  du  roi ,  m. 
à  Paris  en  1782.  Le  para- 
lytique ,  l'accordée  de  vil? 
lage  ,  le  gâteau  des  rois 
sont  au  nombre  de  ses 
meilleures  estampes. 

Flodoard,  né  à  Epernay ,  at- 
taché d'abord  au  cîerge  de 
Rheims  ,  embrassa  ensuite 
la  vie  religieuse  dans  un 
nionastèie  près  de  Rheims, 
©ù  il  m.  en  966,  On  a  de  lui 
nne  chronique  estimée  et 
une  histoire  de  la  ville  de 
'Rheims, 

Flore.  Voyez  Floris. 

Florian  ,  de  l'académie  fran- 
chise ,  né  en  Languedoc  , 
m.  en  J-794-  »  à  l'âge  de  38 
ans  dans  sa  retraite  de 
Seaux.  Il  fut  capitaine  de 
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dragon  et  chevalier  de  Stl 
Louis.  M.  le  duc  de  Pen- 
thièvre  se  l'attacha  par  une 
place  auprès  de  lui.  Toutes 
ses  productions  ont  été  lues 
avec  avidité.  Il  excelle 
surtout  dans  les  tableaux 
de  la  vie  pastorale  et  de 
la  douce  tranquillité  des 
champs.  Ses  principaux 
ouvrages  sont  Galathée  et 
Estelle  ,  romans  pastorals; 
Numa  Pompilius  et  Gon- 
\alve  de  Cor  doue  ,  poèmes 
en  prose  •  des  fables  qui  se 
font  lire  avec  plaisir  , 
même  après  celles  de  la 
Fontaine  ;  une  traduction 
du  Donquichotte  de  Flo- 
rian ,  etc.  On  a  recueilli 
ses  œuvres  en  21  volumes 
in  -  18  ;    et    10  vol.    in-8» 

Floris  on  Franc- Flore  ,  pein- 
tre célèbre  ,  né  à  Anvers, 
m.  en  i57o.  On  voit  de  ses 
ouvrages  dans  plusieurs 
villes  de  Flandre.  Le  des- 
sin est  plus  correct  et  d'un 
meilleur  goût  que  tcus^ceux 
qu'on  avoit  vu  jusqu'alors 
dans  les  Pays-Bas.  Sa  ma- 
nière est  inimitable.  On 
lui  a  donné  le  surnom  de 
Raphaël  de  la  Flandre. 

Florus  -,  historien  \&ûn  de  la 
même  famille  que  Séné  que 
et  Lucain  ,  florissoit  sur  la 
fin  du  2.e  siècle.  On  a  de 
lui  un  abrégé  de  l'histoire 
romaine  ,  écrit  d'un  style 
fleuri  ,  élégant ,  mais  quel- 
quefois boursouflé.  Son  ou- 
vrage est  plutôt  un  pané- 
gyrique du  peuple  romain 
qu'une  histoire  bien  suivie. 
Les   meilleures  édit.  sont 
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éeîles  d'Elzeviret  de  Grœ- 

vius  ,  cum  notis  variorum  , 

^,2  vol.  in-8. 

flour ,  (  St.  )  premier  évêque 
de  Lodève  ,  fuf  martyrisé 
en  Auvergne  vers  389  ,  et 
donna  son  nom  à  la  ville  de 
St.-Flour. 

fo,  suisse  de  nation  ,  célèbre 
graveur  en  bois  du  i6*e  s. 

Foes  ou  Foésius  ,  médecin 
de  Metz  ,  m.  en  i595.  On 
a  de  lui  une  traduction  très- 
fidèle  des  œuvres  d'Hippo- 
*r&}e  en  latin. 

Foglieta  ,  savant  génois  ,  m. 
en  i58t.  On  a  de  lui  Yhist. 
des  Génois  en  latin  ,  in- 
folio  ,  diffuse ,  mais  fidèle 
et  élégante ,  et  autres  ou- 
vrages. 

Fohi  ,  premier  roi  de  la 
Chine,  régnoit ,  dit-On, 
du  temps  des  patriarches 
Heber  et  Fhalcy.  On  dit 
qu'il  civilisa  les  peuples 
de  la  Chine  et  qu'il  leur 
donna  des  lois. 

Foix  ,  (  Odet  de  )  seigneur 
de  Lautère,  maréchal  de 
France  ,  suivit  Louis  Xll 
en  Italie  er  s'y  distingua. 
Il  fut  blessé  à  la  bataille  de 
Ravenne  ,  et  mourut  de  la 
peste  devant  Napîes  en 
Ï528.  Il  savoit  combattre  , 
mais  il  ne  savoit  pas  com- 
mander. Une  ceitaine  im- 
pétuosité de  caractère  le 
jetoit  souvent  dans  des 
fautes  que  son  orgueil  ne 
lui  permettoit  pas  toujours 
de  réparer. 

Foix ,  (  Louis  de  )  architecte 
parisien  ,  m.  vers  la  fin  du 
lo'.e  siècle.  Il  tut  choisi 


FON      3c3 

par  Philippe  ÏI  pour  élever 
le  palais  et  le  monastère 
de  l'Escurial. 

Folard  ,  (  le  chevalier  de  ) 
né  à  Avignon  ,  m.  en  175?, , 
se  distingua  dans  plusieurs 
sièges  ,  et  notamment  à 
Maithc  centre  les  Turcs. 
Le  duc  de  Vitiiume ,  qui 
l'avoit  pris  pour  aide-de- 
camp,  ne  faisoit  rien  sans 
le  consulter.  Il  servit  en- 
suite sous  le  duc  de  fier- 
wick  en  qualité  de  mestre— 
de- camp.  On  lui  doit  plu- 
sieurs découvertes  dans 
l'art  militaire  qu'il  a  ex- 
posé dans  ses  commentaires 
sur  Folybe  ,  en  6  vol.  in-4. 
On  a  encore  de  lui  un 
traité  de  la  défense  des 
places  et  un  livre  de  nou- 
velles  découvertes  sur  la 
guerre  ,  in-12  ,  où  les  idées 
sont  aussi  profondes  et  plus 
méthodiques  que  dans  son 
commentaire. 

Folcngo  ,  pieux  bénéd.  né  à 
Mantoue  ,  m.  en  iS5q,  ,  a 
laissé  un  commentaire  esti- 
mé sur  les  psaumes  et  sur 
les  épîtres  catholiques.  Son 
frère  Antêne ,  bénédictin  , 
ni.  en  1044  ,  esc  auteur  de 
plusieurs  pièces  en  vers 
burlesques  sous  le  titre  de 
opus  macaronicum. 

Foncemagne  ,  de  i'^idémie 
fran;oise  et  de  celle  des 
inscririons  j  né  à  Orléans, 
m.  en  1779.  Il  est  particu- 
lièrement connu  par  le 
différend  qu'il  eut  avec 
Voltaire  au  sujet  de  l'au- 
thenticité du  testament  du 
cardinal  de  Richelieu*  Le 
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recueil  de  l'académie  des 
inscriptions  est  enrichi  de 
ses  mémoires  ,  principale- 
ment sur  ïhist.  de  France» 
Font.  (Joseph  de  la  )  k  oète 
comique,  né  à  Paris  ,  ni.  en 
1723.  On  a  délai  5  corn* 
dont    les    meilleures    sont 
Y  épreuve  réciproque  et  les 
trois  frères  rivaux. 
Font ,  (  Pierre  de  k  )  officiai 
de  l'église    d'Uzès  ,   ne  à 
Avignon,  in.  au  commen- 
cement du  i8.e  siècle  ,  est 
auteur   ^entretiens    ecclé- 
siastiques,  5  vol.  in- 12  ,  et 
de  4  voi.  de  prônes  estimés. 
Fontaine»  (  Jean  de  la;  poète 
françois  ,    de    l'académie 
françoise  ,   né  à  Châtenit- 
Thiciry  en   1621  ,  mort  à 
Melun  eri  1695  ,  dans  des 
sentimens  religieux.  Il  de- 
meura  20  ans  à  Paris  lié 
avec  les  plus  beaux  espiits 
du  temps.  Son  recueil    de 
fables,    le  meilleur   livre 
en  ce  genre  ,   l'a   placé  au 
rang  des  plus  grands  hom- 
mes   du    siècle   de   Louis 
XIV»  On  en  a  publié  un 
très-grand   nombre   d'édi- 
tions ;  quelques-unes  avec 
le  plus    grand    luxe  ,  en- 
tr'autre  celle  en  4  vol.  in- 
fol*  avec  des  figures  fur  les 
dessins  d'Oudrv»  Elles  ont 
été  irises  en  vers  latins  par 
le  père  Giraitd  en  2  vol. 
in-3.   La  famille    de  cet 
tomme      inimitable      fut 
exempte  de  toute  taxe  et 
de  route  imposition. 
Fontaine  ,  (  Nicolas  )  né    à 
Paris,  m.  à  Melun  en  I7°9« 
Il  avoit  été  admis  à  Port- 
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Royal ,  et  suivit  Arnaud  et 
Nicole  dans    leurs   diffé- 
rentes retraites.  Il  fut  en- 
fermé à  la    bastille    avec 
Sacy  »  et  en  sortit  avec  lui. 
II  composa  sous  ses  yeux 
les  vies  des  Saints  de  l'an- 
cien Testament  »  i\  v.  in-8, 
qui  peuvent  être  fie  quelque 
utilité  pour   l'histoire   sa- 
crée, et  plusieurs  autres  ou- 
vrages. On  l'accusa  d'être 
tombé    dans   le     nestoria~ 
nisme.  Il   se  justifia  dans 
un  ouvrage  particulier. 
Foniain.es ,  (  Pierre-François 
Guyot  des  )  célèbre  criti- 
que ,  né  à  Rouen  ,  m.  en 
17^5.    Il    a   travaillé   au 
journal  des  savans  depuis 
1724  jusqu'en  1727  ,  ensuite 
à  d'autres  feuilles  périodi- 
ques.   On   l'a    accusé    de 
sévérité  dans  ses  jugemens  > 
et  quelquefois  de  partialité  ; 
mais  si  le  ressentiment  at 
dans  quelques  occasions, 
aigri  son  style  ,.  on  décou- 
vre toujours  dans  ses  juge- 
mens  les    lumières     d'un 
homme  de  goût  et  profon- 
dément instruit.  On  a  en- 
core de  lui  plusieurs  ouv 
une  traduction  de  Virgile  , 
en   4  vol.   in-8  ,  et  in  12, 
avec    des     discours    bien 
écrits  ,     des    dissertations 
utiles,  des  remarques  pro- 
pres   à  diriger  les  jeunes 
gens    dans    la   lecture  de 
Virgile  et  des  auteurs  qui 
l'ont  imité.  Elle  a  été  imp. 
en  2  v.  sans  les  discours* 
ïontana  ,  (  Dominique)  cé- 
lèbre architecte  et  méca- 
nicien >  né  à  Milan  ,  m.  à 


FON 

Naples  en  1607.  Il  parvint 
à  redresser  l'obélisque  de 
granité,  d'une  seule  pièce 
et  du  poids  d'environ  un 
million  de  livres  qu'on 
voit  actuellement  sur  la 
place  de  St.  Pierre  à  Rome, 
et  qui  alors  étoit  à  moitié 
enterré  près  le  mur  d'une 
église.  Son  frète  Jean  l'aida 
dans  ses  plus  grands  tra- 
vaux ;  mais  son  plus  grand 
talent  étoit  pour  l'hydrau- 
lique* 

Fontanelle  ,  né  à  Grenoble  , 
m.  en  181 2.  On  àui  doit 
une  traduction  des  méta- 
morphoses d'Ovide  ,  plus 
exacte  que  ceiie  de  l'abbé 
Bannier. 

Fontanini  ,  savant  archevê- 
que d'Ancyre  3  né  dans  le 
duché  de  Frioul  ,  m.  à 
Rome  en  17%.  Ses  princi- 
paux ouvrages  sont  biblio- 
theca  delta  ëloquen\a  ita- 
liana  ,  2  vol.  in-4  ;  histoire 
littéraire  d'Aquilée ,  in-4. 

Fontenay  ,  peintre ,  né  à 
Caen  en  1654  ,  peignoit 
avec  beaucoup  de  goût  les 
fleurs  et  les  insectes. 

Fontenay  ,  (  l'abbé  )  né  à 
Castelnau-de-Brassac  ,  m. 
en  1806  ,  à  69  ans.  On  a  de 
lui  un  excellent  dict.  des 
artistes,  en  2  vol.  in- 8.  Il 
a  été  le  continuateur  du 
voyageur  jrançois  ,  com- 
mencé par  Y  abbé  de  la 
Porte*  Son  style  est  clair 
et  rapide. 

Fontenelle  ,  secrétaire  de  l'a- 
cadémie des  sciences ,  né 
à  Rouen  ,  m.  à  Paris  en 
£757  j  âgé  de  piès  de  joo 
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ans.  \J  histoire  de  l'acadé- 
mie ,  ses  entretiens  sur  la 
pluralité  des  mondes  ,  ainsi 
que  ses  éloges  de  plusieurs 
académiciens  lui  assurent 
un  rang  distingué  parmi 
nos  meilleurs  écrivains. 
On  a  recueilli  toutes  ses 
oeuvres  en  II  vol.  in-12. 

Foot ,  acteur  et  auteur  comi- 
que anglois  ,  m.  à  Douvres 
en  I777«  Ses  œuvres  ont 
été  publiées  en  4  vol.  in-8. 
On  l'a  appelé  l'Aristophane 
anglois. 

Forbin  ,  (  le  chevalier  de) 
célèbre  marin  françois  ,  m. 
en  1735.  Ses  talens  et  sa 
valeur  lui  obtinrent  la  con- 
fiance de  Louis  XIV.  On 
a  publié  ses  mémoires  en  2 
vol.  in-12. 

Forbonnais  ,  inspecteur-gé- 
néral des  mon  noies  de 
France  ,  né  au  Mans,  m. 
en  1800.  Il  a  publié  un 
grand  nombre  d'ouvrages 
sur  les  finances  et  le  com- 
merce ,  remplis  d'cxcel- 
leutes  vues  ,  écrits  d'une 
manière  noble  ,  facile  et 
souvent  élégante. 

Force  ,  (Jacques  duc  delà) 
m.  à  Bergerac  en  l652.  Il 
se  signala  dans  sa  jeunesse 
sous  le  règne  de  Henri  IV, 
et  prit  le  parti  des  calvi- 
nistes contre  Louis  XIII; 
mais  ,  s'étant  easuite  sou- 
mis ,  il  fut  fait  maréchal 
de  France  3  et  rendit  de 
grands  services  à  l'état.  Sa 
petite  fille  s'est  illustrée  par 
ses  vers.  Elle  a  pub.  plu- 
sieurs   romans  historiques 

et  des   çvntes  des  léss , 
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pleins  de  variété  ,  d'intérêt 
et  de  morale  ,  sens  ce  titre: 
Les  Fées,  contes  des  contes. 
Fcrdyce  ,  céltbre  médecin 
de  Londres  ,  m.  en  1802. 
On  a  de  lui  des  élémens  de 
médecine  pratique ,  essai 
sur  la  fièvre ,  sur  la  diges- 
tion f  etc.  Il  y  a  un  autre 
Fordyce  ,  sav.  théologien, 
né  à  Aberdéen  ,  m.  vers 
1782.  Il  se  fit  un  nom  par 
d'éloquens  sermons* 
Forest,  savant  médecin  ,  plus 
connu  sous  le  nom  de  Fo- 
restus»  On  a  de  lui  des 
observations  sur  la  méde- 
cine j  et  autres  ouvrages 
estimés  de  son  temps. 
Forest  ,  peintre  du  roi  ,  né 
à  Paris,  m.  en  1712.  Ses 
paysages  sonttrès-estimés. 
Forestier  ,  chanoine  d'Aval- 
Ion  ,  m.  en  172^.  Il  est 
auteur  de  2  vol.  dy  homélies 
et  de  quelques  autres  ou- 
vrages dont  le  meilleur  est 
Vhist.  des  indulgences  et 
des  jubilés  ,  in- 12. 
Forgeot ,  auteur  dramatique , 

m.  à  Paris  en  1798. 
Forget  de  Fresne  ,  habile  se- 
crétaire d'état  ,  employé 
dans  toutes  les  affaires 
importantes  de  son  temps; 
Tn.  en  1610. 
Fcrmey  ,  né. à  Berlin  ,  et  se- 
crétaire perpétuel  de  l'aca- 
démie des  sciences  de  cette 
ville  ,  m.  en  1797-  On  a  de 
Jui  plusieurs  ouvrages  ; 
Abrégé  du  droit  de  la  nature 
et  des  gens  ,  in-4,  principes 
élémentaires  de  belles-let- 
tres ,  abrégé  de  toutes  les 
pienç*$  à  l'usage,  dçs  ado* 
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îescens,  éloge  des  acadé- 
miciens de  Berlin.,  etc* 
Forster  ,  savant  protestant , 
né  à  Ausbourg  ,  m.  a 
Wittemberg  en  i556.  On 
a  de  lui  un  excellent  dict» 
hébraïque  ,  in-fol. 

Forster  ,  (  Georges  )  fils  d  un 
ministre  protestant  de 
Dantzick  ,  m.  à  Paris  en 
1792  ,  accompagna  le  ca- 
pitaine Cook  dans  son  se- 
cond voyage  dont  il  a  pub. 
la  relation.  On  a  encore  de 
lut  un  voyage  en  Angle- 
terre ,  un  traité  du  gouver- 
nement anglois ,  etc.     1 

Fort  ,  (  François  le  )  ne  à 
Geahve  ,  m.  à  Moscou  en 
1699  ,  entra  au  service  de 
PiVrre-le-Grand  ,  qui  le 
chargea  du  siège  d'Azof. 
II  v  montra  tant  d'habileté 
que  le  czar  lui  donna  le 
commandement  général  de 
ses  troupes  de  terre  et  de 
mer  ,  et  le  fit  son  premier 
ministre  d'état.  Il  eut  patt 
à  tous  les  changemens  par 
lesquels  Pierre  Idonna  une 
nouvelle  vie  à  son  empire. 

Fortescue,  grand  chancelier 
d'Angleterre  sous  Henri  VI 
qu'il  servit  fidèlement  et 
qu'il  suivit  en  Ecosse  , 
composa  plusieurs  ouvrages 
estimés  des  Anglois,  sur  les 
lois  d'Angleterre* 

Fortiguerra  ,  célèbre  cardi- 
nal ,  né  à  Pistoie  ,  m.  à 
Viterbe  en  1473.  Il  rendit 
de  grands  services  aux 
papes  Eugène  IV  ,  Nico- 
las V,  Pie  II  et  Paul  IL 

Fortis  y  savant  physicien  ita- 
lien ,  m.  en  i$ri*  Ses  °R- 
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vrageilui  assurent  un  rang 
distingué  parmi  les  physi- 
ciens du  i8.e  siècle.  Les 
circonstances  orageuses  de 
sa  patrie  i'avoient  conduit 
eu  France ,  et  il  fit  un 
assez  long  séjour  à  Paris 
avant  de  retourner  à  i'ins- 
titut  de  Bologne. 

Fortius  ou  plutôt  Sterck  f 
Jiabile  humaniste  ,  philo- 
sophe et  mathématicien  du 
l6.e  s.  plus  connu  sous  le 
nom  de  Joachimus  Fortius 
Reingelbergius.  On  a  de 
lui  plusieurs  ouvrages  es- 
timés ,  entr'autres  son 
traité  de  ratione  studendi , 
dans  lequel  il  donne  d'ex- 
cellentes maximes  pour  se 
conduire  comme  il  faut 
dans  ses  études. 

Foscarari  ,  célèbre  domini- 
cain ,  né  à  Boulogne ,  m. 
évêque  de  Modène  en  1564. 
Il  étoit  extrêmement  pieux 
et  charitable ,  et  fut  choisi 
pour  travailler  au  catéchis- 
me du  concile  de  Trente. 

Fosse  ,  (  Charles  de  la  )  ha- 
bile peintre  ,  élève  de  le 
Brun  ,  né  à  Paris,  m.  en 
1716.  C'est  lui  qui  a  peint 
le  dôme  des  invalides  à 
Paris.  Il  réussissoit  surtout 
dans  le  coloris. 

Fosse  ,  (  Antoine  de  la  )  ne- 
veu du  précédent ,  né  à 
Paris ,  m.  en  1708  >  a  laissé 
plusieurs  tragédie:.  Son 
Munlius  qui  est  la  meil- 
leure ,  a  de  grandes  beau- 
tés. 

Fothergill ,  célèbre  médecin 
anglois,  m.  en  1780  ,  se 
lendit  recommanda  bie  par 
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ses  découvertes  en  méde- 
cine ,  et  encore  plus  par  sa 
bienfaisance. 

Foucault  ,  avocat -général 
au  grand  conseil  ,  né  à 
Paris  ,  m.  en  1721.  Il  dé- 
couvrit ,  près  de  Caen  en 
1704  ,  l'ancienne  ville  des 
Viducassiens  ,  et  a  pubr  la 
notice  des  médailles ,  mar- 
bres, et  autres  antiquités 
qu'on  y  trouva.  On  lui  doit 
aussi  la  découverte  du  fa- 
meux ouvrage  de  mortibus 
persecutorum  y  attribué  à 
Lactance  qu'il  trouva  dans 
l'abbaye  de  Moissac  en 
Querci. 

"oucher  ,  né  à  Tours  ,  m.  à 
Paris  en  1778.  H  a  publié 
une  géométrie  méthaphy- 
sique  ,  in-8  ,  et  un  traité 
de  la  religion  des  anciens 
Perses  ,  qui  prouve  son 
savoir  et  sa  sagacité. 

Fouchy  ,  secrétaire  de  l'a- 
cadémie des  sciences  ,  m. 
à  Paris  en  1788.  Nous 
avons  de  lui  les  éloges  des 
académiciens ,  depuis  1744 
jusqu'en  1757  ,  et  plusieurs 
mémoires  insérés  dans  ceux 
de  l'académie.  Il  s'occupa 
surtout  des  moyens  de  sup- 
pléer dans  les  observations, 
aux  instrumens  difficiles  à 
transporter. 

Foucquet ,  marquis  de  Belle- 
Isle  ,  surintendant  des  fi- 
nances ,  célèbre  par  ses 
talens  et  ses  disgrâces.  Ses 
déprédations  et  son  luxe 
causèrent  sa  ruine.  Son 
procès  lui  fut  fait ,  et  on  le 
renferma  à  Piguerol  ,  où 
il  passa  le  reste  de  sa  vie 
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s'occupant  à  composer  di- 
vers ouvrages  de  piété  pour 
sa  consolation.  Il  m.  en 
1680.  Sa  mère,  Marie  de 
Maupeou  ,  dame  d'une 
piété  éminente  et  d'une 
charité  extrême  ,  m.  en 
l68f  ,  à  91  ans  ,  fut  re- 
gardée comme  la  mère  des 
pauvres  ,  et  a  laissé  un 
recueil  très-repandu  ,  sous 
le  titre  de  remèdes  faciles  et 
domestiques  ,  2  vol.  in-12. 
Son  petit-fils  ,  m.  en  176'r , 
se  signala  an  siège  de  Lille, 
fut  fait  ma  léchai  de  France 
et  premier  ministre. 
Fwgerou*  ,  de  l'académie 
des  sciences  ,  né  à  Paris  , 
m.  en  17^9.  On  lui  doit  un 
mémoire  sur  la  formation 
des  os  ,  un  traité  sur  la 
jabrication  des  mosaïques , 
de  savantes  recherches  sur 
les  ruines  dyHerculanum  , 
Vart  de  Vardoisier  ,  du  ton- 
nelier ,  du  coutelier  ,  et 
.plusieurs  mémoires  curieux 
insérés  dans  le  recueil  de 
l'académie. 
Fouquet  ,  célèbre  médecin, 
m.  en  1806 ,  à  Montpellier, 
sa  patrie.  On  a  de  lui  un 
essai  sur  le  pouls  par  rap- 
port aux  affections  des 
principaux  organes,  et  une 
îrad.  du  mém.  sur  les  fiè- 
vres et  la  contagion  ,  par 
I*ind  ,  augm.  de  plusieurs 
notes  très-intéressantes. 
Fouquier-Tinville ,  procureur 
au  Châtelet ,  né  près  de 
St. -Quentin,  fut  condamné 
à  mort  en  1795.  Il  avoit  été 
choisi  par  Robespierre  pour 
£tiç  accusateur  public  au- 
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près  du  tribunal  révolution- 
naire, et  il  s'acquitta  de 
cet  emploi  avec  férocité. 
Des  milliers  de  victimes 
furent  condamnées  sans 
preuve ,  et  souvent  pour 
d'autres  personnes  ,  quel- 
quefois sans  avoir  été  ju- 
gées. On  l'a  accusé  d'avoir 
signé  plusieurs  jugemens 
dont  les  noms  des  condam- 
nés étoient  en  blanc,  et 
qu'i!  reniplissoit  ensuite  à 
sa  volonté. 

Fouquïères  >  peintre  ,  né  à 
Anvers  ,  m.  pauvre  en 
1621.  Il  excelloit  dans  le 
paysage.  Son  coloris  est 
d'une  fraîcheur  admirable; 
mais  il  peignoit  un  peu 
trop  vert.  Ses  tableaux  sont 
très-estimes-  On  a  beaucoup 
gravé  d'après  lui. 

Four  croix  ,  maréchal  -  de- 
camp  ,  né  à  Paris,  m.  en 
1791  ,  s'acquitta  avec  dis- 
tinction de  plusieurs  com- 
missions importantes,  dont 
il  fut  chargé.  Il  donnoit 
aux  sciences  ses  momens 
de  loisir  ,  et  a  laissé  diffé- 
rens  mémoires  estimés. 

Fourcroy  ,  célèbre  chimiste, 
né  à  Paris  ,  m*  à  la  fin  de 
1808.  Son  système  des  con" 
noissances  chimiques  ,  10 
vol.  in-8  ,  est  le  plus  grand 
monument  qu'on  ait  élevé 
jusqu'ici  à  la  gloire  de  la 
chimie  françoise.  On  a 
encore  de  lui  essai  sur  les 
maladies  des  artisans ,  tra- 
duit dulatin,de  Ramai{iniy 
avec  notes  et  additions , 
élémens  dJhist.  nat»  et  de 
chimiç  ,  5  v.  in-8  ,  pri/i- 
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cipes  de  chimie  à  l'usage 
de  l'école  vétérinaire  ,  2  v. 
in- 12  ,  l'art  de  connohre 
et  d'employer  les  mèdica- 
mens  lans  les  maladies  qui 
attaquent  le  corps  humain  , 
2  vol.  in-8  ,  pnilosophie 
chimique,  etc.  fl  a  eu  part 
aux  annales  de  chimie  ,  18 
vol.  in-8  ,  à  la  médecine 
éclairée  par  les  sciences 
physiques  ,  etc.  Il  avoit  été 
de  l'académie  des  sciences, 
et  fut  membie  de  l'institut, 
directeur  de  l'instruction 
publique  ,  député  à  la  con^ 
vention  nationale  et  du 
conseil  des  anciens. 

Fourmont  ,  (  Etien  e)  pro- 
fesseur d'arabe,m.en  1745. 
Ses  principaux  ouvrages 
sont  :  Réflexions  critiques 
sur  les  histoires  des  anciens 
peuples  jusqu'au  temps  de 
Cyrus  ,  2  vol.  in-4  ,  gram- 
maire chinoise  en  latin  , 
in-fol.  etc.  Son  frère  Mi- 
chel s'appliqua  ,  comme 
lui  ,  à  Tétude  des  idiomes 
savans,  et  a  laissé  plusieurs 
mémoires  insérés  dans  les 
recueils  académiques» 

Fournier ,  célèbre  graveur  et 
fondeur  de  caractère ,  né 
à  Paris  ,  m.  en  1768.  Il 
perfectionna  son  art  et  lui 
donna  un  nouveau  lustre. 
On  lui  doit  plusieurs  ou- 
vrages ,  entr'autres  un  ma- 
nuel ,  typographique ,  a 
vol.  in-8f  recherché  des 
curieux. 

Fourquevaux  ,  (  le  baron  de) 
d'une  ancienne  famille  de 
Pavie  retirée  en  France  au 
temps  des  guerres  entie  les 
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Guelphcs  et  les  Gibelins  t 
fut  nommé  gouverneur  de 
Narbonne  ,  et  contribua 
beaucoup  à  la  délivrance 
de  Toulouse  dont  les  Hu- 
guenots s'étoient  presque 
rendus  maîtres.  Il  est  au- 
teur des  vies  de  plusieurs 
grands  capitaines  François, 
in-4.  Elles  sont  compilées 
fort  exactement  d'après 
tous  les  hiitoriens  du 
temps. 

Fox  j  (Jean  )  né  à  Boston  , 
m.  en  1587.  Il  est  princi- 
palement connu  par  son 
ouvrage  acta  et  monumenta 
ecclesiœ  ,  3  vol.  in-folio» 

Fox  9  (Georges;  fondateur 
de  la  secte  des  Quakers  , 
né  à  Drayton  ,  m.  à  Lon- 
dres en  1690. 

Fox,  (James)  célèbre  homme 
d'état  ,  et  l'un  des  plus 
grands  orateurs  anglois  , 
m.  en  1806.  Il  fut  cons- 
tamment opposé  au  parti 
de  la  guerre  }  et  entra  plu- 
sieurs fois  au  ministère; 
mais  il  en  fut  toujours 
éloigné  ,  son  parti  n'ayant 
pas  assez  de  crédit  pour  l'y 
maintenir. 

Fracistcr ,  célèbre  médecin, 
et  poète  ,  né  à  Vérone ,  m. 
en  1555.  Il  est  principale- 
ment connu  par  l'élégance 
avec  laquelle  il  écrivoit  en 
latin.  On  a  recueilli  ses 
ouvrages  à  Padoue  en  2 
vol.  in-4. 

Frachetta  ,  né  à  Rovigo  en 
Italie,  se  fît  un  nom  par 
ses  ouvrages  de  politique». 
Nous  avons  encore  de  lui 
une  uadii€!k>j&  italienne  du 
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poème  de  Lucrèce»  Il  m- 
au  commencement  du  17. e 
siècle. 

Fraguier ,  né  à  Paris  ,  où  il 
m.  en  1728  ,  passa  ses 
premières  années  chez  les 
Jésuites,  qu'il  quitta  pour 
se  livrer  avec  plus  de 
liberté  à  la  littérature.  On 
a  de  lui  des  poésies  latines 
estimées  et  plusieurs  Jis- 
sertations  insérées  dans  les 
mémoires  de  l'académie 
des  belles  lettres  dont  il 
étoit  membre. 

Franceschini ,  peintre  d'his- 
toire ,  né  à  Bologne  ,  ou  il 
m.  en  1729.  Il  fur  élève  de 
Cignani ,  et  s'est  rendu 
recommandable  par  un 
coloris  gracieux  ,  un  dessin 
assez  correct  ,  une  belle 
expression  ;  mais  sa  ma- 
nière a  plus  de  simplicité 
que  de  noblesse.  Ses  ta- 
bleaux sontrecherchés.  On 
a  gravé  d'après  lui. 

Francia ,  peintre  de  Bologne, 
m.  en  i5i8.  Il  avoit  com- 
mencé par  être  orfèvre  et 
graveur  en  médailles. 
Poussé  par  son  génie  ,  il 
s'adonna  à  la  peinture  ,  et 
devint  très-habile  dans  cet 
art. 

Francius,  célèbre  professeur 
d'éloquence  ,  d'histoire  et 
de  grec  ,  à  Amsterdam  ,  sa 
jiatrie  ,  m.  en  1704.  On  a 
de  lui  un  recueil  de  poésies  , 
des  harangues  et  des  œuvres 
posthumes. 

Franck  de  Frankenau  ,  mé- 
decin et  poète  allemand  , 
m.  en  1704.  On  a  de  lui 
plusieurs  ouvrages  en  latin. 
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Franck  ,  peintres  flamands 
de  la  fin  du  l6.e  siècle  eî 
du  commencement  du  17.6 
s.  Ils  étoient  trois  frères  ,  et 
réussirent  particulièrement 
dans  l'histoire.  On  voit  de 
leurs  tableaux  dans  la  gale- 
rie «le  Dresde  et  de  Vienne* 
"tes  fils  de  François ,  l'un 
d'eux  ,  excellèrent  parti- 
culièrement à  peindre  des 
batailies. 

Franco  ,  peintre  vénitien  , 
m.  en  i56i.  Jl  excelloit 
dans  le  dessin  ;  mais  il 
étoit  foibîe  dans  le  coloris  , 
et  peignoit  d'une  manière 
fortsèche.  Il  y  a  eu  d'autres 
peintres  de  ce  nom  dans  le 
14. e  siècle. 

FrançoisIetII,ro{sde  France, 
lei.ersurn.  le  père  des  let- 
tres ,  succéda  à  Louis  X1L, 
son  beau  père  ,  m.  sans 
enfans  mâles  en  i5i5.  Il 
étoit  fils  unique  de  Charles 
d'Orléans  ,  comte  d'An- 
goulême  t  et  naquit  à  Co- 
gnac en  1494.  I'  se  signala 
à  ia  bataille  de  Mari&nan* 
et  conquit  le  I^ilanois  sur 
lequel  il  avoit  des  droits  dvi 
côté  de  sa  mère  ;  mais  il 
fut  défait  et  fait  prisonnier 
par  Charles-Quint  et  par 
le  connétable  de  Bourbon 
dans  un  sanglant  combat 
près  de  Pavie  ,  après  avoir 
eu  deux  chevaux  tués  sous 
lui  et  avoir  fait  des  prodi- 
ges de  valeur.  Il  fut  con- 
duit à  Madrid  et  ne  recou- 
vra sa  liberté  qu'en  renon- 
çant à  ses  prétentions  sur 
Naples  ,  le  Milanois  ,  la 
Flandre  et  l'Artois.  Il  m. 
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en  l5m.  C'étoit  un  ptînce 
doué  des  plus  grandes  qua- 
lités. Il  étoit  spirituel  , 
doux  ,  mag.i'uiinie  ,  géné- 
reux et  bienfaisant.  C'est 
à  lui  principalement  qu'est 
due  la  renaissance  des 
belles-'ettres  en  Europe- 
Il  protégea  les  savms  , 
fonda  le  collège  royal,  fit 
paroître  un  grand  zèle  pour 
la  religion  catholique  con- 
tre les  protesta  ns  et  un 
amour  tendre  pour  son 
peuple.  C'est  lui  qui  or- 
donna que  les  cctes  publics 
seroient  désormais  écrits 
en  trançois.  -*-  Le  2.eme 
succéda  à  son  père  Henri  II 
en  l55o, ,  à  l'âge  de  lô  ans , 
et  ne  régna  que  m  mois.  Il 
avoit  épousé  ISÎarie  Smart , 
fille  de  Jacques  V '.,  roi 
d'Ecosse.  Son  règne  fut  agi- 
té parles  guerres  civiles» 
François  de  Lorraine  ,  duc 
de  Guise  ,  se  distingua  par 
divers  exploits  militaires , 
défit  les  impériaux  près  de 
Renty ,  obligea  les  Espa- 
gnols de  faire  la  paix  avec 
le  pape  Paul  IV  ,  et  leur 
prit  Thionville.  Il  s'em- 
para de  Calais  sur  les 
Anglois  ,  et  fut  fait  lieu- 
tenant-général du  royau- 
me ;  mais  son  pouvoir  lui 
attira  la  jalousie  des 
grands.  Les  calvinistes 
conspirèrent  contre  lui.  On 
courut  aux  armes.  11  prit 
Rouen  et  Bourges ,  et  les 
défit  à  la  bataille  de  Dreux. 
Il  fut  tué  par  trahison  de- 
vant Orléans  en  i563.  An 
Jugement    même   de    ses 
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ennemis  c'étoit  le  prince 
le  plus  accompli  et  le  plus 
grand  capitaine  de  son 
temps. 

François  de  Lorraine  >  empe- 
reur d'Allemagne ,  né  en 
1708  et  marié  en  1756,  à 
Maris  Thérèse  d'Aatdc'he, 
fille  de  l'empereur  Charles 
VI  y  fut  élu  empereur  à  la 
mort  de  Charles  VII  en 
17^5.  La  guerre  ,  qui  avoit 
désolé  l'Europe  ,  finit  en 
1748,  par  la  paix  d'Aix- 
la-Chapelle.  Il  profita  de 
la  paix  pour  mettre  de 
l'ordre  dans  les  finances 
et  pour  faire  fleurir  le 
commerce  ,  les  sciences  et 
les  arts.  Il  m.  subitement 
en  1765  ,  et  Fut  regretté 
comme  un  des  meilleurs 
princes  qui  uient  gouverné 
l'empire.  U  s'etoit  signalé 
dans  les  guerres  de  Hon- 
grie et  de  Bohême  ;  mais 
il  est  principalement  re- 
commanda bie  par  sa  bien- 
faisance et  son  humanité 
qui  le  porta  a  exposer  sa 
personne  dans  une  inonda- 
tion du  Danube  pour  aller 
sauver  des  malheureux 
prêts  à  périr.  Devenu  duc 
de  Lorraine  en  1729  , 
après  la  mort  de  son  père  , 
il  céda  la  Lorraine  à  la 
France  ,  et  obtint  en  dé- 
dommagement la  Toscane. 

François  de  Bourbon  ,  conte 
d  iinguien  ,  fils  puîné  de 
Charles  de  Bourbon  ,  né  à 
la  Fère  en  l5l9  ,  donna 
de  si  bonne  heure  des 
marques  de  prudence  et  de 
valeur  que  François  I  lui 
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confia   la    conduite    d'une 
année.   (1  remporta  la  fa- 
îne use  victoire  de  Ceiisoles 
et  fut  tué  malheureusement 
en   jouant   avec  de  jeunes 
seigneurs  à  27  ans.  il  don- 
noit  les  plus  grandes  espé- 
rances. 
François  de   Bourbon  ,    duc 
de    Montpensier  ,    fils    de 
Louis  de  Bourbon  ÏI, donna 
des  preuves  de  sa  valeur 
au   siège  de   Rouen  ,   aux 
batailles  de   Jarnac  et  de 
Moncontour  ,  et  fut  un  des 
plus     fidèles      sujets     de 
lienri  1 V,  et  un  de  ses  plus 
braves  généraux.   Il  m.  à 
Lisieux  en  1592  ,  à  5o  ans. 
C'étoit  un  prince  généreux 
et  compatissant.  Il  y  a  eu 
plusieurs    autres     princes 
nommés  François. 
François  d'Assise  ,   (  Saint  ) 
instituteur  de  l'orùre   des 
Frères  mineurs  t  né  à  Assise 
en  Ombrie ,  m.   en  1226'  , 
à  4-5  ans.  Il  alla  en  Egypte 
pour  y  prêcher  l'Evangile. 
Le  pape  Grégoire  IX  le 
canonisa    deux  ans    après 
sa  mort.  Il  nous  reste  de 
St.  François  deux  règles  f 
et  plusieurs  autres  ouvrages 
dans  lesquels   il  défend  à 
ses  disciples    de    prêcher 
sans  la  permission  de  l'évê- 
que  ,  et  de  rien  posséder  en 
propre.  Il  les  exhorte  en 
même  temps  au  travail  des 
mains  f  et   veut  qu'ils  se 
contentent  de  recevoir, pour 
le  prix  de  leurs  ouvrages  , 
les  choses  nécessaires  à  la 
vie  pourvu  que  ce  ne  soit 
point  en  argent*  Son  ordre 
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s'est  divisé  par  des  réformes 
en    différentes   branches  > 
comme  des  récollets  ,  des 
piepus  ,  des  capucins ,  etc. 
lia  produit  plusieurs  papes 
et  un    grand    nombre   de 
cardinaux ,    d'évëques    et 
autres    personnes  illustres 
par  leur  science  et  pir  leur 
vertu*  Sa  vie  a  été  écrite  en 
2  vol.  in-12. 
François  de  Paule  ,  (Saint  ) 
fondateur  de    Tordre  des 
minimes ,  né  à   Paule  en 
Calabre  ,     m.   dans    une 
maison  de  son  ordre  à  Pies- 
sis  du  Parc  en  i5o7  ,  âgé  , 
de  91  ans.  Il  fut  canonisé 
en  î5i9  par  Léon  X.  Ses 
religieux  s'appeloient  d'a- 
bord   Hermites   de  Saint 
François  ;  mais  il  voulut 
qu'ils    portassent   le   nom 
modeste  de  minimes ,  et  que 
leur  devise  fut  le  mot  cha- 
rité. Il  leur  prescrivit  un 
carême  perpétuel. 

François  Xavier  ,  (  St.  )  sur- 
nommé V Apôtre  des  Indes 9 
né  au  château  de  Xavier  au 
pied  des  Pyrénées,  m.  en 
l552  ,  à  l'âge  de  46  ans  , 
dans  une  îie  vis-à-vis  de  la 
Chine.  Grégoire  XV  le 
canonisa  en  1622.  On  a  de 
lui  cinq  livres  d*épîtres , 
in-8  ,  un  catéchisme  ,  des 
opuscules.  Ces  ouvrages 
respirent  le  zèle  le  plus 
animé  et  la  piété  la  plus 
tendre.  Ses  vertus  firent 
autant  de  conversions  que 
son  éloquence*  Sa  vie  a  été 
écii  e  p  r  le  P.  Bouhours. 

Français  de  Borgia ,  ( Saint  ) 
duc  de  Candie  et  vice  roi 

de 
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de  Catalogne ,  résolut  de 
renoncer  au  monde  après 
la  mort  de  son  épouse  ,  se 
fit  jésuite  en  i5z,8  ,  eten  fut 
Je  3.e  général  en  i565.  Il 
m.  à  Rome  en  i572  }  à  62 
ans  après  avoir  refusé  plu- 
sieurs fois  le  cardinalat  et 
autres  dignités  ecclésiasti- 
ques. Il  fut  canonisé  en 
1671  par  CLément  X.  Il 
nous  reste  de  lui  divers  ouv 
François  Régis,  (S.)  v.  Régis 
François  de  Sales  ,  (Saint  ) 
évêqueet  prince  deGenève, 
instituteur  de  Tordre  de  la 
Visitation  ,  né  dans  le  châ- 
teau de  Sales  ,  au  diocèse 
de  Genève  ,  m.  d'apoplexie 
à  Lyon  en  1622  ,  à  56  ans , 
fut  canonisé  en  l665.  Il  fit 
paroître  dès  son  enfance 
cette  douceur  admirable 
et  cette  tendre  piété  qui 
lui  gagnoit  tous  les  cœurs. 
Claude  Granier  ,  son  é va- 
que ,  dont  il  étoit  le  coad- 
juteur  ,  l'envoya  faire  des 
missions  dans  les  vallées 
de  son  diocèse  pour  con- 
vertir les  zuingliens  et  les 
calvinistes.  Il  en  convertit 
un  grand  nombre  ,  et  fit 
des  fruits  merveilleux  par 
ses  prédications.  Un  jour 
nouveau  luisît  sur  le  dio- 
cèse de  Genève  dès  qu'il 
en  eut  pris  possession.  Il 
y  vécut  en  pasteur  des 
premiers  siècles  de  l'église, 
visitant  les  malades  ,  sou- 
lageant les  pauvres  ,  et 
donnant  des.  secours  tempo- 
rels à  tous  ceux  qui  en 
avoient  besoin.  Ii  passoit 
souvent   les  journées    en- 
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tières  au  confessional.  Sa 
douceur  y  attiroit  tout  le 
monde  •  mais  cette  douceur 
n'étoit  point  cette  indul- 
gence excessive  qui  favo- 
rise le  relâchement,  c'étoit 
une  chaiité  compatissante 
et  éclairée.  On  a  de  lui 
divers  ouvrages  qui  respi- 
rent la  candeur  et  l'onc- 
tion. Le  plus  répandu  est 
son  introduction  à  la  vie 
dévote  ,  1  vol.  in-12.  On 
a  encore  de  lui  un  traité 
de  ï 'amour  de  Dieu  ,  mis 
dans  un  nouvel  ordre  par 
le  P.  Fellon  ,  jésuite  ,  en 
3  vol.  et  abrégé  en  un  seul  , 
par  le  père  Tricallet  ',  des 
lettres  spirituelles  ,  en  2  v. 
in-12  ,  etc.  M.  l'abbé  Mar- 
soliier  a  écrit  élégamment 
sa  vie  en  2  v.  On  a  publié 
l'Esprit  de  S.  François  en 
2  v.  in-12.  livre  excellent. 

François  de  Jésus  Marie , 
savant  carme  réformé  ,  pro- 
fesseur de  théologie  à  Sa- 
lamanque,  m. en  1077.  On 
a  de  lui  un  cours  de  théo- 
logie morale  en  latin  ,  6*  v. 
in-folio. 

François  de  Giorgio  ,  célèbre 
architecte  et  sculpteur,  né 
à  Sienne  ,  m.  en  1 470.  C'est 
lui  qui  à  construit  à  Urbin 
le  fameux  palais  au.  duc 
Frédéric  Feltre  ,  dont  on 
vante  également  la  distri- 
bution et  la  manière  com- 
mode dont  il  est  distribué. 

François  Flamand  ,  célèbre 
sculpteur,  né  à  Bruxelles  , 
m.  à  Livourne  en  1644.  Il 
s'attacha  particulièrement 
à  des  sujets   riaus  et  gra- 
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cieux ,  traités  presque  tou- 
jours en  petit.  Il  excelloit 
surtout  à  représenter  des  fi- 
gures d'enfans, 

François  Romain  ,  de  Tordre 
de  St  Dominique ,  né  à 
Gand  ,  m.  à  Paris  en  17^7  • 
Louis  XIV  l'appela  en 
France  pour  achever  le 
pont  royal  qu'on  désespé*- 
roit  de  pouvoir  finir. 

François  ,  (Charles)  graveur 
des  dessins  du  cabinet  du 
loi  ,  né  à  Nancy  ,  m.  en 
1759.  C'est  à  lui  que  l'on 
doit  l'invention  de  ]a  gra- 
vure dans  le  goût  du  crayon. 

François  3  (  l'abbé  Laurent) 
né  dans  la  Franche-Comté, 
m.  à  Paris  en  1782.  On  lui 
doit  une  bonne  géographie, 
connue  sous  le  nom  de 
Cro\at ,  parce  qu'elle  fut 
dédiée  à  M. elle  Cro\at  ,  et 
plusieurs  ouvrages  en  fa- 
veur de  la  religion  ,  contre 
les  philosophes  modernes, 
écrits  d'un  style  peu  soigné 
et  peu  élégant;  mais  ils 
ont  de  l'intérêt  ,  de  la 
clarté  ,  de  la  simplicité  , 
de  la  facilité  et  de  l'onc- 
tion. Les  principaux  sont  : 
Preuves  de  la  religion  ,  4  v. 
in- 12 ,  défense  de  la  reli- 
gion ,  4  vol.  in-12  ,  examen 
des  faits  qui  servent  de  fon- 
dement h  la  religion  chré- 
tienne ,  5  vol.  in-12. 

Françoise  ,  (  Ste.)  daine  ro- 
maine ,  fonda  le  monas- 
tère des  oblates  ou  colla" 
tines  en  1425  ,  et  y  in.  en 
1440.  Paul  V\a.  canonisa 
en  1608. 

Franklin  ,    (  Benjamin  )    ce- 
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lèbre  américain  ;  né  à  Bos- 
ton ,  m.  en  1790.  Fils  d'un 
chandelier,  il  éleva  une 
imprimerie  à  Philadelphie, 
et  composa  une  feuille  pé- 
riodique qui  commença  sa 
réputation.  Dès  -  lors  ses 
connoissances  en  physique, 
en  morale  et  en  politique 
lui  acquirent  l'estime  et  le 
respect  de  sescompatriotes. 
Il  devint  membre  de  l'as- 
semblée générale  de  Phila- 
delphie ,  et  fut  envoyé 
agent  en  Angleterre  ,  où  il 
fut  accueilli  par  les  plus 
célèbres  personnages.  II 
prédit  aux  Anglois  que 
leur  avarice  ailoit  rendre 
l'Amérique  indépendante. 
On  ne  le  crut  pas  ,  et  la 
guerre  fut  déclarée.  Le 
congrès  l'envoya  en  France 
en  qualité  d'ambassadeur , 
et  il,  parvint  à  décider  le 
gouvernement  françois  à 
soutenir  l'indépendance  de 
son  pays.  On  sait  qu'elle 
fut  reconnue  par  les  An- 
glois eux-mêmes  après  la 
prise  de  Cornwallis  et  de 
son  armée  ,  et  le  traire  fut 
signé  en  1780  par  Franklin 
au  nom  des  Etats-Unis. 
Ses  ouvrages  ont  été  pu- 
bliés en  un  vol.  in-4  ,  et 
trad.  en  françois  en  2  vol. 
in-4  ,  sous  le  nom  de  Bar- 
beu-Dubourg,  Il  avoit  pu- 
blié l'almanach  du  bon 
homme  Richardtqui  eut  un 
prodigieux  succès  en  Amé- 
rique. C'està  lui  qu'on  doit 
l'invention  des  paraton- 
nerres et  l'usage  de  la  che~ 
minée  économique» 
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Fra-Paolo.  Voyez  Sargi. 

Frassen  ,  savant  cordelier  , 
né  à  Péronne  ,  mi  à  Paris 
en  1711  ,  s'acquit  une 
grande  réputation  par  ses 
ouvrages  et  par  les  diverses 
commissions  dont  il  fut 
chargé.  On  a  de  lui  une 
théologie  ,  4  vol-  in- fol.  et 
des  dissertations  sur  la 
bible  ,  intitulées  disqiiisi- 
tiones  biblicœ  ,  2  v.  in-4. 

Frèdegaire ,  le  plus  ancien 
historien  François  après 
Grégoire  de  Tours.  On  a 
de  lui  une  chronique  y  qu'on 
trouve  dans  le  recueil  de 
nos  historiens,  et  un  abrégé 
de  Grégoire  de  Tours. 
Frédégonde ,  femme  de  Ctiil* 
péric  J,  roi  de  France, 
s'est  rendue  odieuse  par 
son  impudicité  i  par  sa 
cruauté  et  par  ses  trahisons. 
On  l'a  accusé  d'avoir  fait 
assassiner  son  mari ,  parce 
qu'il  avoit  découvert   une 

h  mtytèsp&s-  Quoiqu'il 

gique  de  son  époux  ,  elle 
arma  Contre  Childebcrt  , 
défit  ses  troupes  ,  ravagea 
la  Champagne  ,  et  reprit 
Paris  avec  les  villes  voi- 
sines qu'on  lui  avoit  enle- 
vées. Elle  m.  triomphante, 
mais  couverte  de  crimes 
en  597. 
Frédéric  I,  Il  y  III  et  IV, 
empereurs  d'Allemagne. 
Frédéric  I  ,  surnommé 
Barberousse  ,  fils  de  Fré- 
déric y  duc  de  Souabe  , 
étoit  né  en  II2I, et  succéda 
à  Conrad  III  en  Ii52. 
Ayant  pacifié  l'Allemagne, 
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il  passa  en  Italie  et  se  fit 
couronner  par  le  pape 
Adrien  IV  en  Ii55  ,  prit 
Tortone  et  Milan  ,  qu'il 
détruisit  de  fond  en  com- 
ble. Après  la  prise  de  Jéru- 
salem çarSaladin,  il  se 
croisa  avec  plusieurs  prin- 
ces d'Allemagne ,  et  partit 
pour  la  Terre-Sainte  ,  où 
il  remporta  d'abord  de 
grands  avantages  ;  mais  il 
se  noya  en  se  baignant  dans 
le  Cydne  en  11 90  ,  après 
un  règne  de  38  ans.  C  étoit 
un  prince  courageux  ,  li- 
béral ,  constant  dans  l'ad- 
versité y  protecteur  des 
sciences  t  et  doué  d'une 
mémoire  prodigieuse.  — ■ 
Frédéric  II ,  fils  de  l'em- 
pereur Henri  VI y  fut  élu 
emp.au préjudice  d'Othont 
ennemi  de  l'église  en  1210, 
et  couronné  à  Rome  en 
1220.  Il  porta  aussi  la 
guerre  dans  la  Terre- 
ë&ÏVJth  ~èé  dabylone  ,  qui 
lui  remit  Jérusalem  ,  Bethr 
léem  ,  Nazaret ,  Thoron  , 
Sidon  y  avec  les  prisonniers 
chrétiens.  Le  pape  l'a  voit 
excommunié.  ïl  se  saisit 
des  biens  des  Templiers  et 
des  Hospitalier  ,  et  con- 
quit une  partie  de  l'Italie. 
Innocent  IV  assembla  un 
concile  et  le  dégrada  de 
l'empire.  Abandonné  de 
tout  le  monde ,  il  m.  à 
Fiorenzuela  dsns  la  Pouille 
en  l25o.  Il  étoit  courageux, 
savant,  libéral,  magnifi- 
que ,  mais  impie  ,  cruel  , 
débauché  et  peu   exact  à 
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garder  sapa  roi  e.— Frédéric 
III  dit  le  Beau  ,  fils  à' Al- 
bert I ,  fut  mis  sur  le  trône 
impérial  par  quelques  élec- 
teurs ,  après  que  les  autres 
eurentélu  Louis  de  Bavière 
en  1514.  Il  eut  d'abord 
quelque  avantage  sur  son 
compétireur  ;  mais  il  fut 
fait  prisonnier  dans  une 
bataille,  et  m.  en  prison 
trois  ans  après  en  i55o. 
Quelques  auteurs  ne  le 
mettent  point  au  rang  des 
empereurs. —  Frédéric  IV 
dit  le  Pacifique  ,  fils  d'Er- 
nest ,  duc  d'Autriche  ,  fut 
élu  empereur  en  I440  , 
après  la  mort  d'Albert  II, 
son  cousin  ,  et  couronné  à 
Rome  en  1452.  C'étoit  un 
prince  extrêmement  indo- 
lent. Sa  foiblesse  occasion- 
na desguerresciviles.  Il  m. 
en  1^93,  à  78  ans.  C'est 
sous  son  règne  que  l'impri- 
JFrédehc"  f^P  ,VS.-Qtée. 
V ' i  rois  de  Danemarêk. 
Le  I.er  monta  sur  le  troue 
en  1523  ,  après  l'expulsion 
du.  barbare  Christiern.  Il 
introduisit  le  luthéranis- 
me dans  ses  états  ,  et  m. 
en  l'5#5.  —  Le  2.e  ,  fils  et 
successeur  de  Christiern 
III  en  1559  ,  protégea  les 
savans  et  honora  Ticho- 
Urahé  d'une  protection 
particulière.  Son  règne  ne 
fut  troublé  que  par  une 
guerre  passagère  avec  la 
Suède.  Il  m.  en  i588.— Le 
3.e  succéda  à  son  père 
Christiern  IV en  16*48  ,  et 
m.  en  1670,  Il  perdit  plu- 
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sïeurs  places  que  Charles- 
Gustave  ,  roi  de  Suède 
lui  enleva  ,  et  obtint  que  la 
couronne, auparavant  élec- 
tive ,  seroif  héréditaire 
dans  sa  maison.  —  Le  4«e  , 
fils  de  Christiern  V ,  monta 
sur  le  trône  en  1699  j  se 
ligua  avec  le  czar  Pierre. 
et  le  roi  de  Pologne  contre 
Charles  XII ,  qui  le  con- 
traigne t  à  faire  la  paix.  Il 
m.  en  i73o.  —  Frédéric  V, 
son  petir-fils  ,  monta  sur  le 
trône  en  1746,  qu'il  occupa 
jusqu'en  176*6.  Il  dit  en 
mourant  à  Christiern  VII, 
son  successeur  :  C'est  une 
grande  consolation  pour 
moi^  mon  fils  ,  à  mon  der- 
nier moment,  de  n  avoir  of- 
fensé personne  et  de  n  avoir 
pasversé  une  goutte  de. 
sang, 
Frédéric  Auguste  1  et  J2" , 
rois  de  Pologne.  Le  I.er, 
né  à  Dresde  ,  fils  de  Jean  , 
catTïoIfque ,  ÎSl  eîù'rôTcîe 
Pologne  en  1697.  Charles 
XII  le  força  de  descendre 
du  trône  pour  y  élever 
Stanislas  Lec\inski.  Néan- 
moins il  y  remonta  après 
la  bataille  de  Pultava  ,  et 
m.  en  1735.  Il  étoit  d'une 
force  extraordinaire. —  Le 
2.e,  fils  du  précédent  et  élu 
en  1734  j  m.  en  1763.  Les 
dernières  années  de  son 
règne  furent  très- malheu- 
reuses. C'étoit  un  prince 
plein  de  bonté  et  de  géné- 
rosité ;  mais  ayant  des 
voisins  puissans  ,  il  négli- 
gea   trop   de  préparer    de 
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Bonne  heure  les  moyens 
de  leur  résister. 

Frédéric  T>  Il  et  III  >  rois  de 
Prusse.  Le  i-er ,  fils  de 
Frédéric  -  GuilUume-le  - 
Grand  ,  électeur  de  Bran- 
debourg ,  obtint  de  Léo- 
pold  que  le  duché^  de 
Prusse  seroit  érigé  en 
royaume.  Il  fut  couronné 
en  1701  ,  ajouta  à  ses  états 
le  comté  de  Tockenbourg 
et  les  principautés  de  Neu- 
chAtel  et  de  Valengin.  H 
fonda  l'université  de  Halle, 
la  société  royale  de  Berlinj 
l'académie  des  nobles  ,  e1 
m.  en  1715.  —  Le  2»e  ,  né 
à  Berlin  en  1688  ,  com- 
mença à  régner  en  I7i3. 
Après  être  entré  dans  la 
ligue  contre  la  Suède  ,  il 
fit  une  paix  séparée  avec 
cette  puissance  ,  et  obtint 
une  grande  augmentation 
de  territoire.  Le  reste  de 
son  règne  fut  paisible.  11 
m.  en  1740. — Le  3.e  ,  sur- 
nommé le  Grand ,  fils  du 
précédent  ,  né  en  17m  , 
monta  sur  la  trône  en  1740* 
Il  profita  de  la  foiblesse  de 
Marie- Thérèse  d'Autriche 
pour  s'emparer  de  la  Silé— 

•  sie  ,  qui  lui  fut  abandon-* 
née  par  un  traité  de  paix  ; 
mais  en  1767  il  vit  réuni 
contre  lui  la  Russie  ,  l'em- 
pire d'Allemagne  ,  la  mai- 
son d'Autriche  ,  la  Saxe, 
la  Suède  et  la  France. 
Après  avoir  éprouvé  quel- 
ques défaites  ,  il  remporta 
une  victoire  signalée  à 
Rosback  ,  ensuite  à  Bres- 
Jau  j  qvix  rendit  inutiles  les 
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efforts  des  puissances  réu- 
nies ,  et  la  paix  fut  signée 
en  176*3.  Il  dut  ses  avan- 
tages à  la  discipline  et  à 
l'exercice  militaire  qu'il 
avoit  établi  avec  l'atten- 
tiou  la  plus  sévère.  En 
inli  ,  de  concert  avec 
l'Autriche  et  la  B.ussie  ,  il 
profita  des  troubles  de  la 
Pologne  pour  s'en  appro- 
prier une  partie.  Sa  vie 
ne  fat  qu'un  enchaînement 
d'artifices  ;  en  violant 
toutes  les  lois  de  l'huma- 
nité ,  il  avoit  l'audace  d'en 
proclamer  les  dioits.  Do- 
miné par  deux  passions 
cruelles  ,  l'ambition  et 
l'avarice  ,  il  se  montra 
plus  jaloux  de  raffermisse- 
ment de  son  pouvoir  que  du 
bonheur  de  ses  sujets.  11 
protc  g-ea  les  savans  et  les 
philosophes.  Lui  -  même 
Cultivent  les  lettres.  On  a 
publié  ses  œuvres  complè- 
tes en  25  vol.  in-8  ,  après 
sa  mort  arrivée  en  1786.  Il 
y  a  eu  plusieurs  autres 
princes  de  ce  nom. 

Jfregose  ,  (  Baptiste  )  élu 
doge  de  Gènes  en  1478.  Sa 
hauteur  et  sa  sévérité  le 
firent  déposer  la  même 
année.  Il  fut  exilé  à  Tré- 
gui  ,  où  il  composa  plu- 
sieurs ouvrages  ,  entr'au- 
tres  ,  9  livres  d'exemples 
mémorables  sur  le  modèle 
de  Galère- Maxime  ,  sou- 
vent réimprimés. 

Fregose  ,  (  Frédéric  )  arche- 
vêque de  Salerne  ,  et  cé- 
lèbre cardinal  de  la  même 
famille  que  le  précédent, 
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m.  en  1541.  Il  rendit  de 
grands  services  à  son  pays, 
et  remplissent  avec  édifica- 
tion les  devoirs  d'un  bon 
pasteur.  On  a  de  lui  un 
traité  de  l'oraison  ,  en  ital. 

ïreind  ,  fa  in  eux  médecin 
anglois  j  et  l'un  des  plus 
polis  écrivains  du  18. e  s. 
On  a  de  lui  une  histoire 
de  La  médecine  depuis  Ga- 
lien  jusqu'au  14. e  siècle  , 
livre  savant  traduit  en 
françois  en  2  vol.  in-4  ,  et 
plusieurs  autres  ouvrages 
estimables.  Il  m.  en  1728. 

Freins hémi us  ,  savant  écri- 
vain i  né  à  Ulm ,  m.  en 
1660.  On  a  de  lui  des  sup- 
plémens  de  Quinte-Curce 
et  de  lite-Live .  et  des 
commentaires  sur  plusieurs 
auteurs  Latins  ,  qu'il  * 
Orné  d'excellentes  tables. 

Freire  de  Andrada  ,  né  à 
Beja  en  Portugal  ,  m.  à 
Lisbonne  en  1657.  On  a  de 
lui  des  poèmes  élégans  et 
la  vie  de  Dom  Jean  de 
Castro  ,  in-folio  ,  un  des 
livres  les  mieux  écrits  en 
portugais.  Elle  a  été  trad. 
en  latin. 

frétions ,  (  Jean  et  François  ) 
célèbres  imprimeurs  de 
Lyon  t  surtout  par  la  cor- 
rection de  leurs  éditions. 

freminet  ,  peintre  ,  né  à 
Paris  ,  où  il  m.  en  1619. 
Louis  XIII  F  honora  du 
cordon  de  St.  Michel.  Il 
peignit  le  plafond  de  la 
chapelle  deFonîainebleau. 
Il  excelloit  dans  la  compo- 
sition d'un  tableau  ;  mais 
©a  n'y  v0^  P°iût  la  belle 
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nature  ,  et  son  goût  de 
peinture  est  trop  dur. 

Freminville  ,  né  à  Verdun, 
m.  à  Lyon  en  1773.  On  a 
de  lui  un  excellent  traité 
des  fiefs  ,  sous  le  titre  de 
pratique  des  terriers  ,  5  v. 
in-4,  un  dictionnaire  de 
police,  in-^,  estimé. 

Fremiot ,  savant  archevêque 
de  Bourges  ,  né  à  Dijon  , 
m.  à  Paris  en  164 1.  On  a 
de  lui  un  discours  des 
marques  de  l'église  contre 
les  hérésies,  in-8,  et  autres 
ouvrages. 

Fremiot)  (Jeanne-Françoise) 
baronne  de  Chantai  ,  cé- 
lèbre par  sa  piété  ,  et 
fondatrice  de  l'ordre  de  la 
Visitation  ,  m.  à  Moulins 
en  16*41.  L'abbé  Marsollier 
a  écrit  sa  vie.  V.  Chantai. 

Fréron,  célèbre  critique  ,  né 
à  Quimper  en  1719  ,  entra 
chez  les  Jésuites  >  où  il 
professa  pendant  quelque 
temps.  Il  quitta  cette  so- 
ciété en  1739. Son  ouvrage 
le  plus  connu  est  Vannée 
littéraire  ,  qu'il  commença 
en  1734  ,  et  dont  il  publia 
8  vol.  par  an  jusqu'à  sa 
mort.  Il  eut  de  fréquentes 
disputes  avec  Voltaire  , 
dont  il  critiquoit  les  ou- 
vrages avec  beaucoup  de 
sévérité.  Il  avoit  beaucoup 
d'esprit  naturel  ,  de  la 
gaieté ,  un  goût  sûr,  un  tact 
fin  ,  mais  ce  qui  le  dis- 
tingua particulièrement 
c'est  son  attachement  aux 
anciens  principes  et  son 
zèle  contre  la  fausse  philo- 
sophie    qVil      çombuit 
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avec  beaucoup  de  courage. 
On  lui  reproche  de  la 
partialité  ,  une  malignité 
quelquefois  trop  marquée  , 
de  la  précipitation  dans  les 
îugemens. 

Fresnaye ,  ancien  poète  Fran- 
çois qu'on  ne  lit  plus  ,  m. 
en  16*06.  Il  est  le  premier 
qui  ait  donné  des  idylles 
et  des  satires  en  notre 
langue.  C'est  à  lui  aussi 
qu'on  doit  le  premier 
exemple  du  mélange  de 
la   prose  avec  les  vers. 

Fresne,  (  Charles  du)  voyez 
Cange. 

Fresne  ,  (  Jean  du  )  frère  du 
précédent ,  né  à  Amiens  , 
jurisconsulte  laborieux  et 
distingué  ,  auteur  d'un 
commentaire  sur  la  coutume 
<V Amiens.  C'est  lui  qui  a 
commencé  le  journal  des 
audiences  ,  7  vol.  in-folio. 

Fresnoy ,  (Charles  Alphonse 
du  )  peintre  et  poète  ,  né 
à  Paris  ,  m.  en  1665.  On 
a  de  lui  un  poème  latin 
intitulé  de  arte  graphicà  , 
qui  a  été  trad.  en  françois. 
C'est  une  production  es- 
timable pour  les  préceptes, 
mais  dénuée  d'ornemens  et 
de  giâces.  Ses  tableaux 
et  ses  dessins  sont  peu 
communs.  Il  approche  du 
Titien  pour  le  coloris  ,  et 
de  Carrache  pour  le 
dessin» 

Frestiy ,  (Charles  Rivière  du) 
poète  françois  ,  né  à  Paris  , 
m.  en  1724.  Ilétoit  valet- 
de-chambre  de  Louis  XIV 
et  contrôleur  de  ses  jardins. 

Sespiècçs  de  théâtre  ont  eu 
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du  succès»  On  a  encore  de 
lui  des  amusemen.s  sérieux 
et  comiques,  souvent  réim- 
primés* 

Fre\ier  ,  né  à  Chambéry  , 
entra  dans  le  corps  du 
génie  ,  et  s'y  distingua.  Il 
fut  chargé  par  le  gouver- 
nement de  diriger  les  tra- 
vaux à  faire  aux  fortifi- 
cations de  plusieurs  places, 
et  a  laissé  plusieurs  ouv. 
utiles  et  exacts  :  Traité 
des  feux  £ 'artifice  .  in-8  ; 
théorie  et  pratique  de  la 
coupe  des  pierres  et  des 
bois  ,  3  vol.  in-4  ,  ouvrage 
estimé,  qu'il  abrégea  sous 
le  titre  d' élément  de  sté- 
réotomie ,2  vol.  in-8. 

Fre\\i  ,  évêque  de  Foligno, 
sa  patrie  ,  m.  en  1416. 
Il  est  auteur  d'un  poëme 
estimé  des  Italiens,  sur  les 
quatre  règnes  de  la  vie  de 
Vhomme. 

Friédel,  professeur  des  pages 
du  roi  ,  m.  en  1780*  Il  a 
traduit  plusieurs  pièces  du 
théâtre  allemand  ,  qi^'on 
a  recueillies  en  4.  volumes 
in-8. 

Frischlin  ,  professeur  de 
l'université  de  Tubingen  , 
né  en  Souabe  ,  se  tua  en 
1590,  en  voulant  se  sauver 
d'une  tour  ,  où  ses  vers 
satiriques  l'avotent  fait 
renfermer.  On  a  de  lui  des 
élégies  ,  des  tragédies  ,  des 
comédies  ,  etc. 

Frisi  ,  célèbre  mathémati- 
cien et  philosophe  italien  s 
né  à  Milan,  m.  en  I7&4- 
Il  a  publié  un  grand 
nombre  d'ouvrages  ;  par- 
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ticulièrement  sur  les  ma- 
thématiques. 
Fripon  ,  jésuite  ,  né  dans  le 
diocèse  de  Rheims,  grand- 
maître  au  collège  de  Na- 
varre ,  et  docteur  de 
Sorbonne  ,  m.  en  lt>5l.  Il 
a  laissé  une  histoire  des 
Cardinaux  François  et  une 
édition  de  la  bible  de  Lou- 
vain  ,  avec  les  moyens  de 
discerner  les  bibles  fran- 
çoises  catholiques  ,  d'avec 
les  hérétiques.  Bidule  , 
dans  son  anti-  Fri\onius '", 
relève  beaucoup  de  fautes 
qui  lui  sont  échappées. 
Frobenius  ,  célèbre  impri- 
meur deBâle  au  l6.e  siècle. 
Jérôme  ex  Jean  ,  ses  nis ,  se 
distinguèrent  dans  la  même 
profession. 
Frobisher  ,      célèbre    pilote 

anglois  du  r6.e  siècle. 
Froila  I ,  roi  d'Espagne  , 
commença  de  régner  l'an 
737,  établit  des  lois  sages, 
et  s'opposa  aux  progrès  des 
Maures.  Il  remporta  l'an 
760  une  célèbre  victoire 
sur  Omar  ,  prince  des 
Sarrasins  ;  mais  il  souilla 
sa  gloire  par  le  meurtre 
de  son  frère  Vima\an.  Il 
en  fut  bientôt  puni  ;  son 
autre  frère  Aurèle  lui  ôta 
.  le  trône  rt  la  vie  en  708. 
Froissard>nè  à  Valenciennes, 
m»  vers  1410.  On  a  de  lui 
une  chronique  depuis  i526' 
jusqu'en  1400  ,  imprimée 
plusieurs  fois. La  meilleure 
édit.  est  celle  de  Lyon, 
4  vol.  in-fol.  i559.  Il  fut 
un   des    premiers  qui   mit 

£n  yogae  la  ballade* 
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Fromageau  ,  savant  docteu* 
de  Sorbonae  ,  m.  en  1705. 
Il  refusa  constamment  tous 
les  bénéfices  pour  s'appli- 
quer à  la  décision  des  cas 
de  conscience  et  aux  œu- 
vres de  charité.  Ses  déci- 
sions ont  été  impr.  à  la 
suite  de  celles  de  Dcîamet , 
1  vol.  in-folio. 

Fromenthal ,  juge-mage  du 
Puy  ,  m.  vers  llGi ,  illus- 
tre par  son  savoir  et  sa 
probité.  Ses  décisions  de 
droit  civil  ,  canonique  et 
franÇois  sont  consultées  de 
tous   les  jurisconsultes. 

Fromentièrcs,  évêque  d'Aire,, 
et  l'un  des  plus  célèbres 
prédicateurs  de  son  temps  , 
m.  en  1684.  Il  prêcha  de- 
vant Louis  XIV. 

Fronteau ,  savant  chanoine 
régulier  de  Ste.  Geneviève, 
né  à  Angers  ,  m.  à  Mon- 
targis }  dont  il  étoit  curé  en 
1662.  C'est  lui  qui  dressa 
la  belle  bibliothèque  de 
Sainte  Geneviève.  Il  a 
laissé  plusieurs  ouvrages* 
Frontinus  ,  (  Sextus-Julius  ) 
brave  capitaine  romain  , 
florissoit  sous  Vespssien  , 
Nerva  et  Trajan.  Il  se 
signala  en  plusieurs  occa- 
sions ,  et  a  laissé  4  livres 
de  stratagèmes  militaires, 
Fronto  ,  célèbre  orateur  ro- 
main ,  eut  pour  disciple 
Marc- Aurèle  ,  qui  lui  fit 
ériger  \ine  statue ,  et  le 
nomma  consul.  Il  ne  nous 
est  parvenu  aucun  de  ses 
ouvrages. 
Frugoniy  célèbre  poète  ita- 
lien ,  né  à  Gênes  a  m-  en 
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1768.  Ses  ouvrages  ont  été 
imprimés  à  Panne  en  9 
vol.  in  8.  Il  a  réussi  dans 
tous  ies  genres  ,  excepté 
le  dramatique.  Il  a  un  style 
à  lui  ,  remarquable  paria 
chaleur,  l'énergie  et  la 
facilité  ;  mais  où  Ton 
trouve  beaucoup  de  négli- 
gences. 

Fruitiers  ,  peintre  d'Anvers  , 
florissoit  dans  le  milieu 
du  îô'.e  siècle.  Il  excelloit 
dans  la  miniature. 

Frumence  ,  (Saint)  apôtre 
d'Ethiopie  ,  fut  le  premier 
qui  y  prêcha  l'Evangile. 
Il  en  fut  ordonné  évêque 
par  Saint  Atlianase  l'an 
33i. 

Fuesli  ,  peintre  distingué  , 
né  à  Zurich  ,  m.  en  i6"65. 
Il  réussi  ssoit  également 
dans  l'histoire  et  dans  le 
paysage.  Son  goût  étoit 
pour  le  pathétique  et  les 
scènes  qui  portent  dans 
i»-._ «  i'.rr.w;  ^t  \a  teneur  ; 
et  pour  l'accroître  encore 
il  peignoit  la  scène  se 
passant  ordinairement  pen- 
dant la  nuit.  Il  a  peint 
des  hivers  pleins  de  vérité. 

Fuet  ,  célèbre  avocat  du 
Parlement  de  Paris  m.  en 
1739.  Il  est  auteur  d'un 
traité  estimé  sur  les  ma- 
tières bénéficiâtes. 

Fuga  ,  célèbre  architecte  , 
né  à  Florence  ,  m.  en  178?. 
C'est  lui  qui  a  construit  le 
grand   hôpital   de  Naples. 

Fulbert  ,  évêque  de  Char- 
tres ,  m.  en  1029.  Ses  let- 
tres ,  bien  écrites  et  pleines 
de  marques  de  son  zèle  et 
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de  sa  fermeté  ,  sont  forf 
utiles  pour  l'histoire  >  la 
discipline  et  les  usages  de 
son  siècle. 

Fulgence  ,  (  Saint)  l'un  àes 
Pères  de  l'Eglise  ,  évêque 
de  Ruspe  en  Afrique  , 
surnommé  {'Augustin  de 
son  siècle.  Son  zèle  contre 
i'arianisme  le  fit  exiler 
par  rriirasimond  ,  roi  des 
Vandales.  A  la  mort  de  ce 
monarque  ,  il  fut  rappelé, 
et  m.  en  533  >  à  65  ans» 
On  a  imprimé  ses  œuvres 
en  un  vol.  in-4. 

Fuller  ,  savant  évêque  de 
Vinchester  ,  et  pasteur  de 
l'Eg  ise  d'Aldington  ,  où 
il  m.  en  162.3.  Il  étoit  très- 
versé  dans  la  langue  hé- 
braïque. On  a  de  lui  mist- 
cellanea  theclogica. 

Fuir  are  ,  abbé  de  St.  Denys  y 

m.   i'an    78^  ,    e€>  rliçtingua 

par  sa  piété  ,  par  ses  talens, 
et  par  sa  capacité  dans  les 
affaires  et  les  négociations 
importantes  dont  il  fut 
chargé. 

Fulvie  ,  dame  romaine  ,  qui 
découvrit  à  Ciçéron  la 
conspiration  de  Catilina. 
Il  ne  faut  pas  la  confondre 
avec  Fui  vie  ,  femme  har- 
die ,  ambitieuse,  entrepre- 
nante j  qui  eut  part  à  toutes 
les  exécutions  barbares  du 
triumvirat.  Elle  avoit 
épousé  Marc- Antoine  qui 
l'abandonna  pour  Cléopâ— 
tre  :  elle  en  m.  de  dépit 
l'an  40  avant  Jésus-Christ. 

Fulvius  ou  Gens  Fulvia  9 
nom  d'une  des  plus  an- 
ciennes et  des   plus  ilius-. 
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1res  familles  romaines  d'où 
sortirent  an  grand  nombre 
de  consuls  et  de  grands 
capitaines.  Les  plus  célè- 
bres sont  Lucius  Fulvius 
Curvus  et  Cn.  Fulvius 
Maximus  Centumalus  i 
consuls  ,  qui  triomphèrent, 
l'un  et  l'autre,  des  Sam- 
nkes  ;  Ntarcus  Fulvius 
N&bilior  ,  consul  l'an  193 
avant  J.  C.  qui  obligea 
les  Etoliens  à  demander  la 
paix  ;  et  Quintus  Fulvius 
Flaccus  ,  l'un  des  plus 
célèbres  capitaines  de  son 
siècle  l'an  237  av.  J.C.  qui 
fut  4  fois  consul  ,  et  rem- 
porta une  victoire  mémo- 
râble  sur  les  Gaulois. 
Fulvius  Ursinus  ,  chanoine 
de  St.  Jean  de  Latran  ,  m. 
à  Rome  en  1600.  Il  a  laisse 
des    notes    sur     Cicéron  t 

Varron.  ,     Coîurielle    ,     et 

plusieurs  ouvrages  estimés 
sur  l'antiquité. 

Fumars  ,  né  à  Marseille  ,  m. 
à  Copenhague  en  180b  , 
attaché  depuis  3o  ans  à 
l'université  de  cette  ville 
en  qualité  de  profess-ur 
de  belles-lettres.  On  a"  de 
lui  des  jables  et  poésies 
diverses  ,  im;>r.  à  Paris  en 
1807.  Ses  fables  ne  sont 
pas  sans  mérite. 

Furetierre  ,  né  à  Paris  m* 
en  1688  ,  se  fit  connoître 
particulièrement  par  ses 
démêlés  avec  l'académie 
françoise  qui  l'exclut  de 
son  sein  en  168S  ,  parce 
qu'il  avoit  profité  de  son 
travail  pour  composer  le 
dict*  francois  qui  porte  son 


FUS 

nom.  Ce  dict.  ne  parut  que 
2  ans  après  sa  mort,  en  2 
vol.  in-fol.  ou  3  vol.  in-4  j 
réimpr.  ensuite  en  3  et  en 
4  vol.  in-fol  avec  des  aug- 
mentations et  des  amélio- 
rations* 

Furgault  ,  professeur  émé- 
rite  de  i'univ.  de  Paris  , 
né  en  1706  ,  m.  fort  âgé  en 
Champagne  ,  où  il  s'étoit 
reti  ;  é.  On  lui  doit  plusieurs 
Ouvrages  faits  avec  soin  , 
et  utiles  à  la  première  ins- 
truction ,  principalement 
sur  la  langue  grecque. 

Furgole  }  cclèhre  avocat  au 
Parlement  de  Toulouse,  m. 
en  1761. Ses  œuvres  ont  été 
recueillies  en  7  vol.  in-4. 
Tous  les  exemplaires  de 
son  traité  des  testamens  f 
4  volumes  in-4  ,  se  trou- 
vèrent enlevés  à  mesure  que 
chaque  volume  vit  le  jour. 

Furst ,  né  dans  le  canton 
d'Uri  ,  fut  un  des  fonda- 
teur   do    la  IlL~^'.    U-l-^ 

tique.  En  1007  ,  i!  se  mit  à 
la  tête  de  quelques  braves, 
s'empara  de  toutes  les  ci- 
tadelles bâties  par  les  Au- 
trichien; ,  et  les  détruisit. 
Ce  fut  le  premier  signal 
de  la  liberté. 
Fuseh  ou  Fuschius  ,  l'un  des 
plus  célèbres  médecins  du 
l6.e  siècle  ,  né  dans  la 
Bavière.  Il  excelloit  sur- 
tout dans  la  connoiss^nce 
des  plantes.  Il  fut  annobli 
par  Charles-Quint,  et  m.  à 
Tubingeen  i5u6.  Sonprin* 
cipal  ouvrage  est  historia 
stirpium  ,  in-fol.  estimé  et 
peu  commun. 
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Fusth  ou  Faust  ,  orfèvre  de 
Mayence,  l'un  des  trois 
auxquels  on  attribue  l'in- 
vention de  l'imprimerie. 
Il  paroît  cependant  qu'il  ne 
fit  qu'aider  Guttemberg  , 
dans  les  essais  que  faisoit 
celui-ci  pour  rendre  les 
Caractères  nobiles  ;  d'au- 
tres disent  qu'il  ne  fit  que 
fournir  des  fonds. 

Fu\elier  ,  l'un  des  éditeurs 
du  Mercure  ,  m.  en  1782. 
Il  a  voit  de  l'esprit  et  de 
la  facilité.  On  a  de  lui  un 
grand  nombre  de  pièces  de 
théâtre. 


Gaal ,  peintre  hollandois  , 
vivoit  vers  la  fin  du  17. e 
siècle.  Ses  paysages  sont 
très-beaux.  On  y  admire 
surtout  la  beauté  du  coioris 
et  la  correction  du  dessin. 
Il  fut  élève  du  célèbre 
Wouvermans  ,  qu'il  imite 
souvent. 

Gabbiani  ,  peintre  de  Flo- 
rence ,  m.  en  1726.  Il  pei- 
gnoit  également  bien  l'his- 
toire ,  ie  paysage  5  l'archi- 
tecture et  les  animaux. 
O  1  voit  de  lui  ,  dans  la 
galerie  de  Dresde  ,  un 
beau  tab'eau  représentant 
Jésus  che\  Simon  le  magi- 
cien, 

Gabinius  ,  consul  romain  58 
ans  avant  J.  C  ,  obtint  le 
gouver»emeut  de  Syrie  et 
de  Judée  ,  et  rétablit  Pto- 
lémée-Aulètes  sur  le  trône 
d'Egypte.  Il  fut  accusé  de 


G  A  D       3a3 

concussion  et  condamné 
au  banaissement  ,  40  ans 
avant  Jésus-Christ. 

Gabriel  ,  savant  archevêque 
de  Philadelphie  au  l6\e 
siècle.  Il  fit  imprimer  ,  à 
Venise  en  1600  ,  un  traité 
des  sacremens  en  grec  ,  et 
une  apologie  en  1604. 

Gabriel-Sionite ,  savant  ma- 
ronite,professeur  de  langue 
orientale  a  Rome  ,  fut 
attiré  à  Paris  pour  tra- 
vailler à  la  'Polyglotte  de 
le  Jay, 

Gabriel  ,  célèbre  architecte , 
né  à  Paris ,  où  il  m.  en 
1742.  Il  acheva  le  bâtiment 
de  Choisi  et  le  Pont-Royal 
commencé  par  son  père. 

Gabrielle  de  Bourbon  ,  prin- 
cesse ilïustre  par  son  esprit 
et  sa  piété  ,  m.  en  t5i6\ 
Elle  a  laissé  plusieurs  ou* 
vrages  pieux  ,  manuscrits. 

(Qabrino  ,  voyez  Rien\i. 

Gabron  ,  peintre  d'Anvers, 
né  en  1625  ,  peignoitavec 
heaucoup  de  perfection  les 
fleurs  ,  les  fruits  et  les 
vases.  Ses  tableaux  sont 
rares  et  recherchés. 

Gacon  ,  poète  françois  ,  né 
à  Lyon  ,  m.  en  1725.  Il 
est  particulièrement  connu 
par  ses  ouvrages  satiriques 
contre  Rousseau  et  la 
Mothe. 

Gad ,  7.e  fils  de  Jacob  ,  né 
vers  1748  avant  J,  C.  ,  fut 
chef  d'une  tribu  de  son 
nom  ,  qui  produisit  de 
vaillans  hommes.  Il  y  a 
eu  un  prophète  de  ce  nom 
qui  fut  consulté  par  David. 

Gaddo  }  Gaddi }  peintre  flo- 
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rentin  ,    m.   en    l3l2.    Il 

excella  dans  la  peinture  à 
la  mosaïque.  Faddeo 
Gaddi  ,  son  fils  ,  m.  en 
1352  ,  se  distingua  comme 
peintre  et  comme  archi- 
tecte. 

Gaelen,  peintre  hoîlandois, 
m.  en  1^28  ,  exceiloit  à 
peindre  des  chasses  ,  des 
batailles  et  des  animaux. 

Gaétan  ,  (  Saint  )  l'un  des 
fondateurs  de  Tordre  des 
jThéatins  ,  ainsi  nommés, 
de  /.  P  Caraffe  ,  arche- 
vêque de  ThéateouQh'xtûj 
qui  en  fut  le  premier  supé- 
rieur» Le  but  de  cette 
fondation  étoit  de  travail- 
ler à  inspirer  aux  Ecclé- 
siastiques l'esprit  de  leur 
état ,  de  combattre  les  hé- 
résies ,  et  surtout  d'assister 
les  malades  et  d'accompa- 
gner les  criminels  au  sup- 
plice. Gaétan  m.  en  iS^j  , 
et  fut  canonisé  par  Clé- 
ment X. 

Gaetano  ,  peintre  florentin  , 
m.  en  i588.  11  peignoit 
l'histoire  et  le  portrait.  Ses 
tableaux  sont  fort  estimés. 

Gagnier  ,  célèbre  professeur 
des  langues  orientales  dans 
l'université  d'Oxford  ,  m. 
en  1725.  On  a  de  lui  plu- 
sieurs ouvrages  ,  pleins 
d'une  foule  de  remarques 
savantes  ,  accompagnées 
d'une  critique  très-judi- 
cieuse et  très- éclairée  , 
entr'autre  une  vie  de  Maho- 
met ,  trad.  en  françois  ,  en 
2.  vol.  in-12. 
Gaguin  ,  général  des  Ma- 
thurins ,    in.   à    Paris   en 
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l5oI.  Charles  VIII  éï 
Louis  Xil  l'employèrent 
en  diverses  négociations 
importantes.  On  a  de  lui 
une  histoire  de  France  en 
latin  ,  in-fol.  et  des  lettres 
latines. 

Gai  ,  célèbre  sculpteur  ,  né 
en  1686.  On  lui  doit  un 
grand  nombre  d'ouvrages 
en  bronze  et  en  marbre. 
Il  travailla  beaucoup  pour 
la  république  de  Venise. 

Gaichiès  ,  oratorien  ,  né  à 
Condom  ,  m-  en  1731.  On 
a  publié  ses  œuvres  in-12, 
où  i'on  trouve  10  discours 
académiques  ,  aussi  élé- 
gans  que  judicieux  ,  et  des 
maximes  sur  le  ministère 
de  la  chaire  ,  ouvrage  at- 
tribué d'abord  à  Massillont 
et  précieux  tant  pour  la 
solidité  des  préceptes  , 
que  pour  les  agrémens  du 
style. 

Gaigny  ,  savant  docteur  de 
Sorbonne  ,  et  premier  au- 
mônier du  roi  François  It 
né  à  Paris  ,  m.  en  1649. 
On  a  de  lui  de  savans 
commentaires  sur  le  nou- 
veau Testament ,  où  1e  sens 
littéral  est  développé  avec 
beaucoup  de  justesse. 

G<*ill  >  habile  jurisconsulte, 
né  à  Cologne  ,  où  il  m.  en 
1587.  On  a  de  lui  plusieurs 
ouvrages  estimés. 

Qdillard  ,  (  de  Lonjumeau  ) 
évêque  d'Apt ,  m.  en  1695, 
se  distingua  par  ses  vertus 
et  son  amour  pour  les  arts. 
Il  forma  le  projet  d'un 
grand  dictionnaire  histo- 
rique universel ,  et  en  con- 
fia 
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fia  l'exécution  à  Mcreri , 
son  aumônier* 
Gaillard  ,  jésuite  ,  né  à  Aix  , 
m.  à  Paris  en  1727.  Il 
prêcha  avec  beaucoup  de 
succès  ;  il  ne  nous  veste  de 
lui  que  4  oraisons  funèbres 
qui  prouvent  un  talent 
marqué  pour  l'éloquence 
brillante  et  pathétique. 
Gaillard  ,  avocat  au  Parle- 
ment et  de  l'académie 
françoise  ,  né  à  Ostel  près 
de  Soissons,  m.  en  1806". 
On  a  de  ce  laborieux  et 
estimable  écrivain  ,  rhéto- 
rique françoise  ,  k  l'usage 
des  demoiselles,  in-12,  qui 
est  à  sa  6".e  édit.  histoire  de 
François  1er.  dont  il  y  a  eu 
plusieurs  éditions  ;  histoire 
de  la  rivalité  de  la  France 
et  de  V Angleterre  ,  8  vol. 
in-12  ;  histoire  de  Charte- 
magne,  4  vol.  in-12  •  des 
éloges,  discours  oratoires  , 
poèmes,  épîtres  ,  odes,  etc. 
Oainsborough  ,  l'un  ces 
meilleurs  peintres  angjois 
pour  le  paysage.  ïi  m,  en 
1788,  et  se  distingua  autant 
par  ses  vertus  que  par  ses 
tulens. 
Gai  ,  (  ^aint  )  né  en  Irlande  , 
et  disciple  de  Saint  Co- 
lumban  ,  fonda  en  Suisse 
le  célèbre  monastère  de 
Saint  Gai  ,  dont  il  lut  le 
premier  abb4  en 614.  Il  in. 
vers  646'  ,  et  a  laissé  quel- 
ques ouvrages  peu  connus. 
11  ne  faut  pas  le  confondre 
avec  St.  Gai  ,  évëque  de 
Clermcnt  ,  m.  vers  552. 
Galadin ,  (  Mahomet  )  empe- 
reur du  Mogol  dans  le  16. e 
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siècle  ,  se  distingua  par  ses 
grandes  qualités  ,  et  sur- 
tout par  sou  amourà  rendre 
justice  à  ses  sujets,  il  leur 
donnoit  audience  deux  fois 
par  jour ,  et  pour  que  les 
personnes  de  basse  condi- 
tion ne  fussent  pas  repous- 
sées par  ses  gardes  ,  il 
avoit  fait  placer  dans  son 
appartement  une  sonnette 
qui  répondoit  au  dehors  , 
e  t  dès  que  l'on  son  n  oit  il 
descendoitou  faisoit  mon- 
ter celui  qui  avoit  des 
demandes  ou  des  plaintes 
à  lui  faire. 

Galantini  ,  capucin  ,  né  à 
Gênes  en  1627 ,  peignoit 
l'histoire  et  le  portrait 
eu  miniature  avec  beau- 
coup d'expression  et  de 
délicatesse. 

Galanus  ,  reigieux  théatJM  , 
missionnaire  en  Arménie , 
publia  à  son  retour  h 
Rome  en  16 5o  conciliation 
de  V église  arménienne  avec 
l'église  romaine ,  sur  les: 
témoignages  des  Pères  et 
des  Docteurs  Arméniens  , 
2  voi.  in-folio* 

Galas,  l'un  des  plus  grands 
généraux  des  armées  im- 
périales ,  né  à  Trente  en 
i58o. 

Galaiin  ,  savant  religieux 
de  St.  François  au  lo.e 
siècie  ,  s'acquit  beaucoup 
de  réputation  par  ses  ou-* 
viages  juncut  pa.  ^on 
traité  de  arcav.is  catho- 
licx  veritatis  contre  ies 
Juifs. 

Galuup  Je  Chasteuil  ,  cé- 
lèbre et  savant  solitaire  du 

*8 
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mont  Lifa .-:n  ,  néà  Àix  ,  m. 
à  Vercei la  111644* 
Galba  ,  empereur  romain  , 
de  la  famille  des  Sulpices  > 
né  la  veille  de  la  nais- 
sance de  J.  C.  Il  avoit  été 
préteur  ,  proconsul  d'Afri- 
que ,  général  des  armées  , 
et  se  livroit  à  la  solitude 
au  milieu  de  ses  emplois 
pour  ne  point  donner  prise 
aux  soupçons  inquiets  de 
Néron  ;  irais  il  ne  put 
les  éviter ,  et  pour  se 
soustraire  au  supplice 
qui  i'attendoit,  il  accepta 
les  offres  de  Vindex  ,  et  se 
fit  élire  empereur  Tan  68 
de  J.  C.  C'est  le  premier 
des  Romains  qui  parvint 
à  cet  honneur  sans  être 
de  la  famille  des  Césars, 
Il  s'étoit  acquis  l'estime 
de  tout  le  monde  dans  ses 
emplois  ;  il  se  rendit  odieux 
par  ses  cruautés.et  par  son 
avarice  aussitôt  qu'il  fut 
sur  le  trône.  Il  fut  assas- 
siné par  les  soldats  pré- 
toriens qui  proclamèrent 
Othon  le  premier  janvier 

Gale  ,  savant  anglois  ,  né 
dans  le  comté  d'York, 
m.  en  1709.  Il  étoit  célè- 
bre par  ses  grandes  con- 
noissances  dans  la  langue 
grecque  et  dans  les  anti- 
quités. Ses  principaux  ou- 
vrages sont  historiée  poeti- 
cœ  antiqui  scriptores ,  in-8; 
jamblicus  de  mysicriis 
Ègyptiornm  ,  in-fcl.  ;  his- 
tcriœ  Britannicœ  ,  Saxo- 
nicœ  eîAngîo-danicce  sa  ip- 
tores  quindecim  ,  2  vol.  in- 
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fol.    Antnnini  iter    hrïtan^ 
niarum  ,  in-4  ,  etc. 

Galcano  ,  célèbre  médecin 
de  PaJerme,  m.  en  1675. 
On  a  de  lui  plusieurs 
ouvrages  estimés  ,  en  ita- 
lien et  en  latin. 

GaUn  ,  savant  théologien  t 
né  en  Zélande  ,  enseigna 
avec  réputation  à  Dilin- 
ghen  ,  puis  à  Douay  ,  où 
il  devint  chancelier  de 
l'université.  On  a  de  lui 
commentarium  de  christia- 
no  et  catholico  sacerdote  ; 
de  originibus  monasticis  ; 
de  missce  sacrijicio  ,  et  au- 
tres écrits  pleins  d'érudi- 
tion j  mais  d'une  érudition 
mal  digérée. 

Galen  ,  capitaine  fameux  au 
service  des  provinces  unies 
des  Pays-Bas.  Ii  se  signala 
contre  les  François  ,  les 
Anglois  ,  les  Maures  et  les 
Turcs  ,  et  m.  de  ses  bles- 
sures en  1653. 

Galeoti ,  jésuite  italien  ,  m. 
en  1478.  On  a  de  lui  la 
vie  des  généraux  de  la 
compagnie  de  Jésus  ,  avec 
leurs  portraits  ,  in-folio  9 
latin  et  italien  ,  et  des 
notes  savantes  sur  le  mu- 
séum odescalcum  ,  ouvrage 
posthume,  2  tomes  in-fol* 

Galien  9  célèbre  médecin  , 
né  àPergame  ,  m.  dans  un 
âge  avancé  vers  l'an  210 
de  J.  C.  Il  étoit  d'un  tem- 
pérament très-délicat ,  et 
dut  sa  longue  vie  à  sa  fru- 
galité. Sa  maxime  étoit  de 
sortir  de  table  avec  un  reste 
d'appétit.  Il  a  beaucoup 
contribué  aux  progrès  de  la 
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médecine  par  ses  expérien- 
ces ,  et  on  le  regarde  avec 
raison  comme  le  plus  grand 
médecin  de  l'antiquité 
après  Hypocrate^  auquel 
il  de  voit  beaucoup  ,  et  il 
ne  s'en  cachoit  pas.  Il 
avoit  composé  un  grand 
nombre  d'ouvrages  sur  son 
art  qui  périrent  en  grande 
partie  dans  un  incendie  qui 
arriva  de  son  temps  à 
Rome.  Ceux  qui  nous  res- 
tent ont  été  publié  à  BLle 
en  6  tomes  qu'on  reiie 
en  4.  La  meilleure  édition 
est  celle  de  Charrier  avec 
Hypocrate  ,  i3  tomes  en 
£  vol*  in- foi.  Ses  ouvrages 
sont  écrits  en  grec. 

Galigaï  ,  fille  d'une  blan- 
chisseuse ,  épousa  le  célè- 
bre et  malheureux  Concini, 
depuis  maréchal  d' Ancre- 
Elle  étoit  venue  en  France 
avec  Marie  de  Médicis  , 
dont  elle  étoit  sœur  de  lait 
et  qui  l'aima  toujours  ten- 
drement. Sans  autre  mérite 
que  celui  de  l'intrigue  , elle 
étoit  parvenu  à  obtenir 
pour  son  mari  les  postes 
les  plus  briiians.  Sa  hau- 
teur fut  une  des  principales 
causes  de  sa  disgrâce.  Elle 
fut'  exécutée  au  mois  de 
juillet  1617.  Voy.  Concini, 

Galilée  ,  célèbre  astronome  , 
né  d'une  famille  noble  de 
^Florence,  m.  en  1642  .  à 
78  ans.  Il  professa  les 
mathématiques  successive* 
ment  à  Pise  et  à  Padoue, 
et  avoit  un  génie  admi- 
rable pour  la  construction 
des  machines.  Ayant  en- 
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tendu  parler  d'un  télescope 
inventé  en  Hollande  ,  il 
en  construisit  un  sembla- 
ble ,  et  dès-lors  ses  progrès 
en  astronomie  furent  très- 
rapides.  11  découvrit  les  4 
satellites  de  Jupiter,  des 
taches  sur  le  soleil  et  sur 
la  lune  ,  et  fit  ûzns  le 
ciel  des  observations  im- 
portantes qui  rendront  à 
jamais  sa  mémoire  immor* 
telle.  On  lui  doit  encore 
l'invention  du  pendule 
simple.  Son  fils  Vincent 
l'appliqua  aux  horloges,  et 
M.  fi uy gens  perfectionna 
dans  la  suite  cette  inven- 
tion. L'opiniâtreté  et  la 
vivacité  avec  laquelle  il 
défendit  le  système  de  Co- 
ptrnic  le  fit  incarcérer  par 
l'inquisition  de  Rome  ,  et 
troubla  sa  vieillesse.  11 
eut  encore  le  malheur  tia 
perdre  la  vue  3  ans  avant 
sa  mort.  Ses  ouvrages  ont 
été  recueillis  en  3  volumes 
in-4. 

Galindon ,  plus  connu  sous 
le  nom  de  Prudence  le 
jeune  ,  célèbre  évêque  de 
Troye  ,  m.  en  861.  Il  as- 
sista à  plusieurs  conciies , 
et  a  laissé  quelques  ouvra- 
ges ,  dans  lesquels  il  clé* 
fend  la  doctrine  de  Saint 
Augustin  sut  la  ^ace  et  la 
prédestination . 

Galiot,  de  Genouillac  ,eiand 
écuyer  et  grand  maître  de 
l'artillerie  de  France  sous 
François  I ,  se  distingua 
par  sa  bravoure  ,  et  m, 
vers  l'an  1648. 

Galissonière  ;    (  le    marquis 
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de  la  )  lieutenant-général 
des  armées  du  roi  ,  né  à 
Rochefort ,  m.  à  Nemours 
sur  la  fin  de  1736  Son  ac- 
tivité ,  son  intelligence  et 
sa  bravoure  le  firent  nom- 
mer gouverneur-général  du 
Canada.  Ii  remporta  une 
célèbre  victoire  navale  sur 
l'amiral  Ëyng  en  1756  de- 
vant Minorque. 

Galland ,  procureur-général 
du  domaine  de  Navarre  , 
et  conseiller  d'état  au  17. e 
siècle  j  est  auteur  de  plu- 
sieurs ouvrages  remplis  de 
choses  rares  ,  curieuses  et 
intéressantes.  Les  princi- 
paux sont  un  traité  contre 
le  franç~alleu  ,  plusieurs 
traites  sur  les  enseignes  et 
les  étendards  de  France  , 
àes  mémoires  pour  l'hist* 
de  Navarre  et  de  Flandre* 

Galland  ,  de  l'académie  des 
inscriptions  et  belles-let- 
tres ,  né  en  Picardie,  m. 
en  171 5.  Le  grand  Coibert 
l'envoya  en  Orient ,  où  il 
acquit  une  grande  connois- 
sance  de  l'arabe  et  des 
mœurs  des  Mahométans. 
Ses  principaux  ouviages 
sont  :  relation  de  la  mort 
du  Sultan  Osman  et  du 
Couronnement  du  Sultan 
Mustapha  ,  recueil  de  bons 
mots  et  de  maximes  tirés 
des  ouvrages  des  Orien- 
taux ,  traité  de  l'origine  du 
cafe  j  les  mille  et  une 
nuits  ,  etc. 

Gallien  t  empereur  romain  , 
ii's  de  Valéricn  ,  qui  l'as- 
socia à  l'empire  e*u  233. 
Son   père    ayant   été  fait 
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prisonnier  par  Sapor ,  roi 
de  Perse  en  260  ,  il  se 
trouva  seul  empereur.  Jus- 
que là  ,  il  s'étoit  distingué 
par  son  courage  ■  il  devint 
alors  efféminé  et  cruel  en- 
vers ses  sujets  ■  mais  il  ne 
le  fut  point  envers  les 
Chrétiens  dont  il  respec- 
toit  la  vertu.  11  fit  cesser 
contr'eux  la  persécution  , 
et  fut  assassiné  l'an  268  de 
Jésus-Christ. 

Gallit\in  ,  d'une  illustre  fa- 
mille de  Russie  ,  gagna 
plusieurs  batailles  contre 
les  Suédois  ,  et  m.  à  Mos- 
cou en  1750  ,  regardé 
comme  un  bon  ministre  et 
un  grand  capitaine. 

Gallit\in9  (Déméïrius  prince 
de)  ambassadeur  russe  à 
Vienne  ,  m.  en  i8o5  ,  avec 
la  réputation  d'un  ministre 
juste  et  plein  de  probité. 

Gallo  ,  auteur  espagnol  du 
17. e  siècle.  On  a  de  lui 
déclaration  del  valor  dsl 
oro  ,  ouvrage  fort  recher- 
ché et  très-rare  qui  a  été 
d'un  grand  usage  pour 
ceux  qui  travaillent  cette 
matière  ou  qui  la  négo- 
cient. 

Galloche  ,  peintre  ,  né  à 
Paris  ,  élève  de  Boullogne 
et  maître  de  Lemoine  ,  in. 
en  176 1  ,  recteur  et  chan- 

'  ceîier  de  l'acad.  royaie.  Il 
orna  les  églises  de  plusieurs 
beaux  tableaux. 

Gallois  ,  secrétaire  de  l'aca- 
démie des  sciences ,  et  pro- 
fesseur de  grec  au  collège 
royal  ,  m.  en  1707.  Il  ré- 
digea  après  Sallo  le  jour,- 
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fiai  dessavans  ,  où  il  donna 
des  preuves  non  équivo- 
ques de  l'étendue  de  ses 
connoissances* 

Gallonius  ,  prêtre  oratorien 
de  Rome,  m.  en  l6o5.  Il 
a  publié  en  italien  une 
histoire  des  Vierges  ,  in-4, 
la  vie  de  quelques  martyrs  , 
et  un  traité  curieux  sur  les 
différens  supplices  dont  les 
païens  se  servoient  pour 
faire  souffrir  les  martyrs. 

Gallucci  ou  Gallu\\i ,  jésuite 
italien  ,  m.  à  Rome  en 
1649.  On  a  de  lui  vindi- 
cationes  Virgiliance  ,  où  il 
répond  à  toutes  les  crîti- 
cues  qui  ont  été  faites  de 
Virgile  ,  commentant  très 
de  tragœdiâ  ,  de  comœdiâ 
et  de  eleçià  ,  2  vol.  in-fol. 
Il  ne  faut  pas  le  confondre 
avec  Jean-Paul  Gallucci , 
savant  astronome  italien 
du  16. e  siècle ,  et  Ange 
Gallucci  ,  jésuite  italien  , 
m.  à  Rome  en  1674  ,  au- 
teur d'une  hist.  de  la  guure 
de  Flandre  3  2  vol.  in-4. 
allus  ,  grand  capitaine  et 
bon  poète  ,  né  à  Fréjus. 
Auguste  lui  donna  le  gou- 
vernement d'Egvpte.  Ac- 
cusé d'avoir  pillé  le  pays, 
et  suivant  quelques-uns 
d'avoir  conspiré  contre  son 
bienfaiteur ,  Jil  fut  envoyé 
en  exil ,  cù  il  se  tua  de 
désespoir  l'an  26"  de  J.  C. 
Il  ne  nous  reste  que  quel- 
ques fragmens  de  ses  poé- 
sies. Virgile  lui  a  adressé 
sa  io.eéglogue.  Il  y  a  un 
autre  Gallus  ,  né  dans  les 
Gaules  qui  fut  un  orateur 
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célèbre  sous  le  règne  &  Au- 
guste» 

Gallus  ,  empereur  romain  , 
succéda  en  2.5 1  à  Dèce  , 
qu'il  fit  périr  par  trahison 
dans  la  guerre  contre  les 
Scythes.  Il  fit  un  traité 
ignominieux  avec  les 
Goths ,  et  persécuta  les 
Chrétiens.  Les  soldats  in- 
dignés de  sa  lâcheté  et  de 
son  indolence  le  massacrè- 
rent à  Terni  l'an  253  ,  avec 
son  fils  Volusicn  qu'il  avcif 
décoré  de  la  pourpie. 

Gallus  ,  frère  de  l'empereur 
Julien  y  créé  César  en  53l 
par  l'empereur  Constance  , 
son  cousin  ,  s'acquit  d'a- 
bord la  réputation  d'un 
piince  courageux  ,  mais 
les  perndes  conseils  de  sa 
femme  le  rendirent  cruel 
et  avaie.  Constance  le  fit 
arrêter,  et  il  eut  ia  tête 
tranchée  eu  554  ,  à  l'âge  de 
29  ans 

Galvani  ,  célèbre  médeciiï  et 
physicien  ,  né  à  Bologne  , 
m.  le  5  décembre  1708.  On 
lui  doit  plusieurs  décou- 
vertes dans  l'anatomie.  Le 
hasard  lui  fit  découvrir  la 
propriété  qu'ont  des  subs- 
tances animales  ,  d'éprou- 
ver ,  dans  certaines  posi- 
tions ,  une  irritation  qui 
se  manifeste  par  des  mou- 
vemens  très-sensibles  ,  et 
qui  ,  de  son  nom  ,  fut  ap- 
pelé galvanisme.  Il  fit  cette 
découveite  en  1792.  Son 
système  fut  attaqué  par 
plusieuis  physiciens  ,  e\  il 
publia  plusieurs  mémoires 
pour  le  défendre. 
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Galvano  y  né  dans  les  Indes, 
et  gouverneur  des  îles  Mo- 
luques,  leur  rendit  le  ser- 
vice important  de  les  déli- 
vrer des  corsaires  dont 
leur?  côtes  étaient  infes- 
tées. Il  ne  se  rendit  pas 
moins  recommanda  oie  par 
sa  bonté  pour  les  naturels 
du  pays  et  par  le  soin  qu'il 
prît  de  les  faire  instruire 
des  vérités  de  la  religion  , 
ce  qui  lui  mérita  le  glo- 
rieux titre  d' Apôtre  des 
MoLuques.  Son  excessive 
générosité  le  réduisit  à  la 
misère.    Il  se    rendit   Van 

I  j.jo  en  Portugaise*  noyant 
obtenu  aucune  récompense 
de  Jean  III  ■>  dont  il  a  voit 
beaucoup  augmente  tes  re- 
venus ,  11  se  vit  obligé  de 
se  retirer  dans  l'hôpital  de 
Lisbonne ,  où  il  m.  en 
1357. 

Gaina  ,  (  Vasco  ou  Vasquez) 
illustre  navigateur  portu- 
gais ,  né  à  Sines  ,  d'une 
famille  illustre  ,  s'est  im- 
mortalise parla  découverte 
du  passageauxIndes-Grien- 
tales  par  le  cap  de  Bonne- 
Espérance.  Il  avoit  été 
chargé  de  cette  importante 
expédition  par  Dom  Em- 
manuel ,    roi  de   Portugal. 

II  entreprit  un  second 
voyage  en  i5o2,  et  revint 
l'année  suivante  avec  l3 
vaisseaux  chargés  de  ri- 
chesses. Jean  IU ,  succes- 
seur à* Emmanuel  ,  le 
nomma  vice-roi  des  Indes 
en  132,4  ,  et  l'y  renvoya 
pour  la  troisième  fois  ; 
i'i-i\s  a  pexae  avoxt  àl  Uaà:i 
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son  sié^e  à  Cochin  qu'il  y 
mourut ,  le  24  décembre 
l5i5.  Il  fut  honoré  du  titre 
de  Dom  pour  lui  et  sa  pos- 
térité ,  et  créé  Grand  de 
Poitugal. 

Gamaches ,  (  Etienne-Simon) 
chanoine  de  Sainte-Croix- 
de-la-Bretonnière  ,  et  de 
l'académie  des  sciences  t 
né  à  Meulan  ,  m.  en  1706  , 
se  distingua  par  un  esprit 
méditatif  et  profond.  On 
lui  doit  une  astronomie 
physique  ,  in-/,  ,  système  du 
philosophe  chrétien  ,  in-8  , 
système  du  cœur  ,  sous  le 
nom  de  Clarïgny  ;  mais  son 
ouvrage  le  plus  connu  est 
les  agrémens  du  langage 
réduit  à  ses  principes ,digne 
d'être  lu  par  quiconque 
veut  écrire. 

Gamaliel,  docteur  de  la  loi 
et  disciple  secret  de  J.  C. 
prit  la  défense  des  Apôtres 
dans  une  assemblée  où  les 
Juifs  méditaient  leur^perte> 
et  rit  ensevelir  St.  Jbtienne 
après  qu'il  eut  été  lapidé. 

Gambara  ,  (  Véronique  ) 
veuve  d'un  seigneur  ita- 
lien ,  née  à  Bresse  ,  m.  à 
Coiregioen  i55o.  Ses  poé- 
sies ,  qui  approchent  un 
peu  de  celles  de  Pétrarque  , 
ont  été  imprimées  plusieurs 
rois. 

Gambara  ,  poète  latin ,  né 
à  Bresse  en  Italie  ,  m.  en 
l586.  On  a  de  lui  un  traité 
latin  sur  la  poésie  ,  in-4  ; 
un  poème  intitulé  columkus 
ou  la  colombiade ,  dont  la 
poésie  est  lâche  et  f  cible.  On 
estime  davantage  ses  églc- 
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gués  ,  intituluées  venato- 
riœ. 

Ganbard  ,  prêtre  du  diocèse 
de  Noyon.  Il  a  publié  en 
1668  le  missionnaire  pa- 
roissial ou  sommaire 
d'exhortations  familières 
pour  les  pauvres  et  le  sim- 
ple peuple  ,  4  vol.  in-12. 
Les  instructions  qu'il  ren- 
ferme sont  courtes,  claires 
et  à  la  portée  des  plus 
simples. 

Garamond  ,  célèbre  graveur 
et  fondeur  de  caractère 
d'imprimerie  ,  né  à  Paris, 
où  il  m.  en  i56l.  C'est  lui 
qui  bannit  des  imprimeries 
la  barbarie  gothique  et  qui 
le  premier  donna  le  goût  des 
beaux  caractères  romains* 
Il  grava  par  ordre  de  Jtran- 
çois  I  les  caractères  grecs 
dont  Robert  Etienne  a  fait 
usage  dans  ses  belles  édi- 
tions. 

Garaye  ,  (  le  comte  de  la  ) 
né  à  Rennes  ,  m-  en  1755. 
Il  fit  plusieurs  découvertes 
en  chimie  ;  mais  ce  qui 
l'a  rendu  particulièrement 
célèbre  c'est  les  établisse- 
inens  de  charité  à  la  fon- 
dation desquels  il  consacra 
sa  fortune  ,  et  auxquels 
toute  sa  vie  il  donna  ses 
soins  ainsi  que  son  épouse. 

Gctrbieri  ,  peintre  d'histoire, 
né  à  Bologne  ,  m.  en  1654. 
Elève  de  Louis  Carrache  , 
il  étoit  d'un  génie  sombre 
et  cherchoit  toujours  à 
peindre  des  sujets  tristes , 
tels  que  des  morts,  des 
pestes  ,  des  carnages  ;  ce- 
pendant sa    manière  nère 
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et  terrible  n'étoit  poi  rit 
privée  des  grâces  néces- 
saires quand  les  sujets  le 
demandoient. 

Garbo  ,  peintre  d'histoire  , 
de  Florence  ,  m.  en  153/,. 
Son  tableau  de  la  Résur- 
rection passe  pour  un  chef- 
d'œuvre. 

Gardas  Lasso  ou  Garcilasso 
de  la  Vega  ,  poète  espa- 
gnol ,  né  à  Tolède  ,  m. 
Nice  en  i536.  11  est  un 
de  ceux  à  qui  la  poésie 
espagnole  a  le  plus  d'obli- 
gation. Il  la  purgea  non- 
seulement  de  son  ancienne 
barbarie  ,  mais  il  lui  prêta 
diverses  beautés  emprun- 
tées des  étrangers  anciens 
et  modernes.  Ses  poésies 
animées  du  feu  poétique 
ont  moins  d'enflure  que 
celles  des  autres  poètes 
de  sa  nation. 

Garcte  ou  Gardas  IL  ,  roi 
de  Navane,  m.  vers  Tan 
1000.  11  fut  surnomme  le 
Tremblcur  parce  qu'on  le 
vit  trembler  un  jour  qu'on 
lui  inettoit  son  armure .  On 
lui  attribue  ce  bon  mot  : 
Mon  corps  tremble  des  pé- 
rils où  mon  courage  va  le 
porter» 

Gardeil ,  médecin  et  membre 
de  l'académie  des  sciences, 
inscriptions  et  belles-let- 
tres de  Toulouse  ,  m.  en 
1808.  Il  est  auteur  d'une 
trad.  des  œuvres  d'Hypo- 
crate  ,  assez  estimée. 

Gardin  du  Ménil  «  né  à 
Valosque  ,  m.  en  1802. 
On  a  de  lui  ,  syncny.nts 
latins  et  leurs  différences 
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significations  ,  avec  des 
exemples  tirés  dos  meil- 
leurs auteurs  ,  in-8  ,  dont 
il  y  a  eu  plusieurs  éditions» 

Gardincr  ,  savant  évêque  de 
Vinchester  ,  et  chancelier 
d'Angleterre,  m.  en  l555# 
Il  servit  Henri  VIII  dans 
l'histoire  de  son  divorce  , 
et  s'opposa  ensuite  à  La  ré- 
forme à  l'avènement  d'ii- 
douard  VI- 

Garengeot  ,  né  a  Vitri  ?  pro- 
fesseur royal  de  chirurgie 
à  Paris  ,  ni.  en  1739.  On  a 
de  lui  plusieurs  ouvriges 
estimés  :  la  myotomic  hu- 
maine ,  2  vol.  Lit-12  ;  traité 
desinstrumens de  chirurgie, 
2  v.  in- 12  ;  des  opérations 
de  chirurgie  ,  5  vol.  in- 12  ; 
Yanatomie  des  viscères  ,  3 
vol.  in-12  ;  V opération  de 
la  taille  ,  in-12. 

Garet  ,  bénédictin  de  Saint- 
Maur  ,  né  au  Hâ  vi  e  ,  m-  en 
1694.  On  lui  doit  une  oelle 
édition  de  Cassiodore  ,  en- 
richie de  notes  savantes  et 
judicieuses  ,  et  à  laquelle 
il  a  joint  une  dissertation 
curieuse  sur  la  profession 
monastique  de  ce  célèbre 
sénateur  romain. 
G^iàel  .  professeur  de  méde- 
cine  à  Aix  ,  m.  en  1737  , 
publia  une  hist.  des  plantes 
de  la  Provence  ,  que  cette 
province  fit  imprimer  à  ses 
frais. 
Garissolles ,  savant  ministre 
protestant  ,  né  à  Montau- 
î>an  ,  m.  en  i65q.  On  a  de 
lui  Vadolphide  ,  poème 
épique  latin  ,  où  il  chante 
les    exploits    de    Gustave 
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Adolphe  ,  et  un  autre 
poème  à  la  louange  des 
cantons  Suisses  protestans» 
etc. 

Garlar.de  ,  grammairien  ,  né 
en  Brie  ,  passa  en  Angle- 
terre après  la  conquête  de 
ce  royaume  par  le  duc 
Guillaume ,  et  y  enseigna 
avec  honneur.  Il  vivoit 
encore  en  ro8i.  On  a  de 
lui  un  poème  sur  le  mépris 
du  monde  ,  faussement 
attribué  à  St.  Bernard  ,  et 
autres  ouvrages. 

Garni er  ,  poète  tragique  ,  né 
à  la  Fex té- Bernard  ,  m.  au 
M?  us  en  1590.  Ses  tragé- 
dies ,  qui  eurent  beaucoup 
de  çrtcrC;ç  ,  ont  été  recueil- 
lies a  Lyon  en  un  vol.  in- 
12.  Elles  offrent  des  mor- 
ceaux ,  qu'on  peut  encore 
lite  ,  et  plusieurs  de  nos 
poètes  n'ont  pas  dédaigné 
d'y  puiser  des  idées  ,  et 
que  q notais  se  sont  bornés 
à  en  rajeunir  les  expres- 
sions. 

Garnier,  jésuite  ,  né  à  Paris, 
m-  à  Bologne  en  1681.  Il 
étoit  très-renommé  pour 
la  décision  des  cas  de  cons- 
cience» On  a  de  lui  une 
édit.  de  Marius  Mercalor  , 
enrichie  de  nombreuses  et 
savantes  notes  ,  une  de 
Libérât  ,  le  journal  des 
Papes  ,  accompagné  de 
dissertations  très-curieuses; 
tystema  bibliothecœ  collegii 
Parisiensis  societatis  Jesu  , 
ouvrage  très-utile  à  ceux 
qui  veulent  mettre  en  ordre 
les  grandes  bibliothèques. 
Il  ne  faut  pas  le  confondre 
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avec  Don  Garni  ci' ,  béné- 
dictin ,  né  dans  le  diocèse 
du  Mans,  qui  a  donné  en 
1721  les  2  premiers  vol-  de 
l'édition  de  St.  Basile  , 
une  des  meilleures  qui  soit 
sortie  de  la  congrégation 
de  Saint-Maur. 

G  armer  y  professeur  d'hébreu 
au  collège  royal  et  de  l'a- 
cadémie des  inscriptions 
et  be lies- lettres ,  né  à  Go- 
ron  dans  le  Maine  ,  m.  à  la 
Chaussée  près  la  machine 
de  Marly  en  iSo5,  On  lui 
doit  une  continuation  de 
Vhistoire  de  France  de 
Veily  >  écrite  avec  noblesse 
et  souvent  avec  éléaance  . 
ou  l  ou  trouve  plus  d  éru- 
dition que  dans  ce  qu'ont 
écrit  ses  prédécesseurs, 
mais  où  il  néglige  trop  de 
faire  connaître,  les  mœurs 
de  la  nation  ,  l'état  des 
arts  et  des  sciences.  Il  a 
commencé  au  c).e  vol.  in-/f, 
et  terminé  par  le  i5.e  ,  qui 
finit  en  l565.  On  a  encore 
de  lui  {'homme  de  lettres  , 
2  y.  in-12,  ou  l'on  trouve 
d'excellentes  vues  et  une 
grande  connoissance  dans 
la  littérature  ancienne  et 
moderne  ;  traité  de  Cori- 
ginc  du  gouvernement  fran- 
çois  ?  in-12  ;  de  Céduca- 
tion  civile ,  in-12  ,  etc. 

Garrafolo  ,  peintre  de  Fer- 
rare  ,  m.  en  1390.  Il  excel- 
loit  à  copier  les  tableaux 
de  Rapkaeï  ;  dans  ceux 
qu'il  ne  de  voit  qu'à  lui- 
même  ,  il  peignoit  ordinai- 
rement un  œillet. 

Garrick  ,  célèbre  acteur  tra- 
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gique  anglois  ,  m  en  1779. 
Il  est  auteur  de  plusieurs 
pièces  dramatiques  et  d'au- 
tres poésies. 

Garsault}  de  l'académie  àes 
sciences  ,  m.  en  1778  , 
s'occupa  particulièrement 
de  ce  qui  concerne  les 
chevaux  et  l'équitation. 
Ses  principaux  ouvrages 
sont  :  le  nouveau  parjait 
maréchal,  ;n~^  ,  réimprimé 
plusieurs  fois  j  le  guide  du 
cavalier  ,  in-12  ;  traité  des 
voitures  ,  in-4  ,  et  ia  des- 
cription de  plusieurs  arts 
dans  le  recueil  de  l'acadé^ 
rnie  des  sciences-. 

Garth  ,  poète  et  médecin 
anglois  ,  m.  vers  I7t8.  On 
lui  doit  l'établissement  du 
dispensary,  où  l'on  donne 
aux  pauvres  les  consulta- 
tions graris  et  les  remèdes 
à  bas  prix. 

Gary.)  peintre  toscan,  m. 
en  1722.  Il  fut  chargé  à 
80  ans  ,  par  Clément  XI  y 
de  peindre  ia  voûte  de 
l'église  des  vSùgmates  ,  qui 
passe  pour  un  ouvrage  par- 
fait. 

Gasparini ,  surnommé  Bar- 
li{io  ,  m.  en  i^3ï  ,  contri- 
bua beaucoup  à  la  renais- 
sance des  lettres  en  Italie  , 
et  y  fit  revivre  le  goût  de 
la  bonne  latinité  Nous 
avons  de  lui  des  lettres, 
des  harangues  et  autres 
ouvrages  estimés- 

Gassendi ,  célèbre  philosophe 
et  astronome  f= -niçois  , 
Chanoine  et  prévôt  de  l'é- 
glise cathédrale  de  Digne , 
m.  eu  1055  5  dans  ia  63^ 
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année  de  son  âge.  Il  attaqua 
les  médit,  de  Descarte  et 
jouit  de  la  gloire  de  voir 
partager  les  philosophes  de 
son  temps  en  Cartésiens  et 
en  Gassendistes.  Il  avoit 
adopté  une  partie  des  sen- 
time  ns  à'Epicure  .  et  re- 
nouvela les  atomes  et  le 
vide.  Ses  ouvrzges ,  qui 
sont  estimés,  ont  été  re- 
cueillis à  Lyon  en  6  vol. 
in-fol.  On  a  pub.  en  1770 
un  abrégé  de  la  vie  et  de 
laphiLosophicde  Gassendi. 
in-12. 

Gassion  ,  maréchal  de  Fran- 
ce ,  gouverneur  des  Pays- 
Bas  françois  ,  et  l'un  des 
plus  grands  capitaines  du 
17. e  siècle,  né  à  Pau,  m* 
à  Anas,  des  blessures  qu'il 
avoit  reçues  au  siège  de 
L,ens  ,  à  58  ans.  L'abbé  de 
Pure  a  écrit  son  histoire  en 
4  vol.  in-12.  On  y  trouve 
des  traits  curieux  ;  mais  le 
style  en  est  bas  ,  rampant 
et  diffus. 

Gastaldi ,  (  Jérôme  )  né  à 
Gênes  au  commencement: 
du  I7.e  siècle  ,  embrassa 
l'état  ecclésiastique  et  se 
signala  dans  la  peste  de 
Rome  en  i656\  On  a  de 
lui  un  ouvrage  trop  peu 
connu  en  France  ,  sous  ce 
titre  :  tractants  de  avcrten- 
da  et  profliganda  peste 
politico-lega  is  ,  où  il  in- 
dique les  précautions  né- 
cessaires et  les  remèdes 
éprouvés  qu'on  doit  em- 
ployer pour  prévenir  ou 
pour  se  délivrer  de  ce 
fléau  redoutable.  Il    y   a 
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un  autre  Gastaldi  ,  méde- 
cin ordinaire  du  roi  ,  né  à 
Sisteron  ,  m.  en  17  V  ,  qui 
a  pub.  institution.es  medici- 
nœ  phisico  anatomicœ  ,  in- 
I2,etplu.sieursautresrrtfi£es' 
de  médecine  curieux  et 
intéressans. 

Gaston  de  Foix ,  duc  de 
Nemours  ,  s'immortalisa 
dans  la  guerre  d'Italie  en 
16*12.  Il  gagna  la  céièbie 
bataille  de  Ravennes  ,  et 
fut  tué  à  l'âge  de  2^  ans  , 
après  le  combat  ,  en  vou- 
lant envelopper  un  reste 
d'Espagnols  qui  se  reti- 
roient. 

Gaston  de  France  ,  duc  d'Or- 
léans ,  fils  de  Henri  IV 
et  frère  de  Louis  XIII,  né 
à  Fontainebleau  }  m.  à 
Blois  en  1660.  11  n'est 
guère  connu  que  par  ses 
intrigues  contre  le  cardinal 
de  Richelieu   et  Ma\arin. 

Gaston  ,  poète  françois  ,  m. 
à  Limoges  en  1809 ,  à  40 
ans.  Il  étoit  proviseur  du 
Lycée  de  cette  ville.  On 
lui  doit  une  bonne  traduc- 
tion en  vers  de  l'Enéide  de 
Virgile  qui  a  été  générale- 
ment accueillie  j  le  réta- 
blissement du  culte  ,  ode  , 
et  diverses  poésies. 

Gataker  ,  l'un  des  plus  sav. 
critiques  et  des  plus  habiles 
théologiens  anglois  du  I7»e 
siècle,  né  à  Londres  j  m. 
en  1654.  On  remarque  en 
ses  ouvrages  beaucoup 
d'érudition  ,  mais  trop  de 
singularité  dans  les  senti- 
mens. 

Gatiens  >   (  Saint  )  premier 
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évéque  de  Tours  ,  et  l'un 
des  Apôtres  de  France , 
convenit  un  grand  nombre 
de  personnes  à  la  foi  de 
J.  C.  ,  et  m.  vers  la  fin 
du  3.e  siècle. 

Gatimo\in  ou  Guatimo\in  , 
dernier  roi  du  Mexique  , 
fut  détrôné  par  Corte\  en 
1523.  Ce  barbare  espagnol 
le  fit  mettre  sur  des  char- 
bons ardens  pour  lui  faire 
avouer  où  étoient  ses  tré- 
sors ,  et  le  fit  pendre  quel- 
que temps  après  dans  sa 
capitale. 

Qattel  ,  (  i'abbé  )  grammai- 
rien ,  né  à  Lyon  ,  provi- 
seur du  Lycée  de  Greno- 
ble ,  où  il  m.  en  1812.  Il 
est  auteur  de  plusieurs 
dictionnaires  «*timés  et  de 
quelques  trad.  d'ouvrages 
espagnols.  On  vient  de 
publier  une  nouvelle  édit. 
de  son  dictionnaire  de  la 
langue  Jrançoisc ,  2  vol. 
in-8  ,  grand  papier  ,  con- 
sidérablement augmenté. 

Gavantus  ,  général  des  Bar- 
nabites  et  consulteur  de 
la  congrégation  des  ri'es, 
m.  à  Rome  vers  i63o,  11 
est  principalement  connu 
par  son  commentaire  sur 
les  rubrique*  du  Missel  et 
du  Bré-viaire  romain.  Il  ne 
puise  pas  Toujours  dans  de 
bonnes  sources  l'explication 
des  cérémonies  de  l'église. 

(■jaiibilt  jésuite  ,  né  à  Caiilac, 
in.  en  1759  à  Pékin  ,  où  il 
avoit  été  envoyé  en  qualité 
de  missionnaire.  Il  étoit 
très-verse  dans  la  littéra- 
ture chinoise  s  et  a  laissé 
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une  bonne  histoire  de 
Gengis-kan ,  in-z,  ,  et  la 
traduction  du  Chouking  t 
in-4. 

Gaud ,  excellent  graveur  ,  né 
àUtrecht,  m.  vers  l63q. 
Il  exeeiloit  dans  le  dessin. 

Gaudence  ,  (  St.  )  evêque  de 
Bresse  en  Italie  vivoit 
encore  en  410  ,  et  a  laissé 
des  sermons  et  des  lettres  , 
imprimés  à  Bresse ,  in-fol. 

Gaujridi ,  conseiller  au  par- 
lement d'Aix ,  est  auteur 
d'une  histoire  de  Provence 
que  son  fils  a  pub.  en  2  y 
in-fol.  Elle  est  bonne  pour 
les  derniers  temps  ,  et 
mieux  écrite  que  celle  de 
Bouche  ,  qui  cependant  est 
préférée  à  cause  des  chartes 
qu'elle  renferme. 

Gaviniei  ,  l'un  des  plus 
célèbres  violons  de  l'Eu- 
rope ,  né  à  Bordeaux  .  in. 
en  1800. 

Gautherot,  célèbre  musicien, 
né  à  Dijon  ,  et  de  l'acadé- 
mie de  cette  ville  ,  m.  à 
Paris  en  i8o3  ,  devint  un 
des  plus  savans  démons- 
trateurs pour  le  clavecin 
et  la  harpe ,  et  a  laissé 
un  mémoire  sur  la  théorie 
des  sons. 

Gauthey  ,  inspecteur-général 
des  ponts  et  chaussées,  né 
à  Châions-sur-Saone  ,  m. 
à  Vaugirard  en  1806.  Il  fut 
charge  de  l'exécution  du 
canal  du  Charolais  ,  et  a 
pub.  un  traité  de  Cart  de 
construire  des  ponts  ,  et  un 
recueil  de  mémoires  sur  les 
canaux  de  navigation  ,  3 
vol.  in-4. 
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Gauthier  ,  chapelain  de  M. 
de  Langle  }  évêque  de  Bou- 
logne ,  et  ensuite  de  M. 
Colbert  ,  évêque  de  Mont- 
pellier ,  né  à  Louviers  , 
m.  en  1755.  On  a  de  lui 
plusieurs  ouvrages  contre 
les  incrédules  ,  écrits  avec 
force  et  semés  de  réflexions 
justes. 

Gauthier  de  S'wnnet  ,  plus 
connu  sous  le  nom  de  Petit 
Gauthier ,  m.  à  Paris  en 
1809  ,  s'acquit  une  certaine 
célébrité  au  commence- 
ment de  la  révolution  par 
son  journal  de  la  cour  et 
de  la  ville  où  il  semoit 
avec  esprit  les  plaisante- 
ries et  les  sarcasmes  contre 
les  patriotes. 

Gay ,  célèbre  poète  anglois , 
né  dans  le  comté  de  De- 
vonshire,  m.  en  1732.  Ses 
principaux  ouvrages  sont 
des  tragédies  ,  des  comé- 
dies ,  des  opéras  qui  eu- 
rent beaucoup  d'appîaudis- 
semens  ;  des  fables  ,  dont 
quelques-unes  sont  excel- 
lentes ;  mais  qui  manquent 
ordinairement  d'invention; 
des  pastorales  ,  prélérées  à 
toutes  ses  autres  produc- 
tions ,  et  des  poésies  di- 
verses» 
Gayot  de  Pitaval  ,  ayocat, 
né  à  Lyon  ,  m.  en  1743. 
On  a  de  lui  un  grand 
nombre  d'ouvrages.  Le 
rnoins  mauvais  est  ses 
causes  célèbres  en  20  vol. 
in-12  ,  collection  qui  in- 
téiesse  par  son  objet ,  mais 
mal  écrite  et  remplie  de  pué- 
rilités et  de  hors-d'œuvres. 
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Ga\a  ,  (  Théodore  )  l'un 
des  savans  les  plus  célè- 
bres qui  ,  après  la  prise  de 
Constantinople  ,  transpor- 
tèrent les  arts  et  les  lettres 
de  la  Grèce  en  Europe.  Il 
étoit  de  Tliessalonique  ,  et 
m.  à  Rome  en  1475 .  On  lui 
doit  une  bonne  traduction 
en  latin  de  l'histoire  des 
animaux  d'Aristoie ,  une 
de  Vhistoire  des  plantes 
de  Théophraste  ,  celle  des 
aphorismes  d'Hypocrate , 
une  grammaire  grecque  , 
in-4  ,  etc. 

Ga\ola ,  médecin  de  Vérone, 
m.  en  1715.  On  a  de  lui 
il  mendv  ingannato  difalsi 
medici  ,  in-8 ,  où  il  con- 
vient que  les  malades 
meurent  aussi  souvent  des 
remèdes  que  des  maladies  , 
et  enseigne  à  se  passer  de 
médecins. 

Ga\on  d'Ourxigné  ,  né  à 
Quimper  ,  m.  en  1784.  On 
lui  doit  une  traduction  du 
poëme  des  jardins  du  Père 
Rapin  ,  peu  exacte  ,  et 
d'assez  bonnes  critiques 
de  quelques  pièces  de 
théâtre. 

Ga\\oli ,  peintre  italien  ,  né 
à  Florence  ,  m.  en  1478  , 
a  peint  avec  succès  le  pay- 
sage et  le  portrait  ,  et  des 
sujets  tirés  de  l'histoire 
sainte. 

Géber  ,  médecin  et  savant 
chim.  arabe  du  9. e  siècle. 
Ses  ouvrages  contiennent 
plusieurs  choses  utiles. 

Gebler  ,  conseiller  privé  de 
l'empereur  ,  m.  à  Vienne 
en  1786'.  Il  s'est  fait  con- 

noitre 
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ttOitre  par  plusieurs  ouvra- 
ges politiques  et  dramati- 
ques estimes. 

Qédaliah  ,  fameux  rabbin  , 
ni.  en  1/148)  a  fait  une 
chaîne  de  tradition  depuis 
Adam  jusqu'à  l'an  761  de 
J.  C.  ,  et  un  traité  de  la 
création  du  monde. 

Gèdéon  ,  fils  de  Joas ,  de  la 
tribu  de  Manassé  ,  et  5.e 
juge  d'Israël  vers  1245 
ayant  J.  C  II  défit  plu- 
sieurs fois  les  Madianitesj 
et  gouverna  avec  beaucoup 
de  sagesse. 

Qédoyn  ,  de  l'académie  fran- 
çaise ,  né  à  Orléans  ,  m. 
en  1744»  Il  ^e  fit  jésuite  et 
quitta  cette  société  quelque 
temps  après.  On  lui  doit  une 
trad.  de  Quintilien  ,  4  vol. 
în-12,  écrite  avec  netteté, 
pureté  et  élégance,  précédée 
d'une  excellente  préface  ; 
une  trad.  de  Pauianias ,  or- 
née de  savantes  notes  et 
des  œuvres  diverses ,  in-12. 

Qecr  ,  céièbre  naturaliste 
suédois  ,  m.  en  1778.  On  a 
de  lui  mémoires  pour  servir 
à  l'histoire  des  insectes , 
7  tomes  en  9  vol.  in-4.  Cet 
ouvrage  passe  pour  un  des 
plus  parfaits  en  ce  genre. 

Gehlcr  ,  physicien  ,  m.  à 
Leipsick  en  1797  ,  est  au- 
teur d'un  vocabulaire  de 
physique  estimé. 

Gélase  I  et  II ,    papes.   Le 

._  premier  succéda  à  Félix  II 
en  492  ,  et  m.  en  490.  Il 
gouverna  l'église  avec  zèle 
et  avec  sagesse  ,  et  défen- 
dit avec  fermeté  ce  que  son 
prédécesseur     avoit     fait 
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contre  Acac:.  Il  a  laissé 
entr'autres  écrits  un  traité 
contre  Entiches  et  Nesto- 
rius.  —  Le  2.e  fut  élu  pape 
en  1118  ,  et  m.  l'année 
suivante  dans  l'abbaye  de 
Cluny,  qu'il  édifia  par  àe% 
mœurs  pures  et  une  vie 
sainte.  Il  avoit  été  chassé 
de  ses  états  par  Henri  V. 

Geldenhaur  ,  historien  et 
théologien  de  Nimègue , 
m.  en  1542.  Il  avoit  quitté 
l'église  catholique  pour  le 
luthéranisme  ,  et  a  laissé 
une  histoire  de  Hollande 
et  une  des  Pays-Bas ,  rem- 
plies de  recherches. 

Gelée  ,  peintre  célèbre  ,  né 
dans  le  diocèse  de  Toul , 
plus  connu  sous  le  nom 
de  Lorrain  ,  m.  à  Rome  en 
1678.  Il  n'avoit  rien  pu 
apprendre  dans  son  en- 
fance ,  et  devint  un  des 
premiers  paysagistes  de 
l'Europe-  Il  n'avoit  point 
de  talent  pour  peindre  les 
figures.  Celles  qu'on  voit 
dans  ses  paysages  sont  de 
Philippe  Lavtri  ou  de  Cour- 
tois. Il  a  gravé  plusieurs 
morceaux  à  l 'eau-forte  avec 
beaucoup  d'art. 

Gelée  ,  médecin  de  Dieppe  0 
m.  vers  l65o.  Il  est  auteur 
d'un  abrégé  d'anatomie , 
in-8,  estimé. 

Gellert ,  professeur  de  philo- 
sophie à  Leipsick  ,  mais 
plus  connu  par  ses  fables  , 
qui  ont  été  trad.  en  plu- 
sieurs langues-  Les  Alle- 
mands le  placent  au  rang 
de  leurs  meilleurs  poètes» 
Il  ru.  en  1709. 

*9 
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lyelli  ou  Gallo  ,  poète  floren- 
tin ,  m.  en  i565.  Il  fut 
regardé  comme  le  restau- 
rateur de  l'académie  de 
Florence.  Ses  ouvrages  res- 
pirent trop  la  licence  , 
comme  la  plupart  des  ou- 
vrages italiens. 

Qelmi  ,  poète  de  Vérone  , 
florissoit  dans  le  iô.e  siè- 
cle. Il  a  pub.  des  sonnets 
et  autres  poésies  ,  où  l'on 
remarque  un  goût  fin  et 
délicat. 

Gélon,  tyran  de  Syracuse, 
s'empara  de  l'autorité  de 
cette  ville  Tan  484  avant 
J.  C.  Il  a  voit  les  qualités 
d'un  héros  et  les  vertus 
d'un  roi.  Il  m.  après  un 
règne  de  7  ans ,  pleuré 
comme  un  père. 

Gemigniani  ,  né  à  Lucques , 
m.  en  1762  ,  fut  un  des  pre- 
miers violons  de  son  temps. 

Gêmiste  ,  surnommé  Pla- 
ton ,  philosophe  platoni- 
cien,  se  retira  à  Florence 
après  la  prise  de  Constan- 
tinople  ,  sa  patrie.  li  se 
fit  admirer  au  conciîe  de 
Florence  en  1458.  On  a 
de  lui  plusieurs  traités 
historiques  qui  décèlent 
une  vaste  connoissance  de 
l'histoire  grecque  ,  et  plu- 
sieurs autres  ouvrages  rem- 
plis d'érudition. 

Gemma  ,  médecin  de  Lou- 
vain,  surnommé  le  Frison , 
parce  qu'il  étoit  de  la 
Frise  ,  m.  en  i553.  Il  avoit 
de  profondes  connoissances 
en  astronomie  ,  et  a  laissé 
plusieurs  ouvrages  sur  cette 
science. 
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Gendre  ,  (  l'abbé  le  )  né  a 
Rouen  ,  d'une  famille  obs- 
cure ,  m.  en  1735.  On  lui 
doit  une  hrst*  de  France 
jusqu'à  la  mort  de  Louis 
Xlll  ,3  vol.  in-fol.  et  8 
vol.  in-12.  Cette  histoire  , 
quoique  moins  élégante 
que  celle  de  Daniel,  at- 
tache davantage.  Elle  est 
d'ailleurs   plus  exacte. 

Gendre ,  (GilbertCharles  le) 
marquis  de  Saint-Aubin  , 
conseiller  au  parlement  de 
Paris,  m-  en  1746,  est  au- 
teur de  deux  ouvrages  esti- 
més :  traité  de  t 'opinion  ,  8 
vol.  in-12  j  antiquités  de  la 
maison  de  France,  iu-4» 

Gendre  ,  (  Nicolas  Je  )  célè- 
bre sculpteur  ,  né  à  Etam- 
pes  ,  m.  à  Paris  en  1670. 

Gendre  ,  (Louis  le)  député 
à  la  convention  ,  aupara- 
vant boucher  à  Paris.  Un 
caractère  ardent  le  porta 
à  embrasser  avec  feu  les 
opinions  de  la  révolution  ; 
et  pour  récompenser  son 
zèle  exagéré  la  commune 
de  Paris  le  nomma  à  la 
convention.  Dans  les  dif- 
férentes missions  dont  il 
fut  chargé  il  répandit  par- 
tout la  terreur  et  le  déses- 
poir. Cependant  à  la  chute 
de  Robespierre  il  fut  un  de 
ceux  qui  l'attaquèrent  avec 
plus  de  rage  ,  et  dès^lors 
il  fut  l'ennemi  déclaré  des 
terroristes.  Dans  toute  sa 
carrière  politique  il  sut 
flatter  toutes  les  factions  , 
et  il  survécut  à  toutes.  Il 
m.  membre  du  conseil 
des  anciens   en    1797  %  à 
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41  ans.  Il  avoir  une  sorte 
«l'éloquence  brute  ,  mais 
expressive »  concevoit  ses 
idées  avec  promptitude  , 
et  les  déveJoppoit  avec 
chaleur. 
Gendron%  médecin  ordinaire 
de  Monsieur  ,  frère  de 
Louis  XIV  ->  excella  sur- 
tout dans  l'art  de  guérir 
les  cancers  et  les  maladies 
«les  yeux.  Il  m.  eu  175©  , 
pleuré  des  pauvres  dont  il 
étoit  le  père  ,  et  des  Chré- 
tiens dont  il  étoit  l'exemple. 
énébrard  ,  savant  bénédic- 
tin deCluny  ,  m.  en  1597* 
Il  avoit  embrassé  le  parti 
de  la  ligue.  On  a  de  lui 
plusieurs  ouvrages» 

G  énésius  ,  l'un  des  auteurs 
de  l'histoire  byzantine, 
vivoit  vers  Tan  940. 

Genest ,  (  l'abbé  )  de  l'acadé- 
mie françoise  ,  né  à  Paris, 
où  il  m.  en  1719.  On  a 
de  lui  plusieurs  tragédies. 
Celle  intitulée  Pénélope 
est  une  de  nos  meilleures 
pièces  pour  la  morale  f 
mais  le  style  en  est 
foible  et  prosaïque. 

Gcnet  y  éyêque  de  Vaison , 
né  à  Avignon  ,  m.  en  1702. 
On  a  de  lui  une  théologie 
morale  ,  connue  sous  le 
nom  de  morale  de  Gre* 
noble.  On  lui  reproche 
trop  de  sévérité.  Cet  ou- 
vrage est  bon,  mais  infé- 
rieur aux  conférences 
d'Angers. 

Geneviève  >  (  Ste.  )  Vierge 
célèbre  par  sa  piété  et  par 
ses  miracle?  ,  née  à  Nan- 
terreprès  de  aris  ,  m.  en 
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5ll  ,  âgée  d'environ  90 
ans.  Attila  ,  roi  des  Huns  , 
étant  entré  dans  les  Gaules  j 
les  Parisiens  voulurent 
abandonner  leur  ville  ; 
mais  elle  les  en  dissuada  , 
en  leur  assurant  que  Paris 
seroit  respectée  par  les 
barbares.  L'événementjus- 
tiria  sa  prédiction. 
Genga  ,  peintre  et  célèbre 
architecte  ,  né  à  Urbin  , 
m.  en  i55l.  C'est  de  lui 
que  l'illustre  famille  Gen- 

fhi  tire  son  origine.  Son 
ls  Barthélémy  se  distingua 
dans  le  même  art  ,  et  m. 
d'une  pleurésie  à  l'île  de 
Malte  ,  dont  il  dirigeoit 
les  fortifications. 

Gengis-kan  ,  l'un  des  plus 
célèbres  conquérans  qui 
aient  paru  dans  le  monde. 
Il  étoit  fils  d'un  Kan  des 
Mogols  ,  et  conquit  dans 
moins  de  22  ans  le  Catai  , 
la  Chine  ,  la  Corée  et 
presque  toute  l'Asie.  Il 
donna  des  lois  aux  Tar- 
tares  ,  et  m.  en  1227  ,  à 
66  ans.  Il  partagea  ses 
états  entre  ses  4  ^St  ^e 
P.  Gaubil  a  publié  une 
bonne  histoire  de  ce  con- 
quérant. 

Gennade  ,  patriarche  de 
Constantinople  ,  succéda  , 
l'an  4.58  ,  à  Anatole  ,  gou- 
verna son  église  avec  zèle 
et  sagesse  ,  et  m.  en  47*« 
Il  ne  nous  reste  presque 
rien  de  ses  écrits.  Il  y  a 
un  autre  Gennade  ,  prêtre 
de  Marseille  ,  auteur  d'un 
ouvrage  intitulé  de  degma- 
tibus  eociesiasticts  j  tan?* 
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sèment  attribué  à  Saint 
Augustin  ,  et  impr.  dans 
quelques  éditions  de  ses 
œuvres. 

ennari,  peintre  d'histoire 
et  de  portraits ,  né  à  Bo- 
logne ,  m.  en  1715.  Ii  ré- 
sida quelque  temps  à  la 
cour  de  Louis  XIV ,  et 
fut  employé  à  l'embellis- 
sement du  château  de 
"Veisaiiles. 

Gennaro  9  savant  juriscon- 
sulte napolitain  ,  m.  en 
1770.  11  a  laissé  plusieurs 
ouvrages  estimés. 

Genncs ,  célèbre  avocat  de 
Paris,  m-  en  1759.  Ses 
plaidoyers  pour  la  Eour- 
donaye ,  Dupleix  et  son 
mémoire  pour Kinglin  sont 
recherchés. 

G-énovési  ,  ecclésiastique  na- 
politain ,  m.  en  1769.  On 
a  de  lui  une  trad.  de 
l'histoire  du  commerce  de 
la  Grande-Bretagne  ,  di- 
vers traités  sur  L'agricul- 
ture y  et  autres  ouvrages. 

Genseric  ,  roi  des  Vandales 
en  Espagne ,  et  fameux 
conquérant.  Il  se  rendit 
maître  d'une  grande  partie 
de  l'Afrique  ,  où  il  exerça 
d'horribles  cruautés  pour 
y  établir  l'a  nanisme.  Il 
prit  Rome  ,  qu'il  aban- 
donna au  pillage  .  et  de- 
vint le  fléau  et  la  terreur 
de  toutes  les  contrées  voi 
sines.  Il  n'étoit  pas  moins 
barbare  chez  lui  que  chez 
les  autres.  La  terre  en  fut 
délivrée  en  477* 

Genscnné  ,  avocat  de  Bor- 
deaux ,  sa  pairie ,  et  député 
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à  l'assemblée  législative  et 
à  la  convention,  fut  com- 
pris dans  la  chute  des  Gi- 
rondins et  condamné  k 
mort  en  i7<)3.  C'est  lui 
qui  fit  ordonner  le  séquestre 
des  biens  des  émigrés  et 
qui  fit  accorder  aux  com- 
missaires de  l'assemblée  le 
droit  de  destituer  et  de 
traduire  en  jugement  les 
généraux  et  tous  les  fonc- 
tionnaires publics.  Revenu 
à  des  idées  plus  modérées , 
il  chercha  ensuite  à  faire 
renvoyer  !e  jugement  de 
Louis  XVI ,  fit  défendre 
pour  un  temps  les  visites 
domiciliaires  ,  et  eut  le 
courage  de  demander  le 
châtiment  des  septembri- 
seurs. 

Gentil ,  chevalier  de  l'ordre 
de  St.  Louis  ,  né  à  Ba- 
gnole. Il  aborda  à  Pondi- 
chéry  avec  le  graùe  d'en- 
seigne de  vaisseau,  et  fut 
nommé  colonel  en  1778. 
Il  fut  f  àt  prisonnier  par 
les  Anglois  ,  imis  ayant 
recouvré  sa  liberté,  il  passa 
au  service  du  visir  de 
l'empire  du  Mogol  ,  qui 
le  combla  d'honneurs  et 
de  bienfaits.  Il  rassembla  , 
à  grand  s  frais,  des  manus- 
crits >  Acs  médailles  et 
autres  objets  curieux  qu'i' 
fit  passer  en  France  ,  et  m. 
dans  le  dénuement  en  1799. 

Geutileschi ,  peintre ,  né  à 
Pise  ,  m.  en  Angleterre 
vers  l(>47«Sa  fille  Artémise 
s'acquit  aussi  une  grande 
réputation.  Son  tableau  do 
David  et  de  Goitith  est 
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regardé  comme  son  chef- 
d'œuvre. 

Gcntilis  de  Foligno  ,  savant 
médecin  dont  on  a  des 
commentaires  estimés  sur 
Aviccnne.  H  m.  en  l3zj8. 

Gcntilis,  (Scipio)  célèbre 
professeur  de  droit  à  Al- 
torf,  né  dans  la  marche 
d'Ancône  ,  ni.  en  1616".  Il 
a  publié  plusieurs  livres  de 
droit ,  bien  écrits  et  remplis 
d'une  profonde  érudition. 

Ge»jfrins  (N...  veuve  de  M. 
Gecjfrin  )  m.  en  1777  î 
s'acquit  de  la  célébrité  par 
ses  liaisons  avec  les  savans 
et  par  sa  bienfaisance.  Elle 
rendit  de  grands  services 
au  comte  Poniatowski  , 
depuis  roi  de  Pologne. 

Geoffroi  ,  célèbre  médecin 
et  habile  chimiste  ,  né  à 
Paris  ,  m.  en  1731.  Son 
principal  ouvrage  est  de 
mater iâ  meduh  ,  sive  de 
medicamentorum  simpli- 
cium  historia  ,  virtute ,  de- 
lectu  et  usu  ,  3  vol.  in-8. 
Cet  ouvrage ,  un  des  plus 
recherchés  et  des  plus 
complets,  a  été  traduit  en 
François  en  7  vol.  in- 12  , 
continué  par  M.  de  No- 
bleville,  et  augmenté  d'une 
histoire  des  animaux  ,  en 
G  vol.' avec  une  table.  Son 
fils  a  pub.  une  hist.  abrégée 
des  insectes ,  2  vol.  in-4  , 
estimée. 

Geojfroi  >  célèbre  critique , 
né  en  Bretagne  9  m.  en 
1814  ,  âgé  de  71  ans.  Il 
avoit  été  professeur  d'élo- 
quence en  l'université  de 
Paris.   On    a    de  lui    les 
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Idylles  de  Théocrite  3  trac!, 
du  grec  ,  in-8.  Il  a  laissé 
des  commentaires  sur  les 
deux  ifocfrces,  et  a  travailié 
successivement  à  Vannée 
littéraire  et  au  journal  des 
débats ,  qu'il  a  enrichi 
d'excellens  articles  de  cri- 
tique. On  peut  lui  repro- 
cher de  n'avoir  pas  toujours 
été  exempt  de  partialité. 

G  ofroy  ,  abbé  de  Vendôme 
et  cardinal,  né  à  Angers  , 
m.  vers  Tan  ii3o.  Il  fut 
chargé  par  différens  papes 
des  affaires  les  plus  impor- 
tantes et  les  plus  épineuses. 
Nous  avons  de  lui  des 
lettres ,  des  sermons  et  de  s 
opuscules. 

Gdofroy  >  jésuite  ,  né  à  Cha- 
rôles  ,  m.  en  1782.  Il  pro- 
fessa long- temps  la  rhé- 
torique ,  et  a  laissé  un 
recueil  de  plaidoyers  et  de 
harangues  latines  ,  2  vol . 
in-22  ?  estimable  par  le 
choix  des  sujets ,  par  le 
briilant  des  pensées  ,  par  la 
vivacité  de  l'expression  et 
par  les  agrémens  du  style  ; 
mais  où  il  n'a  pas  toujours 
su  éviter  )es  antithèse! 
recherchées  ,  et  même  les 
termes  impropres.  On  a 
encore  de  lui  des  sermons» 
Ceux  qu'il  a  écrit  dans  sa 
jeunesse  sont  renia rquabJes 
par  les  mouvemens  ora- 
toires ,  les  tons  hardis  et 
la  profusion  des  images  ; 
ceux  qu'il  écrivit  dans  un 
âge  plus  avancé  sont  écrits 
d'un  stv'.e  simple  ,  affec- 
tueux et  sans  nul  apprêt. 

George ,  (  Saint)   souffrit  le 
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martyre  sous  Dioctétien* 
On  ne  sait  rien  de  certain 
sur  lui.  C'est  le  patron  de 
l'Angleterre  ;  et  Catherine 
Il  a  institué  un  ordre  de 
chevaleiie  sous  son  nom  , 
en  faveur  des  généraux  qui 
onr  gagné  une  bataille.  Le 
cordon  enestorangeet  noir. 
George  I  et  //,  rois  d'An- 
gleterre* Le  l.er  ,  fils  atné 
d'Ernest  A  ugu  ste  de  Bruns- 
wick ,  électeur  de  Hano- 
vre j  et  de  la  princesse 
Sophie  ,  petite- fil  !e  de 
Jacques  I ,  succéda  à  la 
reine  Anne  en  1714  ,  et  in. 
d'apoplexie  le  11  juin 
1727  ,  à  Osnabruck, Il  fut 
proclamé  roi  par  les  intri- 
gues des  Wigs,  au  préju- 
dice de  la  maison  des 
Stuart  s  ce  qui  occasionna 
une  guerre  civile  ,  qui  ne 
fut  terminée  que  vers 
I717.  La  nation  angloise 
prospéra  sous  son  règne. 
Il  étoit  doué  de  beaucoup 
de  discernement ,  de  poli- 
tique et  de  talens  pour  les 
négociations.  —  George  , 
2.e  du  nom  ,  son  (ils  ,  lui 
succéda,  et  régna  élé- 
ment ave*  gloire.  Il  m. 
comme  son  père  d'une 
apoplexie  foudroyante ,  en 
1760. 
George-Caduudal ,  chef  des 
Chouans  ,  fils  d'un  meu- 
nier de  Breke  ,  village  du 
Morbihan,  se  distingua  par 
sa  force  et  son  courage 
dans  la  guerre  de  la  "Ven- 
dée. Après  la  pacification  , 
il  passa  en  Angleterre , 
•il  kl  fat  parfaitement  ac- 
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cueilli  des  Princes  Fran- 
çois et  du  Ministère  An- 
glois.  On  croit  que  c'est 
lui  qui  a  donné  l'idée  de 
la  machine  infernale.  En 
1804  ,  il  vint  à  Paris  avec 
Pichegru  et  autres  :  il  fut 
arrêté  et  condamné  à  mort 
comme  coupable  d'avoir 
voulu  attenter  à  la  vie 
du  1er.  Consul.  Ii  étoit  âgé 
de  35  ans  ,  et  montra  beau- 
coup de  courage  dans  toute 
la  procédure. 

Gérard  ,  fondateur  et  pre- 
mier Grand- Maître  de 
l'ordre  des  chevaliers  hos- 
pitaliers de  St.  Jean  de 
Jérusalem,  appelés  en- 
suite Chevaliers  de  Mal' 
the.  Il  prit  en  Iioo  l'ha- 
bit religieux ,  et  m.  en 
1120. 

Qérard'le-Grand  ou  Groot , 
célèbre  théologien  du  lue* 
siècle  ,  et  instituteur  des- 
clercs réguliers  ,  appelés 
d'abord  les  frères  de  la  vie 
commune  >  et  ensuite  ,  les 
chanoines  de  Vindesheim. 
Il  s'acquit  une  grande  ré- 
putation par  ses  écrits  et 
ses  prédications,  et  m.  en 
odeur  de  sainteté  en  l58^. 

Gérard  ,  (  Jean  )  l'un  des 
plus  iameux  et  des  plus 
habiles  théologiens  qu'ait 
eu  les  luthériens.  Il  m. 
en  1637,  et  a  laissé  un 
grand  nombre  drouvrages. 
Il  y  a  un  autre  Jean  Gé- 
rard ,  aussi  théologien  lu- 
thérien ,  m.  en  1668 ,  qui 
a  laissé  plusieurs  ouvrages 
estimés. 

Gérard  ,    chanoine   de    St. 
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Louis-du- Louvre  ,    né    à 
Paris  ,  où  il  m.   en   l8i3. 
Son  comte  de   Vahnont  ou 
les  égare  mens  ds  la  raison  , 
6  vol.   in-12  et   in-8  ,  lui 
assure    un  rang    distingué 
parmi  nos  meilleurs    écri- 
vains.  C'est    le     meilleur 
livre    qu'on  puisse  mettre 
entre  les  mains  des  jeunes 
gens ,    pour    les  prémunir 
contre  la  philosophie  mo- 
derne. Nous  avons  encore 
de  cet   estimable  écrivain 
les   leçons    d'histoire     ou 
lettres  d'un  père  à  son  fils 
sur    l'histoire    universelle  , 
où  l'on   reconnoît  un  écri- 
vain éclairs  ,    judicieux  , 
impartial ,    et  où  tout  res- 
pire l'amour  de  la  vertu  et 
de  la  jciigion  ;  et  enfin  des 
sermons  pour  l' Avent ,    le 
Carême  et  les  principales 
fêtes  de  l'année  ,  qu'on  lit 
avec  intérêt ,  même  après 
ceuxde  nos  grands  orateurs. 
Gérards  ,  peintre  de  Bruges  , 
m.  en  l656"  ,   passa  en  An- 
gleterre vers  l58o  ,  et  de- 
vint premier  peintre   de  la 
reine  Elisabeth  >  il  se  dis- 
tingua dans  l'histoire  ,  et 
peignit  aussi  le  paysage  et 
le  portrait. 
Géraud  ,  moine  de  Corbie  , 
abbé  de  Saiut-Vincent-de- 
Lao:i ,  puis  de  St.-Médard- 
de-Soissons  ,  et  enfin   pre- 
mier abbé  de  Saint-Sauve  , 
m>  en  loô5.  Il  a  laissé  une 
vie  de  St.  Adaihaid  ,  insé- 
rée dans  les  Bollandistes. 
Gerbais ,    savant  docteur  de 
Sorbonne  ,    né  dans  le  dio- 
cèse  de    Rhums ,   m.  en 
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1699.  On  a  de  lui  plusieurs 
ouvrages    en   latin    et     en 
françois. 
Gerbel  ,  célèbre  professeur  de 
droit  à  Strasbourg  ,  m.   en 
1S60.    Nous   avons  de   lui 
une  excellente  description 
de  la  Grèce  ,   so.js  le   titre 
de  isagoge  in  tabulam'iGre- 
cice  Nicolai  sophiani  ,  iu- 
folio. 
Gerberon ,    prêtre   de   l'ora- 
toire ,      puis     bénédictin  , 
s'attira  Tanimadversion  du 
gouvernement  par  son  zèle 
ardent  à   défendre  H  doc- 
trine de  Jansénius.  On  a  de 
lui  un  grand  nombre  d'ou- 
vrages et    plusieurs   écrits 
sur  les  disputes    du  temps 
ou  sur  ses  querelles  parti- 
culières. 
Gerbier ,   illustre   avocat    da 
parlement  de  Paris  ,    né  à 
Rennes ,    m.  en    1788.    Il 
excelloitsurtout  dans  le  dé- 
bit de   ses  causes-  On  a  de 
lui  plusieurs  mémo irts  qu'il 
avoit  composés  sur  des  af- 
faires im  portantes. 
Gerbillon  ,    jésuite  ,     né     à 
Verdun  sur  la  Meuse  ,    m. 
à  la  Chine  ,  où  il  avoit  été 
envoyé  en  qualité  de  mis- 
sionnaire, et   où  il  devint 
supérieur  général  de  toutes 
les    missions  à   la    Chine. 
On  a    de   lui   des  observa* 
tions    historiques     sur     la 
Grande-Tartans  y  insérées 
dans     l'ouvrage    du     père 
J}uhalde  ;  des  relations  de 
ses  voyages  et  des  s lé mens 
de  géométrie,  qu'il  conv- 
posa  pour  l'empereur  de  la 
Chine. 
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Gerdit  ,  savant  cardinal ,  né 
à  Samoens  dans  la  Savoie  , 
m.  en  1802.  Il  réunissoit  à 
l'érudition  de  Bossuet  la 
piété  de  St.  François  ^  de 
Sales  ,  et  dans  les  affaires 
les  plus  épineuses  ,  il  ou- 
vroit  toujours  l'opinion  la 
plus  sage  et  la  plus  modé- 
rée. Ses  œuvres  ont  été  re- 
cueillies à  Bolognejea  6*  vol. 
in-4. 

Gerhard  ,  jurisconsulte  alle- 
mand ,  m*  en  I710*  >  à  3o 
ans.  On  a  de  lui  une  excel- 
lente dissertation  :  de  prae- 
cipicio  sapientiœ.  impedi- 
mentis  ,  que  l'on  trouve  à 
la  suite  d'un  de  ses  princi- 
paux ouvrages  intitulé  de- 
lineatio  philosophie  ratio- 
nalis. 

Oering ,  célèbre  imprimeur 
allemand,  m.  à  Paris  en 
l5l0.  Ce  fut  lui  qui  apporta 
le  premier  à  Paris  l'art  de 
l'imprimerie ,  avec  Martin 
Crantz  et  Michel  Fribur- 
ger  ,  ses  associés  ,  qui 
restèrent  avec  lui  jusqu'en 

'? errnain  (Saint)  patriarche 
de  Constantinopie  en  7i5  , 
s'opposa  avec  zèie  à  l'em- 
pereur JLéon.  VIsaurien  , 
iconoclaste,  qui  le  chassa 
de  son  siège.  Il  m.  en  733. 
On  trouve  dans  li  biblio- 
thèque des  Pères  plusieurs 
ouvrages  qu'on  lui  attribue 
et  qui  sont  pour  1*  plupart 
de  Germain  Nauplius  ,  qui 
occupa  le  siège  de  Cons- 
tantinopie depuis  1221  jus- 
qu'en i>39. 

Germain     (Saint)     évêque 
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d'Auxerre,  sa  natrie>  m.  a 
Ravenne  en  448.  Sa  chari- 
té étoit  extrême.  Il  fit  deux 
voyages  en  Angleterre  pour 
s'opposer  aux  ravages    du 
pélagianisme. 
Germain  (  Saint  )  évêque  de 
Paris )  né  dans  le  territoire 
d'Autnn,  m.  en  576.  C'est 
lui  qui  fonda  le  monastère 
deSaint-Germain-dcs-près. 
I!    se  distingua   comme  le 
précédent  par  son  excessiv  e 
charité  envers  les  pauvres. 
Germain  ,  bénédictin  de  St.- 
Maur  et  collaborateur    du 
savant  Mabillon  qu'il  aida 
dans    la    composition    des 
actes   bénédictins   et    dans 
celle  de  la  diplomatique , 
a    laissé    une    histoire    de 
t abbaye  de  Notre-Dame  de 
Soissons  ,   in-4«  Il   m.    en 
1694. 
Germain, (Pierre  et  Thomas) 
père  et  fils  ,     célèbres  orfè- 
vres de  Paris.  Le  premier 
m*  à  37  ans ,  en    1084  ;  le 
second  en  1748,  à  74  ans, 
étoit    encore     sculpteur   et 
architecte.  Jl  fit  construire 
à  Livourne  une  église  ad- 
mirée des  connaisseurs  ,  et 
donna  les  dessins  de  l'église 
de  Saint- Louis-du-Louvre. 
Germanicus  ,  fils  de  Drusus 
et  de  la  vertueuse  Antonia, 
nièce  d' Auguste,  fut  adopte 
par  Tïbère  ,  son  oncle  pa- 
ternel ,  et  élevé  au  consu- 
lat l'an  12  de  J.  C  II  com- 
mandoit     en       Allemagne 
lorsqu'^/li^BSfe  mou  nu-  Ses 
soldats  lui  offrirent   i'em- 
pire   :  il  le    refusa  et    les 
contint  dans  le  deveiï.  Ii 
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remporta  ensuite  de  grands 
avantages  sur  les  ennemis 
de  l'empire,  et  fut  déclaré 
empereur  d'Orient  ;  mais 
Tibère  jaloux  de  ses  suc- 
cès ,  le  fit  empoisonner, 
dit-on  ,  par  Pison  l'an  29 
de  J.  C.  Ce  jeune  prince  , 
habile  dans  l'art  de  la 
guerre  et  doué  des  plus  ai- 
mables qualités  ,  fut  re- 
gretté des  peuples  et  des 
rois.  Au  milieu  du  tumulte 
de  la  guerre  il  cultiva  la 
littérature  et  l'éloquence. 

Germon  ,  (  Barthélémy  )  jé- 
suite ,  né  à  Orléans  ,  où  il 
m.  en  1718.  Il  est  particu- 
lièrement connu  par  ses 
démêlés  avec  dom  Mabil- 
lon  et  dom  Constant  >  célè- 
bres bénédictins  de  Saint- 
Maur.  On  a  de  lui  de  Vê- 
lait a  rcgum  Francorum  , 
3  vol.  in-12  ,  rare. 

Gerson  ,  voyez  Charlier. 

Gertrude  ,  (Sainte)  illustre 
abbesse  de  Nivelle  ,  m.  en 
659.  Eiie  étoit  fïlie  de 
Pépin  ,  maire  du  palais, 
et  refus  à  ,  à  l'âge  de  14 
ans  ,  le  fils  du  gouverneur 
d  Australie  pour  se  consa- 
crer entièrement  à  Dieu. 
On  a  écrit  sa  vie. 

Gervais  ,  musicien  ,  m.  à 
Paris  en  1744.  Outre  ses 
opéras  ,  on  a  de  lui  un 
livre  de  cantates  fort  esti- 
mées. 

Gervaise  >  né  d'un  médecin  , 
à  Paris  ,  s'embarqua  fort 
jeune  ,  comme  missionnai- 
re ,  pour  Si  a  m  ,  où  il  écri- 
vit l'histoire  naturelle  et 
politique  de  ce  royaume  , 
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in-I2.  On  a  encore  de  lui 
une  description  historique 
du  royaume  de  Macaçar  , 
in-12.  On  trouve  dans  ces 
deux  ouvrages  des  choses 
curieuses  ,  mais  le  style  en 
est  foible  et  incorrect.  La 
production  qui  lui  fait 
le  plus  d'honneur  est  une 
histoire  de  Boèce  ,  où  il 
exerce  une  critique  saine 
et  judicieuse.  Il  avoit  été 
sacré  évoque  d'Horren,  ,  et 
fut  massacré  dans  cette 
mission  l'an  1729  ,  en  vou- 
lant appaiser  une  révolte 
qui  s'étoit  élevée  parmi  les 
Caraïbes.  Son  frère  dom 
Armand  François  ,  abbé 
de  la  trappe  ,  a  publié  les 
vies  de  plusieurs  saints 
personnages,  St.  Cyprien% 
Saint  lrénée  ,  Saint  Paul , 
Saint  Paulin  ,  Saint  Epi- 
phane.  On  y  trouve  de 
l'imagination,  de  la  cha- 
leur >  beaucoup  de  négli- 
gences et  d'idées  singu- 
lières. 

Gery  ,  né  à  Reims  ,  et  curé 
de  Saint-Irénée  ,  à  Lyon  , 
m.  en  1786.  Il  avoit  prê- 
ché avec  succès  à  Paris. 
On  a  de  lui  un  panégyri- 
que de  Saint  Louis  ,  une 
oraison  funèbre  de  Louis 
XV,  des  prônes  et  des 
sermons  ,  recueillis  en  6 
vol.  in-12. 

Gesner ',  surnommé  le  Pline 
d1  Allemagne ,  né  à  Zurich , 
m.  en  l565  ,  professa  la 
médecine  et  h  philosophie 
avec  beaucoup  do  réputa- 
tion. Ses  principaux  ouvra- 
ges  sont    historia  anima- 
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lium  ,  4  vol.  in-fol.  L'édi- 
tion de  Zurich  est  la  plus 
recherchée  et  rarement 
complexe  ;  opéra  bota- 
nica  ,  in-folio.  On  trouve 
dans  ces  compilations  de 
grandes  recherches  ;  mais 
elles  ne  sont  pas  toujours 
exactes  C'est  à  lui  que  l'on 
doit  l'idée  d'établir  les 
genres  des  plantes ,  par 
rapport  à  leurs  fleuis  et 
leurs  semences  et  à  leurs 
fruits. 

Gesner  ,  (  Jean-Jacques  )  né 
à  Zurich,  m.  en  1787,  est 
auteur  de  deux  ouvrages 
intitulés  thésaurus  univtr- 
salis  omnium  numlsmatiim 
veterum  Grcecorutn  et  Ro- 
manorum  ,  4  vol.  in-fol.  j 
spezimen  rei  numerariœ  nu- 
mi  s  mata  ,  regum  Macédo- 
nien ,    etc. 

Gessaer ,  imprimeur  et  poète, 
né  à  Zurich  ,  m.  en  1788. 
Ses  ouvrages  lui  méritèrent 
une  brillante  réputation , 
et  attirèrent  auprès  de  lui 
une  multitude  d'étrangers 
qui  venoient  peur  l'enten- 
dre et  l'admirer.  Rien  n'é- 
gale ia  fraîcheur  ,  la  déli- 
catesse ,  le  charme  de  ses 
Idylles,  Son  poème  de  la 
mort  d'Abel  est  aussi  avan- 
tageusement connu.  Il 
existe  de  très-belles  édi- 
tions de  ses  œuvres,  tra- 
duites en  François. 

Géia  %  fils  de  l'empereur  Sé- 
vère et  frère  de  Caracalla  , 
qui  jaloux  de  son  mérite  > 
le  tua  dans  les  bras  de 
Julie,  leur  mère  commune, 
l'an  212.  Ii  n'avoit  que  2,3 
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ans.  Son  goût  pour  les  arts 
et  sa  modération  promet- 
toient  au  peuple  Romain 
des  jours  tranquilles  et 
heureux. 

bfieeraerds  ,  peintre  et  gra- 
veur flamand  du  16. e  siècle. 
Il  excella  dans  les  paysa- 
ges ;  et  a  laissé  les  fa" 
blés  véridiques  ,  ou  la  vé- 
rité enseignée  par  des  ani- 
maux ,  in-4  ,  en  flimand. 
Ce  sont  les  fafeies  d'Esope 
ornées  d'estampes  esti- 
mées des  connoisseuis  ; 
Vart  de  l'enluminure  ,  in- 
12. 

Ghiberti  ,  célèbre  sculpteur  , 
fondeur  et  graveur  ,  m. 
vers  le  miiieu  du  16. e  s. 

Ghirlandeni  ,  ptintre  de 
Florence  ,  m.  en  1493.  Sa 
plus  grande  glaire  est  d'a- 
voir été  le  maître  de  Mi- 
chel-Ange. Sa  manière 
étoit  sèche. 

Giacomdli  ,  savant  arche- 
vêque de  Chalcédoine  ,  pi- 
en  1774.  Il  est  auteur  d'une 
version  italienne  du  livre 
de  Saint  Jean  Chrysos- 
tôm? ,  sur  le  sacerdoce , 
d'une  trad.  du  Prométhée 
d'Eschyle  et  de  Y  Electre  de 
Sophocle  ,  etc. 

Giattini ,  jésuite  sicilien  ,  m. 
à  Rome  en  1672.  On  lui 
doit  une  trad.  latine  du 
concile  de  Trente  de  Palla- 
viani  ,  3  vol.  in-4  ,  et  un 
grand  nombre  de  discours 
et  de  tragédies ,  à  l'usage 
des.colléges. 

Gibbon  ,  célèbre  historien 
anglois,  m.  en  T794-  Nous 
avons  de  lui  une  excellente 
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histoire  de  la  décadence  et 
de  la  chute  de  l'empire  Ro- 
main. Elle  a  été  tiacl.  en 
françois  ,  en  18  vol.  in-8  ; 
abrégée  en  3  vol.  in-8, 
et  récemment  réimprimée 
en  î3  vol.  in-8  ,  avec  des 
notes  critique.;  et  histori- 
ques ,  relatives  ,  pour  la 
piupait  ,  à  l'histoire  de 
la  propagation  du  christia- 
nisme par  Gui^ot. 

Gibelins  et  Guelphes-  Nom  de 
deux  partis  qui  divisèrent 
l'Italie  pendant  plusieurs 
siècles.  La  faction  des 
Gibelins  tenoit  pour  les 
empereurs ,  et  celle  des 
Gueîphes  pour  les  papes. 
G'bert  ,  docteur  en  théologie 
et  en  droit,  et  savant 
car.onisîe  ,  né  à  Aix  ,  m. 
à  Paris  en  1736'.  On  a  de 
lui  un  grand  nombre  d'ou- 
vrages :  les  principaux  sont 
institutions  ecclésiastiques 
et  bénejiciales  ,  dont  la 
meilleure  édition  est  en  2 
vol.  in-4  ;  consultations 
canoniques  sur  les  sacre- 
mens  en  général  et  en  parti- 
culier ,  12  vol.  in-12  ;  trad. 
ou  histoire  de  V église  sur  le 
sacrement  de  n:  riage  ,  } 
vol.  in-4  y  corpus  juris  ca- 
nonici  per  régulas  naturali 
ordine  dispositas  ,  3  vol. 
in  fol.  compilation  assez 
bien  digérée  et  qui  étoit 
recherchée. 

Gibert  ,  (  Balthasar)  parent 
du  précédent ,  m.  en  174I, 
célèbre  dans  l'université 
de  Paris  et  dans  la  répu- 
blique des  lettres,  par  plu- 
sieurs ouvrages  qui  ont  f*if 
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honneur  à  son  savoir  et  à 
son  esprit  :  rhétorique  eu 
règles  de  L'éloquence  ,  in- 
12  ;  jugemens  des  savans 
sur  les  auteurs  qui  ont 
traité  de  la  rhétorique  s  3 
vol.  in-12  ;  observations 
sur  le  traité  des  études  de 
Rollin  ,  in-12. 

Giberti ,  pieux  et  savant 
évêque  de  Vérone  ,  m.  en 
odeur  de  sainteté  en  15^3. 
Il  aimoit  et  protégeoit  les 
lettres,  et  avoir  chez  lui 
nne  imprimerie  pour  l'im- 
pression des  Pères  Grecs. 
C  est  de-'à  que  sorùt  en 
IÔ29  cette  belle  édition 
grecque  des  homélies  de 
St.  Jean  Chrysostôme  ,  sur 
les  épîtres  de  St.  Paul. 

Gibrat ,  (  le  P.  )  né  à  Gail- 
lac  en  1727,  a  publié  une 
géographie  moderne  ,  avec 
un  abrégé  de  géographie 
ancienne  ,  souvent  réim- 
primée, et  une  géographie 
ancienne  ,  sacrée  et  profa- 
ne ,  3  vol.  in- 12.  Il  a  aussi 
donné  des  hymnes  pour 
différens  bréviaires* 

Gibson ,  évêque  de  Lincoln  , 
m.  en  1748  ,  a  publié  Je 
codex  juris  eccUsiastici 
anglicani  ,  et  autres  ou- 
vrages qui  attestent  son 
savoir. 

Gibson.  Nom  de  plusieurs 
peintres  Anglois.  Le  plus 
célèbres  est  celui  nommé 
le  Naim  ,  qui  peignit  plu- 
sieurs fois  Cromwel ,  et 
m.  en  1709. 

^ijfen ,  célèbre  jurisconsulte, 
né  à  Buren  dans  la  Gueldre, 
in.  en  1604.  On  a  de  lui 
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des    ce ::iment aires    sur     la 
morale  et  la  politique  d'A- 
ristote  ,  sur  Homère  ,  etc. , 
et  plusieurs    ouvrages    de 
croit ,    parmi   lesquels   on 
distingue  ses  notes  sur  les 
institules  de  lustinien. 
Gigot  d'Grcy  ,   receveur  gé- 
néral des  finances,  inspec- 
teur des  mines  ,   et  savant 
naturaliste  ,  m.  en  1795.  Il 
est  l'éditeur  de  Vhist.  naU 
des   papillons     d'Europe, 
par    d'Ernst ,  6    voi.    gros 
in~4  ,   fig.  col.  et  de  l'ento- 
mologie d'Olivier  ,  5   voi. 
gros  in-4,  fig.  col. 
Giggeius  ,  docteur  du  collège 
Âmbrosien  à    Milan  ,     au 
commencement      du    17. e 
siècle ,   a   laissé    thésaurus 
tinguœ  arabicœ  ,  4  vol.  in- 
folio. 
Gilbert  ,      (  Saint  )    premier 
abbé  et  fondateur  de  Neuf- 
fontaine  ,    en    Auvergne  , 
ordre  de  f  rémontré  ,  in.  en 
i5j2. 
Gilbert    ,    célèbre     abbé    de 
Cîteaux     au   I2.e  siècle  , 
étoit     anglois  ,   et  se  dis- 
tingua   tellement    par  son 
savoir  et  par  sa  piété   dans 
son    ordre    qu'il    fut    sur- 
nommé    le    grand    et    le 
théologien-  il  a  laissé  plu- 
sieurs ouvrages  peu  connus» 
Gilbert    de     Sempringharn  , 
fondateur   de    Tordre     des 
Gilbertins  en  Angleterre, 
et  de    plusieurs   hôpitaux. 
il   étoit  né  à  Lincoln  ,  et 
m.  eu  1 189. 
Gilbert.,  poète,  né  à  Fontenoi- 
le- Château  ,  près  Nancy  , 
m.  à  l'Hôtel-Dieu  de  Paris 
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en  1780  ,  à  Page  de  23  ans» 
Sa  raison  s'étoit   aliénée  à 
la   suite    d'une    chute   de 
cheval.  Il  est  particulière- 
ment connu  par   sa  satyre 
du     18. e    siècle ,   où    l'on 
trouve   de  grandes    idées  , 
des     pensées     courageuses 
et    un    grand    nombre    de 
beaux  vers   que  nos  meil- 
leurs poètes  n'auroient  pas 
désavoués.  On    a    recueilli 
ses  poésies  en  3  vol.  in-18 , 
et   1  vol.  in-8- 
Gilbert  ,   professeur  et  direc- 
teur-adjoint de  l'école  vé- 
térinaire   d'Alfort  ,    né     à 
Chatelleraut  ,  m.  en  1800. 
Il  a    publié   plusieurs  ou- 
vrages utiles  ;  un  traité  des 
prairies  artificielles  ,  in-8  ; 
recherches     sur   les   causes 
des    maladies   charbonneux 
ses  des  animaux  ,  instruc- 
tions   sur   les    moyens    les 
plus  propres  à   assurer  la 
propagation    des    bûtes    à 
laine  des  races  d'Espagne  , 
etc. 
Gildas  y  (St.)  né  en  Ecosse. 
Après  avoir  prêché   la  foi 
en  Angleterre  et  en  Irlande 9 
passa  dans  les  Gaules  ,  où 
il  bâtit  le     monastère    de 
Ruys  ,  près  de  Vannes  ,  et 
y  m.  vers   570.    On  a    de 
lui     quelques     canons    de 
discipline  et    un    discours 
sur  la  ruine  de  la  Grande- 
Bretagne. 
Quibert  y  célèbre  médecin  et 
naturaliste  de    Lyon  ,    m. 
en  1814.    Il  a    publié   plu- 
sieurs  ouvrages    estimés  , 
entr'autres  ,      démonstra- 
tions élémentaires   de    bo- 
tanique , 
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tanique  ,  4  vol.  in-8  ,  et 
2  vol.  de  planches  ;  hist. 
des  plantes  d'Europe  ,  2 
vol.  petit  in-8 ,  fig. 

Giiimer  ,  l'un  des  descen- 
da  ns  de  Genseric  ,  détrôna 
Ildéric  ,  roi  des  Vandales  , 
son  cousin  ,  auquel  il  de- 
voit  succéder.  L'empereur 
Justinien  envoya  contre  lui 
Belisaire  ,  qui  le  fit  pri- 
sonnier ,  en  534.  Justinien 
le  relégua  dans  la  Galatie, 
ou  il  lui  assigna  des  terres 
pour  vivre  avec  sa  fa- 
uùile. 

Gilles^  de  Viterbe  ,  savant 
général  de  Tordre  des  Au- 
gustins  et  cardinal  ,  rn.  à 
Rome  eu  1532.  Il  fit  l'ou- 
verture du  concile  de  La- 
tran  ,  en  i5i2  ,  et  fut  em- 
ployé eu  plusieurs  affaires 
importantes»  Il  a  laissé 
quelques  ouvrages* 

Gilles  ,  célèbre  musicien  , 
né  à  Tarascon  ,  maître  de 
musique  de  l'église  de  St.- 
Etienne  de  Toulouse  ,  m. 
en  1704.  On  a  de  lui 
de  très-beaux  motets  sur- 
tout le  diligam  te  et  une 
messe  de  morts  ,  qu'on 
regarde  comme  son  chef- 
d'œuvre. 

Cillet  ,  chanoine  régulier 
et  bibliothécaire  de  Sainte 
Geneviève  à  Paris  ,  m.  en 
1753 ,  a  donué  une  nou- 
velle trad.  de  l'historien 
Josèphe  t  en  4.  vol.  in-4  , 
plus  fidèle  que  celle  d'Ar- 
naud Dandilly,  mais  moins 
élégante. 

Gillotj  chanoine  de  la  Ste. 
Chapelle    et    doyen     des 
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conseillers-clercs  du  par- 
lement, m.  en  1619.  C'est 
dans  sa  maison  où  il  ras- 
sembioit  les  hommes  d'es- 
prit de  son  temps  ,  que  fut 
composée  la  satyre  Minip- 
pé'e  ,  à  laquelle  il  eut 
beaucoup  de  part.  On  a 
encore  de  lui  une  vie  de 
Calvin  ,  in-4  >  et  des  Ms- 
tructions  et  lettres  missives, 
concernant  le  concile  de 
Trente  ,  où  Ton  trouve  des 
choses  très  -  intéressantes 
pour  l'hist.  du  16  e  siècle. 

GUlot ,  docteur  de  Sor bonne  , 
m.  en  1688  ,  employa  sa 
fortune  à  faire  élever  de 
pauvres  jeunes  gens  et  à 
les  rendre  capables  de  ser- 
vir l'église  par  leurs  talens 
ou  l'état ,  par  quelque  pro- 
fession honnête.  Il  foima 
ainsi  des  magistrats  dis- 
tingués, des  médecins  ins- 
truits des  ecclésiastiques 
exemplaires.  On  les  appe- 
loit  Gillotins  ,  du  nom  de 
cet  homme  bienfaisant. 

GUlot ,  (  Louise-Geneviève  ) 
parisienne ,  m.  en  1718*. 
On  a  d'elle  des  poésies  , 
des  tragédies-opéra  ,  Crrcé' 
et  Didon  ,etc.  Son  pinceau 
étoit  foible  ,  mais  facile. 

GUlot ,  peintre  et  graveur  # 
élève  de  Vateau  ,  né  à 
Langres  ,  m.  à  Paris  en 
1722.  Il  réussissoit  à  re- 
présenter des  figures  gro- 
tesques. Ses  ouvrages  de 
peinture  sont  oubliés;  mais 
ses  dessins  et  ses  gravures 
sont  recherchés  pour  le 
goût  ,  l'expression  et  la 
facilité  qu'on   y   admire  ; 

3o 
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ils  manquent  cependant  de 
correction. 

Gin  ,  avocat  et  conseiller  au 
parlement,  né  à  Paris, 
in.  en  1807.  Ses  princi- 
paux ouvrages  sont  une 
trad.  à? Homère  ,  8  vol. 
in-12  et  in-8  ,  plusieurs 
fois  réimprimée  ,  moins 
estimée  cependant  que 
celle  de  Bitaubé.  Il  en 
existe  une  belle  édition  in- 
4  >  imprimée  par  Didot , 
avec  fîg.  ;  haranguas  poli- 
tiques de  Démosthènes  , 
3  vol.  in-8  ;  idylles  de 
Thèocrite  ,  in-8  etin-12; 
traité  de  V éloquence  du 
barreau  ,  in-12  ;  suite  du 
discours  sur  V histoire  uni- 
verselle de  Bossuet ,  2  vol» 
in-12,  etc. 

Qioachino  Grœco  ,  plus  con- 
nu sous  le  nom  de  Cala- 
brais ,  le  plus  habile  joueur 
d'échecs  de  son  temps  , 
vivoit  vers  Tan  l6/,o.  Il 
parcourut  l'Europe  saus 
pouvoir  trouver  quelqu'un 
qui  fût  de  sa  force  à  ce 
jeu.  Il  en  a  donné  les 
règles  en  un  petit  volume 
in-12. 

j&iocondo  ,  dominicain  ,  né 
à  Vérone  ,  vers  le  milieu 
du  i5.e  siècle  ,  se  fit  un 
nom  par  son  habileté  dans 
les  sciences  et  dans  les 
arts  )  et  particulièrement 
dans  l'architecture.  Il  fut 
choisi ,  après  la  mort  de 
Bramante  ,  pour  un  des 
architectes  de  l'église  de 
Saint  Pierre  ,  et  travailla 
avec  Raphaël  d'Urbin  ,  et 
Antoine  Pangallo  ,  à  ren- 
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forcer  les  fonde ;nenç  de  cet 
édifice  ,  auxquels  Blâman- 
te n'avoit  pas  donné  la 
solidité  nécessaire.  On  lui 
doit  des  remarques  curieu- 
ses sur  les  commentaires  de 
César* 

Gioja  y  oa  plutôt  Gilia  ,  fa- 
meux pilote,  né  à  Pasitano, 
dans  le  royaume  de  Na- 
pîos  ,  vers  l'an  i3oo  , 
connut  la  vertu  de  Ja 
pierre  d'aimant,  dont  il  se 
servit  dans  ses  négocia- 
tions ,  et  peu-à-peu  3  à 
force  d'expérience.  Il  in- 
venta la  boussole. 

Giolito  del  Ferrari  ,  célèbre 
imprimeur  de  Venise  dans 
le  i6\e  siècle  ,  se  fit  une 
réputation  plus  par  l'élé- 
gance des  caractères  et  la 
beauté  des  papiers  qu'il 
employoit,  que  par  la 
correction  de  ses  éditions  , 
qui  n'est  pas  toujours  aussi 
soignée  qu'on  pourroit  le 
désirer.  Il  tiroitson  origine 
de  la  famille  noble  des 
Ferrari, 

Giordano  ,  peintre  italien , 
né  à  Naples ,  m.  à  Rome 
en  1705.  On  lui  doit  plu- 
sieurs beaux  tableaux  ; 
mais  son  chef-d'œuvie  est 
le  combat  des  Anges  et  la 
chute  de  Lucifer. 

Giorgio  ,  célèbre  architecte 
et  sculpteur  italien  ,  m.  en 
1470.  C'est  lui  qui  fit  bâtir 
à  Urbin  le  fameux  palais 
du  duc  Frédéric  Feltre. 

Giorgione  ,  célèbre  peintre  , 
né  à  Castel-Franco  dans 
le  Trévisan  ,  m.  en  ï5.lif 
à  33  ans.   Il  introduisit  à 


G  I  O 

Venise  la  coutume  ©ù 
etoient  les  grands  ,  de 
faire  peindre  les  dehors 
de  leurs  maisons-  II  fut  le 
fonchteur  de  la  troisième 
écoîe  d'Italie,  <\\tede  Lom~ 
hardie,  et  porta  la  peinture 
à  un  haut  degré  de  perfec- 
tion. Il  exceJfoit  à  peindre 
les  chairs.  Ses  portraits 
sont  vivans  ,  et  ses  paysa- 
ges d'un  goût  exquis.  On 
lui  reproche  de  manquer 
de  correction. 
GïottiîiQ  ,  (  Thomas  Lappo  , 
dit  le)  peintre,  né  à  Flo- 
rence ,  m.  en  i356,  à  32 
ans,  futaiusi  appelé  parce 
qu'il  imita  parfaitement  la 
manière  du  Gioito ,  son 
compatriote.  On  a  de  lui 
peu  d'ouvrages  considéra- 
bles. La  peinture  étoit 
encore  dans  son  enfance. 
Giotto  ,  (  le  )  peintre  ,  né  à 
Florence  ,  m.  en  i354.  Il 
étoit  disciple  du  fameux 
Cimabué ,  qu'il  surpassa. 
On  admiroit  surtout  ses 
mosaïques.  Il  abandonna 
la  manière  sèche  et  gros- 
sière des  peintres  de  son 
temps.  Il  fut  le  premier  qui 
fit  des  portraits  au  naturel 
dont  l'usage  étoit  comme 
perdu. 
Giraldi  ,  (  LiUo  Gregorio  ) 
l'un  des  plus  sav.  hommes 
que  l'Italie  ait  produit  ,  m. 
en  l552.  Il  perdit  tout 
son  bien  et  sa  bibliothèque 
dans  le  pillage  d--  Rome  , 
par  Charles  Quint  en  152.9, 
et  vécut  dans  une  grande 
pauvreté.  Tous  ses  ouvra- 
ges   ont   été    imprimes    à 
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Leyde  ,  en  2  vol.  in-fol. 
Le  plus  estimé  est  son 
historia  de  dits  gentium. 

Giraldi-Cinthio ,  poète  et 
littérateur  distingué  ,  du 
l6.e  Siècle.  Il  étoit  de  Fer- 
rare  ,  et  a  laissé  9  tragédies 
et  plusieurs  autres  ouvrages. 

Girard  de  Yilleîhieri,  prêtre 
de  Paris,  m.  en  1709.  On 
lui  doit  plusieurs  traités, 
où  l'on  trouve  de  l'onction 
et  assez  bien  écrits ,  qui 
pourraient  composer  un 
corps  de  morale  pratique 
pour  toutes  les  conditions 
et  tous  les  états  :  les  prin- 
cipaux sont  la  vie  des 
vierges  ,  celle  des  gens 
mariés ,  des  veuves  ,  des 
religieux  ,  des  religieuses , 
des  clercs  ,  des  justes  ,  des 
riches  et  des  pauvres  ,  le 
véritable  pénitent,  le  chemin 
du  ciel ,  traité  de  la  voca- 
tion ,  le  chrétien  étranger 
sur  la  terre  y  le  chrétien 
dans  la  tribulation  ,  un 
traité  des  églises  et  des 
temples  ,  un  autre  du  res- 
pect qui  leur  est  dû  t  etc. 

Girard  ,  archidiacre  d'An- 
gouiêine.Il  a  laissé  des  mém. 
curieux  sur  la  vie  du  duc 
d'Epernon  ,  dont  il  svoit 
été  secrétaire  ,  er  a  traduit 
les  oeuvres  du  pieux  Lquîs 
de  Grenade  >  10  vol.  in-8  . 
ou  2  vol.  in-fol.  Sa  trad. 
est  exacte  4  mais  peu  élé- 
gante. 
Girard  ,  (  l'abbé  )  de  l'acadé- 
mie françoise,  né  à  Cler- 
mmX ,  m.  en  1748.  Il  étoit 
aumônier  de  la  4uchesse 
de  Berri    et  interprète    du 
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loi  pour  la  langue  rime. 
On  lai  doit  un  excellent 
ouvrage  intitulé  synonymes 
français  ,  leurs  différentes 
significations  ,  et  le  choix 
qu'il  en  jaut  jaire  pour 
parler  avec  justesse  ,  in- 
12.  M.  Beau\ée  eu  a 
donné  une  nouvelle  édit. 
en  2  vol.  in-12  ,  et  M. 
Gui{ot  en  a  publié  ,  en 
l8oo  ,  une  édition  in  8  , 
augmentée  d'un  grand 
nombre  de  synonymes.  On 
a  encore  de  lui  principes 
de  In  langue  française  ,  2 
vol.  in- 12  ,  où  l'auteur 
subtilise  trop  sur  la  théo- 
rie du  langage,  et  n'en 
expose  pas  assez  claire- 
ment et  nettement  îa  pra- 
tique. 

Girard ,  curé  d'HermanviUe, 
près  Caen  ,  et  l'un  des 
meilleurs  poètes  latins  de 
son  temps  y  m.  en  1762. 
On  a  de  hù  un  nombre 
assez  considérables  de 
poésies  lyriques* 

Girardon  ,  célèbre  sculpteur 
et  architecte ,  né  à  Troyes  , 
jn.  à  Paris  en  1715.  Il 
succéda  à  le  Brun  dans  la 
charge  d'inspecteur- géné- 
ral de  tous  les  morceaux 
de  sculpture.  Ses  ouvra,  es 
sont  admirables  par  la  cor- 
rection du  dessin  et  la 
beauté  de  l'ordonnance. 
Les  principaux  sont  le 
mausolée  du  cardinal  de 
liieheiieu  et  1?»  statue 
équestre  de  Louis  KLV , 
où  le  héros  et  le  cheval 
sont  d'un  seul  jet. 

Qiraudeau  t    jésuite  ,    né    à 


g  1  R 

Saint-Vincent  sur- Jard  en 
Poitou  ,  m.  en  I77v  On 
lui  doit  une  bonne  méthode 
pour  apprendre  la  langue 
grecque  ;  praxis  linguce 
sacœ  ,  in-4  •  les  paraboles 
du  P.  Bonaventure  ,  où  la 
morale  est  piésentée  d'une 
manière  agréable  ;  ¥  évan- 
gile médité  y  ouvrage  plein 
d'onction  ,  qu'il  composa 
avec  Duquesne. 

Giraudeau  ,  né  à  Montpellier, 
a  publié  plusieurs  ouvrages 
sur  le  commerce.  Le  plus 
estimé  est  la  banque  rendue 
facile  aux  principales  na- 
tions de  C Europe  ,  in-4  , 
souvent  réimprimée. 

Giroust ,  jésuite,  né  à  Beau- 
fort,  in.  à  Paris  en  1089. 
Il  prêcha  avec  beaucoup 
de  succès.  Le  P.  Hreton- 
neau  nous  a  donné  une 
édit.  de  ses  sermons ,  où 
l'on  trouve  une  éloquence 
naturelle  et  iorte  ,  mais 
un  peu  d'incorrection  dans 
le  st»-L-, 

Giry  y  avocat  au  parlement 
de  Paris  »  et  l'un  des  pre- 
miers membres  de  l'aca- 
démie Françoise ,  m.  en 
1G6S.  On  lui  doit  plusieurs 
traductions  ,  entr'autres  , 
celles  de  l'apologétique  de 
Tertullien  ,  de  la  cité  de 
Dieu  de  St.  Augustin  ,  etc. 
Elles  eurent  du  succès  , 
mais  elles  sont  quelquefois 
obscures ,  souvent  infidèles 
et  d'une  diction  trop  négli- 
gée. Son  fils,  provincial 
des  minimes,  a  publié  une 
vie  des  Saints  ,  2  vol.  in- 
folio. 
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Gisbert  ,  jésuite  ,  né  à 
Cahors  ,  m.  à  Montpellier 
en  1731.  L'ouvrage  qui  lui 
a  fait  le  plus  d'honneur  est 
son  éloquence  chrétienne  • 
in-^etin-12.  On  a  encore 
de  lui  Y  art  d'élever  un 
ptince  ,  2.  vol.  in-12  ,  livre 
remplis  de  lieux  communs, 
ainsi  que  le  suivant  , 
philosophie  du  prince  ,  in- 

Ï2. 

Giuliano  ,  sculpteuret  archi- 
tecte de  Florence  ,  m.  en 
14^7  à  Napîes  3  où  il  cons- 
truisit le  magnifique  priais 
Je  Poggio  Réalé  ,  et  plu- 
sieurs autres  édifices. 

Giaber  ,  bénédictin  de  Cluny 
et  poète  sous  les  règnes 
de  Robert  et  de  Henri  /. 
ii  est  auteur  d'une  chro- 
nique ou  histoire  de  France, 
pleine  de  fables  ridicules  , 
utile  cependant  pour  les 
premiers  temps  de  notre 
monarchie. 

Glandorp  ,  médecin  de  Brè- 
me ,  né  à  Cologne  3  m.  en 
i65o.  On  a  publié  ses  ou- 
vrages ,  in-4  ,  où  l'on 
trouve  plusieurs  traités  cu- 
rieux sur  les  antiquités 
romaines* 

Glativ'Hl ,  chanoine  de  Wor- 
cesler  ,  né  à  Plymouth  > 
m.  à  8ath  en  lb8o.  Il  a 
laissa  plusieurs  ouvrages  , 
dont  les  principaux  sont: 
de  la  vanité  de  dogmatiser , 
où  i!  prouve  l'incertitude 
de  nos  connoissances  ;  lux 
orietiuilis  ou  recherche  sur 
V opinion  des  sages  de  l'O- 
rient ;  éloge  et  défense  de 
la  raison  en  matière  de  re- 
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tiglon,  dissertation  curieuse 
et  rare  contre  l'incrédulité 
et  le  scepticisme. 

Glaphtorne  v  célèbre  poète 
dramatique  anglois  du 
temps  de  Charles  I. 

G  laser  y  apothicaire  de  Louis 
IV ,  m.  vers  1670.  Il  est 
auteur  d'un  traité  de  chi- 
mie ,  concis  ,  clair  et  exact. 
Il  a  été  traduit  en  anglois 
et  en  allemand. 

Glass  ,  ministre  écossois , 
chef  d'une  secte  appelée 
Glassites  en  Ecosse ,  et 
Sandormaniens  en  Allema- 
gne. Il  m.  en  1773 

Glauber  ,  chimiste  allemand 
du  17. e  siècle.  On  a  re- 
cueilli ses  oeuvres  sous 
le  titre  de  Glauberus  con- 
centrâtes. Ce  livre  a  été 
^traduit  en  anglois*. 

Glauber  „  (  Jean  )  peintre  , 
né  à  Utrecht ,  m.  en  1726. 
11  passe  pour  un  des  meil- 
leurs paysagistesFkinands» 
Son  frère  ,  Jean  Gottlieb  } 
peignoir  aussi  le  paysage 
des  vues  de  mer  et  l'archit. 

Glen,  imprimeur  et  graveur 
en  bois  ,  né  a  Liège  ,  vers 
le  milieu  du  iô.e  s.  Il  a 
donné  un  livre  curieux  et 
rare,  intitulé  des  habits  , 
mœurs ,  cérémonies  ,  façons 
de  faire  anciennes  et  mo- 
dernes y  in-8  ,  orné  de  Io3 
figures  de  son  invention» 
On  a  encore  de  lui  les  mer- 
veilles de  la  ville  de  Rome  » 
avec  fig. 

Glicas  ou  Glycas  ,  histo- 
rien grec  ,  connu  particu- 
lièrement par  des  annales 
depuis  Adam  jusqu'à  AUxis 
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Comnène  ,  insérées  dans  la 
collection  byzantine.  Il  en 
existe    une  édition    in-fol. 
grec  et  latin.   La  trad.   est 
de  Leunclavius. 
Glisson   ,     professeur     royal 
de  médecine  à  Cambridge, 
m.  en    1677.   On  lui    doit 
plus  eurs     découvertes    en 
anatomie,  notamment  celé 
du  canal    qui    conduit    la 
bile  du  foie  dans  la  vési- 
cule du.  fiel.  11  a  laissé  plu- 
sieurs écrits  estimes. 
Glover  ,    poète    anglois  j  m. 
en    1786.  Il  est   auteur  de 
Léonidas  ,   poème  estimé  , 
où  l'on  ne  t.ouve   ni    pro- 
diges   ni    enckaaternens  , 
mais  des  idées  qui  instrui- 
se »it  et   des   sentimeas  qui 
touchent.  11  a   été  trad.  en 
f-ançois. 
Gluc'i  ,   l'un  des   plus  illus- 
tres musiciens  de  l'Alîerriak- 
gne ,    né   en  Saxe  ,   in.   à 
Vienne  en   1787I    11  fut  le 
maître  de  1*1  ifoitunée  reine 
Marie- Antoinette  ,  qui  l'a- 
voit   attira   en    France.    Il 
a     composé    ou    refait    la 
musique  de  plusieurs  opé- 
ra ;  celle  iVAiccstc   passe 
ponr  son  chef-  è*aèu    rc. 
Gmcliti)  célèbre  naturaliste  , 
né  à  T  ubiuge  ,  m.  en  177^. 
On   trouve    de  bonnes  ob- 
servations  dinaT  le  recueil 
de  ses  voyages  en  Hussie  , 
pour  des  rechr^h'S  concer- 
nant Us  trois  règnes  de  la 
nature ,    publies  en     alle- 
mand ,  en  4  vol.  in-4.  Son 
encle  Jean-George  Gmei'm 
est  aussi  avantageusement 
connu  par  «a  Fiera  Sibérie* 
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et  par  son  voyage  en  Sibé- 
rie ,  trad.  en  français  en  z 
vol.  in-T2. 
Gmclin  ,  fils  du  précédent,  et 
savant    professeur  de  Got- 
tingue  ,   ou  il  ni.  en  iSo5  , 
a  laissé  plusieurs  ouvrages 
sur  la    physiologie  végétale 
et  sur  la  clas< ûfication  des 
plantes.  On    lui  doit  aussi 
la   découverte  de  plusieurs 
bonnes  teintures  ,  extraites 
des  végétaux,  et  des   miné- 
raux. 
Goar  ,    savant   dominicain  , 
né  à  Paris  ,  m*  en    i6">5.  Il 
a    publié  grœcorum  -tcho~ 
loginm  ,   en  grec   et  en  la- 
lin  ,    ia-fo!io  ,  et  des  trad. 
île  quelques  Ivre    de  l'his- 
toire byzantine.  On  trouve 
dans     ses     ouvrages    plus 
dv  v«.»dition  «jue  de  £OÛt. 
Gobbo  ,  (  Pierro-Paolo-Cor- 
touese  )  célèbre  peintre  de 
fruits  et  de  paysages  ,   m» 
en  lô^o. 
Gobe!,    évêque  de     Lydda, 
suit  r  a  gant  de  celui  de  Bâle, 
et   député    des   états-gené- 
rauu  en    17^9  ,    embrassa 
les   idées   exagérées  de  la 
révolution  ,  et  fut  nommé 
arche véq ne       constîtnlion- 
nei   de  Paris.  I!  abjura  en- 
Suite  sa  1  eligioa  ,  fut  arrêté 
comme  complice  de  Chau- 
mette  et  condamné  à   mort 
par  le  tribunal  révolution- 
naire en  1794. 
Gobeiin  ,   teinturier    sous  le 
règne     de     François    I  , 
trouva  le  secret  de  teindre 
la   bell?  écarlate   dite   des 
Gcbelins.  Il  démêloir  au 
faubourg     Saint-Marceau» 
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La  rivière  qui  y  passe 
norte  encore  sou  nom* 

Gnbien  ,  jésuite  de  St. -Malo  , 
ni.  à  Paris  en  1708.  On 
lui  doit  le  commencement 
des  lettres  curieuses  et  édi- 
fiantes ,  îujourd'luù  en  54 
vol.  in-l  2. ,  et  ou  l'on  trouve 
des  détails  intéressa ns  sur 
l'hist.  naturelle  ,  la  géo- 
graphie et  ia  politique  des 
états  que  les  jésuites  ont 
parcourus.  On  a  encore  de 
lui  Vhistoirc  des  îles  Ma- 
riannes. 

Gobinet^docxeiude  Sorbonne 
et  principal  du  collège  du 
Plessis  ,  né  à  St.-Quentin  , 
m.  à  Paris  en  1690.  Il 
consacra  sa  plume  à  des 
ouvrages  pieux  ou  utiles  à 
l'éducati  m.  Les  principaux 
sont  ,  instruction  de  la  jeu- 
nesse ,  in-12,  souvent  réim- 
primé ;  instructions  sur  la 
pénitence  et  sur  la  sainte 
communion ,  in-12  ;  ins- 
truction sur  la  manière 
d'étudier  ,  in-12. 

Gobrias ,  un  des  sept  sei- 
gneurs de  Perse  ,  qui  t 
après  la  mort  de  Cambyse  , 
s'unirent  pour  chasser  le 
mage  usurpateur  du  tro- 
ue, vers  l'an  521  avant 
Jésus- Christ. 

Ooelenius  ,  médecin  ,  né  à 
Witemberg  ,  m.  en  16*21. 
On  a  de  lui  uranoscopia  , 
chin-scopia  et  metopisco- 
pia  ,  in  12  ;  tractatus  de 
magnetica  vulneris  cura- 
tione%  in- 12,  où  Ton  trouve 
le  germe  de  la  doctrine  du 
magnétisme. 

Godard  j  (  Saint)  archevêque 
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de  Rouen  ,  né  à  Salency 
en  Picardie,  contribua  avec 
St.  Remy  à  la  conversion 
de  Clovis. 

Goddard  ,  médecin  anglois  , 
m.  en  16*74  »  particulière- 
ment connu  par  quelques 
recettes,  et  surtout  parcelle 
des  gouttes  d*  Angleterre  , 
ou  de  Goddard  ,  remède 
autrefois  fort  célèbre  pour 
les  attaques  d'apoplexie  et 
d'épilepsie.  Il  a  fourni 
plusieurs  mémoires  aux 
transactions  philosophi- 
ques. 

Godeau,  successivement  évê- 
que  de  Grasse  e?de  Vence  , 
m.  en  1672.  Il  fut  un  de 
ceux  qui  ,  en  s'assemb'anî 
chez  Conrort  ,  contribuè- 
rent à  l'établissement  de 
l'académie  française.  On 
lui  doit  uae  histoire  ec clé" 
siastique  ,  S  vol.  in- foi. 
ou  6  vol.  in- 12  ,  éctiie  avec 
noblesse,  mais  ven  exacte; 
mora'e  chrétienne ,  H  vol. 
in-12  ,  pour  i'tiistniciion 
des  curés  et  des  piètres 
du  diocèse  de  Vence , 
écrite  avec  beaucoup  de 
netteté  ,  de  précision  et 
de  mcthjJe  ;  tes  vies  de 
Saint  Paul  y  de  Saint  Au- 
gustin ,  de  Saint  Charles 
Boromee  ;  une  trad.  peu 
estimée,  des  psea  unies  en 
vers  François  ,  et  plusieurs 
autres  poévi^s  où  l'on 
trouve  de  là  noaîèsse  et  de 
la  donceui. 

Goicfroi  de  Bouillofl  ^  célè- 
bre chef  dos  croisés*  Il 
prit  Jérnsi'em  et  conquit 
presque   toute    la    Terre- 
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Sainte.  On  lui  avoit  donné 
le  titre  <Je  roi  ,  qu'il  refusa 
par  un  motif  pieux ,  et  se 
contenta  fie  celui  de  duc  et 
d'avoué  du  Saint  Sépulcre. 
l\  donna  de  sages  lois  à 
ses  sujets  ,  et  m.  après  un 
h u  de  règne,  en  noo. 

Godcfroi ,  (  Denys  )  juriscon- 
sulte célèbre,  né  à  Paris, 
quitti  la  France  pour  rai- 
son de  calvinisme  ,  et  se 
réfugia  à  Genève ,  où  il 
m.  en  1622.  On  a  de  lui 
un  grand  nombre  d'ouvra- 
ges de  droit ,  parmi  les- 
quels on  distingue  le  corpus 
juris  civilis  ,  avec  des  no- 
tes ,  que  l'on  regarde 
comme  un  chef-d'œuvre 
de  clarté  ,  de  précision  et 
d'érudition  ,  dont  les  meil- 
leures éditions  sont  celles 
de  Vitré  ,  1628  et  à'El\f- 
vir  ,  Iô"8j.  Son  fils  aîné  , 
Théodore  ,  abjura  le  cal- 
vinisme ,  fut  conseiller 
d'état,  et  m.  en  1649  à 
Munster.  ïî  est  auteur  du 
cérémonial  de  France  ,  re- 
cueil curieux  ,  in-4  ,  pu- 
blié ensnite  par  Denys  , 
son  fils  ,  en  2  vol.  in-fol. 
et  de  plusieurs  autres  ou- 
vrages sur  notre  histoire. 
Cette  famille  a  produit 
plusieurs  autres  personna- 
ges distingués. 

Go  des  car d  ,  chanoine  de  St.- 
Honoré  et  secrétaire  de 
l'archevêque  de  Paris  ,  m. 
en  1800.  il  a  traduit  avec 
l'abbé  Marie  un  ouvrage 
anglois  de  Buttler  :  les  vies 
des  Pères  ,  des  martyrs  et 
des  principaux  Saints  ,  ti" 
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rées  des  actes  originaux  et 
des  monumens  les  plus  au- 
thentiques ,  12  vol.  in-8. 
C'est  le  meilleur  ouvrage 
que  nous  ayons  en  ce 
genre.  L'auteur  a  cru  de- 
voir ne  pas  s'assujétir  scru- 
puleusement à  son  original, 
et  il  s'est  permis  de  re- 
fondre ,  d'ajouter  ,  de  re- 
trancher ,  toutes  les  fois 
qu'il  L'a  jugé  nécessaire  à 
la  perfection  de  son  tra- 
vail, et  on  peut  dire  qu'il 
l'a  fait  avec  autant 
de  discernement  que  de 
succès.  Les  notes  qu'il  a 
pensé  devoir  y  ajouter, 
portent  l'empreinte  d'une 
érudition  étendue  et  d'une 
criûque  éclairée.  Son  style 
est  en  général  pur  ,  natu- 
rel,  simple,  sans  exclure 
l'élégance  ,  et  a  le  mérite 
d'être  toujours  proportionné 
aux  divers  objets  qui  se 
présentent  à  traiter.  Mais 
ce  qui  rend  particulière- 
ment son  ouvrage  recom- 
mandable,  c'est  qu'il  a  su 
en  écarter  les  fables  qui 
remplissent  presque  tous 
les  livres  de  ce  genre,  et 
que  tous  les  faits  qu'il  ra- 
conte sont  appuyés  sur  des 
preuves  incontestables  , 
présentés  sans  enthousias- 
me ,  et  dirigés  d'une  ma- 
nière très-utile  pour  ins- 
truire et  édifier.  Ce  livre 
a  été  abrogé  en  4  vol.  in- 
12.  On  a  de  lui  plusieurs 
autres  ouvrages. 
Godin  ,  de  l'académie  des 
sciences  ,  né  à  Paris  ,  m. 
en   1700.     Il    fut    chargé 
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i'aller  au  Pérou  en  17^5  , 
pour  la  mesuré  l'un  degré 
du  méridien.  On  a  de  lui  5 
années  de  la  connolssance 
des  temps  ,  machines  ap- 
prouvées par  l'académie ,  6 
vol.  in-4  ,  etc. 

Godinot  ,  docteur  en  théolo*" 
gie  et  chanoine  de  l'église 
de  Reims,  m.  en  17*9.  I 
employa  plus  de  5oo  mille 
francs  à  décorer  l'église 
cathédrale  ,  à  faire  veair 
de  la  bonne  eau  dans  ta 
ville  ,  à  fonder  des  écoles 
gratuites  ,  à  ouvrir  un 
asile  aux  malades. 

Godwin  y  évêque  de  Landaff , 
puis  d'il erford  ,  m.  en 
l6'35.  Il  a  laissé  des  anna- 
les d'Angleterre  ,  en  latin  , 
estimées  pour  la  véracité  , 
et  autres  ouvrages. 

Godvin  ,  savant  anglois,  m. 
en  1642.  On  a  de  lui 
Aloses  et  Aaron  ,  où  il 
explique  avec  beaucoup 
d'érudition  les  rifj  ecclé- 
siastiques et  politiques  des 
Hébreux  ;  anriqu'tatum  ,0- 
manorum  compendium 
in-4. 

Goerée  ,  sav.  libraire  d'Ams- 
terdam ,  m.  en  1715»  Il  a 
publié  les  aniiqui ces  judaï- 
ques ,  2  \i)l%  in-fol.  fig,  } 
où  l'on  trouve  de  l'érudi- 
tion ,  mais  aussi  beaucoup 
de  h  ors- d'oeuvre  ;  histoire 
de  l'église  juive  ,  4  vol.  in- 
folio ,  fig.  ,  et  autres  ouvra- 
ges sur  la  peinture  et  l'ar- 
chitecture. 

Goen\  ,  (  le  baron  de)  sei- 
gneur suédois  ,  célèbre  par 
ses   talens ,   son  ambition 
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et  son  Caractère  entrepre- 
nant ,  s'était  rendu  néces- 
saire à  Charles  XIL  Char- 
gé des  finances  du  royau- 
me ,  il  eut  recours  à  des 
moyens  extrêmes  et  rui- 
neux  ;  mais  après  la  mort 
de  ce  prince  on  le  sacrifia 
au  mécontentement  du 
peuple  ,  et  il  fut  décapité 
en  I7I9-         ,    to 

Goes  ,  peintre  de  Bruges  vers 
l'an  1480.  On  a  de  cet 
artiste  plusieurs  beaux  ta- 
bleaux ,  parmi  lesquels  on 
distingue  particulièrement 
celui  qui  représente  Abi- 
gaïl  devant  David. 

Qo^i ,  gentilhomme  portu- 
gais, célèbre  par  se*  talens 
et  ses  écrits.  Ii  défendit 
Louvain  avec  valeur  en 
ï5^2  ,  contre  le*  François  , 
et  fut  rappelé  en  Portugal 
pour  écrite  l'histoire  de  cet 
état  ;  mais  il  ne  put  l'a- 
chever ,  s'étant  laissé  tom- 
ber dans  son  feu  ,  où  on  te 
trouva  mort.  On  a  de  lui 
u:î  grand  nombre  d'ouvra- 
ges en  latin  et  en  portu- 
gais. 

&oe\e  t  célèbre  naturaliste 
allemand ,  m.  en  1786  t 
s'est  distingué  par  ses 
découvertes  microscopi- 
ques ,  particulièrement  sur 
les  vers  engendrés  dans  le 
corps  humain  ,  dont  il  a 
donné  une  hist.  raisonnée , 
fort  estimée. 

Goffredy  ,  eintre  et  graveur 
du  17. e  siècle.  Ses  paysage» 
sont  recherchés. 

Goguet }  conseiller  au  parle- 
ment de  Paris  ,  sa  patrie  , 
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m.  en  î753  ,  à  l'âge  de  42 
ans.  On  lui  doit  un  savant 
ouvrage  :  l'origine  des  lois  , 
des  sciences  et  de  leurs  pro- 
grès che\  l?>  anciens  peu- 
ples ,  3  vol.  in-4  ,  réimn. 
en  S  vo!.  ia-12  ,  et  ensuite 
en  3  vol.  in-8  ,  où  l'on 
considère  les  progrès  des 
connaissances  hmnrine?  , 
depuis  Adam  jusqu'à  Cyrus. 

Goldast  ,  conseiller  du  duc 
de  S:ixe  ,  m.  en  l635.  On 
a  de  lui  plusieurs  compi- 
lations estimables.  Les 
principales  sont:  mojutrchia 
Sancti  Imperii  Romani , 
3  vol.  in  fol.  ;  alamannicc 
scripîores  ,  3  vol.  in-fol.  ; 
eomnentarius  de  Bohemiœ 
regno  ,  etc. 

Goldman ,  né  a  Breslaw  , 
m-  à  Leyde  en  To65  ,  est 
auteur  de  plusieurs  ou- 
vrages qui  ne  sont  pas  sans 
mérite  :  élément  a  architec- 
tural militaris  ,  in-4  ;  de 
sylometneis  ,  de  usa  pro~ 
por donnant  circuit. 

G  ^Idoni  ,  célèbre  poète  dra- 
matique italien,  né  à  Ve- 
nise ,  m.  en  1792.  On  a 
recueilli  ses  pièces  italien- 
nes en  17  vol.  in-8  ,  et  14 
vol.  in-8  ,  petit  papier.  Ces 
deux  éditions  sont  égale- 
ment bonnes.  II  est  auteur 
du  bourru  bienfaisant  3  co- 
médie françoise  qui  a  eu 
beaucoup  de  succès. 

Goldsmith  ,  (  Olivier  )  né  en 
Irlande, in.  en  *774?a  laissé 
une  htet*  d'Angleterre  et 
;ne  de  la  Grèce,  qui  ont  été 
nid.  en  François,  et  pln- 
iit?nrs  drames  ,  etc. 
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Golius  ,  (  Jacques  )  né  à  la 
Haye  ,  m.  en  1667  ,  se 
rendit  célèbre  par  ses  hau- 
tes connoissanees  dans  les 
langues  orientales.  On  a 
de  lui  V histoire  de  Tamer- 
fon  ,  celle  des  Sarrasins  , 
un  léx'con  arabe  ,  in-folio  , 
estimé  pourson  exactitude, 
etc.  Pierre  Golius  ,  son 
frère  ,  a  publié  une  vie  de 
Sainte  Thérèse  en  arabe  , 
et  autres  ouvrages. 
Golt{ius ,  (Hubert)  peintre 
et  graveur  ,  né  à  Vanloo  , 
m,  à  Bruges  en  i533.  Ses 
ouvrages  en  peinture  sont 
fort  rares  ,  quoiqu'il  ait 
beaucoup  travaillé.  Il  a 
publié  un  ouvrage  très-sa- 
vant ,  sur  les  vies  des  em- 
pereurs Romains  ,  ornées 
des  poi traits  de  ces  empe- 
reurs, qu'il  grava  lui-même* 
On  a  encore  de  lui  un  au- 
tre ouvrage  sur  les  fètes 
et  les  triomphes  des  Ro- 
mains y  orne  de  médailles 
gravées  par  lui-même  ;  Si- 
ci  lia  et  magna  Grœcia  ex 
priscis  numismatibus  ,  in- 
folio  ,  ouvrage  savant  et 
estimé  ;  un  trésor  d'anti- 
quités ,  plein  de  recherches, 
etc. 

Goltjjius ,  (Henri)  peintre 
et  graveur  ,  né  dans  le 
duché  de  Juliers  ,  m.  à 
Harlem  en  1617.  Il  est  très- 
estime'  comme  graveur. 
Son  burin  est  ferme,  facile 
et  agréable  ;  mais  sa  maniè- 
re manque  d'intelligence. 

Gomar ,  théologien  calvinis- 
te, chef  des  Gomaristes  ou 
contre  remontrans ,    pé 
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Bruges,  m.  à  Gronirgue  en 
164 1.  Ârminius  étoit  son 
adversaire. 

Gombauld,  l'un  des  premiers 
membres  de  l'académie 
françoise,  né  à  Saint -Just 
de  Lussac  ,  m-  à  Paris  en 
16*66.  On  a  de  lui  des  tra- 
gédies et  des  poésies  entiè- 
rement oubliées. 

Gombevville  ,  né  à  Paris ,  m. 
en  1674  ,  fut  choisi  pour 
l'un  des  membres  de  l'aca- 
démie françoise  lors  de  sa 
formation.  Il  a  composé 
des  poésies  ,  des  romans  , 
qu'on  ne  lit  plus  ,  et  quel- 
ques autres  ouvrages  ,  par- 
mi lesquels  on  remarque 
son  discours  sur  les  vertus 
et  les  vices  de  l'histoii  e  et 
delà  manière  de  bien  écrire, 
avec  un  traité  de  l'origine 
des  Franyois ,  in-4  ,  rare. 
On  y  trouve  de  bonnes  le- 
çons pour  écrite  l'histoire. 

Gomei  de  Ciudad-Réal , 
poètelatin  de  Guadalaxara, 
m.  en  i558.  On  a  de  lui 
un  poème  sur  la  toison  dyor% 
et  autres  ouvrages  estimés 
en  Espagne. 

Qome\  de  Castro  ,  ne  à  Ste.- 
Eulalie  ,  près  de  Tolède  , 
m-  en  l58o  ,  est  auteur 
d'une  histoire  du  cardinal 
Xirncnès  ,  in-folio  ,  ou V  rage 
intéressant  et  peu  commun. 

Gome\  ,  (  Magdelène  Angé- 
lique Poisson  de  )  née  à 
Paris  ,  m.  à  Saint-Germain 
en  Lave  en  1770.  Elle  est 
auîeur  des  journées  amu- 
santes et  des  cent  nouvelles , 
qui  eurent  du  succès  dans 
leur,  temps. 
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Gondchaud  ,  5.e  roi  de  Bour- 
gogne ,  meurtrier  de  Chii- 
peric  ,  son  frère  ,  s'empara 
de  son  royaume  après  qu'il 
l'eut  massacré  en  491.  Tout 
barbare  qu'il  étoit ,  il  don- 
r.a  de  sages  lois  à  ses  sujets, 
et  m.  en  5l6*. 

Gondi  ,  voyez  Ret7r 

Gondrin  ,  (Louis- Antoine  de 
Pardaillan  de  )  plus  connu 
sous  le  nom  de  duc  d' 'Antin, 
courtisant  adroit  ,  qui  se 
distingua  par  une  complai- 
sance flatteuse  et  délicate 
pour  les  goûts  de  Louis 
XIV. 

Gonct  ,  provincial  des  domi- 
nicains ,  m.  à  Béziers  ,  sa 
patrie  ,  en  l63r.  Nous 
avons  de  lui  une  théologie 
en  5  gros  vol.  in-folio  , 
imprimée  à  Lyon  ,  sous  le 
titre  de  clypeus  theologiœ- 
thomisticce. 

Gongora ,  poète  espagnol ,  né 
à  Cordoue,  m.  en  1626. 
Ses  œuvres  poétiques  ont 
été  imprim.   plusieurs  fois. 

Gonnelieu  ,  jésuite  ,  né  à 
Soissons,  m.  à  Paris  en 
1715.  Son  livre  le  plus  con- 
nu est  l'imitation  de  J.  C. , 
trad.  fidèlement  et  avec 
onction,  et  augmentée  d'ex- 
cellentes réflexions  et  priè- 
res qui  lui  font  donner  la 
préférence  sur  les  autres 
traductions. 

Gonnelli  ,  sculpteur  ,  m.  à 
Rome  en  16*73.  Il  perdit 
la  vue  à  l'âge  de  20  ans  ; 
ce  qui  ne  l'empêcha  pas 
d'exercer  sa  profession.  Le 
tact  lui  suffiseiî  pour  donner 
de  la  perfection  à  ses  figu- 
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res-   Il  fit ,    par    le  même 

moyen  ,  des  portraits  très- 

ressemblans. 

onthier  ,  poète  latin  du  i3.e 

siècle.  Il  est  auteur  d'une 

histoire  de  Constaminople , 

en  latin. 

Contran  ,  roi  d'Orléans  et  de 
Bourgogne  ,  et  fils  de  Clo- 
taira  I ,  monta  sur  le  trône 
en  56'2  ,  et  m.  en  5q3.  Il 
tint  plusieurs  conciles , 
aima  la  justice  et  le  bien 
public. 

Goniague  ,  (  Lucrèce  de  ) 
l'une  des  plus  illustres  da- 
mes du  io'.e  siècle  ,  par  son 
esprit  et  surtout  par  sa  pié- 
té. Le  recueil  de  ses  lettres, 
împr.  à  Venise  ,  in-12  ,  en 
l552,est  très-estimé- Il  y 
a  eu  plusieurs  dames  du 
même  nom  ,  célèbres  par 
leur  vertu  et   leur  savoir. 

Qon\ague  ,  (  Louis  de)  d'une 
illustre  maison  d'Italie, qui 
a  donné  deux  impératrices 
à  l'Allemagne  ,  une  reine 
à  la  Pologne  et  un  grand 
nombre  de  cardinaux.  Il 
devint  le  seigneur  de  Man- 
toue  ,  après  en  avoir  défait, 
en  1 5-27  ,  Passarino  Bonis- 
cola  y  qui  en  étoit  le  tyran. 
Jean- François  ,  un  de  ses 
descendans  ,  se  fit  un  nom 
par  son  habileté  et  son 
courage  ,  et  fut  créé  mar- 
quis de  Mantoue  en  i533. 
Enfin  i  Frédéric  H  ,  de  la 
même  famille  ,  fut  fait 
duc  de  Mantoue  par  l'em- 
pereur Charles  V \  et  m.  en 
15^9. 
$on{ale{  de  Castiglio  ,  reli- 
gieux augustin    espagnol  * 
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célèbre  par  sa  piété  et  ses 
prédications,  m.  à  Sala- 
manque  en  1479. 

Gon\ale\  ,  (  Thyrse  )  jésuite 
espagnol  ,  fut  général  de 
son  ordre  ,  et  in  à  Rome 
en  1705.  On  a  de  lui  un 
traité  contre  la  doctrine  de 
la  probabilité  ,  in-folio  ,  et 
autres  ouvrages. 

Gon\alve- Fernande^  de  Cor- 
doue  ,  surnommé  le  grand 
capitaine  ,  à  cause  de  ses 
grands  succès  militaires  , 
étoit  issu  d'une  des  plus 
illustres  maisons  d'Espa- 
gne. Ses  ressources  étoiont 
immenses.  Il  assura  à  l'Ks- 
pague  la  possession  du 
royaume  de  Naples  ,  dont 
il  devint  connétable.  Mais 
ses  ennemis  ,  jaloux  de  son 
pouvoir  ,  l'accusèrent  de 
vouloir  se  rendre  maître  de 
ce  royaume.  Ferdinand, 
prince  envieux  et  ingrat 
ajouta  foi  à  ces  bruits 
téméraires ,  et  força  ce 
grand  homme  de  le  suivre 
en  Espagne.  Il  se  retira  à 
Grenade,  et  y  mourut  en 
l5l5  ,  à  72  ans. 

Gordien  ï *  ancien  ,  descendant 
par  sa  mère  de  l'empereur 
Trajan  ,  fut  proclamé 
empereur  en  237  ?  à  l'âge 
de  80  ans,  par  les  troupes 
soulevées  contre  Maximin» 
Il  associa  son  fils  à  l'em- 
pire ,  qui  fut  tué  quelque 
temps  après  dans  une  ba- 
taille. Le  père  se  tua  de 
désespoir.  Il  avoit  été  deux 
fois  consul  ensuite  procon- 
sul en  Afrique.  Il  avoit 
de  grandes  qualités. 

Gordien  j 
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Gordien,  le  jeune ,  petit-fiîs  du 
précédent  ,  fut  élu  empe- 
reur en  241  }  à  l'âge  d'envi- 
ron 16  ans.  Son  règne  fut 
glorieux.  Il  fut  assassiné 
par  les  intrigues  de  Philip- 
pe ,  préfet  du  prétoire  , 
tandis  qu'il  chassoit  les 
Perses  de  la  Syrie,  après 
avoir  vaincu  Sapor. 

Gordius  ,  roi  de  Phrygie  et 
père  de  Midas-  On  dit  que 
le  nœud  qui  attaclioit  le 
joug  au  timon  de  son  char  , 
étoit  fait  si  adroitement 
que  l'on  ne  pouvoit  décou- 
,  vrir  les  bouts  et  que  ie 
truit  courut  que  celui  qui 
pourroit  le  dénouer  possé- 
fleroit  l'empire  de  l'Asie. 
On  sait  de  quelle  manière 
sllexandre  accomplit  cette 
prédiction ,  d'où  est  venu 
le  proverbe  :  couper  le  nœud 
Gordien, 

Gordon  ,  savant  jésuire,  d'une 
illustre  maison  d'Ecosse  , 
yn.  à  Paris  en  1620.  On  a 
de  lui  concroversiarum 
christianœ  Hdci  epitome  , 
2  vol.  in-8.  Il  ne  faut  pas 
le  confondre  avec  Jacques- 
les-Moie  Gordon  ,  autre 
jésuite  j  né  en  Ecosse  , 
,  confesseur  de  Louis  XIII  f 
auteur  d'un  commentaire 
latin  sur  la  bible  ,  peu 
recherché  ;  d'une  chronolo- 
gie ,  in-folio  ,  et  autres 
ouvrages. 

Gordon,  (Thomas)  écrivain 
écossois  ,  m.  en  17JO.  Il 
a  laissé  une  bonne  trad. 
angloise  de  lacite  accom- 
pagnée de  réflexions  pour 
la  plupart  neuves  et  judi- 
cieuses» 
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Gordon  ,  (Robert)  Il  a  publié 
theairum  Scotiœ  ,  dans 
lequel  on  trouve  une  des- 
cription exacte  ae  l'E- 
cosse. 

Gordon  ,  (  Alexandre  )  écri- 
vain écossois  ,  m.  vers 
1750  ,  dans  la  Caroline.  Ort 
a  de  lui  un  voyage  d'E- 
cosse 9  in-fol.  •  essai  sur 
les  antiquités  égyptiennes  9 
in-folio  ,  et  la  vie  du  pape 
Alexandre  VI- 

Gorelli  y  poète  italien  ,  né  2 
Aiezzo,  a  écrit  en  vers 
l'histoire  dé  sa  patrie  ,  de- 
puis ioio  jusqu'en  1384» 
C'est  une  assez  bonne  chro- 
nique t  mais  un  mauvais 
poème. 

Gorgias  ,  célèbre  orateur  y 
ne  à  Leontium  en  Sicile, 
On  lui  érigea  à  Delphes 
une  statue  d'or.  C'est  lui 
qui ,  pour  exercer  ses  audi- 
teurs ,  établit  cette  espèce 
»de  déclamation  ou  de  dis- 
cours <ui  se  tait  sur  1© 
champ  et  sans  préparation  , 
que  Quintilien  appelle  ex- 
temperatis  oratio. 

Gorio  ,  savant  antiquaire) 
florentin  du  ib.e  siècle. 
Nous  avons  de  lui  ia  des- 
cription du  cabinet  du 
grand  duc,  scus  ie  titre 
de  musœum  florentinum , 
11  vol.  in-folio,  ng.  avec 
des  remaïques  curieuses  % 
et  ?utres  ouvrages  sui  ie& 
antiquités  de  ia  Toscane, 
dans  lesquels  il  a  répandit 
une  érudition  peu  corn* 
inuue. 

Qoriée  ,  savant  antiquaire  < 
ni  a  Anvers  ,  m.  à  DeiJ| 

ai 
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en  1609.  il  avoit  recueilli 
un  grand  nombre  de  mé- 
dailles et  d'antiquités ,  et 
a  composé  un  traité  savant 
et  curieux  sur  les  anneaux 
et  sur  leur  usage  chez  les 
anciens  ?  sous  ie  titre  de 
dactyliotheca  ,  2  vol.  in- 
4  ,  et  autres  ouvrages. 

(jroropius ,  fameux  médecin  , 
né  dans  le  Brabant,  m.  en 
1572.  On  a  de  lui  origines 
antuerpianct ,  et  autres  ou- 
vrages remplis  de  contes 
absurdes. 

Corsas ,  maître  de  pension  , 
né  à  Limoges ,  puis  jour- 
naliste ,  ensuite  député  à  la 
convention  ,  fut  condamné 
à  mort  avec  les  Girondins } 
en  1793. 

fêosselini  ,  écrivain  italien  , 
rie  à  Home  ,  m.  à  Milan  en 
^587.  Ses  principaux  ou- 
vrages sont  la  vie  de  Fer- 
dinand de  Gon\ague  ,  la 
conspiration  de  Fies  que  , 
etc. 

iSothofredc  ,  savant  juriscon- 

"  suite  ,  né  à  Paris ,  m.  a 
«Genève  en  1622.  On  a  de 
lui  corpus  juris  civilis.  Les 
éditions  les  plus  recher- 
chées sont  celles  d'Elzevir, 
3  vol.  in-folio  ,  et  2  vol. 
in- 8.  Cette  dernière  ne 
contient  que  le  texte.  Son 
fils  Jacques  a  publié  codex 
Theodosianus  ,  4  vol.  in- 
folio.  ,  , 

Cotti  ,  dominicain  (>nea 
Bologne  en  Italie  ,  s'éleva 
au  cardinalat  par  ses  ver- 
tus et  son  savoir,  et  m.  en 
1742.  H  a  composé  divers 
•images  £OUi  U  défense 
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de      la      foi      catholique? 

Qottsched  ,  poète  allemand, 
né  à  Koni&sberg,  m.  à  Leip- 
sick  en  176*7.  Il  a  publié 
une  poétique  9  précédée 
d'une  trad.  de  l'art  poéti- 
que d'Horace ,  en  vers  , 
une  grammaire  allemande 
estimée  ,  et  un  cours  de 
philosophie  ,  2  vol.  in- 8» 
v)n  a  encore  de  lui  Catott 
d'Utique  }  tragédie.  Sa 
femme  partagea  ses  études 
et  sa  réputation  ;  outre  plu- 

-  sieurs  traductions  d'anteur$ 
étrangers  ♦  elle  a  fait  Pah- 
thée  ,  tragédie,  et  des  corné" 
dïes  ,  qui  ont  eu  du  succès. 
Ils  ont  beaucoup  contri- 
bué à  réformer  le  théâtre 
allemand  et  à  le  purger  des 
obscénités  et  des  bouffon- 
neries  qui  l*infectoient. 

Goudelinou.  Goudouli ,  célè- 
bre poète  gascon  ,  né  à 
Touloure,  m.  en  1649.  On 
a  recueilli  sqs  vers  en  un 
vol.  in-4» 

Govea  ,  (  Martial  )  poète  la?- 
tin  et  grammairien  du  l6.« 
siècle. 

Govea  ,  (  Antoine  )  neven  du 
'  précédent  et  habile  juris- 
consulte ,  a  laissé  deux 
livres  d'épigrammes  lati- 
nes estimées  et  des  éditions 
de  Virgile  et  de  Térence  > 
enrichies  de  notes. 

Gbuffier  ,  (Guillaume)  plus 
connu  sous  le  nom  ad- 
mirai de  Bonnivet  %  étoit  fils 
de  Guillaume  Gouffier , 
chambellan  de  Charles 
VIII,  d'une  des  plus  an- 
ciennes familles  de  Poitou. 
II  s'acquit  l'estime  et   h 


GOU 

faveur  du  roi  François  I, 
qui  lui  confia  le  comman- 
dement de  l'armée  d'Ita- 
lie ;  mais  cette  expédition 
ne  fat  point  heureuse.  Elu 
par  faveur  de  cour,  i]  fit 
de  grandes  fautes,  et  faillit 
perdre  la  France.  Il  fut  tué 
à  la  bataille  de   Pavie  en 

Gouget ,  chanoine  de  Saint- 
Jacques  de  l'Hôpital  t  né 
à  Paris ,  ou  il  m.  en  1767. 
Il  a  publié  un  très-grand 
nombre  d'ouvrages.  Ceîui 
qui  lui  a  fait  le  plus  de 
réputation  est  la  bibliothè- 
que françoise  t  ou  histoire 
de  la  littérature  françoise  , 
18  v.  in-i2  ,  ouvrage  pres- 
que oublié  aujourd'hui. 

Goujon  ,  sculpteur  et  archi- 
tecte ,  m.  en  1572.  On 
peut  le  regarder  comme  le 
restaurateur  de  la  sculp- 
ture en  France.  Il  fut  sur- 
nommé le  Corrège  de  la 
sculpture  ,  à  cause  de  la 
grâce  de  ses  ouvrages.  La 
fontaine  des  innocens  ,  à 
Paris  ,  est  de  lui. 

Goulart ,  fameux  ministre 
de  Genève ,  né  à  Senlis  , 
m.  en  1628.  On   a  de  lui 

Ïilusieurs  ouvr.  de  belies- 
ettres  ,  d'histoire  et  de 
controverse.  Le  plus  connu 
est  ses  petits  mémoires  de  la 
ligue  ,  6  vol.  in-8 ,  oii  l'on 
trouve  des  choses  curieuses. 

Gould  ,  poète  anglois ,  m.  en 
1709.  Ses  ouvrages  sont 
estimés. 

GouLin ,  né  à  Reims  ,  m.  en 
1799  ,  a  laissé  un  grand 
»ombxe    d'ouvrages  parti- 
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Culièrement  sur  la  méde- 
cine. 

Goulu ,  général  desfeuillans, 
né  à  Paris,  m.  en  1629,  se  fit 
particulièrement  connoître 
par  sa  querelle  avec  Bal" 
\ac ,  où  il  outre-passa  les 
bornes  de  la  modération.  Il 
a  laissé  quelques  ouvrage» 
qu'on  ne  Ht  plus. 

Gourdan  ,  pieux  chanoine 
de  St.-Victor  ,  né  à  Paris, 
m.  en  1629.  Il  a  composé 
des  proses  et  des  hymnes 
admis  dans  le  chant  de 
l'église  et  plusieurs  ouvra- 
ges de  piété ,  remplis  de 
lumière  et  d'onction.  On  a 
publié  sa  vie  en  un  vol. 
in-12. 

Gourmondy  habile  imprimeur 
du  l6\e  siècle  ,  est  le  pre- 
mier qui  ait  imprimé  à 
Paris  des  livres  grecs  et 
hébreux. 

Gournai  ,  (  Marie  le  Jars  de  ) 
fille  savante  ,  née  à  Paris 
d'une  famille  distinguée  , 
m.  en  1645.  On  a  recueilli 
ses  ouvrages  en  2  vol.  in- 
4.  Son  style,  chargé  de 
vieux  mots  ,  n'est  plus 
supportable  à  présent. 

Gourville  ,  d'abord  valet  de 
chambre  du  duc  de  la  Jfo- 
chefoucault  ,  qui  en  fit 
ensuite  son  ami  et  son 
confident.  Il  fut  employé 
dans  plusieurs  affaires  im- 
portantes ,  et  a  laissé  des 
mémoires  qui  contiennent 
des  anecdotes  curieuses  sur 
les  ministres  ,  depuis  Ma." 
\arin  jusqu'à  Colbert» 

Goussencourt  9  célestin  de 
F  a  lis  ,.  ra«  eu  1660*  Or  % 
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de  lui  ie  martyrologe  des 
chevaliers  de  St.  Jean  de 
Jérusalem  ,  avec  les  bla- 
sons ,  2  vol.  in- fol. 
Goussei ,  ministre  protestant, 
né  à  Blois  ,  m.  en  1704 .  On 
a  de  îni  plusieurs  ouvrages 
doit  le  meilleur  a  pour 
titre  comment arii  lingiuc 
hebraicœ»  La  meilleure 
édit.  est  celle  de  Leipsick  , 
in-/,  ,,  17^3. 

Gauthier  ,  voyez  Guthter. 

Go  avion  ,  général  françoisj 
né  à  Toul  ,  tué  le  ii  juin 
1795  ,  dans  une  retraite 
fju'il  effectuoit  avec  autant 
«art  que  de  bravoure.  II 
passoit  pour  un  habile  gé~ 
nérah 

Cov.x  y  (  François  le  )  de  la 
Brûla  ye  ,-céièbie  voyageur 
du  17-e  siècle.  Il  parcourut 
presque  toutes  les  parties 
du  monde  ,  et  publia  en 
1553  ta  relation  de  ses 
voyages  ,  in~^  ,  où  Pou 
trouve  des  choses  curieuses 
et  quelques-unes  de  faus- 
ses. Le  style,  d'ailleurs  ,  en 
est  très-incorrect. 

Gouye^  jésuite ,  né  à  Dieppe, 
habile  dans  les  mathémati- 
ques, m.  à  Paris  en  1723. 
Son  principal  ouvrage  a 
pour  titre  observations  phy- 
siques et  mathématiques 
pour  servir  à  la  perfection 
de  l'astronomie  et  de  la  géo- 
graphie ,  2  vol.  U  ne  faut 
pas  le  confondre  .avec 
Gouye  de  Longuemare  , 
greffier  au  bailliage  ^e 
Versailles  ,  m.  eu  176 3  , 
qui  a.  laissé  plusieurs  mé- 
moires et  dissertations  in- 
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téressantes  sur  l'hiitoire  de 
France. 
Goivtr  ,  poète    anglois  ,    m. 
en   1402.  Il  passe  pour  le 
plus  ancien  auteur   qui  ait 
écrit  en  anglois* 
Goyen ,     habile    peintre    de 
paysages  ,  né  à  Leyde  ,  m. 
en  î656'.  Ses  tableaux  qui 
représentent  des  marines  e* 
àcï    batailles  ,     sont  très- 
estimés  et  très-chers. 
Go7xon  ,      grand-maître     de 
Tordre   de   Saint  Jean    de 
Jérusalem  ,  m.  en  l353.  Il 
est  célèbre  par  son  courage 
et  ses    autres   vertus.    On 
raconte  qu'il  extermina  un 
dragon     monstrueux     qui 
infestoit  l'île  de  Rhodes  et 
qui  avoit  tué  tous  les  che- 
valiers  qui   s'étoient   pré- 
sentés pour  le  combattre. 
Go{{i  ,  noble   vénitien  ,   m. 
en    1736.  Il  a    dormi    des 
poésies  satyrique;  et  lyri- 
ques très-estimees. 
Graaf,  célèbre  médecin  hol- 
landois  ,  m.  en  Ib'/o.   11  a 
publié  plusieurs    ouvrages 
estimés. 
Graaf,  peintre  hoilandois  du 
.17.6  siècle  ,  né  à  Amster- 
dam, li  excelioit  à  peindre 
le  paysage. 
Qtabe  ,   savant  théologien, 
né   à    Kœnigsbarg  ,  in.,    à 
Londres  en  171  ï-   Il  avoit 
embrassé    les  opinions    da 
l'église  anglicane.  On  a  de 
lui  un  spicileçe.  ,  et  autres 
ouvrages  estimés. 
Qrazchiis  ,     (  Tiberius     et 
Gains)    fils   du    proconsul 
Seir.pronius  Gracclius  et  de 
Cornçlie  5  bile  de  Scipioa 
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rAfricain ,  se  distinguèrent 
|>ar  leur  éloquence  et  par 
leurs  talens;  mais  ils  fu- 
rent tués  l'un  et  l'autre 
pour  avoir  pris  les  intérêts 
du  peuple  avec  trop  de 
zèle  contre  le  s  riches,  qu'ils 
vouloient  humilieT. 

Gracchus  ,  (  Rutilius  )  poète 
romain ,  issu  d'une  famille 
noble ,  mais  pauvre ,  vers 
la  fin  du  io. e  siècle. 

Gr&ce  $  (  Thomas-François 
de  )  irlandois  d'origine  ,  et 
censeur  de  l'académie  des 
inscriptions  et  belles-let- 
tres ,  m.  en  1798.  On  lui 
doit  le  bon  jardinier  ,  dont 
la  réimpression  annuelle 
prouve  le  mérite ,  et  une 
édition  d'une  histoire  uni- 
verselle ,  8  vol.  in-4  ,  sur 
le  plan  de  celle  de  Puffcn- 
dorf ,  mais  préférable.  Elle 
se  termine  à  l'année  I75a. 
Il  a  donné  beaucoup  d'ar- 
ticles au  journal  de  méde- 
cine. 

Gracian  ,  jésuite  espagnol  * 
m.  en  16*58  ,  se  distingua  , 
dans  sa  société,  par  ses  ser- 
mons et  ses  écrits  estimés 
de  ses  compatriotes,  mais 
son  style  est  ampoulé  et  ses 
opinions  exagérées. 

Gradenigo  ,  doge  de  Venise 
en  1290  ,  gouverna  la  ré- 
publique avec  sagesse  ,  et 
m.  en  i3o5.  C'est  lui  qui 
changea  le  gouvernement 
populaire  en  aristocratie. 

Graevius  ,  voyez  Grevius» 

Graf,  peintre  ,  né  à  Vienne 
vers  l68o.Ilréussissoit  fort 
bien  à  peindje  des  sujets  de 
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Grdfiigny  ,  (  mada  me  de  ) 
célèbre  françoise  ,  née  à 
Nancy,  m.  en  1758.  Elle 
est  auteur  des  lettres  d'une 
Péruvienne  ,  qui  ont  été 
traduites  dans  toutes  les 
langues. 

Graham  ,  célèrbrë  horloger  et 
mécanicien  anglois  ,  m.  en 
175 1,  II  étoit  membre  de  la 
société  royale >  à  laquelle  î\ 
communiqua  diverses  dé- 
couvertes utiles.  On  lui 
doit  l'invention  de  l'échap- 
pement à  cylindre  ou  à 
repos  et  la  perfection  de 
plusieurs  instrumens  d'as- 
tronomie. 

G^ailly  ,  ou  plutôt ,  de  Grely+ 
captai  de  Buch  et  l'un  des 
plus  grands  capitaines  de 
son  siècle ,  m.  en  1377.  H 
servit  l'Angleterre  contre 
la  France. 

Grain  ,  maître  des  requêtes 
de  Marie  de  Médicis ,  m. 
en  1642.  Il  est  auteur  de 
l'histoire  de  Henri  IV  et 
de  celle  de  Louis  XIII  r 
jusqu'à  la  mort  du  maré- 
chal d'Ancre,  recherchéesr 
pour  plusieurs  faits  qui  ne 
se  trouvent  point  ailleurs. 

Grain  d'Orge  ,  né  à  CaenJ,' 
dans  le  l6.e  siècle  ,  fut  le 
premier  qui  fabriqua  des 
toiles  damassées  y  auxquel- 
les il  donna  le  nom  de' 
haute-lice  ,  dont  il  fit  des 
services  de  table. 

Grain  d'Orge,  médecin  et 
philosophe  ,  né  à  Caen  , 
m.  en  1676  ,  suivoif  les 
principes  à'Épicure  et  de 
Gassendi.  On  a  de  lui  un 
traité  4t  &  nature  du  fe* 
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de  la  lumière  et  des  coup- 
leurs ,  iiî-4  ,  et  un  autre 
traité  peu  commun  de 
Vorigine  des  macreuses  > 
in-12- 

Grainsborough  ,  un  des  plus 
Jiabiles  peintres  d'Angle- 
terre ,  m.  à  Londres  en 
1788.  Il  excelioit  dans 
divers  genres. 

Grainville  ,  (  J.  B.  Christo- 
phe ;  né  à  Lisieux,  m.  en 
l8o5.  On  a  de  lui  diverses 
trad.  des  langues  italienne, 
espagnole ,  etc.  ;  mais  l'ou- 
vrage qui  lui  fait  le  plus 
d'honneur  est  les  monumens 
inédits  de  Vinckclman  , 
gravés  avec  leurs  explica- 
tions ,  trad.  de  l'italien  , 
ïn-4. 

Grainville,  (  J.  B.  F.  X. 
Cousin  de)  né  au  Havre, 
m.  à  Amiens  en  i8o5.  Ues* 
auteur  du  dernier  homrûe [9 
en  2  vol.  in- 1.2  ,  espèce  de 
poème  qu'il  se  proposait 
de  mettre  en  vers.  On  y 
trouve  quelques  beautés, 
ïnais  l'ouviage  a  beaucoup 
d'incorrections  qu'il  auroit 
vraisemblablement  corri- 
gées, 

[Gramaye ,  prévôtd'Arnheim, 
et  historiographe  des  Pays- 
Bas  ,  m-  fis  tC55.  On  lui 
doit  Africa  Illustrât œ  ,  in- 
4,  où  l'on  trouve  de  très- 
bons  détails  pour  1^  géo- 
graphie ;  percgthiaîio  tiel- 
gica  livre  mieux  et 
exact  ;  antiquitatis  Bclgi- 
ces,  ,  in-foiio  ,  cuviage 
sa      nt. 

Gramond  ou  Grammond  , 
iGdbijel,  seigneur  de)  dont 
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le  nom  étoit  Barthélémy  l 
président  au  parlement  de 

.  Toulouse  ,  m.  en  1654.  Il 
est  auteur  d*une  histoire  du 
règne  de  Louis  XIII ,  de- 
puis la  mort  de  Henri  IV 
jusqu'en  i6r.o ,  écrite  en 
latin  et  pouvant  faire  suit© 
à  celle  du  président  de 
Thou  ;  mais  elle  lui  est 
inférieure  pour  le  style  et 
la  fidélité.  On  estime  da- 
vantage son  histoire  des 
guerres  de  Louis  XIII  con- 
tre ses  sujets  protestans. 

Gramont  ,  (  Gabriel  de  )  cé- 
lèbre cardinal  du  16. e  siè- 
cle ,  de  l'illustre  maison  de 
Gramont,  dans  la  Navarre» 
s'acquit  l'estime  et  l'amitié 
de  François  I ,  qui  l'em- 
ploya dans  des  négociations 
importantes  et  le  combla 
de  biens  et  d'honneurs. 

Gramond  ,  (  Antoine  de  ) 
duc  ,  pair  et  maréchal  de 
Fiance  ,  de  la  même  fa- 
mille que  le  précédent ,  se 
signala  en  diverses  occa- 
sions sous  Louis  XIII  et 
XI  V ,  et  m.  à  Bayonne  en 
1678  ,  à  74  ans.  C'étoit  un 
des  hommes  les  plus  aima- 
bles de  la  cour  de  Louis 
XIV.  On  a  de  lui  des  mé- 

,  moires  qui  renferment  ses 
négociations  en  Allemagne 
et  en  Espagne  ,  lorsqu'il 
y  fut  envoyé  pour  ie  ma- 
riage de  l'Infante  avec 
Louis  XIV'  Son  frère 
Philibert  se    distingua  de 

.  bonne  heure  comme  mili- 
taire ,  et  obtint  différentes 
grâces  ,  le  cordon  bleu  ,  le 
souverjiemerut    d'Aunis  fit 
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la  lieutenance  générale 
du  Béarn.  Il  avoit  épousé 
mademoiselle  Hamilton, 
et  plaisoit  beaucoup  à  Lows 
XIV  par  ses  saillies  et  ses 
bons  mots.  Il  m.  en  1707. 

Granby  ,  (  le  marquis  de  ) 
fameux  général  anglois ,  m. 
en  177° • 

Grancolas  ,  docteur  de  Sor- 
bonne  ,  né  à  Paris  ,  m.  en 
1732.  On  a  de  lui  plusieurs 
ouvrages  de  théologie,  dont 
les  principaux  sont  traité 
des  liturgies  ,  aii'  ien  $a- 
cramentaire  de  l'église  , 
histoire  abrégée  de  l'église 
de  Paris ,  2  vol.  in-12  , 
commentaire  historique  sur 
le  bréviaire  romain,  2  vol. 
in-12.  C'est  un  de  ses  meil- 
leurs ouvrages. 

Grand  >  (  Antoine  le)  philo- 
sophe cartésien  du  17. e 
siècle.  Son  ouvrage  le  plus 
estimé  a  pour  titre  historia 
sacra  à  mundo  condito  ad 
Constantinum  magnum  , 
ln-8.  6 

Grand  ,  (  Pierre  le  )  célèbre 
corsaire  de  Dieppe  du  17-e 
siècle. 

Grand  ,  (  Joachim  le  )  habile 
critique  et  judicieux  his- 
torien ,  né  à  Saint-Lô,  m. 
en  1735.  Il  fut  secrétaire 
d'ambassade  en  Portugal  et 
en  Espagne.  Ses  principaux 
ouvrages  sont  mémoire  tou- 
chant la  succession  à  la 
couronne  dJ Espag ne ,  i n -  8  ; 
traité  de  la  succession  à  La 
couronne  de  France  par  les 
Agnats  ;  histoire  du  divorce 
de  Henri  VUL 

Grand ,  (  Marc- Antoine  le  ) 
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acteur  et  poère  dramatique 
françois,  m.  en  1728.  On 
a  de  lui  un  grand  nombre 
de  comédies  ,  la  plupart  en 
un  acte.  On  leur  reproche 
trop  de  licence. 

Grand  ,  (  Louis  le  )  sulpicien 
etdocteur  de  Sorbonne  ,  m. 
en  1780.  On  lui  doit  plu- 
sieurs ouvrages  théologi- 
ques estimés  pour  la  clarté 
et  Tordre  qui  y  régnent. 

Grand  dyAussy  ,  conservateur 
de  la  bibliothèque  natio- 
nale ,  m.  à  Paris  en  1800. 
On  a  de  lui  plusieurs  ou- 
vrages :  fabliaux  ou  contes 
des  12  et  i3.e  siècles  ;  voya- 
ges fait ,  en  1787  et  1788  , 
dans  la  haute  et  basse  Au- 
vergne ,  3  vol.  in-8.  Cq. 
voyage  curieux  et  instruc- 
tif, a  été  trad.  en  allemand; 
vie  d'Apollonius  de  Tyanc, 
2  vol.  in-8  >  et  autres  ou- 
vrages. 

Grand  ,  (  le  )  architecte  des 
monuiïiens  publics  de  la 
ville  de  Paris  ,  m.  à  Saint- 
Denis  en  1807.  On  lui  doit 
plusieurs  mémoires  sur  les 
monumens  publics  ;  intro- 
duction à  l'histoire  géné- 
rale de  l'architecture ,  etc. 

Grandet ,  pieux  et  savant 
curé  de  Sainte-Croix  d'An- 
gers ,  m.  eu  1724.  On  lui 
doit  les  vies  de  M. elle  de 
Meluti  ,  institutrice  des 
hospitalières  de  Beaugé  , 
du  comte  de  Morel  ,  fils 
naturel  de  Henri  IV ,  de 
M.  louis  Grignon  de 
Mont  fort  >  missionnaire  9 
etc. 

Grandjean  5  célèbre  chirux- 
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gien-ocuîiste,  né  à  Housse,' 
pays  de  Liège  ,  m.  en  1802. 
Il  fut  le  premier  qui  fit 
l'extraction  de  la  membra- 
ne cristalline  sans  extraire 
le  cristallin. 

Grandin  ,  habile  docteur  et 
professeur  deSorbonne,  né 
a  Saint-Quentin  ,  m.  en 
1691.  Il  est  auteur  d'un 
cours  de  théologie ,  6  vol. 
in-4. 

Gratvet  ,  fameux  critique ,  né 
à  Brignoles  ,  mv  en  1741» 
On  a  de  lui  la  trad.  de  la 
chronologie  de  Newton,  un 
recueil  de  remarques  sur 
les  tragédies  de  Corneille  et 
de  Racine  ,  2  voL  in^-12  , 
des  observations  sur  les 
écrits  modernes,  avec  l'abbé 
des  Fontaines ,  etc. 

Grange  ,  (Joseph  de  Chancel 
de  la  )  né  à  Antonial  ,  près 
de  Périgueux  ,  où  il  m.  en 
1758.  Ce  qui  le  fit  le  plus 
connoître  est  un  libelle 
affreux  contre  le  duc  d'Or- 
léans ,  iutitu'é  philippi- 
ques.  On  a  de  lui  plusieurs 
tragédies  ,  dont  quelques- 
unes  eurent  du  succès  ,  des 
c'péra  et  des  poésies  diver- 
ses. Sa  versification  est  lâ- 
che ,  froide,  entortillée. 

Grange,  (  N.  de  la)  né  à 
Paris?  de  paren9  pauvres  , 
jn.  en  1775.  Nous  lui  de- 
vons une  bonne  traduction 
de  Lucrèce  ,  2  vol.  in-8  ou 
in-12 ,  enrichie  de  notes 
savantes  ,  et  une  médiocre 
des  œuvres  de  Séné  que  y  6 
vol.  in-12  et  in-8. 

Granger  ,  célèbre  voyageur  , 
pé  à.  Pilon  j.  m.  vers  1733. 
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On  a  de  lui  un  voftigc 
d 'Egypte*  pub.  en  1745, 
qui  est  instructif  et  inté- 
ressant. 

Granger ,  théologien  anglois, 
m- en  1776.  On  a  de  lui  un 
ouvrage  très*-pTécieux  et 
rare  intitulé  histoire  bio- 
graphique de  l'Angleterre, 

Granier,  sculpteur  du  diocèse 
de  Montpellier  ,  m.  en 
1716  ,  orna  les  jardins  de 
Versailles  de  se»  ouvra- 
ges. 

Gramncnt ,  gentilhomme  né 
à  Paris,  célèbre  dans  l'his- 
toire des  Flibustiers.  Une 
de  ses  plus  considérables 
expéditions  fut  la  prise  de 
Gampêche  en  1686.  On 
croit  qu'il  périt  malheureu- 
sement l'année  suivante. 
On  n'a  jamais  pu  savoiff 
ce  que  lui  et  son  équipage 
étoient  devenus. 

Grannacci ,  peintre  de  Flo- 
rence ,  m.  en  r^SL  II  étoit 
célèbre  pour  les  décorations 
et  pour  les  mascarades. 

Granville ,  baron  de  Lans- 
down  ,  fut  nommé ,  sous 
la  reine  Anne ,  secrétaire 
delà  Guerre,  et  peu  aprèa 
fut  eréé  pair.  Il  perdit  ses 
places  sous  George  I ,  et 
fut  mis  à  la  tour  en  171-5. 
Il  obtint  sa  liberté ,  et  passa 
en  France ,  où  il  m.  en 
1735.  Ses  œuvres  ont  été 
pub.  en  2  vol.  in-4. 

Grapaldus ,  né  à  Parme  au 
16, e  siècle  ,  est  auteur  d'un 
livre  curieux  ,  imp.  plu- 
sieurs fois ,  où  il  donne  une 
description  de  toutes  les 
parties  d'une  maison? 
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Graphœus  ou  Schrivcr  ,  im- 
primeur et  secrétaire  de  'a 
ville  d'Anvers,  in.en.i5o3, 
adonné  deséglogues  sacrées 
et  plusieurs  petits  poèmes 
sur  les  évèneinens  de  son 
temps. 

Gras  ,  (  Louise  deMarilîac  , 
veuve  de  M.  Le  )  née  à 
Paris  ,  fonda  avec  Saint 
Vincent  de  Paule  ,  les 
sœurs  de  la  charité,  con- 
nues sous  le  nom  de  sœurs 
se  grises.  Les  en  fan  s  trouvés 
ressentirent  aussi,  des  effets 
de  la  charité  de  madame  Le 
Gras  :  elle  loua  une  mai- 
son pour  servir  de  retraite 
à  ces  infortunés.  Ses  soins 
s'étendirent  jusquessur  les 
fous  et  les  galériens.  Cette 
vertueuse'  bienfaitrice  de 
l'humanité  m.  saintement 
en  1662.  Sa  vie  a  été  écrite 
par  Gobillon. 

Gras,  (Antoine  le)  orato- 
rien  ,  né  à  Paris  ,  m.  en 
1761.  On  a  de  lui  ouvrages 
des  Saints  Pères  qui  ont 
vécu  du  temps  des  Apôtres , 
trad.  avec  des  notes,  in- 
12 ,  et  une  trad.  de  Corné- 
lius Nepos  ,  fidèle,  mais 
fade  et  diffuse. 

Grasset  St.  Sauveur  ,  né  à 
Montaret  au  Canada.  Il  fut 
vice-consul  de  France  en 
Hongrie.  On  lui  doit  voya- 
ge dans  les  îles  vénitiennes, 
S  vol.  in-8 ,  et  plusieurs 
autres  ouvrages  qui  ont  eu 
peu  de  succès. 

Grassis  ,  franciscain  du  ïS.e 
siècle  ,  a  laissé  de  republi- 
cà  ecclesiasticci ,  Enchiri- 
dion  ecslcaiasticum ,  in-4. 
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Graswinkel ,  savant  juriscon- 
sulte ,  né  à  Delft  ,  m.  à 
Ma  Unes  en  1666'.  On  a  de 
lui  plusieurs  ouvrages  en 
latin, 

Gratarole ,  célèbre  médecin 
du  ib.e  siècle  ,  né  à  8er- 
game  ,  m.  à  Bâ!e  en  1^62. 
On  a  de  lui  traité  de  la  ma- 
nière de  conserver  et  à? aug- 
menter la  -mémoire ,  en  la- 
tin. Cet  ouvrage  est  recher- 
ché ainsi  que  ia.  traduction 
françoise» 

Grattant  ,  né  dans  la  Tos- 
cane, secrétaire  de  Sixte  V 
et  évêque  d'Améiia  ,  m.  en 
î6rT.  Ses  principaux  ou- 
vrages sont  une  vie,  en  la- 
tin, du  cardinal  Commcn- 
do.n.  ,  son  bienfaiteur  ,  qu<* 
Fléckier  a  traduit  en  fran- 
çois  ;  de  bello  Cyprio  ,  tra- 
duit en  françois  par  le 
Pelletier. 

Grattant  ,  auteur  italien  du 
l6\e  siècle.  On  a  de  lui 
un  poème  épique  intitulé 
il  conquisto  di  çranata  ,  et 
une  tragédie  Je  Cromwel 
estimée. 

Gratiani ,  professeur  de  phi- 
losophie à  Padoue  ,  est  au- 
teur d'une  hist.  de  Kcnise, 
3  vol.  in-4  ,  peu  estimée- 

Gratien  ,  père  de  l'empereur 
Valenîinicn  I ,  né  dans  la 
Pannonie  ,  aujourd'hui  la 
Hongrie ,  étoit  renommé 
par  sa  force  personnelle 
et  par  son  courage.  Il  s'éje-  • 
va  par  degré  à  la  dignité 
de  tribun  ,  et  obtint  le 
commandement  de  l'armée 
d'Afrique.  Des  envieux 
l'accusant  de  concussion  , 
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il  se  démit  de  ses  emploi?, 
et  finit  ses  jours  dans  une 
retraite  honorable. 

Gratien  ,  empereur  romain  , 
fils  et  successeur  de  Va- 
lentinien  ,  fut  massacre  l'an 
383 ,  à  i'âge  de  24  ans.  Ii 
en  =  a  voit  régné  7  et  9 
mois.  Saint  Ambroise  versa 
des  pleurs surson  tombeau, 
et  le  regarda  comme  mar- 
tyr. Son  zèle  pour  le  chris- 
tianisme fut  la  cause  de  sa 
perte.  C'étoit  un  grand  ca- 
pitaine. II  donna  des  lois 
sages  et  protégea  les  lettres. 

Gratien  ,  simple  soldat ,  fut 
couronné  empereur  par  les 
légions  romaines  vers  l'an 
407  >  et  mis  à  mort  4  mois 
après  par  ceux  mêmes  qui 
l'a  voient  élevé  à  l'empire. 

Gratien  ,  bénédictin  du  i8.e 
siècle ,  né  à  Chiusi  en 
Toscane.  II  est  auteur  de  la 
célèbre  collection  des  dé- 
crétâtes ,  où  il  a  voit  inséré 
beaucoup  d'erreurs  qui  fu- 
rent rectifiées  par  la  suite. 

Gratius  Faiiscus,  poète  latin, 
contemporain  d'Ovide  5  a 
composé  un  poème  sur  là* 
manière  de  chasser  avec  les 
chiens*  Il  y  en  a  une  édition 
A'Elieyir. 

Gratins,  savant  allemand  , 
né  dans  l'évêché  de  Muns- 
ter ,  m.  en  1042.  On  a  de 
lui  le  triomphe  de  Job ,  en 
vers  élégiaques ,  etc. 

Gravelot ,  célèbre  graveur  , 
né  à  Paris,  m.  en  1773. 
Les  plus  belles  éditions  des 
poètes  françois  sont  ornées 
de  ses  gravures.  Il  a  publié 
pvec  Cockin  iconologie par 
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fiçures  ou  traité  complet 
des  allégories  et  emblèmes , 
4  vol.  in-8,  fig. 

Graverol,  avocat  ,  ne  à  Nis- 
mes,  où  il  m.  en  1694. 
Il  s'étoit  acquis  une  grands 
réputation  par  son  érudition 
et  par  la  connoissance  de» 
monumens  de  l'antiquité. 
Il  a  laissé  plusieurs  dis- 
sertations  sur  diverses  mé- 
dailles ,  et  de  savantes 
observations  sur  les  arrêts 
du  Parlement  de  Toulouse» 

Gravesande  ,  (  Guillaume 
Jacques  s'  )  célèbre  pa  r  ses 
connaissances  dans  les  ma- 
thématiques et  dans  l'as- 
tronomie ,  né  à  Delft  ,  m. 
en  1742*  Ses  principales 
productions  sont  un  essai 
sur  la  perspective  ,  le  meil- 
leur qui  ait  paru  sur  cer>e 
matière  ,physices  elementa 
mathematica  y  ouvrage  ex-», 
cellent* 

Graveson  ,  dominicain,  doc- 
teur de  Sorbonne ,  m.  en 
1733.  On  a  de  lui  une 
histoire  ecclésiastique ,  eu 
latin  peu  estimée-.. 

Gravina ,  poète  italien  ,  né 
àGravina  dans  le  royaume 
de  Napïes  ,  m.  en  i5a8.. 
Sanna\ar  en  fait  un  grand 
éloge. 

Gravina  ,  dominicain  ,  m.  à 
Rome  en  1643.  On  lui  doit 
plusieurs  ouvrages  de  théo" 
logie  estimés. 

Gvavina  ,  illustre  juriscon- 
sulte ,  né  à  Rogliano  dans 
la  Calabre  ultérieure  ,  m. 
en  1718.  Sa  maison  étoit  le 
lieu  des  assemblées  des 
hommes  de  lettres.  De  là 
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naquit  à  Rome  la  société 
des  arcades,  à  laquelle  il 
donna  des  règlemens.On  a 
de  lui  originum  juris  libri 
très,  ouvrage  ie  plus  savant 
qui  ait  paru  sur  cetre  ma- 
tière ;  délia  regione  poctica, 
en  2  livres  ,  semés  d'une 
critique  fine  et  d'une  grande 
connoissance  de  la  poéti- 
que ,  et  autres  ouvrages. 

Qravîus  t  savant  dominicain, 
fut  prieur  à  Nimèguc  ,  et 
m.  en  i552.  On  a  de  lui 
Aiuwtationes  in  H.  Cypria- 
num  ,  etc.  Iî  y  a  un  autre 
Gravius  ,  né  à  Louvain ,  où 
il  enseigna  la  théologie 
avec  beaucoup  de  réputa- 
tion. Il  fut  appelé  par  le 
pape  Sixte- Quint  pour  soi- 
gner Tédit.  de  la  vulgate. 

Graunt ,  écrivain  a ng lois  , 
fut  maître  de  l'école  de 
Westminster.  On  a  de  lui 
grecœ  lingu&  spicilegium  , 
estimé  de  son  temps! 

£ray  ,  (Jeanne  )  épouse  de 
de  Gilfort  et  petite-fille  de 
Marie  ,  sqtur  de  Henri 
VIII.  Son  père  le  duc  de 
Sujfblk  et  son  beau -père  le 
.duc  de  Northuirtberland,  la 
.firent  ,  malgré  sa  répu- 
gnance ,  proclamer  reine  à 
la  mort  ^Edouard  VI ^  au 
préjudice  de  Marie  ,  qui 
île  voit  lui  succéder  natu- 
rellement i  mais  le  parti  de 
celle-ci  ayant  prévalu, 
...ielîe  ,  son  mari  et  son  beau- 
père  eurent  la  tête  tranchée. 
C'est  la  3.e  reine  qui  ex- 
piroit  en  Angleterre  par  le 
dernier  supplice-  Elle  n'a- 
vcit  sue    17   aos;    Qt   se 
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conduisit  avec  le  courage 
le  plus  admirable  et  la 
plus  délicate  sensibilité. 
C'étoit  une  iemme  savante, 
aimable  et  vertueuse. 

Gray ,  poète  angîois  ,  né  à 
Cornith  ,  m.  à  Cambridge 
en  1771.  On  a  recueilli  ses 
poésies  et  ses  lettres  en  4 
vol.  in-8. 

Gra\\ini  ,  surnommé  il  Las* 
ca't  l'un  des  principaux 
fondateurs  de  l'académie 
Délia  Crusca  ,  m.  à  Flo- 
rence ,  sa  patrie,  en  i583. 
On  a  de  lui  des  comédies  , 
des  stances  et  des  poésies 
dit  erses. 

Qreaves  ,  célèbre  mathéma- 
ticien et  antiquaire,  né  à 
Colmore  ,  dans  le  comté  de 
Harap  en  Angleterre,  m. 
en  i6*52.  On  distingue  par- 
mi sas  ouvrages  elementa 
lingiuz  persiccç  ,  in-4.  9 
description  des  pyramides 
d'Egypte  ,  en  anglois  in  8. 

Grebaa  ,  (  Arnoul  et  Simon  ) 
poètes  françois  du  l5.e 
siècle.  On  a  d'eux  le  mys- 
tère des  actes  des  Apôtres  , 
in-folio  ,  rare.  L  édition 
de  i5^,i  est  la  plus  chère  vet 
la  plus  complette. 

Grecinus  ,  sénateur  romain 
sous  Caligula  y  célèbre  par 
sa  vertu  et  son  éloquence. 
Ii  fut  mis  à  mort  pour  avoir 
refusé  d'accuser  un  inno- 
cent qui  avoit  encouru  la 
haine  de  l'empereur. 

Green  ,  poète  anglois  ,  m. 
vers  1737.  Son  poème  du 
Spleen  est  rempli  d'espiit 
et  de  gaieté. 

Grégoire*  Il  y  a  çu  l5  pages 
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de  ce  nom.  Le  premier, 
surnommé  le  grand,  né  à 
Rome  vers  l'an  55o  ,  fut  élu 
pape  s  la  mort  de  Pelage  en 
B90  ,  et  termina  sa  vie  sain- 
tement en  604.  Son  pontifi- 
cat est  une  des  époques  les 
plus  édifiantes  de  i'égiise. 
Ce  fut  lui  qui ,  par  les 
conseils  qu'il  donna  à  son 
prédécesseur ,  procura  les 
premiers  missionnaires  à 
l'Angleterre.  Lorsqu'il  fut 
parvenu  au  souverain  pon- 
tificat ,  il  soutint  cette  mis- 
sion de  tout  son  pouvoir.  Il 
travailla  avec  zèie  à  réu- 
nir les  scliismatiques  et  à 
convertir  les  hérétiques  * 
mais  il  vouloit  qu'on  em- 
ployât à  leur  égard  la  per- 
suasion et  non  la  violence» 
Un  autre  service  qu'il 
rendit  à  l'église  fut  la  ré- 
forme de  l'office  divin.  On 
a  de  lui  un  grand  nombre 
d'ouvrages  ,  parmi  lesquels 
on  peut  citer  son  pastoral, 
excellent  traité  des  devoirs 
d'un  pasteur  ;  des  homé- 
lies, des  commentaires  sur 
Job  ,  pleins  de  leçons  pro- 
pres à  former  les  mœurs  ; 
des  lettres  qui  offrent  quel- 
ques particularités  sur  l'his- 
toire de  son  temps.  La 
meilleure  édition  de  ses 
oeuvres  est  celle  de  1707 , 
en  4  vol.  in-fol.  -w  Gré- 
goire II  y  (Saint)  né  à 
Kome ,  pape  en  710  ,  après 
Constantin  ,  m.  en  joi  , 
regretté  pour  ses  vertus  et 
ses  lumières.  Il  convoqua 
deux  conciles  ,  l'un  contre 
tes  mariages  illicites,  l'au- 
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tre  contre  les  iconoclastes, 
et  envoya  Saint  Boniface 
prêcher  en  Allemagne.  On 
a  de  lui  des  lettres  et  un 
mémoire  sur  divers  points 
de  discipline.  —  Grégoire 
III ,  natif  de  Syrie,  suc- 
céda à  Grégoire  IJ. ,  et  m. 
en  741.  C'est  le  premier 
pape  qui  gouverna  en  sou- 
verain l'exarchat  de  ïïaven- 
ne.  Il  assembla  un  concile 
où  il  excommunia  les  ico- 
noclastes.—  Grégoire  IV ', 
né  à  Rome ,  obtint  la  cou- 
ronne pontificale  en  827  , 
après  la  mort  de  Valcntin  , 
et  m.  en  844.  Il  se  rendit 
recommandable  autant  par 
son  savoir  que  par  sa  piété. 
C'est  lui  qui  fit  célébrer  la 
fête  de  tous  les  Saints  dans 
Tégiise  chrétienne. — Gré- 
goire F, né  en  Allemagne, 
nommé  auparavant-Braion, 
fut  élu  pape  après  Jean, 
X  VI  en  996  ,  et  m.  en 
999.  On  lui  opposa  un  an- 
tipape sous  le  nom  de  Jean 
XVII  ;  mais  il  fut  chassé 
par  l'empereur  Othon*  — 
Grégoire  VI ,  romain  , 
nommé  auparavant  Jean 
Gratien  ,  fut  ordonné  pape 
en  1044  ,  après  que  Be- 
noît IX  lui  eut  cédé  le 
pontificat.  Il  abdiqua  dans 
un  concile ,  en  1046  ,  en 
faveur  de  Clément  II.  — 
Grégoire  Vil  ,  fils  d'un 
charpentier  de  Soano  en 
Toscane,  parvint  à  la  tiare 
en  I073.  Il  forma  de  vastes 
projets  touchant  la  rétor- 
mation  de  l'église  ,  ex- 
I ©mmunia  Henri  IV y  qui 
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le   força   de    se    retirer   à 
Salerne  ,  où  il  in.  en  lo85  , 
avec  une  grande  réputation 
de  vertu.   On  a  de  lui  un 
grand    nombre   de   lettres* 
—   Grégoire    VIII ,    né  à 
Bénévent ,  succéda  à  Urbin 
III  en  1187,  et  m.  le  17 
décembre    suivant ,    après 
avoir    invité    les    princes 
chrétiens    à   une  nouvelle 
croisade.  —  Grégoire  IX  , 
nommé    auparavant  Ugo- 
lin ,    fut    élu     pape    après 
Honorius  III  en  1227,    et 
m.  en     1241.     Il    engagea 
l'empereur  Frédéric  11  dans 
une    nouvelle    croisade   et 
l'excommunia    ensuite.  Il 
témoigna  beaucoup  d'ardeur 
pour   la  réunion   des  grecs 
et  la  conversion  des  maho- 
jnétans. — Grégoire  X,appe- 
Jé  auparavant  Thibaut  ,  né 
à  Plaisance  ,  étoit  dans  la 
Terre-SainteavccJE"^oizar^, 
roi  d'Angleterre  ,   lorsqu'il 
apprit   qu'il   avoit  été   élu 
pape    par    compromis    en 
1271  ,  après  Clément  IV. 
Il   arriva  à  Rome   l'année 
suivante  ,  on  il  travailla  à 
réunir  les  Guelphes  et  les 
Gibelins,  et  à  finir  les  guér- 
ies d'Italie.   Il  assembla  , 
en  1274  >  le  concile  général 
de  Lyon ,  qu'il  présida  en 
personne  ,  et  m.  en  odeur 
de  sainteté  à  Arez  en  1276*. 
—    Grégoire  XI ,    appelé 
auparavant  Pierre  Roger , 
né  dans    le  Limousin  ,    se 
distingua^,  par    son    mérite 
et  son   savoir  ,  et  parvint 
au   pontificat  en   1S70.    Il 
UâYaiua  à  la  réunion  des 
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princes    chrétiens    et  con- 
damna les  erreurs  de  }Vi- 
clef.   Il  transféra   le   siège 
d'Avignon  à  Rome  ,  où  il 
m.    en    i377:  —  Grégoire. 
XII  ,    vénitien    ,     connu 
sous  le  nom  d'ange  C'ora- 
rio  ,  fut  élu  en  1^06 1  dans 
le    temps    du   schisme.    Il 
avoit  pour  antagoniste  l'an- 
tipape   Benoît    XIÏL    Le 
concile  de  Pise   les  déposa 
l'un  et  l'autre  en  1409,    et 
élut    pape    Alexandre    V* 
Grégoire  envoya  sa  démis- 
sion.   Le   conciie   pour  le 
récompenser   lui  donna   la 
préséance  sur  tous  les  car- 
dinaux. Il  m.    à    Recanati 
en  1 4 1 7 .  —  Grégoire  Xll  I , 
natif  de  Bologne,  succéda 
à  Pis    V  en  1572,    et   m. 
en   i585.   C'étoit    le    plus 
grand    canoniste    de    son 
temps.    Il  embellit   Rome 
de  fontaines  célèbres  et  de 
magnifiques  bâtimens;  mais 
ce  qui  le  rendit  plus  célèbre 
encore    est  la  réforme    du 
calendiier  où  il  s'étoit  glis- 
sé .  beaucoup    d'erreurs.  II 
assembla  à  ce  sujet  les  plu9 
habiles  mathématiciens,  et 
adopta  le  système  de  Louis 
Létio  ,    médecin    romain. 
—Grégoire  XIV,  né  à  Mi- 
lan ,     tut    élu    pape   après 
Urbain  Vil  en  1590.  Il  <8 
déciara  contre  Henri  IV  t 
rci  de  France  ,   et  m.   en 
1591  ,  n'ayant   occupé    la 
chaire  de  Saint  Pierre  que 
10  mois.    Il  étoit    pieux  ^ 
charitable,  et  sa  sobriété 
étoit  si  grande  ,  qu'il  n'usa 
d'un  peu  de  vin  que  sur  i$ 


37.4       GRE 

fin  de  sa  vie.  —  Grégoire 
XV  ,  issu  d'une  ancienne 
famille  de  Bologne  ,  éiu 
pape  en  1621 ,  m.  en  162,3 , 
se  distingua  par  sa  dou- 
ceur et  sa  charité  envers 
les  pauvres.  Ii  érigea  l'évê- 
ché  de  Paris  en  métropole 
et  fonda  la  Propagande. 

(j-régoire,  (St.)  évêque  de 
JNtéocésarée  ,  surnommé  le 
Thaumaturge  >  à  cause  de 
ses  miracles.  Il  étoit  disci- 
ple â'Origène ,  assista  au 
concile  d'Antioche  en  263  . 
et  gagna  à  la  foi  un  grand 
nombre  d'idolâtres»  Nous 
avons  de  lui  plusieurs  ou- 
vrages recueillis  en  un  vol. 
in-folio  ,   1626'. 

Grégoire  de  Nayan\e  >  (St.) 
l'un  des  plus  célèbres  et 
des  pins  illustres  docteurs 
tle  l'église  grecque  ,  né  vers 
328.  H  fut  chargé  par  le 
concile  d'x\ntioche  de  se 
rendre  à  Constantinople 
pour  y  combattre  l'arianis- 
ar.e.  Les  catholiques  de 
cette  ville  le  choisirent 
pour  leur  évêque.  Il  se 
démit  ensuite  de  cet  évêché, 
et  m.  en  391.  Ses  ouvrages 
Imprimés  en  grec  et  en 
latin  ,  ont  été  recueillis  en 
2,  vol.  in-folio.  La  meil- 
leure édition  est  ceiie  de 
1609  et  i6"n.  Il  est  très- 
sublime  et  très-exact  dans 
rexjjUcUiondes  mystères  s 
ce  qui  ïui  a  mérité  le  non: 
de  théologien,  par  excel- 
lence. 
Qrègoire  de  Nysse  ,  (  Saint  ) 
évêque  de  cette  ville  ,  pèrs 
M  docteur  à$  i'é&lUs  ,  aé 
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vers  33i  étoit  frère  de 
St.  Basile  le  grand,  Son  zèle 
pour  la  foi  orthodoxe  le 
fit  exiler  par  l'empereur 
Valens.  il  assista  en  £79 
au  concile  d'Antioche  et  à 
celui  de  Constantinople  en 
582.  Les  évêques  le  char- 
gèrent des  commissions  les 
plus  importantes.  Il  com- 
posa ,  par  ordre  du  concile, 
le  Credo  ,  appe'é  de  Nycée. 
Ses  ouvrages  ,  publiés  en  2 
vol.  in-folio  ,  sont  bien 
inférieurs  à  ceux  de  Saint 
Basile  et  de  St.  Grégoire  de 
Nazianze.  La  meilleure 
édition  est  de  i638. 

Grégoire  de  Tours  ,  (  Saint  ) 
évêque  de  celte  ville  ,  étoit 
originaire  d'une  noble  fa- 
mille d'Auvergne ,  et  m. 
en  090.  Il  assista  à  plusieurs 
conciles  j  et  montra  beau- 
coup de  fermeté  en  diverses 
occasions  \  surtout  contre 
Chilpéric  et  Frédégonde , 
qu'il  reprit  souvent  de  leurs 
désordres.  On  a  de  lui  une 
histoire  ecclésiastique^  et 
profane  depuis  l'établisse- 
ment du  christianisme  dans 
les  Gaules,  et  huit  livres 
sur  les  vertus  et  les  miracles 
des  Saints»  Ses  ouvrages 
se  ressentent  du  goût  de 
son  siècle  pour  le  merveil- 
leux. On  y  trouve  beaucoup 
de  faits  incroyables.  f 

Grégoire  cC  Arïmini ,  général 
des  Augustins  en  i357 , 
surnommé  le  docteur  au- 
thentique ,  est  auteur  d'un 
commentaire  sur  le  maître 
des  sentences  ,  et  autr^ 
ouvrages  peu  estimées 
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Grégaire  de  Saint  Vincent  , 
jésuite  et  savant  mathé- 
maticien ,  né  à  Bruges  , 
m.  à  Prague  en  i66'7 .  On  a 
de  lui  plusieurs  ouvrages 
de  mathématiques.  La  géo- 
métrie lui  doit  un  grand 
nombre  de  vérités  nouvel- 
les ,  de  vues  profondes  et 
de  recherches  étendues. 

Grégoire  ,  savant  juriscon- 
sulte ,  né  à  Toulouse  ,  m. 
à  Pont-à-Mousson  en  1597. 
Il  a  laissé  syntagma  juris 
universi  ,  in-fol.  ;  de  repu- 
hliccL  ;  in-8  ,  et  autres  ou- 
vrages pleins  d'une  érudi- 
tion mal  digérée. 

Gregory ,  (Jacques)  savant 
mathématicien  3  natif  d'E- 
cosse, m.  vers  1675.  Il  a 
publié  optica  promota  , 
exercitaiiones  gfOixetricee  \ 
et  autres  ouvrages. .  Son 
neveu  ,  David  Gregory  , 
célèbre  astronome  et  ma- 
thématicien ,  né  à  Àber- 
den  ,  m.  en  1708  ,  a  laissé 
astronomie?  physicœ  etgeo" 
metricœ  elementa ,  et  autres 
ouvrages  estimés. 

Gregory  ,  célèbre  médecin 
d'Edimbourg  ,  m.  en  177$. 
On  a  de  \\x\legs  d'un  père 
à  ses  filles  ,  et  plusieurs 
ouvrages  sur   son  art. 

Grenade  ,  (  Louis  de  )  célè- 
bre dominicain  ,  né  à  Gre- 
nade ,  m.  en  1588.  Ses 
principaux  ouvrages  sont 
le  guide  des  pécheurs  ,  le 
mémorial  de  la  vie  chré- 
tienne ,  3  vol.,  un  caté- 
chisme ,  4  vol.,  un  traité 
de  f  oraison  ,  2  vol.  Ces 
écrits   sont    en  espagnol  ; 
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un  traité  du  devoir  des 
évêques  ,  une  institution, 
pour  les  prédicateurs ,  et 
des  sermons  en  latin.  Ses 
ouvrages  sont  écrits  avec 
une  éloquence  admirable , 
et  contiennent  des  instruc- 
tions très-solides.  Us  ont 
été  trad.  en  françois  en  2 
vol.  in-fol»  et  10  vol.  in-8, 
enrichis  de  la  vie  de  l'au- 
teur ,  le  modèle  des  reli- 
gieux. 

Grenan  ,  célèbre  professeur 
de  rhétorique  au  collège 
d'Harcourt,  à  paris  ,  m.  en 
1725.  On  a  de  lui  plusieurs 
harangues  et  des  pièces  de 
vers  en  ialin  ,  notamment 
une  paraphrase,  des  lamen- 
tations de  Jérémie  ,  dans 
lesquelles  il  fait  paroître 
beaucoup  de  goût  et  de  dé- 
licatesse. 

Grenet  ,  (  l'abbé)  m.  à  Paris? 
en  1793.  On  lui  doit  un 
abrégé  de  géographie  an" 
cienne  et  moderne  ,  2  vol. 
in-12  ,  plusieurs  fois  réim- 
primé ,  et  un  atlas  à  l'usage 
des  collèges  ,  en  2  vol.  in- 
12. 

Gresham  ,  d'une  famille  no- 
ble de  Norfolck  ,  exerça 
le  négoce  ,  et  fit  un  usage 
magnifique  àes  richesses 
immenses  que  son  industrie 
lui  avoit  procurées.  Il  fit 
bâtira  ses  dépens  la  bourse 
de  Londres.  On  lui  doit 
aussi  la  fondation  de  cinq; 
hôpitaux  et  d'un  collège 
qui  porte  son  nom.  Il  m.  en 
1579. 

Gresset ,  de  l'académie  fran-. 
çoise  5  né   à  Amiens  a  i^; 
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en  i777*  il  avoit  passe  ses 
premières  années  chez  les 
Jésuites  ,  dont  il  avoit  pis 
l'haMr.  ïl  est  avantageuse- 
ment .connu  pai  son  ex- 
cellente comédie  dû  me- 
chant  er  par  des  po«f$i« 
remplies  rie  naturel,  de 
•laces  et  de  simplicité,  reu 
aores  sa  comédie  du  mé- 
chant,  il  renonça  solen- 
nellement iu  théâtre  dans 
ttne  lettre  où  il  montre  ?es 
dangers  des  spectacles.  On 
a  recueilli  ses  œuvres  en 
a  vol..  in-8  et  in-12. 
Gretser,  savant  jésuite  alle- 
mand .enseigna  long-temps 
avec  distinction  dans  i  uni- 
versité d*Ingôlstadt,etm. 
en  ioî5.  On  a  de  lui  plu- 
sieurs ouvrages.  Le  plus 
connu  est  un  traité  savant , 
mais  diffus,  de   Cruce ;,3 

vol.  iu-4  et  *  voL  ln•-to,• . 

Greuter,  graveur  ,  ne  en  Al- 
lemagne ,  s  établit  en  Ita- 
lie Vers  la  nn  du  io.e 
siècle.  Les  estampes  de  son 
fris  Jean-Frédéric  sont  très- 
estimées.  On  y  remarque 
beaucoup  de  correction  de 
dessin.  , 

Grevanbrock  ,  peintre  fla- 
mand du  I7.e  siècle.  Il  ex- 
celloit  dans  les  marines. 

Grèville  ,  né  dans  le  comté 
de  Warwick  ,  fut  assassiné 
par  un  domestique  en  1628. 
Il  est  auteur  d'une  bist.  de 
Jacques  1 ,  et  de  deux  tra- 
gédies. f    , 

Grew  ,  savant  écrivain  an- 
glois  ,  m- en  1711  ,  exerça 
la  médecine  à  Londres 
avec  un  succès  prodigieux. 
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Il  a  laissé  plusieurs  ou- 
vrages estimés  ,  et  parti- 
culièrement sa  cosmologie 
sacrée  et  son  anaîoinie  des 
plantes. 

Grey,  célèb.  phys.  anglois,m. 
au  milieu  du  18. e  siècle, 

Griffet)  jéViùte  ,  prédicateur 
du  roi  ,  né  à  Moulins  en 
Bourbonnois,  m.  à  Bruxel- 
les en  1775.  On  lui  doit 
une  nouvelle  édition  de 
Y  histoire  de  France  ,  du  P. 
Daniel ,  17  vol.  in-4  ,  avec 
des  dissertations  savantes 
et  curieuses.  Les  tomes  1  j  , 
14  et  t5  sont  entièrement 
de  lui  et  contiennent  Vàist, 
de  Louis  Xllï  ,  écrite  avec 
autant  de  sagesse  que 
d'exactitude.  lia  laissé  en- 
core les  délices  des  Pays- 
Bas  ,  et  plusieurs  livres 
de  piété  ,  parmi  lesquels  on 
distingue  son  apnée  chré~ 
tienne^  en  18  vol.  in-12;  des 
sermons  ,  4  v.  in-12  et  in-8, 
qui  offrent  des  preuves  so- 
lides, de  la  clarté  et  du 
naturel. 

Greffier  ,  peintre,  connu  sous 
le  nom  de  gentilhomme 
dy  Utrccht ,  né  à  Amster- 
dam en  l6"58  ,  m.  à  Lon- 
dres. Il  excelloit  dans  le 
paysage ,  et  s'attacha  par- 
ticulièrement à  représenter 
les  plus  belles  vues  de  la 
Tamise. 

Griffith ,  nommé  aussi  Michel 
Àlford  ou  Jean  Flood , 
jésuite  ,  né  à  Londres  ,  m. 
à  Saiîit-Omer  en  1652.  Nous 
avons  de  lui  annales  cccle* 
siœ  Britannica;,  4  v.  in-fol.j 
Britannia  illustrata  3  in-4. 
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Grignan ,    (  Françoise-Mar- 
guerite de  Sevigné.comtesse 
de  )  non  moins  célèbre  par 
la  tendresse  de  Madame  de 
Sevigné  ,  sa  mère  ,  et  par 
les  lettres  que  celle-ci  lui 
adressa  que  par  ses  vertus  , 
son  esprit  et  sa  beauté.  Elle 
m.  en  1705. 
Grimaldi ,    peintre   célèbre  , 
surnommé    le  Bolognese  , 
parce  qu'il  étoit  de  Bologne, 
m.    à  Rome   en    1680.    Il 
excelloit  dans  le   paysage. 
Son  pinceau  est  moelleux 
et  son  coloris  rgréable. 
Grimani  ,  peintre  de  Delft, 
m.  en    1609  >    excelloit  à 
peindre  le  portrait. 
Grimaud  ,  professeur  de  mé- 
decine à  Montpellier  ,  m. 
en  1791  >  a  laissé  un  traité 
des  fièvres  ,  3  vol.  in-8  , 
et  deux  excellens  mémoires 
sur  la  nutrition, 
Grimmer  ,   peintre  de  paysa- 
ges ,    né  à  Anvers,   m.  en 
1546.   Ses     tableaux    sont 
estimés. 
Grimoux  ,  peintre  françois  , 
m.    vers    1740  ,    excelloit 
dans  le  portrait. 
Grive  j  (  Jean  de  la  )  géogra- 
phe j    né  a  Sedan  ,    nu   à 
Paris  en  1767.  On  a  de  lui 
le  plan  de  Paris  j  celui  de 
Versailles  ,   àes  jardins  de 
Marly  ,  et  autres  renommés 
pour  leur  exactitude. 
Grivel ,    professeur  de  légis- 
lation aux  écoles  centi aies 
de  Paris  ,  né  à  Uzerches , 
a  laissé    un  grand  nombre 
d'ouvrages.  Les  principaux 
sont  :  théorie  de  l'éducation, 
3  vol.  ia-iz  i   ïami  dçs 
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jeunes  gens  ,    ouvrage    sur 
l'éducation  ,  2  vol.  in-12  ; 
Vite  inconnue  ou  mémoires» 
du  chevalier  des   Gastines  , 
6  v.  in-12  j  souvent  réim- 
primés. 
Grodicius  ,  jésuite  polonois  , 
m.    à   Cracovie    en    l6l3. 
Nous  avons  de  lui  8  vol.  de 
sermons  latins,   pour   tous 
les  dimanches  et  toutes  les 
fêtes  de  l'année. 
Gronovius  ,  (  Jean-Frédéric  ) 
professeur  de  belles-lettres 
à  Leyde ,  où  il  m»  en  1672. 
Il  a  donné  des  éditions  esti- 
mées  de  plusieurs   auteurs 
latins.    Son    fils  ,    Jacques 
Gronovius  ,  m.  en  1716  ,  a 
publié  thésaurus  antiquita- 
tum  grœcarum  ,    compila- 
tion  assez    bonne,   en    l3 
vol.  in -fol. 
Gropper  ,  savant  théologien  ? 
né   dans    la   Westphalie  , 
m.  en  1559.  Paul  TV  l'es- 
timoit  beaucoup  >   et  vou- 
lut  l'élever    à   la   pourpre 
romaine  ;  mais  il  eut  l'hu- 
milité de  la  refuser.  On   a 
de    lui  Enchiridion  c/zr/s- 
tianœ    religionis  ,     excel- 
lent abrégé    de    la     théo- 
logie dogmatique;  et  de  la 
présence  véritable  du  corps 
et  du  sang  de  J.  C. ,  in- 
folio ,  en   allemand,    très- 
bon  ouvrage  où  la  matière 
est  traitée  à  fond.  Surins  l'a 
trad.  en  latin. 
Gros  ,   (  Pierre    le  )    célèbre 
sculpteur  ,    né  à  Paris  ,  m» 
à  Rome  en  1719.  On  voit 
de  lui  à  Paris  et  à  Rome 
d'excellens    morceaux    $U 
sculpture» 
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Gros  ,  (  Nicolas  le  )  docteur 
en  théologie  de  la  ville  de 
Heims,  m.  en  1751  à  Rhin- 
wik  ,  près  d'Utrecht.  On  a 
de  lui  la  sainte  bible  , 
trad.  sur  les  textes  origi~ 
naux  ,  avec  Us  différences 
de  la  vulgate ,  6  vol.  ,  petit 
Ïn\-I2  ;  manuel  du  chrétien  , 
contenant  les  pseaumes  ,  le 
îiouv.  Testament  et  l'imi- 
tation de  J.  C.  ,  in-18 , 
souvent  réimprimé,  et  plu- 
sieurs autres  ouvr.  pieux 
Sur  les  affaires  du  temps 
ou  sur  quelques  disputes 
particulières. 

Gros  de  Besplas  ,  docteur  de 
Sorbonne  et  prédicateur  du 
ioi ,  né  à  Castelnaudary  en 
17^4.  Il  s'est  fait  connoîtie 
par  ses  succès  dans  l'élo- 
quence de  la  chaire  et  par 
de  bons  ouvrages.  Ou  lui 
doit  de  futilité  des  voyages, 
in-8;  des  causes  du  bonheur 
public  ,  2  vol.  in- 12  ; 
essai  sur  L'éloquence  ae  la 
chaire  ,  suivi  du  panégyri- 
que de  St.  Bernard. 

Grose.  (François)  célèbre 
antiquaire  ang^ois ,  in.  à 
Dublin  en  Tjy  .  Il  a  laissé 
des  é clair cissemens  sur  les 
antiquités  dTAngletene  et 
de  Galles  ,  en  4  vol.  in-4  , 
et  sur  celles  d'Ecosse  et 
d'Irlande  ,  en  2  vol. 

Grosley.  avocat,  né  à  Troyes, 
où  il  m.  en  1735.  Ses  prin- 
cipaux ouvrages  sont  :  re- 
cherches pour  l'histoire  du 
droit françois  ,  in- 12,  livre 
estimé  ;  observations  de 
deux  gentilshommes  Sué- 
dois sur   l'Italie  a    4  vol, 
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in-I2  ,  tableau  de  Londre$l 
3  vol.  in-12.  On  trouve 
dans  ces  deux  ouvrages  des 
recherches  originales  et  des 
traits  piquans  ;  mais  le 
style  n'en  est  pas  assez 
soigné. 
Grosteste, seigneur  des  Mahis, 
né  à  Paris,  où  il  m.  en 
1694  ,  chanoine  de  la  ca- 
thédrale d'Orléans.  On  lui 
doit  plusieurs  ouvrages  , 
entr'autres,  la  vérité  de  la 
religion  catholique  prouvée 
par  ?  Ecriture-Sainte  ,  in- 
12,  réimprimé  à  Paris  en 
3  vol.  in-12  ,  avec  des 
augmentations  considéra- 
bles. 

Grotius,  né  à  Delfteni585, 
d'une  famille  distinguée  , 
et  1  un  des  plus  savans 
hommes  de  son  siècle  ,  m. 
à  Rostock  en  1645.  Ses 
principaux  ouvrages  sont 
un  excellent  traité  :  de 
jure  belli  et  pacis  cumnotis 
variorum  ,  in~8  ,  trad.  en 
françois  par  Baibeyrac  ,  en 
2  vol.  in-4  ;  des  annales 
de  la  Hollande,  etc.  Pierre 
Grotius  ,  son  fils  ,  fut  l'un 
des  plus  habiles  ministre* 
du  17. e  siècle  ,  et  s'acquit 
une  grande  réputation  dans 
ses  ambassades. 

Gronchi  ou  Gruchius  ,  d'une 
famille  noble  de  Rouen  , 
m  à  la  Rochelle  en  1572  , 
est  auteur  d'une  trad.  de 
l'histoire  des  Indes  ,  par 
Castanedo  ;  d'un  traité  de 
comhiis  Romanorum ,  et  de 
quelques  écrits  contre  &'- 
gonius. 

Qro\ellier 3  prêtre  de  l'ora- 
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toïre ,  né  à  Beaune  ,  m.  en 
I77^«  On  a  de  lui  un  re- 
cueil de  jables  qui  ne  sont 
pas  sans  mérite. 

Qrudius  ,  conseiller  de  Bra- 
bant  ,  auteur  de  poésies 
sacrées  et  profanes  ,  en  la- 
tin ,  m.  en  1571. 

Gruter  ,  savant  philologue  et 
l'un  des  plus  laborieux 
écrivains  du  I7«e  siècle  , 
né  à  Anvers  ,  m.  en  1727  , 
à  67  ans.  Il  a  publié  plu- 
sieurs ouvrages  utiles ,  en- 
tr'autres  ,  un  recueil  d'ins- 
criptions anciennes  ,  in- 
fol.  ;  thésaurus  criticus  , 
6  vol.  in-8;  delicice  poe- 
tarum  Gallorum ,  halo- 
rum ,  Belgarum  ,  Germa- 
nom  m ,  etc. 

Grynée  ,  (  Simon  )  savant 
écrivain  du  l6.e  siècle  }  né 
en  Souabe  ,  m.  à  Bâle  en 
1041.  C'est  lui  qui  le  pre- 
mier publia  Yalmageste  de 
Ptolomée ,  en  grec.  Il  y  a 
eu  plusieurs  savans  de  sa 
famille  ,  entr'autres  ,  Jean- 
Jacques  Grynée  ,  profes- 
seur à  Heidelberg  ,  m.  en 
16"  17. 

Gryphius  ,  (  Sébastien  )  cé- 
lèbre imprimeur  de  Lyon, 
né  en  Souabe  >  m.  en  l55t>  f 
à  63  ans.  L'une  de  ses  plus 
belles  édit.  est  une  bible 
latine  de  i55o  ,  in -fol.  Il 
imprimait  l'hébreu  dans  la 
dernière  perfection  ,  et  re- 
voyoit  lui  même  les  épreu- 
ves. Antoine  Gryphius , 
son  fils  ,  continua  avec 
honneur  la  profession  de 
son  père. 

Çryphius ,    (  André  )    poète 
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dramatique  allemand  ,  né 
à  Glogaw  ,  m.  en  1664.  Il 
s'acquit  une  si  grande  ré- 
putation par  ses  pièces  de 
théâtre  ,  qu'on  peut  l'appe- 
ler le  Corneille  des  Alle- 
mands. Son  fils  ,  Chrétien 
Gryphius  ,  m.  en  1706  ,  a 
laissé  des  poésies  alleman- 
des très-estimées  ,  et  plu- 
sieurs autres  ouvrages. 

Gua  de  Malves  ,  (  l'abbé  )  ne 
en  Languedoc ,  m.  en  1786. 
Il  étoit  profond  mathéma- 
ticien ,  et  a  laissé  plusieurs 
ouvrages. 

Guadagnoli  ?  professeur  dans 
les  langues  orientales  ,  né 
à  Magii3no  ,  m.  en  l6'5o. 
On  lui  doit  une  grammaire 
arabe  ,  et  une  bible  trad. 
en  arabe. 

Guadet  ,  avocat  à  Bordeaux, 
et  député  à  la  convention  , 
fut  exécuté  en  1794  >  com- 
me un  des  chefs  du  parti 
de  la  Gironde.  Il  a  voit  de 
grands  talens  oratoires  , 
une  éloquence  persuasive  , 
une  logique  serrée  ,  pres- 
sante, et  il  embrassa  avec 
ardeur  toutes  les  idées  ré- 
volutionnaires.C'estlui  qui 
fit  décréter  que  les  prêtres 
qui  refuse roient  le  serment 
seroient  misa  mort,  et  que 
les  émigrés  pris  les  armes 
à  la  main  ,  seroient  fusillés 
dans  les  24  heures. 

Guagnin  ,  né  à  Vérone  ,  m. 
à  Cracovie  en  1614.  H  e«t 
auteur  d'un  livre  rare  et 
estimé  ,  intitulé  Sarmatiœ 
Europeœ  description 

Gualbert ,  (St.)  gentilhomme 
floreatia  ,     fondateur   d$ 
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monastère  de  Vallomhreu" 
se  ,  dans  les  Apennins  ,  m» 
ea  Ï073  ,  à  74  ans. 
Gualdo  Priorato  ,  m-  à  Vien- 
ne .,  sa  patrie,  en  1678-  Il 
a  laissé  plusieurs  ouvrages 
historiques  ,     entr'autres  , 
une    histoire,  estimée  ,  de 
V empereur  Léopold  ,  5  vol. 
in-fol.  et  celle  du  ministère 
du   cardinal    Ma\arin  ,    3 
vol.  in-12  ,  trad.  en  fran- 
çois. 
Gualther    ou    Gauthier     de 
Chatillon  ,    né    3    Lille  , 
vivoit    au    commencement 
du  ï5.e  siècle  ,   et  a  hissé 
un   poème    latin  ,    intitulé 
Alexandreida   ou    histoire 
d'Alexandre. 
Guarin.  ,  bénédictin  de  Saint- 
Maur  ,  né   dans  le  diocèse 
de   Rouen,    m.  à  Paris   en 
1729  >    professa     avec   dis- 
tinction   les   langues    grec- 
ques  et   hébraïques  ,    et  a 
laissé   une  grammaire  hé- 
braïque ,  2  vol.  in-^  ,  et  un 
Zexicon  hébreu  ,    aussi  en 
2  vol. 
Guarini  ,      (  Jean-Baptiste  ) 
illustre  poète  italien  ,  né  à 
Ferrare  ,  m.   à  Venise  en 
1612.  Ilétoit  ariière-petit- 
fiis  de  Guarin  ,  de  Vérone  , 
l'un    des  premiers  restau- 
rateurs   des     belles-lettres 
en  Italie.  Ses   productions 
poétiques    sont    en     grand 
nombre;  maïs  celle  qui  lui 
a  acquis  le  plus  de  réputa- 
tion  est  son    pastor  fido. 
Cette     pastorale     manque 
souvent  de   naturel   et   de 
décence. 
Guarini  3  (Guaiino)  aich|- 
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tecte  italien  ,  né  à  IVIodène  J 
m.  en  l683.  Turin  renfer- 
me plusieurs  édifices  élevés 
d  après  ses  dessins  ,  qui  ne 
sont  pas  du  meilleur  goût , 
malgré  sa  réputation. 
Guasco  ,  chanoine  de  Tour- 
nai,  né  à    Turin,   m.    à 
Vérone  en  1783.  Il  est  au- 
teur de  plusieurs  ouvrages 
savans,  d'un  traité  sur  les 
asiles,  d'un  essai   histori- 
que sur  ïusege  des  statues 
che\  les  anciens  ,  etc. 
Guaspre  Dughet  ,    élève    et 
beau-frère  du  Poussin  ,  né 
à  Rome  ,  où  il  m.  en  1676  , 
à  62   ans  ,  regretté  par  les 
artistes    et    pleuré    de    ses 
amis     II  excelloit    surtout 
dans    le    paysage  ,    par    la 
délicatesse    de  sa  touche, 
par  la  fraîcheur  du  coloris 
et    par  un   art    particulier 
à    exprimer   les    vents,    à 
donner  de    i'agitation   aux 
feuilles  des  arbres  ,   à  re- 
présenter des  orages  et  des 
hourasques. 
Guay-Tiouin  ^   (  René    du  ) 
lieutenant-général  des  ar- 
mées navales  de  France  , 
commandeur      de      l'ordre 
royal  et  militaire  de  Saint 
Louis,     et  l'un    des    plus 
grands  hommes  de  mer  de 
son    siècle  ,     né   à    Saint- 
Malo  ,  m.  à  Paris  en  1736  9 
a   64  ans    Dès  l'âge  de  18 
snsilcommandoit,  comme 
armateur,    une  frégate  de 
ï^  canons  'y    mais  la    plus 
connue  de    ses  expéditions 
est  la  prise  de  Rio-Janeiro> 
une  des  plus  riches  colonies 
du  BrésU.  Ses  mémoires  om. 
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été  imprimés  à  Paris  ,  ïn- 
4  >  et  depuis  plusieurs   édit» 
in  12. 
Gua\\i ,  (  Etienne  )  bel  esprit 
italien  ,  et  secrétaire  de  la 
duchesse  de  Mantoue  ,  né  à 
Ca^ai  ,     m.     à     P^vie    en 
1565.  On  a  de  lui  oes  poé- 
sies y  tt  cîes  dialogues  qui 
eurent    beaucoup  de  cours 
dans  leur  temps. 
Gug(\i  ou  Gua\\o ,  (  Marc  ) 
né  à  Padoue  ,   m.  en  i556", 
a    laissé    une    histoire    de 
Charles   Vliïy  ir,-i2  ,   et 
une  histoire  de  son  temps  , 
in- foi. 
Guébriant  ,     (  J.    R    Budes 
comte    de  )     maréchal    de 
France  et  gouv.  d"Auxon- 
ne,   se  signala   en    divers 
sièges  et  combats  ,  et  fut 
fait   maréchal  en  1642.  Il 
m.  en  lb$3  ,  d'une  blessure 
qu'il  avoit  reçue  au  siège 
de   Rotweil  ,    et  n'a   point 
laissé  de  postérité.  Le  La" 
boureur  a  écrit  sa  vie. 
Guedier  de  St.  Aubin  ,  doct. 
de  Sorbonne  ,  né  à  Gour- 
nai-en-Brai ,  m.  en   1742  , 
se  distingua  par  ses  vertus 
et  ses  lumières. On  lui  doit 
Yhistoire    sainte    des   deux 
alliances  ,  7    vol.    in-12  , 
ouvrage  inférieur  à  celui  de 
Berruyer ,   pour  le   coloris 
et    le    brillant    du    style  , 
mais  infiniment  plus  utile  , 
et  écrit  d'une  manière  plus 
digne  de  la  sublime  sim- 
plicité des  livres  saints.  On 
a  encore   de  lui   un  grand 
nombre    de    décisions    de 
cas  de  conscience. 
Gumée,  (l'abbé)  né  à  Rouen , 
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m.     à     Fontainebleau    en 
i8o3,  à  85  ans.  Il  est  prin- 
cipalement   connu    par  ses 
lettres   de    quelques  Juifs  , 
Portugais,    AlUmaûds    et 
Polonois  ,  à   M.  de    Vol- 
taire ,   ouvrage    écrit  avec 
beaucoup   de    solicité,    de 
sagesse ,     de    méthode    et 
d'honnêteté  ,  et  ©ù  il  relève 
avec  foice  les  erreurs  ,  les 
méprises  et  les  contradic- 
tions de  cet  écrivain. 
Guerard  ,  bénédictin  de  St.- 
Maur  ,  né  à  Rouen  ,  où  il 
m.  eu  1715.  On  a  de  lui 
un  abrégé  de  la  bible  ,  par 
demandes  et  par  réponses  > 
composé  avec  soin. 
Gucrchin  ,  (le)  célèbre  pein- 
tre de  Boulogne  en  Italie  , 
m.  en  1667  ,  à  77  ans.  Ses 
tableaux   ont  plus    de    vi- 
gueur que  ceux  du  Guide 
er   de    YAlhane  *   mais  ils 
manquent    quelquefois     de 
correction  et  de  noblesse. 
Gueret  ,  avocat  à   Paiis  ,   né 
en  16^1.   On   a   de   lui   la 
par  nasse  réformé ,  la  guerre 
des  auteurs  ,  et  auties  ou- 
vrages critiques  qui  eurent 
du  succès. 
Guerike  ,  l'un  des  plus  grands 
physiciens  de    son   temps  , 
né  en  Prusse,  m.  à  Ham- 
bourg en  168b.    C'est    lui 
qui    inventa     la    machine 
pneumatique  et  les  bassins 
adhérens. 
Guerillot ,  célèbre  musicien  , 
m.  en  1802 ,  excelloit   sur 
le  violon. 
Guérin ,  professeur    au    col- 
lège de  Beauvais  à  Earis  , 
m-  en  175 1  ,   a  laissé  une 
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trad.  des  annales  de  Ta- 
cite ,  en  3  vol.,  peu  esti- 
mée ,  et  une  de  Tite-Live  , 
en  10  v.in-12,  réirnp.,avec 
des^  correct. ,  chez  Barbou. 

Guérin  ,  imprimeur  de  Pa- 
ris ,  m.  en  1763  ,  se  distin- 
gua par  ses  belles  éditions. 
Son  Cicéron,  par  l'abbé 
à'Ollivet  et  son  Tacite  de 
l'abbé  Brottier  sont  juste- 
ment recherchés. 

Guérin  ,  né  à  Nancy  et  rec- 
teur de  l'université  de 
Paris  ,  où  il  m.  en  1782  , 
a  laissé  des  hymnes  à  l'usage 
de  divers  diocèses  ,  V orai- 
son funèbre  du  Dauphin , 
et  autres  ouvrages. 

Guènn-du- Rocher ,  né  près 
Falaise,  m.  a  Paris  en  1782, 
à  52  ans.  On  lui  doit  un 
ouvrage  sav.  sous  le  titre 
rl'/nsf.  véritable  des  temps 
fabuleux  ,  5  vol.  in-8. 

Guérinicre  ,  (  la  )  écuyer  du 
roi  de  France  ,  m.  en  I75l. 
On  lui  doit  deux  ouvrages 
estimés  :  Y  école  de  cava- 
lerie ,  in-folio  ,  réimpr.  en 
2  vol.  in-8  ,  des  élémens 
de  cavalerie  ,  2  vol.  in- 12. 

Guerre  ,  célèbre  musicienne 
pour  la  musique  vocale  et 
le  cïavessin.  On  a  d'elle 
des  cantates  ,  des  sonates  , 
etc. Elle  viv. encore  en  1721. 

Guesclin  ,  (Bertrand  du)  con- 
nétable de  France,  né  en 
Bretagne  ,  s'est  immortalisé 
par  une  valeur  héroïque  , 
accompagnée  d'une  pruden- 
ce consommée.  Il  chassa 
les  Anglois  d'une  très-gran- 
de partie  de  la  France  ,  et 
mourut   au  milieu 'de   ses 
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triomphes  devant  Châteah- 
neuf-de-Randon  ,  dans  le 
Gevaudan  ,  en  l38o.  Son. 
histoire  a  été  écrite  par 
M.  Guyard  de  Berville  >  en 
2  vol.  in-12. 

Guettard  ,  médecin  ,  né  aux 
environs  d'Etampes  ,  m.  en 
1786.  Il  a  publié  des  mém» 
sur  les  arts  et  les  sciences  , 
en  3  v.  in-4  ,  rédigés  avec 
méthode  et  clarté,  et  Oes 
observations  sur  les  plantes  , 
en  2  vol.  in-12. 

Guevara  ,  dramatiste  et  ro- 
mancier espagnol  au  17.0  s. 

Gueudeville  ,  bénédictin  de 
Saint- Maur  ,  quitta  son 
ordre  pour  aller  se  marier 
en  Hollande.  Il  y  vécut  de 
«a  plume  ,  et  n'a  laissé 
aucun  ouvrage  qui  mérite 
d'être  lu.  Il  mourut  misé- 
rable vers  1720. 

Gueullette  ,  avocat  ,  né  à 
Paris,  m.  en  1766.  Il  est 
auteur  des  mille  et  une 
heures  ,  des  mille  et  un 
quart   d'heure  t    etc. 

Guglielmini  ,  savant  mathé- 
maticien ,  italien  ,  né  à 
Bologne,  m.  en  1710.  L'ou- 
vrage qui  lui  acquit  le  plus 
de  réputation  est  son  traité 
surlanat.  des  rivières ,  in-4. 

Gui  ,  de  Sienne  fameux 
peintre  du  l3.e  siècle. 

Gui-Pape ,  habile  conseiller 
au  parlement  de  Dauphiné  , 
et  célèbre  jurisconsulte  au 
l5  siècle  ,  fut  employé  par 
Louis  XI  dans  des  négo- 
ciations importantes  ,  et 
s'illustra  par  ses  ouvrages, 
Le  plus  estimé  est  intitulé 
âçcisionçs  gratianopolitaws 
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Guihcrt  ,  anti-pape  ,  né  à 
Parme  ,  prit  le  nom  de 
Clément  lit ,  et  m.  misé- 
rablement en  1099.  Sa  mort 
n'éteignit  pas  le  schisme. 

Guihcrt  ,  abbe  de  Nogent 
sous  Nancy  ,  où  il  m.  en 
II24.  Ses  œuvres  ont  été 
publ.  in-foJio.  On  y  trouve 
une  histoire  des  premières 
croisades  ,  et  plusieurs  trai' 
tés  utiles  et  curieux. 

Guihcrt  ,  (le  comte  de)  né 
à  Montauban  ,  servit  avec 
distinction  dans  la  guerre 
de  1756  et  en  Corse.  11  m. 
en  179°*  &°n  meilleur  ou- 
vrage est  un  essai  de  tac- 
tique ,  2  vol.  in-4» 

Guichard ,  histoiiographe  du 
duc  de  Savoie,  m.  en  1607. 
On  a  de  lui  un  ouvrage 
recherché  des  antiquaires  : 
funérailles  et  diverses  ma- 
nières d*  ensevelir  chc\  les 
anciens  ,  in- 4. 

Gui  char din  ,  célèbre  histo- 
rien du  16. e  siècle  ,  né  à 
Florence  ,  m.  en  15^0.  On 
lui  doit  une  histoire  esti- 
mée d'Italie  ,  en  4  vol.  in- 
4  ,  trait  en  3  v.  in-4  ,  par 
Favre  ,  et  revue  par  Geor- 
gon.  Louis  Gui chardin  , 
son  neveu  5  a  publié  une 
description  des  Pays-Bas  , 
savante  et  curieuse,  et  au- 
tres ouvrages. 

G  niche  ,  (  J  i.7.  de  la  )  comte 
de  la  Palice  ,  maréchal  de 
France,  se  slgnaia  eu  di- 
verses occasions  sous  Henri 
IV  et  Louis  XLLI)  et  m. 
en  l63l  s  à  00  ans. 

Quichenon  ,  historiographe 
6J£  France  ,  né  à  Maçon , 
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m.  en  1664  Son  histoire  de 
Bresse  et  de  Bugey  ,  réimp. 
en  1770  et  son  histoire 
généalogique  de  la  mai- 
son de  Savoie  ,  contiennent 
des  recherches  curieuses  et 
fournissent  un  recueil  de 
titres  ,  de  Chartres  ,  d'ob- 
servations et  d'écl?iicisse- 
inens  propres  à  d'ébrouiller 
le  chaos  de  l'histoire. 

Guide  ,  (  le  )  [  On  prononce 
Vu  ]  célèbre  peintie  italien, 
né  à  Bclogne.  Il  amassa 
des  biens  considérables, 
qu'il  dépensa  au  jeu  ,  et  m.  ■ 
de  chagrin  en  1642  ,  à  67 
ans.  On  remarque  dans  ses 
ouvrages  un  pinceau  léger 
et  coulant  ,  une  touche 
gracieuse  et  spirituelle  ,  un 
dessin  correct  et  des  car- 
nations si  fraîches  ,  qu'on 
croit  y  voir  circuler  le 
sang.  Ses  têtes  surtout  .sont 
admirables. 

Guidi  ,  poète  italien  ,  né  à 
Pavie  ,  s'acquit  l'estime  des 
grands  seigneurs  de  son. 
temps  ,  et  m.  comblé  de 
biens  et  d'honneur  à  Fres- 
cati  en  1712.  Ses  poésies 
sont  estimées  des  Italiens. 

Guidi  ,  prêtre  savant  et  ver- 
tueux ,  m.  en  1779.  On  lui 
doit  entretiens  philosophi- 
ques sur  la  religion  ,  3  vol. 
in-12.  Le  style  en  est  vif, 
pressé  et  naturel.  On  a  en- 
core de  iailettres  contenant 
le  journal  d\in  voyage  Jait 
à  Kome  ,  2  vol.  in-12  ,  on 
l'on  trouve  quelques  obser- 
vations nouvelles  et  ou 
l'auteur  juge  en  générai 
ayee  impartialité 
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Guidiccione  ,  évêque  de  Fos- 
sombrone  ,  né  à  Lucques  , 
m.  en  1541.  On  a  de  lui 
ora\ione  alla  republica  di 
Lucca  ,  in-8  ,  et  des  poé- 
sies in-8 ,  estimées. 

Quidotti  ,  peintre  italien  , 
sculpteur  et  architecte  ,  né 
à  Lucques  ,  m.  en  1629. 
Il  imagina  de  se  faire  des 
ailes,  et  parvint  à  se  sou- 
tenir en  l'air  l'espace  d'un 
quart  de  mille  ,  après  quoi 
il  tomba  sur  un  toit  et  se 
cassa  la  cuisse. 

Quignes,  interprète  à  la  bi- 
bliothèque du  roi ,  né  à 
Pontoise  ,  m.  en  1800. 
Son  plus  célèbre  ouvrage 
est  Vhistoire  des  Huns , 
Turcs  t  Mogols  j  etc.  5 
vol.  in-4  ,  qui  lui  coûta 
un  travail  incroyable.  On 
a  encore  de  lui  de  savans 
mémoires  s  une  trad.  du 
Chaou  -  King  ,  un  essai 
historique  sur  la  typogra- 
phie orientale  et  grecque  , 
in-4. 

Guigue ,  général  des  char- 
treux ,  né  dans  le  ii.e 
siècle.  On  lui  doit  statuta 
ordinis  carthusiensis  ,  ou- 
vrage rare  et  cher. 

Guidain  ,  sculpteur  ,  né  à 
Paris  ,  m.  en  l658  ,  à  77 
ans.  Il  fut  recteur  de  l'a- 
cadémie de  peinture  et  de 
sculpture. 

Ouillandino  }  médecin  et  bo- 
taniste, né  à  Konisberg, 
m.  à  Fadoue  en  1589.  Il 
est  principalement  connu 
par  son  ouvrage  intitulé 
papyrus.  C'est  un  commen- 
taiie  savant  et    plein    de 
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recherches  des  3  chapitres 
de  Pline  sur  ce  sujet. 

Guillard  ,  poète  lviique  ,  né 
à  Chai ti es  >  m.' à  Paris  en 
1814.  Ses  principaux  opéra 
sont  Œdipe  à  Colonne  et 
Iphigénie  en  Tauride» 

Guillaume  I,  II et  lil  ,  rois 
d'Angleterre.  Le  premier  , 
fils  de  Robert  /,  duc  de 
Normandie,communèment 
appelé  Guillaume- le- C 'on- 
quérant,  fut  appelé  au  trône 
par  Edouard  le  confesseur; 
il  aborda  en  Angleterre  en 
1066  et  remporta  une  vic- 
toire célèbre  sur  Harold^ 
son  concurrent ,  qui  y  per- 
dit la  vie  ,  après  quoi  il 
fut  couronné  roi  d'Angle- 
terre. Il  mourut  d'une  chute 
de  cheval  à  Rouen  en  1087. 
On  le  regarde  comme  un 
grand  capitaine ,  un  bon 
politique  ,  un  roi  vigilant, 
mais  trop  sévère.  W  fit  fleu- 
rir les  arts  ,  les  sciences 
et  le  commerce  ,  et  jeta 
ainsi  les  fondemens  de  la 
grandeur  et  de  la  puissance 
de  la  nation  angloise.  — 
Guillaume  II ,  dit  le  Roux, 
son  second  fils  ,  lui  suc- 
céda. Dur  et  fier  comme 
son  père  ,  il  appesantit  en- 
core le  joug  des  Anglois  , 
persécuta  la  religion  et 
exila  Lanfranc  et  Saint 
Anselme.  11  fut  tué  à  la 
chasse  en  1100 ,  par  un 
chevalier  qui  vouloit  per- 
cer un  cerf.  —  Guillaume. 
III  ,  de  Nassau  ,  prince 
d'Orange,  né  à  la  Haye, 
de  Guillaume  de  Nassau  , 
Diijice  d'Orange  ,  passa  en 

Angleterre 
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Angleterre  en  1677  ,  et  y 
épousa  Marie ,  fi i le  du  duc 
d'Yorck  ,  qui    depuis_de- 
Vint  Jacques  £1 ,  roi  d'An- 
gleterre, qu'il  détrôna  vers 
la  fin  de   1688.  Il  fut  cou- 
ronné   Tannée     suivante  , 
avec     la      princesse     son 
épouse  ,  et  fut  reconnu  par 
Je    traité    de  Riswich    en 
160/7.  Il  in.  des  suites  d'une 
chute  de  cheval  en  1702  , 
âgé   de   5i    ans.    Il   se  fit 
détester    des    Anglois  ,    et 
alloit    très  -  souvent    à  la 
Haye  pour  se  consoler  des 
chagrins  qu'on  lui  donnoit 
à  Londres*   Il  avoit   con- 
servé la  dignité  de  stathou- 
der* 
Guillaume  ,  roi  des  Romains 
et  comte  de  Hollande.  Il 
fut  assassiné  à  l'âge  de  28 
ans  par  des  paysans  cachés 
dans  les  roseaux  d'un  ma- 
rais,  où  son  cheval  s'en- 
fonça dans   la  glace.   Ses 
grandes  qualités   l'avoient 
fait  appeler  au  trône  après 
la  mort  de  Conrad. 
Guillaume  ,   (  St.  )  duc  d'A- 
quitaine ,  commanda  avec 
gloire  les  armées  de  Char- 
lemagne  contre  les  Sarra- 
sins ,  fit  fleurir   la  justice 
et  les  lettres  dans  sa  pro- 
vince ,   et  se    retira   dans 
le    monastère   de  Gillon  , 
où    il    m.    saintement   en 
812. 
Guillaume  de  Malaval ,  (St.) 
gentilhomme        françois. 
Après  avoir  mené  une  vie 
licencieuse  ,   se    renferma 
dans  l'hermitage  de   Ma- 
laval ,    au    territoire   de 
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Sienne ,    où    il  fonda    les 
Gtiillemins  ou    GniïJemi- 
tes  ,  et  y  m.  en  Ti$j. 
Guillaume  ,    (  Saint  )    né    à 
Verceil  ej!   Piémont  ,     et 
fondateu    de  la  congréga- 
tion   du  M©  ut- Vierge    en 
1119.  Il   111.  à  Salerne  en 
1142. 
Guillaume  ,   (  St.  )    pieux  et 
sav.  archevêque  de  Bour- 
ges j  m.  en  1209 ,  laissant 
une     mémoire    chère    au 
clergé  de    France  dont  if 
avoit  été   l'ornement  ,   et 
aux  pauvres  dont  il  avoit 
été  le  père. 
Guillaume  >  (St.)  abbé  d'Hir» 
sauge,  m.  en  1091  ,  fonda 
un  grand  nombre   de  mo- 
nastères et  fit  fleurir  dans 
son    abbaye    la   piété  ,    la 
science    et    les    arts.   Il  a 
laissé    quelques    ouvrages 
de  philosophie  et  d'astro- 
nomie peu  estimés. 
Guillaume ,    archevêque   de 
Tyr  ,  m.  vers  1184  »  assis- 
ta au  concile  de  Latran  et 
en  dressa  les  actes.  On  lui 
doit  une  histoire  des  croi*> 
sades  estimée. 
Guillaume   d'Auxerre ,  l'un 
des  plus  illustres  évêques 
de  son  temps  ,   fut   trans- 
féré  à  l'évêché  de   Paris  , 
et  m.  en  Ii"z5>  On  lui  at- 
tribue une  somme  de  théo- 
logie   qui   n'est    point    de 
lui  ,  mais  d'un  autre  théo- 
logien   de  son    temps    m« 
à  Rome  en  i23o. 
Guillaume  ,   évêque  de  Pa- 
ris >  et  l'un  des  plus  célè- 
bres  théologiens   du   i3.e 
siècle  ,   étoit  d'Aurillac  , 

33. 
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et  m.  en  1248.  Il  a  laissé 
des  sermons  et  des  traités 
sur  divers  points  de  disci- 
pline et  de  morale» 

Guillaume  de  Malmesbury  , 
bénédictin  angîois  et  célè- 
bre historien  du  iz.e 
siècle. 

Guillaume  de  Vorilong  ,  fa- 
meux théologien  scolasti- 
que  du  l5.e  siècle  ,  de 
l'ordre  des  frères  mineurs, 
m.  en  1464.  On  a  de  lui 
un  commentaire  sur  le  maî- 
tre des  sentences  et  un 
abrégé  des  questions  de 
théologie ,  intitulé  rade 
mecum. 

Guillaume  de  Nangis  ,  béné- 
dictin de  l'abbaye  de  St.- 
Denys  ,  m,  vers  l3o2.  On 
lui  doit  deux  chroniques  et 
les  vies  de  Saint  Louis 
et  de  Philippe  le  hardi  , 
son   fris. 

Guillemeau  ,  chirurgien  des 
rois  Charles  IX  et  Henri 
IV  y  né  à  Orléans  ,  fut  un 
des  plus  célèbres  disciples 
KAmbroise  Paré  ,  et  a 
laissé  une  traduction  lati- 
ne de  sa  chirurgie ,  et  au' 
très  ouvrages  estimés. 

Guillet  de  Saint- Georges  , 
historiographe  de  i  aca- 
démie de  peinture  et  de 
sculpture  à  Paris  ,  né  à 
Thiers  ,  m.  à  Paris  en 
17o5.  H  se  fit  avantageu- 
sement connoître  par  plu- 
sieurs ouvrages  :  histoire 
de  Mahomet  ;  la  vie  de 
Castracini  ,  in-12  ,  cu- 
rieuse ;  les  arts  4*  l'hom- 
me dfépée  ,  La.cédémone 
ancienne  et  nouvelle  ^4$hè- 
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nés  ancienne    et  nouveîîel 

Guilliaud  ,  docteur  de  Sor* 
bonne  ,  né  à  Villefranche 
en  Beaujolais  ,  vivoit  vers 
le  milieu  du  l6.e  siè"cle« 
On  a  de  lui  des  commen- 
taires sur  Saint  Mathieu  , 
Saint  Jean  ,  sur  les  épîtres 
de  Saint  Paul ,  où  Ton 
trouve  de  la  méthode  et 
un  esprit  judicieux. 

Guimond  ou  Guitmond  , 
pieux  et  savant  bénédictin, 
devint  archevêque  d'A- 
verse en  1080.  On  lui  doit 
un  traité  de  la  vérité  du 
corps  et  du  sang  de  J.  C 
contre   Bérenger. 

Guillodn  ,  médecin  de  Paris, 
né  à  Saintes  en  17^8 ,  mal- 
heureusement trop  célèbre 
par  la  machine  qui  porte 
son  nom  ,  qu'il  inventa 
pour  adoucir  la  rigueur  du 
supplice  aux  condamnés  , 
et  qui  immola  bientôt  après 
tant  d'innocentes  victimes. 
Il  mourut  ,  dit-on  ,  de 
chagrin  de  l'abus  qu'os 
faisoit  de  son  invention. 

Guisard  ,  médecin  de  Mont- 
pellier ,  m.  en  1746.  On  s. 
de  lui  plusieurs  ouvrages 
estimés  des.  personnes  de, 
l'art. 

Guiscard  ou  Guischar.d  5  fa~, 
meux  chevalier  normand  , 
hls  de  'Tancrède  de  Hau- 
teville ,  m.  en  *o85.  Il 
devint  duc  de  la  Pouille  et 
dç  la  Cakbre  ,  et  conquit, 
Naples  sur  les  Sarrasins» 

Guiscard  }  colonel  au  service, 
de  Prusse.  11  a  laissé  dei 
mémoires  militaires  sur  les, 
Grées  et  les.  Ji&mapnsi^  4 
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¥bl.  in-8  ,  ou  i  vol.  ih-4, 
Berlin  ,  1774. 
Guise ,  (  Claude  de  Lorrai- 
ne ,  duc   de  )  5.e   fils   de 
jRerc^  U,  duc  de  Lorraine, 
m.   en  l55o  ,    après  s'être 
signalé  en  plusieurs  occa- 
sions, et  surtout  à  la   ba- 
taille de  Marignan.  ïl  fut 
le  chef  de  la  célèbre  mai- 
ion  de   son   nom,   qui  fit 
trembler    les    successeurs 
légitimes  de  la  couronne. 
tQuise  ,  (François,  duc  de) 
fils  aîné  du  précédent ,  fut 
le  prince  le  plus  accompli 
et  le  plus  grand  capitaine 
de  son   temps.    Les   mal- 
heurs de  la   France  cessè- 
rent dès  qu'il  fut  à  la  tête 
des   troupes*     Il    défendit 
Metz      contre      Charles  - 
Quirît  y  prit  Calais  sur  les 
Anglois3  et  Thion ville  sur 
les    Espagnols.      Lé     roi 
Henri  U\e  combla  d'hon- 
neur et  de  biens.  Son  pou- 
voir ,  qui  étoit  sans  bornes, 
lui   attira   la  jalousie  des 
grands.  C'est  sous  lui  que 
commença  la  fameuse  fac- 
tion de  Condé  et  de  Guise. 
H  étoit  à  la  tête  du  parti 
catholique  ,  et  fut  tué  d'un 
coup  de  pistolet  en  i563, 
lorsqu'il    se     piéparoit    à 
assiéger  Orléanr. 
Guise  3  (  Henri,  duc  de  )  fils 
aîné     du    précédent   \     se 
signala  en  Hongrie  par  sa 
valeur  et  sa  prudence.  Sa 
bonne   mine  ,  son  air  no- 
ble ,  ses   manières   enga- 
geantes lui  conciiioient  tous 
ies  cœurs.  Idole  du  peu- 
ple   et    des     soldats  ,     il 


G  Û  I       387 

voulut    se     procurer     les 
avantages  que  lé  suffrage 
public  lui  promèttoit.  Sous 
prétexte  de  défendre  la  re- 
ligion   catholique     contré 
les  protestans,  il  se  mit  à 
la  tête  d'une  armée.  Ce  fut 
lé    commencement   de    la 
ligue.  Il  remporta  plusieurs 
victoires  sur  les  calvinis- 
tes. Henri  III ,  redoutant 
son  ambition  ,  le  fit  assas- 
siner à  Blois  en  i588,  dans 
la  38. ë  aiinée  de  son  âge. 
Guise,  (Charles,  duc  de) 
fils  aîné  du  précédent ,  fut 
arrêté  le  jour  du  massacre 
de  son  père  et  renfermé  au 
château  de  Tours  ,  d'où  il 
se  sauva  en  1591.  S'étant 
rendu   à  Paris  y    il    y    fut 
reçu  avec  les  plus  grandes 
démonstrations  de  joie  par 
les  ligueurs.  Il  se   soumit 
à  Henri  IV  en  1594  >  et  ^ut 
employé  sous  Louis  XIII , 
mais  le  cardinal  de  Riche- 
lieu redoutant  la  puissance 
dle  cette  maison  le  contrai- 
gnit de  sortir  de  France,  il 
m»    à  Cuna  en    Italie   en 
1640.    Il   laissa  plusieurs 
enfans.  Son  2.e  fils  ,   l'un 
des  plus  galans  et  des  plus 
accomplis    Seigneurs      de 
France ,    adroit  en  toutes 
sortes    d'exercices ,    plein 
d'esprit  et  décourage  ,   m« 
a  Paris  en  1664  ,  sans  lais- 
ser de  postérité. 
Œuise»  Il  y  a  eu  3  cardinaux 
de  ce  nom.  Le  premier  i 
frère  de  François  ,  succes- 
sivement évêq.  deTroyei) 
d'Albi ,  de  Sens ,  et  enfin 
de  Metz  ,  eut  beaucoup  de 
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paît   aux    affaires   de  son 
temps  ,  et  m.  à  Paris  en 
1578. —  Le  second  ,  fils  de 
François  ,    et    archevêque 
de   Reims  ,     fut  l'un    des 
principaux  partisans,  de  la 
ligue.   Henri    III    le    fit 
tuer  à   Blois  ,    avec  le  duc 
de  Guise  ,  son   frère  -    en 
1588  ,  —  enfin,  le  troisiè- 
me  cardinal   de   ce  nom  , 
éroit  fris  de  Henri ,  tué  à 
Blois.  Il  suivit  Louis  XIII 
dans  l'expédition  du  Poi- 
tou en  1621  ,  et  se  signala 
entre  les  plus  braves  offi- 
ciers au   siège  de  St. -Jean 
d'Angeli  ;  il  avoit    l'hu- 
meur guérie  re  ,    et  ne  res- 
piroit   que    les   combats , 
quoiqu'il  fut  ecclésiastique 
et  archevêque  de  Reims.  II 
m.  à  Saintes  en  1621  ,   et 
témoigna  au  lit  de  la  mort 
qu'il  se  rej.entoitde  sa  vie 
dissipée  et  guerrière, 
Gunther ,  mathématicien  a  n- 
glois  ,  et    professeur  d'as- 
tronomie   au    collège    de 
Gresham  ,  m.  en  1626' ,  se 
rendit  célèbre  par  des  in- 
ventions utiles  et  par  plu- 
sieurs  améliorations    im- 
portantes dans  les   mainé- 
niatiM'ues. 
Quitter  ,     savant   écrivain  , 
né    à   B.^le  ,    m.  en  1711. 
Ses  ouvrages  sent  estimés 
par  les  piotestans. 
Gustave!,  II  et  III ,  rois 
de    Suède.    Le    premier , 
connu  sous  le  nom  de  Gus- 
tave  Vasa  ,  né   en  1490  , 
fils  d'Iiric  Vasa ,    duc  de 
Grirshoîm*    Chvisliern   II 
yéuat  emparé  de  la  Suède 
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en  r520  ,  le  fit  enfermer 
dans  les  prisons  de  Co- 
penhague ;  mais  il  parvint 
à  s'échapper  ,  fit  révolter 
les  Daîécarlieus  ,  se  mk 
à  leur  fête  ,  recouvra  la 
Suède  et  en  fut  élu  roi  en 
1523.  C'étoit  un  homme 
supérieur,  né  pour  l'hon- 
neur de  sa  nation  et  de 
son  siècle.  Il  m.  en  l$6o  , 
après  avoir  rendu  son 
royaume  héréditaire  dans 
sa  famille,  au  lieu  qu'il 
n'étoit  qu'électif  aupara- 
vant. —  Le  second  ,  sur- 
nommé Adolphe  II  y  dit  le 
grand ,  né  à  Stockolm  en 
1594  ,  et  F  un  des  plus  cé- 
lèbres guerriers  de  son 
temps  ,  succéda  à  Charles 
son  père  au  royaume  de 
Suède  en  16*11.  Il  reprit 
sur  les  Danois  ce  qu'ils 
lui  avoient  enlevés  ,  fit 
des  conquêtes  considéra- 
bles sur  ies  Moscovites  , 
remporta  de  grands  avan- 
tages sur  les  Polonois  et 
les  Allemands  ,  battit  cem- 
plettement  le  célèbre  comte 
Tilly  devant  Leipsick  ,  et 
fut  tué  à  la  bataille  de 
Lutzen  ,  qu'il  gagna  sur 
les  Impériaux  en  Ib32.  II 
donna  de  bonnes  lois  à 
Son  peuple  ,  corrigea  beau- 
coup d'abus,  et  protégea 
les  sciences.  Christine  >  sa 
fille  unique  ,  lui  succéda  à 
l'âge  de  5  ans.  —  Le  troi- 
sième ,  né  en  1746  ,  suc- 
céda ,  en  1771  j  à  Frédéric 
Adolphe,  roi  de  Suède  , 
et  fut  assassiné  en  1792* 
C'était  an  gian/i  prince  5 
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Rempli  d'activité  ,  de  bra- 
voure ,  de  présence  d'es- 
prit qu'aucun  revers  ne  dé- 
fconcertoit.  Il  sut  maintenir 
sa  dignité  avec  les  ressour- 
ces les  plus  médiocres 
contre  des  factieux  qui 
chêrchoient  à  diminuer  ses 
droits  ,  et  les  ennemis 
extérieurs  qui  chêrchoient 
à  l'asservir.  II  avoit  des 
tonnoissances  très-variées 
et  écrivoit  avec  élégance» 
On  a  de  lui  des  éloges  aca- 
démiques ,  des  essais  poli- 
tiques j  et  autres  ouvrages» 
Guthrie  ,  né  en  Ecosse  ,  m- 
en  1769  ,  est  auteur  d'une 

féographie  estimée ,  trad» 
'abord  en  françois  en  3 
Vol.  in-8  ,  et  ensuite  aug- 
mentée et  portée  à  9  vol. 
et  un  atlas.  L'abrégé  de  cette 
géographie  en  un  gros  vol» 
in-8  ,  a  eu  le  plus  grand 
succès  ,  et  est  à  sa  p.eme 
édition. 
Guttemberg  ,  un  de  ceux  à 
qui  on  attribue  l'invention 
de  l'imprimerie  ,  étoit  né 
à  Mayence  en  1408  ,  d'une 
famille  noble  ,  et  m.  en 
1468.  Il  exécuta  d'abord 
son  idée  avec  des  plan- 
ches de  bois  gravées  ,  et 
ensuite  avec  des  caractè- 
res de  bois  sculptés  et  mo- 
biles. Ruiné  par  les  essais 
qu'il  avoit  fait  ,  il  s'as- 
socia avec  Jean^  Fusth  , 
'orfèvre,  et  Schœffer  ,  écri- 
vain et  homme  indus- 
trieux. C'est  à  ce  dernier 
qu'on  attribue  la  gloire 
d'avoir  imaginé  les  carac*» 
tèies  de  -foute» 
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Guyard  de  Berville  ,  né  à 
Paris  en  1697.  La  misère 
le  conduisit  à  Bicêtre ,  ou 
il  m.  ,  âgé  de  73  ans.  On 
a  de  lui  les  vies  de  Ber- 
trand du  Guesclin  ,  1  vol. 
in- 12  ,  et  du  chevalier 
Bayard ,  1  vol»  in-12. 

Guy et ,  jésuite  à  Tours,  m. 
en  1664.  On  a  de  lui  heor- 
tologia  ,  sive  defestis  pro* 
priis  locorum  ,  livre  cu- 
rieux et  rempli  d'érudi- 
tion. 

Guymier  ,  habile  juriscon- 
sulte du  i5.e  siècle,  né  à 
JParis  ,  a  laissé  un  excel- 
fent  commentaire  sur  la 
pragmatique  sanction  dm 
Charles  Vil  ,  souvent 
réimprimé.  La  meilleure 
édition  est  celle  de  Pinsson. 
1666. 

Gnymond  de  la  Touche  ,  né 
en  17 19  ,  m.  en  1760  , 
composa  Iphigénie  en-  Tau- 
ride  ,  tragédie  sans  amour 
et  qui  eut  du  succès. 

Guyon  ,  (Jeanne-Marie  Bou- 
vier de  la  Mothe  )  dame 
célèbre  par  ses  écrits  et 
ses  disgrâces,  née  à  Mon- 
targis  ,  m.  en  1717.  Elle  a 
publié  plusieurs  ouvrages 
mystiques  qui  lui  attirèrent 
des  persécutions.  Malgré 
la  chaleur  de  son  imagi- 
nation ,  sa  piété  paroît 
avoir  été  sincère  ,  et  sa 
vertu  toujours  pure.  Elle 
fut  enveloppée  dans  la 
cause  de  Fénélon  ,  accusé 
de  quiétisme. 
Guyon  ,  (Claude  -  Marie  ) 
entra  à  l'oratoire  ,  qu'il 
quitta  ensuite.  Il  étoit  né  à 
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jûons  le-Saunier  ,  et  m.  à 
Paris  en  Vtjl»  Ses  princi- 
paux ouvrages  sont  la  con- 
tinuation de  Vhistoire  Ro- 
maine de  Laurent  Echard , 
jusqu'à  la  prise  de  Cons- 
tantinople  par  Mahomet  IIf 
io  vol.  in-12,  Yhistoire  des 
empires  et  des  républiques, 
12   vol.   in-12.  Ce  livre  y 
quoiqu'inférieur  à  celui  de 
Rollin  ,     n'est    pas     sans 
mérite.  Il  y  a   plus  d'en- 
semble  ,  et  moins  de    ré- 
flexion et  de  hors-d'œuvre; 
histoire  des  Ama\ones  ,  2 
vol.    in-12  ,    curieuse.   Il 
est  particulièrement  connu 
par   son    ouvrage    intitulé 
Yoracle  des  nouveaux  phi- 
losophes ,  oii  il   réfute  les 
erreurs  et  les  impiétés  de 
Voltaire» 
Guys  ,    de    l'académie    des 
sciences   et     belles-lettres 
de  Marseille  ?  m-  à  Zantes 
en    1799.  Son   ouvrage    le 
plus  comiu  est  son  voyage 
littéraire  de  la  Grèce ,    4. 
vol.  in-8  ,  plein  de  recher- 
ches curieuses  et  instruc- 
tive*» ,  w<hs   défiguré    par 
un    style    pius    provençal 
que  îiançois. 
Gu\\nan  ,  fameux  capitaine 

espagnol  vers  l'an  12,93. 
G)%f ,  capitaine  lacédé- 
monien  ,  contemporain  de 
Lysandre  >  ternit  la  gloire 
de  ses  belles  actions  par 
une  bassesse  dont  il  se  pu- 
nit lui-même  eu  s'exilant 
volontairement  pour  éviter 
le  supplice. 
0y\en ,  célèbre  peintre  de 
paysages  ^  milieu  du  i?.e 
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siècle ,  né  à  Anvers.  Ou  a 
de  lui  des  vues  du  Rhin» 


H 


Haambergen ,  célèbre  pein- 
tre   de     paysages   ,     né    a 
Utrecht  j  m.  en  170"). 
Habacuc  ,  le  8.e  des  douze 
petits    prophètes  ,     vivoit 
vers  l'an    600  avant   J.  C. 
Ses  prophéties  ne  contien- 
nent que  3  chap.  Son  style 
est  élevé  et  majestueux. 
Habert  ,    poète    françois  du 
l6.e    siècle.    Il  réussissoit 
particu!ièrement  dans   les 
épîtres.  Après  Marot,  c'est 
celui   de    tous    les    poêles 
de  son  temps  qui  a   réuni 
le  plus  de  grâce  et  d'éner- 
gie dans  ses  ouvrages. 
Habert  de  Cerisi  ,  de  l'aca- 
démie franeoise  ,     et  l'un 
des  plus   beaux  esprits  de 
son    temps  ,   m.  à  Paris  , 
sa  patrie  ,    en   15*55.    il   a 
laissé  des  poésies  estimées 
de  son  temps  ,   et  une  vie 
du    cardinal    de    Bérulle  , 
qui  n'est  qu'un  panégyrique 
boursoufle. 
Habert ,  (  Philippe  )  frère  du 
précédent ,  et  académicien 
comme  lui ,  m.  en  1637. 
On  a  de  lui  un  poème  inti- 
tulé le  temple  de  la  mort  , 
qui   offre   quelques    beaux 
vers    et     quelques     belles 
idées. 
Habert,  (  Isaac  )  docteur  de 
Sorbonne  ,  évêque  de  Va- 
bres  j  m.  en  1668  ,  se  fit  .un 
nom  par  ses  sermons  »  son 
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érudition?  et  surtoutpar  la    Hzcket ,  fanatique    angloïs, 


vivacité   avec    laquelle    il 
s'éleva  contre  Arnauld  et 
les  autres  disciples  de  lan- 
gent us 
Hubert  ,  (  Louis  )  docteur  âé 
Sorborme,  aé  à  Biois  ,  m. 
en   I71S.  On  a  de   lui  un 
cours  complet  de  théologie, 
7  vol.  in-12  ,  estimé  pour 
sa  précision  et  sa  solidité; 
mais    on    a     biâmé    avec 
raison  les  additions  faites 
à  cette  théologie  depuis  sa 
mort.  On  a  encore  de  lai 
la  pratique  de  la  pénitence, 
in-12  ,  dont  il  y  a  eu  plu- 
sieurs éditions. 
fiabicot  ,  célèbre  chirurgien 
de  Boany  en  Gatinois,  m. 
en  1624.  Son   traité  de  la 
peste  est  estimé. 
Habington,  écrivain  anglois, 
né  dans  le  comté  de  Wor- 
cester ,  m.  en  16^4.  On  a 
de  lui  quelques  poèmes  et 
Y  histoire  d'Edouard  IV  , 
assez  estimée. 
Hachette  ,  femme  illustre  dé 
Beauvais  ,  se  mit  à  la  tète 
des    autres    femmes ,     en 
1472  j  pour   combattre  les 
Bourguignons    qui     assié- 
geoient  cette  ville.  Déjà  un 
soldat  ennemi  avoit  planté 
son  drapeau  sur  le  rem- 
part ,  lorsque  Jeanne  Ha 


fut    arrêté  et    exécuté  en 
1Ô92. 

Hackspan  t  théologien  luthé- 
rien ,  très-versé  dans  la 
littérature  orientale  ,  et 
professeur  à  Alstorf  ,  a 
publié  plusieurs  ouvrages 
sur  la  bible  ,  estimés  en 
Allemagne» 

Haen  ,  conseiller  privé  et 
médecin  de  l'impératrice 
M.arie-Thérèsey\T\. en  tfjB. 
On  a  èe  lui  ratio  medendi  , 
17  vol.  in-8. 

Haer  y  chanoine  et  trésorier 
de  Saint- Pierre  de  Lille  , 
ne  à  Louvain  ,  w.  en 
l6'3^.  On  a  de  lui  des  châ- 
telains de  Lille ,  des  an- 
ciens comtes  de  Flandre  et 
de  V ancien  état  de  ce'te 
ville  y  ou  l'on  trouve  ^ies 
recherches  curieuses-et  uti- 
les sur  l'histoire  de  son 
pays. 
Haerlem  ,  peintre  né  dans  la 
ville  de  son  nom  ,  m.  en 
1470.  Il  y  a  à  Utrecht  un 
très-beau  tabieau  de  lui, 
représentant  J.  C.  et  ses 
Apôtie*. 
Jiagedorn ,  poète  allemand 
du  ï8.e  siècle  ,  recomman- 
dable  parla  pureté  de  ses 


expressions  et  par  la  déli- 
catesse des  pensées. 
chette  p-iroît  et  le  précipite  JJagen  ,  peintre  de  paysage 
en  bas  des  murailles.  En  du  pays  de  Glèbes  ,  dans  le 
mémoire  de  cette  belle  ac-  17. e  siècle.  On  loue  sa  ma- 
tion  ,  on  faisoit  tous  les  nière  et  son  coloris, 
ans  ,  le  10  juillet,  une  Haguenbct  ,  médecin  alle- 
processlon  où  les  femmes  mand  ,  connu  aussi  sous  le 
maichoient  !es  premières.  nom  de  Cornarius  .  m.  en 
Hackacr  ,  célèbre  peintre  de  1558.  Il  a  tiad.en  latin  les 
paysage  ,  né  à  Amsterdam  médecins  Grecs  les  nias- 
vers  1635. 
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renommés  ,  et  quelques 
ouvrages  des  Pères  de  l'E- 
glise ;  mais  ses  versions 
Sont  fort  imparfaites*  On  a 
encore  de  lui  des  poésies 
latines  et  autres  Ouvra- 
.   ges. 

Hahn ,  professeur  d'histoire 
à  Helmstadt ,  m»  en  1729» 
Ses     principaux    ouvrages 
sont   les  4.  premiers  volu- 
mes d*une  histoire  de  l'em- 
pire d* Allemagne ,  exacte, 
mais    pesamment    écrite  \ 
collectio  monumentorum  ve- 
terum  et  recentiorum  inedi* 
torum  )  1  vol.  in-8» 
tîaillan  ,    (  Bernard   de  Gi- 
rard ,  seigneur    de  )    né   à 
Bordeaux  ,   m.  à  Paris  en 
1610»  Il  fut  historiographe 
de    France   sous    Charles 
IX  v  et  a  laissé  une  hist. 
de  France  depuis   Phara* 
mond  jus  qu'à  Char  les  VIII. 
C'est      le     premier    corps 
d*histoire  de  France  écrit 
en  françois» 
Hakkert  ,  peintre  de  paysa<- 
ge  ,     né      à     Amsterdam. 
Ses  tableaux  sont  estimés» 
Adrien     Vanden     Velde  > 
avec  lequel  il  étoit  étroi- 
tement   lié  ,     a    peint  les 
figures  de  la  plupart  de  ses 
tableaux. 
Hakluyt ,  né  dans  îe  comté 
d'Héreford  ■    m.  en  1614  , 
a  publié  un  recueil  curieux 
de  voyages  ,  en  3  vol»    in- 
folio. 
Halde  j  jésuite  y  né  à  Paris  , 
où  il   m.    en    174^.   Il    a 
publié  une    description  de 
la  Chine  et  de  la  Tartarie  , 
4   vol.  in-folio  #    la  plus 
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ample  et  la  plus  compîêttô 
que  nous    ayons   sur    cet 
empire*  Il  est  encore  l'édi*- 
teur  des    lettres   édifiantes 
et    curieuses ,    écrites    des 
missions  étrangères,  depuis 
le  9«e  recueil  jusqu'au  2ô\e; 
ouvrage  justement  estimé. 
Hale^  savant  écrivain  angloi* 
sous    Charles    II }    m.  en 
1676,   Il    contribua    à     la 
restauration ,    et   a    laissé 
plusieurs  ouvr.  estimés. 
Halss  ,  professeur  en  langue 
grecque  à  Oxford  ,  et  l'un 
des  plus  savâns  et  des  plus 
judicieux   théologiens  an- 
glois ,  m.  en  i656\  Fidèle 
à  son  prince,  il  eut  beau- 
coup à  souffrir  pendant  la 
rébellion ,  et  fut  ofcligé  de 
vendre    ses     livres     pour 
subsister.  Il  avoit  renoncé 
au  calvinisme ,  et  a  laissé 
un  traité  du  scHisme  et  des 
schismatiques  ,    et  autres 
ouvrages  estimés. 
Haies  ,    savant  botaniste  et 
physicien  anglois  ,    m.  en 
1761.    Il    publia  en   1741 
son  invention  des  ventila^ 
teurs  ,    qu'il  perfectionna 
ensuite.  On   lui    doit  plu- 
sieurs   dissertations    inté- 
ressantes ;  Y  art  de  rendre 
Veau  de  la   mer  potable , 
moyens  de    dissoudre     les 
pierres  dans  la  vessie  ,  sta- 
tique des  animaux ,   trad. 
en  françois  par  Sauvage  ; 
statique     des    végétaux  , 
trad*    par  M.   de  Buffon  , 
etc. 
Hali^Beigh  -,    premier  drog- 
man     ou      interprète      du 
Grand- Seigneur,   né    9r 
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Pologne  ,  de  parens  chré- 
tiens ,  m.  en  1675.  Il  sa- 
voir 17  langues  ,  et  a  laissé 
un  traité  curieux  de  la 
liturgie  des  Turcs ,  de  leurs 
pèlerinages  à  la  Mecque  , 
trad.  en  latin  par  le  doc- 
teur Thomas  Smità. 

Hall  ,  l'un  des  plus  illustres 
prélats  d'Angleterre  ,  né 
dans  le  canton  de  Leices- 
ter  ,  m.  en  i6'56\  On  a  de 
lui  un  traité  contre  tes 
voyages  ,  un  livre  ingé- 
nieux  sur  les  moeurs  des 
différentes  nations,  intir. 
mundus  alter  ,  et  autres 
ouvrages  dont  le  style  lui 
a  mérité  le  nom  de  Se- 
nèque  d'Angleterre.  Qual- 
ques-ans  ont  été  trad.  en 
François  ,  entr'autres  ,  ses 
lettres.  0n  l'accusa  de 
pencher  vers  le  toléra  ntis- 
rae. 

Halle  ,  (  Pierre  )  professeur 
en  droit  canon,  et  poète  , 
né  à  Bayeux,  m.  en  1689. 
On  a  de  lui  des  poésies  et 
des  harangues  latines,  >  in- 
8  ;  mais  ce  qui  le  rend 
surtout  *ecommandab!e , 
c'est  d'avoir  introduit  dans 
les  écoles  de  droit  la  disci- 
pline qu'on  y  a  observé 
depuis.  Il  ne  faut  pas  le 
confondre  avec  Antoine 
Halle  >  professeur  d'élo- 
quence dans  l'université  de 
Caen  ,  et  l'un  des  plus 
excellen s  poètes  latins  de 
son  temps  >  m.  en  1675  , 
quia  laissé  pi  usieur s  pièces 
de  poésies  ,  in- H  ,  et  quel- 
ques traités  sur  la  gram- 
maire latine. 
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Halle ,  peintre  et  directeur 
de  l'académie  de  peinture 
à  Paris  v  sa  pahie,  lin.  en 
1736.  Ses  compositions  sont 
riches  ,  son  coloris  agréa- 
ble ,  et  le  clair-obscur  est 
ménagé  dans  ses  ouvrages 
avec  beaucoup  d'intelli- 
gence. Plusieurs  églises  de 
Paris  étoient  décorées  de 
ses  tableaux.  On  a  gravé 
d'après   lui. 

Halier  ,  célèbre  médecin  de 
Berne  ,  sa  patrie  ,  m.  ei* 
1777.  Il  fut  s  dès  l'âge  de 
9  ans  ,  un  prodige  de  savoir 
et  membre  de  presque  tou- 
tes les  sociétés  savantes  de 
l'Europe.  On  lui  doit  plu- 
sieurs établissemens  a  van* 
tageux  aux  sciences  et 
surtout  à  te  médecine  et 
àTanatomie,  Ses  ouvrages 
sont  en  grand  nombre  et 
renferment  des  vérités  bien 
développées  et  quelques 
erreurs.  Son  livre  ,  sur 
l'irritabilité  des  nerfs ,  qu'il 
a  connu  le  premier ,  est 
très-estimé  ,  et  trad.  en 
françois  en  2  vol.  hï-I2. 
Se*  élément  de  physiologie , 
&  vol.  in- 4  ,  abrégés  en 
notre  langue  par  Tarin  t 
in-8  ,  sont  remplis  d'ex- 
périences curieuses  et  d'ob- 
servations nouvelles.  Il 
cultivoit  aussi  la  poésie. 
On  distingue  son  ode  in- 
titulée les  Alpes  ,  et  celle 
qu'il  fit  sur  la  mort  de  soa 
épouse. 

Hallcy ,  célèbre  astronome  , 
né  à  Londres,  m.  en  1742» 
Il  étoit  l'ami  particulier  de 
Newton  y  et  fut  envoyé  à 
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l'île  Sainte-Hélène  pour 
faire  de  nouvelles  décou- 
vertes. Ses  principaux  ou- 
vrages sont  ^  catalogua 
stellarum ,  in-4  ,  trad.  en 
françois  pa  r  Royer  ;  tabu- 
lée astronomiœ  ,  trad.  en 
françois  par  La  lande  ; 
abrégé  de  V astronomie  des 
comètes  ,  etc. 

Mallier  ,  doct.  de  Sorbonne 
et  l'un  des  plus  savans 
théologiens  de  son  siècle, 
né  à  Chartres  ,  m.  en 
1659.  II  fit  éclater  beau- 
«oup  de  zèle  contre  les 
cinq  propositions  de  Jan- 
senius  ,  dont  il  sollicita  et 
obtint  la  condamnation. 
On  lui  doit  de  savans  ou- 
vrages ;  un  traité  de  là 
hiérarchie  ;  des  commen- 
taires sur  les  règlemens  du 
clergé  de  Francs  touchant 
les  réguliers  ;  un  traité 
des  élections  et  des  ordina- 
tions ,  in-folio  ,  etc. 

HalLifax  t  (  le  marquis  de  ) 
grand  homme  d'état  en 
Angleterre ,  m.  en  1695. 
Çn  a  de  lui  un  excellent 
ouvrage  intitulé  avis  d*un 
père  à  sa  fille. 

Hallifax  y  successivement 
évèqjue  de  Glocesteret  de 
Saint-Asaph  ,  m.  en  1790  , 
a,  laissé  une  analyse  du 
droit  civil ,  des  sermons  sur 
les  prophéties  ,  et  une  édit. 
de  V analogie  de  Cévêque 
Butler. 

Hallois  ,  jésuite  ,  né  a  Liège, 
m.  en  i656\  On  a  de  lui 
illustrium  ecclesix  orienta- 
lis  scriptorum  qui  sancti- 
tau  et  eruditione  florueruni) 
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2  vol.  in-folio,  ouvragé 
plein  d'érudition  et  de 
recherches. 

Hais  ,  (  François  )  peintre 
célèbre  de  portrait ,  né  à 
Malines  ,  m.  en  1666.  Son 
frère,  JD/Vft,  m.  en  i656  ^ 
excelioit  a  peindre  le* 
fêtes  de  village. 

Hamberger  ,  savant  mathé- 
maticien, né  en  Franconie, 
m;  en  1726.  On  lui  doit 
plusieurs  ouvrages  estimés: 
de  iride  diiuvii  ;  de  opticit 
oculorum  vitris,  etc. 

Hamel ,  né  à  Vire  ,  m.  à 
Paris  en  1706  ,  fut  le  pre- 
mier secrétaire  de  l'acadé- 
mie des  sciences ,  et  l'urt 
des  plus  savans  hommes 
de  son  siècle.  Les  princi- 
paux fruits  de  sa  plume 
sont  astronomia  physica  5 
de  consens u  veteris  et  noveê 
philosophiez  ,  in-4  ;  un 
cours  dé  philosophie  et  nn 
de  théologie  3  etc.  Tous 
ces  onyrages  sont  écrits 
en  latin  avec  beaucoup 
de  pureté  et  d'élégance. 

Hamel  du  Monceau,  (Henri- 
Louis  du  )  membre  de 
l'académie  des  sciences  , 
né  à  Paris  ,  m.  en  1782; 
Il  a  laissé  un  grand  nom- 
bre d'ouvrages  estimés,  sur 
l'agriculture  ,  écrits  avec 
clarté  et  avec  méthode. 
Les  principaux  sont  :  élé- 
mens  d'agriculture  9-  2  vol. 
in-12  ,  traité  de  la  culture 
des  terres  ,  6  vol.  in-12  , 
la  physique  des  arbres  ,  2 
vol.  in-4  >  traité  des  arbres 
et  arbustes  ,  2  vol.  in-4  * 
traité  des  arbres  fruitiers  j 
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f  vol.  in-4  ;  de  l'exploita- 
tion des  bois  ,  2  vol.  in— 
4.  Il  a  beaucoup  travaillé 
s    la   description  des    arts 
et   métiers  ,     donnée    par 
l'académie    des  sciences  , 
et  a  aussi  écrit  sur  l'ar- 
chitecture navale. 
fjamilton  ,    (  le  comte  d'  ) 
né  en  Islande ,  de  l'illustre- 
et  ancienne  maison  d'Ha- 
ihUton  ,  en  Ecosse  ,  m.  en 
France  en  1720,  Il  fit  les 
délices  des   personnes    du 
premier  rang  ,  par  les  agré- 
mens  de  son  caractère  et 
la  délicatesse  de  son    es- 
prit. Le  moins  mauvais  de 
ses  ouvrages  est   les  mé- 
moires du  comte  de  Gram- 
mont  ,    qui    n'ont  d'autre 
mérite    que    d'être    bien 
écrits. 
Hamilton.  ÏI  y   a  plusieurs 
peintres    distingués  de   ce 
nom    qui    ont   demeuré  à 
Vienne.  Ferdinand  ,    l'un 
d'eux  ,     pensionnaire    de 
l'empereur    Charles    VI , 
excelloit     à    peindre     les 
chevaux  en   grand. 
Hamilton  ,  (  Sir  Guillaume  ) 
chevalier   anglois  ,   m.    à 
Londres  en  l8o3.  On  lui 
doit  des  observations    sur 
les  volcans  des  deux  Sicir 
les  ,  pub.  sous  le  titre  de 
campi    Phlegrœi  3  2   vol. 
in-folio,  ouvrage  imprimé 
avec  beaucoup  de  luxe  ,  et 
où  l'on  trouve  des  recher- 
ches précieuses.  On  a  en- 
core de  lui  les  antiquités 
étrusques  ,  grecques  et  ro- 
jnaines  ,  tirées  du  cabinet 
gfe  M?  tfamiltçn  ,  et  plu- 
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sieurs  mémoires   dans   les 
transactions      philosophi- 
ques. 
Hamlet ,    nom   d'un  célèbre 
prince  danois  que  Sakes- 
peare  a    immortalisé   par 
sa    belle  tragédie    de    ce 
nom. 
Hammond  ,    savant   docteur 
en  théologie  d'Oxford  ,  né 
dans  la   province  de  Sur- 
rey  ,  m.    en  1660.  On    a 
recueilli   ses  ouvrages  en 
4    vol.  in-folio.  Les   plus 
estimés  sont  un  catéchisme 
pratique  et  un  commentaire 
sur  le  nouveau  Testament  , 
trad.    en    latin    par    Jean 
Leclerc  ,  2  vol.  in-fol.  La 
trad.  vaut  mieux  que   l'o^ 
ïiginal. 
Hamon  ,  docteur  en   méde^ 
cine     de     la     faculté     de 
Paris  ,     né   à  Cherbourg  , 
m.  à  Port-Royal  en  1687  , 
oii  i)  s'étoit    retiré  depuis 
5o  ans»  Il  a  pub.  plusieurs 
ouvrages  sur  la  religion  , 
écrits  avec  autant  de  soli- 
dité que  d'élégance. 
Hancarville  ,    membre    des 
académies  de    Londres  et 
de  Berlin  ,   né   à  Nancy  > 
m.  à  Rome  vers  1800.  Il  a 
pub.  essai  de  politique  et 
de    morale    calculée;    re- 
cherches sur  Vhi$Wire\  l'o- 
rigine ,  l'esprit  et  les  pre^ 
frès  des  arts  de  la  Grèce  > 
vol.  in-4    ;   antiquités 
évoques  ,  grecques  et  ro* 
marnes ,    5   vol.  in-4  et  5 
vol»  in-8. 
Handel ,   musicien  célèbre  , 
né  à  Hall  en  Saxe  ,  m.  à- 
Londres  en     X75<?*     Il  a 
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composé    des  opéra  ,    des 
oratorio  ,    des  sonates.  Sa 
■musique  est  noble  ,  expres- 
sive ,    pleine     d'harmonie 
et   d'images.  Il    possédoit 
encore    le  talent  de    jouer 
de     plusieurs     instrumens 
dans  une  rare  perfection. 
Miangesi ,  savant  docteur  de 
Sorbonne,  né  à  Coinpiégne, 
m.  au  Mans  ,  en  i55&«   Il 
se    signala  contre   les   lu- 
thériens ,  et  pub.  plusieurs 
ouvrages  de   morale  et  de 
controverse.  Le  plus  connu 
est  son    traité  des  acadé- 
mies contre  Luther. 
Mankius  ,   professeur  d'his- 
toire àBreslaw  ,  sa  patrie, 
où  il  m.  en  1709.  On  a  de 
lui  de  hy\antinarum  rerum 
scriptoribus    liber  ,    in-4  , 
ouvrage      recherché     pour 
l'érudition  ,  m?is  trop  dif- 
fus ,  quoique  méthodique; 
deRoman&rum.  rerumscrip- 
toribus ,    2  vol.  in»^  ;  an- 
tiquitates  Silesiacce  ,  2  v. 
in-4  ,  etc. 
ffanneman  ,  peintre  ,  né  à  la 
Haye  ,  m. en  1680,  copioit 
les  ouvrages  de    Vandick 
avec  une  telle  exactitude, 
que   ses    tableaux    passent 
souvent  pour  originaux.  Il 
e  voit  une  délicatesse  ad  mi» 
rable   dans   ses  teintes  de 
chair. 
Jianmbalien^  neveu  de  Cons- 
tantin ,  qui  le  déclara  roi 
de  Pont  ,   de   Cappadoce  et 
d'Arménie.  Ilfut  poignardé 
par  l'ordre  de  Constance  , 
son  cousin  ,  en  338. 
Hannon  ,   général  carthagi- 
nois f  fut   chargé  de  faire 
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le   tour  de  l'Afrique  veti 
l'an   570  avant  l'ère  chré- 
tienne. On  a  sous  son  nom 
des    voyages   qui   ne   sont 
pas  de  lui. 
Hanvay  >   négociant ,     né    à 
Portsmouth  ,  m.  en   1786*. 
On  lui  doit  plusieurs  éîa- 
blissemens  de  bienfaisance. 
Il  est  auteur  d'un   voyage 
de  Russie  en  Perse  ,  et  de 
plusieurs    autres  ouvrages 
qui    portent    le     caractère 
d'une  vigueur  mâle  ,  d'un 
profond  jugement  >  et  d'une 
touchante  simplicité. 
Marcourt  ,  (  Henri ,  duc  d'  ) 
pair  et  maréchal  de  Fran- 
ce, d'une  ancienne  maison 
de    Normandie  ,     m.    en 
1718.  Il  se  distingua  dans 
plusieurs  sièges  et  combats, 
et   surtout    dans   son   am- 
bassade en  Espagne.  Cette 
famille  a  produit  plusieurs 
antres   personnages    illus- 
tres. 
Hardi  on,  de  l'a  cad.  françoise, 
né  à    Tours  ,  m.   à   Paris 
^n  1766»  Il  est  auteur  d'une 
histoire  poétique  peu  esti- 
mée ,  et  d'une  histoire  uni- 
verselle en  10  -vol.  in-12, 
recommandabîe  par  un  sty- 
le pur  et  par  des  recher- 
ches exactes;  mais  où  le 
jugement  et  la  saine  criti- 
que n'a  pas  toujours  pré- 
sidé. 
Hardouin  ,   jésuite ,    célèbre 
par    son    érudition  ,    né  à 
Quimper  ,  m.  en  1729.  On 
lui  doit   une  édition  très- 
estimée    de   Pline  le    7ia- 
turaiiste  >  avec  ries  notes  ; 
«ne  édition   des  conciles  > 

en 


H  A  R 

12  vol.  in-folio  ,  dont  le 
débit  fut  arrêté  par  le  par- 
lement ,  et  où  ii  a  écarté 
des  pièces  qui  Ja  font  moins 
estimer  que  ceiie  du  Père 
JLabhe  ;  une  savante  édit. 
des  harangues  de  TLemis- 
tius  ;  opuscula  vaiia  ,  etc. 
Tous  ces  ouvrages  sont 
remplis  de  paradoxes  ex- 
traordinaires et  de  visions 
chimériques. 
ffarduin,  avocat  et  secrétaire 
de  l'académie  d'Arras  ,  sa 

?atrie  ,  m.  vers  1780.  On 
ui  doit  des  remarques  sur 
la  prononciation  et  sur 
Vortjiographe  ,  in-12  >  ou- 
vrage prorond  et  très-bien 
discuté.  On  a  aussi  de  lui 
plus,  pièces  de  poésies. 

Hardy  ,  poète  dramatique 
françois  ,  m-  vers  1600.  Il 
a  produit  un  très -grand 
nombre  de  pièces  qui  n'ont 
aucun  mérite. 

Marée  ,  né  à  Utrecht ,  m.  en 
l632.  Ii  a  laissé  plusieurs 
ouvrages  ,  entr'auties  ,  an- 
nales  ducum  Brabanti*  , 
ac  tumultuum  Belgicorum. 
C'est  la  meilleure  histoire 
du  firabant. 

liariot  ,  savant  mathémati- 
cien anglois  ,  né  à  Oxford  , 
m.  à  Londres  en  1621.  On 
prétend  que  Descartes  a 
copié  ce  qu'il  a  écrit  sur 
l'algèbre. 

Hirlay  ,  (  Achiiîesde  )  I.er 
président  au  parlement  de 
Paris  ,  l'un  des  pins  doctes 
et  des  plus  intègres  magis- 
trats de  sou  temps  ,  ni.  en 
I016*  ,  à  80  ans.  Il  ne  faut 
cas    Je    confondre     av$ç 
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Achilles  de  Harlay  ,  pro- 
cureur-général ,  puis  pre- 
mier président  au  parle- 
ment de  Paris  ,  m.  en  1712, 
magistrat  intègre  et  très- 
attaché  à  ses  devoirs  \  mais 
trop  porté  à  la  raillerie  et 
particulièrement  connu  par 
ses  bons  mots  en  ce  genre. 

Harlay  ,  (  François  de) 
archevêque  de  Rouen  ,  et 
ensuite  de  Paris ,  m.  e» 
1695.  Il  se  fit  admirer  par 
ses  prédications  et  ses  dis- 
cours ,  et  ramena  à  l'é- 
glise catholique  un  grand 
nombre  de  protestans. 

Harlay  ,  seigneur  de  Sancy  s 
ambassadeur  et  colonel- 
général  des  Suisses  ,  m.  en 
1629  ,  se  distingua  par  ses 
tatens  et  son  mérite  ,  et 
rer-dit  de  grands  services 
à  Henri  lïieta  Henri IV. 
Cette  maison  a  produit  ua 
grand  nombre  d'autres  per- 
sonnes de  mérite. 

Hafdd  F  et  II,  rois  d'An- 
gleterre. Le  piemier,  fils 
naturel  de  Canut  I ,  lui 
succéda  en  io56  au  préju- 
dice de  Canut  II ,  &ls  lé- 
gitime de  ce  prince  ,  et  se 
fit  détester  par  ses  cruautés. 
Il  m.  sans  enfans  en  io5#. 
Le  second  ,  fils  du  comte 
GodwLîi  y  se  fit  élire  roi 
après  la  moit  iïJLàouard 
ïli  en  îooô  ,  au  préjudice 
à' Edgar d  ,  à  qui  la  cou- 
ronne d'Angleterre  appar- 
tenoit.  La  même  année  il 
fut  tué  dans  une  bataille 
que  lui  livra  Guillaume. 
de  Normandie.  En  lui 
finit  la  domination  des  roj$ 

34 
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Anglo-Saxons  en  Angleterre 
Har palus  .,  astronome  grec 
vers  l'an  480  avant  J.  C.  , 
corrigea  le  cycle  de  8  ans , 
que  Cl éo strate  av oit  inven- 
té ,  et  il  en  substitua  un  de 
5  ,  qui  fut  encore  corrigé 
par  Metton. 
Jiarpalusy  l'un  des  capitaines 
tf  Alexandre  ,  qui  lui  con- 
fia le  gouvernement  de 
Babylone  et  la  garde  de  son 
trésor,  avant  son  expédi- 
tion des  Indes.  Ce  déposi- 
taire infidèle  persuadé  qu'il 
ïï*en  reviendroit  pas,  dissi- 
pa le  trésor  par  ses  prodi- 
galités ,  et  se  sauva  en 
Crète  ,  où  il  fut  tué  en  tra- 
hison par  un  de  ses  amis. 
Jiarpocration  ,  rhéteur  d'A- 
lexandrie ,   dont    il    nous 
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et  doc  tout  de  Glascow  ,  es* 
auteur  des  vies  de  Jacques 
I ,  Charles  l  et  IL  et  Oli- 
vier Cromwel. 

Harris  ,  membre  du  par- 
lement ,  né  à  Saiisbury  en 
1709  ,  a  laissé  Hermès  ou 
recherches  sur  la  gram- 
maire universelle  ;  recher- 
ches philosophiques  ,  2  voL 
itt-8  ,  et  des  traités  sur  la 
musique  ,  la  peinture  et  le 
bonheur. 

Harrison ,  habile  mécani- 
cien anglais,  m.  à  Londres 
en  1776.  On  lui  doit  l'in- 
vention des  pendules  com- 
posées ou  à  crémaillère. 

Harthe ,  poète  et  historien 
anglois  ,  m.  en  1773.  On 
a  de  lui  une  histoire  de 
Gustave  Adolphe. 


reste  un  lexicon  curieux  sur    Hartley  ,     célèbre    médecin 


dix  orateurs  de  la  Grèce. 
Philippe  de  Maussac  en  a 
donné  une  édition  grecque 
et  latine,  avec  de  savantes 
notes. 

Jiarrington  ,  poète  anglois 
sous  la  reine  Elisabeth  et 
Jacques  I.  On  a  recueilli 
ses  ouvrages  sous  le  titre  de 
riugœ  antiquœ. 

Jiarrington ,  écrivain  politi- 
que anglois,  m.  en  1677. 
Son  principal  ouv., intitulé 
oceana  ,  renferme  un  plan 
de  république  où  l'on  trouve 
du  génie  ,  de  l'invention  et 
des  projets  chimériques. 

Jtîarris  ,  célèbre  médecin  an- 
glois sous  Guillaume  11L 
On  a  de  lui  un  traité  fort 
estimé  :  de  morbis  açutis 
injantium. 
Harris  j    ministre    dissident 


anglois  ,  m.  à  Bath  en 
1757.  On  a  de  lui  observa- 
tions sur  Chomme ,  sa  cons- 
titution ,  ses  devoirs  et  ses 
espérances. 

Hartman ,  théologien  et  lit- 
térateur allemand  ,  né  à 
Munster,  m.  en  1744.  On 
a  de  lui  hist.  Hassiaca  ,  3 
vol. ,  état  des  sciences  dans 
la  H  esse  ,  des  harangues 
des  dissertations  académi- 
ques ,  etc.  Il  y  a  deux  au- 
tres écrivains  du  même 
nom  ;  l'un,  qui  inventa,  en  • 
i5z,o  ,  le  bâton  d'artillerie, 
et  qui  estaut.d'une  perspec- 
tive.  L'autre  ,  qui  composa 
en  1596  les  annales  d' A us- 
bourg  ,  compilation  plus 
savante  qu'agréable. 

Hartsoeker  ,   habile    physi- 
cien et  mathématicien  hoi- 
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ïandois  ,  m.  en  1725.  On 
lui  doit  la  découverte  du 
microscope,  qu'il  rit  à  l'âge 
de  18  ans.  M  a  laissé  un 
cours  de  physique  et  un 
gvand  nombre  aopuscuîes 
curieux  et  intéressans. 

Hartungy  né  à  Milfemberg, 
m.  en  ii7<).  On  a  de  lui  de 
savantes  notes  en  latin  sur 
3f?s  5  premiers  livres  de 
l'Odyssée  et  une  version 
latine  des  argonautiqucs 
d'Apollonius  ,  peu  esti- 
mée. 

Hïirj{cin  y  jésuite  ,  né  à  Colo- 
gne ,  savant  dans  les  lan- 
gues grecque  et  hébraïque. 
On  lui  doit  les  4  premiers 
vol.  des  conciles  d'Alle- 
magne ,  et  plusieurs  antres 
ouv.  savans.  Il  m.  en  1765. 
Hdrvée  ou  Harrei ,  méd.  de 
Jacques  2  et  de  Charles  J, 
m.  en  1667.  Ou  lui  attribue 
la  découverte  de  la  circu- 
lation du  sang,  qu'il  publia 
dans  son  livre  intitulé 
exercitatio  anatomica  de 
motu  cor  dis  et  sanguinis. 
On  a  de  lui  d'autres  ouvra- 
ges estimables. 

Harvée  ,  médecin  anglois  , 
connu  principalement  par 
deux  traités  curieux  et 
recherchés  :  ars  curandi 
morbos  expectatione  ;  de 
vanitatibiiSydolis  et  menda- 
ciis  medicorum* 

Hase  ,  professeur  d'hébreu  , 
né  à  Brème,  m*  en  Ij3l. 
On  a  de  lui  des  disserta- 
dons  remplies  d'érudition. 

Ha-ven  ,  ministre  de  Ports- 
mouth  ,  où  il  m.  en  1806". 
il   uossédoit  au    suprême 
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degré  le  talent  de  toucher 
et  de  convaincre.  Ses  ser- 
mons j  tous  sur  la  morale 
pratique  ,  sont  d'une  sim- 
plicité touchante.  Il  ex~ 
celloit  surtout  dans  les 
moraens  pathétiques.  Peu 
d'auteurs  ont  égalé  son 
éloquence  pour  les  oraisons 
funèbres. 

Havercamp  ,  habile  profer-~ 
seur  de  grec  ,  d'histoire  et 
d'éloquence  à  Lcyde  ,  ou 
il  m.  en  1742.  Il  possédok 
supérieurement  la  sciencs 
des  médailles.  Outre  plu- 
sieurs éditions  d'auteurs 
Grecs  et  Latins  ,  on  a  de 
lui  les  médailles  de  grand 
et  moyen  bronze  ,  du  ca- 
binet de  la  reine  Christine 
de  Suède ,  en  latin,  in- 
fol.  ;  les  médailles  du  due 
de  Croy ,  in -4  ;  syltbge* 
scriptorum  qui  de  grœcœ 
lingnœ  recta  pronuntiatic- 
ne  scripsernnt  ,  2  v.  in-4% 

Hivers,  médecin  anglois, qui 
publia  en  1691  un  traité 
d'ostéôlogie  où  l'on  trouve 
quelques  découvertes. 

Haultin  ,  conseiller  au  Châ- 
telet ,  m.  en  1640.  On  a 
de  lui  les  figures-  des  mon- 
noies  de  France- y  iti-4  » 
rare. 

Hautefeuille  ,  habile  méca- 
nicien ,  né  à  Orléans  ,  011 
il  m.  en  1724.  On  a  de  lui 
un  grand  nombre  de  bro- 
chures courtes  y  mais  cu- 
rieuses sur  différentes  cons- 
tructions ,-  et  semées  d'ob- 
servations utiles.  C'est  Iii 
qui  trouva  ,  dit-on,  le-se-^ 
cret  de  modérer  les  vibra  * 
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tions     du     balancier    des 
montres  par  le  moyen  d'un 
petit  ressort  d'acier,  dont 
«m  a  fait  depuis  usage.  Le 
célèbre  Kuyçhens  a  depuis 
perfectionné    cette  inven- 
tion. 
Hautcroche  ,  acteur  et  poète 
dramatique  françois  ,  m.  à 
Paris  en  1707.  Quelques- 
junes  de  ses  comédies  sont 
conduites    avec    art  ,     et 
pleines  de  bon  comique. 
Mauteserre  ,  savant  juriscon- 
sulte j  né  dans  le  diocèse 
de    Cahors  ,  et  professeur 
de  droit  à  Toulouse ,  m.  en 
1682.  Ses  principaux  ouvr. 
sont  un  commentaire    sur 
les    décrétâtes    d'Innocent 
III ,  in-fol. ,  un  traité  des 
ascétiques  ,  ou  de  V origine 
de  l'état  monastique  ,   des 
notes  pleines  d'érudition  , 
sur  les  vies  des  papes  ,  par 
Anastase  ,  etc. 
Hauteville  ynormandet  moine 
de  Saint-Albans  en  Angle- 
terre ,    flor.    à  Paris    vers 
l'an  1180.  Il  a  laissé  un 
poème    moral    contre    les 
vices   du    genre    humain, 
intitulé  architrenius  ,  in-4  , 
très-rare. 
Hawkinsy  magistratetécriv. , 
né  à  Londres  ,  m.  en  i7%» 
On  a  de   lui  une  histoire 
générale  de  la  musique  ,  5 
vol.  111-4  ,  et  la  vi$  de  son 
ami  le  docteur  Johnston,. 
Mawkwoo4  ?  vaillant  général 
sous    Edouard   III  ,     qui 
s'éleva  par  son  courage  de 
Têtat  de  taiiieur  aux   hon- 
neurs   de     la    chevalerie. 
Après  la  paix  il  passa  à  la 
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tête  d'une  troupe  de  soldat? 
qu'on  avoit     licenciés    au 
service  de   l'Etat  de  Flo- 
rence, et  s'y  distingua  par 
de  vailians  exploits. 
Hay ,  iésuite  écossais ,  chan- 
celier  de    l'université    de 
Pont-à-Mousson  ,  :  m.  en 
1607.   On  a  de   lui  divers 
livres  de  controverse  contre 
les  calvinistes. 
Haydn,   (Joseph)    un    des 
plus  célèbres  musiciens  du 
18. e  siècle,  né  en  17)0  au 
village  de  Rohron  sur  les 
confins  de  l'Autriche  ,    m. 
à  Vienne  en  1808.  Peu  de 
musiciens   furent   plus  fé- 
conds que   lui.  Il  a  laissé 
un  grand  nombre  de  sym- 
phonies, des  concerto,  des 
sonates.,  des  oratorio  ,  des 
messes  en,  musique  ,   etc* 
Son     frère  Michel  ,  in.    à 
Saltzbourg    en    1806  ,     se 
distingua     aussi      comme 
compositeur.  On  a  de  lui 
des  hymnes  ,  des  messes, 
des     symphonies.    Toutes 
ces  compositions    se    font 
admirer  par    une  vigueur 
originale. 
Haye  ,  (Jean  de  la)  corde- 
lier  ,   né*  à    Paris  ,  m.  en 
166 î  ,  fort  connu  par  deux 
ouvrages  ,  l'un  iniit.  biblia 
magna  ,  compilation  utile 
et  assez  bien  faite  ,  l'autre 
biblia  maxima  ,.  19  vol.  in- 
folio ,    recueil    informe  et 
peu  estimé.   Cependant  i! 
est  peu  commun.  Il  ne  faut- 
pas  le  confondre  avec  Jean 
de  U  Haye  >  jésuite  ,  m.  eu 
16 1/,  ,  auteur  d'une  harmo*. 
nie  çyangéliquÇ)  1  v.  i* 4aU 
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Rayer  ,  récollet ,   professeur 
de  théologie  dans  son  ordre, 
né  à  Sarlouis  ,  m-  à  Paris 
en  1680.  Il  a  pub.  plusieurs 
ouvrages  en   faveur  de  la 
religion  ;    les    principaux 
sont  la  spiritualité  et  Vim- 
mortalité  de  Vaine  ,  3  vol. 
in-12,  où  cette  importante 
matière  est  discutée  avec 
solidité  ;  la  foi  vengée  des 
calomnies  des  protestans  , 
la  religion  vengée  9  journal 
qu'il   composa  en    société 
avec  M.  Soret ,  etc. 
Hayward  ,  historien  anglois 
du  17"  •  e  siècle.  On  a  de  lui 
les  vies  des  trois  rois  nor- 
mands j  de   Henri  IV  et 
JLdouard    VI.    Il  écrivoit 
avec  une  liberté  qui  tenoit 
de  la  licence. 
Jiearne  ,  sav.  antiquaire  an- 
glois >  m.  à  Oxford  en  1735. 
Il  a  publié  beaucoup  d'an- 
ciens manuscrits  et;  d'édi- 
tions curieuses. 
Héber.&ls  de  Salé  et  père 
de  Phaleg  ,  né  l'an   1281 
avant  J.  C. ,  et  m.  âgé  de 
464  ans.  Quelques  auteurs 
pensent  que    c'est   de  son 
nom  que  les  Israélites  ont 
été  appelés  Hébreux  ;  d'au- 
tres prétendent  que  le  nom 
hébreu  vient  du  mot  héber' 
qui  signifie  de  delà  ,  parce 
qu'ils  étoient  venus  d'au- 
de   là  de  rEuphrate.  C'est 
le    sentiment  le  plus   pro- 
bable. 
Hébert ,  curé  dé  Versailles  ^ 
et  ensuite  évêque  d'Agen  ^ 
m.  à  Paris  en  172.8  ,    mé- 
rita l'estime  de  Louis  XIV 
$ar  ses  vertus  et  ses  talens* 
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On  a  de  lui  des  prunes 
pour  tous  les  dimanches  de 
Vannée  ,  4  vol.  in-12  ,  où 
les  devoirs  du  christianis- 
me sont  tracés  avec  beau- 
coup d'exactitude  ,  et  les 
principes  de  la  morale  sa- 
gement développés. 

Hébert,  substitut  du  procu- 
reur de  la  commune  de 
Paris  en  1793  ,  s'acquit 
quelque  célébrité  par  son 
journal  indécent  et  ordu- 
rier  ,  connu  sous  le  nom 
du  père  Duchesne.  Il  fut 
décapité  le  24  mars  1794. 

Ifteck%  (Jean  Van)  célèbre- 
peintre  ,  né  près  d'Ôude- 
narde  j  m.  à  Anvers  ,  à  la, 
fin  du  17. e  siècle.  Il  excel- 
loit  à  peindre  les  fleurs , 
les  fruits  et  le  paysage.  Ses 
tableaux  sont  estimés.  Son 
fils  Martin  peignoit  aussi 
fort  bien  le  paysage. 

Hecquet  ,  savant  et  pieux 
médecin  ,  né  à  Abbéville, 
m.  en  1737.  Il  a  laissé  un 
grand  nombre  d'ouvrages 
sur  son  art  ,  qui  prouvent 
une  lecture  immense  ,  un 
savoir  profond  ,  mais  quel- 
quefois mal  digéré  ,  et  un 
esprit  systématique.  Il  at- 
tribuoit  à  l'eau  de  grandes 
vertus  ,  et  étoit  grand  par- 
tisan des  délayans  chauds 
et  de  la  saignée. 

Hédelin  ,  abbé  d'Aubignac  , . 
né  à  Paris  ,  m.  en  1676.  Il 
se  brouilla  avec  tous  les- 
beaux  esprits  de  son  temps»  • 
Il  a  laissé  plusieurs  ou vr.  £ 
les  plus  estimés  sont  la* 
manque  du  théâtre ,  2  vola- 
Ter ence  justifié .- 
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Héderlc  ,  sav.  lexicographe  y 
né  à  Hein  en  Misnie  ,.  in. 
en  1748.  On  a  de  lui  un 
lexicon  grec  et  latin  ,  très- 
estimé. 
Medlingcr  ,  habile  dessina- 
teur suisse.  On  a  imprimé 
à  Bâle  en  1776*  son  œuvre, 
ou  recueil  de  médailles  gra- 
vées en  taille-dônce  et  ac- 
compagnées d*une  explicc- 
t'wn  historique» 

Heem  >  peintre ,  né  àUtrecht, 
îïi.  à  Anvers  en  1674.  Son 
genre  étoit  les  fruits  ,  les 
fleurs  ,  les  vases  ,  les  tapis 
de  Turquie  ,  qu'il  peignoit 
avec  la  pins  grande  ressem- 
bla nce.  Les  insectes  pa- 
raissent animés  dans  ses 
tableaux. 

Jîeemskerk  ,  surnommé  de 
son  temps  le  Raphaël  de 
Hollande  ,  né  dans  un  vil- 
lage dont  il  prit  le  nom  , 
m.  à  Harlem  en  1574.  Son 
dessin  est  correct ,  ri  a  de 
la  facilité, de  la  fécondité; 
mais  ses  draperies  man- 
quent de  légèreté  ,  ses  têtes 
de  noblesse  et  il  a  trop 
négligé  le  clair-obscur. 

fieere  ,  peintre  de  portrait  et 
d'histoire  ,  né  à  Gand  ,  m. 
en  1584.  On  estime  ses 
tableaux. 

Jicerhens ,  célèbre  littérateur 
hollandois  ,  m.  à  Gronin- 
gue  en  1780.  On  a  de  lui 
des  satires  latines,  et  au- 
tres poésies. 

Heermskerk  ,  un  des  plus 
célèbres  navigateurs  du 
i6.e  siècle. 

Jjégesippe,  juif  qui  embrassa 
îe  christianisme  e'a  lï>J  ,  et 
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m.ran  iSj.Hest  leprermé* 
auteur  après  les  Apôtres 
qui  ait  laissé  un  corps 
d'hist.  ecclésiastique  dont! 
il  ne  reste  que  des  frag- 
mens  qui  ont  été  conservés 
par  Eusèbe*  Il  va  un  autre 
Hégésippe  qui  vivoitavant 
la  chute  de  l'empire  d'occi- 
dent ,  qui  a  écrit  les  5  /?- 
vrcs  de  la  guerre  des  Juijs  , 
insérés  d?ns  la  bibliothèque 
des  Pères. 

Heil.  H  y  a  eu  trois  frères 
de  ce  nom  ,  peintres  à- 
Bruxelles  dans  le  I7«e  siè- 
cle. Le  premier  excellent 
paysagiste  ;  le  second  pei- 
gnoit l'histoire  et  le  por- 
trait ;  le  3.e  les  fleurs  et  les 
insectes. 

Hein  ,  hollandois  obscur  , 
s'éleva  par  sa  valeur  à  la 
dignité  de  grand  amiral  de 
Hollande  i'an  1629  ,  et  fut 
tué  quelque  îemps  après 
dans  un  combat  contre 
deux  vaisseaux  de  Dun- 
kerque. 

Hcincccius ,  savant  juriscon- 
sulte allemand,  m.  à  Hall 
en  1741»  On  a  de  lui  plu- 
sieurs bons  ouvrages  :  ele~ 
menta  juris  civilis,  1  vol.; 
elementa philosophiez  ;fun* 
damenta  styli  culticris  ,etc. 

Heine cken  ,  enfant  célèbre 
par  son  génie  prématuré, 
né  à  Lubecken  172*,  m. 
en  1725.  Il  parloit  alle- 
mand, latin  ,  françois  et 
hollandois.  Il  possédoit 
l'histoire  des  nations  an- 
ciennes et  la  géographie. 

Heinsius }  (Daniel)  habile 
pjoiesseur  d'nistoke  et  de 
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politique  à   Leyde ,    né  à 
Gar.d  ,  m.  en  l655.  On  a 
de  lui  des  traductions  ,  des 
harangues ,  des  vers  grecs 
et  latins  ,    des    remarques 
fur  le  nouveau  Testament , 
©t  antres  ouvrages  estimés* 
Son  fils,  Nicolas,   m.  en 
1681  ,  a  laissé  des  poésies 
latines,   et    a   donné    des 
éditions  de  Virgile  y  Ovide, 
Claudien  ,  etc. ,  avec  des 
notes  savantes. 
Mein\elman  ,  graveur  habile , 
né  à  Ausbourg  ,  m.  vers  le 
milieu  du  17 .e  siècle.  Il  a 
laissé    un    grand     nombre 
d'estampes,  parmi  lesquel- 
les on  distingue  une  sainte 
famille. 
Heister  ,    célèbre   médecin  , 
né  à    Francfort-  sur  -  le  - 
Mein  ,  m*  à  Helmstad  en 
1758»  Ses  principales  pro- 
ductions sont  compendium 
anatomicum';  institutiones 
chirurgicœ  ,  2   vol.-  in-4  ; 
compendium  institutionum 
medicarum  >  in-8  ,  estimé. 
' $£clène\    (sainte)  mère  de 
Constantin ,    m.    en   3?8. 
Elle  visita  les  lieux  saints 
vers  3î:6'  ,  et  y  découvrit  la 
vraie  crorx. 
Mèliogabale  ,   empereur  rou- 
main ,  successeur  de  M.a- 
crin  ,  n'est  connu  que  par 
ses  extravagances  ,  ses  dé- 
bauches et  ses  profusions. 
Le  peuple  lassé  de  sa  ty- 
Tannie   se  révolta.  On   lui 
trancha  la  tête  l'an  22:1 ,  à 
l'âge  de  18  ans. 
Hell  ,    célèbre    artiste  alle- 
mand.  C'est  à    lui    qu'on 
doit  les  premières  montres, 


qji'il  fabriqua  à  Nuremberg 
en    l5oo.   On    les    appela 
œufs  de  Nuremberg ",  parce 
qu'elles  avoient  originaire- 
ment la  forme  d'un  œuf. 
Hell  ,    jésuite  ,    très-célèbre 
astronome    de   l'empereur 
à  Vienne  ,    où  il  fut  long- 
temps professeur  d'astrono- 
mie  ,  m.  à  Vienne  en  1792,- 
II  a  publié  divers  ouvrages 
où   il   a   corrigé    plusieurs 
erreurs  géographiques  ,    et: 
donné  d'importantes  obser- 
vations. 
Heilanicus  ,  historien  grec , 
né  l'an  494  avant  J.  C.  Ses: 
ouvrages    ne     sont    point 
parvenus  jusqu'à  nous. 
Hellot  ,  célèbre  chimiste  ,  de 
l'académie    des     sciences, 
ni.  à   Paris  en  1166.   On  a 
de   lui  Vart  de  la  teinture 
des  laines  ,  et  autres  ouvr. 
estimés. 
ïl-zlmbrekcr  ,   peintre  ,    né   3 
Harlem  ,  où  il  m.cn  T094, 
Il  exce'loit  à   peindie  en 
petit  des  sujets  de  caprice. 
Il  a  produit  aussi  plusieurs 
tab'eaux  de  dévotion  esrl- 
més- 
Helmont ,    médecin  et   cV- 
miste,  né  à  Hruxelies  ,  m* 
en   Hollande  en  1644.  ^es 
ouvrages  ont  été  recueillis 
in-foiio. 
Héloïse  ,    nièce  de   Fulbert , 
chanoine  de  Paris  ,   m.  au 
Paracleten   Ii63.  Elle  sa- 
voit  le   latin  ,    le    grec   et 
l'hébreu  ,     possédait      ]<?$ 
auteurs  anciens  ;  fa  philo- 
sophie et  la- théologie. 
Mclst  ,    célèbre    peintre    de 
portrait,  né  à  Hailem  en 
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i6'l3.  On  ignore  l'époque 
de  sa  mort. 

Heltso Yade  ,  peintre  ,  né  à 
Nimègue  en  i6i3.  Il  pei- 
gnoit  l'histoire  en  grand. 
Ses  figures  sont  d'un  bon 
goût  ,  et  ses  portraits  sur- 
tout fort  estimés  ,  mais  il 
n'étoit  pas  coloriste. 

Helvétius  ,  (  Adrien  )  méde- 
cin hollandois  ,  m.  à  Paris 
en  1727,  C'est  lui  qui  in- 
troduisit en  France  Yip.e- 
cacuanhacontie  les  dyssen- 
teries.  On  a  de  lui  un 
traité  des  maladies  les  plus 
fréquentes  ,  2  vol.  in-8  , 
dont  il  s'est  fait  plusieurs 
éditions. 

Helvétius  ,  (  Jean-Claude} 
fils  du  précédent  ,  premier 
médecin  de  la  reine  et  de 
l'académie  des  sciences  , 
m»  en  1755.  On  a  de  lui 
plusieurs  ouvrages  estima- 
bles :  idée  générale  de  l'é- 
conomie animale  ,  in-8  ; 
principia  physico-medica  } 
2  vol.  in-8. 

JjelvétiuSy  (Claude- Adrien) 
fils  du  précédent  ,  né  à 
Paris  ,  m.  en  1771»  Lié  de 
bonne  heure  avec  les  phi- 
losophes les  plus  célèbres , 
et  surtout  avec  Voltaire  , 
qui  lui  inspira  ses  dange- 
reux principes,  il  marcha 
sur  leurs  traces  ,  et  com- 
posa plusieurs  ouvrages 
qui  furent  justement  pros- 
crits par  le  parlement  de 
Paris  ,  et  lui  attirèrent  des 
désagrémens. 

Helvicus  ,  professeur  de  grec 
et  de  langues  orientales  à 
Giessen  ,  ni.  en  1616.  Son 
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théâtre  historique  jt  chra*~ 
nologique  eut  du   succès, 
quoiqu'il  ne  soit  pas  exempt 
de  fautes. 

Hélyot,  religieux  picpus  ,, né 
à  Paris  r  m.  en  i7l6\Ona 
de  lui  Yhistoire  des  ordres 
monastiques  ,  religieux  et 
militaires  ,  en  8  vol.  in-* , 
ouvrage  plein  de  savantes 
recherches  et  plus  exact 
que  ceux  des  écrivains  qui 
l'a  voient  précédé.  V  abrégé 
qu'on  en  a  fait  en  8  v.  in-81 
est  fort  inexact. 

Hemelar  ,  habile  antiquaire  , 
né  à  la  Haye  ,  fut  cha- 
noine d'Anvers  au  17. e 
siècle;.  On  lui  doit  exposi- 
tio  nu-mismatum  imper ato~ 
rum romanorum^n-s^  rare^ 
quoiqu'il  s'en  soit  fait  plu- 
sieurs  éditions. 

Hémeré  ,  chanoine  ds  Saint- 
Quentin  ,  et  docteur  de 
Sorbonne  aumilieudu  17.6 
siècle  ,  a  laissé  quelques L 
savants  écrits. 

Hemmelinck,  peintre  flamand 
du  l5.e  siècle.  Il  a  égalé 
Van-Dyck,  et  dans  quel- 
ques parties,  ili'a  surpassé. 

Henao  ,  jésuite  ,  docteur  de 
Salamanque  et  théologien 
scolastique  au  17. e  siècle. 
Ses  ouviages  sont  enn  v. 
in  folio. 

Hénault  y  poète  françois  j  m. 
en  1682. 

Hénaut ,  de  l'académie  fran- 
çoise ,  président  aux  en- 
quêtes et  surintendant  des 
finances  ,  né  à  Paris  ,  où  il 
ni.  en  1770*  Son  principal 
cuviage  est  l'abrégé  chro- 
nologique de  l'histoire  de 
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France  ,  3  vol.  in-8  ,  qui 
eut  le  plus  grand  succès,  et 
a  été  traduit  en  plusieurs 
langues.  C'est  le  meilleur 
livre  que  nous  ayons  sur 
poire  histoire.  L'auteur  y 
présente  une  notion  très- 
précise  et  très  exacte  >  de 
tout  ce  que  les  annales 
françoises  otfrent  de  plus 
intéressant. 

Henninges ,  laborieux  histo- 
rien allemand  du  io.e  s. 
On  a  de  lui  plusieurs  omw. 
estimés  concernant  Jei  gé- 
néalogies de  quantités  de 
maisons  d'Allemagne. 

Hennuyer ,  évêque  de  Li- 
sieux,  m.  en  l577,  s'im- 
mortalisa par  son  huma- 
nité dans  le  temps  des 
fureurs  de  laS. Barthélémy, 
en  s'opposant  à  l'exécution 
des  ordres  que  le  lieutenant 
de  roi  de  sa  province  avoit 
reçus  ,  de  massacrer  tous 
les  huguenots  de  Lisieux. 
Le  roi  loin  de  le  blâmer, 
rendit  à  sa  fermeté  les  élor 
ges  qu'elle  méritoit. 

Menri.  Il  y  a  eu  7  empereurs, 
de  ce  nom  en  Allemagne. 
Henri  X  ,  surnommé  l'oi- 
seleur ,  né  en  876"  ,  étoit 
fils  d'OthoT?.,  duc  de  Saxe, 
parvint  à  l'empire  en  919  , 
et  m.  en  956.  Ce  fut  un  des 
rois  les  plus  dignes  de  por- 
ter la  couronne.  Prince 
guerrier  et  législateur  ,  il 
réunit  les  Piinces  Alle- 
mands, vainquit  les  Bohé- 
miens ,  les  Esclavons  ,  les 
Danois  ,  envahit  le  royau- 
me de  Lot  ra  ine  sur  Charles 
te  simgie) fit  bâtir  des  villes, 
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et  donna  des  lois  sages. 
Othon  ,  son  fils  aîné  ,  lui 
succéda.  —  Henri  II,  dit 
le  boiteux  >  airière-petit 
fils  du  précédent  et  fils  der 
Henri  le  jeune  ,  dmc  de  Ba- 
vière ,  né  en  972  ,  élu  em- 
pereur en  1002  ,  rétablit!» 
pape  Benoît  VIII  sur  son 
si(  ge  ,  et  fut  couronné  par 
lui ,  à  P-ome  ,  en  loi/,  ,  il 
chassa  les  grecs  et  les  Sar- 
rasins de  la  Caiafare  et  de 
la  Pouilie  ,  calma  les  trou- 
bles d'Italie  ,  et  parcourut 
l'Allemagne,  laissant  par- 
tout des  marques  de  gé- 
nérosité et  de  justice.  li  m» 
saintement  en  1024.  C'est 
peut-être  de  tous  les  prin- 
ces celui  qui  a  fait  aux 
églises  les  plus  grandes 
largesses.-*-  Henri  III ,  dit 
le  noir  ,  fils  de  l'empereur 
Conrad  11 9  né  en  1017, 
succéda  à  son  père  en  loSg, 
fut  couronné  par  Clément 
Tien  1046  ,  et  m.  en  lo56. 
11  réduisit  à  l'obéissance  les 
rebelles  d'Allemagne  et 
d'Italie. —  Henri  IV ,  le 
vieil ,  fils  du  précédent,  lui 
succéda  ,  à  l'âge  de  5  ans, 
sous  la  tutelle  d'Agnès  ,  sa 
mère  ,  qui  gouverna  avec 
sagesse.  A  i5  ans  il  prit 
les  rênes  du  gouvernement 
et  se  montra  digne  du 
trône  contre  les  princes 
rebelles  de  l'Allemagne, 
etsurtout contre  lesSaxons. 
C'est  alors  que  commença 
la  fameuse  querelle  entre 
les  papes^et  les  empereurs  ,. 
à  l'occasion  des  investirmes 
des  bénéfices  dont  les  empe- 
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reurs  jouissoient  depuis 
long-temps  en  Allemagne. 
Les  choses  furent  portées 
?ux  dernières  extrémités 
de  part  et  d'autre;  Le  pape 
excommunia  Henri  ,  qui 
fut  dépossédé  de  l'empire  ; 
mais  il  vint  a  bout  de  ses 
compétiteurs,  il  ne  fut  pas 
si  heureux  à  l'égard  de 
son  fils  ,  qui  i'oWigea  de 
renoncer  à  la  couronne*  II 
alia  mourir  à  Liège  en 
H 06  ,  et  fut  privé  de  la 
sépulture  pendant  5  ans. 
C'étoit  un  prince  coura- 
geux et  spirituel  ,  mais  il 
aimoif  trop  ses  plaisirs,  et 
souffroit  que  ses  minisftres 
abusassent  de  sqji  autorité. 
—  Hcmi  V  ou  le  jeune  r  né 
en  1081  ,  paisible  posses- 
seur du  trône  ,  voulut 
maintenir  le  droit  des  in- 
vestitures ,  contre  lequel  il 
s'étoit  élevé  pour  détrôner 
son  père  ,  et  força  Pascal 
II  de  lui  rendre  ce  droit. 
Le  pape  l'excommunia  ,.et 
craignant  les  malheurs  de 
son  père  ,  il  renonça  aux 
investitures  en  1112.  Il  m. 
-  à  Utrecht  en  1125.  C'est 
sous  ce  prince  que  les  sei- 
gneurs des  grands  fiefs 
commencèrent  à  s'affermir 
dans  le  droit  de  souverai- 
neté ,  et  que  les  terres  du 
Saint-Siège  furent  affran- 
chies absolument  de  la  su- 
zeraineté de  l'empire. -— 
Henri  VI ,  surnommé  le 
sévère ,  fils  de  Frédéric 
Barberousse  ,  succéda  à  son 
père  en  II 90 .,  étant  âgé  de 
a5,ans..  Son  règne  ne  fut 
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pas  de  longue  durée*.  Sa 
cruauté  >  son  avarice  ,  son 
irréligion  ,  ses  injustices  et 
ses  violences  le  perdirent. 
Sa  propre  -femme  ,  Cons- 
tance ,  dont  il  avoit  exter- 
miné la  famille  ,  le  fit  em- 
poisonner en  TT97. —  Henri 
Vif  ,  fils  aîné  de  Henri  , 
comte  de  Luxembourg  .élu 
empereur  en  1009,  m.  à 
Buonconvento  ,  près  d*e 
Sienne  en  l3i3.  Son  règne 
quoique  très-court  fut  glo- 
rieux. Il  emporta  dans  -e 
tombeau  les  regrets  de 
presque  toute  l'Allemagne 
et  d'une  partie- de  l'Italie. 
Nous  n'avons  point  parlé 
de  Henri  Raspon ,  land- 
grave de  Thuringe  ,  qui 
fut  élu  empereur  en  1246  , 
parce  qu'il  n'en  eut ,  à  pro- 
prement parler  ,  que  le 
titre.  Il  m.  l'année  sui- 
vante ,  en  combattant  con- 
tre les  troupes  de  son  com- 
pétiteur. 
Henri  I ,  II-,  III  et IF,  rois 
de  France.  Henri  I  ,  fils 
aîné  du  roi  Robert  et  de 
Constance  ,  commença  à 
régner  en  lo5l  ,  et  m.  à 
Vftri  en  Brie  en  1060  r 
avec  la  réputation  d'un  bon 
capitaine,  d'un  roi  juste  et 
pieux.  Il  céda  à  Robert,  son 
frère  ,  le  duché  de  Bour- 
gogne,  d'ôu  est  sortie  la 
première  race  des  ducs  de 
Bourgogne.  —  Henri  II\  né 
à  St. -Germain  en  Laye  en 
i5i8  ,  de  François  X'et  de 
la  reine  Claude ,  succéda 
à  son  père  en  i5z,7.  La 
France  é  toit  alors  en  guerre 
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*vec    l'Angleterre')     il    la 
continua  avec  succès  ,  et  la 
fiait  en  i55o,  par  une  paix 
assez  avantageuse.  L'année 
suivante  ,  il  se  ligua  Contre 
Tempe reur  Charles-Quint. 
La  France  y  gsgna  Metz^ 
Toul    et    Verdun,   et    fit 
plusieurs  autres  conquêtes  ; 
mais  il  les  abandonna  par 
la    paix   de   Cateau-Cam- 
oifesis  ,  qu'il  conclut  contre 
les    remofitrances   de  son 
conseil  ,  par  l'avis  du  con- 
nétable de     Montmorency 
et  de  Diane  de  Poitiers.  Il 
m.  d'une  blessure  qu'il  re- 
çut  dans  un  tournois,    en 
Jt559.Ce  prince  naturelle- 
ment   bon   se   laissa    trop 
gouverner  par  ses  favoris , 
qui  lui  firent  faire  des  dé- 
fenses si  excessives  ,  qu'il 
surchargea      le      royaume 
«f  impôts. —  Henri  III,  3.e 
fils    du    précédent ,    né    à 
Fontainebleau  en  i55i  ,  se 
signala  dans  sa  jeunesse  et 
gagna  les  batailles  de  Jar- 
nac  et  de  Montcontour  ,  ce 
«lui  le  fit  élire  roi  de  Polo- 
gne en  1573  ;  mais  Charles 
XX,  son  frère,  étant  mort, 
il  abandonna  ce  trône  pour 
venir  régner  en  France  au 
milieu  des  troubles  et  des 
factions.  Il  fit  la  paix  avec 
les    huguenots   en    l58o  ; 
mais  cette  paix  au  lieu  de 
rétablir   l'ordre     dans     le 
royaume  ,  y  mit  la  confu- 
sion par  les  dérégîemens, 
les  dissolutions  et  les  folles 
Repenses,   où    les   favoris 
jetèrent  le  roi.  11  fut  assas- 
f|ni  à  Saict-Çioud  ,  par 
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Jacques  Clément,  le  pre- 
mier août  1389.  Il  institua 
l'ordre  du  Saint-Esprit  en 
1579.  C'est  sous  son  règne 
qu'un  ingénieur  de  Venio 
inventa  les  bombes.  — 
Henri  IV ' ,  dit  le  grand  , 
né  à  Pau  ,  tf  Antoine  de 
Bourbon  y  roi  de  Navarre ê 
et  de  Jeanne  d' Albret,  élevé 
dans  la  religion  protestante, 
lui  succéda.  Sa  religion 
étant  un  obstacle  à  son 
couronnement  ,  il  l'abjura 
en  i593  ,  ce  qui  mit  fin  à 
la  guerre  civile  ,  et  lui 
attira  l'obéissance  et  l'af- 
fection des  catholiques.  II 
eut  encore  à  soutenir  une 
guerre  avec  l'Espagne, qu'il 
termina  heureusement ,  et 
la  France  jouit  jusqu'à  sa 
mort  d*une  paix  qui  répara 
tous  ses  malheurs.  Il  fut 
assassine  par  Havaillac  ,  le 
14  mai  Iôlo.  Jamais  prince 
n'eut  plus  de  bonté  et  de 
clémence  envers  ses  sujets. 
Il  avoit  un  jugement  ex- 
quis ,  une  extrême  fran- 
chise ,  une  simplicité  de 
mœurs  charmantes,  des 
sentimens  élevés  et  géné- 
reux ,  une  adroite  politi- 
que et  un  courage  invin- 
cible. C'est  un  des  meil- 
leurs et  des  plus  grands 
rois  qui  aient  régné  dans 
le  monde.  En  lui  com- 
mença le  règne  des  Bour- 
bons. M.  de  Pcrêjixe  nous 
a  laissé  une  bonne  histoire 
de  sa  vie.  On  peut  aussi 
consulter  les  mémoires  de 
Sully. 
Henri,  Jl  y  a  eu  8  xoistieçe 
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nom  en  Angleterre. Henri 
I.  surnommé  Beau  Clerc,  à 
cause  de  sa  science,étoil  fils 
de  Guillaume  le  conquérant, 
et  se  ht  couronner  roi 
«l'Angleterre  en  Iioo  ,  au 
préjudice  de  Robert ,  son 
aîné.  Il  eut  de  grands  dé- 
mêlés avec  St.  Anselme  , 
touchant  les  investitures  , 
et  in.  en  li35  ,  regardé 
comme  un  guerrier  cou- 
rageux et  un  politique  ha- 
biie.  11  soulagea  ses  peu- 
ples ,  et  réprima  plusieurs 
abus  —  Henri  II ,  tiis  de 
ùioffvoi  Plantagenet  et  de 
Mathilde  ,  fille  de  Henri  I, 
succéda  à  Etienne  ,  m.  en 
lîSiy  ,  conquit  la  Bretagne 
et  l'Irlande ,et  eut  de  grands 
démêles  avec  St.  1  ho  ma  s 
de  Cantorbéry.  Ses  fils  se 
révoltèrent  contre  lui.  11 
mourut  de  chagiin  à  Chi- 
li on  en  1 183.  —  Henri  lll% 
succéda  au  roi  Jean- à  ans- 
Terre  en  1216".  Il  fut  obligé 
d'abandonner  ia  Norman- 
die ,  i'Anjou>  le  Poitou, 
la  Tourraine  au  roi  de 
France.  Il  m.  à  Londres  en 
1272.  C'étoit  un  prince 
foible  qui  avoit  les  vertus 
d'un  particulier  ;  mais  au- 
cune des  qualités  qu'on 
admire  dans  un  souverain. 
—  Henri  l  V ,  his  de  Jean 
de  Gand^duc  de-Lancastre, 
commença  à  régner  en 
l5oo,  après  la  déposition 
de*"  Richard  II ,  au  préju- 
dice à' Edmond  de  Morti- 
mer ,  duc  d'Yorck.  C'est 
ce  qui  donna  lieu  à  de  lon- 
gues et    cruelles    guéries 
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entre  les  maisons  d'Yorck 
et  de  Lancastre.  il  m.  de 
la  lèpre  en  1418  ,  et  n'eut 
ni  des  vices'écla tans,  ni  de 
grandes  vertus. — Henri  V, 
njs  du  précédent  et  de  Ma- 
rie  de  Héreford  ,  fut  cou- 
ronné en  i^lS.  Il  fit  la 
conquête  delà  Normandie, 
et  par  un  traité  signé  à 
Troye  en  1^20  ,  il  fut  con- 
venu qu'il  épouseroit  Ca- 
therine ,  fille  du  roi  de 
France  ,  et  qu'il  hériteroit 
de  la  couronne  après  la 
mort  de  Charles  VI.  Mal- 
gré ce  traité  la  guerre  con- 
tinua. Les  divisions  de  la 
cour  de  France  ,  entre  les 
maisons  de  Bourgogne  et 
d'Orléans,  servirent  beau- 
coup à  sts  conquêtes»  Il  m. 
au  château  de  Vincennes 
l'an  1422  ,  et  fut  exposé  à 
Saint-Deuis  comme  un  roi 
de  France.  Les  écrivains 
anglois  lui  donnent  les  plus 
grands  éloges. — Henri  VI9 
fils  et  successeur  de  Henri 
V  y  à  l'âge  de  10  mois 
seulement,  en  1422,  régna 
en  Angleterre  sous  la  tu- 
telle du  duc  de  Glocester  , 
et  en  France  sous  celle  du 
ducdeBetford.  Lesanglois 
continuèrent  ,  d'avoir  de 
grands  succès  en  France  ; 
mais  Jeanne  d'Arc y  connue 
sous  le  nom  de  Fucelle 
d'Orléans  ,  ayant  fait  lever 
le  siege  de  cette  ville  ,  les 
affaires  prirent  une  autre 
tournure.  Les  An^lois  fu- 
ient battus  partcut  ,  et 
chassés  presqu'enrièiement 
fie  la  France.  D'un  autre 

coté, 
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Coté  ,  les  querelles  qui  s'é- 
levèrent dans  la  Grande- 
Bretagne  rirent  perdre  à 
Henri  sa  couronne.  Il  fut 
poignardé  en  1471  par  le 
duc  de  Giocester.  C'étoit 
un  prince  ioible  ,  niais 
vertueux.  —  Henri  VII  , 
fils  d' [M douai d  ,  comte  de 
Richement  ,  et  de  Mar- 
guerite ,  de  la  maison  de 
Lancastre  ,  aidé  du  duc 
de  Bretagne  se  souleva 
contre  i'usurpateuriiic/fard 
III ,  et  se  fit  couronner  roi 
d'Angleterre  en  1485.  11 
réunit  les  droits  desmaisons 
de  Lancastre  et  d'Yorck  , 
par  son  mariage  avec  Eli- 
sabet  h, &iie  d'Edouard IV. 
Son  règne  fut  presque  tou- 
jours paisible.  Il  s'occupa 
d'humaniser  les  mœurs  de 
la  nation  ,  de  réformer  les 
lois  et  les  abus,  protégea 
les  savans,  l'agriculture  et 
le  commerce.  Son  extrême 
avarice  et  ses  rapines  fis- 
cales ont  un  peu  terni  sa 
gloire.  11  m.  en  1609.  Sa 
vie  a  été  écrite  par  le  chan- 
celier Bacon  et  par  l'abbé 
Marsollien--  Henri  VIII, 
fils  ciu  précédent,  lui  suc- 
céda. Il  réunit  le  pays  de 
Galles  à  l'Angleterre  ,  fit 
de  l'Irlande  un  royaume, 
.et  m.  en  i5^7  ,  à  57  ans, 
après  en  avoir  régné  58. 
C'est  sous  son  règne  que 
l'Angleterre  fit  scission 
avec  la  cour  de  Rome  ,  au 
sujet  de  Catherine  d'^rra- 
gotiy  dont  le  pape  refusa  ce 
prononcer  ia  nullité  du 
mariage»    Voyez    Bêulen. 
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Henri  se  fit  déclarer  pro^ 
tecteur  et   chej  suprême  de 
V  église  d*  Angleterre  ,  et  le 
parlement  lui  confirma  ce 
titre.  Plusieurs  personnages 
illustres  ,  qui  ne  voulurent 
pas  le  reconnoître  ,   perdi- 
rent  la    tê?e  sur  un  échaf- 
faud.  C'étoit  un  prince  vio- 
lent et  qui  poussoit  tout  à 
l'excès. 
Henri  le- Lion  r    duc    de   Ba- 
vière eî  de   Saxe  ,  prince 
belliqueux  et    puissant  dit 
i'2.e  siècle.  Il  y  a  eu  plu- 
sieurs autres  princes  de  ce 
nom. 
Henri  de  Su\e,  surnommé  de 
son   temps   la  source  et  la 
splendeur  du  droit ,    m.  en 
1271.     On   a   de    lui    une 
somme  du  droit  canonique 
et  civil ,  appelée  commu- 
nément la  somme  dorée. 
Henri  de  Gand  ,  savant  théo- 
logien du  i3.e  siècie  ,  doc- 
teur et  professeur  de  Sor- 
bonne  ,  surnommé  le  doc- 
teur   solennel  ,      m.     en 
1295. 
Henri  Harphius  ,  pieux  cor- 
delier  ,    m.   à    Ma  unes  en 
1^78.   Il  a  laissé  plusieurs 
ouvrages  estimes. 
Henri  ae  St.-ignace  ,  habile 
théologien    de    l'ordre  des 
Carmes,  né  à.  ns  la  ville 
d'Ath  en  Flandres,  m.  en 
1720.  Sonprihcipalouv.  est 
un  cours  complet  de  theolo* 
gic  morale. 
Senti  j  (Robert  )  théologien 
écossois  ,   m.   en   1750.  Il 
est  connu  pai  une  histoirt 
de  la  Grande-Bretagneisu& 
un  plan  nouveau. 
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Henri  ,  (  Pierre  Joseph  )  curé 
de  Surin  ,  dans  le  duché 
de  Luxembourg  ,  m.  en 
1791.  On  a  de  lui  des  ins- 
tructions familières  sur  les 
4  parties  de  la  doctrine 
chrétienne,  4  vol.  in-12  , 
et  des  dis  cour  s  familier  s  sur 
divers  sujets  de  morale. 
La  clarté  ,  l'ingénuité  et 
la  bonne  disposition  de  ses 
discours  et  instructions  pro- 
portionnés à  l'intelligence 
du  peuple  ,  lui  ont  acquis 
*ine  réputation  bien  mé- 
ritée. 

ffenrict }  grav.  né  à  Nancy, 
m.  à  Paris  en  1661.  Ami 
intime  de  Callot ,  il  cher- 
cha à  l'imiter  ,  et  a  réussi 
au  point  qu'on  distingue  à 
peine  ses  copies  dés  origi- 
naux. 

Henriette  de  France,  fille  de 
'Henri  J.V  et  de  Marie  de 
Médias,  mariée,  en  1625, 
à  Charles  I ,  roi  d'Ângler 
terre.  C'étoit  une  très- 
grande  princesse  ,  dont  le 
caractère  ressembloit  beau- 
coup à  celui  de  Henri  IV  , 
son  père.  Après  la  mort 
funeste  de  son  mari  ,  exé- 
cuté en  id\9  ,  elle  se  retira 
à  la  Visitation  deChaillot, 
©ù  elle  mourut  subite- 
ment en  1669.  On  a  écrit 
sa  vie» 

ffçnrv  ,  gouverneur  de  Vir- 
ginie ,  m.  en  1799.  C'est 
lin  des  plus  grands  orateurs 
des  Etats-Unis,  Il  prit  dès 
le  commencement  la  dé- 
pense des  droits  de  son 
pays  >  contre  la  tyrannie 
de    la    Gyande-Bietagne. 
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Son  éloquence  étoit  per- 
suasive. Lorsqu'il  parloit, 
il  commandoit  l'admira- 
tion à  tout  son  auditoire. 
Il  détestoit  la  traite  des 
esclaves, 

Henry  ,  (  Robert }  ministre 
à  Edimbourg  ,  né  en  Ecosse 
en  1718  ,  est  auteur  d'une 
histoire  a  Angleterre,  en  6 
vol.  in-4,  publiée  en  1 7 7 1  - 

Henry  s  ,  célèbre  avocat  du 
roi  au  bailliage  de  Forez  , 
sa  patrie  ,  m.  en  1662  ,  a 
laissé  un  excellent  recueil 
d'arrêts ,  avec  notes  ,  4  vol. 
in- fol. 

Henschenius  ,  savant  jésuite 
flamand ,  l'un  des  auteurs 
bollandistes  ,  flor.  à  la  fin 
du  i7-e  siècle, 

Hèracléon  ,  hérétique  du  3.e 
siècle. 

Hèracléofes  ,  célèbre  philo*- 
sophe  d'Héraclée,  florissoit 
vers  l'an  264  avant  J.  C. 

Heraclite, célèbre  philosophe 
d'Ephèse ,  florissoit  vers 
l'an  5oo  av.  J.  C  II  étoit 
mélancolique ,  et  pleuroit 
sans  cesse  sur  les  sottises 
humaines.  Sa  doctrine  étoit 
le  fatalisme. 

Hêraclius ,empereur  romain, 
détrôna  le  tyran  Phocas  , 
et  se  ht  couronner  à  sa 
place  en  610.  Il  défit  en 
plusieurs  rencontres  Chos- 
roèsll,  roi  de  Perse  ,  et 
rapporta  la  vraie  croix. 
C'est  l'origine  de  la  fête  de 
V exaltation  de  la  croix , 
célébrée  par  les  Grecs  et 
les  Latins,  le  14  septem» 
bre.  Il  ternit  la  fin  de  son 
règne,   en  ne    «occupant 
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que    des   querelles   ecclé- 
siastiques ,   au  lieu  de  re- 
pousser les  Sarrasins  ,   qui 
s'emparèrentdesplus  belles 
provinces  de  son  empire. 
Hérault  y  savant  avocat  au 
parlement  de  Paris  ,  m.  en 
1649.  On  lui  doit  des  uotes 
estimées  ,  sur  l'apologéti- 
que de  Tertulien  ,  sur  Ml- 
nutius  Félix ,  sur  Arnobe , 
sar  Martial ,   etc. 
Hérault  de  Séchelles ,  né  à 
Paris  ,  décapité  en  1794  ,  à 
l'âge  de  3^  ans*  Il  avoit  été 
avocat  général.  Ayant  em- 
brassé   avec    chaleur    les 
principes  delà  révolution  , 
il  fut  député  à  la  première 
législature  et  à  la  conven- 
tion ,    où  il  contribua  plus 
qu'aucun  autre  député  à  la 
constitution  de  179S.  lia 
laissé    quelques    ouvrages 
littéraires  ;  entr'autres  ,  un 
éloge  de  Suger  ,   abbé  de 
St.-Denys  ,    plein  de  cha- 
leur et  de  mouvement. 
Herbelot,  savant  professeur 
de  langue  syriaque  ,  né  à 
Paris  ,  oh  il  m,  en  1695. 
Il  avoit  de  vastes  connois- 
sances  en  littérature.  Son 
principal    ouvrage  est    la 
bibliothèque  orientale,  livre 
d  une  vaste  érudition  ,  né- 
cessaire à  ceux  qui  veulent 
connoîtxe  les   langues  ,   le 
génie  ,    l'histoire    et    les 
coutumes  des  peuples d'Q- 
lient.   M.  Desessarts  en  a 
donné  une  édit.  réduite  et 
augmentée,  en  6  vol.  in-8, 
peu  estimée. 
Herbert  ,    habile     ministre 
d'état,,et  homme  de  guerre, 
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cowna  sous  le  nom  de  lord 
Herbert  de  Cherbury.  Nous 
?vons  de  lui  une   histoira 
estimée  ,  de  Henri    Vlil% 
in-folio  ,  et  autres  ouvra- 
ges sur  la    religion  ,  dan- 
gereux   par    les    principes 
qu'ils  renferment.  On  pré- 
tend que  Spinosa,  Hobbes 
et   autres  ,  put  puisé  dans 
ses  écrits  les   principes  du 
déisme. 
Herbert  ,  célèbre  poète   an- 
glois ,  delà  même  famille 
que  le    précédent ,    m.  en 
i635  ,  a    laissé  des  poésies 
estimées. 
Herbinius  ,  né  à  Bitschen  en 
Silésie,m.  en  1678,3  laissé 
un   savant   traité    sur   les 
cataractes  et  les  chûtes  des 
fleuves  ,  et  autres  ouvr. 
Hercilla-y-Zuniga  ,    (  Dont 
Alonzo  )    poète  espagnol , 
né  à   Madrid  ,    m.   sur   la 
fin  du  16. e  siècle.  Il  a  laissé 
un   poëme   épique    estimé 
des     Espagnols  ,    intitulé 
Araucana  T  dont  le    sujet 
est   l'expédition  contre  les 
Araucaniens,  à  laquelle  il 
avoit  assisté,    et  où  il   fit 
des    prodiges  de     valeur» 
Florian  ,  quand  il  m. ,  e* 
préparoitla  traduction. 
Herdtrich  ,  jésuite  ilamand, 
publia,  par  ordre  de  Louis 
XIV,     le   livre    intitulé 
Confucius  sinarum  philo-» 
sophut,   auvr.  curieux  et 
savant^qui  manque  cepen- 
dant quelquefois  d'exacti- 
tude ,  et  où  la  doctrine  de 
Confucius  est  exposée  sous 
un  jour  trop  avantageux. 
Herentah  ,   chanoine  régu- 


4*è       HER 

lier  de  Tordre  de  Prémon- 
*ré  ,  au  14. e  siècle  ,  auteur 
des  ries  de  plusieurs  papes. 
Hjresbach  ,  conseiller  du  duc 
de  Juiiers  ,  qui  le  chargea 
des  affaires  les  pi  as  impor- 
tantes. Il  m.  en  1576  ,  et 
a  laissé  Y  histoire  de  la 
prise  de  Munster  par  les 
Anabaptistes ,  jusqu'à  leur 
supplice» 

M  encourt  ,  célèbre  avocat 
au  parlement  de  Paris  ,  né 
àSoissons,  m»  en  1753. 
X'ouvrage  qui  lui  a  fait  le 
plus  d'honneur  est  ses  lois 
ecclésiastiques  de  France  > 
ïn  -  folio  ,  plusieurs  fois 
réimprimées,  oè  l'on  trouve 
beaucoup  de  méthode  et  de 
clarté.  Julien  d'Héricourt , 
son  grand  père,  est  l'un 
des  piincipaux  auteurs  de 
l'établissement  de  l'acadé- 
mie de  Soissonso 

Héritier  de  Bnitelle  ,  savant 
naturaliste,  m.  en  1800. 
On  a  de  lui  s  tir p  es  novaz 
mit  minus  cognitœ  ,  2  vol. 
in- fol. ;  sertum  anglicum  , 
in-folio  ;  cornus  spécimen 
botanicun  ,  ou  description 
des  cornouillers,  etc. 

Herman  ,  moine  allemand  , 
savant  dans  l'histoire  et 
les  langues,  m. en  1004.  Il 
a  laissé  une  chronique.  On 
lui  attribue  le  salve  regina, 
Valma  Redcmptoris  et  la 
prose  veni  Sancte-Spiritus. 

Herman ,  (Paul)  célèbre  bo- 
taniste du  17.6  siècle.  Ses 
principaux  ouvrages  sont 
Cynosura  mater iœ  medicœy 
2  volumes in-4;  paradisus 
butants  ,  in-±  *  etc. 
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Hermann  ,  savant  mathéma- 
ticien    de    l'académie    de 
Berlin  ,  né  à  Bâte  ,   m-  en 
1733.  H  a   laissé  plusieurs 
ouvr.  de  mathématiques. 
Hermant ,  savant  docteur  da 
Sorbonne  ,  né  à  Bea avais, 
m.  en    1690.  11   refusa   la 
signature  du    formulaire, 
et    fut    exclu    de    la    sor- 
bonne. On  a  de  lui  les  vies 
de  Saint  Athanase ,  de  Su 
Basile  le  grand  ,  de  Saint 
Grég  ire  de  Na\ian\e  ,  de 
Saint  Ambroise  ,  et  autres 
ouvrages. 
Hermant  , .  curé  de  Maltot  x 
diocèse  de   Baveux  ,  m    à 
Caen  en     1720  ,   a    laissé 
plusieurs  ouvrages  histori- 
ques,  médiocrement  esti- 
més ,  histoire  des  conciles  , 
4   vol.  in-12;  histoire  des 
ordres  religieux  ,  2  vol.  in- 
12  j  histoire  des  ordres  mi" 
litaires  et  de  chevalerie  ,  2 
vol.;  histoire  des  hér estes  y 
4.  vol.  in-12. 
Hermas  ,  écrivain  ecclésias- 
tique ,     contemporain    de 
St.  Paul.  On  a  de   lui  un 
livre  intitulé   le  pasteur  ^ 
trad.   en  françois   dans  le& 
livres   apocryphes    de    la 
bible  de  Sacy,  2  v.  in-12. 
Hermès  ou  Mercure  Trismé» 
gistc  ,  prêtre  et  philosophe 
égyptien  ,     florissoit    vers 
l'an  1900  avant  J.  C  C'est 
lui  qui  le  premier  enseigna 
à   cultiver  les  oliviers  ,  à 
mesurer  les  terres  et  à  com- 
prendre   les  hiéroglyphes^ 
L'ouvrage  int.  Pimander , 
qui  lui  est  attribué,  est  d'un 
chrétien  du,  2»©  siècle. 
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fftrmias  ,  hérétique  de  Ga- 
ïatie  via  2.e  siècle.  Il  avoit 
adopté  le  système  méta- 
physique des  Egyptiens  , 
auquel  il  tacha  d'allier  les 
dogmes  du  christianisme. 
Il  fiât  des  disciples  qui 
prirent  le  nom  di  Henni- 
taites. 

I£ermilly ,  censeur  «>yal ,  m. 
à  Paris  en  1778.  il  a  trad. 
Yhist.  générale  d'Espagne, 
de  Ferreras  ,  10  vol.  in-4, 
peu  estimée  ;  et  composa 
pour  y  faire  suite,  Vhist. 
de  Majorque  et  d*  Minor- 
que  ,  in-4. 

Herminier  ,  docteur  de  Sor- 
bonne  ,  né  dans  le  Perche,- 
m.  à  Paris  eu  1735  ,  a 
laissé  un  cottrs  de  théolo- 
gie ,  7"  vol.  in-8,  autrefois 
enseigné  dans  les  écoles, 
et 3  vol.  sur  les  sacremens. 

Mermogcne  ,  le  premier  et  le 
plus  célèbre  architecte  de 
l'antiquité. 

Hermogène  ,  célèbre  rhéteur 
du  2.e  siècle.  On  a  réuni 
ses  livres  sur  la  rhétorique 
avec  ceux  des  autres  rhé- 
teurs Grecs  à  Venise,  2  v. 
in-folio.  A  l'âge  de  24  ans 
il  perdit  la  mémoire,  et  ne 
la  recouvra  pas. 

Hermogène ,  hérétique  afri- 
cain du  2.e  siècle.  Il  avoir 
quitté  lechristianismepour 
le  stoïcisme  ,  et  regardoit 
la  matière  comme  le  pre- 
mier principe  de  tout. 

Uermogénien  ,  célèbre  juris- 
consulte du  4>e  siècle  ,  au- 
teur d'un  abrège  de  droit  y 
en  6  livres. 

Mernandei,    méd.  de  J?hï~ 
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lippe  II ,  a  publié  une  hist. 
des  plantes  ,  des  animaux 
et  des  minéraux  du  Mexi- 
quef  en  latin  ,  in-folio  , 
estimée  et  rare. 
Hérode  le  grand  ou  VAsca- 
lonite ,  parce  qu'il  étoit  né 
à  Ascalon  ,  ville  de  Judée  , 
à' Antipater  Idmnéen  ,  pro- 
sélyte juif  ,  qui  eut  du  cré- 
dit auprès  de  César.  Il  fut 
d'abord  gouverneur  de  la 
Galilée  ,  ensuite  de  la  Ju- 
dée ,  et  enfin ,  roi  des  Juifs 
4.0  ans  avant  J.  C.  Tyran 
de  ses  sujets  et  de  sa  fa- 
mille ,  il  exerça  contr'eux 
toutes  sortes  de  cruautés  , 
fit  mourir  Mariamne  sa- 
femme  et  ses  deux  fils  ;  en- 
fin j  pour  faire  périr  le 
Sauveur  du  monde  ,  il  fit 
massacrer  tous  les  enfans 
de  Bethléem.  Il  m.  trois 
ans  après  la  naissance  de 
J.  C.  j  à  71  ans  ,  d'une  ma- 
ladie cruelle  et  horrible, 
que  les  gens  de  bien  regar- 
dèrent comme  un  effet  de 
la  vengeance  divin?.  On 
peut  néanmoins  citer  de 
lui  queiques  actions  Joua- 
bles. Il  rebâtit  le  temple 
de  Jérusalem  ,  et  dans  un 
temps  de  peste  etde  famine 
il  fit  vendre  ses  effets  les 
plus  précieux  pour  soula- 
ger ia  misère  publique.  Ses 
fils  lui  succédèrent.  Hérode' 
Antipas ,  l'un  d'eux  ,  eut 
letéirarchat  de  Gaiilée,  tfr 
m.  misérablement  à  Lyon  ,. 
ou-  il  avoit  été  eyilé  ,  vers 
l'an  40  dv  ].  C.  C'est  cet: 
IJércde  devant  lequel  J.  C  .• 
uteouduit,  et  qui  ht  cou- 
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per  la  tête  à   Saint  Team 
Baptiste 5  par  complaisance 
pour    Hêrodiitde  ,    femme 
à'Hérode  -  Philippe  ,     sou 
frère  ïtvecip quelle  il  vivoit 
publiquement.» 
Ilerodien  ,     historien     grec 
veis   Tan  247    de    J.    C. 
Nous  avons    de    lui    une 
histoire  romaine  3  en  8  liv., 
depuis  Marc-  AurUe  ,  jus" 
quhMaximin.Elle  manque 
quelquefois     d'exactitude 
dans  les  faits  ,    et  surtout 
dans    la    géographie.     La 
meilleure  édition  est  celle 
d'Oxford  ,   in- 8  ,  1669  on 
I704. 
Hérodote,  célèbre  historien 
grec  f  né   à    Halicarnasse 
484  ans  avant  J.  C.  On  re- 
proche à  ce  père  âes  histo- 
riens de  n'être  pas  toujours 
vrai    dans    les  laits  qu'il 
rapporte.    Les    meilleures 
éditions    sont    celles    des 
Aides  3  de  Jacques  Grono- 
vius  ,  de  Thomas  Galle  et 
de  iVesselingitts  '3  la  trad* 
la  plus  fidèle  est  celle  de 
M.  Lan&er  ,  7  vol.  in-8  , 
I786  ,  et  9  vol.  in-8,  1802. 
Héron  ,  nom  de  deux  mathé- 
maticiens grecs  ;   l'un  sur- 
nommé X ancien  ,  et  l'autre 
ie  jeune  j   ie  premier  flor. 
veis  l'an  100  avant  J.    C 
On  ignore   en  quel  temps 
vivoit   le  second.    Ils   ont 
laissé  plusieurs  traités  in- 
sérés dans  le  recueil  inti- 
tulé uirthcmatL'i. 
HéropLiie  ,  célèbre  médecin 
grec  ,   vivoit  vers  l'an  570 
avant  J.  C  C'ércir  un  des 
glus  savans  anatoinistes  de 


IF  E  K 

sort  siècle.  On  lui  attribue- 
la  découverte  d  es  vaisseau* 
lactés, 
Herrade  de  Landsberg ,  ab~ 
besse  de  Saint-Odile ,  dans 
les  Vosges,  au  I2.e  siècle, 
a  laissé  un  recueil  de  poé- 
sies latines  ,   sous   le  titre 
de  horîus  deliciarum  ,   qui 
mérite  une  place  distingué» 
parmi  les  ouvrages  de  la- 
tinité du  moyen  âge. 
Herregonts  ,  peintre  d'hist. , 
né  à  Malines  vers  1666.  Il 
a    décoré     les    principales 
villes  des  Pays-Bas  de  ses 
tableaux  qui  sont  estimés» 
Hctrera  ,  architecte  et  sculp- 
teur espagnol  ,   m.  à  Ma- 
drid en  i656.  Son  fils  ,  m. 
en     l685  ,     se    distingua 
comme  peintre.   Il  excel-* 
loit  surtout  à  peindie  les 
fleurs. 
Herrcra-Tordesilas ,    histo- 
rien espagnol  ,  m.  en  1626» 
Nous   avons    de    lui    une 
histoire  générale  des  Indesv 
4    vol.    in-*folio  ,  estimée 
pour  la  vérité  des  faits ,  à 
quelques  endroits  près  ,  ou 
l'auteur  se  laisse  trop  aller 
à  son  goût   pour  le   mer- 
veilleux    et     l'extraordi- 
naire. Elle  a  été  trad.  en 
françois    en   3   vol.    in-4. 
L'histoire   de  son  temps  , 
qu'il  publia  en  3  vol.  in- 
folio  ,  est  moins  estimée. 
Mèneras  ,  poète  espagnol  du 
l6.e  siècle.  Il  a  principale- 
ment réussi  dans  le  genre 
lyrique. 
Hersan  ,   célèbre    professeur 
de    rhétorique   au    collège 
du  Pïessis ,  à  P^ris  ,  et  l'un 
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•tes  plus  beaux  esprits  dé 
son  temps.  Il  étoit  de  Com- 
piègne  ,  et  in.  en  177.4.  On 
a  de  lui  ,  en  latin  ,  une 
excellente  oraison  funèbre 
de  M,  le  Tellier  ,  plusieurs 
pièces  deyoésies  ,  des  pen- 
sées édifiantes  sur  la  mort , 
le  cantique  de  Moïse  après 
le  passage  de  la  mer  Rouge, 

Hertius,  jurisconsulte  alle- 
mand ,  m.  en  1710.  On  a 
de  lui  notitia  veteris  Fran- 
corum  t'egni ,  etc. 

Hert\berg  ,  célèbre  ministre 
é'état  prussien  ,  né  en  Po- 
méranie,  m.  en  1795.  On 
a  imprimé  ses  œuvres  po- 
litiques ,  3  vol.  in-8. 

Hervé  ,  surnommé  le  Breton, 
général  de  l'ordre  de  Saint 
Dominique  ,  en  i3i8  ,  et 
l'un  des  plus  zélés  défen- 
seurs de  la  doctrine  de  bt. 
Thomas  ,  m.  à  Narbonne 
en  132Î.  Il  a  laissé  plu- 
sieurs ouvrages  en  latin. 

Mervet  >  célèbre  docteur  de 
Sorbonne  ,  né  à  Olivet , 
près  Orléans  ,  m.  à  Reims 
en  1584.  Il  a  laissé  un 
grand  nombre  d'ouvrages 
de  controverse  ,  aujour- 
d'hui peu  estimés. 

Hervey ,  fils  d'un  curé ,  et 
curé  lui-même  dans  la  pro- 
vince de  Northampton  ,  en 
Angleterre  ,  m.  en  1759. 
Son  poëme  des  tombeaux 
et  ses  méditations  eurent 
un  succès  prodigieux  en 
Angleterre.  Ilsontété  trad. 
en  irançois  par  M.  Peyron 
et  Letourneur.  Ces  écrits  , 
moins  fortement  pensés 
311e  les  nuits   du  docteur 
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Young  ,  respirent  une  mé- 
lancolie plus  douce,  et 
font  aimer  leur  auteur  et 
la  vertu  qui  les  lui  a  dictés» 

Herwart  y  chancelier  de  Ba- 
vière au  commencement 
du  16. e  siècle  ,  a  laissé 
plusieurs  ouvrages  singu- 
liers,  tous  remplis  d'éru- 
dition. 

Hésiode  ,  célèbre  poète  grec, 
né  en  Bectie  ,  et  contempo- 
rain d'Homère.  Son  poème 
sur  l'agriculture  ,  intitulé 
les-  ouvrages  et  les  jours ,  a 
servi  de  modèle  à  Virgile 
pour  composer  ses  Géorgi- 
ques.  On  a  encore  de  lui 
la  théogonie  ou  la  généa- 
logie des  Dieux,  La  meil- 
leure édition  de  ce  poète 
est  celle  d'Oxford  ,  in-4  , 
1737. 

Hesse  ,  (  Guillaume  ,  prince 
de)  m.  en  i597,  rendit 
son  nom  immortel  par  l'en- 
couragement qu'il  donna 
aux  sciences,  et  par  ses 
propres  observations  astro* 
no  mi  que  s  ,  qui  furent  imp. 
en  16*18. 

Hesse-Cassel ,  (  Amélie-Eli- 
zabjih  de  Kanau  ,  veuve 
de  Guillaume  V  ,  land- 
grave de  )  modèle  de  vert» 
et  de  courage.  Cette  femme 
illustre  m.  en  l65l  ,  après 
avoir  gouverne  avec  beau- 
coup de  sagesse  et  de  gloire. 

Hessels  ,  célèbre  piofesseur 
de  théologie  à  Louvain  , 
ra.  en  l56ô.  Il  parut  avec 
distinction  au  concile  de 
Trente  ,  et  a  laissé  plu- 
sieurs ouvrages  de  con- 
troverse, qm  ne  brillent  pas 
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par  l'éloquence  ,  mais  oh 
l'on  remarque  beaucoup 
d'érudition,  un  sage  dis- 
cernement et  un  jugement 
solide. 

Hésychius ,  célèbre  gram?- 
mairien  grec  ,  que  quel- 
ques auteurs  pensent  être 
le  même  qu'  Hésy.chius  , 
patriarche  de  Jérusalem  , 
m.  en  609.  Nous  avons 
de  lui  un  dictionnaire  grec, 
le  plus  savant  et  le  plus 
utile  de  tous  les  ouvrages 
de  l'antiquité  en  ce  genre. 
Schrevelius  en  a  donné  une 
bonne  édition  ,  in-4  ,  mais 
la  plus  estimée  est  celle 
de  Jean  Albeni  ,  Leyde  , 
2  vol.  in-folio ,  1746. 

Hévelk  t  fameux  astronome, 
né  à  Dantzick  ,  m.  en  1688. 
C'est  lui  qui  découvrit  ie 
premier  une  espèce  de  li- 
bration  dans  le  mouve- 
ment de  la  lune  et  plu- 
sieurs étoiles  fixes ,  qu'il 
nomma  le  firmament  de 
Sobieski  ,  en  l'honneur  de 
Jean  ïlî ',  ïoi  de  Pologne. 
Il  a  laissé  plusieurs  ouvra- 
ges. Un  des  plus  considé- 
rables est  intiï  ilé  machina 
cœlcstis  y  in  folio,  rare. 

Jièvin^  chii  Lirgien  renommé, 
né  à  Paiis,  m.  en  1780.  On 
lui  doit  une  pathologie 
chirurgicale  ,  2  \o\-  in  ~8  , 
ouvrage  estimé. 

Heurnius ,  savent  médecin, 
né  à  Utveclii ,  m,  en  îooi. 
Il  a  beaucoup  écrit.  Le 
meilleur  de  ses  ouvrages 
est  le  traité  des  ma  iu  dits 
de  la  tête  ,  in-4. 

Heurtault  de  la  MeryilU  %. 
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ancien  officier ,  député  aux 
Etats-généraux  en  I789 , 
et  au  conseil  des  5oo  en 
I79^t  ni*  dans  sa  propriété,, 
près  Dun-sur-Auron  ,  en 
1810.  Il  fut  un  des  pre- 
miers à  concevoir  et  à 
exécuter  le  projet  d'accli- 
mater en  France  la  race 
des  mérinos.  On  a  de  lui 
observations  sur  les  bêtes- 
à  laine  ,  résumé  sur  les 
mérinos  ,  et  plusieurs  arti- 
cles dans  le  cours  d'agri- 
culture de  l'abbé  Rosier. 

Heuterus ,  historien  ,  né  à 
Deïft,  m.  en  1602.  On  a 
de  lui  rerum  btirgundica-- 
rum  ,  in- fol.  La  fidélité 
de  cette  histoire ,  et  le 
style  aisé  et  coulant  la  font 
estimer  ;  rerum  Bclgica- 
rum  ,  in-4  »  ou  l'on  trouve 
des  recherches. 

Heu\et  y  célèbre  professeur 
au  collège  de  Beauvais, 
m.  vers  1744.  On  lui  doit' 
deux  recueils  qui  ont  eu 
le  plus  grand  succès  dans 
tous  les  collèges.  L'un  in- 
titulé sale  et  ce  e  veteri testa' 
mento  historiœ  ,  in-12  ; 
l'autre  selectce  &  profanis 
scriptoribus  historiœ  ,  in^ 
12, 

Jîelleyn  ,  chanoine  de  West- 
minster et  professeur  de 
cosmographie  à  Oxford  , 
m.  en  1662.  On  a  de  lui 
une  cosmographie  ,  la  vie 
de  tévê-que  Laud  ,  la  ré- 
formation  de  l'église  d*  An- 
gleterre ,  l'histoire  des  pres- 
bytériens ,  etc. 

Hicétas  ,  philosophe  syracn- 
saiû  ,  pensoit  que  le  soleil 
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et  les  étoiles  étoient  en 
repos ,  et  que  c'étoit  la 
terre  qui  étoit  mobile. 
Copernic  lui  doit  la  pre- 
mière idée  de  son  système. 

Hickésius  ,  savant  anglois  > 
né  à  Yorck  ,  m«  a  Wor- 
cester  en  1715  ,  principa* 
lement  connu  par  un  livre 
estimé  intitulé  Linguarum 
yeterum  septentrionalium. 
thésaurus  ,  2  vol.  in-fol« 

fliérax  ,  philosophe  égyp-r 
tien  j  et  farueux  hérétique 
de  la  fin  du  3.e  siècle. 

Hiérociès  ,  gouverneur  d'A- 
lexandrie ,  persécuta  les 
Chrétiens,  et  écrivit  con- 
tr'eux  sous  le  règne  de  Dio- 
clétien. 

Hiérociès  ,  célèbre  philoso- 
phe platonicien  au  5.e  s», 
enseigna  avec  beaucoup  de 
réputation  à  Alexandrie  , 
et  composa  J,  livres  sur  la 
providence  et  sur  le  des- 
tin  ,  dont  Photius  nous  a 
conservé  des  extraits. 

fiièron  I  et  II ,  rois  de  Sy- 
racuse. Le  premier ,  frère 
de  Gélotiy  lui  succéda  vers 
Fan  V?8  avant  J.  Cil  se  fit 
d'abord  détester  par  ses 
violences  et  son  avarice; 
mais  il  se  corrigea  dans  la 
suite  par  les  entretiens 
qu'il  eut  avec  Pindare  et 
autres  savaus.-— Le  second, 
prince  vertueux  ,  favorisa 
les  arts  et  le  commerce  ,  et 
rn.  regreté  de  ses  sujets  , 
l'an  2l5  avant  J.  C ,  après 
un  règne  de  52  ans.  M  fit 
la  guerre  aux  Romains  de 
concerlkavec  les  Carthagi- 
nois j  mais  ayant  été  battit 
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après  des  prodiges  de  va- 
leur, il  fit  sa  paix  ,  et  resta 
un  des  plus  fidèles  alliés  de 
Rome,  il  a  voit  composé 
des  livres  d'agriculture  ? 
que  nous  n'avons  plus. 
Hiéronyme  son  petit  fils  lui 
succéda  ;  mais  il  traita  ses 
sujets  avec  tant  de  cruauté,* 
qu'ils  l'assassinèrent,  et  ex- 
terminèrent entièrement 
toute  sa  famille  l'an  214 
avant J.  C. 

Jiigden  y  bénédictin  anglois» 
m.  en  l363».  On  a  de  lui 
une  chronique  ,  souvent 
consultée  parles  historiens 
anglois  ;  sous  ce  titre  : 
Ra.dulphi  Higdcni  poly~ 
chronici ,  libri  VII  ,  in- 
folio ,  1642. 

Highmore ,  habile  anatom.  , 
né  à  Oxford  ,  m.  en  1780  > 
fit  des  découvertes  qui  l'ont 
immortalisé.  On  appelle 
antre  drhighmor*  le  sinus 
maxillaire.  Il  a  laissé  plu- 
sieurs ouvrages  sur  son 
art. 

Highmore  ,  peintre  anglois  , 
m.  en  1780.  Il  excelloit 
dans  le  portjrait ,  et  a  traité! 
avec  succès  quelques  sujets,, 
d'histoire.  Il  a  pub.  prati^ 
que  de  la  perspective  d'à-* 
près  les.  principes  du  doc- 
teur Broôk  Taylor  ,  in-4, 
et  autres  ouvrages. 

Hilaire ,  (  St.  )  originaire  de 
l'Ile  de  Sardaigue  ,  élu 
pape  en  461  ,  m.  en  468. 
Il  condamna  ies  hérésies. 
d'Euticàès  et  Ncstorius  , 
et  montra  bea?icoup  de  zèle 
pour  la  foi.  C'est  le  pre-^ 
mier  pape  qui  défendit  aux, 
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évêques  de  choisir  leurs 
successeurs.  On  a  de  lui 
il  épîtres  et  quelques  dé- 
crets , 

HUaire ,  (  St.  )  évêque  de 
Poitiers,  Heu  de  sa  nais- 
sance, et  célèbre  docteur 
de  l'église- ,  m.  vers  3Gj. 
Il  n'embrassa  le  christ'ra- 
nismc  que  dans  un  âge  fort 
avancé  ,  et  combattit  avec 
beaucoup  de  courage  i*a- 
ïianisme.  On  a  de  lui 
dou\e  livres  de  la  Trinité  , 
un  traité  des  synodes",  un 
commentaire  sur  St.  Ma- 
thieu ,  etc.  Son  style  est 
véhément  ,  impétueux  , 
mais  il  est  quelquefois  un 
peu  enflé  et  obscur.  La 
meilleure  édition  de  ses 
œuvres  est  celle  publiée  à 
Vérone  en  173a,  en»  2  vol» 
in-folio. 

Hilaire  ,  (St.  )  évêque  d'Ar- 
les ,  m.  en  449  ,  présida  à 
plusieurs  conciles  ,  et  no- 
tamment à  celui  d'Orange, 
où  Célidoine  fut  déposé.  Il 
avoit  un  talent  particulier 
pour  la  chaire.  On  a  de  lui 
des  homélies  ,  sous  le  nom 
d'Eusèbe  d'Emèse,  la  vie 
de  Saint  Honorât ,  et  des 
opuscules» 

Hilarion  ,  (  St.  )  instituteur 
de  la  vie  monastique  dans 
la  Palestine  ,  où  il  fonda 
un  grand  nombre  de  mo- 
nastères. Il  m.  dans  l'île 
de  Chypre  l'an  571. 

ffilarius  ,  savant  antiquaire 
et  médailliste  ,  né  dans  la 
Basse  -  Autriche  ,  m.  à 
Vienne  en  I7Q3. 

Hildsbsrt  de  Lavardin ,  ar- 
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chevêquede  Tours  au  ri.s 
siècle.  On  a  de  lui  des  ser- 
mons ,  des  poésies  assez 
bonnes  pour  son  temps  ,  et 
un  grand  nombre  de  lettres* 

ffildegarde ,  (  Ste.  )  première 
abbesse  du  Mont-St.-Ru- 
pert  ,  ordre  de  St.  Benoît, 
m.  en  1180.  Elle  se  fit  un 
grand  nom  par  ses  ré- 
vélations ,  et  a  laissé  des 
lettres  et   autres  ouvrages» 

Mill  ,  apothicaire  anglois  T 
m.  en  1775.  On  a  de  lui 
une  histoire  naturelle ,  5 
vol.  in-folio,  peu  estimée  r 
et  un  superbe  ouvrage  de 
botanique,  intitulé  système 
végétal ,  26  tomes  ,  en  13 
vol.  in-folio. 

Hillel  V ancien  ,  juif  célèbre  r 
né  à  Babylone ,  et  l'un  dess 
principaux  auteurs  de  la> 
Mischne  ,  mit  en  ordre  le 
premier  les  traditions  ora- 
les des  Juifs.  Il  florissoit 
vers  l'an  3o  avant  J.  C. 
Gn  lui  attribue  une  an- 
cienne bible  manuscrite- 
qui  porte  son  nom. 

Hillel  le  Nasi  ou  le  Prince , 
autre  juif  fameux  du  4«e 
siècle  y  et  l'un  des  princi- 
paux auteurs  de  la  G é mare 
ou  comm.  sur  la  Mischne^ 

mnemar ,  religieux  de  Saint- 
Denis  ,  et  ensuite  arche- 
vêque de  Reims  ,  défendit 
avec  zèle  les  droits  de  l'é- 
glise gallicane;mais  on  l'ao 
cusede  trop  de  sévérité  dans 
l'affaire  du  moine  Gotes- 
caic.  Il  fut  obligé  de  fuir 
de  Reims  lors  de  l'inva- 
sion des  Normands  ,  et  in. 
à  Epexnay.  en  882..  Nous. 
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avons  plusieurs  édition* 
de  ses  ouvrages.  La  meil- 
leure est  celle  du  P.  Sir- 
monde  ,  2  vol.  in-folio  , 
1645. 

Hip  P  arque ,  fils  de  Phistrate, 
tyran  d'Athènes  ,  lui  suc- 
céda avec  son  frère  Hip- 
pias  l'an  5^8  avant  J.  C. , 
et  fut  assassiné  l'an  5l3.  Il 
"fit  fleurir  les  lettres. 

Hipparque ,  célèbre  mathé- 
maticien et  astronome  de 
Nycée  ,  florissoit  Tan  159 
avant  J.  C.  C'est  le  premier 
qui  imagina  l'astrolabe  et 
détermina  avec  assez  de 
précision  les  révolutions  du 
soleil  et  de  la  Lune.  Il  ne 
nous  reste  de  lui  que  son 
commentaire  sur  les  plié- 
nomènes  d?  Aratus  ,  dont  le 
P..  Petau  nous  a  donné  une 
bonne  édition  en  latin. 

Jl'îppocrate  ,  le  plus  célèbre 
médecin  de  l'antiquité  et 
le  père  de  la  médecine  ,  né 
dans  l'île  de  Cos  ,  m.  l'an 
36l  avant  J.  C  Les  meil- 
leures édit.  de  ses  œuvres 
sont  celle  de  Foésius  t  en 
gvec  et  en  latin  ,  1  vol.  in- 
folio ,  et  celle  cum  nous 
variorum  ,  2  vol.  in-8.  Ses 
aphorismes  ,  qui  passent 
pour  un  chef-d'œuvre  ,  ont 
été  trad.en  françois  par  M* 
Lefèvr.ede  Villebrune. 

Mippolyte  ,  (  Saint  )  évêque 
et  martyr  sous  Alexandre 
Sévère ,  vers  23o*  Nous 
avons  une  belle  édit.  de  ses 
œuvres  en  grec  et  en  latin, 
2.  vol.  in-fol.  Il  est  princi- 
palement célèbre  par  son 
.tyck  pascal*  Lftt  le  plus 
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ancien  canon  que  nous 
ayons. 

Ripponax  ,  poète  grec  ,  né  à 
Ephèse  vers  l'an  5^o  avant 
J.  C  ,  se  fit  chasser  de  son 
pays  à  cause  de  son  pen- 
chant pour  la  satire. 

Hiram .,  roi  de  Tyr  ,  allié  de 
David  et  de  Salomon  ,  au- 
quel il  fournit  des  cèdres, 
de  l'or  et  de  l'argent  pour 
la  construction  du  temple 
de  Jérusalem. 

Hiram  ,  excellent  ouvrier 
que  Salomon  employa  aux 
ornemens  du  temple. 

Hire  ,  (  Laurent  de  la  )  cé- 
lèbre peintre  et  graveur, 
né  à  Paris  *  où  il  m.  en 
r656-  Il  avoit  une  touche 
légère  et  ..assez  correcte. 
Son  coloris  est  d'une  fraî- 
cheur admirable  ,  mais  les 
teintes  des  fonds  de  ses 
tableaux  sont  noyées  dans 
une  sorte  de  valeur  qui 
semble  envelopper  tout 
l'ouvrage.  On  lui  reproche 
encore  de  ne  pas  assez  con- 
sulter la  nature.  Son  ta- 
bleau  des  enfans  de  tiethel , 
dévorés  par  des  ours  3  passe 
pour  un  chef-d'œuvre. 

Hire  ,  (  Philippe  de  la  )  fils 
du  précédent ,  né  à  Paris  , 
où  il  m.  en  1718.,  quitta  la 
peinture  pour  se  livrer  à  la 
géométrie  ,  où  il  excella. 
Il  fut  chargé  de  déterminer 
les  positions  de  Calais  et 
de  Dunkerque  ,  de  mesu- 
rer la  largeur  du  Pas-de- 
Calais  ,  et  de  continuer  la 
méridienne  ,  commencée 
par  Picard.  Il  a  laissé  un 
gi  and  nombre  ^cuyrag  c  s, 
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Hebhes  ,  célèbre  écnvaio  du 
17. e  siècle  ,  en  matière  de 
politique  ,  lié  à  Malmes- 
bury  ,111.  en  1679.  Le  par- 
lement condamna  ses  écrits) 
qui  contiennent  des  maxi- 
mes dangereuses  non-seur- 
lement  en  matière  de  po- 
litique ,  mais  encore  en 
matière  de  religion.  On  dit 
qu'il  avoit  peur  des  fan- 
tômes et  des  démons. 

Uobbima  ,  célèbre  peintre  de 
paysage  ,  né  à  Anvers  vers 
1611.  Ses  tableaux  sont 
rares. 

Jioberg  ,  né  en  Autriche,  m. 
à  Ratisbonne  en  1688  ,  est 
particulièrement  connu  par 
son  ouvrage  intitulé  Gcor- 
gica  curiosa. 

Hoche  ,  général  françois  ,  fils 
d'un  aubergiste  ,  né  près 
"Versailles  ,  m.  à  Vetziar 
en  1797  ,  à  l'Age  de3o  ans. 
11  étoit  caporal  des  gardes 
françoises  au  commence- 
ment de  la  révolution  ,  et 
parvint  prompfement  au 
grade  de  génuiai  en  chef. 
Il  battit  p'usieurs  fois  les 
Autrichiens,  et  termina  la 
guerre  de  la  Wandée. 

Jiochstetter  ,  ministre  pro- 
testant ,  né  à  Tnbinge  ,  m. 
en  1717.  On  a  de  lui  col- 
legium  Pujfendorpanum  ; 
dejesco  expïatioms  et  nirto 
A\a\el  ;  de  Conradiao  ,  ul- 
timo   ex  Suevis  auce  ;   de 

^rebus  Izlbingensibus. 

Hody  ,  sa  va  lit  professeur  de 
grec  àOxiurd,  m.  en  1706. 
On  a  de  lui  de  grcecis 
illustribus ,  lingue  grœcœ 
litterarum^ue  humaniorum 
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instauratoribus  ,  in- H ,  ou* 
vrage  curieux;  de  biblio- 
mm  textis  originalibus  , 
in-folio  ,  estimé. 

Hoeck,  (Robert-Van)  peintre 
célèbre  ,  né  à  Anvers  ,  m. 
vers  le  milieu  au  17. e  s.  , 
excelloit  dans  les  sujets 
militaires.  Il  ne  faut  pas 
le  confondre  avec  Jean- 
Van  Hoeck  ,  autre  peintre 
d'Anvers  ,  m.  en  l655,  qui 
peignoit  l'histoire  et  le 
portrait. 

Hoejnhegel ,  célèbre  peintre 
de  paysage  et  d'animaux  , 
né  à  Anvers  en  i5^5.  0rç 
voit  peu  de  ses  ouvrages 
chez  les  particuliers,  parce 
qu'il  fut  presque  toujours 
occupé  par  les  souverains. 

Hoel ,  peintre  d'histoire  ,  né 
à  fjommel ,  m.  en  1735. 

Uoescheîius  ,  savant  biblio- 
thécaire d'Ausbourg.  On 
lui  doit  d^s  notes  sur  Ori- 
gine ,  Photius  ,  frrocope  , 
J^hilon  ,  etc. ,  et  le  catalo- 
gue des  manuscrits  grecs 
de  la  bibliothèque  d'Aus- 
bourg  ,  justement  estime. 

Jlojfman  ,  (  Maurice  )  pro- 
fesseur de  med.  à  Altdorif, 
m.  en  1698.  On  a  de  lui 
Altdorfi  deliciœ  hortenses  > 
in- 4  ;  deliciœ  sylvestres  ; 
florilegium  Altdorjmum  , 
etc.  Jean- Maurice  son  fils 
lui  succéda  dans  sa  pro- 
fession ,  et  m.  en  17-7.  Il 
a  laissé  de  dijf'erentiis  ali- 
mentorum  ,  in- 4  ,  etc. 

Hofrman  ,  célèbre  professeur 
de  médecine  à  Hall ,  m.  en 
1742.  On  a  recueilli  ses 
œuvres  ,  à  Genève  ,  en  6  v. 

iu-fol. 
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in- fol.  On  y  trouve  de 
bonnes  choses  5  ruais  son 
style  est  lâche  et  diiius. 

JHofman  ,  (  J*-J.  )  professeur 
de  grec  à  fîâle  >  m.  en 
1700.  On  a  de  lui  un 
dictionnaire  historique  uni' 
versely  en  latin,  4  vol. 
in-folio  ,  1698. 

Hogarth  ,  peintre  anglois, 
né  à  Londres  ,  m.  à  Lei- 
cester  en  1764-Ses  tableaux, 
représentant  diverses  scè* 
nés  comiques  ou  morales 
de  la  vie  ,  sont  parlants  , 
mais  ses  compositions  sont 
mal  dessinées  etfoibiement 
coloriées.  Son  œuvre  com- 
plet en  107  pièces  j  grand 
in-folio ,  est  recherché. 

Hçlbaçh  ,  (  le  baron  d'  ) 
membre  de  l'académie  de 
Berlin  ,  m.  en  1785  ,  prin- 
cipalement connu  par  seg 
liaisons  avec  les  plus  fa- 
meux philosophes  de  son 
temps ,  dont  il  partagea 
les  égaremens,  et  qu'il  aida 
de  sa  fortune  et  de  son 
crédit.  On  lui  attribue  plu- 
sieurs ouvrages  contre  la 
religion  â  dont  nous  ne 
parlerons  point.  Il  a  trad. 
de  l'allemand  plusieurs  li- 
vres relatifs  à  la  chimie  et 
à  la  minéralogie. 

Holben  ou  Holbein  ?  peintre , 
né  à  Bâle  ,  m.  de  la  peste  , 
à  Londres,  en  i55^.  On 
remarque  beaucoup  de  vé- 
rité dans  ses  portraits.  Le 
coloris  en  est  vigoureux  , 
mais  les  draperies  en  sont 
mal  jetées. 

Hçlberg  ,  né  à  Berg  en  Nor- 

wêge,  m*  en  1754.  Dû  k 
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de  lui  une  histjire  de  Ua- 
nemarck  ,  3  \ol»  in- 4  ;  la 
meilleure  que  nous  ayons  , 
quoique  remplie  de  faits 
minutieux,  et  dénuée  d'a- 
grément; et  autres  ouvr. 

Holden  j  anglois,  docteur  d© 
la  faculté  de  théologie  d© 
Paris  ,  où  il  m.  en  1662. 
On  lui  doit  analysis  fidei M 
petit  ouvrage  estimé,  réim- 
primé par  Barbou  ,  et  àes 
notes  marginales  très-clai- 
res j  sur  le  Nouveau-Tes- 
tament ,  qu'il  p«blia  en, 
1060  ,  en  2  vol.  in-12. 

fîolder  >  savant  ministre  an- 
glois 5  m.  en  1697.  Il  avoit 
un  talent  particulier  pour 
instruire  les  sourds  et 
muets  ,  et  a  laissé  un 
traité  sur  cet  art,  et  plu- 
sieurs autres  ouvrages. 

Holinshed  ,  historien  anglois 
du  io.e  siècle  ,  célèbre  par 
les  chroniques  qui  portent 
son  nom. 

Holl ,  jésuite  allemand  ,  né 
à  Schwandoif,  m.  à  Hei- 
delberg  en  1784.H  a  pub. 
statistica  ecclesiœ  Germa- 
nicce  ,  in-8  }  plein  de  re- 
cherches sur  la  discipline 
ancienne  et  moderne  d* 
l'église. 

Holland  ,  médecin  anglois  , 
m.  en  1636  ,  principale- 
ment connu  par  ses  trad. 
de  Tite-Live  ,  de  V histoire 
naturelle  de  Pline  ,  de  U 
cyropédie  de  Xenophon  f 
etc. 

Hollar  ,  grav.  né  à  Prague, 
m.  en  Angleterre  en  16c7.II 
exceiloit  à  graver  des  pay- 
sages s  des  .animaux  ,  de§ 

36 
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insectes  et  ries  fourrures. 
Jlploferte ,  célèbre  général 
«les  «nuées  de  Nabuchodo- 
nosor  ,  roi  d'Assyrie.  Il 
fut  arrêté  au  milieu  de  ses 
exploits  par  Judith  ,  qui 
lui  coupa  la  tête.  Voyes 
Judith» 

Holstenius  ,  chanoine  de  St.- 
Pierre-de-Rome,né  à  Ham- 
bourg, m.  à  Rome  en  1661. 
On  a  de  lui  codex  régula- 
rum  monasticarum^etc.  6  v. 
in-folio  ;  une  trad.  de  la 
rie  de  Pythagore  ,  et  plu- 
sieurs dissertations ,  où  Ton 
remarque  un  jugement  so- 
lide ,  une  critique  exacte 
et  beaucoup  de  pénétra- 
tion. 

Tlo.nbenr  ,  célèbre  chimiste , 
ne  à  Batavia  j  m.  à  Paris 
en  1715,  La  chimie  lui  doit 
plusieurs  découvertes.  Il  a 
enrichi  les  mémoires  de 
l'acad.  des  sciences  ,  dont 
il  étoit  membre  ,  de  plu- 
sieurs dissertations  inté<- 
ressantes. 

JioméLiiiSy  professeur  de  ma- 
thématique à  Leipsick  ,  né 
à  Memmingen,m.en  l5fa, 
inventa  un  grand  nombre 
d'instrumens  et  s'acquit 
l'estime  de  Char  le  s- Quint. 

Homère  ,  le  plus  ancien  et  le 
plus  célèbre  des  poètes 
Grecs  >  né  à  ce  que  Ton 
croit,  àSmyrne,  vers  l'an 
looo  avant  J.  C.  Les 
meilleures  éditions  de  ses 
'œuvres  sont  celles  de  Flo- 
rence ,  2  vol.  in-folio  , 
très-rare;  de  Rome',  4  v. 
in- fol.  rarej  et  de  Glas- 
gow ,  -  vol.  in-folio  j  fort 
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le'.le  édition.  Schrevelius 
et  Fidrncs  en  ont  pub.  de 
belles  éditions  en  grec  et 
en  latin,  en  2  vol.  in-4. 
JYLad.  D ]  acier  ,  Lebrun, 
Bitaubé  et  Gin  en  ont 
donné  de  bonnes  trad.  La 
plus  estimée  est  celle  de 
Bitaubé ,  en  6'  vol.  in-8  , 
et  12  vol.  in-ï8.  On  lit 
encore  avec  plaisir  V Iliade, 
trad.  en  vers  françois  par 
M.  de  Rochej'ort.  Enhn  il 
en  existe  encore  2  bonnes 
traductions  en  vers  ;  l'une 
en  latin  ;  l'autre  en  an- 
glois,  par  Pope, 
Hommey ,  Teiigieux  augustin, 
à  àéez ,  m.  à  Angers  en 
I7l3.  On  a  de  lui  millelo- 
gium  Sancti  Gregorii  ,  in- 
folio ;  supplementum  pa- 
trum  y  in-8. 
ffomond%  (Charles-Fran- 
çois T  )  professeur  de  l'u- 
niversité de  Paris  ,  m.  en 
I79V  ^n  lui  doit  plusieurs 
excellensouvragesélémen- 
taires  :  de  vins  illustribus 
Romœ  ,  epitome  historié 
sacree,  élémens  de  la  grain* 
maire  latine ,  é  lé  mens  de  la 
grammaire  françoise  ,  doc- 
trine chrétienne  ,  in-12  , 
histoire  de  la  religion  ,  in- 
12  ,  histoire  abrégée  de  V é- 
glise ,  in-12. 
Honderkooter  ,  peintre  ,  né 
à  Utrecht  ,  où  il  m.  en 
1695.  If  exrelloit  à  peindre 
les  animaux ,  et  surtout 
les  oiseaux  dont  il  repré- 
sentoit  parfaitement  la 
plume. 
Tfondius ,  (Abraham)  pein- 
tre de  paysage ,  né  à  Ro- 
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terdam  ,  m.  en  1691.  Sa 
manière  est  hardie  et 
libre. 

Hondius  ,  (  Josse  )  célèbre 
graveur  sur  cuivre  et  sur 
ivoire  >  m.  en  J611  ,  a 
publié  d&scriptto  geogira- 
phica  orbis  tarât um  .  in- 
foho ,  peu  estimé. 

Jîone  y  jurisconsulte  ,  né  à 
Nuremberg,  m.  en  J747. 
On  a  de  lui  lexicon  tepo- 
graphicum  Franconiœ  ; 
histoire  du  duché  de  Saxe- 

1  Cobourg  ,  etc. 

Hongre  y  fameux  sculpteur 
Parisien  ,  nu  en  1090  7 
embellit  Versailles  ce  plu- 
sieurs ouvrages. 

Honorât,  <  St.  )  archevêque 
d'Arles  et  fondateur  cîu 
monastère  de  Lérins  ,  m. 
un  429  r  aussi  distingué 
par  ses  vertus  que  par  ses 
lumières.  Il  ne  faut  pas 
le  confondre  avec  Honorât, 
célèbre  évêque  de  Mar- 
seille vers  094  ,  qui  a  écrit 
la  vie  de  Saint  Hilaire 
d'Arles. 

Honoré  le  solitaire ,  savant 
théologal  de  l'église  d'Àu- 
tun,  vers  1120,  est  auteur 
d'un  traité  delà  prédesti- 
nation et  de  la  grâce  ,  et 
autres  ouvrages. 

Honoré  de  Sainte-Marie , 
carme-déc  haussé  ,  né  à 
Limoges,  m.  à  Lille-  en 
1729.  On  a  de  lui  ré- 
flexions sur  lesr  règles  et 
sur  l'usage  de  la  critique  , 
5  vol.  in-4  i  ouvrage  rem- 
pli de  recherches  et  de 
dissertations  curieuses  et 
savantes  's  la  tradàioa  des 
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Pères  et  des  auteurs  ecclé- 
siastiques ,  sur  la  contem- 
plation ,  3  vol.  in-12  >  etc. 

Honorius  ,  empereur  d'occi- 
dent,  second  fils  de  Théo* 
dose  ,  m.  dun y dropisie  à 
Raveime  en  /ts3  ,  kgé  de 
39  ans.  Ce  prince  avait 
le?  vertus  d'un  particulier,. 
mais  foi ble  etsanscouiage, 
il  laissa  dévaster  son  em- 
pire parles  barbares. 

Honorius  1  ,  //,  Ul  et  IV , 
papes.  Le  premier,  suc- 
cesseur de  boni/ace  V , 
gouverna  l'église  avec  zèle 
et  prudence  ,  et  \n.  en  b58. 
—  Le  2.e  ,  appelé  aupara- 
vant le  cardinal  Iamberi  , 
succéda  à  Calixte  II  en 
1124  ,  et  m.  en  ll5o.  On 
a  de  lui  quelques  lettres 
qui  ne  contiennent  lien 
de  remarquable. —  Le  3.e  , 
romain  ,  lut  élu  pape  après 
Innocent  III,  en  1216  ,  et 
m.  en  1227,  Il  confirma, 
Tordre  de  St.  Dominique  ,. 
et  laissa  plusieurs  ouvra- 
ges. C'est  le  premier  pape 
qui  ait  accordé  des  indul- 
gentes dans  la  canonisa- 
tion des  Saints.-— Le  i,-e  ,, 
romain,  monta  sur  le  trône 
pontifical  après  la  mort  de 
Martin  IV  en  1285,  et  in. 
en  1287.  Il  purgea  l'état 
ecclésiastique  des  voleurs 
qui-  l'infcctoienl,  et  signala 
son  zèle  pour  les  droitv  de 
l'église  romaine  et  pour  le 
recouvrement  de  la  Tener 
Sr-.-.te. 

tionthcim  ,  évoque  sr.ffra- 
gant  de  l'élect.  de  Trêves  r 
où  il  naquit:  eu   1700..O»' 
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a  de  lui  historia  trevirèn- 
$is  dogmatica  et  pratica  , 
3   vol.  in-folio  ;  de  statu 
ècçlès'w  et  légitima  potes* 
tate    Romani  pontificis  , 
'lftr4* 
Montorst      ou       Homiorst  , 
(  Gérard  )   peintre  >    né  à 
Utrecht,    m.  en   1660.  Il 
excellait  à  représenter  des 
sirets  de  nuit ,  éclairés  par 
quelques    flambeaux.    Son 
frère  Guillaume  ,    in.   en 
1685,  peignoir  avec  succès 
l'histoire  et  le  portrait. 
Jiooji  ,  historien  hoilandois, 
né   à   Amsterdam  ,    m.  en 
1647,  Il   a  pub.  une    hist. 
des  Pays-Bas  ,  depuis  l'ab- 
dication de  Charles- Quint, 
jusqu'en   1698     2  voL  in- 
folio ,  et  une  hist.  d'Henri 
IV \   roi  de   Fiance,  en 
latin,  în-foL  etin-4. 
Hoogc ,  peintio flamand,  né 
vers   1645.  Ses  tableaux  , 
très-rares,  en  France  ,  sont 
d'une  grande  vérité  ,  jointe 
à    un   dessin   correct   et  à 
une  couleur  vigoureuse. 
Hoog'straeten  ,    (  Théodore- 
Van  )  peintre  de  paysage  , 
né  à  Anvers  ,  m.  en  1640  , 
travailloit   d'après   nature 
et  avec  une  grande  vérité. 
Son    fils    Samuel  ,   m.   en 
1678  ,  fut  aussi  un  peintre 
excellent   dans    le     même 
genre.  Il  a  pub.   un  traité 
sur   la   peinture  ,   fort   :^- 
cherché,  et  quelques  autres 
ouvrages. 
Moogvlieî  ,  poète  hoilandois, 
nu    en    1763.    Son  poème 
d'Abraham  offre  des  beau- 
tés poél.  du  premier  Oi4re. 
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Hoogue  ,  graveur  hoHandoîs 
du  17. e  siècle.  Ses  estam- 
pes sont  recherchées,  quoi- 
qu'elles manquent  de  cor- 
rection. 
Hook  ,     célèbre    mathéma- 
ticien   anglois  ,    né    dans 
l'île   de  Wight ,    m.    en 
i?o5.  H  perfectionna    les 
microscopes  ,   inventa    les 
montres  de  poche  ,   et   fit 
plusieurs  autres  découver- 
tes dans  la  physique  ,  l'his- 
toire naturelle  et  les   ma- 
thématiques.   Il    a    laissé 
plusieurs  ouvr.  estimés.  Il 
ne  faut   pas  le  confondre 
avec  Nathaniel  Hook,  qui 
a   pub.  une  bonne   histoire, 
romaine  en  anglois  ,  en  4. 
vol.    in-4 ,    dont  le    ûls  t 
docteur  de  Sorbonne,   est 
auteur  d'un  excellent  livre 
intitulé  reiigionis  naiura-i 
lis  et  revelatœ  principia  iti 
usum  academicœ  juventu— 
tis,  3  vol.  in-8. 
Tiooper  ,  évêque  de  Bath   et 
de  We's,.  hablîe  dans   les 
mathématiques  et  dans  les 
langues  orientales,  m.  en 
1427.   Son  traité,   du  Ca- 
rême et  celui  des  mesures 
anciennes  sont  curieux   et 
remplis  d'érudition. 
Hoorne  ,  célèbre  médecin  et 
anatomiste  hoilandois,  rru 
en  1670.   Il  a  laissé   plu- 
sieurs ouvrages, 
liopfer  ,  nom  de  3  graveurs 
Allemands  du  16. e   siècle. 
On  a  d'eux  une    suite  de 
portraits    de     papes  ,      de 
princes  ,  et  plusieurs  sujets 
de  dévotion. 
Hôpital  >  vayei  HospitaL 
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ffvpkins , célèbre  théûlogiëhy 
qui  a  donné  son  nom  aux 
Chrétiens  nommés  fâoplitî- 
siens  ,  né  à  "Waterbury  au 
Connecticut  ,  in,  en  i8o3. 
Il  a  pub.  un  grand  nombre 
de  semions*,  et  autres  ouv. 

%£orace  ,  surnommé  Codes , 
parce  qu'il  a  voit  perdu  un 
œil  dans  un  combat  ,  s'est 
rendu  à  jamais  célèbre  par 
la  défense  d'un  pont  qu'il 
défendit  pendant  quelque 
temps  contre  l'armée  de 
Porsenna  ,  l'an  5oy  avant 
Jésus-Christ. 

Mer  ace  ,  (  Q.  Flaecus  )  cé- 
lèbre poète  î?>tiii  t  et  Tan 
des  plus  beaux  esprits  et 
des  plus  judicieux  critiq  ues 
du  siècle  ri' Auguste  ,  né 
à'Venuse,  dans1  la  Pouilie 
ou  Lucanie  ,  m.  7  ans  av. 
J.  C.  ,  à  57  ans.  Qn  a  de 
lui  des  odes  ,  des  épîtres  , 
des  salives  et  un  art  poé- 
tique ,  dont  il  existe  beau- 
coup de  belles  éditions- 
Cet  auteur,  ne  respectant 
pas  toujours  les  mœurs  et 
la  décence  ,  on  a  été 
obligé  d'y  faire  des  re- 
ttanchcineiis  considérables 
dans  les  éditions  classi- 
ques 5  les  seules  qu'on 
puisse  mettre  entre  les 
mains  des  jeunes  gens,  il 
a  été  trad.  en  irançois 
par  M.»  Dacier  ,  le  père 
Sanadon  ,  i'abbé  Boiteux 
et  M.  Binet.  Ces  deux  der- 
nières traductions  sont 
seules  estimées ,  surtout 
là  dernière  ,  qui  réunit 
l'élégance  à  la  fidélité. 

Hemees  ,  (  les  ).  trois  frères 
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de  Tu  Un  s  H-ostilius  ,  669 
ans  avant  J.  G.  ,  combatti- 
rent contre  les  Curiaces 
de  la  ville  d'Âlbe.  Deux 
des  Horaccs  furent  d'àborct 
tués  ,  mais  Îe5;e  se  dôfit , 
par  adresse  ,  successive* 
ment  des  trois  Curiaces, -et 
seumit ,  par  cette-  victoire  y 
la  ville  d'Àibe  aux  R'o^ 
mains. 

Horapollo  ,  grammairien 
égyptien  ,  du  temps  de 
Théodore  le  Grand.  On  a 
sous  son  nom  une  explica- 
tion des  hiéroglyphes  êgyp- 
tiens  ,.  impr.  par  Aldus  , 
en  grec  ,  in-fol.  La  meil- 
leuie  édition  est  cell» 
d'Utrecbt ,  in-4. 

Hoi'àti  ,  religieux  observant 
tin  ,  missionnaire  à  la 
Chine  ,  a  donné  une  rela- 
tion de  ses  voyages  ,  en 
italien  ,  estimée  ,  une 
grammaire-  et  un  diction- 
naire de  la  langue  chi- 
noise,  avec  une  relation- 
des  coutumes  et  dès  céré- 
monies des  Chinois  ;  ex- 
plication de  la  philosophie 
et  des  livres  sacrés  des- 
Chinois,  ouvrage  plein 
d'érudition. 

Hordt,  (le  comte  de)  lieu-.- 
tenant  général  des  armées 
prussiennes,  d'une  famille- 
noble  et  ancienne  de  Suède, 
in.  sur  la  fin  du  18  s/ècJe, 
Il  h  laissé  des  mémoires 
historiques  ,  politiques  et 
littéraires  ,  rédigés  par  Mv 
Borelly  ,  intéressa n>  pour 
les  faits  qu'ils  renferment^ 
mais  dont  le  ftyle  manque 
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souvent  de  clarté  et  tou- 
jours de  grâce  et  d'élé- 
gance. 

Jîonnisdas  ,  (  St.  )  né  à  Fro- 
siione  ,  dans  la  campagne 
de  Rosae,  successeur  du 
pape  Symmaque  en  5i/j  , 
eut  [a  consolation  d'étein- 

.  dre  le  schisme  cr.usé  par 
les  erreurs  des  tiutychéeiis, 
et  tint  a  Piome  un  conciie 
en  5i8  ,  où  il  fut  u;i  exem- 
ple de  modestie  ,  ue  pa- 
tience et  de  charité.  Il  a 
laissé  plusieurs  lettres  ,  et 
m.  en  523. 

Jiormisdas  I  y  fils  de  Saper , 
roi  de  Perse  ,  lui  succeaa 
en  273.  Ce  prince  ,  grand 
et  généreux  ,  ne  régna 
qu'un  an  et  quelques  mois. 

Home,  évêque  de  Norwick, 
m.  à  Bath  en  1792.  il  a 
laissé  des  sermons  estimés , 
et  autres  ouvrages. 

Hornius  y  professeur  d'his- 
toire à  Leyde  v  où  il  m. 
en  1670.  Ses  ouvrages  les 
plus  estimés  sont  arcaNoë 
ou  histoire  des  monarchies, 
où  l'on  trouve  des  recher- 
ches curieuses  ;  geoçra- 
phia  vêtus  et  nova  ,  ouvr. 
savant ,  mais  conius  ;  de 
eriginibus  Americanis  ,  in- 
8 ,  etc. 

Jîorrcbow,  astronome  danois, 
m.  en  1764.  On  a  de  lui 
Copernicus  triumphans. 

Horrox  y  habile  astronome 
anglois  >  m.  à  23  ans  en 
l6/,o  ,  est  le  premier  qui 
observa  le  passnge  de  Vé- 
cus sur  le  disque  du  soleil. 
Il  a  publié  sur  ce  sujet 
Venus  in  sole  visa* 
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Hors-clin  ,  peintre  espagnol** 
né  à  Sarragoce,  où   il  m 
en  1660.  Les  auteurs  de  saî 
nation  le  placent   au  rang 
des  grands  maîtres. 

Jdorslcy  ,  savant  antiquaire 
anglois.  On  lui  doit  un 
grand  ouvrage  int.  Bri- 
tannia  iiotnana  ,  où  l'on 
trouve  une  notice  exacte 
des  monumer.s  romains  , 
dont  il  îeste  des  vestiges 
en  Angleterre. 

Horstius,  (^Grégoire)  sur- 
nommé Vjzsculape  d'Ailt— 
magne  ,  né  à  Torgaw  ,  m. 
en  i63fc>.  Il  a  composé  pliv* 
sieurs  ouvrages  sur  son 
art ,  qui  ont  été  publiés  par 
Grégoire  Horstius  son  fils. 
Cette  famille  a  produit 
plusieurs  autres  savans 
médecins. 

Hortensias  y  orateur  romain  ,- 
tint  le  premier  rang  jus- 
qu'à ce  que  Cîcércn  parut»- 
Il  ne  nous  est  parvenu 
aucune  de  ses  harangues^ 
Sa  fille  Hortensia  hérita 
de  ses  taîens.  Elle  plaida  r 
devant  les  triumvirs,  avec 
beaucoup  d'éloquence  ,  en 
faveur  des  dames  romai- 
nes auxquels  on  deman- 
doit  une  déclaration  de 
leurs  biens  afin  de  les  taxer 
pour  les  frais  de  la  guerre  r 
et  le  décret  fut  adouci. 

Hortcnsius  ,  préfet  du  collège 
de  Naerden  en  Hollande  y 
m.  en  1^7^.  On  a  de  lui 
7  iivies  de  bello  Germon*- 
co  }  sous  Charles-Quint , 
des  commentaires  sur  Vir- 
gile ,  lucain,  etc. ,  et  au- 
tie§  ouvrages  en  latin. 
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Hosius  ,  cardinal  et  évêque 
de  Warmie  ,  né  à  Craco- 
vie  ,  m.  en  1^79  ,  s'acquit 
une  grande  réputation  par 
son  zèle  à  défendre  la  foi 
catholique  en  Allemagne, 
contre  les  protesrans.  Il  fut 
chargé  par  le  pape  d'aller 
ouvrir  le  concile  de  Trente, 
et  s'acquitta  avec  succès 
de  cette  commission.  Ses 
ouvrages  9  écrits  en  latin  ,- 
et  fort  estimés  ,  ont  été 
recueillis  à  Cologne  en  2 
vol.  in-folio  ,  et  trad.  dans 
plusieurs  langues» 

Hosman  ,  peintre  d'histoire 
et  de  portraits  ,  né  à  Zu- 
rich ,  m.  en  1640.  Ses 
ouvrages  lui  ont  fait  une 
grande  réputation. 

Hospinicn  ,  ministre  zuin- 
glien  ,  né  à  Altorf  ,  canton 
de  Zurich,  m»  en  1626. 
Ses  ouvrages  ont  été  re- 
cueillis ,  à  Genève  ,  en  7 
vol.  in-folio.' 

Hospital  y  (  Michel  de  Y  ) 
chancelier  de  Fiance,  né 
en  Auvergne  ,  m.  en  iSj3  > 
âgé  de  68  ans»  Il  s'éleva 
par  son  mérite  5  et  se  con- 
duisit avec  la  plus  rigou- 
reuse intégrité.  Son  prin- 
cipal soin  étoit  d'adoucir 
l'aigreur  des  partis.  Ses 
vues  pacifiques  le  firent 
exclure  du  conseil  de 
guerre  et  contribuèrent  à 
sa  disgrâce. On  a  de  lui  des 
poésies  latines  ,  qui  ne  sont 
pas  sans  mérite,  des  ha- 
rangues écrites  sans  goût  , 
et  des  mémoires  contenant 
plusieurs  traités  de  paix  , 
etc.  On  a  publié  sa  Vie  en 
vin  vol.  in-12. 
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Hospital ,  (  Nicolas  et  Fran- 
çois de  Y  )  fils  de  Louis 
de  F  Hôpital,  d'une  illustre 
famille ,  différente  de  celle 
du  chancelier ,  méritèrent 
le  bâton  de  maréchal;  l'un 
en  1617  ,  l'autre  en  1643. 
Le  premier  fut  connu  dan& 
le  temps  sous  le  nom  de 
maréchal  de  Vitry  ,  et  m» 
en  1645  ;  le  second  sous 
celui  de  Y  Hospital ,  et  m. 
en  1660.  Ce  dernier  rendit 
au  roi  des  services  impor- 
tans  ,  et  servit  avec  gioire 
sous  îe  nom  de  du  Rallier* 

Hospital  9  {  Guillaume  - 
François-Antoine  de  Y  ) 
de  la  même  famille  que 
les  précédens,  mais  d'un© 
autre  tige  ,  m.  en  1704  ,  s© 
livra  particulièrement  à 
l'étude  de  la  géométrie  ,vet 
quitta  de  bonne  heure  le 
service  ,  parce  qu'il  a  voit 
la  vue  très-courte,  pour  se 
donner  tout  entier  aux  ma- 
thématiques. Nous  avons 
de  lui  deux  bons  traités  : 
Y  analyse  des  infiniment" 
petits  1  et  un  traité  des 
sections  coniques. 

Hossch  ,  jésuite  flamand,  m. 
à  Tongres  en  1653  ,  s'est 
illustré  par  ses  poésies  la- 
tines ,  dignes  du  siècle 
d'Auguste ,  souvent  réim- 
primées ,  entr'autres  chez 
Barbou. 

Hoste  ,  (  Paul  Y  )  jésuite  , 
né  dans  la  Bresse  ,  m.  pro- 
fesseur de  mathématiques 
à  Toulon  en  I700  ,  princi- 
palement connu  par  un 
traiié  des  évolutions  nava- 
les ,  in-iolio  ,  qui  contient 
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ce  qui  s'est  passé  de  plus 
considérable  sur  mer  pen- 
dant les^  5o  ans  qui  l'ont 
précédé  On  a  encore  de 
lui  un  traité  des  mathé- 
matiques les  plus  néces- 
saires à  un  officier, 

Hotman  ,  (François)  célè- 
bre jurisconsulte  ,  né  à 
Paris,  m*  à  B-.\\e  en  i590i 
Ses  écoliers  ie  sauvèrent 
du  massacre  de  la  Saint 
Barthélemi.  Il  a  laissé 
plusieurs  ouvrages ,  ainsi 
que  son  frère  Antoine. 

Hottinger  ,  (  Jean  -  Henri  ) 
célèbre  professeur  d'his- 
toire et  de  langues  orient 
taies  ,  né  à  Zurich ,  se 
noya  malheureusement  en 
1667.  Il  a  laissé  plusieurs 
ouvrages  latins  pleins  d'é- 
rudition ;  mais  qui  man- 
quent quelquefois  d'ordre 
et  de  goût.  Son  fils  Jean* 
Jacques  a  pub-  un  très" 
grand  nombre  d'ouvrages 
sur  la  théologie. 

Moubigant  ,  savant  prêtre 
de  l'oratoire  ,  né  à  Paris  r 
où  il  m.  en  1783.  On  lui 
doit  plusieurs  ouvrages. 
Ceiui  qui  lui  a  acquis  ie 
plus  de  réputation  est  une 
bonne  édition  de  la  bible 
hébraïque  r 4  voi.  in-folio^ 
avec  des  notes  concises  et 
judicieuses  ,  et  une  ver- 
sion latine  ,  claire  ,  élé- 
gante et  énergique. 

Jtioubraken  ,  peintre  et  poè?e 
hollandois  du  17. e  siècle. 
On  a  de  lui-  les  vies  de-s 
p cintres  Flamands  ,  3  vol. 
m-8.  Son  hls  ,  habile  gra- 
veur ,  l'aida  dans  la  coin-» 
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position  de  ses  ouvrages  ^ 
dont  les  recherches  sont 
curieuses  et  les  notices 
assez  exactes. 

Mouchard-,  général  françois, 
né  à  Forbach  ,  parvint  de 
simple  cavalier  au  grade 
dé  général,  pendant  les 
troubles  de  la  révolutions 
Employé  sous  Custines  ,  il 
se  distingua  duns  plusieurs 
affaires;  mais-  l'ambition* 
de  s'avancer  lui  fit  dénon-- 
cer  son  général  en  chef*, 
dont  il  obtinr.  le  comman- 
dement. Dénoncé  à  son 
tour  par  Hoche ,  il  fnt: 
condamné  à  mort  le  1-5» 
novembre  1795* 

Houdard ,  voyez  Motte*- 

Moudryy  jésuite,  né  à  Tours,; 
m.  à  99  ans,  en  1729  ,  est? 
auteur  d!une  compilation- 
utile  ,  mais  qui  eut  pu  être 
faite  avec  plus  de  choix, 
intitulée  bibliothèque  des- 
prédicateurs  ,  22  vol.  in- 
4.  On  a  encore  de  lui  des 
serinons  ,  en  2e  vol.  in-12,, 
écrits  d'un  style  lâche  et 
languissant  ;  ars  typogra- 
phica  carmen  ,  et  autres; 
poésies^ 

Moulières  ,  (  Antoinette  du? 
Ligierdëia  Garde,  veuve 
de  Guillaume  de  Lafon  y 
seigneur  des  )  dame  illus- 
tre du  i7»e  siècle  ,  née  à: 
Paris  ,  où  elle  m.  en  169.^. 
Elle  réunissoit-  les  taiens- 
de  l'esprit  et  les  grâces  de- 
ta  figure.  Ses  poésies  légè~- 
rcs  ,  recueillies  en  2  vol. 
in-12,  sont  pleines  de  dou- 
ceur et  d'agrément.  On. 
estime  surt© u t  ses? Idylles:  # 
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les  meilleures  que  nous 
ayons  dans  notre  langue. 

ttouseman ,  peintre  ,  né  à 
Anvers  ,  m.^en  17-7  >  se 
fit  une  grande  réputation 
par  ses  paysages ,  qu'il 
embellissait  de  figures  d'a- 
nimauxetde  plantes  par- 
faitement exécutées. 

IJouteviiie  >  de  l'académie 
françoise  ,  et  ahbé  de  St.- 
Vincent  du  Bourg- sur-mer, 
né  à  Paris  ,  m.  en  1742. 
On  lui  doit  la  religion 
prouvée  par  les  j ait  s  ,  3  v. 
in-/,,  et  z,  vol*  in-12.  L'au- 
teur avoit  approfondi  cette 
matière  avec  les  plus  cé- 
lèbres incrédules  de  sqn 
temps  ;  il  seroit  difficile 
d'y  trouver  quelque  objec- 
tion importante,  à  laquelle 
il  n'ait  pas  répondu  ;  mais 
le  style  ,  trop  maniéré  , 
ne  répond  pas  à  la  noblesse 
du  sujet.  Enfin,  ce  livre, 
qui  eut  dans  l'origine  ,  du 
succès  ,  n'a  pas.  conseivé 
sa  réputation.  Il  est  peu  lu 
aujourd'hui* 

Howard  ,  (  Charles)  brave 
amiral  anglois,  m.  en  1624. 
Ses  services  lui  méritèrent 
d'être  créé  comte  de  Not- 
tingham.  Il  y  a  eu  plu- 
sieurs autres  grands  per- 
sonnages de  ce  nom  en 
Angleterre. 

ffowe  ,  (  Richard  ,  comte  de) 
célèbre  amiral  anglois,  m. 
en  1799. 

Howel ,  historiographe  d'An- 
gleterre ,  le  premier  qui 
ait  eu  ce  titre  ,  ne  à  Caër- 
ynarthen  ,  m.  en  1666.  On 
a  de  lui  anreçueilde  lettres^ 
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qui  contient  des  choses 
cuiieuses,  relativement  k 
l'histoire  de  sop  temps» 

Ho\ier ,  (P:eiréd*)  cheva- 
lier de  Tordre  du  roi  et 
conseiller  d'état  ,  né  à 
Marseille,  m.  à  Paris  en 
1660  ,  est  auteur  d'une 
hist*  de  Bretagne  ,  in- fol.  » 
et  de  plusieurs  généalogies» 
Son  père ,  son  fils  et  son 
petit  fils  se  distinguèrent 
également  par  leurs  con- 
noissances  et  leur  savoir. 
C'est  par  les  soins  de 
Zouis-Picrre  d'IIozier.  son 
petir-nls ,  qu'a  paru  l'ar~ 
morial  ou  registres  de  la 
noblesse  de  France  ,  10  vol. 
in-folio. 

Huarte  y  né  à  St.- Jean  ,  dans 
la  Navarre  françoise,  s'ac- 
quit ,  au  17.6  siècle  ,  de  la 
réputation  par  un  ouvrage 
en  espagnol  intitulé  Vexa- 
men  des  esprits  >  qui  a  été 
trad.  en  latin  et  en  f  ran- 
çons. On  estime  l'édit.  de 
Coï'j^ne  de  1610.. 

Jluher  ,  littérateur  et  traduc- 
teur ,  né  à  Frontenhauserj 
en  Bavière  ,  m.  à  Leipsick 
en  1804.  Il  rendit  un  grand 
service  aux  lettres  »  en  éta- 
blissant ,  par  ses  traduc- 
tions ,  les  premières  com- 
munications littéraires  qui 
aient  existé  entre  la  France 
et  l'Allemagne.  On  lui  doit 
une  bonne  trad.  désœuvrés 
de  Gessner ,  un  excellent 
recueil  de  poésies  alleman- 
des y  trad..  en  françois  ,  en 
4  vo!.  in-8  ,  les  lettres  de 
G  citer  ,  ete  • 

Hubert >  (Saint)  évêque  eje 
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Maestricht,   né  dans  l'A- 

i  quitaine  ,  in.  en  727.  Il 
fut  l'apôtre  des  Ardennes , 
et  y  convertit  à  la  fei  un 
grand  nombre  d'inSdèles. 
Son  corps  fut  poiré  dans 
l'abbaye  d'Andain  ,  qui 
porte  aujourd'hui  son  nern. 
Ce  Saint  est  particulière- 
ment invoqué  contre  la 
rage. 

Hubert  ,  prêtre  de  l'oratoire  , 
et  céièbre  prédicateur:  de 
son  temps,  né  à  Châtilîon 
tfcns  le  Maine  ,  m.  à  Paris 
en  171 7.  On  a  recueil  lises 
sermons  en  6*  voL  in-12. 

Hubncr  ,  professeur  de  géo- 
graphie à  Leipnck  ,  m.  à 
Hambourg  en  1732.  On  a 
de  lui  une  géographie  uni- 
verselle en  allemand  ,  qui 
a  été  trad.  en  francois,  en 
6*  voî.  in-T2.  L'ouvrage 
est  assez  exact  pour  la  par- 
tie de  l'Allemagne. 

&%,  jésuite  >  né  à  Henne- 
bend  ,  nu  à  Vanres  en 
169),  opéra  un  gra  i  -om- 
bre de  conversions  pat  ses 
sermons.  On  a  encore  de 
lui  une  retraite  ,  in-12. 

Hudson,  célèbre  navigateur 
angiois  ,  découvrit  h  haie 
qui  porte  son  nom  ,  dans 
un  voyage  qu'il  fit  au  nord 
du  Canada  ,  en  Jâro.. 

Uudson  j  professeur  de  phi- 
losophie et  de  belles- lettres 
à  Oxford  ,  né  dans  la  pro- 
vince de  Curnberland  ,  m. 
en  17 19.  On  in i  doit  de  su  v. 
éditions  de  Velteius  pateï- 
çulus  ,  de  TlLiicï.ïide  ,  de 
Denis  d' H.i lie a.r nasse t  l* 
JLorigin. ,,  etc.. 
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Muet ,  évêque  d'Avranches  > 
de  l'académie  Françoise  , 
et  Fun  des  savans  les  plus 
érudits  de  son  siècle  ,  né  à 
Caen  ,  m.  en  1721,  à  91 
ans-  Il  fut  eborsî  pour 
sous-précepteur  du  Dau- 
phin. C'est  alors  qu'il  for- 
ma le  plan  des  éditions  ad 
usiun  Delphine,  qu'il  di- 
rigea en  partie.  On  a  de 
lui  un  grand  nombre  d'ou- 
vrages. Le  plus  important 
est  deriiûnsttGtio  evangetir- 
ca  ,  in-folio  ,  livre  chargé 
d'érudition  y  et  qui  réunit 
à  la  multitude  des  preuves 
historiques ,  un  ordre  et 
une  force  de  style  qui  en 
rendent  la  lecture  intéres- 
sante. 

Hughes  ,  poète  angiois  ,  né 
dans  le  comté  de  Wilt ,  nu 
en  1719.  Ses  poésies  ,  pub. 
en  2  v.  in-12, sont  estimées- 

Hugo,  chanoine  prémontré 
et  évoque  de  Ptolémaïde  , 
m.  en  i7Ô#.On  a  de  lui  les 
annales  de  Prémontré  ,  2 
vel.  in-folio  ,  en  latin  r 
ouvrage  plein  de  recher- 
ches y  mais  où  l'on  trouve 
quelques  inexactitudes  ;  la 
vie  de  St.  Norbert  ,  fon- 
dateur des  Prémontrés; 
sacrœ  antiquitatis  munit- 
menta  histmîœ-dùgmaticà  y 
2  vol.  iii-iol. 

Hugon  v  jésuite  ,  né  à  Bruxel- 
les ,  m.  de  la  peste ,  à 
Rhimberg  y  en  1629  ,  à 
41  ans  ,.  est  auteur  d'un 
traité  savant  et  curieux  , 
in  t.  de  militia  eqitfstrianth 
qua  et  nova  >  in-foiio  ,  et 
d'autres  ouvrages». 
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Mugtenburch  ,  (Jean- Van) 
peintie  hoilandois  ,  m.  en 
*7:>3 ,  excelioit  à  repré- 
senter les  batailles  et  les 
chasses.  C'est  de  lui  que 
sont  le--  batailles  du  prince 
Eugène  et  deMarlborough* 
Son  frè»e  Jacques- Van  , 
in.  à  3o  ans  en  1069  j  pei- 
fnoit  des  animaux. 

J/ugue  ,  (  St.  )  évêque  de 
Grenoble,  m.  en  Xl'fâ* 
C'est  lui  qui  reçut  Saint 
Bruno  et  ses  compagnons  , 
,et  les  établit  à  la  grande 
Chartreuse.  Il  y  a  plusieurs 
autres  Saints  de  ce  nom. 
St.  Hugues  ,  abbé  de  Clu- 
ny  *  m.  en  II09  ,  qui  porta 
son  ordre  au  plus  haut 
point  de  splendeur,  et  St. 
JiugueS)  évêque  de  Rouen, 
m.  en  75o. 

Jitigues  le-Grand  ,  comte  de 
Paris  ,  et  ûls  de  Robert  y 
roi  de  France  ,  fut  un  des 
princes  les  plus  célèbres 
de  son  siècle.  On  le  sur- 
nomma le  Grand  ,  à  cause 
de  sa  taille  et  de  ses  belles 
actions. 

J£ugue-Capct ,  fils  du  précé- 
dent ,  comte  de  Paris  et 
d'Orléans  ^  et  chef  de  la 
3.e  race  des  rois  de  France, 
m.  en  996  ,  âgé  de  67  ans  , 
dut  à  son  courage  et  à  ses 
grandes  qualités  d'être  pro- 
clamé roi  de  France  à 
Noyon  en  987.  Charles  I 
voulut  recouvrer  la  cou- 
ronne qu'il  a  voitperdtie  par 
sa  faute  ,  mais  il  fut  pris 
à  Laon  ,  et  renfermé  à  Or- 
léans. Huguç-Capet  ayant 


H  UG      43 1 

triomphé  ,  déclara  à  ceux 
qui  lui  inspiroient  des  des- 
seins de  vengeance  ,  que  ce 
rCètohpas  au  roi  de  France 
à  venger  les  inimitiés  des 
comtes  de  Pans  et  d' Anjou. 
Il  subjugua  en  partie  ses 
ennemis  en  les  flattant,  et 
regardoit  comme  ses  amis 
ceux  qui  ne  se  déclaroient 
pas  ouvertement  contre  lui. 
C'est  sous  son  règne  qu'oa 
fixe  communément  le  com- 
mencement de  la  pairie  de 
France. 
Hugue  des  Païens  ,  de  la 
maison  des  comtes  de 
Champagne, uni  avec  Geo- 
froi  de  Saint- Orner  ,  et 
autres  gentilshommes,  ins- 
titua ,  en  il  18  ,  l'ordre  des 
Templiers  ,  le  modèle  de 
tous  les  ordres  militaires, 
et  en  fut  le  premier  grand- 
maître.  Il  in. ,  en  Il36  , 
regretté  de  tout  ce  qu'il  y 
avoit  de  Chrétiens  zélés 
en  Palestine.  Le  relâche- 
ment s'étant  introduit  dans 
cet  ordre  ',  il  tut   aboli  en 

l3l2. 

Hugue  ,  abbé  de  Flavigni 
au  commencement  du  12. e 
siècle.  Il  est  auteur  de  la 
chronique  de  Verdun,  irès- 
impovtaiiu?  pour  l'histoire 
de  l'église  de  son  temps. 

Hugue  ,  moine  de  Fieury  , 
vers  la  lin  du  n.e  siècle  , 
auteur  de  deux  livres  :  de 
la  puissance  royale  et  de  la 
dignité  sacerdotale  ,  con- 
servés dans  le  tome  4  des 
Miscdlanca  de  Balu\e. 
C'est  un  monument   pié- 
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cieux  de  la  véritable  doc- 
trine de  l'église»  On  a  en- 
core de  lui  une  chronique 
in-4  ,  pub.  par  Duchesne  , 
courte,  mais  bien  digérée. 
Hugue  d  Amiens  ,  archevê- 
que de  Rouen  >  un  des 
plus  grands  et  des  plus 
5a  vans  prélats  de  son  siè- 
cle ,  m.  en  1164.  On  a  de 
lui  S  livres  pour  l'instruc- 
tion de  son  clergé  ,  contre 
les  hérétiques  de  son 
temps. 
Ji\igu.ede  Sainte  Victor %  cha- 
noine régulier  de  cette 
maison  au  I2.e  siècle ,  et 
l'un  des  plus  célèbres  théo- 
logiens de  son  temps ,  m. 
en  1142.  Le  plus  considé- 
rable de  ses  ouvrages  est 
un  traité  des  Sacre.mens  , 
où  les  questions  sont  trai- 
tées d'une  manière  fort 
claire.  Tous  ses  ouvrages 
ont  été  recueillis  à  Rouen, 
en  5  vol.  in-fol. 

Hugue  de  Saint-Cher  ,  doc- 
teur de  Sorbonne  et  car- 
dinal ,  de  l'ordre  de  Saint 
Dominique  ,  m.  àOrvieîte 
en  1263.  Il  fut  chargé  de 
plusieurs  affaires  impor- 
tantes 5  où  il  ht  pa retire 
beaucoup  de  sagesse  ,  d'es- 
prit et  de  fermeté.  On  lui 
doit  plusieurs  Ouvrages  , 
entr'autres  une  concordance 
de  la  bible*  C'est  lui  qui , 
le  premier  5  a  imaginé  ce 
genre  de  travail. 

Jiulst  9  peintre  de  paysage  , 
né  à  Dort ,  m.  en  1708.  On 
trouve  dans  presque  tous 
ses  tableaux  un  tournesol 
«r  des  reptiles  ,  qu'il  pei- 
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gnoit  dans  une  grande  p6& 
fection. 
Ilumbert  H,  Dauphin  de 
Viennois  ,  né  en  i3i2  , 
succéda  ,  en  i335  ,  à  Guir 
gue  VIII y  son  frère  ,  et 
donna  ses  états  ,  en  13^5  , 
au  roi  de  France  Philippe 
de  Valois.  Cette  donation 
fut  confirmée  en  i349  >  à 
condition  que  les  fils  aînés 
de  nos  reis  porteroient  le 
titre  de  Dauphin.  C'est 
ainsi  que  le  Dauphiné  fut 
réuni  à  la  couronne.  Hum* 
bert  entra  ensuite  dans 
l'ordre  des  dominicains, 
et  le  pape  le  créa  patriar» 
che  d'Alexandrie  et  lui 
donna  l'administration  de 
l'archevêché  4e  Reims.  Il 
se  distingua  par  sa  bien- 
faisance ,  et  mourut  à. 
Cieriiiont-Ferranden  l3555 
à  45  ans. 

Hume  ,  célèbre  philosopha 
et  historien  anglois  ,  né  à 
Edimbourg  en  Ecosse  ,  m. 
en  1775  ,  âgé  de  6*5  ans» 
On  lui  doit  une  histoire 
dy  Angleterre ,  remarquable 
en  général  par  son  impar- 
tialité et  la  sagesse  des 
réflexions.  C'est  la  meil- 
leure- hist.  d'Angleterre 
que  nous  ayons  :  elle  a  été 
traduite  en  françois  en  l§ 
voU  in  12.  Ses  autres  ouv. 
sont  peu  estimés. 

Huniade  ,  vaivode  de  Tran- 
sylvanie ,  générai  des  ar- 
mées de  Ladislas ,  roi  de 
Hongrie  ,  et  l'un  des  plus 
grands  capitaines  de  soa 
siècle  ,  vainquit  les  Turcs 
en  plusieurs  affaires  im- 
portantes 9 
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Î>ortantes  ,  et  leur  fit  lever 
e  siège  de  Belgrade  en 
1456'.  Il  mourut  la  même 
année ,  et  fut  extrêmement 
regretté  de  toute  la  chré- 
tienté. 
Hunnéric  ,  roi  des  Vancrales, 
succéda  à  son  père  Gense- 
ric  en  477»  Il  étoit  très- 
attaché  à  J'arianisme  ,  et 
persécuta  les  catholiques 
avec  une  barbarie  étrange. 
Il  m.  mangé  des  vers  Tan 

484. 

Hunnold ,  jésuite  ,  né  dans 
le  pays  de  Nassau  ,  m.  à 
Trêves  en  1746' ,  a  laissé 
6  v.  in-folio  de  sermons  , 
très-estimés  en  Allema- 
gne ,  et  plusieurs  fois 
réimprimés. 

Hunter  ,  (  Guillaume  )  célè- 
bre anatomisteanglois,  m^ 
en  1783.  Il  a  publié  plu- 
sieurs ouvrages  et  enrichi 
les  transactions  philoso- 
phiques de  plusieurs  mé- 
moires intéressans.  Son 
frère  puîné  ,  Jean  Hunter  , 
m.  subitement  en  1793  , 
a  également  fourni  plu- 
sieurs mémoires  sa  vans 
aux  transactions  philoso~ 
phiques  ,  et  pub.  plusieurs 
ouvrages. 

Hurault ,  comte  de  Chiverni 
et  chancelier  de  France, 
m.  en  1509,  a  laissé  des 
mémoires  in-4  ,  011  l'on 
trouve  peu  de  particulari- 
tés curieuses* 

Jiui'é  ,  célèbre  professeur 
d'humanités  dans  l'uni- 
versité de  Paris ,  né  d'un 
laboureur  à  Champigny- 
sur-Yonne  ,  m*  à  Paris  ep 


II  U  T     435 

1717.  On  a  de  lui  un  dic- 
tionnaire de  la  bible  ,  2  v. 
in-folio  ,  moins  estimé  qu*> 
Celui  de  Calmet  ;  une  édir* 
latine  du  NouveAu-Testa- 
ment,  avec  de  courtes  notes 
estimées  ,  2  v»  în-12  ,  etc. 
Hus  ,     fameux    hérésiarqi:» 
et   recteur  de  l'université 
de    Prague ,     né    à   Hus  % 
petit  bourg  de  Bohême  ,  de 
parens  obscurs.  Il  renou- 
vela les  erreurs  des   Vau- 
dois  et  de    Wiclef .  et  en 
ajouta  plusieurs  autres.  Sa 
doctrine  fut  condamnée  au 
concile  de  Constance  :    ne 
voulant  pas   se  rétracter, 
il  fut  livré  au  bras  séculiei  a 
et  condamné  à  être  brûlé 
vif.  Son  jugement  fut,  exé- 
cuté en  i^i5.  Des,  eeadresL 
de   cet    hérésiarque   sortit 
une  guerre  civile.  Ses  sec- 
tateurs,  connus    sous    ta 
nom  de    Hussites  ,   rem- 
plirent la  Bohême  de  sang 
et  de  carnage. 
Hus\ti  y  professeur  de  belles- 
lettres  en  Transylvanie  , 
m.  en  1755.  Tour-à-tour 
protestant,  et    catholique, 
il  fut  chassé  de  toute  sorte 
d'emplois  ,  à  cause  de  ses 
mauvaises    mœurs.   On  a 
de  lui  jurisprudentia  Hun" 
garico'Tramylvaniça  ,  in« 
4  ,  estimé* 
H  acheson  ,    professeur    de 
philosophie    à     Glascow ,; 
m.  en  1747»  ^n  a  ^e  lui 
recherches  sur  les  idées  de 
la  beauté  et  de  la  vertu  ; 
essai  sur    la   nature  et   U 
conduite  des  passions  et  des. 
affections  ;  système  de pfy+ 

3? 
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losophie  morale ,  ouvrage 
fiostUume. 

ffiuchms  ,  ■  cuié  de  Waw- 
Jiam  ,  né  en  169$.  Qn  lui 
doit  V histoire  et  les  Anti- 
quités du  comté  de  Vorset. 

r"Hutten  ,  poète  latin,  né  en 
Franconie,  m.  en  i523.Il 

Îmblia    le     premier    deux 
ivres  jde  Tiu-^Live  ,    qui 
j^'a-voient  pointencore  paru. 
X)na  de  lui  des  poésies,  qui 
parurent  à  Francfort ,  in- 
13. 
Ilutten  ,   (Jacob)     enthou- 
siaste sicilien  du  io.e  s.  , 
fondateur  de  la  secte  des 
K^hes  Moraves. 
Jlutterps  ,    théologien    pro- 
testai^ du  l'i.e  siècle ',  au- 
teur de  plusieurs  ouvrages, 
dont  le   principal   est  une 
hible  polyglotte  ,  autrefois 
*£stirnée  etjtrès-rare  ,  mais 
aujourd'hui  oubliée. 
Jiuyghens,  célèbre  mathéma- 
ticien, né  à  la  Haye,  m.  en 
1695.  Le  ministre  Colbert 
le    retint  en    France ,  èrt 
lui  donnant  une  forte  pen- 
sion.   Il  découvrit  le  pre- 
mier un  anneau  et  un  4.6 
satellite  a  utourï4e  Saturne. 
On  lui  est  redevable  des 
Horloges  à  pendule.  Il  per- 
fectionna les  télescopes ,  et 
fit    un    grand  nombre    de 
découvertes  utiles..  Ses  ou- 
vrages  ont    été   recueillis 
<soùs  le  titre  d'opéra  varia  > 
■i    vol.    in-4  5    ,et    opéra 
r cliqua  ,  2  vol.   in -4.   Son 
traité  .sur  la   pluralité  des 
mondes  ,  int.  cosmotherqs , 
n'a  paru  qu'après  celui  de 
"jFottftneUe.  Il  y  a  un  autre 
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Jîuyghens ,  professeur  de 
philosophie  à  Louvain^ 
m.  en  1702  ,  qui  a  laissé 
plusieurs  ouvrages  de  théo» 
logie  en  latin* 

Jfuysmans  ,  célèbre  peintre 
de  paysage  ,  né  à  Malincsr, 
où  il  m.  en  17 27-  Sa 
couleur  est  vigoureuse  et 
;sa  ttçuche  excellente.  Il 
avoit  un*  talent  particulier 
pour  rendre  les  montagnes. 

IJuysum  ,  célèbre  peintre  de 
fleurs  ,  né  à  Amsterdam  , 
m.  en  1716'.  Ses  fils  se 
distinguèrent  aussi  dans  la 
peinture,  surtout  Jean."' 
Van  ,  qui  vendit  ses  ta- 
bleaux extrêmement  cher. 

Hyacinthe,  (St.)  religieux 
dominicain  ,  m.  à  Cracoviç 
en  12S7.  Il  fonda  divers 
monastères  et  prêcha  ,1a 
foi  dans  le  nord  ,  où  il 
convertit  un  grand  nombre 
d'infidèles  et  de  schisma- 
tiques. 

H  y  de  ,  comte  de  Cla  rendort 
^.etlord-chancelici d'Angle- 
terre ,  se  distingua  par  ses 
talens  et  sa  capacité  dans. 
les  affaires.  Disgracié  en 
Angleterre  ,  il.vint  mourir 
à  Rouen  ,en  1674.  Son 
histoire  des  guerres  civile* 
d*  Angleterre  ^  depuis- 1641., 
jusqu'en -16Ô0  ,  3  vol.  ,io^ 
jaï»  ,  est  un  des  meilleurs 
morceaux  d'histone  que 
l'Angleterre  ait  produit. 
Il  a  été  trad.  en  françois  t 
et  impr.  à  ia  Haye  en  6  v. 
in-12. 

ffyde  ,  (  Thomas  )  célèbre 
professeur  d'à  1  a be:iQxfordt 
jn,  en  i7o3.  U  jse  Jit  uw 
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tiom  par  «on  traité  de  la 
religion  des  anciens  Perses, 
in-4  ,  ouvrage  latin  qui 
renferme  Beaucoup  d'éru- 
dition ,  mais  écrit  d'une 
manière  confuse.  On  a 
encore  de  lui  de  ludis 
'ùrientalibus ,  2  vol.  in-8  , 
ouvrage  savant  et  peu 
commun. 

Hygin  t  (St.)  pape,  succéda 
à  St.  TéUsphorevers  l3<H 
«t  m.  vers  142.  Il  y  a 
deux  décrétai  sous  son 
nom  ,  mais  elles  sont  sud» 
nosées- 

MygitL^  grammairien  célè- 
bre ,  a  f f  r  a  n c%À  d' A ngus te . 
'On  lui  attribue  des  Ja  blés 
'qui  font  partie  de  la  col- 
lection des  var-iciim  et 
(ttsttonomïcurn  pveticon  » 
in~4-,  fig;. 

iHyùack-t  fiiîe  5e  Théon^ 
*>n>losophc  fanî&u  x ,  et  prô- 
îcsseuï  de  mathématiques 
à  Alexandrie.  Elle  succéda 
à  son  père  dans  cette  place, 
«ut  un  grand  nom  or©  de 
disciples  ?  «t  passa  pont  la 
çersonne  la  pins  savant* 
0©  son  temps,  Eîte  avoît 
composé  plusieurs  traités 
fie  mathématiques  ,  qui  se 
«ont  perdus  -,  et  fut  toee 
•dans  une  émeute  populake 
i'-an^ïS, 

**y pende  t  orateur  athénien  % 
gouverna  la  république 
3*  Athènes,  et  défendit  arec 
*èîe  et  courage  la  liberté 
cte  la  Grèce  ,  maïs  il  $n% 
mis  à  mort  pas  ordre 
tfAnàpater* 

Mypàfiins,  hahàl*  «Manisfcre 
Ct  théoldgiiea  protesta**  » 
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né  à  Ypres ,  m.   en  1564. 
Il  a  laissé  plusieurs  ouvr. 
dont    quelques-uns   furent 
estimés  de  leur  temps.' 
Hyrcan  J,    grand-prêtre  et 

Î>rince  des  Juifs,  soutint 
e  siège  de  Jérusalem 
contre  Ant'wchus-Sidctes  9 
subjugua  les  Idutneens  , 
démolit 'le  temple  de;Gr»- 
ïûzàn  ,  et  m.  l'an  Ï06' av^ 
Jésus-Christ. 


ïbarra  ,  fameux  imprimeur 
esoagnol  ,  m.  en  17^5  ,  à 
l'âge  de  '60  ans,  fut  le 
premier  qui  porta  son  art 
à  nn  haut  âegré  de  per- 
fection daiissa  patrie.  On 
lui  doit  de  superbes  eth. 
de  la  'hibie  ,  de  ï histoire  ■ 
&  Espagne  par  Mariana* 
«etfc. 

ïbas ,  évequë  ô^Eàesse  aanfr 
ïe  5.e  siècle  ^  a^oit  ptfc 
îe  parti  de  N*sU>nus  J  *nai* 
ii  se  vînt  en  s  ah  e*  a  <!*$- 
sentlmeas  plas  catholiques, 
et  fut  absous  par  le  cm*» 
ci  le  généra!  de  Gnlcédoiue 
sa  ^t-  ^  La  lettre  «ruM 
a  voit  écrite  à  ni  persa» 
«om irré  Maris  ,  pour  justi- 
iner  Théodore  àe  Mop  fueste^ 
donna  3ieu  a  l'affaire  ap» 
pelée  4*s  tror*  chapm&s  * 
qui  Causa  un  schisme  dans 
réglise  pendant  -près  *Pu« 
siècle* 

jfcyotts,  poète  lyrique  £i«c  .* 
iwrmort  vers  «Tau  5^e  w% 
î    C 14  «e  ueu$  r«*re  èe 
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lui  que  des   fragmens  qui 
ont  été  recueillis  avec  ceux 
ûAÏ&e,  par  H.  Etienne. 
Ictinus  ,  architecte  grec  Tan 

4f.VV'  L  C>  se^ndit 
célèbre  par  plusieurs  édi- 
nces  magnifiques  qu'il  cons- 

ÎT-lir*  ;  teIs  *lie  le  temple 
de^wrw,  à  Athènes,  et 
celui  à* Apollon    secoura- 
à^e,  dans  le  Péloponnèse. 
Jdactus.évëqae  espagnol  du 
5-e  siècle,  est  auteur  d'une 
chronique  ,  depuis  la   pre- 
mière année   de    l'empire 
de    Iheodose  ,  jusqu'à    la 
»n  de  la  n.e  de  celui   de 
Léon  ,  en  467.  Le  P.  Sir- 
mond  Va  publiée   avec  les 
fastes  consulair  es  %  attribués 
au  même  auteur. 
Ide,    (Sainte)   comtesse  de 
Boulogne  en  Picardie  ,  m. 
en     11 15.    C'est   la    mère 
ou    fameux     Gode/roi    de 
Bouillon,  duc  de  Lorraine, 
et    de   Baudouin ,    roi    de 
Jérusalem. 
Ignace  ,   (  Saint  )  disciple  de 
St.  Pierre  et  de  St.  Jean  , 
qui  l'ordonna  évêque  d'An- 
tjocne,  Tan  68  ,  après  St. 
Evode ,  successeur  immé- 
diat  de  St.  Pierre    en    ce 
$iége. Il  gouverna  son  église 
pendant  40  ans  avec  beau- 
coup de   zèle  ,  et    se  dis- 
tingua surtout  par  l'ardeur 
de  sa  charité  ,  la  vivacité 
cîe    sa   foi    et    la    profon- 
deur de  son    humilité.   Il 
fut   livré   aux    lions    dans 
l'arène,  et  rendit  son  aine 
à  Dieu  l'an    107  de  J.    C. 
On    a  de  lui  sept  épîtres 
511 'on   regarde  comme  un 
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des  plus  précieux    monu- 
mens  de  la   foi    et  de    la 
discipline  de  la  primitive 
église. 
Ignace  >  (  St-  )  fils  de  l'empe- 
reur  Michel  Curopolate  , 
monta   sur    la  chaire  pa- 
triarchale  de  Constantin©, 
pie  en  846  ,  où  il    brilla 
par   ses    lumières    et   ses 
vertus  ,  et  m.  en  877. 
Ignace  (  Saint  )    de  Loyola , 
fondateur  des  jésuites  ,  né 
d'une  famille  noble  d'Es- 
pagne, m.  en  1556*.  Il  avoit 
embrassé  l'état   militaire  , 
qu'il    quitta     après    avoir 
été  blessé  au  siège  de  Parti- 
pelune  ,  et  dut  sa  conver- 
sion à  une  vie  des  Saints 
qu'on    lui    donna   pour  le 
distraire   dans   sa    conva- 
lescence.  Son   institut  fut 
approuvé  par  Paul  {II  en 
1540  ,    sous    le     titre   de 
compagnie  de  Jésus  ,  et   il 
eut   la    satisfaction   de    le 
voir  se  répandre  dans  toute 
l'Europe.  Ses  disciples  pri- 
rent   ensuite    le    nom   de 
jésuites  du  nom  de  Y  église 
de  Jésus  j  qu'on  ieur  donna 
à  Rome.  Cet  ordre  ,  qui  a 
produit     une     infinité     de 
grands  hommes  ,  instruisit 
la  jeunesse   avec   les  plus 
grands  succès    jusqu'à    sa 
suppression  ,^par  Clément 
XIV  en   1775,    et   se  si- 
gnala surtout  par  son  zélé 
à    porter  le   christianisme 
dans    les     pays    les    plus 
lointains.  On  peut  voir  les 
travaux  admirables  decetfe 
société  dans  les  lettres  édi- 
fiantes publiées  par  quel- 
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.  narres ,  *ïi  26  nn>L  îu-ïx. 
Ontwe  les  statuts  ée  «cm 
«Btedas^  St.  Ignace  a  laissé 
les  «sanscfi  x^ntasSs  „ 
in-Ë»)..  qui  ont  <éft£  ttadL 
«11  français  par  IVbbë 
M&Kpsriru&s  „  «t  &rn«  j>r e s- 
«ftne  toutes  les  ila^ùes' 
<&e  iTiEaaa^peJ' :  ■ 

Ml&çfame  «jou  Mildepbfm&e ,, 
disci^bs  iib  SaiLint  âs'idane  <££ 
aaœhevêque  deToOMe^  m. 
en  (fify..  jfil  jfcftt  iT(ftji«ft«ifiïiit 
<âe  son  4gfôs£  .pendant  9 
îftjfts  <$ *f*il  :Ja  \go.u  venaa  „  & 

«r  pet&MiU  dé  tëeasewc,, 
éiQM  un  rpriKce  <iou^,  Ii3;nt, 
ffinfltectetu  »&$  <ftitcûedp*<es 
iC*  ewineufti  Jfe  'la  #uer<i>e« 
QiUïm.er  #  «on  £AU.siu ,,  hki 
tfwtt&Kii  lie  :t  noue  en  1>$2 „  <st 
3e  »&t  ipié.iiir  i'.aiOiO^e  Awi~ 

,    ^ante.  ' 

JR/awMMtf;,,  sa^antt  .miàistie 
îutHéiiien^ .,  né  à  AîbOjia  ^eu 

ico.KîiwiW  aux  &emmi&êfe 
Ma&fekourg .,  <ot  a  laisse 
jp'lu&ajMS  <ou  v  ra^es  «ju-rjejtîc 
cet  ,w  cher  £bé&. 

inê>vrt\y  .jréU'èbpe^vecart,,  m» 
*  ia  J&pjqbelJe ,,  ;uv  à  j» 
:Sn  4u  so^e  siècle.  SI  » 
Aaàssé  plusieurs  {«wm»*..  $&r 
tefois  ;tiesiconsuk&. 

jMwtf ,,  .pëintïe^  ué&  .${&*. 
«seille .)  mnen  £# 40. .  âl  »e «tes 
tfihez  les  vObartrejMc  (en 
c^u^lvté  d&  itère,,  tfù  iil 
ip.n^iRua  &g  itravaiikr.j  <gt 
««ow>pos3  ;p!lus..  «tsbîeauNc,, 
étmfNta$&  t^n  muài(fietœn$ 
*âttttrablôtt«îrt  «  secuté,. 
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Inâxcrt ,  ne  à  IMisjoaec^  oau  en 
1^9©-  Pa-rara  «es  oaiTrage» 
<*n  -disti  n^ee  mil  volutroe  ife 
jkhles  9  o.u  T&q  «tirotuwie  <de 
iTinia,^  irraîi  om  ,  de  r«#prîlt  9 
mails  *rui  flmairqtiertt  <giuel~ 
qb'eiFoa s  de inatattei  ,  ex  â&v£ 
8a  ;m«!ra  liïte  «*e-st  pas  *®œ- 
ia^trs  aussKJustte  eit  ^iu*«l 
«aiiitlaittte .,  «gaie  &  irita.*  ie 
rprojiïwflStoit. 

ImfypJF*  ifatneitac  ^ft»éaîçp«» 
allfenta  n<|  ,  «n..  dftn  17^  A 
.a  -  pub.,  «de»  nt^Mss  gjsmiato- 

fiî.$vj&  Àd  ipUuâ&ttvs  jKaaidifig 
aaiiiEes^e  ifiEiU^ftpiu 
ÎWjpmaMt  «»méil..  <âe  ¥*ceïrf^0 

îika  f«i.euèiil'  iffléUeM^^  y««»«- 
«r^ueStf  iiu -<i  ;,*ftus*e,ia*i«s 

«îed..  <le  ^fecsèfi^ ,,  (Guli^y» 
aussi  la  -pe&siie,,  ^tn  flaiis**é 

ïwmrmhin  tcar^inall5)  ^  à 
fet«8s^   i«x.  *  iBcft*«e  («» 

lïl  jrasseTïïbla  ;une  des  $\vs 
Jb^tles     fbft^MM^re^-ttfiS     ,de 

Mnékjofer.,  Quitte  ^kotftfl^,, 

>ni  à  l^ienue ,,  iu.  à  Mii^ 
-en  S%fU  Au  a  id^itui  ^t^ 

Mm£Mfi  j/éuyHœe jpfôin  ,*& 
ïieLcbe.rcïhes  $&  f^ui  irf'a  fgçf 
^  a^h^^e.. 

:«eÀ  Bré^àa^  inu«ii  ^^9.  W 
•a  ?g«b.  .pitt&ieftrs  ^u.Vira^s^ 
ilr aA*  jpftuff  Aa   spiUtpAitt  c^» 

^ftv^td*  rnMw  'iùu«5i]«s 
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transactions  philosophie 
ques. 

Inghen  ,  peintre  d'histoire  , 
né  à  Utrecht  en  i65l.  Ses 
ouvr.  sont  fort  esïimés. 

lnguimberti ,  évêque  de  Car- 
pentras  ,  lieu  de  sa  nais- 
sance ,  m.  en  1757)  fit 
bâtir  un  vaste  hôpital  , 
forma  une  riche  bibliothè- 
que ,  qu'il  rendit  publique, 
et  légua  ses  biens  aux 
pauvres.  On  lui  doit  la  vie 
de  Rancé  ,  et  quelques  au- 
tres ouvrages. 

Ingulfe  ,  abbé  de  Croiland  en 
Angleterre  ,  m.  vers  1109. 
Il  a  laissé  une  histoire  des 
monastères  d'Angleterre. 

Innocent*  Il  y  a  eu  i3  papes 
de  ce  nom.  St.  Innocent  I , 
né  à  Albany  ,  élu  pape  en 
402  ,  m.  à  Ravenne  en 
417  ,  condamna  les  nova- 
tiens  et  les  pélagiens  , 
et  édifia  le  monde  chrétien 
par  ses  vertus.  Nous  avons 
de  lui  plusieurs  lettres  dans 
les  épîtres  des  papes.  — 
Innocent  II  monta  sur  la 
chaire  pontificale  en  ii3o  , 
et  m.  en  114.S.  Il  eut 
pourcompétiteur  l'antipape 
Anaclct  II ,  et  convoqua 
le  î.e  concile  de  Latran. 
—  Innocent  III  ,  né  à 
Anagni ,  élu  pape  en  1198, 
m.  à  Pérouse  en  1216  , 
encouragea  les  croisades 
contre  les  infidèles  et  les 
Albigeois }  mit  le  royaume 
de  Fiancé  en  interdit  ,  ex- 
communia Jean  >  roi  d'An- 
gleterre, et  convoqua  le 
A.e  concile  de  Latran.  Il 
«tendit  las  domaines   du 
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Saint-Siège  ,  et  en  aecruî: 
considérablement  les  pré- 
rogatives. On  lui  attribue 
le  veni  SancteSpiritus. 
Ses  œuvres  ont  été  recueil- 
lies in- fol.  — Innocent  IV \ 
né  à  Gênes  ,  monta  sur  la 
chaire  pontificale  en  12/p, 
du  temps  des  querelles  de 
Frédéric  II ,  avec  la  cour 
de  Rome  ,  et  fut  obligé  de  se 
retirer  en  France  ,  où  il 
convoqua  le  concile  de 
Lyon  ,  dans  lequel  Frédé- 
ric fut  déposé.  Il  ne  put 
rentrer  dans  ses  états  qu'a- 
près la  mort  de  ce  prince, 
et  m.  à  Naples  en  1254. 
Il  étoit  profond  dans  la 
jurisprudence.  On  i'appe- 
loit  le  père  du  droit.  Il  a 
laissé  apparatus  super  de- 
crctales,  in-folio,  souvent 
réimprimé.  On  prétend 
que  c'est  lui  qui  a  donné 
le  chapeau  rouge  aux  car- 
dinaux. —  Innocent  V >  de 
l'ordre  de  St.  Dominique  , 
archevêque  de  Lyon,  car- 
dinal ,  et  enfin  pape  ,  en 
1276'  ,  m.  quelques  mois 
après  son  élection.  Il  a 
laissé  quelques  ouvrages, 
—  Innocent  VI,  cardinai- 
évéque  d'Ostie  ,  né  en 
France  ,  dans  le  diocèse  de 
Limoges  ,  m.  en  ï36i  , 
avec  îa  réputation  d'un 
pontife  plein  de  vertu  et  de 
ssgesse.  Il  travailla  avec 
ardeur  à  réconcilier  !es  rois 
de  France  et  d'Angleterre. 
On  a  quelques  lettres  de 
lui.  —  Innocent  Vil ,  né 
à  Suimone  dans  l'Abruzze  , 
élu  pape  ea  1404,  dan*  le 
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temps  du  schisme  ,  m.  en 
1406" ,  regardé  comme  un 
savant  jurisconsulte.  — 
Innocent  VIII ,  noble  gé- 
nois ,  grée  d'extraction  , 
obtint  la  tiare  en  1484  ,  et 
m.  en  1492.  Il  fut  un 
modèle  de^  douceur  et  de 
bienfaisance.  —  Innocent 
IX  ,  né  à  Bologne ,  se 
signala  au  concile  de 
Trente  ,  et  monta  sur  la 
chaire  de  St. Pierre  en  I5.9I. 
Il  m.  deux  mois  après.  — 
Innocent  X ,  romain  ,  et 
successeur  d'Urbain  VIII 
en  1644  j  m.  en  i655  ,  est 
principalement  célèbre  par 
sa  bulle  contre  les  cinq 
propositions  de  Jansénius. 
—-Innocent  XI<,né  à  Céme, 
dans  le  MHanois  ,  élu  pape 
en  1676  ,.  m.  en  1689  , 
referma  plusieurs  abus 
dons  l'état  ecclésiastique. 
—  Innocent  XII ,  napoli- 
tain ,  d'une  famille  illus- 
tre ,  succéda  à  Alexandre 
VIII  en  1631  ,  et  m.  en 
I700.  Ii  fut  Je  père  des 
pauvres  ,  et  sa  mort  fut 
un  deuil  public.  Il  abolit 
le  népotisme  et  condamna 
le  îi^re  des  maximes  des 
Saints  de l'i 'lustre Fénélon. 
-—Innocent  XI II ,  romain  , 
élu  pape  en  1721  ,  m.  en 
1724.  Les  maladies  qu'il 
éprouva  depuis  son  exal- 
tation ,  ne  lui  permirent 
pas  de  siguaîev  son  ponti- 
ficat par  des  actions  écla- 
tantes. 
Innocents»  (les)  On  appelle 
de  ce  nom  ,  dans  l'église  , 
les   en/ans   ^\xhmodç    fc 


IRA        439 

mourir  à  Bethléem  et  dan* 
les  environs  ,  depuis  l'âge 
de  deux  ans  et  au-dessous, 
I/église  les  considère  com- 
me les  fleurs  des  martyrs» 

Intérian  ,  religieux  de  la 
Merci ,  iru  à  Madrid  en 
1700.  On  a  de  lui  des  poé- 
sies estimées ,  et  un  traité 
intitulé  pictor  christianus 
eruditus ',  in- fol.  où  il  re- 
lève les  erreurs  où  tom- 
bent les  peintres  lorsqu'ils 
peignent  des  sujets  pieux. 
Il  leur  donne  des  avis 
pour  les  éviter. 

Invegès  ,  jésuite  sicilien  ,  ml 
à  Païenne  en  1677.  Il  est 
auteur  d'une  histoire  de  la 
ville  de  Païenne  ,  5  vol. 
in-folio  ,  en  italien  ,  dont 
Je  3.e  vol.  est  rare  ;  d'une 
histoire  de  la  ville  de  Caca* 
be  en  Sicile ,  aussi  en  ita- 
lien ,  et  de  Vhistoria  para" 
disi  terrestris  ,   in-4. 

Iphicrate  ,  célèbre  général 
athénien  ,  fils  d'un  cordon- 
nier, m.  l'an  58oav.  J.  C, 
se  rendit  principalement 
recommandable  par  son 
zèle  pour  la  discipline  mi- 
litaire. 

Irait  ,  (  l'abbé  )  né  au  Puy  , 
m.  en  1794.  On  a  de  lui 
querelles  littéraires  ,  ou  me~ 
moires  pour  servir  à  Vhist. 
des  révolutions  de  la  répu- 
blique des  lettres  ,  4  vol. 
in- 12  ,  ouvrage  assez  bien 
écrit,  mais  dont  les  faits 
ne  sont  pas  toujours  exacts, 
ni  les  jugemens  équitables, 
et  où  la  justice  et  le  bon 
goût  sont  presque  toujours 
saciifrés  à  M»  de  Voltaire^ 


4!*»        IRE 

mi*il  place  au-dessus  de 
fous  les  écrivains,  ses 
contemporains.  On  a  en- 
core de  lui  histoire  de  la 
réunion  de  la  Bretagne  a 
,  la  France  ,,  2  vol.  3n-ï2. 

troène .,  impératrice  de  Cens- 
tantinople  ,,  célèbre  pai 
son  esprit ,  sa  beauté  et  ses 
forfaits-  Née  .à  Aînènes., 
elle  épousa  l'empereur 
Z^on  IV en  769  ,  et  se  fit 
couronner  Auguste  aptes 
la  mort  de  son  époux,  av.ee 
son  fils  Constantin ,,  âgé  de 
5  a  as-  Elle  établir  sa  puis- 
sance par  des  ■meurtres  et 
Et  périr  son  propre  jais-  Le 
jpeuple  irrité  p'isça  Micé- 
jpîhvre  sur  le  trône,  qui 
relégna  cette  princesse 
dans  l'île  >de  Lesbos ,  où 
«lie  na.  en  8o3-  Elle  avoit 
fait  eon  vto#uer  le  dsu  xiè  me 
concile  de  Nicée  contre 
les  iconoclastes-  L'abbé 
Mi gnot  iitDais  a  laissé  mae 
histoire  de  sa  yie  9  ia- 12 1 
«l%amment  écrite- 

Mrèaëe .,  '('St..  )  disciple  de;St- 
Poiy  carpe  et  évegue  de 
Lyen .,  né  daas  la  -Grèce 
vers  l'an  *3s>  de  J-  £..  Xi 
^owve-ma  «on  egFise  avec 
ibeaii.:-y.up  de  sa.ges.se.,  et  Et 
IbriU'-r  ses  Païens  et  son 
a<in  Dur  pour  la  ,paix  dans  le 
«diitiérend  survenu  entre 
le  pa.pe  ¥ipt&t  I ,  .et  le* 
eévéques  d'Asie,,  au  sujet 
«du  jouir  4e  la  .célébration 
4e  la  P&que.  Une  violente 
{persécution  s'etant  élevée 
«contre  les  chrétiens,,  -sous 
£'<?.  injure  de  'Sévère,  il  scella 
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Tan  2.02.  Son  principal 
;©u  vrage  est  nn  traité  £onrr£ 
les  hérétiques „  en  5  livres. 
La  meilleure  édition  4e 
ses  œuvres  est  celle  des 
bénédictins 9  Paris,  17 1*. 
Il  f  a  eu  deux  antres  itia r- 
tyrs  de  son  nom  ;  Frai  sons 
Te  m  pire  d1 AuréBen  ,  <et 
l'autre  sons  Dïoclétien  *tt 
Maxîmien* 

îreton  ,.  gendre  de  &\omwel^ 
et  général  républicain  .,  -îh 
temps  de  la  grande  rébel- 
lion, reudit  de  grands  ser- 
vices a  son  parti  ,  et  m-  à 
Liœunerieh  ,  d'une  mala— 
-dae  pestilentielle  en  iifiSx. 
.Son  cadavre  fut  exlmmé  e* 
1660 ,,  et  on  le  pendit  à 
Tibura  *  avee  celui  de 
Cromweîet  de  Sra.ds'hajr^ 

hiaru  »  célèbre  peintre  4e 
paysage  *  ne  dans  la  Sis- 
cay.efl  au  à  Séville  en  «j;$oX 

ïxnerïus.,  Wemc*it$®&  G>uar~ 
Merus,  célèbre  iuriseoBsuJa» 
et  professeu-r  de  droift  f 
allemand  suivant  les  ;uns0 
et  suivant  d'a.utpes.,  sHwia- 
•neis .,  m.,  à  JJoiogne  vens 
IT.an  <i6So.  îl  eut  i>.ea:ucetUfP 
de  disei  pies  p  devint  le  j&m 
.des  iglossa-teu'rs .,  <«t  iirtt 
appelé  Lucema  juris.'  Q& 
le  regarde  comme  \e  xes- 
taurateurr  du  droit  jowaia*. 
Cest  lui  qui  infcreduiivsjt 
dans  les  écoles  de  droit  ^ 
la  cérémonie  d u  daQte,rat» 

irurosque^  detriwiiicaio  na- 
varr^is  ,  et  docteur  d<e  Spj> 
bonne  en  xi^Qy..  H  a  don^ 
«ne  harmonie  <âe  ?<h>6m£ite 
sous  îfie  itstie  zeiit*  £*w»~ 
géiïi* 
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Isaac  ,  fils  d'Abraham  et  de 
Sara  ,  né  en  1899.  m.  l'an 
I716  avant  J-  C.  Il  étuit 
tendrement  aimé  de  son 
père.  Dieu  ,  pour  l'éprou- 
ver,  lui  commanda  de 
l'immoler  ,  il  alloit  obéir 
à  cet  ordre,  lorsqu'un  ange 
airêta  sa  main.  Isaac  eut 
deux  fils ,  Esali  et  Jacob* 

Isaac,  (Saint)  solitaire  de 
Constantinople  au  4.0  s. 
L'empereur  Théodose  lui 
donna  de  grandes  marques 
d'estime. 

Isaac  Comnène ,  empereur 
grec  ,  proclamé  en  1057  , 
se  distingua  par  sa  valeur 
et  gouverna  avec  prudence. 
Frappé  d'un  éclair  qui  le  lit 
tomber  de  cheval ,  il  céda 
l'empire  à  Constantin  Du- 
cas  ,  et  se  retiia  l'an  1059 
dans  un  monastère  ,  où  il 
m.  deux  ans  après. 

Isaac  V Ange,  empereur  grec,. 
succéda  à  Andronic  Com- 
nène en  1 185  ,  après  avoir 
fait  mourir  cruellement 
son  prédécesseur.  C'étoit 
un  prince  foible  ,  volup- 
tueux ,  sans  foi  ,  sans  re- 
ligion et  sans  honneur. 
Alexis,  son  fière,  gagna 
l'esprit  des  officiers,  se  rit 
proclamer  à  sa  place  et  le 
fit  mettre  en  prison  ,  où  on 
lui  creva  les  yeux.  Après 
la  mort  d'Alexis,  il  re- 
monta sur  le  trône  •  mais 
il  mourut  peu  de  temps 
après  ,  en  1204. 

Isabelle  de  Castille  ,  reine 
d'Espagne  ,  fille  de  Jean 
JI  ,  épousa  ,  en  1469  ,  Fer- 
dinand  V ,  roi  d'ÀrragQn, 
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et  m.  en  1504  ,  à  l'âge  de 
5/,  ans.  Elle  joignoit  aux 
agrémens  de  son  sexe  ,  la 
politique  profonde  et  adroi- 
te d'un  ministre,  les  qua- 
lités brillantes  d'un  con- 
quérant et  la  '  grandeur 
d'ame  drïïû  héros.  '  Son 
époux  ne  régnoiî  point  à 
sa  place,  elle  îégnoit  avec 
son  époux  >  et  se  tronvoit 
toujours  au  conseil.  C'est 
à  ses  cnceuragemens  que 
l'on  dût  la  conquête  du 
royaume  de  Grenade  sur 
les  Mauves  ,  èhla  décou- 
verte de  l'Amérique.  C'est 
àusei  sous  son  rèç^e  que 
f  u  t  e  Ça  b  î  ie  Yinq  uisiti  on , 
l'an  lifio. 

Isaïe  ,  le  premier  et  le  plus 
éloquent  H%s  4  grands  pro- 
phètes ,  é'toit  fils  d*Amôy, 
et  de  la  race  royale  de 
David.  Il  prophétisa  sous 
les  rois  Qsias ,'  Joatham  , 
Acha\  et  'Ezéchias  ,  depuis 
l'an  735  ",  jusqu'à  681  avant 
J.  C  j  époque  de  sa  mort» 
Le  roi  Mariasses  ,  irrité  de 
ses  reproches  ,  le  fit  scier 
en  deux.  C'est  celui  des 
prophètes  qui  a  prédit  le 
plus  clairement  la  venue 
de}.  C 

Isambert ,  savant  professeur 
et  docteur  de  Sorbonne  % 
né  à  Orléans  ,  m.  en  1642. 
On  a  de  lui  dos  traités  de 
théologie  ot  un  comment 
taire  sur  la  somme  de  Saint 
Thomas  ,  6  vcl.  Vn-folio, 
qui  prouvent  autant  de  sa- 
voir que  de  patience. 

Isattre  ,  (  Clémence  )  fille 
aussi  spirituelle  que  gêné- 
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reuse  ,  institua  ,    daus  le 
14. e  siècle  ,  les  jeux  flo- 
raux à  Toulouse,  sa  patrie. 
On   les   célèbre   tous     les 
ans  au  mois  de  mai. 
Isée  ,    célèbre  orateur  grec, 
né    à    Chalcis  ,   dans  l'île 
d'Eubée  ,     fut  disciple  de 
Lysias  et  «maître  de  Dc- 
mosthène.    11    nous*  reste 
de  lui  dix  harangues  dans 
les  anciens  orateurs  Grecs 
d'Etienne.  Il  y  a  un  autre 
Ise'eorateurgrec,  qui  vivoit 
à  Rome  v e rs Va n Sfj «de  J.C. 
Il  ne   nous  reste  aucun  de 
ses  ouvr.  Pline  le  jeune  en 
fait  un  grand  élo^e. 
Iselin  ,  professeur  ^histoire 
et  d'antiquités  a  Sale,   sa 
patrie  ,  m.  en   ijSj.  Il  a 
laissé     un    grand    nombre 
ïPouvrages  :  de  gallis  rhc- 
niim  transeuruibus  ZiZ'men 
Jiefioïcum  ,  in-^  ;  de  histo^ 
ri-cis  latiuis*  ?rntàeris    cm" 
dis'serïsatio  ->  3*1-4.  .,   et  un 
gtatiâ  nombre  de   disser- 
tations ,,   de  harangues  et 
«^ouvrages  de  controverse» 
f&Èh  *     (  Jean-RodolpW) 
célèbre  jurisconsulte  ,  né  à 
#âle,   m.  en  19^,  ÏJUa 
gmb*    une    chronique     dt 
iTuhondi  )   a  voK  Sn-foï, 
avec  des  notes  savantes  ,  et 
plusieurs  dissertations  la- 
tirées  sut  le  droit,   i'kïs- 
toi  ré  1  etc- 
îsidow  de   Chat ax ,    auteur 
grée  du  temps  de  JPtolomée 
Lugus  -,  a  composé  divers 
traités  et  une  des-criçtion 
de  là  Parink-, 
i$idare  dr Alexandrie ,  (Si, } 
stem  Egypte.^!»*  *Omr~ 


I  SI 

tantinople     l'an    4û3.    Tî 
passa  plusieurs  années  daRs 
la  solitude  de  ia  Thébeïdê» 
Sr-    Âthanase    l'ordonna 
prêtre  et  le  chargea  de  re- 
cevoir les   pauvres  et    les 
étrangers  ;    ce  qui  lui   fit 
donner  le   nom    d'Isidore 
l'Hospitalier. 
Isidore  de  Cor  doue  (St.)  ou 
l'ancien  ,  éVêque  de  Cor- 
doue  sous  l'empire  d'flo- 
norius  ,  composa  des  cmn- 
mentaires  sur  les  livres  des 
Rois. 
Isidore  de  Péluse  (StO  ou  de 
D&nutte  ,    solitaire  ,   et 
IVn  des  plus  illustres  dis- 
ciples de  St.  Chrysostôme  , 
m.    l'an   4^0  ,   avec   une 
grande  réputation  de  se ieir* 
ce  et  de  vertu*  Nous  avons 
'de  lui  des  lettres,  et  autres 
ouvr*  ,  in-folio ,    où   Fon 
trouve  beaucoup  de  solicité 
et  de  précision» 
Isidore  de  SirÀile  (Si.)  OU  h 
jmne  ,  e vécue  de  Se  ville ,, 
wu  en  656  >    fut   îe  père 
-des  pauvres  ,  &    lumière 
•dessavans  ,  fe  consolateur 
des  *nalrtenTè*»x  et  iVr&cte 
'de  l'Espagne»  Il  est  auteur 
de  plusieurs  compilations 
qui  décèlent  beaucoup  4e 
savoir  ,  mais  peu  de  goût  ï 
etymoîogÏArnm    iihri     wi- 
ginéi ,    urHfoi.  ;  botnmeft- 
tairas  sur   les    livres     M 
£ Ânden~Testamcnt;  &>aité 
des   écrivains    e-cclésïasd- 
g$St8  a  ssez  curieux  ;  traité 
•des  qffiùei  ■eccùésiàs.ûqnes  » 
intéressant  pour  ïe&  awfih- 
teurs  de  ^antiquité  ;  chno* 
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Çifen  626.  On  lui  attribue 
l'ancienne  liturgie  d'Es- 
pagne.^ 

Isidore  Mercator  ouPçccator, 
auteur  d'une  collection  de 
canons  ,  long-temps  attri- 
buée à  Isidore  de  Séville  ; 
et  connue  aujourd'hui  sous 
le  nom  de  faussas,  décré- 
tâtes y  vivoit,  à  ce  que  l'on 
croit ,  au  8.e  siècle. 

Isidore  de  Isolants ,  domini- 
cain milanois ,  s'est  rendu 
célèbre  dans  le  16. e  siècle 
par  ses  opinions  singulières 
et  hardies  qui  firent  re- 
chercher ses  ouvrages  , 
aujourd'hui  extrêmement 
rares. 

Ismaël ,  fils  d'Abraham  et 
d'Agar ,  né  l'an  19 10  av. 
J.  C  Ayant  un  jour  mal- 
traité son  frère  Jsaac  , 
Sara  obligea  Abraham  de 
le  chasser  avec  sa  mère. 
Ils  se  retirèrent  dans  lç 
désert  de  Pharan ,  où  il 
épousa  une  égyptienne. 
C'est  de  lui  que  sont  des- 
cendus les  Arabes  ,  les  Is- 
maélites ,  les  Ssrrasins  ,  et 
quelques  autres  peuples. 

Ismael  I  et  II,  sophis  de 
Perse.  Le  premier  rétablit 
l'empire  persan  l'an  1499  , 
en  se  disant  descendu  dyAliy 
et  eu  donnant  une  nouvelle 
explication  à  l'Alcoran  , 
ce  qui  forma  deux  sectes 
parmi  les  Mahoméians.  Il 
m.  en  J.523,  après  avoir 
remporté  diverses  victoires 
sur  ses  ennemis  et  établi  le 
trône  de  Perse  sur  des  bases 
solides.  —  Le  second  , 
prince  sanguinaire, succéda 
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à  Thamas  en  1S7S  ,  et  fut 
empoisonné  par  sa  sœur 
deux  ans  après. 

Isocrate  ,  célèbre  orat.  grec  , 
né  à  Athènes  436'  ans  av. 
J.  C.  Sa  timidité  et  la  foi- 
blesse  de  sa  voix  Tempe-* 
chant  de  parler  en  public, 
il  se  voua  à  l'instruction 
de  ceux  qui  vouloient  cou- 
rir la  carrière  de  l'élo- 
quence. Nous  avons  de  lui 
3l  harangues.  Les  meil- 
leures édit.  sont  celles  de 
Henri-Etienne  eides  Aides, 
in-fol.  Elles  ont  été  trad. 
en  françois  par  l'abbé 
Auger  j  en  3  vol.  in-8. 

Ittigius  ,  savant  professeur 
de  théologie  à  Leipsick  , 
in.  en  1710.  On  a  de  1*4 
plusieurs  ouvrages  en  lat* 
peu  connus  en  Fiance. 

Ittuanfius  ,  vice-palatin  d» 
Hongrie  ,  a  laissé  une 
histoirç  estimée  de  ce 
royaume  ,  depuis  1490  jus- 
qn'eu  1612. 

Ives  ou  Yves ,  (St.)  évêque  de 
Chartres  ,  m.  en  ill5. 
\\  gouverna  son  diocèse 
avec  zèle  ,  et  y  fit  fleurir 
la  discipline  ecclésiasti- 
que. On  a  de  lui  des  ser- 
mons j  un  recueU  de  décrets 
ecclésiastiques ,  et  un  grand 
nombre  à' é pitres  ,  qui  font 
connoître  les  mœurs  de  son 
temps ,. 

Jves  %  antiquaire  anglois  ,  né. 
à  Yarmouth  ,  m.  en  1776, 
a  pub.  de  sa  vans  mémoires; 
et  des  remarques  sur  les, 
antiquités  romaines. 

Ivcteaux  ,  poète  françois  ,  n,é 
à  la  Fresnaye ,  m.  en  17^$* 
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On  a  de  lui  un  poème  sur 
l'institution  d'un  prince , 
qu'il  avoit  composé  pour 
M.  de  Vendôrne  ,  et  ou 
l'on  trouve  de  belles  leçons 
de  morale.  Il  a  composé 
aussi  des  stances  ,  des  son- 
nets ,  et  autres  poésies , 
insérés  dans  les  délices  de 
la  poésie  françoise. 


Jabel ,  fils  de  Lantech  et 
àyAda  ,  de  la  famille  de 
Caïn  ,  fut  le  père  des  pas- 
teurs qui  habitoient  la 
campagne  sous  des  tentes  , 
c'est-à-dire,  sans  demeure 
fixe  ,  tels  que  les  Scythes  , 
les  Nomades ,  etc. 

Jablonski ,  professeur  de  théo- 
logie à  Francfort-sur-i'G- 
der,  m.  en  174 1.  Son  ou- 
vrage le  plus  connu  est  un 
traité  sur  la  religion  das 
Egyptiens  ,  int.  panthéon 
egyptiacum  ,  o  vol.  in-8. 

Jacetius  ,  philosophe  piato- 
nicien  et  orateur  ,  né  à 
Florence,  où  il  m.  en  15^2. 
On  a  de  lui  un  traité  du 
beau  ,  et  autres  ouvrages, 

Jackson  ,  (  Thomas  )  théolo- 
gien anglois  >  m.  en  1640. 
bes  ouvrages  ,  estimés  des 
Anglicans,  ont  été  pub.  en 
3  vol.  in-iol.  Il  y  a  un 
autre  Jackson  ,  ministre 
anglois  ,  in  en  176:»  ,  dé- 
fenseur zélé  de  Taria- 
nisme,qui  a  pub.  plusieurs 
ouvr.  dont  le  meilleur  est 
intitule  antiquités  chrono- 
logiques ,  3  voi.  in-4. 


ïthali,  rabbin  J 
,  inventa  ,  I 
Ben-Aser  ,        ( 
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Jacob  j  célèbre  patriarche  , 
fils  tiîsaac  et  de  Rebeccat 
né  vers  l'an  l836  av.  J.  C., 
m.  en  Egypte  ,  où  l'avoit 
attiré  son  hls  Joseph  ,  l'an 
1689.  Un  Ange  changea 
son  nom  en  celui  d'Israël , 
et  depuis  lors  ses  descen- 
dans  ont  été  nommés  Israé' 
Vîtes. 

Jacob  Ben-Nephthali, 
du   5.e  siècle 
dit-on  ,   avec 
les  points  hébreux. 

Jacob  Ben-Haïm  ,  rabbin  du 
16. e  siècle  ,  a  publié  ,  en 
1525 ,  une  edit.  delà  bible , 
accompagnée  de  commen- 
taires j  4  volumes  in- 
folio ,  fort  estimée  des 
Juifs. 

Jacob,  (Louis)  carme,  bi- 
bliothécaire du  cardinal 
de  Retz,  ensuite  du  prési- 
dent de  Harlay  ,  m.  en 
1670  j  a  laisse  plusieurs 
ouvrages  où  l'on  trouve 
plus  d'érudition  que  de 
goût  et  de  critique.  Les 
principaux  sont  bibliotheca 
poniificia  ,  in-4  ,  compila- 
tion inexacte  ,  traité  des 
plus  belles  bibliothèques  , 
in-8  ,  ouvr.  aussi  inexact 
que  le  précédent  ;  de  claris 
scriptoribus  cabillonensi- 
bus  ;  bibliotheca  parisina  , 
in- 4'  ;  bibliotheca  universa- 
lisa Ces  catalogues  sont 
moins  inexacts,  ei  l'on  pré- 
tend qu'ils  ont  donné  la 
première  idée  des  )our- 
haux. 

Jacob ,  jurisconsulte  anglois, 
m-  en  1744  ,   a  publié  un 
dictionnaire  de  droit  ;  les 
vies  - 
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vies   et   les   caractères  des 
poètes  Anglais. 
Jacobœus  ,  professeur  de  phi- 
losophie et  de  médecine  à 
Copenhague  ,  m.  en  1701. 
Ses   ouvrages  sont  compen- 
dium  tnsiitutionum  medica^ 
rum   ,  in-8  ;    de  ranis   et 
lacertis  dissertatio  ,   in- 8; 
catalogus  rerum  tàm  natu- 
ralium  quàm  artificialium, 
quœ  in    basilicâ  bibliothe- 
cce  Christianiquinti/ia/n/QB 
asservantur  ,  in-fol. ,  livre 
curieux. 
Jacobs,  peintre  ,  né  en  Suisse, 
m.  en  1664.  Son  genre  étoit 
le  portrait  et  l'histoire.  Il 
peignoit  les  animaux  dans 
une  grande  perfection. 
Jacopone  ,  ancien  poète  ita- 
lien y  m.  en  i3o6"  ,  a  com- 
posé des   cantiques   sacrés 
pleins  de  feu  et  d'onction» 
Il  est  aut.  du  stabat  Mater, 
et  de  quelques  autres  poé- 
sies latines. 
Jaquclot,  ministre  protestant, 
né  à  Vassy  ,    m.  à  Berlin 
en    1708.  Il  a    laissé    des 
sermons  ,  2  vol.  in-12  ,  où 
l'on  trouve  de  l'esprit ,  de 
la  pénétration,  du  savoir, 
mais  ils  manquent  de  mé- 
thode ,  ainsi  que  ses  autres 
ouvrages  qui    roulent  sur 
des  sujets  polémiques. 
Jacques,  (  St.  )  le  majeur  ,  fils 
de  Zebédée  et  de  Salomé , 
fut  appelé  à  l'apostolat  avec 
son   hère    Jean   J'évangé- 
liste  ,    par    Jésus-Christ  , 
tandis    qu'ils     raccommo- 
doient  leurs  filets.  Hërode 
Agrippa   le  fit  mourir  par 
le  glaive  Tan  44.  de  J.  G. 


JAC        44S 

Ce   fut  le    premier  apône 
qui  reçut  la   couronne  du 
martyre. 
Jacques  (Saint)    le  mineur  y 
autre  apôtre  de  J.  C.  ,  frère 
de  St.  Simon  et  de  St.  Jude^ 
fils  de  Cléophas  et  de  Ma- 
rie ,    sœur   de    la     Sainte 
Vierge^  surnommé  le  juste^ 
à  cause  de  ses  vertus  ,  fut 
le  premier  évêque  de  Jéru- 
salem ,    et  mis   à   mort   à 
l'instigation     du      Grand- 
Prétje  Anamis  il ,  l'an  62. 
Il  nous    reste   de    lui   une 
épître  ,  qui  est  la  première 
entre  les   canoniques.  On 
célèbre  sa   fête  avec  celle 
dé  St.  Philippe,  le  premier 
mai. 
Jacques  ,  (Saint)  évêque  de 
ftisibe  ,  sa  patrie  ,  in.  vers 
35o.   Ii  reste  de    lui   plu- 
sieurs   ouvrages    in-folio , 
en   syriaque   et   en   armé- 
nien. 
Jacques  ,  premie;   patriarche 
des   Arméniens  ,    a   laissé 
une  version  de  la  bible ,  eu 
arménien  ,    imprimée    en 
Hollande  ,    in-4  ,    recher- 
chée. 
Jacques  1  et  II,  rois  d'Arra- 
gon.  Le  premier,  surnom- 
mé le  Guerrier  et  le  Bel- 
liqueux ,     monta     sur     le 
trône   en  121 3  ,    après   la 
mort  de  son  père  Pierre  le 
Catholique,  et  m.  en  1276  , 
à   70   ans.    11   conquit  les 
royaumes  de  Majorque  et 
Minorque,  de  Valence  ,  et 
plusieurs  autres    pays  sur 
les  Maures. —  le  second  . 
petit-lils    du      précédent  , 
succéda  à  son    frère    Ai* 
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s  rhonse  III  en  1291  ,  er  m. 
a  Barcelone  en  1027.  Ce 
prince  vivra  dans  la  mé- 
moire des  hommes  par  son 
courage  ,  sa  grandeur 
d'ame  ,  son  équité  et  sa 
modération. 
Jacques  I ,  II,  fil ,  IV  et  V, 
rois  d'Ecosse.  Le  premier  , 
fils  de  Robert  III  f  fut 
pris  en  passant  en  France 
par  les  Anglois  ,  qui  le  re- 
tinrent prisonnier  pendant 
iï8  ans  ,  et  ne  lui  rendirent 
ïa  liberté  qu'en  1424  ,  k 
condition  qu'il  épouseroit 
Jeanne  ,  fille  du  comte  de 
Sommerset.  il  fut  assassiné 
dans  son  fit  en  1437.  —  Le 
second  ,  fils  et  successeur 
du  précédent  ,  donna  du 
secours  à  Charles  V$I , 
roi  de  France  ,  contre  les 
Anglois  ,  et  punit  rigoureu- 
sement quelques  seigneurs 
qui  s'étoienr  révoltés  con- 
tre lui.  11  fut  tué  d'un  éclat 
de  canon  en  1460.  C'étoit 
un  prince  actif  et  coura- 
geux ,  ennemi  implacable 
des  Anglois.  Il  ne  cessa  de 
faire  des  tentatives  contre 
eux.  —  Le  3.e  succéda  à 
son  p£re  Jacques  II,  fit 
jnourir  son  frère  Jean  }  et 
commit  beaucoup  de  cruau- 
tés- Ses  sujets  se  révoltèrent 
contre  lui ,  elle  tuèrent  en 
-1488.  —  Le  4.Ç  ,  prjkce 
pieux  et  ami  de  'a  justice  , 
fils  du  précédent ,  lui  suc- 
céda à  16  ans  ,  prit  le  parti 
de  Louis  XII ,  contre  les 
Anglois  y  et  fut  tiré  à  la 
bataille  de  Floddenfield  en 
|.5l3.  On  lui  attribue  l'ijas- 
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titution  de  l'ordre  de  St.- 
André.  C'est  un  des  plus 
grands  ro;s  qu'ait  eu  l'E- 
cosse. —  Le  5.e  ,  fils  du 
précédent ,  n'a  voit  qu'un 
an  à  la  mort  de  son  pèie. 
Sa  mère,  Marguerite  /gou- 
verna pendant  sa  minorité. 
A  17  ans  il  prit  les  rênes 
du  gouvernement ,  et  se  li- 
gua contre  Charles-Quint » 
avec  François  1 ,  qui  lui 
donna ,  par  reconnoissance. 
Magdelaine ,  sa  fille  aînée 
en  mariage.  Il  m.  en  15^2, 
laissant  sa  couronne  à  Ma- 
rie Stuart ,  sa  fille.  C'étoit 
un  prince  ami  de  la  jus- 
tice ,  de  la  paix  et  de  la 
religion. 
Jacques  I  et  II  ,  roi$  d'An- 
gleterre. Le  premier,  fil$ 
de  Henri  Stuart  et  de  l'in- 
fortunée Marie  Stuart  , 
monta  sur  le  trône  après  la 
mort  d'Elisabeth  en  l6o5  , 
et  régna  sur  l'Ecosse, i' An- 
gleterre et  l'Irlande.  Il  m. 
en  1625  avec  la  réputation 
d'un  prince  indolent  et  foi- 
ble.C'est  sous  son  règne  que 
se  formèrent  les  deux  pa  rtis 
si  connus ,  de  Tory  s  ,  pour 
le  roi.  et  de  Wighs  pour  le 
peuple.  II  est  le  premier 
qui  ait  pris  le  titre  de  roi 
de  la  Grande-Bretagne.  H 
a  laissé  quelques  ouvrages 
de  controverse,  qui  n'ont 
aucun  mérite. —Le  second, 
fils  de  l'infortuné  Charles  I 
et  de  Henriette  de  France  , 
succéda  à  son  frère  Charles 
II  en  i685  ,  et  fut  détrôné 
par  son  gendre  Guillaume 
dç  Nassau  en  1688,  il  se 
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ïetira  en  France  ,  où  il  m. 
à  Saint-Germain  en  Laye 
en  1701.  Il  avoit  montré 
de  la  bravoure  pendant  sa 
jeunesse ,  mais  il  ne  sut 
pas  gouverner.  Il  a  laissé 
un  fils  j  m.  a  Rome  en 
I766  ,  prince  cher  à  la  re- 
ligion et  à  l'humanité,  par 
sa  vertu  et  sa  piété  éclai- 
rée. 

Jacques  de  Voragine  ,  pro- 
vincial des  dominicains,  et 
ensuite  archevêque  deGê- 
nés,  m.  en  1298.  Le  plus 
connu  de  ses  ouvrages  est 
intitulé  légende  dorée ^com- 
pilation défignrée  par  des 
Contes  absurdes  ,  fabriqués 
dans  des  temps  d'ignoran- 
ce. L'édition  de  Cologne 
est  très-rare  ,  ainsi  que  la 
trad.  françoise. 

Jacques  de  Vttri  9  cardinal 
et  évêque  de  Frescati  ,  m. 
à  Rome  en  1244  ,  a  laissé 
trois  livres  de  Y  histoire 
orientale  et  occidentale ,  en 
latin. 

Jacquet  de  la  Guêtre y  célèbre 
musicienne  ,  née  à  Paris  , 
où  elle  m.  en  1729  ,  ex- 
celloit  à  toucher  le  clave- 
cin. On  a  d'elle  des  can- 
tates ,  des  sonates  et  un 
te  Deum. 

Jacquet  ,  (Pierre)  avocat  au 
parlement  de  Paris  ,  m.  à 
Grenoble  ,  sa  patrie  ,  en 
I766  ,  a  laissé  plusieurs 
ouvrages  qui  montrent  du 
savoir  ,  mais  qui  eurent 
peu  de  succès. 

Jacquet ,  (  Louis)  jésuite  ,  né 
à  Lyon,  On  a  de  lui  pa- 
rallèle des  tragiques  Grecs 
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et  François  ,  in-12  ;  idée 
des  4  concours  ,  relative 
rrient  au  prix  proposé  par 
ï'abbé  RaynaU  C'est,  uni 
modèle  de  rapport  litté- 
raire et  de  concision.  Ou 
a  encore  de  lui  deux  dis* 
cours  académiques  qui  ont 
remporté  le  prix  de  l'aca- 
démie de  Besançon.  Un 
style  net  et  précis  distin- 
gue ses  écrits.  Il  travaïi- 
loit  à  un  grand  ouvrage  sur 
l'origine  du  langage  ,  des 
arts  et  de  la  société  ,  lors- 
que  la    mort»  l'enleva  en- 

Jacquier  ,  savant  minime  , 
né  à  Vitry-ie-François  , 
m.  à  Rome  en  17B8 ',  est 
auteur  de  plusieurs  ouvr. 
estimés  :  les  principaux 
sont  Newtoni , philosophiez 
naturalis  prinçipia  mathe- 
matica  ,  4  vol.  in- 4  ;  instij 
iutiones  philosophiez  ,  5 
vol.  in-12 ,  etc.  Il  fit  ce* 
deux  ouvrages  avec  le  père 
,  Lesueur* 

Jacquin ,  (l'abbé)  membre 
des  académies  de  Metz  et 
d'Arras  ,  né  à  Amiens  ,  m. 
au  commencement  du  19.6 
siècle.  Il  a  laissé  plusieurs 
Ouvrages  ,  parmi  lesquels 
On  distingue  ses  sermons  t 
en  2  vol.  in-12,  qui  offrent 
de  la  méthode,  de  la  clarté, 
quelquefois  de  la  véhé* 
rhence  ,  et  toujours  du  na-s» 
turel. 

Jaeget  y  savant  ministre  lu- 
thérien ,  m.  en  1720.  Oa 
a  de  lui  plusieurs  ouvr.  etf 
Tatin  pleins  d'érudition. 

Jaillot ,  (  Hubert  )  géographe1 
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ordinaire  du  roi  ,  m.  en 
1712  ,  a  publié  un  grand 
nombre  de  cartes.  On  esti- 
me surtout  celie  de  la  Lor- 
raine ,  la  meilleure  qui  ait 
été  faite  sur  ce  pays  II  y 
a  un  autre  Jaillot ,  aussi 
'géographe  du  roi ,  et  de  la 
même  famille  ,  m.  en 
1780  ,  dont  nous  avons  des 
recherches  critiques ,  his- 
toriques et  topographiques 
sur  la  ville  de  Paris  ,  5  v. 
m-8,  ouvrage  savant  et 
curieux. 
Janibiique  ,  nom  de  deux 
philosophes  platoniciens  ; 
l'un  de  Chaicide  ,  mort 
sous    Constantin  ;  l'autre 


JAN 

dit  de  meilleur  contre  les 
incrédules  ;  le  fruit  de  mes 
lectures ,  in-12  ,  recueil 
des  plus  beaux  passages 
des  auteurs  profanes  sur 
les  principaux  points  de  ia 
morale  ;  Placide  à  Scho- 
lastique  sur  la  manière  de 
se  conduire  dans  Le  monde , 
in-12  ;  traité  de  la  lecture 
chrétienne  .  in-12  ;  traité 
des  scrupules ,  in-12. 
Jamyn ,  poète  François  ,  con- 
temporain et  ami  du  poète 
Ronsard  ,  in.  vers  j'an 
1585.  Ses  œuvres  ,  en  2  v. 
in-12  ,  consistent  en  pièces 
morales.  On  y  trouve  de 
la  facilité  et  du  nature?. 


d'Apamée   en   Syrie ,    m.    Janaby  ,    célèbre    historien 
sous    Valent.  Nous  avons        arabe  ,  m-  en    i5qo.    Il  a 
laissé  une  histoire  depuis  îe 
commencement  du  monde, 
jusqu'en  l>88,  2  vol.    in- 
folio. 
Janiçon  ,   né  à  Paris,  m.  en 
73o ,  étoit  protestant ,  et 


une  histoire  delà  vie  et  de 
la  secte  de  Pythagore  ,  in- 
4  ,   sous  le  nom  de  Jambli- 
que  ,  mais  on  ne  sait  lequel 
des  deux  en  est  l'auteur. 
/tf777es  ,  médecin  .    né   dans 
le  comté  de  Stafford  ,  m. 
en  1776  particulièrement 
connu  par  un  remède  très- 
accrédité  sous  le  nom   de 
poudre  de  James  ,    qui    a 
fait   la   fortune    de  sa  fa- 
mille* Il  a  publié  ,  avec  le 
docteur  Johnson  ,   un  dict. 
de  médecine  ,  5    vol.    in- 
folio. 
Jamin  ,  bénédictin  de  Saint- 
Maur  ,  né  à  Dinan  ,  m.  à 
Paris  en  I782.  Nous  avons 
de    lui  ^plusieurs    bonnes 
compilations  :  des  pensées 


fut  envoyé  en  Hollande 
pour  y  étudier.  II  travailla 
long-temps  au*<  gazettes 
d'Amsterdam*,  de  Rotei- 
dam  et  d'Utrecht,  qui  fu- 
rent assez  recherchées.  On 
a  encore  de  lui  état  de  la 
république  des  Provinces* 
Unies  et  dès-Pays-Bas  qui 
en  dépendent  ,  2  vol.  in- 
12  ,  ouvrage  exact  ;  la  bi- 
bliothèque des  Dames  ,  2 
vol.  in-12,  trad.  de  l'an- 
glois,  instructive  et  quel- 
quefois agréable. 


théologiques  relatives  aux  Jansemus  ,  (Cornélius;  évê- 

erreur's   du  temps,   in-12,  que  de  Gand  ,  né    à  Gui  t 

où  ii  a   rédigé  avec  ordre  en  Flandre  ,   m.  en  i5;6. 

etpréwi5itfnce  qu'on  avoit  Nous   avons  de    lui  pltî* 
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sieurs  ouvrages  écrits  en 
latin  avec  beaucoup  de 
Solidité  et  d'érudition  ;  une 
concorde  des  èvangélistei  , 
in-folio  ;  àes  commentai- 
res sur  plusieurs  livres  de 
V Ecriture -Saînte  ;  unepa- 
ra p  hràsé  des  psa  u  mes . 
J anse  ni  us  ^  (Cornélius)  cé- 
lèbre évêque  d'Ypres,  pro- 
fesseur et  docteur  de  LoU- 
yai  ri  ,  né  à  Leerdam  en 
Ho  î  tan  de  ,  m.  de  la  peste 
en  i658  ,  en  distribuant  à 
Ses  diocésains  ,  affligés  de 
Ce  fléau  ,  les  secours  spiri- 
tuels et  temporels,  fl  prê- 
choit  avec  beaucoup  de 
zè!e  et  quelquefois  avec 
eue  tien.  Ses  ouvr.  ,  pleins 
d'érudition  et  écrits  avec 
netteté  ,  sont  des  commen- 
taires sur  l'es  évangiles  , 
sur  le  Pentaîeuque,  sur  les 
psaumes  ,  les  proverbes  , 
Y ecclésiastique  ;  mais  celui 
qui  fît  le  plus  de  bruit  est 
sou  Augustinus  ,  auquel  il 
travailla  pendant  20  ans, 
et  qui  ne  parut  qu'après  sa 
mort.  Ce  livre  ,  où  il  avoir 
essayé  de  développer  les 
vérités  qu'il  cr*oyoït  que 
St.  Augustin  avoit  établies 
sur  la  grâce,  occasionna 
parmi  les  théologiens  ca- 
tholiques de  terribles  dif- 
férends ,  et  Urbain  VIII 
crat  rétablir  la  paix  en 
défendant ,  l'an  16^2  9  le 
livre  de  Jatisénïus,  comme 
renouvelant  les  proposi- 
tions condamnées  par  ses 
prédécesseurs.  La  Sos  bonne 
Censura  cinq  propositions 
exliaites  de  V Augustinus  , 
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et  Innocent  X les  condamna 
peu  après  en  1635.  Cette 
décision  fut  confirmée  par 
Alexandre  VIL 

J&issens  ,  peintre  ,  rie  à 
Anvers  en  ï^Bf).  Il  y  avoit 
de  lui  dans  l'église  de 
Garni  une  descente  de  croix 
qu'on  a  cru  être  de  Rubens. 
Il  y  a  deux  autres  pein^ 
tïes  de  ce  nom  ,  Victor- 
Honorius r,  né  à  Bruxelles, 
ni.  en  I739.  Il  peignoit 
l'histoire  ;  et  Cornélius  ,> 
peintre  hollandois  ,  m.  en 
t'6'6.5  ,  qu'on  a  comparé  à 
Wandick  ,  et  qui  peignoit 
le  portrait. 

Jànssens  ,  ré  collet  ,  né  à 
Anvers  i  où  il  m.  en  1762» 
On  a  de  lui  prodromus 
sacer  ,  in-4  ,-  explanatio 
rubricarum  missalis  roma- 
ni-; 2  vol.  in-8 ,  plus  estimé 
que  le  précédent. 

Janvier  ,  (  Saint)  évêque  dé 
iJénéveiit ,  eut  la  tète  tran«* 
chée  à  Pouzzol ,  sous  l'em- 
pereur Dioclétien.  On  cé- 
lèbre sa  fête  ,  à  Naples* 
avec  beaucoup  de  pompe  , 
le  19  septembre  et  le  pre- 
mier dimanche  de  mai. 

Japhet  ,  61  s  de  Noéj  né  244$ 
ans  avant  J.  C. ,  eut  7  iris, 
dont  la  postérité  peupla-, 
suivant  quelques  savans  , 
une  partie  de  FAsie  et 
toute  l'Europe. 

Jarchas  ,  l'un  des  plus  savans 
philosophes  Indiens ,  quev 
l'on  nomme  Brachmanes* 
Ilétoit contempo;  ixnà'Ap- 
poiomus  de  Tyane  ,  et 
g  f  a  n d  n s t  r 0  no  in e  .• 

Jarchi  ou  Rarschi ,  ëéièbïéf 
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rabbin ,   né  à   Troyes   en 

Champagne  ,  où  il  m.   en 
ii 80.    On    a   de   lui    des 
commentaires  sur  la  bible  , 
estimés  de   sa  nation.   Ils 
sont  insérés  dans  la  bible 
hébraïque    d'Amsterdam  , 
1660. 
Jard  ,  prêtre  doctrinaire,  né 
à  Boulène  ,  près  Avignon  , 
in.  à  Auxcrreen  1768,   à 
93  ans.  Nous  avons  de  lui 
un  excellent  ouvrage   int. 
religion  chrétienne  méditée 
dans  le  véritable  esprit  de 
ses  maximes  ,    6  vol.  in- 
12  ,  qu'il  composa  avec  le 
P.    Débonnaire.    Cet  ou- 
vrage ,  mieux  écrit  et  dans 
le  même  genre  que  V évan- 
gile médité  du  V.Duqucsne* 
contient     de     très-bonnes 
réflexions  sur  les  épîtres  et 
évangiles  de  toute  Tannée, 
et  devroît  être  dans  toutes 
Ses  familles.  On  a  encore 
de  lui  des  sermons  ,  5  vol. 
in- 12  ,    qui    n'ont    pas  le 
même  mérite. 

Jardyn  ,  excellent  peintre  de 
paysage  et  d'animaux  ,  né 
à  Amsterdam  ,  m.  en 
1678. 

Jarnac  ,  V.  Chateigneraye. 

Jatry  ,  célèbre  maître  d'é- 
crituve  du  17.6  siècle,  dont 
les  manuscrits  sont  fort 
recherchés. 

Jarry  5  prédicateur  ,  né  près 
de  Saintes  ,  m.  en  1730. 
On  a  de  lui  des  sermons  , 
des  panégyriques  ,  des 
oraisons  funèbres  ,  en  4  v. 
in-12,  qui  sans  être  du 
premier  mérite  ont  des 
beautés,  surtout  l'oraison 
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funèbre  de  Fléchier.  Iî  a 
laissé    aussi     des     pvésus 
chrétiennes , in-12  ,  dont  la 
versification  est  foible  ;    et 
autres  ouvrages. 
Jars  ,  (  Gabriel  )  né  à  Lyon  , 
m.  en  1769  ,  à  l'âge  de  37 
ans.  Il  fut  chargé  de  vi- 
siter les  mines  de  l'Alle- 
magne  ,     de    la    Grande- 
Bretagne  ,  de  laNorwègiï, 
de  la  Suède  et  de   la  Hol- 
lande. Son  frère  a  publié 
ses   observations    sous    le 
titre  de  voyage  métallurgie 
que,   ou  recherches  et  ob- 
servations sur  les  mines  et 
forges  de  fer ,  etc. ,  3  vol» 
in-A  ,  ouvrage  curieux  et 
méthodique  qui  forme  une 
collection     complette    de 
minéralogie    théorique   et 
pratique. 
Jatrc  ,  religieux  grec  du  i3.e 
siècie  ,  auteur  de  deux  ou- 
vrages    considérables    en 
vers    grecs  ;  l'un    sur    les 
offices  de  l'église  de  Cons- 
tantinople  ,  l'autre  sur  les 
officiers   du   palais   de    U 
même  ville. 
Jaubert  ,      (  l'abbé  )     né    à 
Montpellier  ,    m.    à    Paris 
vers  1780.  Il    a  laissé  un 
dictionnaire  raisonné    uni- 
versel des  sciences  ,  arts  et 
métiers  ,  5  volumes  in-8  , 
estimé. 
Jaucourt,  (  le  chevalier  de) 
de    la    société    royale    de 
Londres  ,  et   de    plusieurs 
académies  ,  m.  à  Paris  en 
I780.  Il  a  contribué  au  mu- 
sœum  sebœanutn  ,  4  vol.  in- 
folio ,  livre  peu  commun, 
curieux  et   recherché  ;  a 
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travaillé  à  la  bibliothèque 
raisonné e  ,  journal  rempli 
de   très-bons    extraits  ;  et 
fourni  grand  nombre  d'ar- 
ticies     à    Y  encyclopédie  , 
traités  d'une  manière  nette, 
méthodique  ,  et  écrits  d'un 
style  facile  et  agréable. 
lavcllo  ,  dominicain  italien  , 
célèbre  professeur  de   phi- 
losophie et  de  théologie  à 
Bologne  ,  m.  vers  1640  ,  a 
laissé    plusieurs    ouvrages 
peu  estimés. 
Jaujfroy  ,  prêtre  doctrinaire , 
né     dans    le    diocèse     de 
Toulon  ;  m.  en  1760*  On 
a    de    lui   conférence     de 
Mende  ,    in- 12  ,     et    des 
statuts  synodaux. 
Jault  ,  professeur  de  langue 
syriaque  au  collège  royal , 
né  à  Orgelet  ,  m.  en  1757  , 
a   laisse    plusieurs  traduc- 
tions d'ouvrages  de  méde- 
cine ,  en  général  exactes  , 
et  une  hist.  des  Sarrasins  , 
2  vol-  in  12. 
Jaussin  ,     apothicaire    à   la 
suite  ci  e  Tannée  de  Corse  , 
a  publié  des  mémoires  his- 
toriques sur  les  principaux 
éVènemens    arrivés     dans 
cette  île  ,   2   vol.    in- 12  , 
compilation  mal  digérée  , 
mais  où  l'on    trouve    des 
recherches  et   des   choses 
curieuses.  On  a  encore  de 
lui  un  mémoire  sur  le  scor- 
but ,    in-i23  et    un  traité 
sur  la  perle  de  Cléopatre  , 
in-8.  Il  m-  à  Paris  en  1707. 
Jay  ,    (  le  )  savant  au  parle- 
ment   de    Paris    et    très* 
versé  dans  les  langues  ,  m. 
en  1675  ,  fit   imprimer  à 
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ses  dépens  une  polyglotte-, 
ro*  vol.  grand  in-folio  ,  qui 
altéra  sa  fortune.  C'est  un 
chef-d'œuvre  de  typogra- 
phie j    mais  on    se  plaint 
qu'il    y    a    beaucoup      de 
fautes.    Elle    contient     d© 
plus  que  celle  de  Ximenès^ 
le  syriaque  et  l'arabe. 
Jay  j  (  le  )  jésuite  ,  né  à  Paris 
et  professeur  de  rhétorique 
au    collège     de    Louis  ie- 
Grand  ,    m.  l'an    1734  ,   a 
laissé  une-  trad.  des  anti- 
quités romaines  de  Denys 
d*Hali  car  nasse  ,  et  biblio- 
theca  rhetorum  ,  2  vol.  in?» 
4,    livre    classique  qui  a; 
été    long-temps    en    usage 
dans  bien  des  collèges. 
Jean-Baptiste  (St.)précurseur 
de  J.  C  ,   fils  de  Zacharie 
et    d'Elisabeth  ,     né    L'an 
du  monde  4004  ,  environ  S 
mois    avant    la    naissance 
du   Sauveur.  Sa   naissance 
a  voit   été    prédite    par  un 
Ange.  11  se  retira  dans  le 
désert    où   il   vécut    d'une 
ma  nière  très-austère.  Lors- 
qu'il en  sortit ,  il   prêcha 
la  pénitence  et  baptisa  tous 
ceux   qui  se   présentèrent. 
Jésus-Christ   voulut    rece- 
voir   le    baptême  de   lui. 
Son  zèle  lut  la  cause  de  sa 
mort.    Ayant   repris   avec 
force  Hérode  Antipas  ,    il 
fut  décapité  par  l'ordre  de 
ce  prince  ,    à   l'instigation 
d'Hérodiade.  Il  laissa   des 
disciples.  Sa  fêre  est  de  la 
plus   haute  antiquité  daas 
l'église.  Il  a  été  un  temps 
où  Ton  célébroit  trois  fêtes 
comme  su  jour  de  Noël. 
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Jeun  î 'Evangéliste  ,  né  a 
Betzaïde  en  Galilée,  fils 
de  Zébéâee  et  de  Salomé  , 
et  frère  de  St.  Jacques  lé 
majeur.  Leur  emploi  étoit 
de  pêcher,  lorsque  J.  C- 
l'appela  à  l'apostolat.  Il 
étoit  vierge  ,  et  fut  le  dis- 
èipie  bien-aimé  du  Sau- 
veur. Après  son  ascension,' 
il  gouverna  différentes 
églises  d'Asie  et  leur  écri- 
vit trois  épîtres  ,  qui  sont 
au  nombre  des  livres  ca- 
noniques. Il  écrivit  son 
évangile  à  Epnèse ,  pour 
réfuter  les  erreurs  de  Ce- 
rinthe  et  à'Ebion  ,  qui  sou- 
tenoient  quéj.  C.  n*^toit 
qu'un  homme.  Il  avoit  été 
persécuté  sous  Domitien , 
et  m.  sous  Trajan  ,  à  i'âge 
de  94  ans  ,  l'an  ioo  de  l'èie 
chrétienne. 

Jean  ,  surnommé  Marc  ,  dis- 
ciple des  apôtres,  rendit 
de  grands  services  à  Saint 
PauUOxi  croit  qu'il  mourut 
à  Ephèse  ;  mais  on  ne 
commît  pas  Tannée  de  sa 
mortw 

Jean,  (St.)  célèbre  martyr  de 
Nycoïnédiej  fut  rôti  sur  un 
gril  poux  la  défense  de  la 
foi  ,  en  5o3. 

Jean-Calybiîer  (St.)  On  le 
croit  ïe  même  que  Sfint 
Alexis.  Il  étoit  d'une  illus- 
tre fasniiîe  de  Constanti- 
nople,  et  fut  surnommé  Ca- 
lybite,  parce  qu'il  demeura 
long-temps  inconnu  dans 
une  cabane  qu'il  s'étoit 
faite  à  la  porte  de  son  père. 

Jean  Chrysostome  ,  (  Saint  ) 
cëlèbie  docteur  de  l'église, 
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et  le  plus  éloquent  de  tous 
les  Saints  Pères  ,  né  à 
Antioche  vers  l'an  047  , 
d'une  famille  noble.  Il 
avoit  été  élu  patriarche  de 
Constantïnople  l'an  ^97.  Il 
réforma  lés  abus  dé  sort 
clergé  ,  retrancha  ,  pour 
nourrir  les  pauvres ,  une 
grande  partie  des  dépenses 
que  faîsoient  ses  pi édéces- 
seurs  ,  et  prêcha  avec 
zèle  contre  l'orgueil  ,  le 
luxe  et  l'avarice  des  grands; 
ce  qui  le  fit  exiler  deux 
fois.  Il  m.  des  mauvais 
traitemens  qu'on  lui  fit 
éprouver  lorsqu'on  le  con- 
duisoit  à  Comane  ,  lo  qua- 
torze septembre  407.  Les 
meilleures  éditions  de  ses 
œuvres  sont  celles  de  16 139 
8  vol.  in-folio  ,  tout  grec  , 
telle  de  Comrnelin  eu  grec 
et  en  latin  ,  10  vol.  in-foî. 
Le  P.  de  Monîfaucon  en  a 
aussi  donné  une  édit.  ea 
grec  et  en  latin  avec  des 
notes.  On  remarque  dans 
ses  ouvrages  une  facilité  , 
une  ciaité,  une  éloquence, 
une  beauté  d'expjsssions 
qui  ne  se  trouvent  en  au- 
cun autre  des  écrivains 
ecclédastique?:.  li  apporte 
les  preuves  les  plus  con- 
vaincantes de  la  divinité 
de  là  religion  contie.  les 
incrédules  ,  et  rend  la 
vertu  et  la  pratique  de 
l'évangile  aimable  et  res- 
pectable aux  impies  même 
et  aux  liberrins.  Sa  vie  a 
été  écrite  par  M.  iiermant, 
docteur  de  Sorbon;ie.  Le 
surnom  de   Chrysostùme , 
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-qui  signifie  bouche  d'or, 
lui  fut  donné  à  cause  de 
son  éloquence. 

Jean  Climaque  ,  (St.)  ou  le 
Scholastiqueex  le  Sinaïte , 
né  en  Palestine ,  m.  en  6o5, 
est  auteur  d'un  ouvrage 
utile  et  célèbre  int.  climax 
ou  échelle  sainte  ,  qu'il 
composa  pour  la  perfection 
«les  solitaires  ,  et  qui  peut 
servir  à  celle  des  gens  du 
monde.  Nous  en  avons  une 
excellente  traduction  Fran- 
çoise par  Arnaud  d'An~ 
diliy%  in- 12. 

Jean  ,  (  St.  )  ditl *  Aumônier , 
à  cause  de  ses  charités  ex- 
traordinaires ,  étoit  de  l'île 
de  Chypre  ,  et  in.  en  616*. 
L'ordre  de  Saint  Jean  de 
Jérusalem  -é  tire  son  nom  de 
ce  Saint. 

Jtan  Damascène,  (St.)  savant 
prêtre  et  religieux  ,  né  à 
Damas  ,  m.  à  84  ans  ,  vers 
760  ,  dans  le  monastère  de, 
Saint  Sabas  ,  près  de  Jéru- 
salem. Il  écrivit  avec  force 
en  faveur  des  saintes  ima- 
ges ,  contre  les  empereurs 
Léon  VIsaurien  et  Cons- 
tantin* Copronyme  ,  et  de- 
vint célèbre  dans  toute 
l'Egypte  par  sa  piété  et 
par  ses  ouvrages  ,  parmi 
lesquels  on  distingue  un 
excellent  traité  de  la  foi 
orthodoxe* 

Jean  de  Matera  ,  (  St.  )  ainsi 
nommé  du  lieu  de  sa  nais- 
sance dans  la  Pouille  ,  s'il- 
lustra par  ses  prédications 
et  ses  miracles  ,  et  m.  en 
Ii3q.  Il  institua  l'ordre  de 
JPulsano  qui  ne  subsiste 
plus. 


J  E  A       453 

Jean  de  Matha  ,  (  St.  )  né  à 
Faucon  ,  bourg  de  la  Pro- 
vence, fonda  avec  l'ermite 
Félix  de  Valois  l'ordre  de 
la  Trinité  pour  la  rédemp- 
tion des  captifs  3  et  m.  à 
Rome  en  1214. 

Jean.  Cclombin  ,  (  St.  )  noble 
siennoîs  ,  instituteur  de 
l'oulre  des  Jésuat^s,  qui 
fut  supprimé  en  iG63.  Il 
m,  en  tSG;. 

Jean  âè  Dieu  ,  (  St.  )  fondai 
tetir  de  l'ordre  de  la  cha- 
rité ,  né  à  ?<?citte-Major  , 
ville  du  Portugal ,  m.  en 
i53o. 

Jean  de.  la  Croix  ,  (  S? .  )  né 
dans  un  bourg.de  la  vieille 
Castillc  ,  se  vendit  célèbre 
pas  la  réforme  rigoureuse 
qu'il  fit  de  concert  avec 
Sainte  Thérèse,  dans  l'or- 
dre du  MontCarmel,  qu'on 
appela  Carmes-Uéchaus- 
sés.  Il  m.  en  i5^i  ,  et  a 
laissé  des  livres  de  spiri- 
tualité en  espagnol.  M. 
Collet  a  écrit  la  vie  de  ce 
Saint  in- 12. 

Il  y  a  eu  plusieurs  autres 
Saints  de  ce  nom  :  St.  Jean 
le  nain  ,  St.  Jean  le  silen- 
cieux:, St.  Jean  de  Méda  > 
St.  Jean  de  Bcrgame» 

Jean*  Il  y  a  eu  22  papes  de 
ce  nom.  Jean  I ,  toscan  v 
monta  sur  la  chaire  de  St. 
Pierre  en  0^3.  Théodoric  , 
roi  des  Gotbs  ,  violent 
arien,  le  fit  enfermer  dans- 
une  prison  à  Ha venue  ,  oh 
il  m.  en  5iG  ,  regardé 
comme  un  martyr. —  Jean 
H  succéda  à  Boni  j ace  II 
en  533  ,  et  iu.  en  535.—- 
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Jean  III,  né  à  Rome  ,  suc- 
céda à  Pelage  I,  montra 
beaucoup  de   zèle  pour    la 
décoration  des   églises  ,  et 
m .  en  573.  —  Je  an  IV  >  né 
tn  Dalmatie  ,  éîu  pape  en 
640  ,    tint   un    concile    à 
Rome  .  et  m.    en  642.  — 
Jean    V ,    syrien  ,   digne 
o  occuper    le    SainrSiége 
par  son    zèle  ,   sa  douceur 
et  sa    prudence   y  parvint 
en  6'85  ,  et  in,  en  687.  — 
Jean  VI  ,  grec  de  nation  , 
élu    pape   en  7or  ,   m.  en 
7o5.  —  jean   VU  ,   gr8c  , 
pape  après  le  précèdent,  m. 
en  707  ,  ternit  son  pontifi- 
cat   par    sa    complaisance 
pour  l'empereur  Just'miëîu 
'-Jean    VI U  ,     romain  , 
successeur  à'  Adrien  II  en 
872  ,  m.  en  882  ,  couronna 
1  empereur  Char  les  le  chau- 
ve ,    et     tint    un    concile 
à    Troyes.    IJ    reçut    à    la 
communion      de     l'église 
Photius ,  patriarche  intrus 
de  ConstanîinopIe,quiétoit 
parvenu  à  le  tromper;  mais 
revenu  de  son  erreur  9   il 
1  excommunia.     C'est     ce 
pontife     auquel     quelques 
auteurs  ont  donné  ,    sans 
fondement ,  le  nom  de  Pa- 
pesse Jeanne.  —Jean  IX , 
de    l'ordre  de   St.   Benoît  , 
ne  à    Tivoli  ,    succéda    à 
Théodore  II  en  898  ,    et 
m.    en   ()oo.  —  Jean    X, 
archevêque   de  Ravenne  , 
élu    pape   en   914  ,    m.  de 
mort  violente  en  928  Plus 
propre  à  manier  les  armes 
que  la  crosse  f  il  défît  les 
Sarrasins     qui    désoloient 
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depuis  long-temps  l'Italie. 
-^  Jean  XI ,  élu  pape    en» 
$3l ,    tn.  eu  9S6  ,  dans    lo 
chete.au   de  St.    Ange  oh 
son    frère    Albcric  l'a  voit 
fa i t  rc n  fe  rmer  » -"Jean  XII, 
romais,  est  le  premier  qui 
changea  son   nom  en  par- 
venant à   la    papauté    en 
956.  Il  fut   assassiné    eu 
9G4.  —  Jean    XIII ,    élu 
pape  en  9  fi  5  j    m*  en  5)72. 
--Jean  XIV,  évêque  de 
Pavie  ,  succéda   à    Benoît 
f72/enq85;  maisquelques 
mois  après  son   élection  , 
l'a  n  ri  p  a  pe  Bon! fa  c  c  VII  le 
lit  mettre  au  château  St.- 
Ange  ,  où  ii  m.  de  misère 
ou  de  poison   en    984.  ?*• 
Jcû«   XK,    romain  ,    élu 
après  la  mort  du  précédent» 
mourut  peu  de  temps  après» 
C'étoit  un  homme  savant. 
Il    avoit    composé  divers 
ouvrages.  —  Jean    XVI  > 
romain    parvint  au  Saint- 
Siège  en  985  ,    et    m.  en 
996.  Il  mit   tous  ses  soins 
à  maintenir  ou  rétablir   la 
paix     entre     les     princes 
chrétiens. — Jean  XVII , 
romain  et  successseur  de 
Sylvestre    II    en     100  3   ,. 
m.  la   même  année.  Il   y 
a  eu  un   antipape    de  sou 
nom. — Jean  XVIII ,  élu 
pape  après  la  mort  du  pré- 
cédent ,   abdiqua  sur  la  fin 
de  sa  vie  et  se  retira  dans 
un  monastère  ,    où    il   m. 
en  1009  —Jean  XIX  succé- 
da à  Benoît  VIII en  I024, 
couronna  l'empereur  Con- 
rad II  en  1027,  et  m.   en 
io53.—  Jean  XXI ,  portu- 
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gais  j  fils  d'un  médecin ,  et 
médecin  lui-même,  par- 
vint au  pontificat  en .  127S  ; 
mais  il  in.  huit  mois  après . 
On  a  de  lui  des  ouvrages 
de  philosophie  ,  de  méde- 
cine et  de  théologie,  -w 
Jean  XXII ,  né  à  C  a  hors  , 
Jut éiu  pape  en  l3l6,  et 
m.  en  i334«  M  fonda  plu- 
sieurs ablaayes.  Son  ponti- 
ficat fut  troublé  par  plu-^ 
sieurs  querelles.  Il  a  laissé 
plus,  ouvrages  sur  la  mé- 
decine ,  quHl  possédoit 
assez  bien  pour  son  temps. 
—Jean  XXIII,  napolitain, 
succéda  à  Alexandre  V  en 
1410  ,  et  fut  déposé  en 
1413.  Il  m.  en  1419. 
Jean%  Il  y  a  eu  sept  empe- 
reurs d'orient  de  ce  nom. 
Jean  /,  surnommé  Zimis- 
cès  ,  d'une  illustre  famille 
Ayant  fait  périr  l'empe- 
reur Nicéphore  Phocas  , 
fut  déclaré  empereur  Tan 
969.  Il  gouverna  non  en 
usurpateur,  mais  en  roi  > 
remporta  des  victoires  si- 
gnalées sur  les  Russes , 
les  Bulgares  et  les  Sarra- 
sins. Il  m.  en  976  ,  empoi-. 
sonné  par  l'eunuque  Basile» 
—Jean  II  Comnène,  monta 
sur  le  trône  après  Alexis 
Comnène  ,  son  père  ,  en 
Hl8,  et  m.  d'une  blessure 
qu'il  s'étoit  faite  à  la  chasse 
en    1140.  Il    remporta    de 

frands  avantages  sur  les 
îahométans,  les  Serviens, 
et  gouverna  avec  i*oaucoup 
de  sagesse,  répandant  des 
bienfaits  sur  le  peuple , 
bannissant  le  luxe   de  la 
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cour  ,  et  se  montrant  en 
tout  le  modèle  des  rois  et 
des  peuples.  — *  Jean  11% 
Ducas  ,  couronné  à  Nicée, 
tandis  que  les  Latins  occu- 
poient  le  trône  impérial 
de  Çonstantinople ,  régna 
en  grand  prince  et  recula 
les  bornes  de  son  empire. 
Il  fut  pleuré  à  sa  mort 
arrivée  en  1255.  Son  atta- 
chement pour  une  jeune 
allemande  lui  fit  com- 
mettre des  injustice*  qui 
ternirent  l'éclat  de  ses 
bonnes  qualités.— Jean  IV 
Lascaris  ,  fils  de  Théodore 
le  jeune  ,  lui  succéda  en 
1259  ,  à  l'âge  de  6  ans  • 
mais  le  despote  Michel 
Paléologue  ,  lui  fit  crever 
les  yeux  et  le  priva  de  la 
couronne  la  même  année, 
—  Jean  P,  voyez  Canta- 
cu\ène*  —  Jean  VI  Paléo- 
logue ,  succéda  à  son  père 
Andronic  le  jeune  en  iS/ji, 
et  m.  en  i39i  ,  méprisé  de 
ses  sujets  et  bravé  de  ses 
ennemis,  qu'il  ne  sut  pas 
contenir.  Prince  indoieut , 
foibîe  ,  et  uniquement  oc- 
cupé de  ses  plaisirs,  l'em" 
pire  j  déjà  très  -  affoibK , 
fit  encore  sous*  lui  des 
pertes  considérables.  — * 
Jean  Vil  Paléologue  mon- 
ta sur  le  trône  en  1425  , 
après  la  mort  de  son  père 
Emmanuel ,  et  ne  fut  pas 
plus  heureux.  L'empire 
alloit  toujours  en  périssant, 
et  les  Turcs  ,  qui  le  mi- 
noient  depuis  long-temps , 
augmentèrent  encore  leurs 
conquêtes.  PaUologue  fat 
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obligé  de  recourir  aux  La- 
tins, et  pour  en  obtenir  du 
secours  ,  il  consentit  à  fa- 
voriser l'union  de  l'église 
grecque  avec  la  latine  ,  qui 
tut  conclue  l'an  1409,  dans 
un  concile  ouvert  à  Fer- 
rare  ,  et  où  il  assista  en 
personne  ;  mais  le  clergé 
ne  voulut  pas  approuver 
cette  union  quoique  très- 
favorable  à  l'état ,  et  il  m. 
de  chagrin  en  1448  ,  lais- 
sant son  empire  en  proie 
aux  dissentions  les  plus 
violentes.  Ce  prince  n'eut 
aucune  vertu  militaire.  La 
politique  fut  l'unique  arme 
qu'il  put  opposer  à  ses  en- 
nemis,  et  il  sut  eu  faire 
usage. 
Jean-Sans-T?rre ,  roi  d'An- 
gleterre ,  fils  de  Henri  II, 
fut  usurpateur  de  la  cou- 
ronne en  1199  ,  sur  Artus 
de  Bretagne  ,  son  neveu  , 
qu'il  poignarda,  dit-on  ,  de 
sa  main.  Ce  meurtre  ne 
resta  pa  s  impuni. P/iï>W?- 
Auguste  s'empara  de  toutes 
ses  possessions  en  France , 
et  les  barons  angiois  le 
forcèrent  de  signer  îa  gran- 
de charte  ,  le  fondement 
de  la  liberté  angloise  et  la 
source  des  guerres  civiles. 
Le  pape  l'excommunia  et 
releva  ses  sujets  du  serment 
de  fidélité.  Enfin  ,  les  ba- 
rons se  soulevèrent ,  appe- 
lèrent Louis  ,  fiis  de  Phi- 
lippe ,  et  le  couronnèrent  à 
Londres  en  12 16.  il  n'y 
resta  pas  long-temps.  Jean, 
après  avoir  erré  de  ville  en 
ville ,  m.  de  désespoir  et 
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des  suites  de  ses  débauches 
en  1216.  Il  réunissoit  les 
vices  de  tous  les  états  ,  et 
n'avoir  aucune  des  qualités 
qui  honore  le  diadème.  Sort 
fils  lui  succéda. 

Jean ,  dit  le  Bon  ,  roi  de 
France,  succéda  à  son  père 
Philippe  de  Valois  en 
l35o.  Vaincu  à  la  bataille 
de  Poitiers  par  Edouard  è 
surnommé  le  Prince  noir , 
il  fut  fait  prisonnier  et 
conduit  à  Londres  ,  où  il 
m.  en  1364.  Ce  prince 
montra  autant  de  courage 
que  de  résignation  pendant 
sa  prison.  Il  avoit  de  la 
bravoure  ,  de  la  générosi- 
té ,  de  la  franchise  ;  mais 
d'ailleurs  il  étoit  impa- 
tient ,  fantasque  ,  sans  gé- 
nie ,  et  néanmoins  très- 
entêté  dans  ses  idées  y  qui 
étoienr  ordinairementiaus- 
ses  ou  chimériques.  Pen- 
dant sa  captivité  la  France 
fut  livrée  à  toutes  les  hor- 
reurs de  la  guerre  civile. 
Le  Dauphin  et  Charles  de 
Navarre  ,  qui  aspiroient  à 
la  couronne  ,  se  firent  une 
guerre  opiniâtre. 

Jean  III  ,  roi  de  Suède  ,  fils 
de  Gustave  Wasa ,  succé- 
da ,  en  l568,  à  Eric  XI  V> 
son  frère  aîné  ,  que  ses 
cruautés  avoientfait  chas- 
ser du  trône.  Le  premier 
soin  qui  l'occupa  fut  de 
rétablir  la  tranquillité  pu- 
blique dans  son  état.  Il -fit 
aussi  la  ^.aix  avec  ie  Da- 
nemarck. 

Jean  II ,  fils  de  Henri  III , 
fut  proclamé  roi  deCastille 

en 
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en  Ï406  ,  à  l'âge  de  1  an*. 
Parvenu  à  sa  majorité  ,  il 
ne    s'occupa    que    de    ses 
T>laisirs.Cependaut  ii  avoit 
des  talens  pour  la  guerre. 
Contraint   de   piendre   les 
armes  ,     il   s'opposa   avec 
succès  aux  forces  des  rois 
de  Navarre   et  d'Arragon. 
Il  obtint  aussi  de  grands 
avantages  sur  les  Maures 
de  Grenade. 
Jean  II 9  roi  de  Navarre  et 
d'Arragon  ,    succéda  à  son 
frère   Alphonse  ,  dans   ce 
dernier  royaume 5  en  1^58, 
et    m.   à  Barcelonne    l'an 
Ï479.II  soutint  long  temps 
la  guerre  contre  Henri  IVy 
roi     de    Castille.     Habile 
guerrier  et  politique  éclai- 
ré j  il   n'eut  cej)endant  que 
de  foibies    succès,    parce 
qu'il  etoit  trop  vif  et  trop 
précipité  dans  ses   démar- 
ches ,  pour  pouvoir  donner 
à  ses  projets   le  temps   de 
mûiir. 
Jean, ,  roi  de  Bohême ,   fils 
de  l'empereur  Henri  VII , 
monta    sur    le     trône    en 
i3oq  ,  à  l'âge   de   14   ans. 
C'étoit  un  prince  guerrier  j 
après  avoir  défait   ies  Li- 
thuaniens,  i»    prit  le  titre 
ce  roi  de  Pologne.  Il  per- 
dit un  œil  dans  cette  expé* 
dition  ,  et  quelque  temps 
après,  l'autre.  Cette  perte 
ne  l'empêcha  pasd'ailerà  ia 
guerre.   Ii   se  trouva  à  la 
bataille    de  Crécy  ,    où   il 
combattit     vaillamment  j 
mais  il  y  perdit  la  vie. 
JcanI,  II  ,111,  IV  et  V, 
lois  de  fort  a  gai.  Jean  1 5 
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surnommé  le  père  de  la  pa~ 
trie  y  fils  naturel  de  Pierre 
le  Sévère  ,    monta  sur  le 
trône  Tan   I384  ,   au  préju- 
dice de  Béatrix  ,  fille  uni- 
que de    Ferdinand  I ,  son 
frère.   Il  prit  plusieurs  pla- 
ces aux  Maures  d'Afrique, 
et  m.  en  143^.  —  Jean  II  s 
dit    le  Grand  ,   succéda  à 
son  père  Alphonse    V  en 
I481  ,   et   nr.   en   I495.  II 
conquit     plusieurs     places 
en    Afrique,    se  distingua 
à  la  bataille  de  T010  con- 
tre les  Castillans  ,  fit  rendre 
la     justice    avec    la     plus 
grande  exactitude  ,  et  fa- 
vorisa de  tout  son  pouvoir 
les  colonies  dans  les  Indes 
et  en  Afrique.  <—  Jean  III 5 
successeur     d' ' bmmanuel  , 
son  père,  en  i52i  ,  et  ml 
en   i557,  regardé    comme 
un  prince  heureux  et  sage.  !l 
rendit    son  nom  respecta-, 
ble  par  son'amour  pour  la 
paix  et   pour    la  religion  9 
et  par  ia   piotection   qu'il 
accorda    aux    sciences    et 
aux  sa  vans.  Ses  vaisseaux; 
décotiy rirent  le  Japon  ,   et 
il  envoya  Saint    François— 
Xavier  aux  Indes.  ■—  Jean 
IV ,  dit  le    Foituné  ,   fils 
de  fkéodore  de  Portugal 'f 
duc  de  iJiagance.   Les  JKs-, 
pagùols     s'éîoient     rendus 
maîtres    du    jr/oitugal    en 
l58o  ,  et  l'a  voit  gardé  jus- 
qu'en 1600  j  que  les  Por- 
tugais ,  lassés  d'une  domi- 
na lion  étrangère  ,  le  pro- 
clamèrent   roi.    Il   m.    Ca 
1656*.  Généieux  ,  affable  3 
bienfaisant  et  juste  .  il  fur 

39  ' 
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plus  politique  que  guer- 
ïier.  Les  François  contri- 
buèrent beaucoup  à  le 
maintenir  sur  le  tr$ne.  «— 
Jean  V  succéda  à  Pierre  II 
en  1707  ,  et  prit  le  parti 
des  alliés  dans  la  guerre  de 
îa  succession.  11  travailla 
con s ta  m ment  à  faire  fleurir 
Je  commerce  et  les  lettres 
dans  son  royaume.  Son 
gouvernement  fut  sage  et 
prudent ,  et  ses  vertus  gé- 
néreuses firent  le  bonheur 
de  ses  sujets.  Il  m*  en 
1760. 

jean  d'Imola  ,  enseigna  le 
droit  avec  beaucoup  de 
réputation  ,  et  m.  en  i/j36. 
On  a  de  lui  des  commen- 
taires sur  les  décrétâtes 
et  sur  les  Clémentines ,  in- 
fol.  >  et  autres  ouvrages 
autrefois  estimés. 

Jcan  de  Çastel  Bolognèsê  , 
célèbre  graveur  sous  Char» 
les-Quint-  m     ■     # 

Jean  le  Milanois ,  qui  vivoit 
dans  le  ii.e  siècle,  com- 

Î»osa  y  en  sers  latins ,  un 
ivre  de  médecine»  conau 
aujourd'hui  sous  le  nom 
à1  école  de  Salerne  ,  et  qui  a 
été  trad.  en  frauçois  en 
prose  et  en  vers. 
Jean  de  la  Conception ,  ré- 
formateur des  trinitaires- 
déchaussés  d'Espagne  ,  né 
dans  le  diocèse  de  Tolède  , 
m.  en  odeur  de  sainteté  à 
Cordoueen  i6z3. 
Jean  d*Udine%  peintre  ,  m. 
à  Rome  en  1564.  Il  exp- 
loit à  peindre  les  animaux , 
les  fruits  ,  les  rieurs  et  les 
©inemens»  Ses  dessins  ,  erj 
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ce  dernier  genre,  sont  très- 
recheichés. 

Jeanne  ,  reiue  de  France  et 
de  Navarre  ,  femme  de 
Philippe -le -Bel,  On  lui 
doit  la  fondation  du  collège 
de  Navarre.  C'étoit  une 
princesse  spirituelle  et  cou- 
rageuse. 

Jeanne  de  France  ,  fille  de 
Louis  XI  et  femme  de 
louis  ,  duc  d'Orléans  , 
connu  depuis  sous  le  nom 
de  louis  XII ,  fonda  l'or- 
dre de  1' Annonciation  ou 
de  YAnnonciadc  ,  et  ni. 
saintement  ,  en  l5o4  ,  à 
Bourges  ,  où  elle  avoit 
fondé  un  collège. 
eanne  I  et  II  ,  reines  de 
Naples.  La  première  ,  fille 
de  Charles  de  Sicile  ,  fut 
étouffée  entre  deux  mate- 
las en  l3*l  ,  par  les  ordres 
de  Charles  de  Duras  ,  son 
parent ,  qu'elle  avoit  adop- 
té. Cette  princesse  fut  re- 
grettée des  savans  et  6es 
gens  de  lettres,  dont  la  cour 
étoit  l'asile.  C'est  elle  qui 
a  vendu  au  pape  Clément 
VI ,  Avignon  et  son  ter- 
ritoire pour  80,000  florins 
d'or-  Son  histoire  a  été 
écrite  par  l'abbé  Mignot , 
qui  en  fait  un  portrait  un 
peu  flatté.  —  La  seconde  , 
sœur  et  héritière  de  Ladis*- 
las  ,  m.  en  ia55.  Elle  fut 
mariée  deux  fois  ,  et  n'en 
mena  pas  moins  uae  vie 
scandaleuse. 

Jeanne  éC Alhet ,  reine  de 
Navarre,  m.  en  1S72, 
C'étoit  une  princesse  pleine 
de  courage  et  de  résolution* 
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Elle  avoit  embrassé  le  parti 
des  huguenots  par  haine 
contre  le  pape  ,  qui  avoit 
enlevé  à  son  père  le  royau- 
me de  Navarre.  Elle  se 
distingua  dans  ce  parti  par 
une  fermeté  à  toute  épreu- 
ve ,  et  dans  l'Europe  par 
son  goût  pour  les  lettrés. 

Jeanne ,  fille  de  Louis  de 
Flandres, comte  de  Ne  vers, 
et  épouse  de  Jean  VI  de 
Mcntjort ,  duc  de  Breta- 
gne ,  se  signala  par  des 
actions  héroïques  dans  le 
siège  d'Hennebon,et  sauva 
cette  place-,  qui  ctoit  sur 
le  point  d'être  prise  d'assa  ut 
par  les  François. 

Jeanne  d'Arc  ,  appelée  ©rdi- 
tiaueuteat  la  Pucelie  d'Or- 
Uans%  parce  qu'eiie  délivra 
cette  place  qui  ètoit  sur  ie 
point  d'être  prise  par  hs 
A»^lois ,  étoit  fille  â'ua 
simple  paysau.  Son  coura- 
ge e-t  soa  enthousiasme 
ranimèrent  l'es-prit  des 
François  ,  et  forcèrent  fcs 
Àn&icudcse  retirer.  El  ie 
conduisit  Charles  VU  à 
Pveims ,  oit  il  fut  sac:é  ,  et 
après  oes  prodiges  de  va- 
leur, elle  fut  faite  prison- 
nière au  siège  de  Compiè- 
gne.  On  ia  conduisit  à 
Rouen  ,  où  elle  lut  con- 
damnée comme  sorcière, 
et  brûlée  vive  en  l^5i  ,  à 
la  honte  de  ses  ennemis. 
Eiie  subit  sen  supplice 
avec  beaucoup  de  couinge. 
L'abbé  Lenglet  Ûujrtsnoy 
a  publié  une  histoire  de  j>a 
vie. 

ftannin ,  simple  avocat  au 
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parlement  de  Dijon  ,  par- 
vint par  ses  talens  et  sa 
probitéaux  premières char- 
nes  de  la  robe.  Henri  IV 
l'appela  auprès  de  lui ,  et 
dès  ce  moment  il  fut  son 
conseil  le  plus  intime.  La 
reine  mère  après  la  mort 
dn  roi  se  reposa  sur  lui  des 
plus  grandes  affaires  de 
l'état ,  et  lui  confia  i'ad-* 
ministration  des  finances. 
Il  m.  en  IÔ22  ,  à  82  ans  3 
regardé  comme  le  plus 
honnête  homme  de  son 
temps,  et  comme  un  do 
ceux  qui  entendoieat  le 
mieux  les  affaires  de  l'état. 
Nous  avons  de  lui  ces 
mémoires  et  des  négocia- 
tions ,  dont  il  y  a  eu  piu- 
si*4trs  e  cl  itions.  Le  cardi- 
nal de  Richelieu  en  faisoit 
sa  lectme  ordinaire- 

Jeaurat ,  savant  astronome  , 
i*û  h  Pam  i  et  attaché  h  i'ch- 
set -vhtoinr  de  cette  ville  , 
eu  il  m.  en  ifco5.  H  a 
donne  plusieurs  vol.  do  là 
connaissance  des  temps  , 
eut  khi  tes  mémoires  de 
l'académie  des  sciences  et? 
plusieurs  mémoires  ,  pub. 
un  traité  de  perspective  9 
iïi-4  ,  estimé  ,  et  plusieurs 
a uti es  ouvrages. 

Jçchonias ,  roi  de  Juda  vers 
l'an  599  av.  J.  C.  Son 
règne  fut  court.  Nabucho- 
donc\or  ayant  pris  Jeiu- 
saiem  l'emmena  en  capti- 
vité à  Babylone  ,  où  il  de- 
meura dans  les  fers  jusqu'à 
l'an  562. 

Jehu ,  fils  de  Josaphat  et  io.e 
ici  d'Israël ,  commença  à 
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régner  vers  l'an  835  avant 
J.    C.    Il   tua   Joram ,    lit 
mourir    toute    la    famille 
à'Achah  ,  et  les  prêtres  de 
Baal  dans  le  temple  même 
de  leurs  fausses  divinisés. 
Ce  prince  ,  qui  a  voit  paru 
si  zélé  à    exécuter  les  or- 
dres de  Dieu  ,  étant  tombé 
dans  l'idolâtrie  ,    Dieu   le 
•   punir,  en  livrant  son  royau- 
me à  Ha\ael ,  roi  c!e  Syrie  , 
qui  y   commit   d'horribles 
cruautés.  11  m.  ïzn  856'. 
Jenkins,  vieil lard  remarqua- 
ble à  cause  de  ia  longueur 
de  sa  vie.  Il  m.  en  1670, 
à  l'âge /le  169  sus  ,  ayant 
encore  toutes  ses  facultés. 
Je'.ison ,   célèbre    imprimeur 
et  graveur  de  caractères  à 
Venise,  m.  vers  Tan  I481. 
Jéréniie,    Je  2.e    qcs  grands 
projetas  ,    fila  àa   pvêtre 
Hclcias  ,    étoiî  né  à  Ar.a- 
tcih  ,    près  de  Jérusalem. 
Il  prophétisa  les  malheurs 
qui  éîoient  prêts  à  tomber 
sur  son  pays  et  les  nations 
voisines.  On  croit  qu'il  fut 
lapidé  ù  Taphné   i'an  5oo 
avant  J.  C  II  nous  reste 
de  lui  des  prophéties  et  des 
lamentations  ,  en    hébreu, 
ïl  est  souvent  sublime  dans 
ses   pensées  ;  et  son  style , 
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Ce  nouveau   roi  craignant 
que  si  le  peuple  continuoit 
d  a  lier  à  Jérusalem  pour  y 
sacrifier  ,  il  ne  rentra  peu- 
à-peu  dans  l'obéissance   de 
son    pïince   légitime  ,     fît 
■■    faire  deux  veaux  d'or  qu'il 
obligea   son   peuple  d'ado- 
rer ,  et  les  conduisit  ainsi 
à  l'oubli  du  vrai  Dieu.  Il 
mourut   dans  son   impiété 
en  c54  avant  J.   C.  ,  après 
un  règne  de  22  ans   —  Le 
second  ,  fiis  de  Joas  ,    roi 
d'Israël  ,     monta    sur    le 
tréne  l'an  826  avant  J.  C. 
Il  s'abandonna  aussi  à  l'ido- 
lâtrie ,  et  m.  78^  ans  av^nt 
J.  C.  ,  après  un  règne  de 
4*  ans. 
Uràraç  ,  (St.)   célèbre  père 
de  i'église  ,  né  dans  la  Dal- 
muie   vers    3$o ,    m.    en, 
410.   il  surpassa  ,  dans   la 
connoissance  de  l'hébreu  et 
dans  la  variété  de  l'érudi- 
tion ,  tous  les  écrivains  de 
son  temps.  Son  style,  pur, 
vif,  élevé,   n'est  pas  tou- 
jours  é^aL   La  meilleure 
édit.  de  ses  œuvres  est  celle 
des  bénédictins  ,   l6'o3.— • 
1706.    On    a     traduit   ses 
lettres  ,  écrites  avec  cha- 
leur et  noblesse  ,  en  3  vo!# 
in-8. 


quoique  simple,  offre  des    Jérôme  de  Prague,  ainsi  ap- 
expressions  fortes  et  éner-         pelé  du  lieu  de  sa  naissart- 


giques. 
Jéroboam  I  et  II ,  rois  d'Is- 
raël. Le  premier  fut  élevé 
sur  le  trône  par  dix  Tribus, 
qui  se  séparèrent  de  la 
maison  de  David  ,  et  for- 
mèrent un  royaume  à  part, 
vers  Faq  $72  avant  J»  C» 


fut  3e  plus  célèbre 
disciple  de  JeanHus<,  qu'il 
surpassa  en  esprit  et  en 
éloquence.  Ce»1  hérésiarque 
fait  brûlé  vif  en  1416.  Il  y 
a  un  autre  Jérôme  dePrs- 
gue  ,  pieux  solitaire  ,  qu'il 
ne  ta  ut  pas  confondre  avec 
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le  disciple  de  Jean  Hus , 
contre  lequel  il  s'éleva  ,  et 
dont  il  détestoit  les  erreurs. 

Jésus  ,  fils  de  Sirach  ,  né  a 
Jérusalem  est  auteur  du* 
livre  de  Y  ecclésiastique  , 
qu'il  composa  vers  l'an 
234.  avant  J.  C.  Son  petit- 
fils  le  traduisit  en  grec  , 
et  c'est  cette  version  que 
nous  avons. 

Jéthro  ,  prêtre  des  Madiani- 
tes  j  reçut  Moïse  dans  sa 
famille  lorsqu'il  fut  obligé 
de  fuir  l'Egypte,  et  lui 
do»na  sa  fille  Séphora  en 
mariage. 

Jeune  ,  (Jean  le  )  prêtre  de 
l'oratoire  et  prédicateur  cé- 
lèbre ,  m.  en  1772  ,  à  l'âge 
de  80  ans.  Ses  sermons  5 
pleins  de  piété  et  d'onction > 
ont  été  recueillis  en  10  v 
in- 12.  Massillon  avoue  en 
avoir  profité. 

Jewel  y  évêque  de  Salisbury  , 
m.  en  15.71  ,fut  un  de  ceux 
qui  contribuèrent  le  plus 
à  la  réformation.  II  a  com- 
posé une  apologie  de  la 
religion  anglicane  ,  regar- 
dée comme  ce  qu'il  y  a  de 
jmieux  en  ce  genre.  On  a 
réuni  ses  ouvrages  en  2  y. 
in-fol. 

Joab  ,  général  de  David  ,  se 
distingua  par  sa  valeur  et 
ses  cruautés.  Salomon  le  fit 
mettre  à  moit  en  1014  av. 
J.  C.  ,  pour  avoir  pris  le 
parti  àAdonias» 

Joachim  »  célèbre  moine  de 
Citeaux  ,  vivoit  à  la  fin  du 
I2.e  siècle»  Il  fonda  plu- 
sieurs monastères  ,  qu'il 
foaver&a    avec  pm^c^ 
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On  a  de  lui  àes  prédict'wns^ 
immimées  sous  le  nom 
d'Evangile  éternel. 

Joaruiet ,  jésuite ,  de  l'acadé- 
mie de  Nancy,  né  à  Dole, 
ni.  su  commencement  du 
18. e  siècle.  Il  a  pub.  plus, 
ouvrages.  Ses  êlémens-  de 
poésie  francise  ,  5  vol.  in- 
12 ,  renferment  des  ré- 
flexions judicieuses ,  une 
critique  fine  ,  des  règles 
sûres  ,  mais  le  style  en  est 
inégal  et  souvent  incorrect. 

Joas  ,  fils  d'Ochosias -,  le  seul 
des  princes  de  la  maison 
royale  que  l'on  put  dérober 
à  la  fureur  d'Athaliz.  A 
l'âge  de  7  ans  ,  le  Grand- 
Prêtre  Joad  ,  qui  l'avoit 
élevé  secrètement  dans  le 
temple ,  le  rétablit  sur  le 
trône  de  ses  pères ,  et 
Athalie  fut  mise  à  mort» 
Il  gouverna  d'abord  avec 
prudence  et  sagesse  ;  mai» 
séduit  par  des  flatteurs  * 
il  tomba  dans  l'idolâtrie  9 
et  fut  assassiné  dans  son  lit 
l'an  843  avant  J.  C. 

Joas ,  fils  de  Joachas  ,  roi 
d'Israël ,  succéda  à  son 
père  et  imita  Jéroboam 
dans  son  idolâtrie.  Il  mon- 
tra néanmoins  beaucoup 
d'égard  pour  le  prophète 
Elisée.  Après  plusieurs 
victoires,  il  m.  Tan  826 
avant  J.  C.  ,  après  un  rè- 
gne de  16  ans. 

Job  ,  patriarche  célèbre  par 
sa  patience  inébranlable  ai» 
milieu  des  plus  terribles 
épreuves.  Dieu  récompensa 
sa  constance  par  de  nou- 
*eU*s  foyers.  XJ  m,,  y§J5 


Van  l5oo  av.  J.  C. ,  âgé 
de  211  ans.  Le  livre  qui 
porte  son  nom  et  qui  con- 
tient son  histoire  est  un 
des  livre  canoniques. Quel- 
ques -  uns  l'attribuent  à 
îsaïc  ?  d'autres  ,  et  avec 
plus  de  fondement  ,  à 
Moïse. 

Jobert ,  jésuite  de  Paris  ,  m. 
en  1719  ,  se  distingua  dans 
la  prédication.  Il  avoit  dé 
grandesconnoissancesdans 
les  antiquités.  On  a  de  lui 
la  science  des  médailles  ,  2 
vol.  iu-12  ,  ouvrage  estimé 
et  peu  commun. 

Jodelle  ,  un  des  plus  anciens 
poètes  dramatiques  fran- 
çois,  né  à  Paris  en  i532. 
Ses  tragédies  sont  aujour- 
d'hui à  peine  lisibles  ; 
ruais  on  a  de  lui  des  poé- 
sies latines  y  d'un  style  pur 
et  de  bon  goût. 

J0d  5  Ie  2.e  des  12  petits 
prophètes  ,  vivoit  vers  Fan 
778  avant  J.  C.  Le  style 
de  ses  prophéties  est  véhé- 
ment. 

Johnson  ,  peintre  de  paysage 
sous  Jacques  il.  Ses  ta- 
bleaux seul  rares  et  chers. 

Johnson)  antiquaire  anglois  , 
et  l'un  des  fondateurs  de 
îa  société  des  antiquaires  3 
lui  fournit  dé  nombreux 
mémoires. 

Johnson  ,  l'un  des  plus  labo- 
rieux écrivains  Anglois  , 
m.  en  1784.  Il  travailla  à 
plusieurs  feuilles  périodi- 
ques ,  et  a  laissé  un  dict. 
anglois  très- estimé  ,  et  les 
yies  des  poètes  anglois  ? 
qiiton  regarde  comme  un 


trésor  de  critique  solide  ei 
comme  un  modèle  de  bio- 
graphie littéraire. 

Johiville  ,  un  des  seigneurs 
de  la  cour  de  St.  Louis  ,  a 
écrit  Yhisloire  de  ce  Saint  , 
qui  a  été  réimprimée  en 
1761.  Il  in.  en  i5i8. 

Jûly  ,  chanoine  et  chantre  de 
l'église  de  Paris ,  m.  en 
I700  j  a  laissé  plusieurs 
ouvrages  :  traité  des  resti- 
tutions ,  traité  historique 
des  écoles  épiscopales ,  etc. 

Joly  ,  secrétaire  du  cardinal 
de  Ret\  ,  et  conseiller  du 
roi  ,  a  écrit  les  mémoires 
de  son  temps  ,  depuis  1641, 
jusqu'en  16^5  ,  qui  ont  été 
réunis  à  ceux  du  cardinal 
de  Retz  ,  mais  qui  sont 
moins  estimés. 

Joly ,  curé  de  Saint-Nicoîas- 
des-Champs  ,  évéque  d'A- 
gen  ,  né  à  Bury  ,  diocèss 
de  Verdun  ,  m.  en  1678  , 
s'est  fait  connoître  par  des 
prôiics  qui  ont  joui  long- 
temps d'une  grande  céié- 
biiié.  On  a  encore  de  lui 
devoirs  du  chrétien  ,  iu-12. 

Joly  de  Fieury  ,  illustre  pro- 
cureur-général du  parle- 
ment de  Paris  ,  sa  patrie  , 
m.  en  1756.  On  a  de  lui 
des  mémoires  et  des  obser- 
vations ,  remarques  et  notes 
sur  le  droit  public  françois» 

Joly  j  (  Joseph-Romain  )  m. 
en  1806.  Il  a  pub.  parallè- 
le des  religions  j  6'  vol. 
in-4,  ouvrage  sa  vaut,  mais 
qui  a  eu  peu  de  succès; 
Y  ancienne  géographie  com- 
parée à  la  modems  ,  2  voL 
in- 8,  et  atlas? 
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Jonas  ,  le  5.e  des  11  petits 
prophètes,  vivoit  sous  Joas 
et  sou ^  Jéroboam  H ,  roi 
d'Israël.  Ayant  désobéi  au 
Seigneur ,  qui  lui  avoit 
ordonné  d'aller  prêcher  les 
Ninivites  ,  il  fut  avalé  par 
un  monstre  marin  ,  qui 
le  revomit  3  jours  après. 
11  fut  alors  à  Ninive  ,  et 
les  ha  bit  an  s  de  cette  ville 
s'étant  repentis,  Dieu  leur 
pardonna.  Les  prophéties 
de  Jonas  contiennent  4 
chapitres. 

Jonas  ,  célèbre  astronome 
irlandois  ,  m.  en  1640  ,  à 
35  ans  ,  a  laissé  plusieurs 
ouvrages  en  latin. 

Jonathas  ,  fils  de  Satil  ,  fut 
tué  en  combattant  contre 
ks  Philistins  l'an  io55  av. 
J.  C.  H  délivra  David  , 
qu'il  aimoit  tendrement,de 
la  fureur  de  son  père  au 
risque  de  sa  propre  vie. 
Il  y  a  un  autre  Jonathas  , 
frère  de  Judas- Machabée , 
qui  fut  un  célèbre  général 
des  Juifs. 

Jones  ^  fameux  architecte 
angiois  ,  m.  en  1652.  On 
a  pub.  un  recueil  de  ses 
plans  j  in-  fol. 

Jones  j  célèbre  mathémati- 
cien ,  né  dans  l'île  d'An- 
glesey  ,  et  intimement  lié 
avec  Newton  ,  est  auteur 
de  plusieurs  ouvrages  : 
abrégé  de  Vart  de  la  navi- 
gation j  nouvelle  introduc- 
tion aux  mathématiques  , 
etc.  Son  fils  ,  savant  dans 
les  langues  orientales  ,  m. 

»  dans  l'Inde  en  179^  ,  a 
pub.  une  grammaire  per- 
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sane^  et  une  dissertation  sur 
la  littérature  orientale.  II7 
y  a  eu  plusieurs  autres 
écrivains  angiois  de  ce 
nom. 

Jones  ,  capitaine  de  la  ma- 
rine des  Etats-Unis  ,  né' 
en  Ecosse  ,  m.  à  Paris  en 
1792  ,  se  distingua  dans  la 
guerre  d'Amérique  par  des 
actions  d'une  grande  bra- 
voure ,  ce  qui  lui  valut 
de  la  part  de  Louis  XVI > 
la  croix  de  l'ordre  du  mé- 
rite et  une  épée  d'or.  Il  a 
laissé  des  mémoires  qui  ont 
été  trad.  et  publiés  par 
André. 

Jctïg  ,  excellent  peintre  de 
portrait,  né  en  Hollande 
en  1619. 

Jcnin  ,  jésuite  et  poète  ,  m. 
en  i658.  Il  a  composé  en 
grec  et  en  latin  des  odes , 
écrites  avec  facilité  et  élé- 
gance. 

Jonsius  ,  savant ,  né  à  Hoîs- 
tein  ,  m.  en  1&59,  a  laissé 
un  bon  ouvrage  ,  intitulé 
de  scriptoribus  histeriœ 
philosophiez. 

Jonsan  ,  poète  dramatique 
angiois  ,  né  à  Westmins- 
ter, m.  en  1657.  Ses  œuvres 
ont  été  recueillies  en  7  voL 
in-8, 

Jonston  ,  médecin  et  célébré 
naturaliste  polonois  ,  m. 
en  1675  ,  a  pub.  une  hist. 
naturelle  des  oiseaux  ,  des 
poissons  ,  des  quadrupèdes 
et  des  insectes  ,  in-folio  , 
et  autres  ouvrages. 

Joram  ,  roi  d'Israël  ,  succéda 
à  Ockosias  >  son  irère  5  l'an 
896  avant  J»  C»  s  défit  leç 
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Moabïtes ,  et  fut"  percé  de 
flèches  dans  le  champ  de 
Naboth  par  Jéhu  ,  son  gé- 
néral ,  qui  fit  jeter  son 
corps  aux  ckiens.  Il  avoit 
persévéré  dans  son  idolâ- 
trie ,  malgré  les  prophéties 
et  les  remontrances  à' Eli» 
sée. 

Joram  ,  roi  de  Juda  ,  succéda 
à  son  père-  Josaphat  Tan 
889  avant  J.  C.  ,  et  m.  en 
885  ,  d'une  horrible  mala- 
die qui  le  tourmenta  pen- 
dant deux  ans.  Il  avoit 
épousé  Athalie  et  s'étoit 
livré  à  l'idolâtrie. 

Jordan  ,  vaillant  amiral  an- 
glois  sous  Charles  11. 

Jordan  ,  habile  antiquahe  et 
conseiller  du  roi  de  Bohê- 
me ,  m.  en  1740.  Il  a  laissé 
divers  écrits  sur  la  chro* 
nologie  ,  et  des  remarques 
sur  les  anciens  historiens. 

Jordans  ,  (  Jacques  )  célèbre 
peintre  ,  né  à  Anvers  ,  m. 
en  1678.  Son  coloris  est 
brillant,  sa  composition 
riche)  son  expression  fortej 
et  il  entend  parfaitement 
le  clair-obscur  ;  mais  son 
dessin  manque  d'elégance 
et  de  goût.  Il  y  a  un  autre 
peintre  de  ce  nom  ,  né  à 
Naples ,  m.  en  I705  ,  qui 
travailloit  avec  une  grande 
célérité.  Charles  II  ,  roi 
d'Espagne ,  l'employa  pour 
embellir  YEscuriaL 

Jcrnandès  ,  goth  de  nation, 
vivoit  sous  le  règne  de 
Justinien.  On  a  de  lui  de 
rébus  gothicis  ;  de  origine 
mundi  et  de  rerum  et  tetn- 
pomm  Mcsitsionc» 
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Jortin ,  archidiacre  de  Lon— 
(1res,  m.  en  1770.  Il  a^ 
laissé  une  vie  d'Erasme  ,  2 
vol.  in-4  ,  des  sermons  ,7 
vol. ,  des  mélanges  et  ob- 
servations sur  les  auteurs 
anciens-  et  modernes ,  et 
autres  ouvrages. 

Joseph  ,  fils  de  Jacob  et  de 
Kachel ,  et  tendrement  ai- 
mé de  son  père  ,  ce  qui  lui 
attira  la  jalousie  de  ses 
frères.  Ils  le  vendirent  à 
des  marchands  Madianites, 
et-  ce  fut  la  cause  de  son  élé- 
vation. Conduit  en  Egypte, 
il  plut  à  Pharaon  ,  qui  le 
Et  son  premier  ministre. 
On  sait  avec  quelle  sagesse 
il  sauva  l'Egypte  et  les 
pays  voisins  d'une  famine 
a  tireuse.  Il  pardonna  gé- 
néreusement à  ses  frères 
qui  étoient  venu  auprès  de 
lui  sans  le  connoître  pour 
se  procurer  du  blé  ,  et  les- 
attira  auprès  de  lui  avec 
toute  sa  famille.  Il  m.  l'an 
1635  avant  J.  C.  ,  après 
avoir  gouverné  l'Egypte 
pendant  80  ans.  Il  laissa 
deux  nls ,  qui  devinrent 
chefs  de  tribus. 

Joseph  y  époux  de  Marie , 
mère  de  J.  C.  »  étoit  de  la 
tribu  deJudaet  de  ia  fa- 
mille de  David. 

Joseph  dyu4rimathie ,  nomme 
distingué  ,  alla  trouver 
Pilate  pour  lui  demander 
le  corps  de  Jésus  >  afin  de 
l'ensevelir.  Dans  la  suite 
il  se  joignit  à  ses  disciples. 

Joseph  I  et  II  j  empereurs 
d'Allemagne.  Le  premier  s 
delà  ixiaijoa  ^AftJiicJbe -, 
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et  3.e  fils  de  Léopold  , 
monta  sur  le  trône  impé- 
rial en  1705  ,  et  fut  em- 
porte par  la  petite  vérole 
en  J711.  Il  s'étoii  lit  avec 
la  Sa vofe  ,  l'Angleterre  et 
la  Hollande  ,  contre  la 
France  ,  peur  soutenir  les 
prétentions  de  l'archiduc 
Charles  à  la  couronne  d'IIs- 
pa^ne.  —  Le  second  ,  nîs 
de  l'empereur  François  de 
Lorraine  et  de  l'impéra? 
trice  Marie-Thérèse  d'Au- 
triche ,  élu  eiupcieur  en 
I7*>5  ,  et  m.  .en  1*790, 
s*étcit  uni  à  la  Russie  et  à 
la  Prusse  cour  i«  démem- 
brement de  la  Pologne  , 
dont  il  eut  une  partie.  Il 
fit  de  grandes  réformes  j 
duzis  ses  cr;.-t?,  pauni  les 
moines..  Sur  (a  ha  de  son 
règne  les  D-sys-Bas  se  ré- 
voltèrent et  se  déclaraient 
indépendant. 

Joseph  ,  roi  d?  Portugal ,  de 
la  familia  de  Brsgancè  , 
parvint  au  trône  ea  Z/ao  } 
et  m.  en  1777.  Une  conspi- 
ration formée  contre  lui  ea 
1758  ,  occasionna  l'expul- 
sion des  jésuites  de  ses 
états. 

Joseph  ,  historien  juif,  a 
donné  un  abrégé  de  i  nist. 
de  Flavius  Josephe  ,  qu'il 
publia  en  hébreu. 

Joseph  ,  (le  père)  capucin 
ceièbre  par  la  conname 
intime  que  lui  avoit  accor- 
dé le  cardinal  de  Riche- 
lieu. Il.étoit  né  à  Paris  ,  et 
rn.  à  Ruel  eu  i638 ,  sur  le 
point  de  recevoir  le  cha- 
peau de  cardinal.  Il  fonda, 
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rue  de  Vaugirard  ,  les  re- 
ligieuses du  calvaire. 

Joseph  Meir  , savant  rabbin  , 
né  à  Avignon  ,  m.  près  de 
Gênes  en  155/,.  On  a  de 
lui  annales  des  rois  de 
France  et  de  la  maison 
ottomane  y   in-8  ,  rare. 

Joseph ,  cavrne-déchaussé  dç 
la  fin  du  17.0  siècle  >  est 
auteur  de  ga\ophilacium 
linguee   persarum  ,  in-£ol. 

Josèphe  ,  (  Flavius  )  célèbre 
historien  juif  ,  né  à  Jéru- 
saJeni ,  m.  Fan  *)3.  Il  a 
laissé  20  livres  d  antiqui- 
tés judaïques ,  deux  livres 
contre  Appien .  un  dis- 
cours sur  Judas- Machabée* 
La  meilleure  édition  de 
ses  œuvres  e*t  celle  d'Ams- 
ferdarrT,  2  vol.  in-folio  > 
1,727* 

Josépi'i ,  voyez  Arpïno. 

Josias  ,  roi  de  Juda  ,  succéda 
à  son  père  Amon  l'an 
6/jî  avant  J.  C.  ,  et  m.  en 
610.  Il  répara  le  temple, 
abolit  le  cuite  des  idoles, 
rétablit  celui  du  vrai  Dieu, 
et  ik  administrer  la  justice 
par  des  magistrats  ver- 
tueux. C'est  sous  son  règne 
que  ie  Grand-Prêtre  Hel- 
cias  retrouva  les  lois  de 
ffloîse,  écrites  de  sa  propre 
main. 

josselin  de  Viery, ,  ^  évèque 
de  Soissons ,  ministre  de 
Louis  VU  et  fondateur 
de  i'abbaye  de  Longpont, 
m.  en  11 52.  Il  assista  a« 
concile  de  Troyes  ,  er  a 
composé  une  exposition  du 
symbole  et  de  l'oraison 
dominicale  >  insérée  dans- 
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l'ouvrage  intitula  çollectio 
ma  xi  ma  ,  de  dom  Mar- 
te une. 

Jostelin  ,  méd.  an  g]  ois  du 
17. e  siècle  ,  est  auteur 
d'une  histoire  naturelle  de 
l'Amérique  Angleise. 

Jcsué  ,  fils  de  Nun  et  suc- 
cesseur de  Moïse ,  gouver- 
na les  Israélites  après  lui 
et  les  conduisit  dans  la 
ferre  de  Chanaan.  Il  se 
distingua  par  sa  valeur  et 
sa  prudence  ,  et  m.  Tan 
142^  avant  J.  C,  à  l 'âge 
de  iro  ans.  On  luiattribue 
le  livre  qui  porte  son  nom 
et  la  fin  du  Ùeutéronome» 

Joubert  ,  médecin  du  roi  de 
France  ,  né  à  Valence  >  m. 
en  is'ôz.  On  a  de  lai  traité 
du  vis%  avec  la  cause  du 
ris  di  Dèmocvite  ,  in-8. 

Joubert7  j  suite  ,  m.  vers 
1724  j  a  donne  un  assez  bon 
dictionnaire  jrancois  et 
latin  à  Tu  sage  àzs  collèges. 

Joubert }  généra  1  f ra  n  çois , 
tué  à  la  bataille  de  Novi 
en  1799  î  à  l'te*  de  *o 
ans.  Ji  étoit  né  à  Pont-àc- 
"Vaux  ,  et  quitta  îe  barreau 
pour  la  carrière  militaire, 
il  parvint  par  son  propre 
mérite  ,  et  fut  regretté  des 
soldats  et  des  officiers.  Il 
joignoil  à  la  plus  haute 
valeur  un  grand  désinté- 
ressement. 

Jove  ,  (  Paul  )  célèbre  histo- 
rien ,  né  à  Corne  en  Italie  , 
m.  en  2 552.  Son  principal 
ouvrage  est  une  histoire  de 
son.  temps  ,  3  vol.  in-fol. , 
qui  deit  être  lue  avec  pré- 
eauiicn.  Benoît  Jove,  son 
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frère,  s*estdistingué  comme 
historien  et  comme  poète. 

Sovien  ,  empereur  romain  , 
né  dans  la  Pannonie  ,  élu 
empereur  par  les  soldats 
après  la  mort  de  Julien  , 
mourut  7  mois  après  ,  en 
36'4 ,  suffoqué  par  la  va- 
peur du  charbon.  Il  ferma 
les  temples  des  faux  dieux, 
et  rappela  le  clergé  de 
l'exil. 

Jovinien ,  hérétique  du  Ve 
siècle.  L'empereur  Hono- 
rius  le  bannit  y  après  l'avoir 
fait  fouetter  de  verges.  Il 
m.  en  Daliiratie  l'an  408. 

Joussc  ,  conseiller  au  prési- 
dial  d'Oileans  ,  m.  en 
178 r  ,  a  hUsé  un  grend 
nbiuh  (Qu'ouvrage s  estimes, 
sur  In  javi-prudence» 

Jouvency,  jésuite,  né  à  Paris, 
m.  à  Home  en  1719*  0n  a 
de  lui  plusieurs  ouvrages 
classiques:  de arte  discen- 
di  et  Docendi  ;  appendix 
de  diis;  des  notes  pleines 
de  clarté  et  de  précision 
sur  plusieurs  auteurs  clss- 
siques,  et  des  harangues 
latines  prononcées  en  di- 
verses occasions. 

Jouvenety  peintre  et  directeur 
perpétuel  de  l'académie  de 
peinture  ,  né  à  Koaen  , 
d'une  famille  italienne, 
m.  à  Paris  en  Vfly  On 
estime  ses  tableaux  d'aute!. 

Joyeuse ,  (Anne,  t'uede)- 
amiral  de  France  ,  se  si- 
gnala par  son  courage  con- 
tre les  huguenots  ,  et  fut 
tué  en  i.5$7. 

Joyeuse  du  Bouchage,  (Henri, 
vicomie  de)  combattit  v**i~ 
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jamment  pour  la  ligsue.  Il 
fit  ensuite  son  accommode- 
ment  avec  le  roi ,  et  reçut 
le  bâton  de  maréchal.  Il 
se  retira  clans  un  cloître 
et  finit  ses  jours  dans  la 
pénitence  ,  près  de  Turin  , 
en  Go8. 

Juan,  chevalier  de  Malthe 
espagnol  ,  m.  à  Madrid  en 
1773  ,  fut  du  nombre  de 
ceux  qui  allèrent  au  Pérou 
pour  y  déterminer  la  figure 
de  la  terre.  Il  a  composé 
un  traité  de  la  construction 
et  de  la  direction  des 
vaisseaux, 

Juba  9  roi  de  Mauritanie  et 
de  Nmnidie  ,  ayant  ein-» 
brassé  le  parti  de  Pompée , 
fut  enveloppé  dans  son 
désastre ,  perdit  son  trône  , 
et  m.  misérablement  l'an 
42  avant  J.  C.  Son  fils  , 
emmené  captif  à  Rome  par 
César  ,  devint  le  favori 
<£ Auguste  y  qui  lui  donna 
Cléopatre  pour  épouse  ,  et 
le  rétablit  sur  le  trône.  Il 
a  composé  une  histoire 
romaine  en  grec,  dont  il 
ne  nous  reste  que  quelques 
fraginens. 

Juda  ,  ^.e  fils  de  Jacob  et  de 
JLia  y  chef  de  la  tribu  de 
son  nom  ,  m*  l'an  i656 
avant  J.  C,  à  l'âge  de 
119  ans. 

Juda  Ching  ,  célèbie  rabbin 
et  grammairien  du  li.e 
siècle.  On  a  de  lui  un 
dictionnaire  arabe» 

Juda  Hakkadosh  ,  fameux 
rabbin  du  temps  d'^rcro- 
nin  ,  dont  il  fut  le  précep- 
teur* Qd  dit  qu'il  compila 
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la  Mischna  ou  texte  da 
Taîmud. 

Judas  Iscariothy  ainsi  nom- 
mé du  lieu  de  sa  naissance, 
et  l'un  des  disciples  -de 
J.  C.  ,  le  trahit  par  ava- 
rice ,  et  le  vendit  aux 
Juifs  moyennant  3o  de- 
niers. Ce  malheureux  se 
pendit  de  désespoir. 

Judas  Machabée  ,  fils  de 
Mathatias  ,  prince  des 
Juifs  ,  succéda  à  son  père 
l'an  67  avant  J.  C  II  M 
rendit  illustre  par  sa  piété 
et  ses  exploits  militaires , 
et  fut  tué  dans  un  combat 
contre  les  troupes  de  Dé- 
métrius  Soter ,  roi  de  Syrie. 

Judde  ,  jésuite  ,  né  à  Rouen  , 
m.  en  1735.  Il  fut  un  grand 
maître  de  la  vie  spirituelle, 
et  a  écrit  avec  succès.  Ses 
exhortations  sur  Us  prin- 
cipaux devoirs  de  Vétat 
religieux  ont  été  pub.  avec 
ses  autres  ouvrages  ,  en  7 
vol.  in- 12  ,  sous  le  titre 
a" œuvres  spirituelles  du  P, 
Judde, 

Jude  ,  (  St.  )  l'un  des  Apô- 
tres ,  et  frère  de  St.  Jac- 
?ues  le  mineur ,  prêcha 
évangile  dans  la  Mésopo- 
tamie ,  l'Arabie  ,  l'Assy- 
rie ,  l'Idurnée  et  la  Lvbie. 
On  croit  qu'il  souffrit  le 
martyre  à  Beryte  l'an  80* 
11  nous  reste  une  de  ses  épi- 
très ,  mise  au  rang  des  ca- 
noniques. 

Judex ,  savant  professeur  de 
théologie  à  Magdebourg  p 
in.  en  1564.  Il  a  laissé 
plusieurs  ouvrages* 

Judith  |  célèbre  aéjcoïne  des 
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Juifs,  de  ïa  tribu  de  Si  mon, 
étoit  riche,  jeune  et  d'une 
grande  beauté,  a  la  îueit 
de  Mariasses  son  nia  ri. 
Elle  haiiitoit  Béthuîie.  fio- 
îopherne  3ya  ni  assiégé  cette 
viî^e  ,  Judith  se  transporta 
«tans  sa  tente  ,  soupa  avec 
lui  ,  et  iui  coupa  ia  tête 
tandis  qu'il  dormoit ,  vers 
l'an  636  av.  J.  G. ,  suivant 
l'opinion  la  plus  probable. 
Voyez  Holophernc. 

Juénhi  ,  sa  va  aï  oratorien  et 
professeur  de  théologie  ,  né 
dans  la  Bresse  ,  m-  a  Paris 
en  1713.  On  a  de  lui  insti- 
tutiones  theologicœ  ad  usum 
semiriariorum  ,  7  vol.  in- 
12  j  commenîarius  hvstcri- 
cus  et  dogmaticus  de  sa- 
cramentis  ,  2  vol.  in-fol.  j 
«ne  théologie  morale ,  6 
vol.  iiï-12  ;  des  cas  de 
conscience,  4  vol.  in-12. 
Ses  institutions  théologi- 
ques ont  été  condamnées  à 
Rome  et  par  pltisieuis  éve- 
ques  de  France.  Cet  auteur 
psssoit  pour  janséniste. 

Jugijris  }  jésuite  italien,  né 
à  Nice  ,  m.  à  Messine  en 
l653  ,  fut  précepteur  de 
Charles  Emmanuel  ,  duc 
de  Savoie  ,  et  a  laissé  ie 
panégyrique  de  J.  C,  ce" 
lui  de  Louis  XIII ,  et  plu- 
sieurs autres. 

Jugurtha  ,  roi  de  Numidie  , 
nt  la  guerre  aux  Romains 
pendant  5  ans  {  et  fut  livré, 
par  la  perfidie  de  son  beau- 
père  Bocchus  .  à  Sytîa  ,  qui 
remmena  captif  à  Rome  , 
où  il  in.  en  prison. 

Jules  I3 II  et  III)  papes.  Le 
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premier  ,  pontife  savant  et 
pieux  ,  succéda  à  Marc  en 
337,  et  in.  en  552.  Il  nous 
reste  de  Ici  quelques-unes 
de  ses  lettres*  Ses  légats  dé- 
fendirent courageusement 
la  cause  de  Su  Athanase 
au  concile  de  Sardique.— • 
Le  second,  né  à  Arbizuola, 
et  neven  de  Sixte  IV , 
élu  pape  en  i5o3  ,  m.  en 
l5i3,  à  70  ans.  Son  génie 
entreprenant  le  porta  à 
faire  îa  guerre  aux  Véni- 
tiens et  à  la  France.  On 
assembla  contre  lui  le  con- 
cile de  Pise  auquel  il  op- 
posa celui  de  Latran  ,  dont 
il  ne  vit  pas  la  fin.  —  Le 
S.e  ,  italien  ,  monta  sur  la 
chaire  de  St.  Pierre  en 
i55o  ,  et  m.  en  i553.  Il 
avoit  peu  de  fermeté  et 
peu  d'étendue  d'espiit. 

Jules  Pollux  ,  gn.  m  m  ai  rien 
et  professeur  de  rhétorique 
à  Athènes.  On  a  de  lui 
un  die  t.  grec  int.  enomas- 
ticon  ,  dont  la  meilleure 
édit.  est  celle  d'Amster- 
dam ,2  vol.  in-fol.  1706. 

Jules  Romain  ,  voyez  Julio» 

Julie  ,  (  Ste.  )  vierge  et  mar- 
tyre de  Carîh3gedu  temps 
de  Gcnseric, 

Julie  ,  fî  ie  de  César  et  de 
Corneiie  ,  et  femme  de 
pompée ,  passe  pour  une 
des  plus  vei tueuses  dames 
romaines.  Elle  m.  vers 
l'an  33  avant  J.  C. 

Julie  ,  fille  d'Auguste  ,  qui 
ia  relégua  dans  l'île  Pan- 
dataire  à  cause  de  ses  dis- 
solutions, 'libère  ,  son 
époux  ,   étant   parvenu    à 

l'empire 
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l'empire  l'y  laissa   mcurir 
de  faim.  Elle  eut  une  fille 
du   môme     nom    dont    la 
conduite  ne   fut    pas  plus 
régulière. 
Julie  ,  femme  de  l'empereur 
Sévère  ,  gouverna  après  sa 
mort,  pendant  la  minorité 
de  son  fils  ,    avec    beau- 
coup de    sagesse,    Macrin 
ayant  usurpé  l'empire,  elle 
se  laissa  mourir   de  faim 
en  217. 
Julien  ,   empereur    romain  , 
fils  de  Constance  ,  frère  de 
Constantin ,  fut  surnommé 
V Apostat  ,  parce  qu'il  ab- 
jura le  christianisme ,  aus- 
sitôt qu'il  parvint  à  l'em- 
pire en  36i.  Il  in.  des  bles- 
sures qu'il  reçut  dans  une 
expédition  contre  les  Per- 
ses i'an  363,  à  Page  de  32 
ans  ,  lorsqu'il  se  disposoit 
d'employertous  les  moyens 
pour  éteindre  le  christia- 
nisme. Jusque-là  il  n'avoit 
pas  persécuté  ouvertement 
les  Chrétiens,  mais  il  a  voit 
fait  tous   ses  efforts  pour 
détruire  leur  religion  >    et 
pour  y  parvenir  plus  sûre- 
ment, il  avoit  entrepiis  de 
reconstruire  Jérusalem  et 
d'en    rebâtir    le    temple , 
afin  de  démentir  les  pro- 
phéties  ;    mais  des    feux 
sortirent  des  fondemens  et 
firent  périr  les  ouvriers.  Ce 
lait  est  constaté  par  plu- 
sieurs   témoins    authenti- 
ques et  par  Ammien-Mar- 
celin  9    auteur  païen  très- 
estime.  Ce  prince ,  du  reste, 
avoit  de  grands  talens  pour 
gouverner.  Il  a  laissé  quel* 
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ques   ouvrages.  M.   de  la 
Bletterie  ,  qui  a  donné  une 
excellente  hist-  de  sa  vie  , 
en  I  vol.  in- 12  ,  en  a  trad. 
une  portion  à  la  suite  de 
la  vie  de  Jovien,  1  vol.  * 
in-12. 
Julien  ,  (  St.  )  archevêque  de 
Tolède ,    m.    en   6<yo ,    a 
laissé  quelques  bons  ouvra- 
ges qui  prouvent  son  savoir 
autant  que  sa  piété  :  traité 
contre  les  Juifs  ;  pronos- 
tica  futuri  sœculi  ;  historia 
Vambtz. 
Julien  ,  peintre  françois  ,  m. 
en  1800.  Il  avoit  adopté  la 
manière    des  grands  maî- 
tres de  l'Italie.  Quelques- 
uns  de  ses  tableaux  ont  de 
la  réputation. 
Julienne  ,    supérieure     d'ua 
monastère  près  de  Liège  , 
m.  en  1258,  donna  lieu  à 
l'institution  de  la  fête  du 
Saint-Sacrement  5  par  une 
vision  qu'elle  eut. 
Julio  9   architecte  et  peintre 
italien  ,  né  à  Rome,  connu 
aussi  sous  le  nom  de  Jules 
Romain  ,  m.  en  1546.  Dis- 
ciple de  Raphaël ,  il  avoit 
pris  sa  manière  et  s'étoit 
retiré   à    Mantoue ,   où  il 
exécuta    plusieurs  grands 
tableaux. 
Juncker  ,  savant  antiquaire , 
né  à  Dresde  ,  m.  en  1714. 
On  a  de  lui  schediasma  de 
diariis  erudiiorum  ;  centu- 
ria  jœminarum   éruditions 
et  scriptis  illustrium  ,  etc* 
Jungerman  ,    (Louis)  bota-* 
niste  allemand  ,  m.  à  Ait- 
dorf  en    1653  ,    a    laissa 
quelques  ouvr.  sur  Vhist* 

40 
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naturelle»  Son  frère  Gode- 
jroi  a  pub.  une  bonne  édit. 
de  Julius  Pollux* 

Junilius  ,  évêque  d'Afrique 
dans  le  6.e  siècle  ,  est  au- 
teur de  deux  livres  sur  la 
loi  divine* 

Junius  y  célèbre  médecin 
hollandois  ,  né  à  Hoorn  , 
m»  à  Middelbourg  en  1575. 
On  a  de  lui  un  traitée  Co- 
ma ;  nomenclator  omnium 
rerum  ,  et  plusieurs  autres 
ouvrages.  Son  fils ,  m.  à 
Vindsor  en  1677  ,  avoit 
acquis  beaucoup  d'habileté 
dans  les  langues  du  nord  , 
et  a  laissé  glossarium  go- 
thicum;  de  picturk  vete- 
rum  ;  etymologicon  angli- 
canum* 

Junta  ,  médecin  vénitien  ,  a 
publié,  en  155^  ,  un  sav. 
livre  sur  les  batailles  des 
anciens* 

Juntes,  (Philippe  et  Ber- 
nard )  deux  célèbres  im- 
primeurs des  i5  et  16. e  s. 
Le  premier  m-  à  Genève 
en  l5l9«  Ses  éditions  des 
classiques  grecs  sont  très- 
estimées. 

Juret  ,  né  à  Dijon ,  m.  en 
1626 ,  a  laissé  des  notes 
sur  Symmaque  et  des  poé- 
sies latines  ,  insérées  dans 
les  deliciœ  poetarum  Gat- 
lorum, 

Jurieu  ,  fameux  ministre 
protestant,  m.  en  I7l5  , 
a  laisfé  l'histoire  du  cal- 
vinisme ,  et  quelques  autres 
ouvrages  de  controverse, 
aujourd'hui  oubliés  ,  et  qui 
décèlent  un  sectaire  hardi, 
violent  et  fanatique.  Il  a 
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eu  des  démêlés  très-vifs 
avec  Bayle ,  Basnage  et 
Saurin.  Ses  excès  ont  dé- 
plu à  ceux  même  de  sa 
communion. 

Jurin  ,  savant  médecin  an- 
glois  et  secrétaire  de  la 
société  royale  de  Londres , 
m.  en  i75o  ,  a  publié  plu- 
sieurs mémoires  insérés 
dans  les  transactions  phi- 
losophiques ,  et  un  traité 
de  la  vision  y  impr.  avec 
l'optique  de  Smith, 

Jussieu ,  (Antoine;  célèbre 
botaniste  ,  né  à  Lyon  ,  m. 
à  Parisen  1738.  lia  laissé 
plusieurs  ouvrages  relatifs 
à  l'histoire  naturelle,  h'ap- 
pendix  de  Tournefort  est 
de  lui.  Son  frère,  Bernard, 
un  des  directeurs  du  jardin 
des  plantes  de  Paris,  a 
donné  l'hist.  d'une  plante 
appelée  pillularia  ,  celle 
du  lemma ,  etc. 

Justel ,  conseiller  et  secré- 
taire du  roi  ,  né  à  Paris  , 
m.  en  1649  ,  a  pub.  code 
des  canons  de  V église  uni- 
verselle ,  et  conciles  d'A- 
frique ,  avec  des  notes  ; 
histoire  généalogique  de  la 
maison  d1  Auvergne  ,  in- 
folio, pleine  de  recherches. 
C'est  sur  les  recueils  de 
cet  habile  homme  «lue 
Henri  Justel,  son  fils  ,  et 
Guillaume  Voel publièrent 
l'excellente  collection  du 
droit  canon  ancien  ,  sous 
le  titre  de  bibliotheca  juris 
canonici  veteris  ,  2.  vol.  in- 
folio. 

Justin  I  et  II,  empereurs 
d'Orient.  Le  premier  ,  ftls 
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d'un  pauvre  laboureur,  de 
simple  soldat  parvint  au 
rang  de  général  ,  et  fut 
élevé  à  l'empire  par  les 
cohortes  prétoriennes, après 
la  mort  d\£nastase  en 
5i8.  Il  rappela  les  évêques 
que  les  ariens  avoient  fait 
exiler  ,  pub.  plusieurs  édits 
contre  cette  secte ,  et  m. 
en  527  ,  âgé  de  Sy  ans.  — ■ 
Le  second  ,  neveu  et  suc- 
cesseur de  Justinien ,  régna 
sans  gloire  ,  se  laissant 
gouverner  par  Sophie  ,  son 
épouse  ,  et  se  livrant  à  tous 
les  écarts  d'une  vie  licen- 
tieuse.  Il  m.  en  578. 

Justin ,  historien  latin  du 
2.e  siècle  ,  a  laissé  un 
abrégé  de  l'histoire  uni- 
verselle de  Trogue  Pompés, 
où  i'on  trouve  des  beautés  , 
mais  trop  de  récits  minu- 
tieux ,  et  quelquefois  ab- 
surdes; les  meilleures  édi- 
tions sont  celles  d'Oxford, 
in-8  ,  de  Leyde  ,  in-8  ,  et 
de  Bar  boit ,  in-12.  L'abbé 
Paul  en  a  donné  une  bonne 
traduction  en  2  vol.  in-12. 

Justin  y  (St.)  l'un  des  pères 
de  l'église,  né  à  Samarie, 
souffrit  Se  martyre  à  Rome 
l'an  l65.Ilavoit:  étudié  la 
philosophie  de  Platon  ,  et 
fut  converti  à  la  foi  de  J.  C» 
par  les  persécutions  qu'il 
voyoit  souffrir  aux  Chré- 
tiens. Il  combattit  avec 
force  l'hérésie  de  Mar- 
cion  ,  et  présenta  à  l'em- 
pereur une  apologie  de- la 
religion  chrétienne  qui  sus- 
pendit pour  quelque  temps 
la    persécution.     Il    nous 
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reslp  de  lui  un  dialogue 
avec  le  juif  Typhon,  deux 
traités  adressés  aux  Gen- 
tils et  un  traité  de  la  mo- 
narchie ou  de  V unité  de 
Dieu*  On  lui  attribue  quel- 
ques autres  ouvrages.  Les 
meilleures  édit.  de  ses  œu- 
vres sont  celles  de  Robert" 
Etienne  ,  en  grec  ;  de  Corn- 
melin  ,  en  grec  et  en  latin  , 
et  enfin  celle  des  bénédic- 
tins. On  y  remarque  beau- 
coup d'érudition  et  une 
grande  connoissance  de 
l'histoire.  Son  style  est 
simple  et  dépourvu  d'orne- 
mens . 

Justiniani  ,  (  St.  Laurent  ) 
premier  patriarche  de  Ve- 
nise ,  m.  en  î/j55.  Il 
fut  canonisé  par  le  pape 
Alexandre  VIII,  Ses  ou- 
vrages  ont  été  impr.  à  Ve- 
nise. Son  neveu  ,  m.  en 
1489  ,  après  avoir  été  élevé 
aux  charges  les  plus  ho- 
norables) a  laissé  différent 
ouvrages,  dont  le  principal 
est  de  origine  urbis  Vene- 
tiàrutn  ,  in-fol. 

justiniani  ,  évoque  de  Nebo 
en  Corse  ,  né  à  Gènes  .  m. 
en  1536  ,  a  pub.  psaltcrium 
grœcum ,  arabicum  et  chai- 
dxnni  ,  cum  tribus  latinis 
interpretationibus  et  glos- 
sis  ,  et  autres  ouvrages. 

Justiniani  ,  évêque  d'Ajac- 
cio,  né  3  Gênes  en  i5o8. 
On  a  de  lui  :  index  uni- 
versalis  materiarum  bibli- 
carum  ,  in-fol.  ,  Tohias 
explanatus  ,  in-fol. 

Justinien  I  et  IJT,  empereurs 
romains.  Le  premier  suc- 
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céda  à  son  oncle  Justin  I 
en  527 ,  et  m.  en  ^95.  Son 
règne  fut  un  des  plus  longs 
et  des   plus    glorieux.    Il 
gouverna  sagement ,  pro- 
tégea Téglise   ,     et   fit  la 
guerre  avec  succès.  Après 
avoir  donné  la  paix  à  l'em- 
pire ,  il  s'occupa  de  la  ré- 
daction des  lois  romaines  , 
sous  le  titre  de  digeste  ,  de 
pandectcs  et   de    nov elles. 
Les  meilleures  édit. de  ces 
ouvrages  sont  celles  d'El- 
levir  ,  2  vol.  in-8et  in-fol., 
et  celle  avec  les  notes  de 
Godeftoy  ,  2  vol.  in-loiio. 
M.    Pothicr   a  donné    une 
édit. ,  estimée  ,    des  pan- 
dectes ,  en  3  vol.  in-folio. 
Il  fit  aussi    construire  de 
magnifiques      basiliques  , 
entr'autres  celk  rU  Sainte 
Sophie  y  à  Const^ntinopie; 
mais  sus:  la  fin  de  ses  jours 
il  devint  avare  ,   menant, 
cruel ,    accabla   le    peuple 
d'impôts ,  ajouta  foi  à  tou- 
tes les  accusations  ;  il  s'en- 
gagea   témérairement  dans 
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ses  cruautés  et  ses  débarn- 
ches  ternirent  la  gloire  de 
ses  armes.    Il  fut    tué  en 
lu  par  Philippique  Bar- 
dane ,  qui  lui  succéda. 
Juvara  ,   célèbre     architecte 
de  Sicile  ,  m.  en  Espagne  , 
ou  l'avoit  appelé  Philippe 
V ,     pour    construire    un 
superbe  palais.  Il  a  embelli 
Turin  de  ses  édifices. 
Juvenal  ,  célèbre  poète  sati- 
rique   latin  ,   né  à   Aquin 
en  Italie  ,   m.  à  Rome  en 
128.   Les   meilleures  édit. 
de    stfs   satires   sont  celles 
du  Louvre  ,  in-folio  ;  ad 
usum Delphini >in-z,  ;  cum 
noies  variorum  ,    in-6  ;  de 
Casaubon,  in-4  ;   de  Bas- 
kerviile  ,  in-4.  On  y   re- 
marque beaucoup  d'esprit, 
de  force  et  de  véhémence  ; 
mais  le  style  ,  qui  n'en  est 
pas  naturel ,  et  les  obscé- 
nités dont  elles  sont  rem- 
plies ,  en  rendent  la  lecture 
dangereuse.   Elles  ont  été 
trad.  en  fraaçois  par  Dus- 
saulx  ,  in-8 


les  affaires  ecclésiastiques,  Juvenel  de  Çarlencas ,  né  à 
Pezenas ,  m.  en  1760  ,  a 
donné  les  principes  di  ChiS' 
toire  y  qu'il  a  voit  composés 
pour  son  fils  ,  et  des  essai; 
sur  l'histoire  des  sciences  . 
des  belles-Lett'es  et  des  arts, 
4  voiumss  ,  qui  ont  eu  du 
succès. 
Juvcncus  ,  noète  chrétien  des 


persécuta  (es  papes  Jâxia- 
cïet  ,  Silvère  et  Vigile  , 
et  se  laissa  gouverner  par 
Théodcra,  qu'il  a  voit  prise 
sur  le  théâtre  ,  et  qui  con- 
serva ,.  sous  la  pourpre  , 
ious  ks  vices  d'une  Cour- 
tisane.—  Le  second,  fils 
aîné  de  Constantin  Pagi- 
nât ,  lui  succéda  en  635  , 
reprit  plusieurs  provinces 
sur  les  Sarrasins  ,  et  ht 
avec  eux  une  paix  avanta- 
geuse ;  mais  ses  exactions  0 


premiers  temps  ,  ne  en 
Espagne,  a  écrit  en  vers 
lstins  la  vie  de  J.  C. ,  irc- 
sérée  dans  le  corpus  poc- 
tavum  de  Maittaire. 
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Rain  ,   (  le  )   l'un    des   plus 
célèbres  acteurs  de  la  co- 
médie   Françoise  ,     né    à 
Paris  ,  m.  en  1778  >  à  l'âge 
de  39  ans. 
fCalf,  peintre  liollandois  ,  m. 
en    1690.   Ses  sujets  ordi- 
naires   étoient   des  vases  , 
qu'il  peignoit  avec  la  plus 
grande   délicatesse  et    un 
éclat    extraordinaire.    On 
trouve  beaucoup  de  ses  ou- 
vrages en  Hollande  et   en 
Flandre. 
Kalraat ,  peintre  de  paysage , 
hollandois,  néàDordrecht, 
m.  en  1721.  Il  a  peint  plu- 
sieurs belles  vues  des  bords 
du  Rhin.  Ses  tableaux  sont 
enrichis  de  figures  et  d'ani- 
maux dessinés  avec  beau- 
coup de  goût. 
Kampen  ,  peintre  d'histoire  , 
né  à  Harlem  en  lG58.    Son 
coloris  est  admirable. 
Haut  ,  (  Emmanuel  )  profes- 
seur en  philosophie  à  Kbo- 
nigsberg,   né  en  Poméra- 
nie  ,  m.  en  1804.  Il  a  pub. 
■n  grand  nombre  d'ouvra- 
ges ,  où  il  établit  un  nou- 
veau système  de   philoso- 
phie   que    l'on   accuse    de 
tendre  au  déisme.  Au  reste 
sa    métaphysique    est     si 
embarrassée  et  si  difficile  à 
comprendre  que  ses  disci- 
ples se   sont  disputés  pour 
savoir  qu'elle  étoit  sa  doc- 
trine. 
Kay  y  peintre  d'hist.  et  de 
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portraits  ,   né  à  Breda  en 

1520. 

Kcate  ,  écrivain  anglois  ,  né 
dans   le  canton    de  Wilt, 
rn.  en  1797.  Le  plus  connu 
de  ses  ouvrages  est  une  re- 
lation  des  îles  Pelew  ,  qu'il 
rédigea   sur  les   mémoires 
du  capitaine  JVilson. 
Keating  ,  docteur  et  prêtre 
irlandois ,    m.   en    l65o  , 
est   auteur    d'une    histoire 
des   poètes  de  son   pays  , 
trad.  d'irlandoisen anglois, 
et    imprimée    magnifique- 
ment à  Londres  in-folio  , 
avec   les    généalogies    des 
principales    Familles  d'Ir- 
lande. 
Keckirman ,     professeur    de 
philosophie  àDantzick,  m. 
en  i5o8.  On  a  de  lui  des 
traités  de  rhétorique  et  de 
philosophie  ,  recueillis  en 
2    vol.    in-fol.  ,    où   l'on 
remarque  plus  de  méthode 
que  de  génie. 
Keill ,  savant  mathématicien 
et  astronome  de  la  société 
royale  ,  né  à  Edimbourg  , 
m.  en  17H.  On  a  de  lui 
introductio  ad  veram  phy- 
sicam  et  ad  veram  astre- 
nomiam  ,  2  vol.  in-4.  M. 
le  Monnier  fils  a  trad.  en 
françois  la  partie  astrono- 
mique  de    cet    excellent 
ouvrage. 
Keill  y    {  Jacques  )   frère  du 
précédent  ,  excellent    mé- 
decin ,  né  en  Ecosse ,  rn. 
en    17 19  ,     a   publie     une 
anatomie  du  corps  humain, 
et  plusieurs  a uti es  ouvra- 
ges qui  ont  été  recherchés» 
Keller    ,     célèbre    Fonde uï 
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de  Zurich  ,  m.  en  1702, 
avoit  fondu   la  statue  de 
Louis  XIV  de  la    place 
Vendôme. 
Keller  ,  provincial  des  capu- 
cin Suisses  ,  m.  en    1756  , 
fut   un  des   plus    célèbres 
prédicateurs  de  son  siècle. 
On"  a  de  lui  plusieurs  irai- 
tés  ascétiques.  Il  a  laissé 
«i'excellens     sermons    qui 
ne  sont  pas  imprimés. 
Kempis  ,  (  Thomas  A  )  cha- 
noine régulier  de  St.  Au- 
gustin ,  né  à  Cologne  ,  in. 
au  mont   Saint- Agnès    en 
1^71.  On  lui  doit  l'excel- 
lent ou v  ra  ge  de  V imitation 
de  Jésus-  Christ ,  dont  les 
meilleures  trad.  sont  celles 
de    Valart  3    Beâu\ée    et 
Gonnelieu.   On    a   de    lui 
plusieurs    autres  ouvrages 
qui    respirent    une    piété 
tendre  , solide  et  éclairée. 
fien  ,    évêque  de    Bath    en 
Angleterre,  m.  en   171 1  , 
se  fitestimer  par  sa  charité, 
et    a  laissé   plusieuis  ou- 
vrages estimés  des  Anglois. 
Kennett ,    (  Basile  )  écrivain 
anglois,    m.   en  17145  a 
pub-    plusieurs   onvrages, 
.  parmi  lesquels  on  distingue 
~  Romx    antiquee     notifia  , 
in- 8  ,  et  les  fies  des  poètes 
Grecs. 
Kennett ,  (  White  )  évêque 
de  Péterboroug ,  et  frère  du 
précédent,    m.    en  1728 , 
fonda     une     bibliothèque 
d'antiquités  et  d'histoire , 
dans  sa   ville  épiscopale , 
et  s'acquit  une  grande  ré- 
putation en  Angleterre,  par 
3€?  çKQKâîiofl5  et  par  ses 
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ouvrages,  la  plupart  contre 
les  catholiques  et  sur  k$ 
disputes  qui  agitèrent  l'é- 
glise de  son  temps. 
Kerinikoit,  savant  théologieir 
anglois  ,  m.  a  Oxford  en 
1783.  On  lui  doit  une  belle 
édit.  de  là  bible  hébraïque  , 
1  vol.  in-folio  ,  estimée.  Il 
laissa    aussi  des  sermons , 
et  autres  ouvrages. 
Kent ,   architecte  et  peintre 
anglois,  m.  en   1748.   On 
lui  attribue  l'invention  des 
jardins  modernes  ou    an- 
glois. 
Kepler,  fameux  astron. ,  né 
dans  le  duché  de  "Wirtein- 
berg  ,  m.  à  Ratisbonne  eti 
lSSo.Ô.1  lui  doit  la  décou- 
verte de  la  vraie  ca  use  de  la 
pesanteur  des  corps.  Il  com- 
pléta les  tables  rodolphincs9 
commencées  par    jTjéc/zo- 
Erahé ,   et  contribua   à  la 
réformation  du  calendrier. 
11  a    eu  la   première  idée 
des  tourbillons  célestes  ,  et 
a  trouvé  cette  règle  admi- 
rable appelée  la  règle   de 
Kepler  y  selon  laquelle  les 
planètes  se  meuvent.  Ké-* 
pler  est   aussi  le   premier 
qui  a  appliqué  à  la  physi- 
que les  spéculations  de  ma- 
thématiques. Il  a  laissé  un 
grand  nombre   d'ouvrages 
astronomiques. 
Keppel  ,  célèbre  amiral  an- 
glois ,  m.  en    1786".  Il  fit 
le   tour   du  monde     avec 
l'amiral  Ansvn. 
Kerckhove,  peintre  d'histoire 

de  Bruges  ,  m.  en  I724. 
Kerckring  ,  sav.  médecin  de 
la  société  royale  de  Lon- 
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dres ,   ni.  ei    1693.  C'est 
lui    qui   trouva    le   secret 
d!amollir     l'ambre     jaune 
sans    lui  ôter  sa    transpa- 
rence. Il  a  pub.  spicilegium 
anatomicum  ,   in/,.  ,    an- 
thropogcni&ichnographia , 
.  in  4* 
Kerguelen  de  Tremara ,  con- 
tre-a mirai    françois  ,     m. 
en  I797.  On  lui  doit  une 
relation  d'un  voyage  dans 
va  mer  du  Nord  en  1767  et 
1768  ,  1  vol.  in-^  ,   et   la 
relation  des  combats  et  des 
évènemensde  la  guerre  ma- 
ritime de    1778 ,  entre  la 
France   et    V Angleterre  , 
in-8. 
tieri  ,  jésuite  hongrois  ,  m. 
en  1769.  Il  a  fait  des  amé- 
liorations au  télescope  ,  et 
publié  une  histoire  des  em- 
pereursd* Orient  et  une  des 
princes  Ottomans» 
Merkerdere ,  sav.   professeur 
de  belles-lettrés  et  d'hist. 
k  Louvain  ,    m.   en    1738. 
On   a  de   lui   dès    poésies 
latines  et  plusieurs  disser- 
tations ,  écrites  eh  la  fin  et 
pleines  d'érudition,  sur  des 
matières  d'histoire  et  d'an- 
tiquités ecclésiastiques. 
Kersey ,  mathématicien  an- 
glois  sous  Charles  II  ,   est 
auteur  d?un  excellent  traité 
d} algèbre  ,  in-folio ,  et  d'un 
dictionnaire  anglois. 
Kefvillars ,    jésuite  ,    né    à 
Vannes,    m.  à   Paiis    en 
1745  ,  a  publié   une  assez 
bonne  trad.   des  fastes  et 
des  élégies  d'Ovide. 
Kessel ,  (  Jean- Van  )  célèbre 
peintre  ,  né  à  Anvers  en 
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1S26.  Il  excélloità  peindre 
les  fleurs,    les  oiseaux  et 
les    insectes.  Ses  tableaux 
sont    rares  et  chers.    Son 
fils  Ferdinand-  Van ,  né  k 
Bréda   en    1660  ,    peignoir 
dans  lé  même  genre  ,  mais* 
il  ne   Tégaloit  pas.  Il  y  a. 
nn  3.e  peintre  de  ce  nom  , 
neveu  de   Ferdinand  ,    né 
k*  Anvers    en    1684  >    <lu* 
avoir,    pris    le    genre    de 
Théniers. 
Ketel  ,    peintre    kollandois 
pour  l'histi  et  le  portrait  , 
m.    k   Londres  en    rbo2** 
Il  avoit  entrepris  de  pein- 
dre d'une  manière  fort  sin- 
gulière ;  il  se    servoit  de 
ses  doigts  au  lieu  de  pin- 
ceau ,  et  il  fit  ainsi  d'assez 
bons  tableaux. 
Keulen  ,  peintre  de  portrait , 
nék  Londres,  mi  en  l665o 
Il   jouissoit   d'une  grande 
faveur  auprès  de  Charles  I, 
avant  que   Wandick   vint 
en  Angleterre  ;  et  quoique 
ce  dernier  le  surpassa  ,  il 
régna  toujours  entre  ces  2 
artistes  une  tendre  amitié» 
Keysler  ,  savant  antiquaire  y 
m    en  17^5.  On  lui  doit  : 
antiquitates  septentrionales 
et  LeliicX)  in-8  ,  estimé. 
Kheraskoj  ,     célèbre    poète 
lusse  du  x8.e  siècle.  On  a' 
de  lui  un  poëme  épique  y 
intitulé  Rossiada  ,  dont  le* 
sujet   est    la   conquête    de 
Casan. 
Kick ,  peintre  holbndois>,  m» 
en    1675.   Sa    manière  esf 
déîicate  et  son  coloris  bril- 
lant. 
Kidder  i  évêqué  anglican  <&| 
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Bath  ,  m.  en  I7l3  ,  est 
auteur  d'une  démonstration 
de  la  venue  du  Messie  ,  3 
vol.  in-8  ;  d'un  savant 
commentaire  sur  le  Penta- 
teuque  ,  2  vol.  in-3  ,  et 
autres  ouvrages  de  critique 
et  de  controverse. 

Kiéring ,  peintre  de  paysage , 
né  à  Ut  redit  ,  m-  en  1646. 
Ses  tableaux  sont  d'un  fini 
parfait.  Il  s'attachoit  à 
imiter  jusqu'à  l'écorce  , 
jusqu'aux  plus  petites  libres 
des  arbres. 

Kilian ,  habile  correcteur 
d'imprimerie,  m.  en  1607. 
On  a  de  lui  etymologicon 
linguœ  teutonicœ. 

Kilian.  Nom  de  4  frères  , 
célèbres  gruv»  Allemands , 
dont  les  œuvres  sont  recher- 
chées ,  principalement  cel- 
les de  Lucas  et  de  Phi- 
lippe-André, Ce  dernier  , 
surtout ,  joignoit  à  un  très- 
bon  goût  de  dessin  ,  un 
style  moelleux  ,  expressif 
et  correct. 

Kimber  ,  écrivain  anglois  , 
m.  en  1769.  On  lui  doit 
une  histoire  d*  Angleterre  , 
4  vol.  in-8  ,  et  une  vie  de 
Cromwel ,  in-8.  Son  fils 
Edouard  ,  m.  en  1769  ,  a 
pub.  une  histoire  £  Angle- 
terre ,  en  10  vol.  in-8. 
JCimchi  ,  savant  rabbin  et 
céièbre  commentateur  du 
l3.e  siècle.  Son  commen- 
taire sur  l' Ancien-Testa- 
ment es  1 1  rès-estimé  et  d'une 
Srande  autorité  parmi  les 
uifs.  On  a  encore  de  lui 
une  très-  bon  ne  grammaire 
hébraïque  >  et  autres  ouvi. 
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King  ,  (Jean)  évèque  de 
Londres  ,  m.  en  162.1  ,  a 
pub.  des  commentaires  sur 
Jonas  ,  et  des  sermons  esti- 
més. Son  fils  ,  Henri ,  évê» 
que  de  Chichester,  a  laissé 
des  sermons  et  des  poèmes 
anglois  ,  grecs  et  latins* 

King  ,  (  Wiiiam)  né  à  Lon- 
dres ,  m.  en  1712  ,  a  pub. 
une  défense  de  Wiclcf , 
des  observations  sur  le  Da- 
nemarck  ,  une  mythologie 
et  3  vol*  de  poésies  fugi* 
tives, 

King  ,  (  Guillaume  )  arche- 
vêque de  Dublin  ,  m.  en 
1729  ,  a  laissé  un  état  des 
protestans  d'Irlande  ,  et 
autres  ouvrages  ,  -contre 
lesquels  Bayle  et  Leibnit\ 
ont  écrits. 

KinM  -,  (  Pierre  )  grand  chan- 
celier d'Angleterre,  m.  en 
1733  ,  a  pub.  deux  ouvra- 
ges estjmés  chez  les  An- 
glois :  recherches  sur  la 
constitution ,  la  discipline 
et  Vunitè  du  culte  de  la 
primitive  église ,  etc.  ex- 
plication du  symbole, 

Ring  5  (  iean-Glen)  ministre 
anglois  et  sav.  antiquaire, 
m.  en  i787.0n  a  de  lui  rittS 
et  cérémonies  de  Véglisg 
grecque  ;  observations  sur  le 
climat  de  Russie  ,  etc. 

Kipping  ,  savant  luthérien  , 
né  à  Rostock  ,  m.  en  1678. 
On  lui  doit  un  traité  des 
antiquités  romaines  ,  en  la- 
tin ,  in-8  ,  et  plusieurs 
autres  ouvrages. 

Kippis  ,  ministre  presbyté- 
rien anglois ,  habile  bio- 
graphe ,  m»    en  I795  1  * 
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puh.biographiaBritannîca, 
la  vie  de  Cook  ,  et  plusieurs 
autres  ouvr.  de  ce  genre. 

Kirch  ,  père  et  fils  ,  célèbres 
astronomes  du  miiieu  da 
i8.e  siècle  ,  ont  laissé  de 
savans  ouvrages. 

Kircher  ,  sav.  jésuite  alle- 
mand ,  né  à  Fuîde  ,  m.  en 
1689.  Ses  principaux  ou- 
vrages sont  (EdipiisAïgyp- 
tiœcus  ou  rétablissement 
de  la  science  des  hiérogly- 
phes ,  4  vol.  in  fol.  C  est 
de  tous  ses  ouvrages  le  plus 
rare  et  le  plus  recherché  ; 
mundus  subterraneus  ,  2  v. 
in-folio  j  musceiun  Kirche- 
rianum  ,  in-folio.  La  col- 
lection de  ses  ouvrages 
forme  -sa  vol.  in-fol.  et  <i 
vo!.  in-4.  Il  est  auteur  du 
poite-voix  ,  ou  pour  mieux 
dire  c'est  lui  qui  en  a  re- 
nouvelé l'ussge  ;  car  cet 
in  strumentétoit  connu  dans 
l'antiquité.  On  lui  attribue 
aussi  l'invention  de  ia  lan- 
terne magique*  Il  ne  faut 
pas  le  confondre  avec 
Conrad  Kircher  ,  savant 
allemand  ,  qui  a  pub.  en 
1602  une  concordance  de 
V  A  ncien-Testamenî. 

Kirchman  ,  sav.  de  Lubeck  , 
m.  en  1643.  Sesprincipaux 
ouvrages  sont  :  de  funeri- 
bus  l\omanornm>  in-12,  fig. 
ouvr.  sav.  et  recherché  ; 
de  annulis ,  liber  si/igula- 
ris  ,  in-T2  ,  livre  plus  cu- 
rieux qu'utile. 

Kirchmayer  ,  savant  profes- 
seur ,  né  en  Franconie  en 
1635,  On  a  de  lui  des  com- 
mentaires   sut    des   livres 
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classiques  ,  des  harangues  f 
des  poésies  ,  des  disserta- 
lions  latines  sur  le  basilic  , 
la  licorne  ,  le  pheenix  ,  et 
autres  ouvrages. 

Kirchmeyer  ,  théologien  pro- 
testant ,  né  dans  la  Hesse  , 
m.  en  1749  ,  a  laissé  plu- 
sieurs dissertations  acadé- 
miques et  un  traité  latin 
contre  les  enthousiastes. 

Kirkland ,  célèbre  médecin 
de  la  société  royale  d'E- 
dimbourg et  de  celle  de 
médecine  de  Londres  ,  m» 
en  1798,  a  laissé  plusieurs 
ouvrages  estimés  ,  entr'au- 
tres  ,  celui  intitulé  recher- 
ches sur  Vétat  actuel  de  la 
chirurgie. 

Kirstenius  ,  (  Pierre  )  savant 
médecin  et  professeur  à 
Upsai,  né  à  Bresiau  ,  m. 
en  /640  ,  a  laissé  une 
grammaire  arabe  ,  et  plu- 
sieurs autres  ouvrages. 

Kirstenius  ,  (  George  )  méd. 
et  savant  naturaliste ,  né 
àStétin,  m.  en  1660,  a 
pub.  exercitationes  phito- 
philogicœ  ,  in-4  >  estimé. 

Klausvitç ,  théologien  pro- 
testant ,  né  à  Leipsick  en 
1692  ,  est  auteur  de  disser- 
tations académiques  ,  et  de 
plusieurs  ouvrages  théolo- 
giques. 

Kléber  y  général  distingué, 
né  à  Strasbourg.  11  étudioit 
l'architecture  au  commen- 
cement de  la  révolution  t 
et  obtint  une  place  d'adju- 
dant-major dans  un  batail- 
lon. Il  se  signala  particu- 
lièrement au  siège  de  Maes- 
tricht  ,  et  commandait  vk 
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clief  en  Egypte  lorsqu'il 
fut  assassiné  au  Caire  en 
i8oo. 

Kleist  ,  officier  prussien  ,  m. 
en  1759.  Il  a  laissé  des 
idylles  dans  le  genre  de 
celles  de  Gessner  et  un 
roman  militaire  intitulé 
Cissides. 

Klingstadt ,  célèbre  peintre , 
né"à  Riga  ,  m.  à  Paris  en 
173%,  excelioit  dans  la 
miniature. 

Klocker ,  peintre  d'histoire  et 
de  portrait,  né  à  Hambourg 
en    1629. 

Kncller  ,  l'un  des  plus  célè- 
bres peintres  de  portraits, 
ne  à  Lnbeck  ,  m.  en  1723. 
Il  étoit  disciple  de  Rem- 
brandt. 

Knigth  ,  savant  ministre  an- 
glais ,  m.  en  1746.  On  a 
de  lui  les  vies  du  docteur 
Collet  et  a  Erasme. 

Knolles  ,  né  dans  le  comté  de 
.Nottingham  .  m.  en  1610, 
est  particulièrement  connu 
par  une  hlst.  générale  des 
Turcs  y  in- fol. 

Knox,  fameux  ministre écos- 
sois  y  in.  en  1372  ,  auquel 
on  doit  principalement  at- 
tribuer l'introduction  du 
calvinisme  et  du  presbyté- 
janisme  en  Ecosse.  Ilavoit 
été  élevé  dans  la  religion  ca- 
tholique ;  mais  ayant  adop- 
té les  principes  de  Calvin  , 
il  se  retira  en  Ecosse  ,  où 
il  répandit  ses  erreurs  , 
par  le  fer  et  par  le  feu.  Il 
y  renversa  les  églises  et  les 
monastères  ,  et  commit 
contre  les  catholiques  les 
honetus  les  plus  inouies. 
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Il  est  auteur  d'une  histoire 
de  la  réformation  de  Vé- 
glise  d  Ecosse  »  et  de  plu- 
sieurs ouvrages  de  contro- 
verse marqués  au  coin  de 
l'enthousiasme. 

K  napper  ,  célèbre  peintre  , 
né  à  Leipsick  ,  in.  en  1660. 
Il  excelioit  à  peindre  des 
batailles  et  des  conversa- 
tions. 

Knux\en ,  professeur  de  phi- 
losophie à  Konigsberg  ,  a 
pub.  plusieurs  ouvrages 
estimés  ,  notamment  une 
défense  de  la  religion  chré- 
tienne. 

Koekerger,  peintred'histoire, 
né  à  Anvers  ,  m.  vers  ie 
milieu  du  17.?  siècle. 

Kœmpjir ,  médecin  et  natu- 
raliste ,  né  en  Westphaiie, 
m.  en  171'^.  il  accompagna 
l'ambassadeur  de  Suéde  en 
Perse  ,  et  fut  aux  î rides 
orientales  avec  la  flotte 
hollandoise.  lia  pub.  amx- 
nitates  exoiicœ  ,  in-4  ,  où 
l'on  trouve  des  détails  cw± 
rieux  et  satisfaisans  sur 
l'histoire  civile  et  natu- 
relle de  la  Perse  j  histoire 
du  Japon  ,  en  allemand  , 
2  vol.  in-folio ,  curieuse 
et  estimée  ,-  un  recueil 
d'autres  voyages  ,  2  voi. 
in-folio. 

^wt{,  célèbre  peintre  de 
portraits  ,  né  à  Zwoil ,  m. 
en  I725. 

Konig  ,  savant  allemand  , 
né  à  Altdorf  ,  m.  en  1699. 
Son  principal  ouvrage  est, 
intitulé  libiiGtheca  vêtus  et 
nova  ,  livre  curieux  ,  mais 
où    l'on    trouve    beaucoup 
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d'erreurs  dans  les  dates  et 
d  inexactitudes  dans  ies 
faits. 

ïionlg  ,  célèbre  médecin  de 
Bâle  ,  nt  en  1701  ,  a  pub. 
regnum  minérale  ,  générale 
et  spéciale  ,  in-4  ;  regnum 
vegetabile  ,  in-4. 

Kortholt ,  savant  docteur  des 
protestans  ,  m.  en  1694.  Il 
a  laissé  plusieurs  ouvrages 
en  latin  et  en  allemand  , 
estimés  des  savans. 

Kouch  i  peintre  hollandois  , 
du  i6.e  siècle. 

Kouli-Kan  ,  (  Thamas  )  cé- 
lèbre conquérant ,  né  en 
Perse  ,  dont  le  vrai  nom 
ctoit  Nadir.  Fils  d'un  ber- 
jger ,  il  se  mit  d'abord  à  la 
tête  d'une'  troupe  de  ban- 
dits ;  ensuite  il  fut  offrir 
ses  services  à  Shah^Tha- 
mas  ,  qui  venoit  d'être  dé- 
trôné 5  qu'il  replaça  sur  le 
trône  ,  et  qu'il  détrôna  en~ 
suite  pour  y  mettre  le  fils 
de  ce  prince  ,  sous  le  nom 
de  Shah-Abbas  III.  A  la 
mort  de  celui-ci,  il  s'em- 
para du  trône  ,  conquît  le 
Mogol  ,  et  prit  d'assaut 
Buchara.  Il  commit  ensuite 
beaucoup  de  cruautés  et 
d'extravagances  ,  et  fut 
assassiné  en  1747 ,  à  60 
ans. 

Krant\ ,  célèbre  historien  , 
né  à  Hambourg  ,  m.  en 
l5l7«  On  lui  doit  une  his%. 
ecclésiastique  intitulée  me- 
tropolis  y  et  plusieurs  hist. 
sur  les  peuples  du  nord. 
Ses  ouvrages  offrent  des 
recherches  ;  mais  plus  sa- 
vant  que  critique ,  il   a 
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adopté  trop  facilement  les 
fables  ies  moins  vraisem- 
blables ,  et  il  se  perd  dans 
les  origines  des  peuples. 

K  rausc, célèhie  peintre  d'his- 
toire ,  né  à  Ausbourg  ,  m. 
à  Lyon  en  1754.  Il  dessinoit 
bien  et  supérieurement  les 
pieds  et  les  mains.  Quel- 
ques-uns de  ses  tableaux 
sont  outrés  pour  le  noir , 
parce  qu'il  en  vouloit  ren- 
dre les  effets  trop  vigou- 
reux. Il  employoit  partout 
le  style  de  grain  et  l'orpin 
pour  donner  plus  d'éclat  à 
ses  tableaux;  mais  le  temps 
les  détruisoità  vue  d'oeil. 

Krausen  ,  habile  graveur  al- 
lemand. On  a  de  lui  Y  An- 
cien et  le  Nouveau-  Testa- 
ment, 2  vol.  in-fol.  1705  ? 
et  ies  Epîtres  et  Evangiles, 
in-folio  ,  avec  les  explica- 
tions en  allemand.  Ces 
ouvrages  sont  recherchés 
par  les  amateurs. 

Kromayer ,  ministre  protes- 
tant ,  m.  en  1643.  On  a  de 
lui  harmonia  evangelista- 
rum  ;  historïœ  ecclesiasticœ. 
compendium ,  une  para" 
phrase ,  estimée,  sur  Jéré- 
mie.  Son  neveu ,  professeur 
d'éloquence  et  de  théologie 
à  Léipsick  ,  m.  en  167b  , 
a  pub.  plusieurs  ouvrages  , 
dont  le  plus  recherché  est 
int.  scrutinum  religionum. 

Kroust  ,  jésuite ,  1  un  des 
collaborateurs  du  journal 
de  Trévoux ,  m.  en  1770. 
On  a  de  lui  institutio  cle- 
ricorum  ,  ^  vol.  in  -  8  , 
retraite  de  8  jours  ,  in-8. 
O11  trouve  dans  ses  ouYr« 
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le  langage  ouctueux  de 
l'Ecriture  et  des  Pères. 

Kulc\insWi>  abbé  de  Giodno, 
né  à  Ulodimir  ,  m.  en 
1747  ,  se  fit  une  réputation 
par  son  spécimen  ecclesice 
ruchenica:.  On  a  encore 
de  lui  en  manuscrit  :  vitœ 
Sanctorum  otdinis  Basilii 
magni ,  2  vol.  in-folio. 

Kunckel)  chimiste  allemand, 
m.  eu  1702.  On  lui  doit  la 
découverte  du  phosphore 
d'urine  et  plusieurs  nouvel- 
les opérations  sur  fart  de 
la  verrerie.  On  a  de  lui 
observationes  chimicœ  ,  in- 
12,  etc. 

Kupieski ,  peintre ,  né  en 
Bohême  en  1667  ,  fut  em- 
ployé par  Pierre-le- Grand 
et  autres  personnages  illus- 
tres* 
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Kuster  ,  né  en  Westphalie  5 
m.  en  1716  ,  se  fit  estimer 
dessavans  par  son  érudition 
et  son  habileté  dans  la 
langue  grecque.  Il  a  laissé 
plusieurs  oavrages.  Les 
principaux  sont  :  histeria 
critica  Romeri ,  in-8,  cu- 
rieuse ;  Jambiicus  de  rita 
Pythagorœ  ,  i»-4  ,  une  ex- 
cellente édit.  de  Suidas , 
en  grec  et  en  latin  ,  '6  vol. 
in-folio,  etc. 

Kuyp  )  célèbre  peintre  dt 
paysage  ,  fonda  l'académie 
de  peinture  de  Dordrecht 
en  1643. 

Kydermynster  ,  bénédictin 
auglois ,  m.  en  i53i  ,  a 
écrit  l'histoire  de  son  mo- 
nastère y  et  pub.  quelques 
ouvrages  contre  la  réfor- 
mation. 


Fin  du  premier  volume. 


SUPPLEMENT, 

ADDITIONS  ET  CORRECTIONS. 


Abautft  y  bibliothécaire  de 
Genève  ,  ne  à  Uzes  ,  m. 
en  1767.  Il  a  corrigé  Yhist. 
de  la  ville  et  état  ae  Genève 
de  Spon  ,  et  en  a  donné 
une  nouvelle  édit.  en  2 
vol.  in  4.  Il  a  publié  plu- 
sieurs ouvr.  sur  l'Ecrituie- 
Sainte  ,  où  il  se  montre 
favorable  à  l'aiianisme. 
X/abbé  Bergier  l'a  réfuté  , 
aon  qu'il  le  regardât  com- 
me un  adversaire  tort  re- 
doutable ,  mais  paice  que 
l'enthousiasme  avec  lequel 
J.  J»  Kousseau  avoit  parlé 
de  ce  fanatique  ,  auquel  il 
avoit  fait  plusieurs  plagiats, 
eût  pu  le  faire  prendre  pour 
un  homme  important. 

Ablancourt  ,  voyei  PerroU 

Achard^  né  à  Marseille,  m. 
en  1809.  On  a  de  lui  les 
homme*  illustres  delà  Pto- 
vence  ,  2  voi.  in- 4  ;  cata- 
logue d'une  bibliothèque 
choisie  ,  in-i*j  cours  de 
bibliographie,  3  vol.  in-8. 

jicher  ,  juge  du  tribunal 
d'Amiens ,  m.  en  181 5.  On 
lui  doit  un  bon  abrégé  des 
vies  de  Pbutarque ,  à  L'usage 
de  le  jeunesse ,  ^  vol»  in- 12. 


Adanson  >  né  à  Aixt  m.  k 
Paris  en  1806. On  a  de  lui 
uue  histoire  naturelle  dit 
Sénégal ,  in  -  4  ;  et  une 
nouvelle  méthode  pour  ap~ 
prendre  à  connaître  Us  dif- 
férentes fa  mille  s  des  plantes  i 
2  vol.  iu-8  ;  et  plusieurs 
mémoires  ,  imprimés  dans 
le  recueil  de  l'académie 
des  sciences  ,  dont  il  étoit 
tnembie* 

Agnesi  ,  célèbre  milanoise  , 
m.  en  odeur  de  sainteté  en 
1799.  tlle  s'etoit  rendue 
habile  dans  les  mathéma- 
tiques ,  et  a  laissé  un  traité 
sur  les  vertus  et  les  mys- 
tères de  J.  C.  ;  un  recutii 
de  prières  \  et  a-utres  ouvr* 

Agutssiau ,  (d')  ajoutez  à  son 
article.  L'éditeur  des  oeu- 
vres de  d' Aguesscau  a  pla- 
cé dans  le  iS.e  vol.  im- 
primé après  la  mort  de 
l'auteur  un  avertissement 
des  remarques  et  des  ex* 
traits  en  faveur  du  jansé- 
nisme ,  qui  sont  entière- 
ment déplacés  dans  cett* 
collection  ,  à'Aguesseau 
n'ayant  jamais  ete  partisan 
des  jansénistes ,  qu'il  ap» 
X 
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pelle  des  Novateurs  et  des 
révoltés.  Ces  extraits  sont 
en  outre  écrits  avec  un  ton 
aigre  et  tranchant  ,  qui 
contraste  trop  avec  la  ré- 
serve et  3a  modération  de 
l'illustre  auteur  ,  à  l'abri 
duquel  on  semble  vouloir 
les  faire  passer;  tant  il  est 
vrai  qie  l'esprit  de  secte 
cherche  à  répandre  partout 
son  venin  ,  et  c'est  ce  qui 
doit  niettre  en  garde  contre 
les  éditions  impr.  après  la 
mort  des  auteurs. 

jUlhaitd  ,  docteur  en  méde- 
cine de  la  faculté  d'Aix  , 
bi<  en  1800  ,  est  particu- 
lièrement connu  par  les 
, popdies  purgatives  aux- 
quelles il  a  donné  son  nom. 
On  a  de  lui  la  médecine 
universelle  ,5  vol.  in- 12, 

Aibanis  -  Beaumcnt  ,  né  à 
Bissy  ,  près  de  Ctisuibéry  y 
in.  en  1811.  Son  principal 
ouvrage  est  une  description 
des  Alpes  grecques  et  cot- 
tiennes  ,  ou  tableau  de  la 
Savoie  ,  in  4  ,  cartes  et  fig. 

^iiberti  de  Villeneuve  ,  né  à 
Nice ,  in.  à  Lucques  en 
:lSor.  On  lui  doit  un  dic- 
tionnaire italien-jvançois  et 
françois-iulien,  %  vol.  in- 
4  ,  le  meilleur  et  le  pius 
complet  que  nous  ayons  en 
cette  langue.  La  meilleure 
.edit.  est  celle  de  Marseille, 
1796.  On  en  a  fait  plusieurs 
nouvelles  édit.  qui  ne  sont 
-pas  aussi  compiettes. 

jllembert  ,  ajoutez  à  son  ar- 
ticle- Le  fondement  de  sa 
réputation  n'a  jamais  été 
iiea  déterminé.  Les  gens 
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de  lettres  s'accordoîentà  Je 
regarder  comme  un  grand 
géomètre  5  et  les  géomè- 
tres le  regardèrent  comme 
un  grand  littérateur.  Ses 
ouvrages  n'ont  eu  aucun 
succès.  Presque  tous  les 
pas  qu'il  a  fait  dans  la 
carrière  littéraire  sont  mar- 
qués par  des  chûtes.  On 
ne  doit  excepter  que  son 
discours  préliminaire  de 
l'encvcioi  étiie  ,  qui  est  bien 
pensé  et  bien  écrit  ;  encore 
îuia~t-on  reproché  d'avoir 
pris  la  filiation  des  idées 
dans  les  Angiois  Bacon  et 
Chamhers.  Sa  traduction  de 
quelques  morceaux  de  7  a- 
cite  ne  seroit  pas  digne 
d'un  écolier  ;  ses  mémoires 
de  littérature  ont  le  plus 
grand  défaut  ,  celui  de  ne 
point  intéresser  ;  ses  éloges 
académiques  ,  6  vol.  ,  sont 
écrits  avec  une  prétention 
qui  approche  du  ridicule; 
enfin  tous  ses  autres  ouvr. 
portent  l'empreinte  d'une 
imagination  stérile  et  mê- 
me  du  mauvais  goût.  Quoi- 
qu'il air  succédé  à  Voltaire 
dans  le  patriarchat  de'  la 
philosophie,  il  n'eut  ja- . 
mais  l'emportement  et  le 
fanatisme  de  son  prédé- 
cesseur •,  en  cela  ,  peut- 
être  ,  il  a  servi  le  parti 
d'une  manière  plus  efficace 
et  plus  sûre.  On  dit  que  ses 
amis,  dans  ses  derniers, 
instans  ,  se  rele voient  pour 
l'empêcher  de  démentir  les 
principes  qu'il  avoit  pro- 
fessés et  qu'ils  refusèrent 
la  poite  au  curé  toutes  Iqp 
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fois  qu'il  s'est  présent*. 
Comme  Voltaire  ,  Rous- 
seau ,  et  Ja  plupart  de*,  hé- 
ros de  L'iiiCtéouUïe  ,  u.>4- 
Icmbcrt  i e;i  ■.:  c  !  •"  de  f em  ns.  à 
autre  aux  dogmes  de  la 
religiou  rlef,  témoignages 
qui  renversent  de  fond  en 
comble  tout  l'édifice  du 
philosophisme.  Dans  l'é~ 
loge  de  M.  de  Sacy  ,  il 
établir  avec  force  et  avec 
sentiment  !a  croyance  de 
l'immortalité  de  i'ame, 
qu'il  dit  être  moins  un 
système  et  un  effort  de  gé- 
nie ,  quune  émanation  du 
cœur.  C'est  ainsi  ijuc;  ia 
pauvre  philosophie  qui  se 
gioiifie  ne  montrer  le  bon- 
heur en  ce  monde  ,  est 
çb ;i,;ec  ,  pour  se  consoler 
elle- même  ,  de  porter  las 
regards  au-delà  du  tom- 
beau ,  et  de  s'unir  à  ia  re- 
ligion pour  réclamer  l'im- 
mortalité. 

Aller  ,  jésuite  et  savant  phi- 
lologue, m.  en  1804.  On 
a  de  lui  une  édit  savante 
et  faite  avec  soin  ,  du  nou- 
veau Testament ,  grec  ,  2 
vol.  in  —  8  ;  et  un  grand 
nombre  de  mémoires^  et 
dissertations  sur  diverses 
matières. 

Alùcc\{i  ,  jésuite  italien,  né 
à  Cortone  >  m.  à  Rome  en 
1777  ,  étoit  très-zélé  contie 
la  philosophie  moderne. 
On  lui  doit  plusieurs  dis- 
sertations su;  les  Mani- 
chéens ,  sur  les  eneurs  de 
Beausobre  ,  et  quelques  au- 
tres écrits  pour  combattre 
le  matiïialii>i;ie  et  I'iuÇié- 
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dulité.  îl  adonné  une  som* 
me  de  Saint  Augustin  ,  6 
vol.  i.n-4. 

AmeiLhon  ,  de  l'académie  des 
inscriptions  et  belles  let- 
tres ,  né  à  Paris  ,  m  en 
i8ï  ; .  On  lui  doit  la  conti- 
nuation de  l'hisr.  du  Bas- 
Emphe  de  le  Beau  ;  et  plu- 
sieurs mêm.  irisé vés  daas 
ceux  de  l'institut. 

Anaxagoras.  Ajoutez,  ^ai- 
gré  ses  écarts  ,  ce  philo- 
sophe e^t  un  des  plus  rai- 
sonnables de  l'antiquité, 
il  reconnoissoit  une  intel- 
ligence suprême  qui  avoii 
débieuïlié  le  cahos  ,  eî 
cette  seule  notion  Inî  a 
épargné  une  infinité  d'ex- 
travagances et  de  systèmes 
absurdes  qui  put  gravement 
occupé  les"  plus  fameuses 
tètes  de  ia  Giéce  et  de 
Rome. 

Anselme  ,  abbé  de  St.-Sever  8 
ne  en  Gascogue  ,  m.  en 
1737  ,  se  distingua  comme 
prédicateur  et  comme  hom- 
me de  lettres.  Ses  panégy- 
riques surtout  et  ses  orai- 
sons funèbres  firent  sa  ré- 
putation. On  a  recueilli 
ses  sermons  ,  panégyriques 
et  oraisons  funèbres  en  7  v. 
in-8.  Les  sermons  ,  qui  ior- 
ment  4  de  ces  volumes  „ 
Ont  été  réimpr.  en  6  vol. 
ïn-îa  ,  et  n'ont  pas  soutenu 
la  réputation  qu'ils  avoient 
eu  lors   de  leur  débit. 

Anthelme  ,  (St.)  évèque  de 
Bellay  ,  m.  en  II78.  H 
rechereboit  tes  pécheurs, 
et  les  recevoit  avec  bonté 
lorsqu'ils   étoient    touchés 


4  ANT 

d«  leurs  désoxdies.  ïf  avoït 
aussi  nue  grande  tendresse 
pour  les  pauvres  et  leur 
procuroit  des  secours  abon- 
dans. 

Aniiochus.  -Ajoutez.  Ce  prin- 
ce a^voit  d'excellentes  qua- 
lités j  mais  elles  ne  se  sou- 
tinrent pas.  Jusqu'à  1  âge 
de  5o  ans  >  dit  uu  ni:,to- 
ïien  ,  il  s'étoit  conduit 
dans  ses  affaires  avec  une 
valeur  >  une  prudence  et 
fine  application  qui  avoit 
fait  réussir  toutes  ses  en- 
treprises ;  nuis  depuis  ce 
temps  sa  conduite  dans  la 
guerre  contre  les  Romains , 
le  peu  d'usage  ,  ou  plutôt 
3e  mépris  qu'il  fit  des  con- 
seils cïAnnihal  ,  la  paix 
honteuse  qu'il  fut  obligé 
l'accepter,  ternirent  l'éclat 
«le  ses  premiers  succès  ,  et 
sa  mort  lut  encore  moins 
honorable.  Il  fut  tué  en 
allant  piller  le  temple  de 
Jupiter  Bélus  ,  l'an  187  av. 
J,  C.  Son  fils  >  surnommé 
Jïpiphane  >  assiégea  et  prit 
Jérusalem  ,  profana  le 
Temple  et  commit  les 
cruantés  les  plus  inouies. 
Il  fit  mourir  les  7  frères 
Machabécs  et  le  vieillard 
Elea\û.r.  Battu  psr  Judas 
Machabèe  et  obligé  de  re- 
tourner à  Babylone  >  il  fut 
frappé  d'une  plaie  horrible 
qui  le  fit  mourir  de  déses» 
poir  ,   Tan  ïfy  av.  J.  C. 

j^ntiochus  >  abbe  de  Saint- 
Sabas  ,  au  commencement 
du  7.e  siècle,  a  laissé  un 
traité  sur  les  pensées  cri- 
minelles s    tiad.    en   latia 
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par  Pien  e  Plantin  ;  et  de3 
homélies  pleines  de  boa  nés 
instructions  et  de  détails 
intéressans. 

Antisthène*  Ajoutei.  Ce  phi- 
losophe enseignoit  l'unité 
de  Dieu  ,  mais  d'une  ma- 
nière timide  ,  lâche  er  in- 
conséquente. Il  joignoit 
d'ailleurs  à  cette  vérité  la 
doctiineerronée  du  suicide. 
On  a  de  lui  des  lettres 
impr.  avec  celles  des  autres 
philosophes  socratiques.  Il 
ne  faut  pas  le  confondre 
avec  un  autre  Antisthène , 
dont  on  trouve  les  discours 
dans  les  orateurs  Grecs 
à7Alde. 

Antoine*  Ajoute».  La  morale 
du  VP.  Antoine  est  plus 
estimée  que  sa  théologie 
dogmatique,  quoique  celle- 
ci  re  soit  pas  sans  mérite. 
Benoii  XI  ^ordonna  qn'ow 
se  servît  de  la  morale  dans 
lecollége  de  la  Propagande. 
C'est  îa  meilleure  théolo- 
gie que  nous  ayons.  On  la 
reimprime  en  ce  moment 
en  6  vol.  in-12. 

Apollinaire ,  (St-)  I.erévêque 
de  Ravenne,  qu'on  croit 
avoir  été  disciple  de  Saint 
Pierre  ,  est  très  -  célèbre 
dans  l'histoire  de  l'église. 

Apollonius  de  Tyane,  bourg 
de  Cappadoce  ,  né  quelques 
années  avant  J.  C.j  m. 
vers  la  fin  du  i.er  siècle  , 
avoit  adopté  la  philosophie 
de  Pythagore  ,  et  se  cons- 
titua en  réformateur  de  la 
morale  publique,  condam- 
nant les  spectacles  ,  visi- 
tant tes   temjdes  ,   corri- 
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géant  les  mœurs  ,  et  pré- 
cîiant  la  réforme  de  tous 
les  ahus.  Il  s'attire  un 
grand  nombre  de  disciples. 
Philo  strate  a  écrit  sa  vie  > 
qui  est  un  recueil  de  tout 
ce  que  la  oédalité  a  dé- 
bité sur  le  compte  de  cet 
imposteur.  Gn  lui  a  *»ïri- 
bué  de*;  miracles,  que  M. 
Dupin  a  réfuté  dans  hit 
livre  intitulé  histoire  d'A- 
poîlonitii  de  Tyane  ,  cvn- 
vaincue  de  faussetés  et 
d'impostures. 

Appien  ,  (  St.  )  disciple  de 
St.  Pampkile ,  souffrit  le 
martyre  l'an  3o6. 

Arl'jgasîe  ,  (  St.  )  évérjhe  de 
Strasbourg,  m.  en  ^7& , 
fut  en  faveur  auprès  de 
lJagcbet£,  roi  d'Australie. 

Arhrissel  ,  fondateur  de  l'ab* 
baye  de  Fonîeviauif  veis 
iioo  ,  m.  au  prieuié  d'Or- 
san  ,  le  24  février  lii'7. 

Are,  entré,  (  C ha  ries  Puplessis 
d')  évèque  de  Tulle,  né 
en  Bretagne  ,  m.  en  1740  , 
a  i»is.*é  plusieurs  ouvrages 
pleins  de  recherches  sa- 
vantes. Le  plus  important 
est  la  collection  des  jnge 
mens  sur  les  nouvelles  er- 
reurs proscrites  dans  tégli 
se  ,  depuis  le  commence- 
ment du  Ï2.e  ficelé  jus- 
qu'en 1733  ,  en  latin  ,  3 
vol.  in-fol. 

Amielle  ,  fille  célèbre  par  sa 
piété  j  née  dans  le  diocèse 
de  St..Malo,  m.  à  Vannes 
eu  1671.  M.  Duché  a  in- 
séré un  abrégé  de  sa  vie 
dans  ses  histoires  édifiantes  s 
I  vol.  irt.lii 
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Amauld  ,  docteur  de  Sor- 
bonne.  Ajoutez.  Les  parti- 
sans de  Jansénius  perdirent* 
en  lui  leur  plus  habile  dé- 
fenseur. Depuis  1679  il 
s'étoit  retiré  dans  les  Pays- 
Bas  ,  craignant  Forage  qui 
le  menaçoit ,  et  iî  y  vécut 
dans  une  retraite  ignorée, 
inconnu  ,  sans  fortune.  Le 
plaisir  d  être  chef  de  parti 
lui  tint  lieu  de  tout.  Il  a  voit 
si  peur  d'être  reconnu  ,  que 
sentant  approcher  sa  deK 
nièie  heure,  et  craignânr 
qu'on  exigea  de  lui  une 
soumission  paiiake  aux 
décrets  de  l'église  ,  il  aima 
mieux  expirer  entre  ies 
bras  du  P.  Qaasrici ,  son 
disciple  ,  qui  lui  adminis- 
tra le  viatique  et  l'Extrê- 
me •- Onction  ,  quoiqu'il 
n'eut  pas  ces  pouvoirs  , 
que  d'appeler  un  prêtre 
approuvé  par  l'oid-jmi.re, 
Sa  sœur,  abbesse  de  Pj&rl- 
Royal,  qui  forme  l'article 
au-dessous,  imbue  de  ses 
erreurs  refusa  la-,  signature 
du  foi  titulaire,  et  s'occupa 
iottement  des  dispule.5  sur 
îa  gvâ-oc  t  comme  si  la 
simple  joi  ,  dit  B&ssue:  , 
ne  valait  pas  mieux  que 
tout  cela  ,  surtout  pour  ties 
filles  ,  et  plus  encore  pour 

"  éè$  biles  consacrées  à 
Dieu  ,  dont  l'humilité  et  Ja 
docili;/-  doivent  être  les 
premières  crualitis. 

Arnonl  ,  (Saint  )  évoque  àt 
iMetz.  Après  avoir  exercé 
de  gra r» |s  9 mptois  dans  le 
TOyàume  d'Austras-ie^j^ma 
la  co.u-  et  soji  évècké  pt.*x 
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mener  une  vie  solitaire^ 
dans  les  déserte  des  Vosges. 

"  Il  y  a  eu  plusieurs  autres 
Saints  de  ce  nom. 

Jisselïne  ,  évêque  de  Boulo- 
gne ,  né  à  Paiis  j  ni.  en 
l8l3  ,  en  Angleterre  ,  où 
il  s'étoit  retiré  pendant  la 
dévolution.  Il  étoit  confes- 
seur de  Louis  X  VU  l ,  et  a 
composé  plusieurs  ouvrages 
de  piétc. 

As  semant  r  archevêque  de 
Tyr  et  chanoine  du  Vati- 
can j  m.  en  1768.  On  lui 
doit  plusieurs  ouvrages  sa- 
vans  ,  eutr'autres  une  hi- 
hliethèqus  orientale  ,  4.  vol. 
in-fo).  Il  ne  faut  pas  le 
confondre  avec  'Etienne 
Evode  Assemani ,  qui  a 
publié  les  acta  martyrum 
orientait u m  ,  2  vol.  in- foi. 
estimés. 

Jtssuérus  ,  roi  de  Perse.Voy. 
Esther.  On  croit  qu'il  est 
Je  même  <yx  ArtdX&Ke- 
J_onguemafn* 

Mihanasri,  (  Sainte)  veuve 
j-llustre,  native  de  l'île 
d'Egine  ,  et  abbesse  de  Ti- 
«îie  ,  m.  en  86a. 

jttmus ,  savant  patriarche 
4e  Con*tantinop!e ,  m.  vers 
À27.  H  avort  été  placé  sur 
îe  siège  du  vivant  de  St» 
Jean  Chrysostème  >  mars  le 
pape  Innocent  I  ne  consen- 
tit à  le  reconnoître qu'après 
la    mort    de  ce  saint. 

Uuhert  ,  (  Saint  )  évêque  de 
Cambiay  ,  ro-  en  668  ,  fat 
fleurir  la  religion  et  les 
tîntes  lettres  dans  le  Hai- 
*aut  et  la  Flandre* 
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Babin:  Ajoutez.  Son  ouvrage 
est  simple  ,  clair  et  mé- 
thodique. Les  ecclésiasti- 
ques en  font  le  plus  grand' 
cas,  et  le  regardent  comme 
un  canoniste  instruit  et  un 
moraliste  snr.  Les  confé- 
rences ci' Angers  renferment 
aujourd'hui  35  vol.  Ses 
continuateurs  ne  l'ont  pas 
égaie  ;  lis  n'ont  ni  sa  net- 
teté ni  sa  précision. 

Bacon.  Ajoutez.  Bacon  »dont 
les  philosophes  modernes 
ont  proclamé  les  connois- 
sauces  ,  n'ètoit  pas  tel  qu'il 
leur  a  plu  de  le  peindre. 
Sa  doctrine  ,  qu'ils  ont 
cherché  à  obscurcir  ,  étoit 
profondément  religieuse  t 
il  croyoit  à  la  révélation 
et  professoit  un  très-grand 
respect  pour  les  livies 
saints.  Pour  sJen  convain- 
cre il  suffit  de  lie  l'ouvr* 
intitulé  le  christianisme  de 
Bacon  ,  2,  vol.  in--  12  , 
1759  ,  où  l'on  trouve  des 
extraits  de  ses  livres  ,  et 
des  notes  et  réflexions  qui 
prouvent  à  quel  point  la 
philosophie  de  Bacon  étoit 
conforme  à  la  révélation- 
Il  y  a  même  beaucoup  de 
passages  oit  y  quoique  pro- 
testant ,  il  paroît  se  rap- 
procher de  la  doctrine  ca- 
tholique. Ainsi ,  quoiqu'en 
disent  les  philosophes  ,  les 
plus    grands    génies ,   le? 
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Bacon  ,  les  Descartes  ,  les 
Pascal  y  les  Newton  ,  les 
Lcibnit\  ,  crurent  non- 
seulement  à  la  divinité  , 
mais  encore  à  la  révélation. 
Ils  ne  regardèrent  point 
la  foi  humiliante  pour  leur 

fénie  et  n'eurent  point 
ion  te  de  penser  sur  ce 
point  comme  le  vulgaire. 
S'ils  eurent  le  malheur  de 
naître  dans  des  commu- 
nions différentes  ,  s'ils  se 
divisèrent  sur  des  dogmes 
particuliers  ,  ils  aimèrent 
et  défendirent  la  re'igion 
en  généra!.  Quels  noms 
opposer  à  de  tels  noms  î 
quels  suffrages  ba  lanceront 
de  tels  suffrages  ?  quels 
esprits  forts  lutteront  con- 
tre ces  génies  sublimes? 
Que  sera  -  ce  ,  si  à  de  si 
grandes  autorités  on  Joint 
tant  d'autres  écrivains  re- 
commanda bies  du  même 
temps,  et  surtout  ceux  qui 
illustîèrent  le  règne  de 
Louis  XIVÏ  II  étoit  réser- 
vé an  28. e  siècle  de  pro- 
duire les  plus  fameux  dé- 
tracteurs de  la  religion. 
Envain  ils  ont  cherché  à 
s'étayer  des  cents  de  ces 
grands  hommes,  il  suffit  de 
les  rfie  de  bonne  foi  pour 
se  convaincre  de  la  fausseté 
de  leurs  assertions. 

Badia  ,  prédicateur  célèbre, 
né  à  Ancone  ,  m.  en  I75l, 
Il  a  laissé  deux  vol.  de 
sermons,  et  autres  discours. 

Barlow  ,  prêtre  et  mission- 
naire catholique  en  An- 
gleterre ,   m.  en  1717,  il 
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a  pub.  un  traité  de  VEu- 
charistie  en  5  vol.  in-4. 
Barnabe  ,  (  St.  )  né  dans  l'île 
de  Chypre  ,  et  de  la  tribu 
de  Lévi ,  fut  déclaré  apô- 
tre des  Gentils,  avec  St. 
Paul,  Ils  annoncèrent  l'E- 
vangile ensemble  en  divers 
lieux  ,  jusqu'à  ce  qu'il  alla 
en  Chypre  avec  St.  Marcy 
cm  les  Juifs  deSalamine  le 
lapidèrent  suivant  la  plus 
commune  opinion. 

Barrière  ,  instituteur  de  la 
congrégation  de  Notre  - 
Dame-des-Feuillans  ,  né 
dans  Je  Querci,  m.  a  Rome 
en  odeur  de  sainteté  ,  en 
?6'oo. 

Barrière ,  né  à  Orléans  y  de 
r^atelot  devenu  soldat  , 
conçut  i'aboniinabie  des- 
sein de  tuer  Henri  IV*  Il 
fut  arrêté  ,  tenaillé  et  rom- 
pu vif  >   le  26  août  15^3. 

Barthélémy  des  martyrs  jpieirx 
et  savant  religieux  béné- 
dictin ,  né  à  Lisbonne.  Il 
fut  nommé  à  l'archevêché 
de  Brague  ,  se  distingua  an 
conciie  de  Trente  ,  et  m. 
en  odeur  de  sainteté  en 
l5oo.  On  a  de  lui  stimulus 
pasiorum  ,  où  l'on  trouve 
d'excellentes  règles  pour  la 
vie  des  pasteurs  et  des 
simples  fidèles. 

Basan  ,  m.  à  Paris  en  17805 
a  pub.  un  dictionnaire  des 
graveurs  anciens  et  moder- 
nes ,  2  vol.  in- 8  ,  et  autres 
ouvrages. 

Bassatw,  Liez  Bassan. 

Bassinet ,  chanoine  et  archi- 
diacre de  Verdun  y  m»  e» 
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l8l/}.  Il  a  pub.  le  commen- 
cement d'une  hist.  sacrée 
de  l'ancien  et  du  nouveau 
Testament ,  représente  par 
figures  ;  et  donné  une  édit. 
des  sermons  de  Ciéeri ,  en 
6  v-ol. 

Baudeloque  ,  célèbre  profes- 
seur d  accouchement  aux 
écoles  de  santé  de  Paris, 
m.  en  i^io.  On  a  de  lui 
principes  sur  l'art  des  ac- 
couchemens  ,  in- 8  ;  et  Yart 
des  accouchemens  ,  2  vol. 
in-8  ,  plusieurs  fois  réimp. 

Baudrand  ,  jésuiie  ,  né  à 
Vienne  en  Dauphiné  ,  où 
où  il  in.  eu  1787.  Il  a 
laissé  un  tiès-gra;id  nom- 
bre d'ouvrages  loit  répan- 
dus parmi  les  personnes 
rui  font  profession  de  pflêté. 
Les  principaux  sont:  Yame 
élevée  à  Dieu  ,  2  vol.  ; 
Yame  sur  le  Calvaire  ,  in- 
12  ;  Yame  affermie  dans  la 
foi  ,  in  12  •  i'jnie  contem- 
plant les  grandeurs  de 
Dieu  t  in  12  ;  Yamepdèiv  , 
in-12  ,  l*£tme  intérieure  , 
in- 12;  l'ami  embrasée  de 
V amour  divin  ,  in-12  ;  i'a- 
me  éclairée  par  les  oracles 
de  la  sagesse  ,  in-12  ;  n/st. 
édifiantes  ,  in-12  ;  visites 
au  Su  Sacrement  >  in- 18 
ei  in-12. 

Haudtiin ,  piètre  de  l'Ora- 
toire ,  m.  en  1809,  esï  au- 
teur de  la  religion  chré- 
tienne justifiée  au  tribunal 
de  la  politique  et  de  la  phi- 
lo  sophie. 

JBaycux  y  avocat  de  Caen  , 
iï».  en  1792.  On  a  de  lui 
une  trad.  des  fanes  d'Q- 
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vide  ,  en  4  vol.  in-8  ,  av$e 
des  remarques  ,  et  des  ré- 
flexions  sur  le  règne  de 
Trajan. 

Beathie  y  philosophe  écossoi? 
et  ministie  pîesbytérien  , 
ni.  en  i8o3,  est  principa- 
lement connu  par  son  essai 
sur  la  nature  et  fimmuiabi- 
liié  de  la  vérité  ;  il  a  pub. 
a  «rssi  un  traité  de  l'évidence 
du  christianisme. 

Béienger  ,  archidiacre  d'An- 
gers  ,  m.  en  I088  ,  rît  re- 
vivre les  erreurs  cîe  Scoi 
au  sujet  de  l'Eucharistie  , 
et  fut  condamne  dans  les 
conçues  de  Rome ,  de  Ver- 
ceil  et  de  Paris. 

Bernard  ,  (  J.  B  }  né  àMâr- 
seilje  ,  m.  en  1808  ,  est 
auteur  d'un  abrégé  de  Y  his- 
toire de  ia  Grèce,  2  vol. 
in-8. 

Bcrthier  .  (Alexandre)  né 
à  Versailles*  m.  à  Bau;- 
fcerg  en  i8i5.  i!  fut  destiné 
dès  l'enfonce  l  l'étal  mili- 
W.iie  par  son  ■  èie  ,  adjoint 
du  gouverneur  de  l'hôtel 
de  la  guerre.  Au  coimneu- 
cenicnt  de  la  révolution 
il  fut  nommé  major-géné- 
ral de  la  garde  nationale 
de  Versailles  >  et  se  rendit 
à  Meti  ,  avec  ie  litied'ad- 
judaat-  général*  Il  servit 
avec  distinction  ,  et  pres- 
que toujours  en  qualité  de 
chef  c'éiat-major.  Il  avoit 
été  élevé  au  grade  de 
m?réchai  d'empire  et  de 
prince  de  Neuchâiel.  Au 
retour  du  roi  il  fut  créé 
pair  et  capitaine  d'une  des 
coiitf.a£nies  des  gardes  d» 
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•orps.  On  a  de  lui  relation 
des  campagnes  de  Bona- 
parte en  hgypte  rt  en  Sy- 
rie ,  in-8. 

Bertholet ,  jésuite  ,  né  à  Salin, 
dans  ie  duché  de  Luxem- 
bourg, ri.  à  Liège  en  1755, 
est  auteur  d'une  histoire  de 
l'institution  de  la  Fête- 
Dieu  ,  in~4  ,  où  l'on  dé- 
sirercit  un  peu  plus  de 
critique  ;  et  d'une  histoire 
ecclésiastique  et  c'tviie  du 
duché  de  Luxembourg  , 
8  vol.  in-4  ,  ouvrage  écût 
sans  beaucoup  de  méthode, 
ir.ais  où  Ton  trouve  de 
l'érudition  et  des  choses 
qu'on  chercheroit  vaine- 
ment  ailleurs. 

Bcnhould  ,  célèbre  horloger 
suisse  ,  m.  à  Grosîay  en 
1807.  Il  a  laissé  plusieurs 
ouvr.  sur  l'horlogerie.  Le 
principal  a  pour  titre  essai 
sut V  horlogerie,  2.e  éclit.  , 
a  vol.  in  i,. 

Bertrand  -  Quinquet  ,  m.  à 
Paris  en  1808  ,  est  auteur 
d'un  traité  de  l'imprimerie 
ou  l'art  de  l'imprimeur  t  iu- 
4  >  faisant  le  tome  20  des 
arts  et  métiers. 

Besogne.  Ajoutez.  Ses  ouvr. 
sont  secs.  Il  fut  nn  des 
théologiens  appelans  ,  et  a 
laissé  plusieurs  écrits  sur 
les  disputes  du  temps. 

Besombe  de  St.  Genie\y  con- 
seiller de  la  cour  des  aides 
de  Monta  uban  ,  m.  à 
Cariors  en  odeur  de  sain- 
teté en  1783  ,  fut  pendant 
quelque  temps  égaré  par 
lu  philosophie  anti-chré- 
tienne ;  mais  H  ouvt il  lus 
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yeux  à  la  vérité  ,  et  con- 
signa sa  conveisiou  tiani 
un  ouvrage  piein  d'onction 
et  de  lumières  ,  inti.ulé 
Vans'nui  animée  reygrtèmi$ 
ad  jugum  Sanctum  Cnnsti 
Jesu  ,  trad.  en  frdiiçois 
sous  le  titre  de  sentiment 
d'une  ame  pénitente  9  rêve-* 
nue  des  eueuvs  de  la  phi- 
losophie moderne  au  joug 
de  la  religion  ,  in  -  12, 
Pa»is,  1787. 

Beurrier  ,  prêtre  de  ïa  con- 
grégation des  Eudistes ,  né 
à  Vannes  ,  m.  à  Bleis  en 
1782.  On  a  de  lui  des  con- 
férences ecrlésiastiqucs  swe 
Je  sace.doce  ,  sur  les  fêtes 
et  les  mystères  ,  2  vol» 
in-8  ;  et  d«s  sermons  poui 
les  Dimanches  et  Fêtes  ,  2 
volumes. 

Bianchini.  Ajoutez.  Il  éteiî 
très- h  a  bile  dans  l'astrono- 
mie et  dons  les  antiquités 
sacrées  et  profanes.  11  a 
pub.  les  vies  de  plusieurs 
p;*pes  ,  où  ii  a  mis  des 
notes  et  des  dissertations 
très-savantes. 

Billot ,  m.vcvs  la  fin  du  iS.e 
s.  On  a  de  >ui  des  prunes 
pour  les  Dimanches  et  les 
principales  Fêtes  de  l'an- 
née ,5  vol-  in- 12,  estimés. 

fiinet  ,  ancien  recteur  de 
l'université  de  Paris  ,  né  à 
Beauvais  en  1752.  On  lai 
doit  une  trad.  des  œuvres 
d'Horace  ,  2  vol.  in- 12  ,  la 
meilleure  que  nous  ayons; 
et  une  bonne  trad.  des  œw- 
vres  de  Virgile  ,4  vol.  in- 
12  , i8o5. 

Bingham.  Ajoutez.  Son  ou- 
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vrage  est  savant  et  plein 
de  recherches,  mais  aussi 
plein  de  préjugés  et  de 
mauvaises  critiques  contre 
les  dogmes  ,  ia  liturgie  et 
îa  discipline  de  l'église 
catholique. 

Biaise  ,  (  St.  )  fut ,  à  ce  qu'on 
croit ,  évêque  de  Sébaste  , 
où  il  souffrit  le  martyre 
vers  3i6. 

Blanchard.  (  J.  B.  )  Ajoutez. 
M.  Bruyset  a  pub.  une 
nouvelle  edit.  de  son  école 
des  mœurs  5  en  6  vol.  in- 
12.  On  a  encore  de  lui 
éducation  chrétienne  f  2  v. 
in-12  ^préceptes  pour  V édu- 
cation des  deux  sexes  ,  2 
vol.  in-12. 

Bongarsy  sav.  critique  cal- 
viniste ,  né  à  Orléans  ,  m. 
à  Paris  en  !bi2.  On  a  de 
lui  collectio  Hutigaticarum 
rerum  scnptarum  ,  in- fol. , 
collection  curieuse  cies  his- 
toriens ciginaux  de  Hon- 
grie ;  et  le  recueil  des 
historiens  des  croisses, 
sous  le  titie  de  Gesta  Dei 
per  Francos  ,  2  vol .  i r.  f 0  . 

Borgia  ,  (Alexandre)  arche- 
vêque de  Fermci  j  ne  à 
Velietri ,  m.  en  1764  ,  est 
auteur  de  Yhist.  de  Céglise 
et  de  la  ville  de  Vellctn  , 
de  ia  vie  de  Benoît  Xlll  , 
et  autres  écrits. 

Borgia  y  (Etienne)  cardinal, 
de  la  même  famille  que  le 
précédent,  m.  en  1804. Il 
a  voit  beaucoup  de  zèle 
pour  les  missions  ,  et  m. 
en  France  lorsqu'il  accom- 
paguoit  Je  pape  pour  les 
rétablir.  Il  a  laissé  quel- 
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ques  ou vi âges  de  critique 
et  d'é;udition. 

Bosquillon  ,  professeur  de 
grec  et  de  médecine  au 
coilége  de  France  ,  m*  en 
1814.  On  a  de  lui  ctt«« 
complet  de  chirurgie  théo- 
rique et  pratique  ,  6  vol. 
in  -  8  ;  traité  de  matière 
médicale ,  2  vol.  in-8  ,  etc. 

Bossuet.  Ajourez.  Parmi  ses 
autres  écrits  on  distingue 
son  exposition  de  la  doc- 
trine catholique,  ouvragt 
rédigé  avec  simplicité  , 
clarté  et  modération,  com- 
posé en  faveur  de  l'abbe  de 
Dangeau  ,  qui  a  voit  pi  ** 
duitsa  conversion  etcel'e 
du  grand  Turenm  ;  et  son 
histoire  des  variations  de$ 
églises  protestantes  ,  où  !a 
solidité  et  l'éioquence  mar- 
chent de  pair  ,  et  qui  pei^ 
être  regardée  comme  le 
triomphe  fie  l'art  de  r««o»- 
ner.  Le  styie  de  Bossuet  , 
sans  être  toujours  châtié  et 
po!i ,  est  plein  de  foice  er 
d'énergie.  M.  de  Beausset 
a  rioiiiu:  reffiiîment  sa  ne 
en  5  vol.  in-8  ,  rédigée 
s\  ec  beaucoup  de  goût  ,  et 
remplie  de  fait*  curieux  et 
de  détails  ignorés.  On  vient 
de  publier  à  Versailles  u';e 
belle  édition  complette  §e 
ses  oeuvres  ,  in-8.  On  • 
réuni  en  6  vol.  in  12 ,  sous 
le  titre  de  chefs-d'œuvre 
oratoires  de  Bossuei  ,  ses 
sermons  ,  panégyriques  et 
oraisons  funèbres. 

Bossut ,  professeur  de  mathé- 
matiques à  Mézières  ,  et  de 
l'académie    des    sciences  , 
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*n.  en  ï8l5.   On   lui  doit 

un  cours:  fa  mathématiques y 
a  vol.  in  8  ;  Ihistoiii  des 
mathématiques  ,  2  vol.  in- 
p  y  et  njn  sieurs  aortes  ouvr. 
Sslunés  sur  !a  mec?nique  , 
1  hydrody.  ta  inique  ,   etc. 

Mounnurs/  Aioutez.  On  a 
cnco.e  de  lui  Jes  vîi?s  de  St. 
Ignace  ,  in- 12  ,  et  de  St. 
François-  Xa\icr  ,  2  vol. 
in- 12.  écrites  d'une  ma- 
nière intéressante  ,  propre 
à  nourrir  les  sentimens  de 
pieté  et  ie  zèle  pour  ia 
rclgion. 

Bourdaloue.  Ajoutez.  Son 
Avent  ,  son  Carême ,  et 
particulièrement  ses  ser- 
mons sur  les  Mystères,  sont 
des  chefs-d'œuvre  de  lu- 
mière et  d'instruction  aux- 
quels on  ne  peut  rien  coin» 
parer.  On  *'a  souvent  mis 
er  parai  eie  avec  Vf  a  s  si  lion. 
Celui  -ci  vaut  mieux  pour 
les  gens  du  monde;  Bour- 
daioue  pour  ies  chiétiens. 
L'un  attirera  le  mondain  à 
la  religion  par  tout  ce 
qu'elle  a  de  douceur  et  de 
charme;  l'autre  éclairera 
e*  affermira  le  chrétien 
dans  sa  foi  par  tout  ce 
qu'elle  a  de  plus  haut  en 
conceptions,  et  de  plus  fort 
on  appui. 

jBourgoing.  Ajoutez.  Il  a 
pi:fe.  des  mémoires  histori- 

fîtes  et  philosophiques  sur 
fie  VI  et  son  pontificat , 
où  ce  pape  est  jrge  avec 
beaucoup  de  légèreté  et  de 
partir  iré. 
Jbpurreel  prêtre  de  l'Oratoire, 
mé  à   Dijon ,  m.  en   1722. 
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Nous  avons  de  lui  confé- 
rences ecclésiastiques  du 
diocesp  de  Langres  ,  2*ol. 
in  12  ;  l'explication  des 
epîtics  et  évangiles  de  toute 
Vannée  .  5  vol.  in  8  ;  et  des 
sermons  en  16  vol.  in-i2t 
solidement  écrits,  mais  peu 
él^quens. 

Boursier.  Ajoutez.  Et  suppri- 
mé par  arrêt  du  conseil  , 
le  27  août  1714-  Boursier 
fut  obligé  de  sortir  c'e  >or- 
bonne  jour  son  opposition 
aux  décrets  de  l'église  ,  et 
de  s'enfuir  pour  éviter  les 
poursuites  du  ministère,  Il 
joua  un  grand  rôie  dans  les 
affaires  du  jansénisme  et 
ent  beaucoup  de  crédit  dans 
ce  parti, 

Brequigny ,  né  dans  le  pays 
de  Caux  ,  m.  à  Paris  en 
1705,  Ses  principaux  ouvr, 
sont  mémoires  concernent 
l'histoire  ,  Us  sciences  ,  /■:■$ 
arts  ,  les  mœurs  et  usages 
des  Chinois  ,  t5  voï.  in- 4.  ; 
histoire  des  révolutions  do 
Gênes  ,  3  vol.  in-12  ;  vies 
des  anciens  orateurs  G#t  1  s  , 
2  vo).  in-12;  tables  chrom 
nologiquts  des  diplômes  et 
titres  relatifs  à  l'histoire 
de   France  ,  5  vol-  io-foj. 

Bridayue.  Ajoutez.  Ji  a  voit 
le  talent  de  remuer  ies 
consciences  et  de  touche* 
les  coeurs.  La  pureté  de  ça 
vie,  l'ardeur  de  son  zèle 
ajoutoient  encore  à  ia  force 
de  ses  discours  relevés  par 
une  action  vive  et  une 
voix  tonnante.  L'abbé  Car-* 
ron  a  pub.  sa  vie  en  I  vol» 
in-12. 
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Çïieitx  ,  (Saint  )  disciple  de 
^aint  irttmiin  ,  évéque 
d'Irbude  au  J.e  -iècie  , 
àna  se  reiu^ier  en  Bretagne 
©ù  il  bâât  un  mon i stère. 
Ce  lieu  devi.it  si  célèbre  , 
qu'on  y  vit  bie.itôt  une 
vjie  qui  porte  son  nom  , 
érigée  depuis  en  évêché. 

origine  ,  (  Ste.  )  princesse 
de  Suède  ,  fonda  à  Rome , 
dans  le  14. e  siècle  ,  fordie 
religieux  de  St.-Sauveur  , 
assez  semblable  à  ceiui  de 
Fonteviault. 

Brogiïc  #  d'une  famille  ori- 
ginaire de  Piémont  ,  et 
.distinguée  dès  '•  I2.e  siècle, 
servit  avec  g'oire  dans  tou- 
tes le^èuenesdeLouisXlV 
et  obtint  le  bâton  de  m  .ré- 
criai de  Fiance  en  1724, 
Son  fils  et  son  petit  -fait 
méritèrent  le  même  hon- 
neur. 

Brucker  ,  ministre  protestant 
à  Ausboutg  ,  m.  en  1770  , 
est  célèbre  par  son  hstoire 
critique  de  la  philosophie. 

Brune  ,  maréchal  d'empire  , 
né  à  6rives~la-GaiIlarde. 
Aptes  avoir  étudié  sous  les 
yeux  de  sou  père  ,  qui  étoit 
avocat  »  il  vint  à  Paris  où 
il  se  Ut  en  même  temps 
imprimeur  et  homme  de 
lettres.  II  coopéra  à  la  ré- 
daction d'un  journal  jus- 
qu'en 1792.  En  1703  ,  il 
embrassa  le  service  mili- 
taire ,  et  passa  en  qualité 
«le  général  de  brigade  en 
Italie,  en  1797.  Il  quitta 
ensuite  cette  aimée  pour 
«lier  commander  en  Hol- 
lande ou  ses  succès  je  pla- 
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oèrent  parmi  les  premier* 
généraux.  Depuis  cette épo» 
que  i)  continua  de  com- 
mander en  chef  jusqu'en 
1807  ,  où  il  fut  disgracié. 
Au  retour  du  roi  ,  il  obtint 
la  croix  de  St.  Louis  ;  mais 
d'anciens  griefs  le  privèrent 
de  l'activité  qu'il  espércit. 
H  se  rangea  parmi  les  mé- 
couteusen  t8i5,  et  après 
une  r<  sistance  poussée  au* 
de  à  des  bornes  ,  il  fut 
massacré  par  la  populace  à 
Avignon,  la  même  année, 
lorsqu'il  se  rendoit  à  Paris. 
Bujfon.  Ajoutez.  Aux  obser» 
vations  déjà  faites  sur  cet 
écrivain  célèbre  ,  ou  peut 
joindre  l'extrême  HcénCÉ 
qui  règne  dans  quelques 
descriptions  de  {'histoire 
naturelle  et   qui   ne    peut 

Îiroduire  d*ns  de  jeunes 
erreurs  surtout ,  qae  des 
impressions  défavorables 
aux  mœurs.  C'est  donc  un 
auteur  dont  on  doit  leur 
interdire  sévèrement  la 
lecture.  Les  athées  ont 
voulu  le  compter  dans  leur 
rang,  cependant  il  voulut 
recevoir  à  sa  mort  tous  les 
sacremens  de  l'église  ,  et  il 
est  notoire  qu'il  étoit  an 
nombre  de  leurs  adversaires 
les  plus  déclarés  ,  au  point 
de  ne  plus  aller  à  l'acadé- 
mie depuis  que  la  secte  f 
dominoit.  Ses  erreurs  ont 
été  refutées  par  l'abbé  de 
Lignac  ,  dans  les  leur  et 
d'un  américain  ;  par  l'abbé 
Royou  dans  ie  monde  de 
verre  ;  par  l'abbé  Barruel 
dans   les  helyicnnes  ;   par 

l'abbé 
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i*abbé  Viet  dans  ses  ré- 
flexions sur  les  époques  de 
la  nature;  par  teller  dans 
Y-examen  de  ces  mêmes 
époques;  et  enfin  par  l'an- 
glois  Howard  ddai  les 
lettres  sur  la  structure  ac- 
tuslU  de  la  terre. 

Bryant  ,  antiquaire  et  érudit 
angiojs  ,  in.  en  i8o^.  On  a 
de  lui  un  traité  de  l'authen- 
ticité de  l'Ecriture^ Sainte 
.et  de  la  vérité  de  la  religion 
chrétienne,  qui  a  eu  le  plus 
grand  succès  ;  une  défense 
de  la  médaille  d'Apamée  , 
où  il  prouve  les  rapports  de 
cette  médaille  avec  le, dé- 
luge ;  et  un  nouveau  sys- 
tème ou  analyse  de  la  my- 
thologie ancienne» 

Burlamaqui.  Ajoutez*  Il  est 
trop  favorable  aux  droits 
des  peuples.  Félice  a  con- 
tinué et  augmenté  cet  ou- 
vrage, sous  le  titre  de  prin- 
cipes du  droit  de  la  nature 
tt des  gens ,  et  il  y  a  ajouté 
de  nouvelles  erreurs  et 
parlé  fort  mal  delà  religion 
catholique. 

(luynand  des  Echelles iWhiaire 
de  Lyon  ,  m.  en  i8n.Cn 
lui  doit  le  triomphe  de 
l'Evangile  ,  ou  mémoires 
d'un  homme  du  monde 
revenu  de  ses  erreurs  et 
des  préjugés  du  philoso- 
phisme moderne ,  trad.  de 
l'espagnol ,  4  vol.  in-S\. 


Cabanis  ,    médecin  et  philo- 
sophe ,  né  à  Conac  .  m.  ce 

Tome  L 
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ïSo8  ,  embrassa  avec  ar- 
deur le  parti  de  la  révolu- 
tion ,  et  s'associa  avec 
Mirabeau  ,  à  qui  il  fournit 
plusieurs  écrits ,  entr'autrei 
le  travail  sur  l'éducation 
publique.  Il  a  laissé  plu- 
sieurs ouvrages  eu  on  l'ac- 
cuse de  tendre  au  matéria- 
lisme. 

Caïus  ,  (St.)  originaire  dé 
Dalmatie  et  parent  de  l'em- 
pereur Diocléden,  fut  élu 
pape  Tan  276,  et  m.  ver* 
296.  II  eut  à  souffrir  uns 
cruelle  persécution.  Ses 
souffrances  lui  ont  mérité 
le  titre  de  martyr. 

Collet ,  (  J.  B.)  m.  en  1798. 
On  lui  doit  les  tables  por- 
tatives des  logarithmes  t\n- 
8  ;  un  supplément  à  la, 
trigonométrie  et  à  la  navi- 
gat'wri  de  Be\out  ,  ou  re- 
cherches sur  les  meilleures 
manières  de  déterminer  les 
longitudes  à  la  mer  ,  in-4.. 

Calmet.  Ajoutez.  On  lui  re- 
proche entr'autre  ,  d'avoir, 
dans  son  commentaire  ,  in- 
séré sans  choix  tout  ce  qui 
a  été  dit  en  bien  et  en  niai 
sur  l'Ecriture  ,  ce  qui  four- 
nit des  armes  aux  incrédu- 
les qui  puisent  dans  son 
ouvrage  des  objections  con- 
tre à'Ecriture  ,  qu'ils  as- 
saisonnent de  mille  ma- 
nières ,  en  laissant  de  côté 
les  réponses  faites  par 
Calmet  ,  oui  détruiroient 
ce  qu'ils  avancent. 

Camus  ,  (Etienne  le)  cardi- 
nal-évêjque  de  Grenoble, 
ué  à  Paris,  im  en  1707! 
Sa  vie  fut  tjès-i^tère,  11 
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fonda  deux  séminaires  et 
institua  les  pauvres  ses 
Rentiers.  C'est  à  lui  qu'on 
est  redevable  de  la  théolo- 
gie morale  de  Grenoble  , 
composée  à  sa  prière  par 
Genêt  >  depuis  évêque  de 
Vaison  ,  qu'on  a  injuste- 
ment accusé  de  jansénis- 
me. On  a  de  lui  plusieurs 
lettres  et  des  ordonnances 
çynodales  pleines  de  sa- 
gesse. 

Ce  mus,  f  Armand  Gaston) 
avocat  au  parlement  ,  né  à- 
Pasis  ,  m.  en  1804,  avoit 
embrassé  avec  chaleur  la 
révolution.  On  le  regarde 
comme  un  des  principaux 
rédacteurs  de  la  constitu- 
tion civile  du  clergé  ,  en 
faveur  de  laquelle  il  écrivit. 
Il  affichoit  le  jansénisme 
et  l'opposition  à  !a  cour  de 
Rcme.  Il  a  trad.  Vhistoire 
des  animaux  d'Arislvte , 
en  2  voJ.  in-4  ;  les  œuvres 
d' Hypocmte  ,  et  pub.  plus» 
autres  ouvrages. 

Çanaveri,  évêque  de  Verceil, 
m.  en  1811  ,  se  distingua 
par  son  talçut  dans  l'élo- 
quence de  la  chaire ,  et 
fut  universellement  consi- 
déré par  son  zèle  ,  $a" 
piété  et  sa  charité.  Il 
fcongeoit  à  faire  imprimer 
une  nouvelle  théologie  loi  s- 
que  la  mort  l'enleva. 

Caniwcl  ,  (  Henri  )  m.  vers 
1802.  On  lui  doit  leçons  de 
thétoriquL  et  de  belles- 
lettres  ,  trad.  de  Blair  , 
ouvrage  est iirn'  :  une  con- 
tinua lion  de  L'histoire  de 
fa  décadence    de    ïemyixp 
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romain  ,  trad.  de  Gibbon  j 
et  autres  ouvrages. 
Canut  IV ,    (Saint)  roi  de 
Danemarck  ,  monta  sur  le 
trône  en    1080  ,  et  fut  tué 
dans  l'église  d'Alban  de  la 
ville  d'Odensée ,  l'an  1086. 
Son  zèle  pour  la  religion  t 
qui  fut  la  cause  de  sa  mortf 
lui  mérita  le  titre  de  mar- 
tyr. 
Casimir  ,   (  St.  )  fils  de  Ca- 
simir IV,  roi  de  Pologne, 
m.  l'an   1^83  ,  à  l'âge  de 
24  ans  ,    respecté  pour  ses 
vertus    et    l'innocence   de 
ses  mœurs.  Il  est  le  patron 
de  la    Pologne,   et   on  le 
propose  ordinairement  com- 
me  un    excellent    modèle 
à  la     jeunesse   chrétiennet 
Sa  vie  a  été  pub.  en  latin, 
à   Vilna  ,  irt-4. 
Caylus*   Ajoutez.  Ses  œuvres 
ont  été  condamnées  à  Ro- 
me  par   un     décret   du   II 
mai  I7">V  II  fu-  du  nombre 
des  évêques  qui  n'acceptè- 
rent point  la    bulle   unige^ 
nitus  >  et  un  des  plus  ardens 
dans    ce    parti.    Il     signa 
plusieurs  lettres  commune) 
aux  évoques  opposans  ,  in- 
terdit  les  jésuites    de  soi* 
diocèse  ,    et   signala    son 
épiscopat    par     des    traits 
d'un  dévouement   entier  à 
la   cause  qu'il    avoit    em- 
brassée. ^ 
Cayront  jésuite,  m.  en  1754, 
se    rendit   lecommandable 
par  la  sainteté  de  sa  vie  , 
par  sa   charité   et  son  dé-» 
vouement  dans  les  épidé- 
mies qui  affligèrentRhodez 
et  Toulouse.  J-ç  P.    <Sf- 
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tanne  a  écrit  sa  vie ,  qui 
est  un  modèle  de  perfec- 
tion. 

Césaire  ,  (  St.  )  évêqne  d'Ar- 
les ,  né  près  de  Châlons- 
sur- Saône,  m.  Tan  644* 
Il  présida  le  concile  d'Agde 
et  le  second  concile  d'O- 
range. Nous  avons  de  lui 
des  homélies  qui  eut  été 
impr.  dans  le  5.e  vol.  des 
teuvres  de  St.  Augustin , 
et  plusieurs  autres  ouvr. 
^u'ii  serou  à  désirer  de 
▼oir  repîoduîre  d'autant 
plus^  que  tout  plaît  dans 
ses  écrits  ;  le  style  en  est 
simple  et  naturel  ,  les  pen- 
sées nobles  ,  les  raisonne* 
mens  solides  ,  les  exemples 
persuasifs  ,  et  toujours  à  la 
portée  de  ceux  qu'il  se 
se  proposoit  d'instruire. 
On  a  extrait  de  ses  ouvr. 
des  passages  qui  avcîent 
rapport  aux  événemens  de 
la  révolution  française  , 
qu'il  avoit  annoncée  en 
termes  assez  clairs.  II  y  a 
plusieurs  autres  Saints  de 
ce  nom. 

César.  Ajoutez.  La  meilleure 
traduction  est  celle  retou- 
chée par  M.  de  Wailly^  1 V» 
in- 12.  M.  Botidoux  en  a 
pub.  récemment  une  nou- 
velle trad.  en  3  vol.  in-8  f 
avec  des  notes,très-estimée. 

Challoner ,  vicaire  apostoli- 
que du  diocèse  de  Londres, 
m.  en  1781  ,  fut  le  princi- 
pal soutien  des. catholiques 
d'Angleterre  de  son  temps. 
On  lui  doit  plusieurs  ouvr. 
de  piété  estimés  par  les 
catholiques  Anglois* 
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Vhalotais.  Ajoutez.  Les  mé- 
moires qu'il  publia  pour  sa 
défense  sont  éfcrits  avec 
une  force  égale  à  la  haine 
qu'il  avoit  vouée  à  ces 
religieux.  Lié  avec  Duc4ost 
é'Alembert  5  il  fut  un  de 
leurs  plus  vifs  adversaires. 
Lesennemis  même  de  cette 
société  trouvèrent  que  la 
C haletais  avoit  été  injuste 
envers  les  écrivains  dis-1 
tingués  qu'elle  a  produits. 

Chardon  ,  bénédictin  de  St.** 
Vannes,  né  dans  le  Luxem- 
bourg, m.  à  Metz  en  177Î. 
On  lui  doit  une  histoire 
des  Sacremens  ,  6  vol.  in- 
g  ,  ouvrage  solide  et  plein 
de   recherches. 

Charctte  ,  général  vendéen  j 
d'une  ancienne  famille*  Il 
combattit  quelque  *  temps 
avec  succès  ;  mais  après 
plusieurs  défaites ,  il  fut 
pris  et  fusillé  à  Nantes, 
en  1756. 

Charlemagne*  Ajoutez.  Son 
nist. ,  par  M.  de  la  Bruere% 
est  bien  préféra bie  à  celle 
de  Gaillard  ,  qui  est  rem- 
plie de  déclamations  sans 
objet  réel  et  de  censures 
sans  justesse  ;  où  le  caniC- 
tère  de  ce  grand  prince 
est  entièrement  déhguré  ; 
les  faits  altérés  et  travestis, 
et  l'histoire  asservie  aux 
vues  d'une  philosophie  qui 
ne  raisonne  l'histoire  que 
pour  séduiie  et  pour  cor- 
rompre ,  pour  exalter  les 
Julien  ,  les  Sarâanapale  t 
et  calomnier  les  Ccnstan" 
iin  ,  les  Thcodose  ,  les 
Charlemagne  et  les  Saitii- 
Louis* 
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Charmes  ,  (  Thomas  «îe  } 
ca purin  ,  né  en  Lorraine  , 
m  à  Nancy  en  176Ô  ,  est 
auteur  d'une  théologie  en 
7  volumes ,  ciaire  et  mé- 
thodique. 

Charpentier- Cassigny  ,  m.  à 
Paris  eu  1809  ,  est  auteur 
d'un  voyage  au  Bengale  , 
2  vol.  ;  d'un  voyage  à  Can- 
ton y  in-8  ,  et  de  plusieurs 
autres   ouvrages. 

Chaudon  ,  (  l'abbé  )  m.  en 
1808  ,  a  pub.  bibliothèque 
d'un  homme  dégoût ,  2  vol. 
tn-12  .  réimpr.  depuis  en 
4  vol.  in- 12  ;  nouveau  dict. 
historique  ,  6  vol.  in  8  , 
iéiinpr.  en  9  voî. ,  en  i3 
et  dernièrement  en  20  vol. 
in-8.  Cet  ouvrage  ,  devenu 
beaucoup  trop  volumineux 
et  où  Ton  fait  l'éloge  de 
beaucoup  d'auteurs  dange- 
reux ,  a  été  retouché  par 
l'abbé  Feller  ,  et  pub.  en 
$  vol.  in-8  ,  plusieurs  fois 
réimprimé  dans  J  étranger, 
et  qu'on  imprime  actuelle- 
ment en  France  en  12  vol.  , 
y  compris  un  supplément 
de  4  vol.  qui  contiendra 
tous  les  personnages  morts 
depuis  la  dernière  édit.  de 
feller. 

ChauV'Un.  Ajoutez.  Il  joua 
un  rôte  très-actif  dans  les 
querelles  sur  le  refus  des 
Sacremeuset  dans  l'affaire 
des  jésuites,  et  devint  par- 
là  le  Coryphée  des  jansé- 
nistes. 

Chiniac  de  la  Bastide ,  de 
i'aca demie  de  Montauban, 
m.  en  1802  ,  est  auteur 
ei'uae  histoire  des  Celtes } 
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0    vol.    in-12  ,    et  aufres 

ouvrages. 

Choiseul-Gouffier  ,  (le  comte 
de)  m.  à  Àix  la-Cha^elle 
en  1817.  On  lui  doit  voyage 
pittoresque  de  la  Grèce  ,  2 
vol.  in-folio  ,  enrichis  de 
car?es  ,  de  pians ,  de  vues  , 
de  figures;  et  des  mémoires 
dans  le  recueil  de  l'acadé- 
mie ces  inscriptions. 

Clair  ,  {?,i.  )  i.er  évêcue  de 
Nantes  vers  Tan  280.  ;i  V 
a  eu  plusieurs  autres  Saints 
de  ce  nom. 

Clavier  ,  né  à  Lyon  ,  m.  à 
Paris  en  1817.  Il  est  édit. 
4es  œuvres  de  Plutarqne  , 
trad.  tiAmiot  ,  25  vol.  in- 
8  ,  et  a  laissé  une  trad.  de 
Pausanias  ,  6  vcl«  in-8; 
et  autres  ouvrages. 

Cloud  y  (St.)  le  plus  jeune 
des  écrans  de  Clodomir  , 
roi  d'Orléans  ,  échappé 
par  une  protection  spéciale- 
de  la  providence  à  la  fureur 
de  Ciotaire ,  se  retira  au- 
près r!e  St.  Se  ver  in  ,  pieux 
solitaiie  ,  qui  lui  donna 
l'habit  de  religieux.  i\  finit 
le  reste  de  ses  jours  dans 
un  monastère  qu'il  fit  bâtir 
au  viliage  de  Nogent  ,  ap« 
pelé  St.- Cloud  y  et  depuis 
changé  eu  collégiale. 

Colbert ,  évêque  de  Montpel- 
lier ,  trop  connu  par  son 
opposition  à  la  bulle  unige- 
nitus.  11  fut  un  des  plus 
fermes  appuis  des  appelant, 
et  m.  en  1758.  Son  caté- 
chisme et  la  plupart  de 
ses  instructions  pastorales 
ont  étécondamnées  à  Rome, 
et  ïuel^ues-unes  par  Van* 
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toTÎté  séculière.  Voyez 
Pouget. 

Goleti  ,  prêtre  vénitien  ,  m* 
en  1765.  Il  a  donné  une 
nouvelle  édit.  de  i  italia 
sacra  ^  10  vol.  in-folio,  et 
fut  éditeur  de  la  collection 
des  conciles  de  Labbc* 

Colette  ,  (Ste.)  réformatrice 
de  l'ordre  de  Ste.  Claire  , 
jn.  à  Gand  ,  l'an  l^AH  •>  .«• 
66  ans.  M.  l'abbé  de  Montis 
a  donné  sa  vie  avec  celle 
de  Philippine ,  duchessa-dé 
Gueldre  ,  in-12 

Collot  ,  docteur  de  Soi  bonne 
et  curé  de  Cbevreuse  ,  m« 
vers  i8o5  ,  est  auteur  de 
plusieurs  ouvrages  estimés 
et  très-répandus  :  conver- 
sations sur  plusieurs  sujets 
de  morale ,  dédiées  aux 
demoiselles  de  Saint-Cyr; 
instructions  sur  les  diman- 
ches et  les  feus  ;  explica~ 
lions  des  vérités  fondamen- 
tales de  la  religion. 

Cornaro  ou  Corner,  sénateur 
vénitien  ,  m»  à  Venise  en 
1778.  On  lui  doit  l'histoire 
des  églises  de  Venise  et  de 
Torcello ,  18  vol*  in-4  ;  îa 
Crète  sacrée ,  1  v;j.  in-4  ; 
Vhagiologium  italien  m  ,  et 
divers  aut»es  ouvrage». 

Cotte  ,  membre  de  plusieurs 
académies  ,  m.  vers  1810, 
a  laissé  :  leçons  élémentai- 
res d'histoire  naturelle  ,  3 
vol.  in- 12  ;  manuel  dJhist, 
naturelle  ,  iu-8  ,  et  autres 
ouvrages  sur  l'agriculture 
et  la  physique. 

Cottin  ,  (  Mad.  )  née  à  Ton- 
neins ,  m.  à  Paris  en  1807. 
Os*  a   d'elle  les  exilés  d§ 


DAL 


*7 


Sybérie  ,  2  vol.  in-12  ;  et 
autres  romans  qui  ont  eu 
beaucoup  de  succès. 

Courayer  ,  (  Pierre-François 
le)  moine  apostat  de  l'ordre 
des  chanoines  réguliers  de 
St.  Augustin  ,  m.  vers 
1774 ♦  il  a  laissé  une  hist* 
du  concile  de  Trente  de 
Fra-Pac!o  ,  remplie  d'er- 
reurs e«  de  remarques  in** 
fectées  ue  l'esprit  de  secte  j 
et  autres    ouvrages. 

Cf  animer  ou  Cramner :îzmQxi%. 
archevêque  de  Ganrorbéry» 
11  prononça  la  sentence  de 
divorce  ei:tre  Henri  Vïll  j 
maria  ce  prince  avec  Amie 
de  Boulen  s  s'éleva  contre 
îa  primauté  du  pape  et 
introduisit  le  schisme  en 
Angleterre  ;  mais  à  l'avè- 
nement de  la  relue  Marie 
à  lacourûnne3  il  fût  accusé 
de  bauté  trahison  et  d'hé- 
résie ,  et  fut  brûlé  à  Ox~ 
ford  ,  le  21  mars  1556.  U 
a  laissé  tjuelsjues  ouvrages? 

Cuniliati  t  demi  rusa  in  ,  ne  à 
Venise  ,  m.  en  175q.  On 
lui  doit  méditations  sur  les 
Evangiles  ,  4  voi»  ;  vies 
des  Saints  9  6  vol .  ;  vie  de 
Sainte  Catherine  de  Ricci  5 
etauties  livres  de  dévotion, 
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Dagoumer.  Ajoutez.  Il  étoig 
engagé  dans  le  parti  d© 
Janséniust  et  le  soute  noi$ 
avec  beaucoup  d'ardeur» 

Dalringue  j  juge  d'Ecosse  $ 
connu  sous  le  nom  de  Ior$ 
HaiU$  9   e$f  smîeur.  «l'un* 
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histoire    des    martyrs     de 
Smyme  et  de  Lyon  dans  le 
2.e  siècle  ;  des  restes  d'an- 
tiquités chrétiennes ,  3  vol.  ; 
et  àesrecherckes  concernant 
les    antiquités   des   églises 
chrétiennes. 
Danès  ,    (  Pierre  -   Louis  ) 
professeur   de   théologie  à 
Louvain  ,  m*  en  1736.  On 
lui  doit  des  discours  et  ho- 
mélies en  lat. ,  et  plusieurs 
unités  de  théologie  estimés. 
Daniel.  Ajoutez.  On  a  encore 
de  lui  entretiens  deCleanilie 
et    d'Eudove  ,    contre     les 
provinciales-,  onv-  .Jestimé , 
«fui  a  été  ir jci.  en  latin  ,  en 
italien  ,  e*»  espagnol  et  en 
snglcis.  Le    V.  Daniel  se 
montra     fort    zélé    contre 
les  jansénistes  qui  en  re- 
vanche ne  l'ont   pas  épai- 
gné. 
J)an\er  ,  bénédictin  ,  né   en 
Suabe  ,  m.  ea  1796.  Il  fut 
dénoncé  comme  pélagien. 
Il  a    laissé  plusieurs  ouvr. 
de  controverse. 
J)aon  ,  er.diste  ,  né   au   dio- 
cèse   de    Baveux ,     m.     à 
$éèz  en    I7h9  >  est   suteur 
de  la   conduite  des  confes 
seurs  ;  de  la  conduite   des 
an  es    au    tribunal    de    la 
pénitence  ;  et  autres  livres 
de  pieté. 
J)audin  ,  célèbre  naturaliste, 
Wr  à  Paris  en  180^.  On  lui 
doit  un   traité  élémentaire 
d'ornithologie ,  ou  histoire 
naturelle   des  oiseaux  ,    2 
vol.    in  -  h  ;   une   histoire 
naturelle  des  reptiles  ,  pour 
faire  suite  à  l'histoire  nat. 
de  Bu$on  ,  8  vol.  in-8  ; 
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une  Mst.  naturelle  des  qua* 
dvupèdes  et  ovipares,  in -/t; 
et    une  hist.  naturelle   des 
rainettes ,  des  grenouilles  et 
des  crapauds  ,  111-4. 
T)ccharmes  ,  voyez  Charmes* 
Defcris.  Ajoutez.  Il  avoitpeu 
ce  goût  ,  de  jugement  et  de 
critique.   Il    a  inséré  dans 
cette  édit.  ries    notes  sans 
fin   et  des  préfaces  qui  ia     / 
déparent. 
J)elanyy  théologien  anglican, 
m.  en  1768.   On    a  de   Ira 
une  bonne  hist.  de  David  ; 
des    sermons   estimés  ,   et 
aunes  ouvrages. 
Delarhre  ,   m.   à    Ciermont  , 
sa  patrie  ,  en  1807  •>  a  laissé 
une  flore    d'Auvergne  ,    2 
vol.  in-8  ;  essai  \oologique 
sur  V Auvergne ,  in-8  ,  etc. 
J)eleyre.   Ajoutez.  Dans  cens 
analyse  il  a  souvent  subs- 
titué ses  idées  à  celles  du 
philosophe  angiois.  Iiévite 
surtout  u  y   montrer  1  atta- 
chement    de    Bacon   à    la 
révélation.    Lré    avec    les 
encyclopédistes ,     il    aida 
Raynal   dans  son  histoire 
philosophique. 
Delille  ,    (Jacques)     abbé  t 
professeur  au  collège  de  la 
Marche,    né    à  Chanonat 
en  Auvergne  ,  m.  en  l8l3*> 
On  a  de  ce   poète  célèbre 
et    fécond     un    trè3-grand 
nombre  d'ouvrages   :    une 
trad.  en  versdes  géorgiques 
de    Virgile  ,    où    il    égale 
quelquefois  son  auteur  :   il 
est  surtout  adrnirable  dans 
les  morceaux  techniques, 
qu'il  rend  avec  autant  de 
précision  que  d  élégance  «tf 


DEL 

de  naturel  ;  Yhomme  des 
champs,  ou  les  géorgiques 
françoi>es  ,  où  il  peint  avec 
beaucoup  de  charmes  la 
vie  ,  les  mœurs  et  le  bon- 
heur de  l'habitant  des 
campagnes  ;  des  poésies 
fugitives  ,  où  Ton  trouve 
un  talent  naturel  ,  de  la 
précision  et  Je  l'énergie;  les 
jardins  ou  Y  art  d'embellir 
les  paysages,  inférieur  a  nx 
ouvrages  précedens  ,  mais 
où  l'on  trouve  plusieurs 
épisodes  intéressans.  Ses 
autres  ouvrages  son!  dithy- 
rambe sur  l'immortalité 
de  l'a  me  ,  in-8  ;  une  trad. 
en  vers  de  VEneïde  de 
Virgile  ,  4  vol.  in-8  et-  in- 
18  ,  avec  des  remarques 
sur  les  beautés  du  texte  ,  ia 
piiié  ,  poème  in-8  eî  in- 18; 
une  trad.  du  paradis  perdu  y 
3  v.  in-8  et  in- 18  ;  Y  imagi- 
nation ,  poème  en  8  chanrsj 
2,  vol.  in-8  ;  Us  trois  règnes 
de  la  nature  ,  poème  en  8 
chants,  2  vol.  in-8  ;  la 
conversation  ,  poème  en  3 
chants.  Tous  ces  ouvrages 
forment  18  vol.  in-8  et 
in-i8. 
Velpuits  «chanoine  du  Saint- 
Sépulcre,  à  Paris,  né  en 
Auvergne  ,  m.  en  l8il  , 
se  ht  connoître  par  son 
zèle  pour  ramener  la  jeu- 
nesse dans  les  voies  de  la 
piété  et  par  l'établissement 
d'une  congrégation  à  i'ins- 
tar  de  celle  des  jésuites  qui 
se  répandit  dans  les  pro- 
vinces ,  et  a  fourni  de 
beaux  exemples  de  piété  , 
de  zèle  et  de  charité»  Oa 
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lui  doit  un  abrégé  des  vies 
des  Saints  de  Godescard  , 
4  vol,  in- 12. 

De'uc  ,  né  à  Genève  ,  m.  en 
i3i2.  On  a  de  lui  intro- 
duction à  ta  physique  cé- 
leste ,  2  vol.  in-8  ;  idées 
sur  ia  météorologie  ,  3  vol. 
in  8  ;  recherches  sur  les 
modifications  de  Caihmos- 
phère  ,  2  vol.  in .4  ,  ou  4  v« 
in-8  ,  et  autres  ouvrages. 

T) cuise  ,  directeur  du  sémi- 
naire d'Orléans,  est  connu 
par  un  livre  estimé  des 
ecclésiastiques  ,  intitulé 
thésaurus  saceràotum  et 
elerievrum  ,  in  12. 

Descartes.  Ajoutez.  On  a  pub. 
en  i8îi  ,  en  4  vol.  in-8  , 
les  pensées  de  Descartes  f 
sur  ia  religion  et  ia  morale. 
Voyez  Ëmery  et  Bacon, 

Des  Claviers  ,  capitaine  de 
dragons  ,  m.  en  l8l5.  On 
a  de  lui  essai  de  vénerie  , 
in-8.  Son  fi  ère  a  pub.  le 
parfait  chasseur  ,  in-8. 

Despa\e  ,  né  à  Bordeaux  , 
m.  à  Cussacen  Médoc  en 
1814  ,  est  connu  particuliè- 
rement par  ses  quatre  sati- 
fes>oula  hndu  18. e  siècle. 

Destcurst  capitainede  génie, 
mi.  en  l8f6.  On  Jui  doit 
des  cartes  chronologiques 
et  généalogiques  ,  aussi 
remarquables  par  leur  exac- 
titude que  par  la  clarté. 

Dié  ,  (St.)  évèque  de  Nevers, 
m.  en  679.  C'est  lui  qui  a 
donné  le  nom  à  la  ville  de 
Saint-Dié  en  Lorraine. 

Dinouart*  Ajoutez.  II  est 
malheureux  qu'il  se  soit 
laissé   cauaîner    par,    les 
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préventions  d'une  secte 
artificieuse  qui  lui  a  fait 
répandre  à  pleines  mains 
la  calomnie  contre  ceux 
qui  ia  démasquoient. 

Ditton  5  ministre  anglican  , 
m.  en  1714  5  est  auteui  dé 
la  religion  chrétienne  dé- 
montrée  par  la  résurrection 
de  J.  C. 

Dorsanne*  Ajoutez  à  la  fin 
de  l'article.  Où  il  se  montre 
très  prévenu  ,  très-partial 
et  très-ardent  ;  il  fut  un 
des  principaux  instigateurs 
des  mesures  que  prit  le 
cardinal  de  Noailles ,  etde 
son  opposition   à  la  buile. 

Drouas  de  Brussey  ,  évêque 
de  Touî  ,  m.  en  1773  , 
fonda  le  collège  de  Sainf- 
Claude  pour  l'éducation 
des  jeunes  ecclésiastiques. 
Il  avoit  adopté  pour  son 
diocèse  des  instructions  sur 
les  fonctions  du  ministère 
pastoral  ,  5  vol.  in-12 , 
ouvrage  estimé. 

IJubos  ,  (CK  Fr.  )  doyen  de 
Luçon  ,  né  en  Auvergne  , 
m.  en  172.4  ,  se  fit  estimer 
par  son  caractère  ,  ses 
talens  et  ses  lumières.  On 
lui  doit  plusieurs  fondations 
pieuses.  Il  est  un  des  auf. 
des  conférences  de  Luçon  , 
Il  vol.  in-12. 

Ducis  ,  né  à  Versailles }  où  il 
m.  en  1816.  Ii  a  donné 
plusieurs  tragédies  ,  dont 
les  sujets  sont  tirés  en 
jtande  partie  du  théâtre 
anglois.  Celles  qui  ont  eu 
je  plus  de  succès  sont  : 
Œdipe  chez  Admèie  ,  Ro- 
méo et  Juliette;  Abuffar. 
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Ses  œuvres  ont  été  recneïf* 
lies  en  3  vol.  in  8. 

Duclos.  Ajoutez.  Ses  mém* 
secrets  sur  Us  règnes  de 
Louis  XIV  et  de  Louis 
XVf  où  il  suit  pour  guide 
le  duc  de  Saint-Simon  , 
sont  beaucoup  trop  fron- 
deurs et  satiriques,  Il  y 
maltraite  fort  les  papes  « 
les  évêques  ,  les  jésuites  , 
et  accueiilitsur  Jput  compte 
les  bruits  les  plus  défavo- 
rables. 

Ducreux  ,  chanoine  d'Auxer- 
re  ,  puis  d'Orléans  ,  m.  en 
179°  5  e**  principalement 
connu  par  ses  siècles  chré- 
tiens y  9  volumes,  ouvrage 
moitié  chrétien  ,  moitié 
philosophique,  qui  d'ail- 
leurs n'est  ni  profond  ni 
nourri  ,  et  où  il  y  a  trop 
de  prétention  dans  le  style. 

Dumourier ,  générai  françoi  s  ? 
né  à  Cambra  y  ,  m.  vers 
1811.  Avant  la  révolution 
ii  avoiî  été  aide-de-camp  , 
puis  commandant  de  Cher- 
bourg. Au  commencement 
de  la  révolution  il  fut 
nommé  général  en  chef  » 
mais  s'étant  brouillé  avec 
les  jacobins  ,  il  fit  arrêter 
les  commissaires  de  la 
convention  et  le  ministre 
de  la  guerre  ,  qu'il  livra  au 
prince  cie  Cobourg.  Il  se 
pioposoit  de  marcher  sur 
Paris  ,  mais  «on  armée 
l'ayant  abandonné,  il  se 
retira  à  l'ennemi  avec 
quelques  soldats  étrangers* 
On  a  de  lui  coup  -  dyo>iï 
politique  sur  V avenir  de  lu 
Franc?  9  in-  8  ;  de»  mf- 
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moires ,    2  vol.    in-8  ,    et 
autres  ouvrages, 
Dupuis  ,  astronome  de  Trye- 
ie  Château,  près  de  Gisors, 
m.  à  ls  sur- Tille  en  1809. 
On    a    de    lui     théâtre    de 
Sophocle  ,     contenant    les 
tragédies  qui  n'a  voient  pas 
ete  traduites  ;  mais  ce  qui 
I  <*    fait    connoîne   est    1.0a 
livre  sur  tous  les  cultes,  qui 
n'a  trouvé  des  'erreurs  que 
parmi  «es  détracteurs  de  la 
religion.     CVt     une     des 
productions  les  plus  impies 
de     ces    derniers     temps  , 
digne  d\i  plus  profond  oubli 
par    l'érudition     indigeste 
qui    y    règne  ,    et    par     le 
vigile  ,  l'incohérence  ,  l'ar- 
bitraire   et   l'absurdité    de 
son  système.  On  en  trouve 
un     exposé     lumineux    et 
détaillé    dârçs   le    parallèle 
des  religions  du  P  Brv.net. 
Utàquesrfç :,  docteur   de    Sor- 
bonne  ,    m.    eu    17,91    On 
lui  doit  i' Evangile  médité  , 
o  vol.  in  12,    ouvr.  conçu 
par   Je    P.    Girr.udepu ,    et 
qu  il  acheva  ;  Vannée  apos- 
tolique ,    12   vol.    in  -  12  ; 
Vame  unie  à  J.  C.  ,  2  vol. 
in-12,    ouvrage  posthume 
de  Mad.  de   Carcado  ;  les 
grandeurs  de  Marie  ,  2  vol. 
in-12.   Tous  ces  ouvrages 
sont  très-répandus  et  mé- 
ritent de  l'être. 
Dutens  j  né  à  Tours  ,  m.  en 
1812.   On  a  de   lui  recher- 
ches  sur  l'origine   des   dé- 
couvertes   attribuées     aux 
Modernes  ,    3   vol.  in-8  , 
ouvrage  qui  réunit  lescon- 
aoissanceslesplusétendues 
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et  îa  critique  !a  plus  judi- 
cieuse ;  itinéraire  des  routes 
les  plus  fréquentées  ,  in-8  , 
souvent  réimprimé  j  ,  et 
plusieurs  autres  ouvrages» 
Duvoisin,  évêque  de  Nantes, 
né  à  Laugres  ,  m.  en  l8i3. 
Le  plus  connu  de  <es  ouvr. 
est  la  démonstration  evan- 
gélique  ,  plus,  fois  réimf  r« 


Eherhard  ,  ministre  luthé- 
rien a  HaHe,  m.  en  1809, 
a  pub.  plusieurs  ouvrages  s 
er  sa  dochine  approche 
beaucoup  du  socianisme. 

Edgewortk  de  Frimont ,  con- 
fesseur de  Louis  XVI ,  né 
d'une  famille  angloise  ,  m. 

-  victime  de  sa  charité  en 
1807  ,  en  donnant  ses  soins 
à  des  prisonniers  François 
dans  les  hôpitaux  de  Mit- 
tau.  Il  a  laissé  une  relation 
de  la  mort  de  Louis  XVI, 

Elisabeth  ,  reine  d'Angle- 
terre. Ajoutez.  M.  Keralio 
a  pub.  son  histoire  en  5 
voi.  in-8  ,  ouvrage  diffus 
et  d'une  forme  peu  réguliè- 
re ,  mais  curieux  et  inté- 
ressant :  si  dans  quelques 
endroits  Elisabeth  est  trop 
flattée  ,  il  en  est  beaucoup 
où  elle  est  appréciée  avec 
justesse. 

Jbmery ,  supérieur-général  de 
ia  congrégation  de  Saint 
Suipice  t  né  à  Gla  ,  m-  à 
Paris  en  1811.  Il  a  publié 
l'esprit  de  Leibniti  -,  dont 
il  hî  une  2.e  édit.  en  i8o3  , 
sous  le  ûtre  de  pensées  de 
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Letbniti  ,  2  vol.  in- 8  ,  où 
il  a  rassemblé  ce  que  cet 
écrivain  a  écrit  sur  la 
Te  igion  et  la  morale.  Af- 
fligé de  l'esprit  de  son 
siècle,  il  vouloit  le  ramener 
a  la  religion  par  une  grande 
autorité  ,  et  lui  prouver  que 
1  incrédulité  n'étoit  pas 
comme  on  le  prétendoit! 
le  partage  de  toute  tère 
pensante,  et  qu'on  pouvoit 
ici  opposer  philosophe  à 
philosophe.  Dans  cette  vue, 
et  peur  mieux  établir  ce 
Su  ll  avançoit ,  iî  «  donné 
les  pensées  de  Descartes 

christianisme  de  Bacon  2 
vol.  in- i2,  accompagné 
d  un  discours  préliminaire, 
de  h  vie  de  Bacon  et  de 
deux  eciaircissemens  qui 
attestent  la  solidité,  la 
sagesse  et  la  critique  de 
1  auteur.  Il  se  proposoit  de 
joindre  Newton  aux  phi- 
losophes, dontiîavoit  fait 
connoître  les  sentirnens  ,et 
de  montrer  que  ces  grands 
hommes  avoient  tous  été 
attachés  à  la  religion  et 
2SUX.  8ra.nf!es  véiités  du 
cnrisîianisme.  On  a  encore 
eje  lui  l'esprit  de  Sainte 
Thérèse ,  où  il  a  réuni 
tout  ce  qu'il  a  jugé  de  plus 
utile  dans  les  écrits  de  cette 
Sainte. 
Erskine  ,  presbytéiien  écos- 
sois,  m.  en  i8o5.  Il  a  laissé 
àes  sermons  ,  des  disserta- 
tions théologiques  et  des 
esquisses  de  l'histoire  de 
V église.  Il  dénonce  ,  dans 
ce    dernier   ouvrage ,    qui 
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offre  des  notions  Intéres- 
santes ,  la  conjuration  for- 
mée par  les  incrédules 
contre  la  religion. 

Esthcr.  Ajoutez.  Nous  avons 
un  livre  de  l'Ecriture  qui 
rapporte  son  bis  toi  r*  ,  et 
que  le  concile  de  Trente  a 
reconnu  comme  canonique. 
C'est  un  tableau  adiniiat>î» 
des  ressources  que  la  pro-» 
viHence  sait  ménager  pour 
l'humiliation  des  superbes 
et  la  délivrance  de  ses 
serviteurs  :  rien  de  plus 
propre  à  nourrir  l'espérance 
et  le  courage  des  fidèles  3 
daus  les  temps  de  persécu- 
tion. 

Eugène.  Ajoutez.  L'histoire 
du  prince  Eugène  ,  5  vol» 
in- 12,  ,  offre  quelques  par- 
ticularités curieuses  quoi- 
qu'elle ne  soit  très-souvent 
qu'une  compilation  de  ga  » 
zet'e  ,  et  que  l'auteur  cal- 
viniste réfugié  donne  quel- 
quefois l'essor  aux  préjugés 
de  sa  secte. 

EuUr.  Ajoutez.  II  avoit  besu^ 
coup  de  respect  pour  la 
religion.  Doux  et  honnête 
envers  tout  le  monde  .  s'il 
a  jamais  senti  de  l'indi- 
gnation ,  ce  n'a  été  qu  en- 
vers les  ennemis  du  chris- 
tianisme ,  dont  il  a  p;is 
avec  ardeur  la  défense 
contre  les  objections  des 
athées ,  dans  un  ouvrage 
qu'il  publia  à  Berlin  ,  en 
1747  ,  sous  ce  titre  :  essai 
de  défense  touchant  la  ré- 
vélation divine.  Cet  écrit 
est  d'autant  plus  remarqua- 
ble ,   que  les  esprits  forts 
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domînoient  dans  cette  ca- 
pitale ,  où  résidoit  alort 
Fuler.  On  a  encore  de  lui 
lettres  à  une  princesse  d1 Al- 
lemagne ,  sur  divers  sujets 
de  physique  ,  3  vol.  in  8  , 
où  il  a  traque  avec  force  le 
système  de  Newton  sur  les 
couleurs  et  d'autres  opinions 
accréditées* 
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Fabroni  ,  prélat  italien  ,  né 
en  Toscane  ,  m.  à  Pise  en 
i8oS.  Ou  lui  doit  les  vies 
des  littérateurs  Italiens  des 
17  ci  iS.e  sècles ,  en  20 
volumes. 

Favart  d'Hcrbigny  ,  m.  à 
Paris  en  1800  5  est  auteur 
d'un  dictionnaire  d'histoire 
naturelle  ,  qui  concerne  les 
testacéesou  les  coquillages 
de  mer  ,  de  terre  et  d'eau 
douce  ,  5  vol.  in-8. 

Félicité,  (Sainte )  dame  ro- 
maine ,  souffrit  le  martyre 
avec  ses  7  fils  ,  sous  Marc- 
Aurèle  ,  vers  l'an  164. 

Filangieti  ,  ni  à  Naples  ,  m. 
en  1787 y  est  auteur  de  la 
science  de  la  législation  3 
qui  fut  mise  à  l'indu.  Elle 
est  remplie  de  maximes 
phiîosophiquesqui  Jui  firent 
dans  le  temps  une  certaine 
réputation. 

F'ttche.  philosophe  allemand, 
né  en  Lusace  ,  fameux  par 
ses  spéculations  et  ses  sys- 
tèmes ,  m.  en  1814.  Ayant 
connu  Kant  ,  il  se  pénétra 
de  sa  doctrine  et  prêcha  la 
morale.    Ses    écrits    sont 
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très-nombreux  et  aussi  peu 
intelligibles  que  sa  doctrine» 
quï  est  une  sorte  de  spino- 
sisme. 

Fleurieu  ,  (  Charles  -  Pierre 
Claret  de  )  né  à  Lyon  ,  m. 
en  1810.  On  a  de  lui 
voyage  fait  par  ordre  du 
roi  en  1768  et  1769 ,  en 
différentes  parties  du  mon- 
de ,  2  roi.  in-4  ;  découvertes 
des  François  en  1768  et 
1769  ,  dans  le  sud-est  de  la 
nouvelle  Guinée  ,  in-4. 

Flenry.  Ajoutez.  Ses  discourt 
sur  C histoire  ecclésiastique 
ne  sont  pas  exempts  de 
reproches.  On  y  a  remar- 
qué plusieurs  passages  qui 
ont  paru  repréhensibles. 

Foix  ,  (Paul  de)  archevêque 
de  Toulouse  ,  m.  en  1584  % 
se  distingua  dans  ses  am- 
bassades ,  et  a  Hissé  des 
lettres,  in-4  ,  écrites  avec 
précision  et  qui  prouvent 
qu'il  étoit  un  grand  homme 
d'état. 

Fontaine»  (  la  )  Ajoutez.  Ses 
autres  ouvrages  ne  sont 
pas  également  bons.  La 
plupart  sont  très-îicencieux» 
Avant  de  mourir  il  en  de- 
manda pardon  à  Dieu  en 
présence  de  quelques  mem- 
bres de  l'académie  ,  qu'il 
prit  pour  témoins  de  son 
repentir. 

Foscari  ,  sénateur  véaitien  t4 
m.  en  1790  ,  se  rendit 
célèbre  par  ses  missions 
diplomatiques  ,  ses  con- 
noissame^  et  ses  travaux. 
On  lui  doit  thésaurus  an" 
tiquitatum  suer  arum  ,  3$ 
Y0i.   lA-loUo* 
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Gaillard.  Ajoutez.  Son  hist. 
de  Chàrlemagne  ,  ouvrage 
mal  digéré,  confus  et  d'un 
plan  bizarre,  est  remplie 
d'inexactitudes  et  des  peti- 
tes vues  de  la  philosophie 
du  jour. 

Gauchat  ,  docteur  en  théo- 
logie ,  né  à  Louhans ,  m. 
en  1779*  ^es  principaux 
ouvrages  sont  ;  du  rapport 
des  chi  c tiens  et  des  hébreux , 
3  -part'es  î  de  Charmonie 
générale  du  christianisme 
et  delà  raison  ,  4  vo!.;  de  la 
philosophie  moderne  unai.y- 
séc  dans  ses  principes,  I  v.  ; 
et  des  lettres  critiques  %  19 
vol. ,  qui  eurent  du  succès. 
Elles  sont  dirigées  contre 
les  nouveaux  philosophes, 
et  il  y  réfute  les  ouvrages 
des  incrédules  qui  avoient 
paru  jusqu'à  son  temps. 
Ses  écrits  sont  un  peu 
longs  e*  diffus. 

Gauthier  de  la  Peyronie  ,  in. 
en  1804  ,  a  trad.  les  voya- 
ges de  M»  Pallas  ,  en  dif- 
férentes provinces  de  l'em- 
pire de  Russie  et  dans  l'A- 
sie septentrionale  ,  5  vol. 
in-4 ,  et  atlas  ,  et  8  vol. 
in~8. 

Gavard  ,  chirurgien  ,  élève 
de  Desault  »  m.  à  Paris  en 
1800 ,  a  publié  un  traité 
complet  £ostéologie  ,  in  8, 
suivant  la  méthode  de 
J)esault  ;  un  traité  de 
fplanchnoiogie ;  in-8  /  et  un 
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traité   de  miologie  ,    în-8. 

Gêner  ,  jésuite  espagnol  ,  m. 
en  1780.  On  lui  doit  une 
théol.  dogmatique  ^claircia 
par  des  dissertations  his- 
toriques et  par  les  monu- 
îuens  de  l'antiquité  ,  6  vol. 
in-4  ,  ouvrage  savant  qui 
fournit  des  témoignages 
précieux  en  faveur  de  la 
religion. 

Gérardin  ,  né  à  Mi  recourt , 
m.  à  Paris  en  1816  ,  est 
auteur  d'un  tableau  élé- 
mentaire de  botanique  ,  où 
l'on  trouve  des  systèmes 
de  Tourne jort  et  de  Linné ; 
d'un  tableau  élémentaire 
d'ornithologie,  2  vol.  in-8 
et  at'as  in  -4  ;  et  d'un  essai 
de  physiologie  végétale  ?  2 
vol.  in-8. 

Giannoni  ,  historien  napoli- 
tain ,  m.  en  1748.  Sou 
ouvrage  ,  qui  ne  mérit» 
pas  le  titre  d'histoire  ,  est 
une  satire  grossière  contre 
la  cour  de  Rome  ,  le  clergé 
et  même  ta  religion. Joseph- 
San-Felice  ,  jésuite  ,  l'a 
réfuté  dans  ses  réflexions 
morales   et    théologiques. 

Gibbon,  Ajoutez.  Cette  é^it« 
est  la  meilleure  en  ce  que 
cet  écrivain  y  relève  plu- 
sieurs erreurs  de  l'auteur. 
On  regrette  qu'il  n'ait  pas 
étendu  sa  censure  sur  un 
plus  grand  nombre  d'as- 
sertions qui  !a  rriéritoient: 
M.  Gibbon  se  montre  par- 
tout détracteur  de  la  révé- 
lation ,  et  quoiqu'il  n'ait 
pas  pris  le  ton  aussi  in- 
sultant que  la  plupart  des 
écrivains  de  sa  nation  ,  il 

teiad 


G  I  N 

«end  néanmoins  au  même 
but. 

&inguené  s  né  à  Rennes  ,  m. 
à  Paris  en  l8i5.  On  a  de 
Jui  un  éloge  de  Louis  XII; 
des  fables  nouvelles  ;  une 
histoire  littéraire  d'Italie  , 
3  vol.  in-8  ,  dont  il  n'a 
pub.  que  les  6  premiers 
vol.  et  un  grand  nombre 
^'articles  de  littérature 
dans  le  Moniteur  et  dans 
le  Mercure. 

Giraud  ,  prêtre  de  KOratoire, 
né  à  Troyes  ,  a  pub.,  en 
1765  ,  les  fables  delà  Fon- 
taine, en  vers  latins.,  2v. 
in- 12  ,  estimées. 

$*on\ame,)  (St.  Louis  de) 
fils  de  Ferdinand  ,  mar- 
quis deChâtillon  ,  de  la 
maison  de  Mantoue ,  entra 
chez  les  jésuites  et  s'y 
sanctifia  par  l'exercice  de 
toutes  les  vertus  ,  surtout 
par  une  grande  pureté 
Se  mœurs  et  une  ardente 
charité.  Il  m.  d'une  lan- 
gueur contractée  au  service 
des  malades  à  Rome  en 
.1591  ,  âgé  d'un  peu  plus 
sde  23  ans.  Il  fut  canonisé 
.par  Benoît  XIII  en  1626. 
J.e  P.. d'Orléans  a, écrit  sa 
me. 

iGoter ,  missionnaire  catholi- 
que anglois  ,  m.  en  1704  , 
a  laissé  plusieurs  écrits  de 
controverse  ,  de  morale  et 
de  piété  ,  estimés  des  ca- 
tholiques Anglois, 

tQoudin ,  astronome  et  géo- 
mètre ,  né  à  Paris  ,  m.  en 
1817.  On  a  de  lui  œuvres 
^mathématiques  et  astrono' 
miques  ,  in-4  ;  et  plusieurs 
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mémoires  sur  les  éclipses 
de  soleil  ,  etc, 

Gourlin  ,  prêtre  et  bachelier 
en  théologie  ,  né  "a  Paris, 
m.  en  1775  ,  s'acquit  une 
certaine  célébrité  par  sa 
vive  opposition  aux  décrets 
de  l'église.  Son  eptéchisme 
de  Naples  est  particulière- 
ment cher  aux  appelaos  , 
parce  que  leurs  maxin.es y 
sont  développées  avec  uns 
préférence  et  une  affecta- 
tion marquée. 

Grevius  ,  sav.  critique  saxor, 
m.  en  1703.  On  lui  doit 
thésaurus  antiquitatum  Ro- 
manorum  ,  12  vol.  in- fol.  • 
thésaurus  antiquitatum  \ta- 
Ucamm  ,  6  vol.  in-folio; 
et  des  élit.,  de  plusieurs 
auteurs  Grecs  et  Latins  , 
avec  des  notes  judicieuses 
et  4e  la  plus  grande  érudi- 
tion. 

Grillet ,  né  à  la  Roche  ,  m* 
.en  1812  ,  a  publié  un  dict* 
historique  ,  littéraire  et  sta- 
tistique des  dépariemens  dit. 
Mont-hlanc  et  du  Léman* 
3  vol.  in-8. 

Grimm  ,  littérateur  et  philo- 
sophe ,  né  à  Raiisbonne  , 
m.  à  Gotha  en  1807.  Ii 
avoit  resté  long-temps  en 
France,  oui! correspondit 
avec  plusieurs  princes  du 
Nord  et  les  plus  faxne«x 
philosophes  de  son  temps  # 
et  particulièrement  avec 
Diderot*  Maigre  «on  ad- 
miration pour  Voltaire  %  il 
fait  une  critique  assez  juste 
de  quelques  -  uns  de  ses 
écrits  ,  et  va  même  ^Visqu'à 

le  traiter  de  pantalo/i.  Ii 
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apprécie  aussi  avec  ?.sset 
de  bonne  foi  Helvétius  , 
Baynal  ,  le  barosi  à'Hol- 
hacht  et  leurs  écrits  ,  dont 
il  psroît  faire  peu  de  cas. 
Dans  ses  dernières  années 
il  pavoissoit  moins  Iran- 
chant,  moiosexagéré  dans 
«a  philosophie  ,  et  surtout 
peu  persuadé  qu'elle  put 
contribuer  au  bonheur  de 
i'iiouïine.  Ainsi  tous  les 
plus  fsmeux  philosophes 
ont  terminé  leur  vie  misé- 
isolement,  ou  ont  paru 
revenir  de  leurs  erreuts 
dans  leurs  derniers  mo- 
nien s^Quel  a  rgument  con*- 
tre  L>  philosophie  pour 
celui  qui  seroit  embarrassé 
sur  ^e  choix  d'un  p;j:ti. 

Groiius*  Ajoutez.  Son  traité 
de  jure  bclli  et  pacls  a  été 
condamné  à  Rome  ,  parce 
que  plusieurs  points  de  la 
loi  naturelle  n'y  sont  pas 
traités  avec  exactitude, 

Grou  ,  jésuite,  m-  a  'a  fin 
du  i3.e  siècle.  On  a  de 
lui  morale  tirée  des  conjes- 
sions  de  St.  Augustin  ,  2 
vol.  in  12  ;  caractères  de 
la  vraie  dévotion ,  in-12  ; 
maximes  spirituelles-.  in-12; 
la  république  de  Platon  ,  2 
vol.  in-12  ,  etc» 
Grouvelle  ,  m.  en  ï8o6*  ,  a 
pub.  une  nouvelle  édiî.  des 
lettres  de  Mad.  deSévigné% 
enrichie  d'éclaircissement 
et  de  notes,  8  vol.  in-8  et 
ïl  vol.  in-12;  mémoires 
historiques  sur  les  Tem- 
pliers ,  in-8  ;  et  diverses 
poésies  légères.  Il  a    tra- 
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vaille    à  la    Feuille  villa- 
geoise. 
Guibaud  ,    prêtre   de    l'Ora- 
toire ,   m.  en   T794.  Etant 
du  parti  janséniste  ,  il   fut 
appelé  à   Sciions  dans   1« 
temps   que  Fit{-James  en 
étoit  évêque.  On  a   de  lui 
explications    du     nouveau 
Testament ,    5  vol.  in-12  ; 
explication  des  psaumes  ; 
gémissemens     d'une     a  me 
pénitente  ,  etc. 
Guiltct,  prêtre  de  Chambérv, 
m.  vers  i8î5.  On   lui  doit 
projets  pour  un  cours  com- 
plet   d'instructions    fami* 
hères  ,  4    volumes  in-12  , 
ouvrage  estimé- 
Guyot ,    prédicateur  du  roi , 
né  à  Orienta,  in.  versï8oo. 
On  a  àe  hn  panégyrique  de 
Saint  -  Louis   devant   les 
académies  ;  oraison-,  funt- 
bres    de^Sranislas    et    de 
Louis  XV ;  (e  texte  entier 
de    Y  histoire    de    France , 
rep.   par    fig.   par   David  ; 
nouvelles  récréations  phy- 
siques et   mathématiques , 
3  vol.  in-8  ,  etc. 
Guy  ton     Morveau   ,    arcien 
avocat    au     parlement    de 
Dijon  ,  et  chimiste  distin- 
gué ,  m.   à  Paris  ,  le  i.er 
janvier   1816.   Ses    princi- 
paux ouvrages  sont  :  élé- 
mens  de  chimie  théorique 
et  pratique  ,  3  vol.  in-12  ; 
discours  sur  les  mœurs  e% 
plusieurs  éloges  ,  3  vol.  in- 
12  ;    et  un  grand    nombre 
de  mémoires  dans  le  journal 
de    physique,  les  annales 
de  chimiç ,  etc. 
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Hay  ,  vicaire  apostolique  en 
Ecosse,  m.  en  1811  ,  se 
istingua  par  sa  pieté  ,  son 
Courage  et  ses  talens.  On  a 
de  lui  te  chrétien  instruit 
dans  la  foi  de).  C* ,  2  v.  : 
le  chiéiien  dévot,  2  vol.; 
et  le  chrétien  pieux  ,  qvi  est 
nu  abrégé  des  piécédens. 

Ueiss  ,  historié n  allemand, 
lu;  à  Paris  en  1688.  On  a 
de  lui  uue  hist.  de  l'empiie 
d7 Allemagne  ,  3  v-oj*  in  .> 
et;  in  -  8  5  qui  sans  erre 
bonne  }  est  préférable  à 
l'histoire  du  P.  Barré  ,  et 
suiiout  à  celle  de  iU<bbé 
Schmit  ,  barbouillée  de 
tout  le  philosophisme  du 
Jour. 

Hénaut.  Ajoutez.  La  suite 
par  Famin  Dcsodoards  lui 
est  bien  inférieure  ;  on  n'y 
trouve  ni  lesconnoissances, 
ni  le  jugement ,  ni  le  goût 
de  son  modèle  ;  c'est  un 
petit  dépôt  de  la  philoso- 
phie moderne. 

fioû.dly  ,  évéque  anglican  de 
Winchester,  m.  en  1761  } 
est  fameux  nai  la  contro 
verse  à  laquelle  il  a  donné 
lieu  ,  et  qui  fut  appelée 
la  controverse  de' Bangor. 
Partisan  de  la  plus  grande 
liberté  civile  et  religieuse, 
il  peut  être  regardé  avec 
Clarke  comme  ie  chef  d'une 
école  dont  le  système  reli- 
gieux est  extrêmement 
voisin   du  déiiinc*   On   a 
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pub.  ses  œuvres  en  3  vol* 
in-folio. 

Horsley  ,  évêque  anglican 
de  Saint  Asanh  >  m.  en 
1806.  On  lui  doit  un  édit. 
des  œuvres  de  JSewton  ,  où 
il  a  soînde faire  remarquer 
combien  ce  philosophe  étoit 
religieux.  On  a  de  lui  des 
sermons  ,  et  autres  ouvj> 

Houbigant.  Ajoutes.  On  l'a 
blâmé  avec  raison  de  s'être 
arrogé  \c  droit  de  corriger 
le  texte  hébreux  ,  et  ae 
manquer  également  de  res- 
pect •  cur  les  ancienne* 
versions  authentiques. 

Hume.  Ajoutez.  Cet  écrivain 
est  un  des  déisies  Âuglois 
q,j  ent  mis  le  plus  de 
Subtilité  dans  leurs  atta*" 
qaes  contre  ie  christianis- 
me. Le  seul  de  '£•  ouvrages 
i\vÀ  âii  €t>nse:v«3  ac  «© 
renommée  est  son  histoire 
d'Angleterre.  Il  n'y  déguise 
pus  son  mépris  pour  toutes 
les  religions.  On  y  désire- 
roit  aussi  plus  d'exactitu«e 
et  de  véracité,  surtout  en  ce 
qui  concerne  les  cruautés 
de  Henri  VUl  ,  à' EU**, 
beth  et  de  Jacques  contre 
les  catholiques.  Le  style 
d'ailleurs  en  est  dur  ,  re- 
poussant. Elle  eut  d'abord 
peu  de  succès  ;  mais  les 
philosophes  y  ayant  recon- 
nu leurs  maximes  et  leurs 
aiîihces  eurent  soin  de  lui 
donner  de  la  vogue. 


Janssn  9   né  k  k  Hay©  ,  m* 
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en  1812  ,  a  pub.  un  très- 
grand  nombre  d'ouvr.  Les 
principaux  sont  :  le  grand 
livre  de  la  vie  des  peintre* , 
trad.  du  hollandois  ,  2  v. 
in-4  ;  histoire  de  Vart  che\ 
les  anciens  ,  trad.  de  l'alle- 
mand de  tVinckelman  ,  3 
vol.  in-4  ;  de  Yallégorie  on 
traité  sur  cette  matière , 
trad.  aussi  de  l'allemand  ; 
essai  sur  l'origine  de  la 
gravure  ,  2  vol.  in-8. 

Janson  ,  m.  à  Besançon  ,  sa 
patrie  ,  en  1817.  On  lui 
doir  des  instructions  fami- 
lières ,  5  vol.  ;  la  vérité  de 
la  religion  démontrée  par 
le  miracle  delà  résurrection, 
abrégé  del'an-glois  de  Dil- 
ton  ,  in- 12  ;  discours  sur 
V Eucharistie  ,  pour  l'octa- 
ve de  la  Fête-Dieu  ,  in-S. 

Joseph  de  Calasance  ,  (  St.  ) 
fondateur  des  écoles  pies  , 
né  dans  le  royaume  d'Ara- 
gon ,   in.  à  Rome  en  1648. 

Joubert  ,  prêtre  de  Montpel- 
lier ,  m.  en  1763.  Son 
attachement  aux  disciples 
de  Janséntus  le  fit  renfer- 
mera la  Bastille.  Il  a  laissé 
plusieurs  ouvrages. 

J  jurdain)  chirurgien-dentiste 
à  Paris,  m.  en  1S16.  Il  a 
inventé  quelques  instru- 
mens  t  entr'autres  un  pour 
l'opération  de  la  pierre.  Ses 
principaux  ouvrages  sont  : 
éièmens  d'odontalgie  ,  in- 
12  ;  préceptes  de  santé  , 
in- 8  ;  traite  des  maladies 
de  la  bouche  ,  in-8. 

Junker  ,  né  à  Strasbourg  ,  m. 
à  Fontainebleau  en'i8o5  r 
a  doigté   une   grummair^ 
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allemande  ,  plusieurs  fois 
réimpr.  ;  et  une  trad.  du 
théâtre  allemand. 
Just,  (St.)  savant évê  v>e  de 
Lyon  ,  né  d'une  famille 
noble  du  Vivarais.  Il  se 
ietira  dans  les  déserts  d'E- 
gypte ,  où  il  vécut  sainte- 
ment jusqu'à  sa  mort  , 
arrivée  vers  la  fin  du  4.e 
siècle.  Il  y  a  eu  d'autiej 
Saiuo  de  ce  nom  et  des 
personnages  illustres. 


Laharpe.  Ajoutez.  On  aper- 
çoit dans  son  hist. générale 
des  voyages  ,  une  teinte  de 
philosophisme  ,  cet  ouvr. 
ayant  été  écrit  avant  qu'il 
fut  revenu  de  ses  erreurs* 
On  peut  faire  le  même 
reproche  à  quelques  articles 
de  son  cours  de  littérature  s 
il  se  montre  beaucoup  trop 
favorable  à  quelques  écri- 
vains philosophes,  et  uo- 
tamment  à  d'Alembert  f 
Condillac,  Rousseau,  Vol" 
taire.  Il  a  beaucoup  trop 
de  prévention  pour  le 
théâtre  de  ce  dernier ,  et 
cette  prévention  est  poussée 
beaucoup  plus  loin  qu'on 
ne  peut  l'accorder  à  l'ami- 
tié. On  peut  lui  faire  le 
même  reproche  relative- 
ment à  Marmontel  %  dont 
il  a  loué  des  productions 
condamnées  et  réellement 
dangereuses.  En  général 
ses  jugemens  portent  l'em- 
preinte de  ses  affections., 
&   l?i  P4l&a   de    se» 
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ies«en  ri  mens  ,  et  trop  sou- 
vent la  postérité  pour  la- 
quelle seule  il  devoir  écrire 
est  oubliée  et  sacrifiée  aux 
mtéiêts  du  moment.  Les 
tomes  i3  et  14,  qu'il  n'a 
pas  rédigés  lui-même,  ren- 
ferment en  outre  beaucoup 
«articles  contradictoires. 

Aatude,  nuk  Paris  en  i8o5, 
a  pub.  mémoires  sur  sa 
détention  à  U  Bastille  ,  2 
vol.  in-8  ou.3  vol.  iu-18. 

Lau\i  $  célèbre  antiquaire 
«aJien,  m.  à  Florence  en 
1810.  On  a  de  lui  essai  sur 
la  langue  étrusque  ,  3  voL 
In-8  ,  ouvr.  très-sav.  ;  hisu 
de  la  peinture  en  Italie  ,  6 
vol.  in-8,   ouvrage  rédigé 

avec  beaucoup  d'ordre  et  de 
sagacité. 

Leco\  ,  arcbevêque  de  Be- 
sançon ,  m.  en  iSi5.  II 
avoit  été  d'abord  curé 
puisévèque  constitutionnel 
àe  Rennes  ,  et  ensuite 
députe  à  l'assemblée  légis- 
lative, il  y  provoqua  la 
dispersion  de  toutes  Jes 
congrégations  religieuses 
tenant  les  séminaires  $  et 
défendit  ensuite  les  congre- 
gâtions  enseignantes  ,  et 
surtout  les  doctrinaires.  Il 
a  publié  un  très  -  grand 
nombre  d'cuvr.  politiques 
et  religieux. 

Zemoyne »  célèbre  musicien  f 
m.  à  Paris  en  i8i5.  II  a 
composé  plusieurs  ouvr. 
pour  le  piano  ,  et  un  grand 
nombre  de  romances. 

Liste,  Ajoutez  (  Claude  de  ). 

Longueville  ,  (  Anne- Gene- 
viève de  Bourbon,  duchesse 
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de)  fille  de  Henri  11 , 
prince  de  Concié ,  épousa 
Henri  d'Orléans  ,  duc  de 
Longueville  ,  et  se  montra 
très-ardente  pour  l'intrigue 
et  les  factions  ,  auxquelles 
cl  e  prit  U  part  la  plus 
active.  Eiie  se  jeta  ensuite 
dans  les  affaires  du  jansé- 
nisme ,  et  y  mit  la  même 
ardeur  qu'elle  avoir  fait 
paroître  dans  les  guerres 
civiles.  Elle  m.  en  1679. 
Son  hôtel  fut  l'asile  des 
écrivains  de  Port-HoyaL 
Elle  les  désoba  à  la  pour- 
suite de  l'autorité  tant  civi- 
le qu'ecclésiastique,  soit 
par  son  Cïédïs  ,  soit  par 
les  moyens  qu'elle  trouvoiî 
de  les  soustraire  aux  arrêts 
qui  tendoieat  à  la  destruc- 
tion deeetresect-e  naissante» 
Willtfûït  a  donné  sa  vie 
qui  n'est  qu  un  panégyrique 
dicte  par  l'esprit  de  paiti. 

Luyms  ,  (Paul  d'Albert  de) 
cardinal  et  archevêque  de 
Sens  ,  m.  en  1788  ,  à  l'âge 
de  85  a  a»  ,  regretté  des 
pauvres  ,  don:  il  étoit  le 
pèie  ,  et  de  son  clergé  dont 
il  étoit  le  modèle» 

Luzerne  ,  (Osar-Guillaume 
de  la  )  é venue  de  Langres  » 
m.  en  rSo8.  On  lui  doit 
plusieurs  ouvrages  estimésf 
explication  des  Evangiles 
des  dimanches  et  des  prin- 
cipales jêtes  de  Vannée  ,  5 
vol.  in-12  ;  considérations 
sur  La  passion  ,  in-12  ; 
dissertation  sur  la  vérité 
de  la  religion  ,  4  voî.  in- 
12  ;  instruction  pastorale 
sur  la  révélation  ,  ia-12  ; 
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dissertation  sur  l'existence 

et  les  attributs  de  Dieu  ; 
instruction  sur  C adminis- 
tration des  Sacremem  ,  in- 
4  ,  etc. 


M 


Macartney  ,  (  le  comte  de  ) 
gentiihommeirlandois,  m. 
en  ï8oo  ,  lut  envoyé  suc- 
cessivemenf  en  ambassade 
en  Russie  et  dans  la  Chi;iç. 
En  1799  ii  avoit  été  nom 
liié  «ouverneur  du  Cap  de 
Bonne  Espérance.  M.  Mar- 
io w  a  pub.  son  voyage  en 
Chine,  5  v.  in-8,  et  atlas, 
estimé. 

M auduit  ,  professeur  de  ma- 
thématiques ,  in.  en  ïftl5. 
Ou  a  de  lai  des  leions 
élémentaires d'arithmétique 
tz  de  gSOBUfrU  ;  r«es  prin- 
cipes d'astronomie  y  et  au- 
lies  ouvrages. 

Maury  }  député  aux  états- 
ge .léraux,  cardinal,  évêque 
de  Mon  te  fi  a  se  one  ,  membre 
de  [académie  Françoise  et 
de  l'institut ,  né  à  Viiréas  , 
d^n^  le  Constat  d'Avignon,' 
d'une  fa  mi  lie  honnête,  m. 
à  Home  en  18 17.  Il  em- 
brassa l'état  ecclésiastique 
et  vint  très  jeune  à  Paris  , 
où  son  talent  pour  la  chaire 
lui  fit  bientôt  obtenir  plu- 
sieurs bénéfices  et  le  titre 
de  prédicateur  du  roi.  Ses 
sermons  et  ses  panégyriques 
lui  ouvrit  eut  ensuite  les 
portes  cle  Paca  dé  mie  fran- 
çaise. Elu  en  1780,  .député 
du  clergé  aux  t-uts-géué- 
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raux  ,  il  développa  ane 
éloquence  brillante,  une 
profonde  érudition  ,  et  sur 
tout  une  facilité  a  impro- 
viser qui  le  rendit  toujours 
redoutable  au  parli  con- 
traire j  mais  il  ne  put  par- 
venir à  sauver  la  France 
des  maux  qui  la  menaçoit» 
A  h  fin  de  1791  il  se  rendit 
à  Rome  où  ii  obtint  le 
chapeau  de  cardinal  et 
Vévèché  de  Montefiasccne. 
En  i8o5  ii  manifesta  l'in- 
tention de  rentrer  en  Fran- 
ce ,  et  l'obtint  malheureu- 
sement pour  ss.  gloire.  L'ar- 
chevêche  de  Paris  éianî 
devenu  traçant ,  iïl'accep- 
ta  ,  niri!git  ta  défense  du 
pape  et  les  lois  de  i'égfî^e  , 
qui  déienuent  de  prendre 
en  m^in  le  gouvernement 
d'un  autre  diocèse  avâfit 
détre  dt^jgé  du  premier. 
Au  1er  ou;  du  roi  .  il  quitta 
Paris  pour  retourner  à 
Rome  ,  et  Fut  détenu  an 
château  Saint-  An&e  pour 
avoir  méconnu  l'autorité 
du  Saint-Siège.  Après  un 
an  d'emprisonnement  .  et 
après  avoir  donne  s^  dé- 
mission de  scu  évêché  de 
Muntefiascone  ,  il  obtint 
la  liberté  et  la  permission 
de  résider  à  Rome.  Outre 
sesdiscourspolitiqi.es,  on 
a  de  lui  plusieurs  éloges  et 
panégyriques  ,  et  principes 
d'éloquence  pour  la  chaire 
et  le  barreau  ,    2  vol.  in-8<- 
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î8oo.  On  a  de  Un  descrip- 
tion^ historique  et  critique 
de  l'Italie  ,  6  vol.  in- 12  ; 
histoire  nature  Ut  de  l'air 
et  des  météores  ,  10  vol. 
in  -  12  ;  iiisioire  naturelle 
civile  et  politique  de  Tun- 
quin,  2  vol.  in-12. 


Staël  de  Hohtein ,  (M  ad, 
Necker,  baronne  de)  Elle 
a  laissé  plusieurs  ouvrages: 
de  h1-  Uiièralure  considérée 
4&ns  ses  rapports  avec  les 
institutions  sociales  ,  2  v, 
in-8  ;  àe  l'influence  des 
révolutions^  sur  Us  lettres  , 
in-8  ;  m3^  Jp  plus  impor- 
tant est  celui  intitulé  de 
V  Allemagne  ,  3  vol  in  8, 
dont  la  première  odit.  fut 
arrêtée  par  le  gouverne- 
ment et  mise  au  pilon. 
Cet  ouvrage  peut  être  re- 
gardé corn  trie  un  cours  de 
littérature  allemande  ,  et 
annonce  beaucoup  de  ta- 
lent ;  cependant  les  détails 
en  sont  souvent  très- roma- 
nesque s  •  tout  ce  qui  tient 
aux  principes  littéraires  est 
absolument  laux  ;  ce  qui 
tient  aux  laits  semble  pré- 
senté avec  plus  d'art  que 
d'exactitude  ;  ce  qui  tient 
plus  spéciaîement  à  l'ima- 
gination de  l'auteur  ,  à 
son  enthousiasme  pour  les 
beautés  intellectuelles  et 
morales  ,   est    quelquefois 
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c'zarre  s?  quelquefois  îro«- 
noble  ;  enfin  son  Jivre  est 
plein  d'ingénieux  sophis- 
mes  et  d'audacieux  para- 
doxes comme  presque  tous 
ses  ouvrages.  On  a  encore 
d'eiie  des  romans  qui  ,  ou- 
tre le  danger  du  genre  par 
lui-même  ,  sont  remplis 
de  préceptes  extrêmement 
dangereux. 


Thcvenard  ,  vice-amiral  ,  né 
à  l'Orient  ,  m.  en  181 5. 
On  a  de  lui  des  mémoires 
relatifs  à  la  marine ,  4  vol* 
in-8. 

Thouvenel ,  médecin,  m.  à 
Pa-is  en  i8l5.  fl  a  publié 
des  mélanges  d'histoire  na" 
turf  lie  ,  de  physique  et  de 
chimie  ,  8  vol.  in-8. 


Villetcrque  ,  né  à  Ligny  .  m» 
en  iSll  ,  a  tiad.  de  i'an>- 
glois  les  lettres  athéniennes, 
ou  Corresponde  ncç  d'un 
agent  Au  roi  de  Perse  à 
Athènes  pendant  !.;  guore 
du  Péloponnèse  ,  3  vol. 
jn-8,  reimp.  eu  4  v.  in-12. 

J^isconti ,  ne  à  Rome  ,  m.  en 
1818»  Ses  princippiix  onvr. 
sont;  il  museo  Pio  Clemen- 
tino  ,  6  yol.  inr  folio  j  ico-? 
nogyaphîe  grecque  et  ro- 
maine ,  2  vol.  lu  lolio. 


Fin  du  premier  volume  et  du  Supplément» 
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